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17.  Nomade  cIu  Séneçon. 

NoMADA  Jacobœœ. 

Nomada  nigra  ,  Jcutello  punclis  diinbiis  villo- 
Jîs  ,  abdoiiiine  j'irigâ  intsrruptâ,  maculis  ulrinquè 
tribusjojliij'que  dunhusjhirn:. 

Nomadit  Solidaginis.  Fabr.  S\Jl.  Pyez.  p.  392. 
71°.  7. 

Nomada  Jacobœœ.  Paxz.  Fauii.  Germ.  Fufc. 
70.  tab.  20. 

Elle  reDTemLle  à  la  Nomade  ruficorne.  Les  an- 
tennes font  fauves ,  avec  la  partie  fupérieure  noire , 
&  le  premier  article  jaune  en  dofl'ous.  La  têle  eft 
loue,  velue  de  cris,  avec  la  bouche  jaune  &.  une 
raie  de  la  même  couleur  fur  le  cliapemn  ,  qui  s'é- 
tond  un  peu  autour  des  yeux  antérieurement.  Le 
corcelet  eft  noir,  velu  de  gris,  avec  une  raie  jaune 
à  la  partie  antérieure  ,  un  point  t'cailleux  à  l'oi-i- 
gine  des  ailes  ,  un  autre  point  un  peu  au-devant, 
&  deux  fur  l'écuilou  ,  pareillement  jaunes.  L'ab- 
domen efl  glabre  à  fa  bafe  ,  légèrement  velu  à  fa 
partie  poftérieure ,  noir ,  avec  ime  petite  bande 
courle  ,  interrompue  ,  jaune  ,  fur  le  premier  an- 
neau 5  deux  grandes  taches  Iranfverfcs  fur  le  fe- 
-tond  ,  deux  plus  petites  fur  le  troifième ,  deux 
prefque  réunies  fur  le  quatrième  ,  &  une  petite 
Lande  fur  les  deux  autres.  Les  pattes  font  d'uu 
jaune-fauve,  avec  le  defl'ous  des  cuifles  noir.  L'ex- 
trémité des  ailes  eft  légèrement  obfcur  ,  &  les  ner- 
^    '-es  font  brunes. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  fur  le 
Scaeçon. 

18.  Nomade  de  la  Verge  d'or. 

KoMADA  Solidaginis. 

Nomada  nigra,  abdoniinis  flifciis  quinquejla- 
vs ,  primis  tribus  interniptis ,J'egmento  primo  im- 
maculato.  Panz.  Faun.  Germ.  Fajc.  7a.  iab.  21. 

Elle  diffère  beaucoup  de  la  Nomade  du  Séne- 
çon ,  avec  laquelle  Fabricius  l'a  confondue  ;  elle 
eft  un  peu  plus  petite.  Les  antennes  font  noires  , 
avec  le  deffous  un  peu  ferrugineux.  La  têle  eft 
noire  ,  avec  la  bouche  &  une  raie  fur  le  chaperon, 
jaunes.  Le  front  eft  pubefeent.  Le  corcelet  efl  noir, 
avec  une  petite  raie  à  la  partie  antérieure  ,  un 
-    noint  à  l'origine  des  ailes  ,  &  un  autre  en  avant  , 
i     unes.   L'écuffon  a  deux   points  jaunes,  réunis, 
i    bdomen  eft  ovale,  luifant,  noir,  marqué  de 
ciu>>^ bandes  jaunes,  dont  les  trois  premières  font 
.-iterrompues.  Le  premier  anneau  eft  tout  noir. 
L^s  pattes  font  jaunes  ,  avec  la  bafe  des  cuifles 
poftérieures  noire.  Les  ailes  font  légèrement  obf- 
tures  il  leur  extrémité. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne,  fur  la  Verge  d'or, 
Solidago  T'irga  aurea. 

Hi/l.  Nat.  Inf.  Tome  VIU. 
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If).  Nomade  interrompue. 

lioMADA  interrupta. 

Nomada  atra ,  antennis  pedibufciue  Jèrrugi- 
neis  ,  abdomine  fafciis  quinque  intemtptis  ,Jlu- 
i-'is yjeoctâque  intégra. 

Nomada  interrupta.  Paxz.  Faun.  Germ.  Fafc. 
53.  tab.  34,  &  Fafc.  96.  tab.  22. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  &  demie  de  lon- 
gueur. Les  antennes  font  ferrugineufos  ,  avec  la 
partie  fupérieure  noire  ,  de  la  bafe  au  milieu ,  & 
le  defl'ous  du  premier  article  jaune.  La  têle  eft 
poinlillée,  noire,  avec  la  partie  antérieure  &  la 
bouche  jaunes.  Le  corcelet  eft  raboteux  par  des 
points  enfoncés,  noir,  avec  une  raie  jaune,  amin- 
cie au  milieu  ,  placée  fur  le  fegment  antérieur;  un 
point  au  defl'ous  des  ailes  ,  un  autre  calleux  au- 
devant,  &.  deux  fur  l'écufl'on ,  pareillement  jaunes. 
L'abdomen  eil  noir  ,  luifant,  avec  une  tache  trian- 
s;ulaire  ou  une  bande  interrompue  ,  jaune ,  fur  les 
cinq  premiers  anneaux  ,  &  une  bande  entière  fur- 
ie fixième.  Les  pattes  font  ferrugineufes  ,  fans 
tache.  Les  ailes  font  légèrement  obi'cures  ,  furtout 
à  l'extrémité. 

Elle  fe  trouve  en  France ,  en  Allemagne. 

20.  Nomade  biponâuée. 

Nomada  bipunclata. 

Nomada  thorace  maculato  ,  abdomine  rufo  , 
fegmento  fccitndo  ,  punclis  duobus  margineque 
albis  ,  ullvnis  J'unis.  Fabr.  S\[Jl.  Pyez.  pag.  393, 
n°.  8. 

Elle  a  la  forme  des  précédentes.  Les  autennef 
font  rouges.  La  tête  eft  couverte  de  poils  fauves. 
Le  corcelet  eft  noir ,  avec  le  lobe  antérieur  &  la 
bafe  de  rèculTon  couverts  de  poils  fauves.  1 /'ab- 
domen eft  ferrugineux  ,  avec  deux  points  fur  le 
fécond  anneau  &  le  bord  ,  blancs.  Les  derniers 
font  couverts  de  poils  fauves.  Les  ailes  font  noires 
à  l'extrémité.  Les  pattes  font  ferrugineules. 

Elle  fe  trouve  à  Tranquebar. 

21.  Nomade  rouge. 

Nomada  rufa. 

Nomada  capite  ihoraceque  nlgris  ,Jeirugineo 
maculatis  y  abdomine J'errugineo  immaculato. 

Nomada  rufa  glabra ,  thorace  nigro  rufoque 
vario  ,  abdomine  antennis  ore  pedibuj'que  Jierru- 
gineis.  Ross.  Faun.  Etr.  to  n.  2,.  p.  m.  nP.  933. 
—  Ed.  Illig.  tom.  2.  p.  18   . 

Elle  eft  un  peu  plus  grands  que  la  Nomade  rufi- 
corne. Les  antennes  lont  ferrugineufes  ,  un  peu 
plus  longues  que  le  corcelet.  La  tète  elt  noire  ,  avec 
la  bouche  &  une  ligne  au-devant  des  yeux  ,  ferru- 
gineufes. Le  corcelet  elt  noir ,  avec  deux  pointa 
A  a  a, 


Ô70 


NOM 


(levés  ,  fen-ugineux  ,  à  la  partie  antcrieare  ;  une 
tache  de  la  même  couleiii- ,  de  iLaque  côté  ,  au 
deflbus  des  ailes  ,  vers  la  puilrine  ,  &  deux  points 
conligus  ,  toberculeux  ,  fur  l't'ciiilon.  L'alidomen 
eft  glabre  ,  terragineux ,  fans  laclie.  Les  pattes  font 
ferrua;ineures ,  avec  la  bafé  des  cuifl'es  noire.  Les 
ailes  ont  une  teinte  rouileilre ,  avec  l'extrémité 
plus  oLfcure. 

Elle  i'e  trouve  en  Italie. 

23.  XoMABE  ferrugineufe. 

NoMAOAjurrugmea. 

Nomada  Ji-rniginea  ,  verlice  t'itlâqtte  duifali 
ni  gris  ,  ahdoiiiinis  apicejlavo. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  &  demie  do  lon- 
gueur. Les  .intennes  font  entièrement  ferrugiueu- 
i'es.  La  tête  eft  légèrement  pubefcente  ,  ferrugi- 
neufe  ,  avec  le  verlex  noir.  Le  tour  des  yeux  eft 
ferrugineux.  Le  corcelet  eft  ferrugineux  ,  avec  une 
raie  longitudinale  .  noire,  qui  part  du  fegment 
antérieur  ,  qui  efl  ferrugineux  ,  &  va  aboutir  à 
l'écuffon  ,  qui  eft  pareillement  ferrugineux.  Der- 
rière celui-ci  eft  une  ligne  tranfverfe  ,  élevée  , 
ferrugineufe  ,  après  laquelle  eft  une  tache  trian- 
gulaire ,  noire  ,  qui  s'étend  jufqu'à  la  pointe.  Les 
côtés  du  corcelet  font  élevés  ,  ferrugineux  ,  avec 
la  partie  qui  defcend  obliquement  de  l'orignne  des 
aïk's  aux  deux  hanches  pollérieures  ,  noire  &  en- 
foncée. On  voit  aufli  un  peu  de  noir  au  deffus  de 
la  hanche  antérieure.  L'abdomen  eft  luifant  ,  fer- 
rugineux ,  avec  une  bande  jaune  ,  prefqu'inter- 
vompue  ,  fur  le  quatrième  anneau  ,  &  les  luivans 
pareillement  jaunes.  Les  pattes  font  entièrement 
ferrugineufes.  Les  hanches  pollérieures  font  cou- 
T'ertes  d'un  duvet  ai'genté.  Les  ailes  ont  une  légère 
teinte  obfcure ,  avec  une  tache  tranfparente  vers 
l'extrémité. 

Je  l'ai  trouvée  en  mai  aux  environs  de  Bagdad. 

23.  Nomade  ftriée. 

Nomada  (Iriata. 

Nomada  Jèrruginea ,  ihoiuce  nigro  lineato  , 
ubdomine  nijb  ,Jlai'o  maculato.  Fabr.  Ent.  Syjî. 
em.  toni.  a.  p.  348.  n°.  9.  —  Sjjt.  Pjes.  p.  3^2. 
7»°.  9. 

Elle  reffemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
la  Nomade  de  Fabricius.  Les  antennes  font  ferru- 
gineufes. La  tête  eft  ferrugineufe ,  avec  une  grande 
tache  noire  au  milieu.  Le  corcelet  eft  ferrugi- 
neux en  defl'us,  avec  tiois  lignes  noires j  il  eft  noir 
«n  delTous  ,  avec  des  taches  ferrugineufes.  L'ab- 
domen eft  glabre  ,  rouge ,  luifant ,  avec  le  premier 
&  le  fécond  anneau  noirs  ,  fans  tache 5  le  troifièine 
&  le  quatrième  avec  une  tache  jaune  de  chaque 
côté;  le  cmquième  avec  deux  points  fur  le  dos  ;  le 
lîxième  avec  une  tache  dorfale  ,  carrée.  Let  pattes 
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font  rongcàlres.  Les  ailes  font  tranfparentc-s  ,  avec 
l'extrémité  obfcure. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

24.  Nomade  fignalée. 

NoiiADAjîgnata . 

Nomada  nigni  ,  thorace  Jemigineo  lineato, 
ahdnmine  rujefcente  ,  Jafciis  quatuor  anoque 
Jla^'is. 

Nomada  Jîgnata.  Jrn.  Hymenopt.  pag.  323. 
tah.  l\.Jig.  7. 

Elle  n'a  pas  cinq  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  ferrugineufes.  La  tête  ell  noire  ,  avec 
la  partie  antérieure  &  le  tour  des  yeux  ferrugi- 
neux. Le  corcelet  eft  noir,  avec  une  petite  raie 
tranfverfale  à  la  partie  antérieure,  quatre  lignes 
fur  le  dos  ,  deux  points  fur  l'écuflon  ,  un  point 
écailleux  à  l'origine  des  aiWs  ,  tous  de  couleur  fei- 
rugineufe.  L'abdomen  eft  d'un  brun-ferrugineux, 
avec  quatre  bandes  jaunes  ,  dont  la  première  ,  pla- 
cée fur  le  premier  anneau  ,  eft  interrompue  aa 
milieu.  Le  dernier  anneau  eft  marqué  d'une  tache 
jaune.  Les  pattes  font  ferrugineufes.  Les  ailes  font 
tranfparentes  ,  avec  l'extrémité  très-légéremeat 
obfcure. 

Elle  fe  trouve  en  France. 

25.  Nomade  latérale. 

Nomada  lateralis. 

Nûmada  atra  ,  abdomine  nijh  ,JegmeH(o  Jk- 
cundo  terlioque  macula  utrinquè  ,  reliquis  mar- 
ginejldi'is. 

Nomada  lateralis.Vx'sz.  Faun.  Gemi.  Fajc.  96. 
tab.  20  &  tab.  21. 

ScnŒïF.  Icon.  Inf.  tab.  5o.^g.  10. 

Panz.  Nomencl.  Schceïf.  Inf.n".  10.  p.  67. 

Elle  relTemble  à  la  Nomade  ftriée ,  dont  elle  n'efl 
peut-être  qu'une  variété.  Les  antennes  font  ferru- 
gineufes ,  avec  le  premier  article  obicur  en  def- 
lus.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la  bouche  &  le  tour 
des  yeux  ferrugineux  ,  &  c^uelquefois  un  point  de 
la  même  couleur  lur  le  front.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  l'écaillé  ùe  la  bafe  des  ailes ,  un  point  calleux 
au-devant  ,  &  deux  fur  l'éculfon  ,  ferrugineux  :  il 
y  a  quelquefois  une  légère  raie  ferrugineufe  fur 
le  fegment  antérieur.  L'abdomen  eft  rouge  ,  avec 
la  bafe  noire  ,  une  tache  jaune  de  cliaque  côté  du 
fécond  8c  du  troiCème  anneau,  deux  l'approchées 
furie  quatrième,  &  une  plus  grande  carrée  fur  le 
cinquième.  Les  pattes  font  ferrugineufes ,  avec  la 
bafe  des  cuiftes  noire.  Les  ailes  fout  légèrement 
obfcures  ,  avec  un  point  tranfparent  vers  l'e-xtré— 
mité.  Le  noir  de  la  bafe  de  l'abdomen  eft  quel~ 
qucfois  tritide. 

Elle  fe  trouve  en  France ,  en  Allemagne. 
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iÇ.  Nomade  à  zones. 

KoiiADA  zonata. 

î^omada.  nigra  ,  antennis  ,  pedihiis  punciifque 
duobus Jcutelli Jerrugineis  ,  abdoininefîai'O  ,Jhr~ 
rugineo  variegato  ,  cingulis  quatuor  nigris. 

Nomada  zonata.  Panz.  Faun.  Germ.  Fajc.  53. 
tab.  20. 

Apis  vefpoides.  Schrank  ,  Enum.  Inf.  Aujlr. 
n°.  823.? 

Elle  a  environ  trois  lignes  &  demie  de  long.  Les 
antennes  font  ferrugineuies.  La  tête  eft  pubefcente , 
chagrinée ,  noire ,  avec  la  partie  antérieure  8c  le 
tour  des  jeux  ferrugineux.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  deux  points  peu  marqués ,  ferrugineux ,  à  la 
partie  antérieure;  deux  calleux  &  élevés  fur  l'écul- 
fon  ,  un  au-devant  des  ailes  &  un  au  deffou.s ,  pa- 
reillement ferrugineux.  L'abdomen  eft  ovale.  Le 
premier  anneau  eft  entièrement  noir  ;  le  fécond 
eft  ferrugineux ,  avec  une  bande  en  croiffant , 
noire ,  fur  le  bord  ;  le  troifième  eft  jamve  fur  les 
côtés ,  ferrugineux  au  milieu ,  avec  une  bande 
noire  fur  le  bord  poftérieur;  le  quatrième  eft  fem- 
blable  au  précédent ,  feulement  il  eft  plus  étroit; 
le  cinquième  eft  jaune  ,  avec  le  bord  noir.  Le  der- 
nier eft  entièrement  jaune  ,  cilié  fur  fes  boi-ds. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

27.  Nomade  de  Fabriclus. 

IfoM^DA  Fabriciana. 

Nomada  nigni ,  ahdomine  glabro  ,Jenugineo  ; 
maculis  duabus  Jlavis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  emend. 
tom.  2.  p.  348.  n°.  10.  —  Syjl.  Pyez.  pag.  SgS. 
n°.  10. 

Apis  Fabriciana.  Linn.  Syjl.  Nat.  tom.  a. 
p.  935.  n°.  17. 

Elle  varie  beaucoup  pour  la  grandeur.  Les  an- 
tennes font  fanves  ,  avec  un  peu  de  noir  en  deffus. 
Le  pi'emier  article  eft  noir  eu  deflus ,  jaune  en  def- 
fous.  La  tête  eft  légèrement  velue  de  gris  ;  elle  eft 
noire  ,  avec  la  bouche  &  une  petite  raie  fur  le  cha- 
peron, jaunes  ou  rougedtres  :  celle-ci  s'avance  ti-ès- 
peu  autour  des  yeux.  Le  corcelet  eft  noir ,  légère- 
ment velu  de  gris  ,  avec  la  pièce  ècailleufe  qui  fe 
trouve  à  la  bafe  des  ailes ,  &  un  point  au  deiïbus , 
ferrugineux.  L'abdomen  eft  rouge ,  luifant ,  avec 
la  baie  du  premier  anneau  noire  ;  une  petite  tache 
jaune  de  chaque  côte  du  fécond  ,  &  un  point  de  la 
même  couleur  de  chaque  côté  du  ti-oifième.  Les 

Î lattes  font  ferrugineufes  ,  avec  un  peu  de  noir  à 
a  bafe  des  cuiffes.  Les  ailes  font  légèrement  obf- 
cuves ,  avec  une  tache  ti'anfparente  ou  plus  claire 
à  peu  de  diftaace  de  l'extrémité. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 


NOM  371 

28.  Nomade  fligmate. 

Nomade  Jligina. 

Noniada  nigra  ,  antennis  ,  abdowine  pedibuf- 
que  Jerrugineis.  Fabr.  Syji.  Pyez.  p.  ôga.  n«.  11. 

Elle  ren"emble  à  la  précédente  pour  la  forme  & 
la  grandeur.  Les  antennes  font  ferrugiueufcs.  La 
tète  eft  noire ,  lègèi-ement  velue  de  gris  ,  avec  lu 
bouche  ferrugineufe.  Le  corcelet  eft  velu  ,  noir  , 
avec  un  point  calleux  ,  élevé  ,  ferrugineux  ,  placé 
au-devant  des  ailes.  L'abdomen  eft  ferrugineux  , 
avec  la  bafe  du  premier  anneau  noire  ,  &  en  outre 
quelques  points  noirs  fur  les  côtés  ,  mais  peu  dif- 
tintls  ,  prefcpi'eflacès.  Les  pattes  font  rougeâtres. 
Les  ailes  font  obfcures,  avec  un  point  blanc  vers 
l'extrémité. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  d'Alger. 

29.  Nomade  bigarrée. 

lioMADA  varia. 

Noniada  nigra  ,  abdomine  Jlano  ,  anticè  rufo  , 
Sti,jcii&  tribus  nigris  y  antennis  pedibuj'que  Jerru- 
gineis. 

Nomadit  vaiia.  Pa\z.  Faun.  Gerrn.  FaJc.  55. 
tab.  20. 

Elle  reffemble  à  la  Nomade  linéole  ,  mais  elle  eft 
plus  petite.  Les  antennes  font  ferrugineufes  ,  noi- 
râtres au  milieu ,  avec  le  premier  article  noir  ea 
deffus,  ferrugineux  en  deubus.  La  tête  eft  pubef- 
cente ,  noire ,  avec  la  lèvre ,  une  tache  au  deflus 
&  le  tour  des  yeux,  jaunes.  La  langue  eft  avancée, 
obfcure.  Le  corcelet  eft  ponèlué,  à  peine  pubef- 
cent,  noir,  avec  une  petite  raie  jaune  ,  interrom- 
pue ,  à  la  partie  antérieure  ;  un  point  écailleux  à 
l'origine  des  aUes ,  lin  autre  au-devant ,  &  un  feul 
furlècufl'on,  élevé,  pareillement  jaunes.  L'abdo- 
men eft  glabre  ,  luifant ,  avec  le  premier  anneau 
noir,  marqué  d'une  tache  tranfverfe  ,  rouge.  Les 
autres  font  jaunes ,  avec  une  bande  noire  fur  le 
bord  poftérieur.  L'anus  eft  jaune,  pubefcent.  Ea 
defl'ous  l'abdomen  eu  noir ,  avec  le  bord  des  an- 
neaux jaune.  Les  pattes  font  ferrugineufes  ,  avec 
la  bafe  des  cuiffes  intermédiaires  &  poftérieure» 
noire.  La  poitrine  eft  pubefcente  ,  noire,  marquée, 
fur  les  côtés,  d'une  petite  ligne  jaune.  Les  ailes  font 
tr-anfparentes ,  avec  les  nervures  jaunâtres. 

EUe  fe  trouve  ea  Autriche, 

3o.  Nomade  fulvicorne. 

NoMADAjuli'icornis. 

Nomada  nigra  ,  antennis  pedibufque  Jerrugi- 
neis  , Jhutello  punclis  quatuor,  abdammequejaf- 
ciis  Jlavis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  a.  p.  348. 
n°.  II.  —  Syjl.  Pyez.  p.  SgS.  n°.  la. 

Elle  reffemble  à  la  Nomade  ruficorne.  Les  an- 
tennes font  d'un  rouge-pâle  ,  avec  le  defl'ous  dii 
Aaa  2 
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premier  article  jaune.  La  lête  efl.  noire  ,  avec  la 
purlie  antérieure  jaune,  laquelle  couleur  efl  pofli'- 
rieurement  trideutée.  Le  corcclet  eft  noir  ,  avec  le 
bord  antt'rlciLT  &  un  point  calleux  au  deffous  des 
ailes,  jaunes.  LV'euflou  ell  marque'  de  quatre  points 
jaunes.  L'alidomen  eftnoir,  avec  cinq  bandes  jau- 
nes, dont  !:i  féconde  eil  un  peu  interrompue.  Les 
pattes  (ont  ferrugineufes. 

Elle  le  trouve  au  midi  de  la  France  &  de  l'Italie. 

ai.  Nomade  nigricorne. 

NoMADA  nigricornis. 

NomaAi  atra  ,  iinniacuIaUi ,  abdomine  nijo  , 
fiinâlo  laleralijlui'o. 

Elle  rtfTemljle  bea-icnup  à  la  Nomade  H;erma- 
nique.  Les  anlenues  l'uiit  très-noires.  La  lête  &  le 
corcelel  font  Irès-uous ,  fans  tache,  k'gcrement 
couverts  de  poils  gris.  L'écaillé  de  l'origiue  des 
ailes  efl  noire.  L'abdomen  ell  rouge,  avec  une 
tache  prefque  trilobée  ,  noire  ,  à  la  baie  fupérieure 
du  premier  anneau,  &  un  point  jaune  de  chaque 
côté  du  i'econd.  Les  pattes  font  noires  ,  légèrement 
velues  de  gris  ,  avec  les  derniers  articles  des  taries 
bruns.  Les  ailes  font  légèrement  obfcui-es  ,  avec 
une  tache  tranfparente  vers  l'extrémité.  Les  ner- 
vures &  le  point  marginal  font  noirs. 

Elle  le  trouve  aux  environs  de  Paria. 

33.  Nomade  germanique. 

UoMADA  gennanica. 

Noj?iada  abdomine  rufo  ,  Jegmento  primo  hajî 
reliquis  ulrinc/uè  puncto  nigro.  Fabr.  Sjz/l.  Pjez. 

p.  r)94-  "°- 1^' 

Nomada  germanica.  Panz.  Faun.  Gerni.  Fajc. 
y2.  tab.  17. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  ferrugineufes  ,  avec  le  premier  arti- 
cle noir  ,  ou  quekpitfois  entièrement  noires ,  pi-ef- 
que  de  la  longueur  du  corcelet.  La  tête  ell  noire , 
avec  un  duvet  gris  ,  plus  lerré  &  argenté  fur  le 
front.  Le  corcelet  eft  noii- ,  légèrement  velu  de 
gris  ,  avec  l'écaillé  qui  efl  à  l'origine  des  ailes , 
fcrrugineufe.  L'abdomen  eft  rouge  ,  avec  la  bafe 
du  premier  anneau  noue ,  &  un  point  de  chaque 
côté  des  autres  ,  également  noir.  Ces  points  font 
quelquefois  peu  marqués  ou  manquent  enliére- 
ment.  Les  derniers  anneaux  lont  un  peu  pubtf- 
cens.  Les  pattes  font  ferrugineufes,  avec  les  cuill'es 
noires  dans  toute  leur  élendue  ,  excepté  à  leur 
extrémité,  qui  elt  fcrrugineufe.  Les  cuiffes  anté- 
rieures ,  dans  deux  mâles  que  j'ai,  font  dilatées, 
prefque  triangulaires ,  un  peu  crochues  en  defl'ous. 
Les  ailes  font  légèrement  obfcures  à  leui-  extré- 
mité. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  j  elle 
u'eft  pas  rare  aux  environs  de  Paris. 


NOM 

33.  Nomade  fanglée. 

Nomada  Juccinâla. 

Nomadii  nigm  ,  abdory^inejlavo  ,  btiji Suf<-''{f~ 
qite  quatuor  nigris ,  tibiis  tarjijqae  Jlu\is. 

Koniadu  fuccinfla  auteiinis _feri-ugineis  ,  pru- 
tflli  punciis  duobus/lufis  ,  abdomine Jlavo  ,Jiif- 
ciis  quatuor  nigris.  Panz.  Faun.  Geriii.  FaJ'c.  55. 
tab.  ai. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  de  longueur.  Lc« 
antennes  font  ferrugineufes  ,  avec  le  premier  ar- 
ticle noir  en  deflus ,  jaune  en  délions.  La  lête 
ell  noire  ,  légèrement  pubclccnte  ,  avec  un  point 
jaune  au  milieu  de  la  lèvre  fupérieure  ,  &  une 
tache  triangulaire  ,  jaune  ,  de  chaque  côté  du 
froul.  Les  yeux  font  obl'cuis  ,  tachés  de  noir.  Le 
corcelet  ell  légèrement  pubefccnt ,  noir,  avec  une 
petite  raie  jaune  à  la  partie  antérieure;  uik-point 
fous  les  ailes  ,  un  autre  écailleux  à  l'origine  , 
deux  fur  l'écuiron  ,  &.  deux  au  délions ,  également 
jaunes.  L'abdomen  ell  glabre  ,  luifant  ,  avec  les 
anneaux  jaunis,  marqués  poflèrieurement  d'une 
bande  noire.  La  Jjafe  du  premier  ell  noire  ,  & 
l'anus  ,  ainfi  que  le  pénultième  anneau  ,  eil  jaune. 
En  dt'lfous  l'abdomen  ell  jaune  ,  marqué  de  bandt» 
noires,  plus  éiroiles  qu'en  dell'us.  Les  jambes  anté- 
rieures &  intermédiaires  fout  jaunes  ,  fans  tache. 
Les  poftérieurcs  fout  jaunes ,  avec  une  tache  au 
milieu ,  noire.  Les  cuilles  font  noires  ,  avec  les 
genoux  jaunes.  La  poilriue  elt  noire.  Les  ailes  font 
traufpartntes ,  avec  l'extrémité  légèrement  obf- 
cure. 

Elle  fe  trouve  en  Autriche. 

34.  Nomade  vagabonde. 

'Nomada  raga. 

Nomada  atra  ,  abdomine  maciilis  fex ,  ano 
pedibujcjue  Jlui'is. 

Nomada  vaga  atra  ,  fcutello  punclis  duobus  ^ 
abdomine  maculis  utruiquè  tribus  marginaltbus ^ 
ano  pedibujque  Jhwis.  Panz.  Faun.  Ocrni.  FaJc. 
55.  tab.  2a. 

Elle  n'a  guère  plus  de  trois  lignes  de  longueur. 
Les  antennes  font  noires  en  deilus  ,  ferrugineufes 
en  délions.  La  lête  eil  grande,  poutluèe,  un  peu 
pubelcenle  ,  noire  ,  avec  la  lèvre  ,  luie  tache  au 
dcllus  ,  &  le  tour  des  yeux  antérieurement ,  jau- 
nes. Le  corcelet  ell  piihelcent,  ponclué  ,  noir, 
avec  un  point  a  l'origine  des  ailes  ,  un  autre  au- 
devant  &.  doux  fur  lècuflon  ,  ji.ines.  L'abdomen 
ell  noir  ,  glabre  ,  luifant ,  avec  trois  taches  jaunes , 
triangulaires  ,  de  chaque  côté  ,  qui  vont  progref- 
Cveinent  en  diminuant  de  grandeur.  Le  dellous  ell 
noir,  avec  dis  bandes  jaunes.  L'auus'ell  jaune. 
Les  pattes  font  jaunes,  avic  une  lâche  noire  (iir 
le  milieu  des  cuiiles  &  des  jambes.  Les  ailes  lunt 
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ti-anPpavenles  ,  avec  l'exti-t^mité  légèrement  obl- 
ciiri'. 

Elle  le  trouve  en  Autiiclie. 

35.  Nomade  naine. 

KoMyiDyi  minuta. 

Nomada  nigra  ,  antenvis  Jcutelli  punclif  qua- 
tuor, abdomineque  rii/Is.  Fadh.  S\Jl.  Pyez.  p.  5y4- 
no.  19. 

Elle  eft  plus  petite  que  les  précc'denles.  I,es  an- 
tennes font  rouges  ,  avec  le  premier  article  noir. 
I/a  tête  eft  noire  ,  avec  la  bouche  rouge.  Le  coi-- 
celet  eft  noir,  avec  trois  points  calleux,  jaunes, 
au-devant  des  ailes  ,  &  cpiaire  fur  l'écufl'on.  On 
voit  ,  au  defl'ous  de  celui-ci ,  quatre  points  formés 
par  des  poils  argentés.  L'al;doiiien  eft  rouge,  avec 
la  bafe  du  premier  anneau  noire.  Les  pâlies  font 
rouges  ,  avec  les  cuidls  noires. 

Elle  fe  trouve  à  Kiell. 

Nota.  Fabric-is  cite  la  Nomada  Jitrva  de  Pan- 
zer  ,  dont  la  dtfcnplion  &l  la  ligure  diffèrent  beau- 
coup de  celle-ci. 

56.  Nomade  ojj-fcure. 

NoMADA^fan'a . 

Nomada  jiigm  ,  ahdomine  nhfcurè  Jlavô  Jlif- 
ciaio  ,  pedtbus  Jlai>o  maculatis. 

Nomada  furva  thorace  immaculato,  ahdomine 
ovato  ,  nigro  ,  nh/iurè  flufo  Jiifciato  ;  pedibus 
nigrisy/lufo  maculatis.  Panz.  Fauri.  Genn.  FaJ'c. 
55.  1L°.  23. 

Cette  efpècc  paroît  dificrer  de  la  Nomade  naine  ; 
elle  n'a  pas  trois  ligues  de  longueur.  Les  antennes 
font  ferrugineufes  en  dellbus  ,  noires  en  defl'us  , 
avec  le  premier  arlicle  entièrement  noir.  La  tête 
eft  noire  ,  jjubcfcente,  avec  la  Icvre  jaune  &  le 
front  couvert  d'un  duvet  argenté.  Les  yeux  font 
obfcurs.  Le  corcelet  eft  noir  ,  fans  tache  ,  fi  ce 
n'eft  l'écaillé  de  l'origine  des  ailes  ,  &  un  point 
calleux  vers  la  poitrine  ,  qui  font  jaunes.  L'abdo- 
men eft  glabre  ,  ludant ,  noir  ,  obi'curénient  rave 
de  jaune  eu  deflus  ,  luifant ,  jaune  en  defl'ous ,  avec 
le  bord  des  anneaux  noir.  L'anus  eft  pubefcent. 
Les  pâlies  font  noires  ,  marquées  de  taclies  jaunes. 
La  poitrine  eft  noire.  Les  ailes  font  tranfpareutes  , 
avec  l'extrémité  un  peu  obfcure. 

Elle  fe  trouve  eu  Autriche. 

NOMIE.  Nomia.  Genre  d'infefles  de  la  féconde 
feàlion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères  ,  &.  de  la  fa- 
mille des  Andrcnèles. 

Les  Nomies  ont  les  antennes  filiformes  ,  plus 
courtes  que  le  corcelet  ;  lu  trompe  un  peu  avan- 
cée ;  une  e'caille  a  la  bafe  fupérieure  des  ailes  , 
ordinairement  fort  grande  ;  une  cellule  marginale 
aux  ailes  lupérieures  ,  alongée  ,  arrondie  à  fon 
extréûiité  j  trois  cellules  cubitales  ou  fous-margi- 
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nales  ,  dont  la  féconde  eft  peliie  U  carrée  ,  Stles 
cuifl'es  poilérieures  reiiOées  d.ms  les  mâles. 

("e  genre  ,  établi  par  M.  Latrcille  ,  eft  très-voîGa 
des  Andrcnes  &  des  Hali£les  :  tculeineul  lu  Lingtto 
cil  lia  pca  ])lus  alongée,  &.  les  mâles  fe  diftingueut 
par  les  cuili'es  poilérieures,  qui  font  plus  ou  moiiu 
reiidées,  &  par  ré<"aille  qui  fe  trouve  à  la  bafe  des 
ailes  ,  &  (jui  eft  ordinairement  fort  grande  dam  les 
deux  fexcs. 

Les  antennes  font  filiformes ,  un  peu  plus  courtes 
que  le  corcelet ,  compofées  de  treize  articles  dans 
les  mâles  ,  &  de  douze  dans  les  femelles.  Le  ])re- 
mier  article  eft  alongé ,  à  peinjî  arqué,  prefque 
cylindrique  ou  légéifiinent  aminci  à  fa  bafç.  Le 
fécond  eft  court,  aminci  à  fa  bafe.  Le  Iroifième 
n'eft  guère  plus  long  que  les  fuivans,  mais  un  peu 
aminci  à  fa  bafe.  Ceux  qui  viennent  après  font 
cylindriques  &  de  longueur- égale.  Le  dernier  s'ar- 
rondit à  fon  extrémité.  Elles  font  inférées  à  la  par- 
tie antérieure  de  la  tête,  &  fout  uu  peu  diilanles 
l'une  de  l'autre. 

La  têle  eft  de  la  largeur  du  corcelet ,  &  la  parlie 
antérieure  eft  déprimée.  Les  yeux  ,  placés  fur  li  3 
côtés  ,  font  enliers  ,  ovales  ,  un  peu  failliins.  On 
voit  trois  petits  yeux  lifles  fur  le  vcrtex. 

La  bouche  eu  formée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  d'une  trompe  &  de  quatre 
aniennules. 

La  lèvre  fupérieure  ,  placée  à  la  fuite  du  cha- 
peron ,  qui  eft  un  peu  avancé ,  eft  cornée ,  courte , 
arrondie  &  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées,  fimples,  arquéei, 
pointues,  un  peu  en  gouttière  inténeurement. 

La  trompa  eft  formée  de  trois  ]iièccs  apparentes. 
Les  deux  extérieures  ou  mâchoires  font  cornées , 
larges  ,  coudées  aux  deux  tiers  de  leur  longueur, 
&  plus  longues  que  la  langue  :  celle-ci  eft  cornée 
&  cylindrique  de  la  bafe  au  milieu;  elle  eft  eufuile 
coriace  ,  peu  large  ,  un  peu  velue  &  terminée  en 
pointe;  elle  a  deux  iilcts  minces,  plus  courts,  qui 
l'accompagnent,  &  qui  paroiflent  inférés  à  peu  de 
diftance  des  aniennules. 

Les  aniennules  antérieures  ou  maxillaires  font 
filiformes  ,  compofées  de  fix  articles ,  dont  le  fé- 
cond eft  un  peu  plus  long  que  les  autres;  ce  qui 
diftiugue  un  peu  ce  genre  des  Haliâes  &  des  An- 
drènes  ,  qui  ont  cet  article  à  peu  près  de  la  lon- 
gueur des  autres.  Les  articles  fuivans  fout  prefque 
égaux  enir'eux  &  un  peu  renflés  à  leur  extrémité. 
Elles  font  inférées  fur  la  courbure  des  pièces  laté- 
rales ,  &  la  dépaffent  beaucoup  en  longueur.  Les 
aniennules  labiales  font  courtes,  compofées  de 
quatre  articles  ,  dont  le  premier  eft  alongé.  Les 
trois  fuivans  font  très-courts  ,  &  égaux  enir'eux. 
Elles  font  inférées  à  la  bafe  de  la  parlie  coriacée , 
là  où  fe  termine  la  partie  cornée  ,  &.  où  la  langue 
fe  fléchit. 

Le  corcelet  eft  arrondi ,  ordinairement  pointillé 
comme  la  tcle  ,  plus  ou  moins  velu  ,  quelquefois 
couvert ,  à  fa  partie  fupérieure ,  de  petites  écailles 
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mji  s'enlèvent  par  le  frottement.  On  remarque 
dans  prefqiie  toute»  les  efpèces  une  grande  dcaille 
mince  &  forte  qui  recouvre  la  bafe  des  ailes ,  8t  qui 
eft  un  peu  relevée  pour  ne  pas  en  empêcher  ou 
gêner  le  mouvement. 

L'abdomen  eft  ovale  ,  ordinairement  pointillé, 
I.es  anneaux  font  bien  diftinfls ,  8c  la  femelle  eft 
armëc  d'un  aiguillon  caché. 

Les  pattes  antérieures  &  intermédiaires  n'ont 
tien  de  remarquable  ;  mais  les  poftéricurcs  pren- 
nent ordinairement  ,  dans  les  mâles,  une  forme 
bizarre.  La  ciiiffe  ell  plus  ou  moins  grolfe  ,  quel- 
quefois boffue  vers  fa  bafe  fupérieure,  creufe  en 
deffous  ,  8:  garnie  de  poils  hns  très-ferrés.  La 
jambe  eft  plus  ou  moins  courte  ,  quelqiiefois  cour- 
bée irrégulièrement,  &  munie,  vei's  le  milieu  ou 
h  l'extrémité  latérale,  d'une  expanfion  coriacée, 
^n  forme  de  cuiller  ,  ou  bien  elle  eft  terminée  par 
un  ou  deux  lobes  plus  ou  moin»  alongés.  Les  tnrfes 
font  un  peu  plus  longs  que  dans  les  genres  voifins. 
Le  premier  article  Uirtout  eft  très-alougé ,  et  eft 
NQ  peu  plus  gr-os  cpje  les  fuivans. 

Les  ailes  ont  leurs  nervures  nffez  bien  maj-quées. 
Le  point  marginal  eft  un  peu  alongé  ,  &  la  cellule, 
çoj  fe  trouve  après  ce  point ,  eft  alongée ,  arron- 
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die  k  fon  extri'mité  j  ce  qui  diftingue  wn  peu  ce 
genre  des  Aiidrènes  &  des  Haliftes ,  qui  ont  cette 
celUde  plus  pointue  &  moins  détachée  du  bord. 
Les  trois  cellules  cubitales  n'offrent  pas  des  didé- 
rences  bien  remarquables,  La  première  &  la  der- 
nière font  alongées ,  &  la  féconde  forme  un  carré 
prefque  parfait ,  &  eft  beaucoup  plus  petite  que 
les  deux  autres  j  elle  a  une  nervure  récurrente ,  U 
la  troifième  en  a  une  autre. 

Les  Nomies  font  peu  nombreufes  en  efpèces 
dans  les  colle£lions ,  &  fort  peu  connues  des  natu- 
raliftes;  elles  fréquentent  les  fleui's  dans  la  belle 
faifon  ,  Si  a'_y  montrent  en  petit  nombre.  Noui 
ignorons  fi  elles  vivent  en  fociété  ou  fi  elles  font 
folitaires.  L'analogie  nous  porte  à  croire  qu'elle» 
vivent  folitaires  comme  les  Andrèues  8t  les  Ha- 
liftes  ,  &  qu'il  n'y  a  parmi  elles  que  des  mâles  U 
des  femelles,  Ce  qui  m'a  paru  néanmoins  fort  re- 
marquable, c'eft  qu'un  foir,  après  le  foleil  couché, 
j'en  ai  trouvé  ,  aux  environs  de  Téhéran  en  Perfe , 
une  eipèce  roulée  en  grand  nombre  autour  de  la 
tige  d'une  plante  ;  c'eft  celle  que  j'ai  nommée  Lo~ 
bée  ;  il  y  avoit  plus  de  foixante  individus ,  tous 
mâles ,  qui  fe  laiffèrent  prendre  les  uns  après  les 
autres  fans  chercher  à  s'envoler. 
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NOMIE. 

NOMIA.  Latr.  LAZIUS.  Panz.  Jur.  MEGILLA.  Fab.  ENCERA.  Fab. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes ,  uu  peu  plus  courtes  que  le  corcelet ,  tle  treize  articles  dans  les 
mâles ,  de  douze  daus  les  femelles. 

Mandibules  arque'cs,  pointues,  simple». 

Trompe  avancée,  formée  de  trois  pièces. 

Langue  accompagnée  de  deux  pièces  minces,  plus  courtes  qu'elle. 

Quatre  antennules-,  les  maxillaires  longues,  filiformes,  composées  de  six  aiticles-,  les 
labiales  com-tes ,  composées  de  quatre  articles ,  dont  le  premier  alougé. 

Ailes  supérieiu-es  avec  une  cellule  marginale ,  alongée ,  arrondie  à  son  extrémité ,  et 
trois  sous-marginales,  dont  la  seconde  petite  et  carrée. 

Écaille  souvent  fort  grande  à  1  origine  des  ailes  supériemes. 


ESPÈCES. 


1 .  NoMiE  armée. 

Noire ,  avec  un  duvet  cendré  et  des  cils 
blancs  au  bord  des  anneaux  de  l'abdo- 
men ;  jambes  postérieures  terminées  par 
deux  lobes. 

2.  NoMiE  unidentée. 

Noire ,  avec  un  duvet  cendré  et  cinq 
bandes  blanches  sur  l'abdomen  ,•  jambes 
postérieures  terminées  par  une  dent  laté- 
rale,  très-forte. 

3.  NoMiE  difforme. 

Noire  ;  front  avec  un  duvet  cendré  / 
jambes  postérieures  jaunes  ,  courbées  , 
terminées  par  un  lobe  qui  s'élargit  à  l'ex- 
trémité. 

4-  NoMiE  diversipède. 

Noire  ;  front  avec  un  duvet  cendré  ; 


abdomen  ponctué  ;  jambes  postérieures 
terminées  par  un  lobe  alongé. 

5.  NoMiE  lobée. 

D'un  brun  ferrugineux ,  avec  un  duvet 
blanchâtre  ;  jambes  postérieures  garnies 
d'un  lobe  latéral,  jaune,  arrondi. 

6.  NoMiE  curvipcde. 

Obscure ,  avec  cinq  bandes  jaunes  sur 
l'abdomen  ;  jambes  postérieures  courbes, 
terminées  par  une  forte  épine. 

•j.  NoMiE  crassipède. 

Couverte  de  poils  cendrés  ;  abdomen 
noir,  avec  le  bord  des  anneaux  verddtre  ; 
jambes  postérieures  courbes  ,  dentées  , 
jaunes. 


3t6 
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I.  NoMiE  artnde. 

SoMiA  arniata. 

Noniia  nigra ,  cinereo-pubejcens ,  abdoininis 
Jegnientoruin  marginc  albo  ciliatoj  tihiis  pq/hcis 
loois  duobus  teniunatis. 

Elle  eft  un  p.?\i  plus  grande  que  bi  Nomie  diver- 
fipède.  Les  aiittimes  l'onL  fauves.  l,a  têle  eft  noi- 
râtre ,  couvcrle  diiu  duvet  bluiichùlre ,  très-lerré 
fur  le  front.  Le  corcelet  eft  noivàlre  ,  avec  un  duvet 
gris  fur  les  côtés;  de  petites  écailles  cendrées  fur 
le  dos,  &  deux  petites  raies  Iranfvcrfcs  grifes  , 
l'une  au  defl'us ,  &.  l'autre  au  dcflous  de  l'écuHou. 
On  voit  fur  celui-ci  deux  petites  épines  un  peu 
crochues,  jaunes  à  leur  extrémité.  L'abdomen  efl 
pointillé  ,  noirâtre  ,  avec  le  bord  des  anneaux 
garni  de  poils  blanchâtres.  Les  pattes  font  fauves , 
avec  un  peu  de  brun  à  la  bafe  des  cuiifes  ,  &.  le 
premier  article  des  tarfes  d'un  jauue-blanchàtre. 
Les  cuifibs  poflérleures  font  tiès-renllées;  elles  (ont 
un  peu  creufes  à  leur  partie  inférieure  ,  &  ont  une 
dent  latérale  vers  leur  extrémité.  La  partie  creufe 
cri  légèrement  garnie  d'un  duvet  blanc.  Les  jambes 
font  terminées  par  deux  lobes  d'un  iaune-blan- 
châtre  ,  dont  l'extérieur  eil  une  fois  plus  long  que 
l'autre.  Les  ailes  font  triuifparenles  ,  avec  une  très- 
légère  teinte  obfcure  vers  l'extrémité  ,  &.  les  ner- 
vures d'un  brun-ferrugineux.  L'écaillé  de  la  bafe 
eft  grande  &.  d'un  jaune-pâle. 

Je  l'ai  trouvée  fur  des  fleurs  dans  le  défert  de 
l'Arabie ,  vCis  la  fin  de  mai. 

2.  NoMiE  unidentée. 

NoMJ-d  unidentata. 

Nornia  nigra  )  cinereo-pubefceTu: ,  tihdomine 
cingulis  quinqiie  albis ,  tibiis  pojiicis  dente  late- 
rali  valido  tenninatis. 

Elle  a  quatre  lignes  de  longueur.  Les  antennes 
&  les  pattes  font  fauves.  La  tète  éft  noLi-e  ,  légère- 
ment pubefcente  ,  avec  un  duvet  j^ris  ,  très-ferré  , 
fur  le  front.  Le  corcelet  eft  noir  ,  légèrement  pu- 
befceut.  L'abdomen  ell  noir,  avec  une  bande  lill'e  , 
blanche  ,  fur  le  bord  des  cinq  premiers  anneaux. 
Les  cuifles  pollérieures  font  un  peu  renllées  ,  creu- 
fes en  deffous ,  unidentées  vers  l'extrémité.  Les 
jambes  font  un  peu  arquées  ,  intérieurement  ter- 
minées ,  à  l'extrémité,  par  un  lobe  pointu.  Les 
ailes  font  tranfparenles  ,  à  peine  un  peu  rouffeâ- 
tres  à  l'extrémité  ,  avec  les  nervures  ferrugineu- 
fes.  L'écaillé  de  la  bafe  ell  petite  ,  fauve. 

Je  l'ai  trouvée  fur  des  Heurs  ^  en  mai  ,  dans  le 
défert  de  l'Arabie. 

f  3.  NoMiE  difforrae. 
NoMiA  difformis. 
Homia  nigra ,  Jronte   cinereo-villofâ  y  tibiis 


NOM 

pojiicis  Jlaois ,   incurvis  ,  lobo   clai>ato   tenni- 
natis. 

Lajius  ditt'ormis  pube/cens  ,  ater ,  fcutello  bi- 
dentato  ,  ahdoinine  fegmentonnn  marginibus  al- 
bis ,  femonbus  pojltcis  crq//ij/iniis  ,  apice  denti- 
cii/utis  y  tihiis  pq/hcis  diffonnibus.  Panz.  Faun. 
Gemi.  Fcifc.  89.  tab.  i5. 

Noniia.  Latr.  Gen.  Criijt.  &  Injl  toin.  4  />•  l55. 

Lajius  dijjonnis.  Jdr.  Hym.  p.  338. 

Andrena  humcralis.  Jur.  Hym. p.  ^Sl.tab.  14.? 

Elle  a  quatre  lignes  de  longueur.  Les  antennes 
font  brunes  en  deilus  ,  fauves  en  deffous ,  avec  les 
deux  premiers  articles  noirs.  La  tête  eft  noire, 
avec  le  vertex  pubclcent ,  &  le  front  couvert  de 
poils  courts  ,  ferrés,  cendrés.  Le  corcelet  eft  noir, 
légèrement  couvert  de  poils  rouffeâtres  ou  cen- 
drés ,  plus  ferrés  à  la  partie  antérieure.  L'écuffon 
a  de  chaque  côté  une  petite  épine  courte  ,  noire  , 
avec  l'extrémité  fauve.  L'abdomen  eft  ponélué  , 
noir  ,  légèrement  pubefcent  ,  avec  le  bord  des 
anneaux  garni  de  cils  blancs  ,  excepté  le  premier 
8t  le  dernier.  Les  pattes  font  jaunes,  pubefcentes. 
Les  jambes  antérieures  font  très-peu  dilatées.  Les 
cuiffes  pollérieures  font  noires  ,  renflées,  creufes 
eu  deffous  ,  déniées  vers  l'extrémité.  Les  jambes 
font  courtes  ,  courbées  ,  terminées  par  un  lobe 
jaune  j  alongé,  aplati  ,  un  peu  dilaté  à  fon  extré- 
mité. Tous  les  tarfes  font  jaunes.  Les  ailes  font 
tranfparenles  ,  avec  une  très-légère  leinte  obfcure 
à  l'extrémité ,  &  les  nervures  brunes.  L'ècaille  de  la . 
bafe  eft  grande ,  jaunâtre ,  avec  la  bafe  obfcure. 
Elle  le  trouve  eu  France  ,  eu  Allemagne. 

4.  NoMiE  divcrfipcde. 

Nom  A  diçeijipes. 

Noniia  nigra  ,  ,fronte  cinereo-villojà  ,  abdo- 
niine  punclato  ,  tibiis  pnjlicis  lobo  elongalo  ter- 
niinatis. 

Nomia  diferfipes.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  Injefl. 
tom.  â,.p.  l53.  tab.  'ii^.Jig.  8. 

Elle  a  trois  lignes  &  demie  de  longueur.  Les 
antennes  font  brunes.  La  tête  eft  noire  ,  avec  le 
front  couvert  d'un  duvet  cendré.  Le  corcelet  efl 
noir  ,  légèrement  couvert  d'un  duvet  cendré  ou  ^ 
rouffeâtre.  L'abdomen  eft  ponftué  ,  noir ,  avec  le 
bord  des  anneaux  très-légèrement  cilié  de  glis. 
Les  pattes  font  noirâtres  ,  avec  le  premier  article 
des  tarfes  blanchâtre ,  &  les  autres  bruns.  Les 
cuifles  poftérieures  font  peu  renflées.  La  pai-tie 
inférieure  eft  creufe  ,  couverte  d'un  duvet  affez 
long  ,  blanc.  Les  ailes  font  tranfparentes  ,  avec 
l'extrémité  à  peine  obfcure,  &  les  nervures  d'un 
brun-ferrugineux.  L'écaillé  qui  le  trouve  à  leur 
bafe  ell  grande  ,  jaunâtre. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  la  Frajice ,  de  l'Iiahe.  > 

5.  Nomie 


NOM 

5.  NoMiB  lobée. 

NoMiA  lobata. 

Nomia  fujco-femiginea  ,  alho-puhejcens  ,  ii- 
biis  pqjhcis  lobo  lateraliflavo  in/lraclis. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Noraie  diver- 
Cpède.  Les  antennes  font  fauves.  La  tète  efl  noi- 
râtre ,  couverte  de  poils  courts  ,  écailleux ,  ferrés , 
d'un  gris-blanchâtre.  Le  corcelet  eft  couvert  d'é- 
caillcs  de  la  même  couleur,  &.  on  diftingue  poflô- 
rieuremcnt  deux  petites  raies  tranfverles  ,  l'une  au 
deffus ,  &  l'autre  au  deffaus  de  l'éciifl'ou  ,  parce  que 
les  écailles  y  font  plus  ferrées.  L'écufl'on  eft  armé 
de  deux  petites  épines  jaunes  ,  un  peu  crochues. 
L'abdomen  eft  d'un  brun-fauve  plus  ou  moins 
foncé ,  couvert  de  poils  écailleux ,  blanchâtres  , 
qui  laifleat  à  découvert  une  bande  courte  au  mi- 
lieu des  deux  premiers  anneaux.  Les  pattes  font 
fauves  ,  légèrement  couvertes  de  poils  blanchâ- 
tres. Les  cuiffes  poftérieures  font  peu  rendées.  Les 
jambes  font  munies  latéralement  d'une  palette 
large ,  plate ,  arrondie  à  l'on  extrémité  ,  d'un  jaune- 
pâle.  Le  premier  article  de  ces  pattes  eft  de  la 
même  couleur  jaune.  Les  ailes  font  tranfparentes  , 
&  ont  leurs  nervures  d'un  l)run-clair.  L'écaillé  qui 
fe  trouve  à  la  baie  eft  grande  &  jaune. 

Je  l'ai  ti'ouvée  le  foir ,  en  grand  nombre ,  autour 
d'une  tige  de  plante  ,  aux  environs  d'Amadan. 

6.  NoMiE  curvipède. 

NoMi.-i  curfipes. 

Noiniajufca  ,  ahdoinine  cingulis  quinque Jla- 
vis  j  tibiis  pq/licis  incurvis  ,  fpicà  vaUdâ  tenni- 
natis. 

Andreiia  curvipes  Jitfca ,  abdoinine  cingulis 
quinque Jlai'is ,  pedihus  tejîaceisjjemoribuspof- 
ticis  Jubtits  concat'is ,  iinidcntatis .  Fabr.  Ent. 
Syjl.  eni.  toni.  a.  p.  3io.  n".  14. 

Megilla  curvipes.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  pag-  53o. 
«''.8. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  obf- 
cure ,  avec  la  bouche  jaune.  Les  antennes  font 
d'un  brun-noir.  Le  corcelet  eft  obfcur ,  avec  un 
duvet  cendré.  L'abdomen  eft  obfcur  ,  avec  une 
bande  jaune  fur  le  bord  de  chaque  anneau.  Les 
pattes  font  teftacées.  Les  cuifl'es  poftérieures  font 
creufes  en  deffous  ,  unidcntées  vers  l'extrémité. 
Les  jambes  font  courbées  &  terminées  par  une 
forte  épine. 

Elle  fe  trouve  à  Tranquebar. 

7.  NoMiE  craflipède. 

Nomia  crajjîpes. 

Noinia  cinereo-hirta,  abdomine  airo  ,fegmen- 
toruni  marginibus  virefcentibus  ;  tibiis  pojlicis 
incuTVis  ,  dentatis  fjlavis. 

Ui/l.  Nat.  In/:  Tome  VIII. 
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Encera  craflîpes  cinei-eo-hiria  ,  Jeginenturuin 
marginibus  virefcentibus,JeinoTibus  pojlicis  in~ 
cmfl'atis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  278.  — 
S\Jl.  Pyez.  p.  384.  n".  10. 

Nomia  crqffîpes.  Latr.  Geji.  Crujt.  &■  Inf.  t.  4- 
p.  l55. 

Les  antennes  font  d'un  brun  de  poix  ,  cylindri- 
ques,  plus  courtes  que  le  corcelet.  La  tête  &  le 
corcelet  fout  couverts  de  poils  cendrés.  L'alidomen 
eft  noir  ,  avec  le  bord  des  anneaux  verdâtre.  Les 
pattes  font  jaunâti-es.  Les  cuilfes  poftérieures  fout 
renflées,  dentées  ,  noires.  Les  Jambes  font  cour- 
bées, dentées,  jaunes.  Les  ailes  ont  une  teinte 
obfcure  ,  avec  l'extrémité  plus  foncée. 

Elle  fe  trouve  à  Tranquebar. 

NOSODENDRE.  Nofodendron.  Genre  d'infeaes 
de  la  première  feélion  de  l'Ordre  des  Coléoptères, 
&.  de  la  famille  des  Byrrhiens. 

Les  Nofodendres  ont  le  corps  ovale  ,  très-con- 
vexe ;  les  antennes  courtes  ,  en  mafl'e  grofle  ,  de 
trois  articles  ;  quatre  antennules  courtes,  blifor- 
mesj  les  jamljes  comprimées,  extérieurement  den- 
telées ;  les  taries  {impies,  filiformes,  compofés  de 
cinq  articles. 

Ces  infedtes  ont  beaucoup  de  rapport  avec  les 
Byrrhes  par  la  forme  extérieure  du  corps,  &  même 
par  les  pattes  ;  mais  ils  en  font  diftinfls  par  la  malfe 
des  antennes ,  qui  n'eft  que  de  trois  articles  ;  par 
les  tarfes,  qui  font  filiformes,  qui  n'ont  pas  ces 
faifceaux  de  poils  que  l'on  remarque  à  ceux  des 
Byrrhes  ,  &  qui  ne  fe  logent  pas  dans  une  rainure 
pratiquée  à  la  jambe  ,  comme  dans  ces  derniers. 
On  ne  peut  pas  confondre  non  plus  ces  iul'e£le» 
avec  les  Sphéridics ,  dont  le  premier  article  de» 
antennes  eft  très-long,  8:  dont  les  antennules  an- 
térieures font  longues  ,  &  ont  le  iecond  article 
renflé. 

I/es  antennes  des  Nofodendres  font  un  peu  plus 
courtes  que  le  corcelet ,  &  ordinairement  logées 
dans  une  rainure  pratiquée  à  fa  partie  latérale 
inférieure  ;  elles  font  corapolées  d'onze  articles  , 
dont  le  premier  eft  gros,  peu  alongé  ,  prefque  cy- 
lindrique. Le  fécond  eft  plus  petit  que  le  premier, 
&  plus  gros  que  les  fuivans.  Le  troifième  eft  long , 
un  peu  aminci  à  fa  bafe.  Les  fuivans  font  courts, 
grenus.  Les  trois  derniers  forment  une  maffe  affez 
groffe  ,  ovale  ,  perfoliée. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure. , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée,  très-com-te, 
affez  large,  arrondie  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  affez  greffes ,  pea 
avancées,  larges  à  leur  bafe ,  obiufes  à  leur  extré- 
mité ,  prefque  dentées  à  leur  partie  interne. 

Les  mâchoires  fout  courtes ,  coriacées,  bifides. 
Les  divifions  font  prefqu'égales ,  amincies.  Lin- 
terne  eft  plus  pointue  que  l'autre. 
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La  lèvre  infL'iieiive ,  plart'c  àrex1r(.'mité  inter»e 
du  mectnii,  qui  elHovf  t;i-:ind  ,  avancé,  arrondi  & 
corné,  eft  membranoule ,  covirle  ,  fort  large  ,  Iri- 
deuti'e. 

Les  antenmilcs  antérieures  font  filiformes ,  fort 
courtes,  pas  plus  longues  que  les  mâchoires  ,  com- 
pol'ées  de  quatre  arlicles,  dont  le  premier  eft 
mince  ,  fort  petit,  à  peine  apparent.  Les  deux  qui 
fiiivent,  font  très-co\irls,  prefqu'cn  forme  de  vafe, 
étraux  enlr'eux.  Le  dernier  forme  im  ovale  alongé. 
Hles  font  inférées  au  dos  des  mâchoires. 

Les  aniennules  poflérieures  font  très-conrles , 
cylindriques  ,  terminées  en  pointe.  A  peine  diftin- 
gue-t-on  les  deux  derniers  arlicles.  Elles  fout  in- 
iérécs  à  la  partie  latérale  inférienre  de  la  lèvre. 

La  têle  de  ces  infefles  cil  à  moitié  enfoncée 
dans  le  corcelel.  Les yeux,  qui  louchentà  ce  même 
corcelet,  font  petits,  peu  faillans,  &  placés  à  la 
partie  latériile  de  la  tète. 

Le  corcelel  eft  court,  affeï  large,  à  peine  re- 
bordé fur  les  côtés,  appliqué  contre  les  élytrcs  par 
fa  partie  poftérieure. 

L'ccullon  ell  triangulaire  ,  ua  peu  plus  long  que 
large  ,  terminé  en  pointe. 

Les  élytres  fout  très-convexes,  affe2  dures;  elles 
recouvrent  deux  ailes  membraneufes ,  repliées. 

Le  corps  prend  la  forme  d'un  ovale ,  convexe 
en  defl'us ,  prefque  plat  eu  delTous. 
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Les  pâlies  font  courtes.  Les  cuifles  font  com- 
primées ,  un  peu  reniléi  s.  Les  jambes  antérieures 
lont  comprimées  ,  triaugahiir^'s,  t'efl-à-dire  ,  min- 
ces à  leur  bafe  ,  allez  Lirj.es  à  leur  exlrémité.  Le 
bord  extérieur  eft  un  peu  dentelé.  Les  aulrcs  jam- 
bes lont  de  même  comprimées  &  dentelées  à  leur 
bord  externe,  mais  font  moins  larges  que  les  deux 
premières. 

Les  larfes  font  fort  courts,  filiformes.  Se  com- 
pofés  de  cinq  articles,  dont  les  quatre  j)remiers 
font  petits,  égaux  enlr'eux.  Le  dernier  eft  alongé, 
&  terminé  par  deux  petits  crochets. 

Cet  infefle  n'eft  pas  rare  aux  environs  de  Pans. 
On  le  trouve  ,  vers  le  milieu  du  priulems,  à  portée 
des  ulcères  qu'on  voit  fur  le  tronc  des  Ormes  ,  & 
qui  ont  été  occafionnés  par  fa  larve  ;  elle  y  eft  fou- 
vent  en  affez  grand  nombre  &  y  fubit  tes  méta- 
morphofes  ,  ne  forlant  de  ces  ulcères  que  fous  la 
forme  d'infefte  parfait.  Tl  parnît  que  celui-ci  s'é- 
loigne peu  des  lieux  où  il  a  vécu  fous  la  forme  de 
larve  ;  car  ce  n'eft  jamais  que  dans  les  ulcères 
mêmes  ou  aux  environs  qu'on  le  découvre. 

La  larve  eft  moUe  ,  blanchâtre  ou  d'un  blanc- 
jàunâtre.  Son  corps  eft  formé  de  plufieurs  anneaux 
raboteux ,  &  muni ,  fur  les  côtvs  ,  de  poils  allez 
voides.  Sa  tête  eft  écailleufe  ,  St  armée  de  deux 
fortes  mâchoires. 


Suite  de  l'Introduction  a  l'Histoire  NatweUe  des  Insectes. 


3:5 


NOSODENDRE. 

NOSODENDRUM.  Latr.  BYRRHUS.  Oliv.  SPHjERIDIUM.Fas.Panz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  un  peu  plus  courtes  que  le  corcelct,  termiaées  en  masse  asser.  grosse, 
oblongue ,  comprimée. 

Quatre  antennules  filiformes ,  très-courtes, 

Mâchoires  bifides  -,  divisions  presqu'e'gales. 

Menton  très-grand,  arrondi,  cachant  en  partie  la  lèvre  inférieure. 

Tarses  petits ,  filiformes ,  simples   :  cinq  articles  -,  les  quatre  premiers  très-courts , 
éeaux  entr'eux. 


ESPECES. 


1 .  NosoDENDRK  fasciculé. 

Noir  ;  éljtres  awec  cinq  rangées  de 
faisceaux  de  poils  d'un  brun  -ferrugi- 
neux. 

2.  NosoDEMDRE  hérissé. 


Cendré,  couvert  d'écaillés  ;  corcelet  et 
éljlres  hérissés  de  poils. 

3.  NosoDENDRE  strîé. 

Noir,  avec  quelques  poïls  ferrugineux  ; 
clytres  striées. 
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1.  NosoDENDRE  fafcîculé. 

NnsoDEs  DRON  Jiifciculare. 

Kq/odendron  nigruin  ,  elylris  fafciculis  feria- 
'""  3  Jkfco-Jernigineis. 

Nol'odendie  fafciculé.  Latb.  Hifl.  natur.  des 
Crujl.  S-  des  Inf.  tom.  9.  p.  208.  —  Gen.  Cnijl.  & 
InJ'.  tom.  a.,  p.  44. 

Hyrrlius  Jafckularii.  Ent.  tom.  2.  n°^.  l3.  7. 
tab.  3..Jig.  7.  a.  b. 

Sphœridium  fafciculare.  Fabr.  Ent.  S^Jl.  em. 
tom.  i.p.  81.  n°.  17. 

Sphœridium  fafciculan.  Panz.  Faun.  Genn. 
Wafc.  24.  tab.  2. 

II  a  environ  deux  lignes  de  foug^ieur.  Le  corps 
eft  ovale,  très-convexe  eu  deffus ,  prefcpie  plat  en 
deflous.  Les  antennes  font  brunes.  La  tête  &  le 
corcelet  font  noirs  ,  très-finement  pointillés.  Les 
élytres  font  noires  ,  poinlillées,  marquées  cliacune 
de  cinq  rangées  de  petits  falfceaux  de  poils  courts, 
d'un  brun-ferrugineux  ,  qui  s'enlèvent  facilement; 
de  forte  qu'il  u'efl  pas  rare  de  trouver  l'infeûe 
g'abre  &  lor.L  noir.  Le  delTous  du  corps  eft  noir. 
Les  lavfes  fjnt  bruns. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  ulcères  des 
Ormes,  que  fa  larve  produit,  ainfi  que  nous  l'avoas 
dit  précédemment. 

a.   NosODENDREbériffé. 

NosoDE.yvROiv  hirtum. 

Nofodendmn  fquamofum  ,  cinereum  ,  ihorace 
elytrijijue  htfpidis. 

Il  efl  une  fois  plus  petit  que  le  précédent ,  au- 
quel il  reffemble  pour  la  forme  du  corps.  Les  an- 
tennes font  brunes.  La  lêle ,  le  corcelet  &  les  ély- 
tres  fojit  cendrés ,  couverts  de  petites  écailles  & 
tériffés  de  poils  courts ,  roides  &  affez  gros.  On  en 
compte  onze  ou  douze  rangées  fur  chaque  élylre. 
;  Le  deffous  du  corps  eft  d'une  couleur  cendrée, 
obfcure. 

II  a  été  pris  par  M.  Bonelli  aux  environs  de 
Turin ,  en  hiver  ,  fous  l'écorce  du  noyer,  &  volant 
le  foir  pendant  l'été ,  autour  de  cet  arbre. 

5.  NoSODENDRE  ftrié. 

NosoDENDRON  Jlriatum. 

Nnjbdendron  nigruin,  eljtris  punclato-Jlriatis , 
pilojis. 

II  n'a  guère  qu'une  demi-ligne  de  longueur.  Le 
corps  eft  d'un  ovale  un  peu  plus  alongé  que  les 
deux  précédens.  Il  eft  noir ,  avec  quelques  poils 
courts  ,  afl'ez  gros  ,  d'un  brun-ferrugineux  ,  plus 
nombreux  fur  les  élytres  que  fur  le  corcelet.  Les 
élytres  ont  des  flries  pointillées. 

Il  a  été  trouvé  en  Piémont  par  M.  Bonelli,  qui 
a  bien  voulu  me  le  communiquer:  " 
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NOTASPE.  Nota/pis.  Genre  d'infefles  Aptères, 
établi  par  M.  Herman  ,  qui  répond  à  celui  d'Ori- 
bate  de  M.  Latreille.  (  y'oyez  Obibatf..  ) 

NOTÉRE.  Noterus.  Gcnr«  d'infeaes  de  la  pre- 
mière feftion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  8c  de  la 
famille  des  Ilydrocanlliares. 

Le  Notcre  fe  fait  remarquer  par  les  antennes 
plus  longues  que  la  tête,  un  peu  renflées  au  mi- 
lieu ;  par  fix  antennules  ,  dont  quatre  filiformes  , 
&  les  deux  poftéiieures  terminées  par  un  article 
plus  gros  que  les  autres  ,  intérieurement  denté  ou 
obliquement  écLancré  à  fon  extrémité. 

Cet  infefle  a  de  fi  grands  rapports  avec  les  Dy- 
tiques ])ar  la  manière  de  vivre  &  la  forme  exté- 
rieure du  corps  ,  qu'il  avoit  été  conftarament  con- 
fondu avec  eux.  Entraînés  par  l'exemple  ,  nous 
n'avions  pas  cru  ,  tant  dans  notre  EnL^mologie  que 
dans  ce  DiÉlionnaire ,  féparer  des  Dytiques  la  feule 
efpèce  qui  nous  préfentoit ,  à  la  vérité  ,  des  dilié- 
reutes  afl'ez  reraarqualiles  dans  quelques-uns  des 
organes  les  plus  eU'euliels,  mais  qui  o'avoit  pas 
moins  les  plus  grands  rapports  avec  ces  infe£les  , 
tant  par  l'habitation  ,  les  métamorphofts ,  la  ma- 
nière de  vivre ,  que  par  la  forme  générale  du  corps. 
M.  Clairville  n'a  pas  cru  devoir  s'arrêter  à  ces 
confidérations ,  &  nous  penlons  qu'il  a  bien  fait. 
Le  genre  qu'il  a  établi  doit  être  adopté  par  tous 
les  entomologiftes  ,  ptiifqu'il  eft  fondé  fur  des  ca- 
raflères  trop  importans  &  trop  bien  tranchés  pour 
laifler  jamais  le  moindre  doute.  Il  n'eft  jufqu'à  pré- 
feiit  formé  que  d'une  l'eule  efpèce;  mais  il  eft  pro- 
bable qu'un  jour  on  en  découvrira  quelqu'autre, 
foit  en  Europe ,  foit  dans  les  autres  parties  du 
Globe;  ce  qui  viendra  pleinement  juftifier  l'éla- 
bliifement  de  ce  nouveau  genre. 

Les  antennes  du  Notère  diifèrent  un  peu  dan* 
les  deux  fexes;  elles  font  plus  longues  que  la  tête, 
plus  courtes  que  le  corcelet  dans  les  deux  fexes  , 
mais  plus  renflées  au  milieu  dans  le  maie  que  dans 
la  femelle;  elles  font  minces  par  le  bas.  Si.  vont 
un  peu  en  groflilfant  jufqu'au  cinquième  article 
dans  le  premier,  &.  jufqu'au  feptième  dans  l'autre. 
Ce  renflement  fe  foutient  dans  les  articles  qui 
fuivent  ;  mais  le  dernier  s'amincit  &.  le  termine 
en  pointe.  On  compte  onze  articles  dans  les  deux 
fexes.  Elles  font  inférées  ,  fur  les  côtés  de  la  tête  , 
un  peu  au-devant  des  yeux. 

La  tête  eft  plus  étroite  que  le  corcelet,  un  peu 
eufoncée  par  fa  partie  poftérieure,  arrondie  anté- 
rieurement.  Les  ytioi ,  placés  fua-  les  côtés  ,  font 
petits ,  arrondis  ,  point  du  tout  faillans. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  iupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  fix  antennules. 

La  lèvre  Supérieure  eft  grande  ,  tranfverfe ,  co- 
riacée  ,  ti-onquée  antérieurement ,  avec  les  angles 
latéraux  arrondis. 

l/cs  mandibules  font  cornées  ,  dures  ,  un  peu 
épaîfles  j  à  peine  arquées ,  intérieureuent  en  gout- 
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tière ,  terminé'es  par  deux  dents  aiguës  ,  dont  la 
i'upérieure  elt  plus  couiie  &  plus  petite. 

Les  mâchoires  fout  petites,  ruiuces,  cornées, 
arquées  ,  aiguës  à  leur  e;\lréinité  ,  munies  de  cils 
inlérieureiutut ,  depuis  la  baie  julqu'au-dclà  du 
milieu. 

La  lèvre  inférieure  efl  un  peu  faillante  ,  fimple  , 
prelcpie  carrée,  arrondie  antérieurement.  Le  men- 
ton ,  qui  le  trouve  au  deflous ,  ell  plus  court ,  plus 
large,  corné,  tridenté. 

Les  anleniiules  antérieures  font  filiformes ,  com- 
pofées  de  deux  articles  prelqu'égaux  ,  &  adoilées 
contre  les  mâchoires  ,  qu'elles  dépaflent  un  peu , 
&.  dont  il  eil  dillicile  de  les  féparer. 

Les  anteunules  intermédiaires  font  filiformes  , 
coinpofées  de  quatre  articles  prefqu'égaux.  Le 
troifième  eft  à  peine  plus  gros  que  les  précédens  , 
Si.,  le  dernier  eR  ovale-oblong. 

Les  antennules  poilérieures  font  compofées  de 
trois  articles ,  dont  le  premier  eft  petit.  Le  iroi- 
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Cème  eft  le  plus  long  ,  le  plus  gros  ,  &  oblique- 
ment échaiicré  à  foii  extrémité  ;  ce  qui  le  fait 
paroitre  comme  denté  vers  !«  milieu.  Elles  fout 
inférées  à  la  bafe  latérale  de  la  lèvre. 

Le  corcelet  eft  plus  large  que  long ,  &  tout  le 
corps  prend  la  forme  d'uu  ovale  un  peu  obloug  , 
convexe  tn  deiïus  ,  prtfque  plat  eu  deflous.  Les 
élytres  font  dures.  La  future  eft  droite,  &  on  ne 
voit  point  d'écull'on  à  leur  bafe.  Elles  cacheat 
deux  ailes  meuiLraneuf  s  ^  repliées. 

Les  pattes  dillèrent  peu  de  celles  des  Dytiques  ; 
elles  font  courtes ,  &  les  intermédiaires  font  aflTez 
rapprochées  des  antérieures.  Les  tarfes  font  com- 
pofés  de  cinq  articles  ,  qui  vont  un  peu  en  dimi- 
nuant d'épaifl'eur.  Le  premier  article  des  anté- 
rieurs ,  dans  le  mâle  ,  ell  un  peu  dilaté. 

Nous  ne  dirons  rieu  fur  la  manière  de  vivre  de 
ces  iufeâes  ,  qui  paroi  t  la  même  que  celle  de« 
D3'tiques ,  &.  pour  laquelle  nous  fommes  ealrés 
dans  quelques  détails  a  l'article  Dytique. 
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NOTÉ  RE. 

NOT£RUS.  Clairv.  Latr.   DYTISCUS.  Geotf.  Dec.  Fabr. 
CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antenues  en  fuseau,  un  peu  plus  longues  que  la  tète,  insérées  au-devant  des  yeux. 

Mandibules  terminées  par  deux  dents  inégales. 

Mâchoires  simples ,  arquées ,  aiguës ,  ciliées. 

Six   anlennules  ;  les   quatre   antérieures  filiformes  -,  les  deux  postérieures  ayant  le 
dernier  article  plus  gros,  obliquement  tronqué  ou  échancré  vers  son  extrémité. 

Tarses  formés  de  cinq  articles  diminuant  progressivement  d'épaisseur. 


ESPECE. 


1.  NoTÈRE  crassicorne. 

Brun;  tête  et  corcelet  d'un  hrun-fauue ;  éljtres  at^ec  quelques  points  erifoncés. 
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I.  NoTÈBE  crafficorne. 

NoTEDTrs  crq/Jiconiis. 

Noterus,fuJcus ,  capite  thoraceque^fufco-niyèf- 
cenlibuf  ,  ilytris punciis  [parfis  impniDis.  Enlom. 
tom.  3.  7/"^  4o-  45-  Uib.  i^.fig.  34.  a.  ^• 

Kotcms.  Clairv.  Ent.  Heh.  tom.  2.  png.  2a4. 
tab.  02. 

Nntftiis.  Latr.  Gcner.  Crujl.  &  hi/'ccl.  ioni-  4. 
p.  375.  —  Canf.  gcn.  fur  les  Cni/I.'S'  les  Iiijbél. 
p.  1()8. 

Dytifcus  cnifficomis.  Fabb.  Eniom.  Sjjl.  cm. 
tom.  I.  pag.  201.  n°.  66.  —  Syji.  Eleut.  tout.  i. 
p.  273.  n°.  81. 

T^'oycz ,  pour  la  dcfcriplion ,  Dytique  craffi- 
col-ne ,  no.  i^g. 

NOTHUS.  KntJvus.  Genre  d'infeacs  de  la  fé- 
conde leâion  de  l'Ordre  des  Coléoptères,  &  de  la 
famille  des  Canlharides. 

Le  Nollnis  eft  facile  à  reronnoîlre  à  fes  anlen- 
nes  liliformes  ,  inférées  dans  une  échanerure  qui 
fe  trouve  à  la  partie  inférieure  des  jeux  ;  aux 
quatre  aniennules,  dont  le  dernier  article  eft  en 
forme  de  croill'ant;  à  la  tête  enfoncée  dans  le  cor- 
celet  ;  au  pénultième  article  des  tarfes,  large  & 
biloLé. 

L'mfefle  qui  nous  a  fervi  à  établir  ce  genre  a  été 
envoyé  d'Allemagne  à  M.  Latreille  par  M.  Ziégler, 
fous  le  nom  de  Nothus.  Je  l'avois  reçu  fous  celui 
de  ZoTiitis  cluvipes ,  ainli  décrit  par  M.  Megcrle; 
mais  il  m'a  paru  ne  pas  appartenir  à  ce  dernier 
genre ,  pas  plus  qu  à  celui  d'CEdémère  ,  duquel  il 
ie  rapproche  par  la  forme  des  cuifles  poflérieures  , 
&  devoir  eu  former  un  qui  fe  diftiugue  de  tous 
ceux  de  la  même  famille  par  les  antennes  lilifor- 
mes  ,  inférées  dans  une  écliancrure  des  yeux,  & 
furlout  par  les  quatre  antennules  ,  qui  fe  termi- 
nent par  un  article  large  ,  eu  forme  de  croifl'ant. 
La  forme  du  corcelet ,  arrondi  fur  les  côtés  dans 
les  Œdcnières  ,  &  Irancliant  dans  les  Nothus  ,  fuflit 
pour  faire  reconmître  celui-ci  au  premier  afptO, 
&  la  lèle  enfoncée  en  partie  tous  le  corcelet  em- 
pêclie  de  le  confondre  avec  les  Zonites  ,  les  Can- 
tharides,  lesMylabres,  qui  l'ont  diflinae  &.  féparée 
d<i  corcelet  par  un  col  très-court  &  très-étroit. 

Les  antennes  du  Nothus  font  filiformes  ,  à  peu 
près  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps,  &:  com- 
pofées  d'onze  articles  ,  dont  le  premier  eft  un  peu 
alongé,  un  peu  renllé  en  allant  vers  fon  extrémité. 
Le  fécond  ell  court,  peu  renflé.  Les  fuivans  font 
alongés  ,  à  peine  renflés  à  l'extrémité.  Les  der- 
niers, égaux  aux  précédées  eu  longueur,  fout  tous 
de  forme  cylindrique.  Elles  font  inférées  dans  une 
petite  échancrure  pratiquée  à  la  partie  inférieure 
des  yeux. 


N  O  T 


583 


La  Loitche  e(l  compofée  d'une  IJvre  inférieure  , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  n.âchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupéricuro  efl  coriacée  ,  prefque  coi^ 
née,  affez  grande  ,  conve.xe  à  la  p&rlie  fupérieure , 
arrondie  S;  légéiTuient  ciliée  à  fa  partie  luité- 
riciire. 

\jQs,  mandibules  font  de  grandeur  moyenne  , 
cornées  ,  dures  ,  arquées  ,  creulées  en  gouttière 
inîérieurenient ,  leruiinées  par  deux  dents  égales. 

Les  mâchoires  font  coriacées,  prelque  membra- 
neufes ,  divilées  en  deux.  Les  divifious  font  pe- 
tites ,  linéaires  ,  allez  courtes.  La  diviliou  exlé- 
rieui-e  eft  un  peu  plus  longue  que  l'autre. 

La  lèvre  inférieure  eft   large  ,    mince  ,   jnem'^ 
i  braneufe  ,  im  peu  avancée  ,  ëchanciiée  ,  à  angles 
arrondis. 

Les  antennules  antérieures  fôli»  plus  longues  que 
les  poftérieures  ,  &  compofées  de  quatre  articles, 
dont  le  premier  eft  très-petit;  le  fécond  alongé  , 
un  peu  renflé  en  allant  vers  l'extrémité.  Le  troi- 
fième  eft  court ,  plus  large  (pre  le  précédent  à  fou 
extrémité  ,  de  forme  triangulaire.  Le  quatrièu  e 
eft  court  ,  large  ,  figuré  en  croifTant.  Elles  font 
inférées  à  l'ongiue  des  deux  divifious  de  la  mâ- 
choire. 

Les  antennules  poftérieures  font  courtes  &  com- 
pofées de  trois  articles  ,  dont  le  premier  eft  petit  ; 
le  fécond  mince  ,  peu  alongé.  Le  troiGtme  elt 
grand,  dilaté,  en  forme  de  croifl'anl.  Elles  l'anl  in- 
férées à  la  bafe  antérieure  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  inclinée ,  plus  étroite  que  le  cor- 
celet ,  mi  peu  encliàlTée  par  fa  partie  pofténeure. 
Les  yeux  font  petits,  peu  faillaus  ,  un  peu  échan- 
crés  pour  l'iulèrliou  des  antennes. 

Le  corcelet  eft  convexe ,  im  peu  rebordé  &  tran- 
chant par  les  côtés  ,  prelque  de  la  largeui-  de» 
élytres. 

L'écuffon  efl:  petit  &  arrondi.  Les  élytres  font 
afl'ez  dures  ,  prelque  linéaires  ou  d'égafte  largeiM' 
dans  toute  leur  longueur,  un  peu  arrondies  à  leur 
extrémité  j  elles  cachent  deux  ailes  membraneufes, 
repliées. 

'    Le  corps  a  une  forme  alongée  ,  preftpie  cylia- 
di-ique. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  cuilTe* 
poftérieures  font  Irès-ren fiées  ,  &  femblables  à 
celles  des  mâles  de  quelques  Œdémères.  Les  quatre 
tarfes  antérieurs  font  compofés  de  cinq  articles  ,  & 
les  pofténeurs  feulement  de  quatre.  Le  premier 
article ,  furtout  dans  les  poftérieurs ,  eft  alongé ,  &.!© 
pénultième ,  dans  tous ,  eft  large ,  bilobé ,  garni  de 
houpes  en  deU'ous.  Le  dernier  article  eft  terminé 
par  quatre  crochets  comme  ceux  des  CantLa- 
rides. 

Ce  genre  ne  nous  offre  ,  jufqu'à  préfent ,  qu'une 
feule  efpèce ,  dont  nous  iguorons  les  habitudes  !ât 
les  mélamorphofes. 
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W  O  T  H  U  S. 

NOTHUS.    ZONITIS.    M  e  G. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes  j  plus  longues  que  le  corcelet,  insérées  dans  une  échancrure  au 
bas  des  yeux. 

Mandibules  cornées,  arquées,  bifides. 

Mâchoires  à  deux  divisions  linéaires. 

Quatre  antennules  terminées  en  croissant. 

Tète  inclinée ,  cachée  en  partie  sous  le  corcelet. 

Tarses  terminés  par  quatre  crochets. 


ESPÈCE. 


I,  NoTHUS  clavipède. 

Noirâtre ,  couvert  d'un  duvet  gris  ,•  cuisses  postérieures  renflées.^ 


1.  NOXBUS 
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!.  NûTHcrs  clavipède.  ' 

Nornus  clai^ipes. 

Nothus  Tiigricans ,  grifeo-pubeJlens,Jhinonhus 
pojlicis  clupatis. 

Zonitis  clavipes.  Meg. 

Il  a  un  peu  plus  de  quatre  lignes  de  longueur. 
Les  anlenues  fout  noirts,  avec  les  trois  premiers 
articles  fauves.  Les  anlenniiles  font  fiiuves.  Tout 
le  corps  ert  d'un  noir-ploml)é  ,  avec  un  léger  duvet 
gris.  Les  ëlytres  lout  Irès-iinement  pointillées.  Les 
pattes  font  de  la  couleur  du  corps. 

Il  fe  trouve  en  Hongrie.  ? 

Nota.  La  ftuille  précédeule  l'toit  imprimée  lorf- 
que  M.  Lalreille  m'a  cominuniqué  les  deux  efpcces 
fuivanles  ,  que  M.  Ziegler  venoit  de  lui  envoyer 
de  Vienne  eu  Aulnciie  ,  avec  les  uoms  que  j  ai 
confervés. 

e.  Nothus  brûlé. 

Nothus  praeujlus. 

Nothus  tejlaceus ,  capite  ,  peclore  ,  maculis 
duabus  thoracis  apiceque  elylroruin  nigris. 

Il  u'a  pas  quatre  lignes  de  longueur.  Les  anten- 
nes font  noires  ,  avec  les  ti-ois  premiers  articles  & 
une  partie  du  quatrième  teftacés.  La  tête  efl  noire , 
avec  la  bouche  &  la  partie  antérieure  du  front  lau- 
ves.  L'extrémité  des  mandibules  ell  noire.  Le  oor- 
celet  ell  fauve  ,  avec  deux  taches  dorfales  ,  dif- 
tinftes  ,  noires.  L'éculTon  eft  teilacé.  Les  élytres 
font  pointillées  ,pubefcentes,  tellacées,  avec  l'ex- 
trémité noire.  La  poitrine  efl  noire.  L'aJjdomen  efl 
fauve  ,  avec  tous  les  côtés  des  anneaux  tachés  de 
noir.  Le  dernier  efl  tout  fauve.  Les  pattes  font  tef- 
tacées ,  avec  les  genoux  noirs. 

Il  fe  trouve  en  Hongrie. 

3.  NoTHos  biponflué. 

Nothus  bipunclatus. 

Nothus  niger ,  thoracis  marginibus  lineâque 
dorj'ali  fufis. 

Il  rtlTemljle  fi  fort  au  précédent,  qu'on  pom-roit 
foupçonner  qu'il  n'en  eft  qu'une  variété.  Les  an- 
tennes fmt  noires,  avec  les  trois  premiers  articles 
&  la  ijafe  du  quatrième  teftacés.  La  tête  eft  noire  , 
arec  la  bouche  &  la  partie  antérieure  du  front  fau- 
ves. L'extrémité  des  mandibules  eft  noire.  Le  cor- 
celet  eft  pubefcent ,  noir  ,  avec  tout  le  bord  &  une 
ligue  au  milieu  fauves  ;  ce  qui  forme  deux  grandes 
taches  dilhnftes  ,  noires  ,  fur  un  fond  fauve.  L'é- 
cufibn  eft  teftacé.  Les  élytres  font  puliefceutes  , 
noires  ,  avec  un  peu  du  bord  extérieur  teftacé. 
L'abdomen  eft  fauve,  avec  les  côtés  tachés  ds  noir. 
Le  bord  des  anneaux  8c  tout  le  dernier  font  fauves. 
La  poitrine  eft  noire.  Les  pattes  font  teftacées,  avec 
Jes  genoux  noirs.  Les  cuiffes  font  fimples. 
Bijl.  Nat.  Inf.  Tome  VllL 
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On  voit  que  la  principale  différence  qui  fe 
trouve  entre  celui-ci  &.  le  précédent ,  c'eft  que  le* 
élytres  font  noires  au  lieu  d'être  teftacées,  &.  quo 
le  noir  du  corcelel  eft  un  peu  plus  é'Iendu. 

Il  fe  trouve ,  comme  l'autre  ,  en  Hongrie. 

NOTONECTE.  Notonccla.  Genre  d'infedes  d« 
la  féconde  fedlion  de  l'Ordre  des  Hémiptères  ,  &. 
de  la  famille  des  Hydrocorifes. 

Les  Notoaccles  ,  nommées  Punûifas  à  at'iroiis 
par  M.  Geoffroy  ,  ont  deux  antennes  très-courtes  , 
quadriarticulées,  cachées  fousles yeux;  une  tromjje 
courte  ,  collée  fur  la  poitrine  ;  le  corps  arrondi , 
oblong  ;  deux  articles  aux  tarfes. 

Ces  infedles  ,  qu'on  pourroit  confondre  avec  les 
Nèpes  &  les  Naucores  ,  en  diflèrent  même  au  pre- 
mier afpeft  par  les  pattes  antérieures ,  qui  ne  foiU 
pas  en  pince  ou  en  crochet ,  comme  on  le  voit  dans 
ces  deux  genres  ;  ils  dilfèrcnt  des  Corifes  en  ce  que 
celles-ci  n'ont  point  d'écuflbn  ,  &  qu'elles  n'ont 
qu'uu  feul  article  aux  tarfes. 

Les  antenues  des  Notonefles  font  plus  courte  s 
que  la  tête  ,  filiformes,  &  compofées  de  quatre  ark- 
cfes  ,  dont  le  premier  eft  fort  court  &  cylindrique. 
Le  fccond  eft  le  plus  long  ,  &  un  peu  renflé.  Le 
troifième  eft  cylindrique  ,  un  peu  moins  long  &  un 
peu  moins  gixjs  que  le  fécond.  Le  dernier  efl  plus 
court  &.  plus  mince  que  le  troifième.  Elles  font 
inférées  au  deffous  des  yeux  ,  &  cachées  dans  une 
rainure  qui  s'y  trouve  placée. 

La  trompe  eft  formée  de  quatre  articles ,  dont  le 
premier  efl  court  &  aflcz  large.  Le  fécond  eft  plus 
court  &  plus  étroit  que  le  premier.  Le  troifième  eft 
le  plus  long  de  tous  ,  &  le  dernier  eft  court  &.  fort 
mince.  On  y  remarque  une  languette  ou  lèvre  fu- 
périeure  courte  &  aiguë  ,  eufuite  trois  foies  égales 
en  longueur  &  aufîi  longues  que  la  gaîne ,  dans 
laquelle  elles  font  contenues  par  la  languette. 

La  tête  eft  grande  ,  prefqu'aulîl  large  que  le 
corcelet  ;  elle  eft  munie  de  deux  yeux  à  réfeaux 
fort  grands  ,  oblongs  ,  qui  occupent  toute  la  partie 
latérale.  Les  petits  yeux  lilfes  qu'on  remarque  à  la 
plupart  des  infVtles  de  cet  Ordre  manquent  entiè- 
rement aux  Notouerles. 

Le  corcelet  eft  plus  lara;e  que  long ,  terminé 
fupérieurement  par  un  éculîon  fort  grand  &  trian- 
gufaire. 

Les  élytres  font  à  peu  près  de  la  longueur  de 
l'abdomen  ou  le  dépalfent  à  peine.  La  parue  co- 
riace eft  fort  grande  ,  &  s'étend  jufqu'a  l'extrémité. 
La  partie  membraneule  s'étend  de  cette  extrémité 
jufque  vers  le  milieu  du  bord  Interne  ,  &  c'eft 
celte  partie  feulement  qui  fe  trouve  eu  recouvre- 
ment avec  celle  de  l'autre  élytre.  Les  ailes  font 
membraneufes  ,  tranfparenies  ,  fort  fines,  &  aufU 
longues  que  les  élytres. 

Le  corps  a  une  forme  prefipie  cylindrique  ,  con- 
vexe en  deffus  ,  prefque  plate  en  deffous  ,  un  peu 
rétrécie  a  l'extrémité.  Les  côtés  &  l'extrémité  de 
l'abdomea  fout  garais  de  longs  cils  qui ,  étendus , 
C  c  c 
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fervent  h  ft^iilenîr  l'inrefte  fur  l'eau  ,  S:  qui  s'ap- 
pliqueat  naturellement  contre  l'abdomen  lorlqu'il 
nape ,  vole  ou  marche.  On  voit  aulli  une  rangée 
de  ces  mêmes  poils  au  milieu  de  l'abdomen  ,  qui 
s'élève  un  peu  en  carène. 

Les  pattes  ne  fe  reflemblent  pas.  Les  quatre 
.intérieures  font  de  lonf^ueur  moyenne,  &.  compo^ 
fées  ,  comme  dans  prefque  tous  les  inlcftes,  de  la 
Lanclie,  de  la  cuiffe  ,  de  la  jambe  &  du  tarfc , 
divifé  en  deux  articles,  &  tenniné  par  deux  cro- 
cLets  ;  mais  les  pattes  pollérieures  font  prelqu'une 
fois  plus  longues  que  les  autres.  On  y  voit  un  ap- 
pendice à  la  bafe  des  culfl'es  ,  de  longs  cils  ferres 
à  leur  partie  interne  ,  &  leurs  taries  ne  font  pas 
munis  de  crochets.  L'ufa£;e  de  ces  pattes  n'eit  pas 
non  plus  le  même.  Lorfquil  eft  dans  l'eau  &  qu  il 
natre  ,  l'infeêle  tient  dans  un  parfait  repos  ,  &  ap- 
pliquées contre  la  poitrine,  les  quatre  pattes  anté- 
rieures ;  il  les  déploie  lorfqu'il  marche  lur  la  vafe 
tL  fur  les  plantes  aquatiques.  Les  deux  pattes  pol- 
térlcuret  pour  lors  font  alongc'es ,  &  ne  font  que 
traîner  ou  fuivre  le  corps  fans  faire  aucun  mouve- 
ment ,  taudis  que  ces  deux  pattes  pollérieures  lont 
feules  mifes  en  jeu,  &  fervent  d'aviron  lorlcpe 
l'infecle  nage. 

Ces  infedes  habitent  les  eaux  dormantes  des 
badins,  des  réfervoirs  ,  des  foffés  ,  des  canaux  , 
des  marais  ,  des  lacs  d'eau  douce  ,  des  rivières  dont 
le  cours  cil  lent  ;  ils  nagent  toujours  fur  le  dos ,  & 
font  ordinairement  dans  une  polition  inclinée  ,  la 
tête  un  peu  plus  élevée  que  l'extrémité  du  corps 
lorfqu'ils  remonleut  à  la  furface  de  l'eau ,  &  la  tête 
plus  ban'e  lorfqu'ils  relient  à.  la  furface  ou  qu'ils 
s'enfoncent.  Cette  manière  de  nager,  fi  dilféreule 
des  autres  infeftes  aquatiques  ,  vieudroit-elle  de 
la  forme  du  corps  ,  convexe  en  deifus  ,  plate  en 
deffous ,  &  garnie  latéralement  de  longs  cils  ,  ou 
tlendroit-elie  à  l'organifation  interne  &  à  l'attache 
des  mufcles  qui  font  mouvoir  les  pattes  pollé- 
rieures ^  _      . 

Les  Notonefles  fe  tiennent  ordinairement  à  la 
furface  de  l'eau  ,  &.  fi  quelqu'objet  vient  à  la  trou- 
bler ,  ou  fi  on  s'en  approche  de  trop  près,  elles 
s'enfoncent  auHilôt  &  difparoifl'eut  promplement  ; 
mais  on  les  voit  bientôt  revenir  ,  &.  fuir  aulU  fubi- 
teuient  que  la  première  fols  fi  la  caufe  de  leur 
frayeur  fuhfiile  encore.  Néanmoins  elles  femblent 
prêffées  du  bcfoin  de  refpirer  l'air ,  &  ce  befoin  , 
plus  fort  que  la  crainte  ,  les  force  de  relier  quel- 
ques inllaus ,  lors  même  que  le  danger  n'eft  point 
paifé. 
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Souvent  les  Noionefles  marchent  fur  les  plantçs 
aquatiques  ou  fur  la  vafe  ,  cherchant  à  faifir  avec 
leurs  pattes  les  petits  infetles  qui  s'y  trouvent ,  & 
dont  elles  i'e  nourrilTent.  La  nuit ,  dans  la  belle 
faifon,  elles  quittent  allez  fouvent  les  eaux  ,  &.  font 
alors  ufage  de  leurs  ailes  pour  fe  tranlporler  quel- 
quefois à  des  diltances  afl'ez  grandes. 

Les  parties  de  la  génération  du  mâle  ,  dont  De- 
geer  a  donné  la  defcription  &  la  figure ,  paroiffent 
allez  compliquées.  Si  on  prefiTe  fortement  le  ven- 
tre ,  on  voit  Ibrtir  du  dernier  anneau  une  grolfe 
pièce  écailleufe  ,  noire  &.  mobile,  qui  eft  fendue  à 
fon  extrémité,  étant  compofée,  dans  cet  endroit , 
de  deux  lames  ,  d'où  fort  une  partie  membraneufe, 
qui  eft  celle  qui  caraflérife  le  fexe.  La  pièce  écail- 
leufe eft  grolle  à  fon  origine  ,  &  l'autre  bout  eft 
recourbé  en  deflus  ou  vers  le  dos  de  l'infefle.  Sur 
fon  bord  i-onvexe  on  voit  une  petite  partie  velue, 
compofée  de  deux  lames  écailleufes  ,  concaves , 
&  d  une  pointe.  (ï'eft  lans  doute  un  lullrument  au 
moyen  dutjucl  il  s'accroche  à  la  femelle  dans  1  ac- 
couplement. La  partie  du  fexe  qui  fort  d'entre  les 
lames  de  la  grolfe  pièce  écallleule,  eft  membraneufe 
&  dirigée  en  deflus  :  elle  n'a  point  de  figure  conl- 
taule;  elle  change  déforme  luivaiit  que  la  prcHioa 
qu'on  donne  au  ventre  eft  plus  ou  moins  forte  ;  elle 
a  en  deflus  une  arête  écailleufe,  qui  femble  lui 
donner  la  roideur  néceflaire.  Plus  proche  du  corp.l 
on  voit  une  autre  partie  cylindrique  &  membra- 
neufe, qui  eft  fanus.  Sur  l'anneau  du  ventre  ,  où 
font  enfermées  toutes  ces  parties ,  il  y  a ,  des  deux: 
côtés  ,  des  lames  écailleufes ,  bordées  de  longs 
poils. 

Dans  l'accouplement  les  Notonefles  font  pla- 
cées ,  fuivant  Degeer  ,  l'une  à  côté  de  l'autre  ,  le 
mâle  un  peu  plus  bas  que  la  femelle  ;  elles  nagent 
ainfi  jointes  ,  avec  la  même  vitefle  que  quand  elles 
font  feules.  Après  l'accouplement,  la  femelle  pond 
un  grand  nombre  d'œufs  blancs  Si  alona;és  ,  qu'elle 
place  ordinairement  lur  les  tiges  &.  les  feuilles  des 
plantes  aquatiques.  Au  commencement  du  prin- 
tems  ,  les  petits  éclofent  &  fe  mettent  à  nager  fur 
le  dos  ,  ainfi  que  leur  mère. 

Les  larves  relTemblent  à  l'infe^e  parfait ,  fi  ce 
n'ell  qu'elles  lont  privées  d'ailes  :  elles  ont  les  mê- 
mes habitudes ,  Si  vivent  de  même  d'autres  infec- 
tes ,  à  qui  elles  font  continuellement  la  guerre  ; 
elles  paflent  à  l'état  de  nymphe  au  bout  de  deux 
mois ,  8: ,  peu  de  tems  après ,  elles  lubiffent  leur 
dernière  métamorphofe  ,  &  paroiffent  avec  leurs 
ailes  8c  leurs  demi-élytres. 
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NOTONECTE. 

NOTONECTJ.  LiNN.   Geo  FF.  Fasr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  très-courtes,  filiformes,  posées  au  dessous  des  yeux;  quatre  articles;  le 
second  plus  long  et  plus  gros  que  les  autres. 

Trompe  quadriarticulée  ;  troisième  article  le  plus  long. 

Trois  soies  égales ,  aussi  longues  que  la  gaîue. 

Deux  articles  aux  tarses  ;  les  postérieurs  aplatis  et  ciliés. 


ESPÈCES. 


1.  NoToNECTE  glauque. 

Elytres  d'un  gris  -  verddtre ,  avec  le 
bord  extérieur  ponctué  de  noir,  et  l'ex~ 
tréniité  bifide. 

2.  NoTONECTE  fourchue. 

Élj'tres  noires ,  auec  deux  taches  ob- 
lonsues ,  grises,  à  leur  base. 

3.  NoTONECTE  marbrée. 

Glauque  ,•  elytres  testacées ,  avec  des 
taches  obscures. 

4.  NoTONECTE  maculée. 

Elytres  obscures,  mélangées  de  ferru- 
gineux; dessus  de  l'abdonienjerrugineux , 
ai'ec  une  bande  noire. 

5.  JNoTONECTE  ciliée. 

Blanchâtre  ;  bords  latéraux  du  corcelet 
dilatés ,  penchés  et  ciliés. 

6.  NoTONECTE  américaine. 

Grise ,  postérieurement  noire  ;  écusson 
noir,  avec  deux  points  jaunes ,  à  la  base. 


T.  NoTONECTE  australe. 

Noirâtre  ;  tête ,   corcelet  et  hase  des 
elytres  d'un  gris-verdâtre. 

8.  NoTONECTE  indienne. 

Glauque;  elytres  noires,  avec  la  base 
glauque. 

g.  NoTONECTE  blanche. 

Elytres  blanches ,  sans  taches ,  arron- 
dies à  leur  extrémité. 

10.  NoTONECTE  pallipède. 

Noire  ;  tête  et  bord  antérieur  du  cor- 
celet glauques. 

n.  NoTOHECTE  grise. 

Obscure  ;  corcelet  et  elytres  d'un  gris- 
blanchâtre,  sans  taches. 

12.  NoTONECTE  naine. 

Oi-ale,  grise;  front  marqué  d'une  ligne 
brune;  corcelet  et  elytres  pointillés. 
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I.  NoTOSECTE  glauque. 

JVoTOiVECT^  glauia. 

Notonecla  elytiis  grifeis ,  margine^fufco  piinc- 
iaio,  apice  bi/idis.  Fabr.  Eut.  Syjl.  eni.  toin.  4. 
p.  37.  «<•.!.  —  S\JL  Rhjng.  p.  103.  n°.  I. 

,  Notonecla  glauca,  I.inn.  S_)Jt.  Nat.  pag.  712. 
«"•  I.  —Faun.  Suec.  n°.  goS. 

Notonecla  glauca.  Scop.  Ent.  Carn.  n".  048. 
rar.  i. 

Notonecla  capite  hiteo,  elytris  fiifco  croceoque 
variegatis ,  fcûtello   atrn.   GioFtK.InJl   tom.    I. 

P-  47b".  /?".  I.  tali.  g.^g.  6. 

Nepa  Notonecla.  Degeer  ,  Mem.  Inf.  tom.  3. 
p.  382.  n".  5.  tab.  iS.Jîg.  16.  17. 

MouFE.  Theatr.  Inf.  p.  "hii.fg.  6. 

Frisch.  Inf.  tom.  6.  taô.  i3. 

Petiv.  Gaz.  tab.  jz.^fig.  5. 

Bradi,.  Works  oJ'Nal.  tab.  2.6.  J!g.  2.  E. 

JoBLOT^  Obf.  micr.  tom.  i.  pi.  11. 

RoEs.  Inf.  tom.  3.  /aè.  27. 

ScHŒFF.  Ele/n.  Inf.  tab.  90.  —  7c.  Inf  tab.  55. 
Jig.  5.  G. 

SuLz.  //;/;  tab.  lO.fig.  67.   ■ 
'      Stoi-l.  Cimic.  2..  p,  54-  /t'A.  iz.jlg.  10.  II. 

ScHELLEMB.  C//7?.  Helf.  tab.  10. 

Pakz.  Faun.  Genn.  3.  to;!».  20. 

Notonecla  glauca.  Latr.  Hijt.  Nat.  des  Cnijl. 
&  des  Inf.  tom.  12.  p.  ugi.  pi.  i)y.J/g.  41 .  —  Gen. 
Cn/Jl.  S' Inf.  tom.  5.  p.  5o. 

Elle  a  enviroa  fix  lignes  de  long.  La  tête  eft  d'un 
gris  un  peu  verditre,  avec  les  j'eux  d'un  brun- 
clair.  Le  corcflet  efl  d'un  gris-jaune  à  fa  partie 
antérieure  ,  &  d'un  gris-obf'cur  à  fa  p:irtie  poflL'- 
rieure.  L'e'cuflbn  cil  noir.  L'abdomen  ell  noir  en 
deifus ,  avec  l'extrémité  d'un  gris-verdâtre.  Les 
elylres  font  d'un  gris-verdâtre  ,  avec  le  bord  laté- 
ral marcpié  de  quelques  points  noirs.  Les  ailes  font 
blauchcB.  Le  dcUbus  du  corps  efl  noirâtre,  &  les 
patles  font  glauques. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

2.  NoToxECTE  fourchue. 

NoTONECTAfurcata. 

Notonecla  elytris  nigris,  maculis  duabiis  bafeos 
grfcis. 

Notonecla  fuvcata  elytris  fufcis ,  maculis  dua- 
bus  biifeos  lejlaceis ,  apice  bijidis.  Fabr.  Ent.  Svft. 
eiH.  tom.  4.  /).  58.  n".  3.  —  St,JI.  Rhyng.  p.  103. 
11°.  2. 

NotoneclaJ'iircala.  Coqueb.  IlluJlr.Inf  Dec.  1. 
iab.  10. Jig.  2. 

Elle  reil'emLle  beaucoup  à  la  précédente.  La 
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têle  &le  corcdet  font  d'un  grii  un  peu  verilâtre. 
L'éciilfin  eîl  Ircs-noir.  Les  élylres  font  très-noires  , 
couvertes  de  poils  très-couris,  lins,  d'un  gris  un  peu 
verdâlre,  &.  marquées,  àleur  bafe,  de  deux  taches 
d'un  gris-verdâtre  ,  dont  l'une  ,  fupérieure  ou  vers 
l'éculfon  ,  eft  plus  grande,  plus  alongée  tpic  l'aulre. 
La  parliedela  future  tpii  répond  à  cette  [aclic  ell  de 
la  même  couleur,  &  fefpace  qui  eil  entre  la  lacbe 
&  la  future  eft  d'un  noir-brun.  Le  defl'ous  du  corps 
elt  d'un  gris-verdâtre.  La  partie  fupérieure  de  f  ab- 
domen e!l  noire. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  aux  envi- 
rons de  Paris. 

3.  XoTOXECTE  marbrée. 
NoTONECTA  mannorea. 

Notonecla  glauca  ,  elytris  teflaceis  .fufco-ma- 
culatis.  Fabr.  S_^Jl.  Rhyng.  p.  io5.  n".  3. 

Elle  reffemble  à  la  Notonefle  glauque.  La  têle 
&  le  corcelet  font  glauques,  i'aus  taches.  L'écuUon 
elt  très-noir.  1/es  élytres  font  teUacées  ,  tachées 
de  noirâtre.  Le  corps  eft  noir.  Les  pattes  lout 
glauques. 

Elle  le  trouve  aux  environs  d  Alger. 

4-  NoTONECTE  maculée. 

NoTONECTA  maculata. 

Notonecla  elytris  fufco  .femigineoque  variis  j 
abdominis  dorf'ojerrugineo  ,  nigro  fafciato. 

Notonecla  maculata  elytris  fufcis  ,Jernigineo 
irroralis ,  apice  bijidis.   Fabr.  Ent.  Syjl.  einend. 

tom.  4-  p'io-  ^'^-  "°-  3-  —  '^jjf-  Rhy's-  P^S-  ïo5. 

n".  4- 

Notonecla  maculata.  Coqueb.  Illuflr.  Inf.  Dec. 
I.  tab.  10. fg.  1, 

Notoriecla  glauca ,  var.  3.  Scop.  Ent.  Cam. 
n°.  348. 

Elle  relTemljle  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur,  à  la  Notonc-dle  glauque;  niais  les  élylres 
font  obfcuies  &.  plus  ou  moins  marquées  du  taches 
irrégulières  d'un  jaune-fauve.  Le  bord  eft  de  cette 
couleur  ,  &  n'a  point  de  taches  obfcuies  comme 
l'autre.  L'abdomen,  en  deffus,  eft  d'un  jaune-fauve 
obfcur,  avec  une  large  bande  au  milieu  ,  noire.  Le 
délions  eft  noirâtre. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  la  France. 

5.  NoTONECTE  cillée. 

NoTo^fECTA  ciliata. 

Notonecla  ejralbida ,  thoracis  margine  dila- 
lalato  ,  dejle.ro  ,  ciliato.  Fabr.  Entom.  Stft.  ein. 
'  Suppl.  p.  524.  —  Syjl.  Rhyng.  p.  io5.  n°.  5. 

Elle  eft  une  fois  plus  grande  que  la  Notonecle 
blanche.  La  tête  eft  pâle.  Les  yeux  font  grands  , 
ovales  ,  d'un  brun-marron.  Le  corcelet  eu  tranf- 
verl'e  ,  blancliâlre.  Ses  bords  latéraux  fuimeut  ua 
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Inhe  ponc-Ilé,  avromli ,  cilié.  Les  l'Iytrcs  font  ar- 
VDudi^'S  ,  eiilii'ix's  ,  blaïu'liâli'Ps  ,  Ivanlparer.tt's  ,  l.iiis 
tiches.  L'uhdonicn  pai'oît  uoir  à  travei'.">  les  ailes 
Si.  les  élyiris. 

Elle  le  trouve  dans  les  eaux  douces  des  Indes 
ovieu  taies. 

6.  NoTOSECTE  américaine. 

NoToyECTA  amerkana. 

Notoneéta  grifea  ,  pojlicè  nigra  ,Jculcllo  atra  , 
iitriiujuè puncto  b<iffOsJlui>o.  tAsii.  Enloiii.  Syjt. 
eni.  toni.  4.  p.  58.  n°.  4.  —  Syjl.  Rhyng.  p.  100. 
71°.  b. 

Elle  efl  une  fois  plus  petite  que  la  Nolonefle 
};lauque.  La  tèle  ,  la  partie  antérieure  du  corcelet 
&L  les  pattes  ioiit  d  uu  ^ris-pâle.  La  partie  pollé- 
rieiire  du  coreelet  e(l  obicure.  L'écullon  efl  obl- 
tur,  marqué  de  deux  petits  poilits  Lianes.  Les 
élytres  fout  gnfes  ,  avec  le  rebord  &  une  large 
Lande  noire  vers  l'extrémité.  L'e.xlrémité  elle- 
même  ell:  blanche. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eaux  douces ,  à  Saint- 
Domingue. 

7.  NoTONECTE  aufti-ale. 
NoTONECTA  aujlralis. 

Notoneéta  Jiijca  ,  capite ,  tliorace  elytroruin- 
ijiie  baj'i  grij'eo-virejieiitibus. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Notonefle  améri- 
caine. La  tête  &  le  corcelet  font  d'un  gris  un  peu 
Veidàire.  La  partie  antérieure  du  corcelet  eft  Ic'gé- 
rement  noirâtre.  L'écuHbu  eft  noir.  Les  élytres 
font  noires,  avec  une  tache  oblongue  irrégidière, 
qui  s'étend  le  long  du  bord  extérieur  jufqu'au  mi- 
lieu de  l'élytre.  Le  deU'ous  du  corps  eft  d'un  gi'is- 
obfcur. 

Elle  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

8.  NoTCXECTE  indienne. 

NoTOXEcrA  indica. 

Notonecta  glauisa ,  elytrls  airls ,  hajl  glaucis. 
Fabr.  S^Jl.  Rhyng.  p.  io3.  n°.  7. 

Elle  eft  une  fois  plus  grande  que  la  Notonefle 
blanche.  La  tête  eft  glauque.  Le  corcelet  eft  blan- 
châtre ,  tranfverle  ,  avec  le  bord  latéral  lobé , 
cilié.  Les  él_ytres  font  noires  ,  &  leur  baie  eft 
glauque. 

Elle  fe  trouve  à  Sumatra  ,  dans  les  eau.x  douces. 

9.  NoTOSECTE  blanche. 

Notonecta  nii>ea. 

Notonecla  elylris  alhis ,  immaculatis ,  apice 
rolundatis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  eni.  tom.  4.  pag.  53. 
Ji".  5.  —  Syjl.  Rhyng.  p.  lOj.  11".  8. 

Elle  eft  deux  ou  trois  fois  plus  petite  que  la  No- 
tonedle  glauque.  Le  corps  eft  cendre  ,  &  les  ^eux 
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font  glauques.  L'abdomen  eft  noir,  avec  une  bande 
roiiE^e  fui'  le  AiM  ,  qui  |;ariiit  a  travers  les  éK  Ires. 
Les  ailes  &  les  éljfres  font  blanches,  Iranfpareu- 
tes  ,  arrondies  à  1  extrémité. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eaux  douces  des  Indes 
oriculales. 

10.  NoToxECTE  pallipède. 
NoToyEcr.J  pallipes. 

Notonecta  alni ,  capite  thoracijque  marglne 
antico  glaucis.  Fabr.  S^Jl.  Rhyng.  p.  100.  n".  q. 

EUe  eft  auflî  petite  que  la  Notonefle  l-'Ianche. 
La  tête  eft  glauque  ,  fans  taches.  Le  corcelet  eR 
glabre  ,  très-noir  ,  avec  le  bord  antérieur^lauque. 
L'éeuffon  &  les  élytres  font  noirs,  fans  taches.  Les 
pattes  font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  dans  les  îles  de  l'Amérique. 

11.  NoTOXECTE  grife. 

NoTONECT.i  grifea. 

Notonecta  Jiijca  ,  thorace  eîytrijque  grifeis  , 
rnifnaculatis. 

Elle  eft  une  fois  plus  petite  ,  &  a  la  forme  plus 
alongée  que  la  Notonefle  américaine.  La  tête  eft 
d'un  gris-obfcur.  Le  corcelet  eft  d'un  gris  un  peu 
glauque.  L'éeuffon  eft  gris,  avec  la bafe  noire,  l.e» 
élytres  font  gnfes ,  fans  taches.  Le  deffous  du  corps 
eft  obfcur.  Les  pattes  font  gTifes. 

Elle  fe  trouve  dans  les  eaux  douces  de  Saint- 
Domingue. 

12I  NoTONECTE  naine. 

Notonecta  minutiffima. 

Notonecla  ovata  ,  grifea  ,Jron te  Uneâjlijlâ  , 
thorace  elytriji/ue  fubtil-iffiniè  punclatis. 

Notonecla  minutiiïima  grifea,  capite  ^fujco  , 
elytris  truncalis.  Fabr.  Entoni.  Syjl.  eni.  tom.  a. 
p.  5().  n°.  6.  —  Syjl.  Rhyng.  p.  104.  n°.  10. 

Notonecla  minutiffima.  Linn.  Syjl.  Nat.  p.ji'ô. 
n°.  3.  —  Faun.  Suec.  n°.  9o5. 

Notonecta  cinerea,  anelytra.  Geoff.  Inf.Parif. 
tom.  I.  p.  477.  n".  2. 

Notonecla  minutiffima.  Fourc.  Entom.  Pariji 
tom.  I.  p.  220.  n°.  3. 

Fuesl.  Injl  Heli>.  24.  470- 
Pasz.  Faun.  Gemi.  2.  fab.  12. 

Notonecta  minutiffima.  Latr.  Gêner.  CnJI.  S' 
Inf  tom.  3.  p.  l5o. 

Elle  a  environ  une  ligne  &  un  quart  de  longueur. 
Le  corps  eft  ovale  ,  prefque  tronqué  poftérieurc- 
ment.  La  tête  eft  pointillée  ,  grife  ,  marquée  ,  fur 
le  front,  d'une  ligne  longitudinale,  brune.  Les 
yeux  font  noirs.  Le  corcelet  eft  gris  ,  pointillé. 
Les  élytres  font  poinlillées,  grifes,  uu  peu  élevées 
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à  leur  jonflion  ,  vers  la  partie  poftérieure.  Le  def- 
fous  du  corps  efl  obfcur.  Les  pattes  font  gnfes. 
Les  poilérieures  fout  moins  longues  proporlion- 
nellemeut  que  dans  les  autres  efpèces. 

11  paroît  que  M.  Geotlroy  n'a  obfervé  cet  ia- 
iiiXc  que  dans  l'état  de  larve. 

Elle  fe  trouve  aile/  abondamment  dans  les 
marres ,  aux  environs  de  Paris. 

NOTOPEDE.  On  a  quekpiefois  défigné  fous  ce 
nom  les  infefles  compris  dans  le  genre  Taopi». 
(T'oyez  ce  rtiot.J 

NOTOXE.  Notojeus.  Genre  d'infefles  de  la  fé- 
conde fefliou  de  l'Ordre  des  Coléoptères,  Si  de  la 
l'amiUe  dis  Pyrncliroides. 

Les  Noioxes  font  de  jietlts  infe£les ,  dont  les 
antennes  iiliformes  grolbiVent  à  peine  infenflLle- 
ment ,  Si  font  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet. 
La  têle  efl  bien  diftinfte  Si  inclinée.  Le  corcelet 
ell  quelquefois  armé  d'une  corne  avancée  ,  Se  les 
tarfes  foui  compofés  de  cinq  articles  aux  quatre 
pattes  antérieures  ,  &  de  quatre  aux  pollérieures. 

Linué  avoit  rangé  parmi  les  Attelabes  8c  les 
Méloés  1l:s  deux  ou  trois  Notoxes  qu'il  avoit  eu 
occafion  de  connoilre  ,  Se  Geollroy  avoit  formé  un 
genre  de  l'un  d'eux ,  auquel  il  avoit  donné  le  nom 
de  Cuculle  ,  en  latin  îsotoxus ,  à  caufe  de  la  forme 
lîngulière  du  corcelet ,  cjui  s'avance  en  avant  & 
lert  de  capuchon  à  la  tête.  Fabricius  ,  en  adop- 
tant d'aljord  le  genre  de  Geoffroy,  y  avoit  réuni 
quelques  efpèces  non  décrites,  Si  y  avoit  ajouté 
plufieurs  Clairons  5  mais  ayant  enluite  jugé  conve- 
nable de  féparer  ces  derniers ,  il  leur  a  confervé 
le  nom  de  Notojre ,  Si  a  donné  celui  àîAnthicus 
aux  premiers ,  quoique  ce  fût  à  ceux-ci  c£u'appar- 
tint  véritablement  le  nom  de  Notojre  ,  Si  que  ce 
nom  eût  été  déjà  adopté  par  tous  les  auteurs  qui 
svoient  écrit  après  Geofîroy. 

Ces  infeûes  ,  placés  d'abord  par  M.  Latreille 
dans  la  famille  des  Héliopiens ,  ont  été  rangés 
enfuile  dans  celle  des  Pyrocliroides  ,  quoiqu'au 
premier  afpeft  ils  paroilî'ent  avoir  plus  de  rapport 
avec  les  Cantharidies  ;  mais  ce  qui  les  en  fépare  le 
plus ,  c'eft  que  les  larfes  ne  font  terminés  que  par 
deux  crochets  ,  tandis  qu'on  en  voit  conftamment 
quatre  dans  les  Canthandies, 

Les  antennes  des^Notoxes  font  un  peu  plus  lon- 
gues que  le  corcelet.  Les  articles,  au  nombre  de 
onze  ,  font  bien  dillinfls  ,  un  pen  grenus ,  Si  vont 
à  peine  en  grolliflant  vers  l'extrémité  ,  depuis  le 
fécond  artic-Ie.  Le  premier  efl  un  peu  plus  gros  Si 
un  peu  plus  long  que  ceux  qui  viennent  après. 
Elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure  un  peu 
latérale  de  la  tête  ,  à  quelque  dillance  des  yeux. 

La  tête  efl  prefque  carrée,  un  p'eu  déprimée, 
ordinairement  inclinée  j  elle  ne  tient  au  corcelet 
que  par  un  cul  élroit  Si  allez  court.  Les  yeux  font 
arrondis  ,  peu  fiiillaiis  ,  Si  placéi  4  la  parité  la- 
térale, 
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La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fup^rieurc, 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  Si  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieiire  efl  prefque  inembraneufe  , 
avancée  ,  carrée  ou  foltlemcnt  arrondie  à  fa  par- 
tie anérieure;  elle  lient  fortement  au  chaperon, 
qui  tll  lui-même  carré  &  un  peu  avancé. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées  à  leur 
exlréuuté,  prefque  dentées  vers  le  milieu  de  leur 
partie  interne  j  elles  ont  à  leur  partie  externe  une 
dilalalion  qui  paroit  membraneuie  ,  Si  qui  s'arrête 
à  l'endroit  de  la  courbure. 

T-es  mâchoires  font  courtes  ,  membraneufes  , 
bifides.  La  divifion  extérieiu-e  efl  beaucoup  plus 
grande  que  l'autre  ,  comprimée  S:  arrondie  à  fou 
extrémité.  L'autre  efl  étroite  ,  un  peu  plus  courte. 
Si  terminée  en  pointe. 

La  lèvre  inférieure  efl  prefcpie  membraneufe , 
un  peu  avancée  ,  prefque  cai-rée,  foibleœeut  rétré- 
cie  vers  fa  baie. 

Les  antennules  antérieures  ont  quatre  articles , 
dont  le  premier  efl  petit ,  à  peine  apparent.  Les 
deux  fuivans  font  coniques  ,  prefqu'égaux  entre 
eux.  lie  dernier  efl  plus  long  ,  un  peu  plus  gros  , 
obliquement  tronqué  à  fou  extrémité.  Elles  ont 
leur  iniertion  au  dos  des  mâchoires. 

Les  antennules  pollérieures  font  courtes ,  com- 
pofées  de  trois  articles,  dont  le  premier  efl  très- 
petit,  à  peine  apparent.  Le  fécond  ell  conicpie.  Le 
dernier  ell  plus  gros,  un  peu  tronqué.  Elles  ont 
leur  infertion  à  la  bafe  latérale  de  la  lèvre  infé- 
rieure. 

Le  corcelet  efl  arrondi ,  prefqu'en  cœur  ou  uu 
peu  rétréci  à  fa  partie  poflérieure  :  il  efl  ordinai- 
rement un  peu  plus  étroit  que  la  tête  dans  les 
efpèces  où  il  efl  fîmple  ;  il  efl  un  peu  plus  large 
dans  celles  où  il  efl  armé  d'une  corne  allez  forte  , 
qui  s'avance  fur  la  têle. 

L'écufîbu  efl  fort  petit  Si  triangulaire.  Les  ély- 
tres  fout  convexes  ,  allez  dures  ,  orilinairement 
pointillées  ;  elles  cachent  deux  ailes  membra- 
neufes ,  repliées. 

Le  corps  a  ime  forme  alongée ,  prefque  cylin- 
drique. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  ,  Si  ne  pré- 
fentent  rien  de  bien  remarquable.  Les  tarfes  font 
filiformes ,  compofés  de  cinq  articles  dans  les  qua- 
tre pattes  antérieures  ,  Si  de  quatre  feulement  dans 
les  deux  pollérieures.  Dans  tous ,  le  pénultième 
article  ell  im  peu  plus  large  Si  bifide.  Le  dernier 
eft  terminé  par  deux  ongles  crochus  ,  fimples. 

Les  Notoxes  font  de  très-petits  infeftes  qu'on 
trouve  quelquefois  fur  les  fleurs ,  mais  plus  fou- 
vent  par  terre  ou  dans  les  prairies.  C'ell  fans  doute 
à  leur  petilefTe  que  Ion  doit  attribuer  l'ignorance 
dans  laquelle  fe  trouvent  encore  les  eutomoldgif- 
tes ,  des  habitudes  ,  de  la  manière  de  vivre  Se  des 
métamorphofes  de  ces  infecles  ,  dont  le  nombre  eH 
allez  coiiiidérable  en  Europe, 


Siii'ie  da  l'introchiclîon  a  J'Hiitoive  Naturelle  des  Tnscctr.<:. 
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NOTOXE. 

NOTOXUS.   Geott.  Latr.  Panz.  Illig.   MELOE.  Lisn. 
JNTHICUS.   Fabr.  Payk. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  moniliformes ,  plus  longues  cjue  le  corcelet,  grossissant  à  peine  insensible- 
ment. 

Mandibules  cornées ,  arquées ,  presque  dentées  au  milieu. 

Mâchoires  bifides  -,  division  extérieure  plus  grande. 

Quatre  antennules,  dont  le  dernier  article  est  un  peu  plus  grand  et  troncjué. 

Tcte  inclinée ,  tenant  au  corcelet  par  un  col  coiu-t  et  étroit. 

Tarses  avec  deux  crochets  simples. 


ESPÈCES. 


I.  Corcelet  armé  d'une  corne  avancée. 


I .  NoTOXE  Monocéros. 

Testacé  ;   corne   nuancée  ,   crénelée  ; 
éljtres  avec  un  point  et  une  bande  noirs. 

u.  NoTOXE  cornu. 

Corne  avancée ,  dentelée  ;  élytres  pa- 
les, avec  trois  bandes  noires. 

3.  NoTOXE  Rhinocéros. 

Conie  avancée ,  dentelée  ,  pale  ;  ély- 
tres noires,  bordées  de  paie. 

4.  NoTOXE  Monodon. 

Coine  avancée ,  obtuse,  testacée;  ély- 
tres avec  une  bande  noire. 

5.  NoTOXE  lancifère. 

Corne  avancée,  àpeinc  dentelée  ;  corps 
■velu,  pâle;  élytres  avec  une  tache  obscure. 


6.  IVoToxE  Bison. 

Corne  avancée ,  dentelée  ;  corps  tes- 
tacé,  sans  tache. 


II.  Corcelet  simple. 

■j.  NoTOXE  ruficolle. 

Noir  y  tête  et  corcelet  rouges. 

8.  NoTOXE  fulvicoUe. 

Noir;  corcelet  arrondi,  rouge. 

9.  NoTOXE  abdominal. 

Noir;  corcelet  rouge;  éljtres  testacées 
à  leur  base,  noires  à  leur  extrémité. 

10.  NoTOXE  fuscipenne. 
Trcs-noir  luisant  ;  éljtres  obscures. 


\ 
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Suite  de  llnlroduclion  a  VH'isloire  Naturelle  des  Insectes^ 


1 1 .  NoTOXE  fascié. 

Puhescent,  noirjéljlres  avec  une  bande 
blanche. 


12.  NoTOXE  tlioraciqiie. 

Pubescent ,  .bleu  ;  corcelet  rouge  ,  a\'ec. 
le  milieu  bleu,  et  un  point  enjbncc  de 
chaque  côté. 

i3.  NoTOXK  aptère. 

yéplere,  noir,  luisant;  éljtres  ovales- 
oblongues. 

i4-  NoTOXE  pédeslre. 
Noir,  hdsant  ;  corcelet  ferrugineux  ; 
cuisses  antérieures  dentées. 

i5.  NoTOXE  nectarien. 

Noir  ;  corcelet  ferrugineux  ;  élytres 
avec  deux  bandes  jaunes,  interrompues. 

16.  NoTOXE  authérin. 

Noir;  éljtres  avec  deux  bandes  ferru- 
gineuses. 

1-1.  NoTOXE  trifascié. 

Tête  et  corcelet  ferrugineux  ;  éljtres 
jaundtres ,  avec  deux  bandes  noires. 

18.  NoTOXE  grêle. 

Alongé ,  noir;  antennes,  éljtres  et 
pattes  jaunes. 

ig.  NoTOXE  floral, 

Noir  ;  corcelet  ferrugineux  ;  éljtres 
obscures,  avec  la  base  plus  claire. 

20.  NpTOXK  sellé. 

Noir;  éljtres  ferrugineuses ,  avec  une 
large  bande  noire. 


NOTOXE.    (Insecte.) 

a  I .  NoTOXE  châtain. 

Châtain ,  sans  tache  ;  éljtres  avec  des 
points  enfoncés,  en  stries. 

22.  NoTOXE  noir. 


Noir ,   avec  les  jambes  et  les  tarses 
bruns. 

23.  NoTOXE  âtre. 

Tres-noir ,  sans  tache  ;  corcelet  et  élj- 
tres pointillés. 

2f\.  ÎSoTOXE  bicolor. 

Noir  ;  élytres  ferrugineuses. 

■2.5.  NoToxE  biponctué. 

Corcelet  ferrugineux  ;  éljtres  testa- 
cées ,  avec  un  point  noir. 

2G.  NoToxE  velu. 

f^elu  ,  noir  ;  corcelet  obscur  ;  éljtres 
avec  une  bande  à  la  base ,  fer rugineuse . 

27.  NoTOXE  bordé. 

Noir ,  luisant  ;  bords  du  corcelet  fer- 
rugineux. 

28.  NoTOXE  flavipède. 

Obscur ,  pubescent  ;  éljtres  d'un  brun- 
ferrugineux  ,  avec  une  tache  à  la  base  et 
une  autre  au  milieu ,  noirs  ;  antennes  et 
pattes  jaunes. 

2g.  NoTOXE  mclauocépliale. 

Testacc  ;  tête  noire  ;  éljtres ,  avec  un 
enfonceme?it  oblique  a  leur  base. 

3o.  NoTOXE  du  Peuplier. 

D'un  ferrugineux-pdlc ;  tête  obscure; 
éljtres  poinlillées ,  soyeuses. 


1.  Noxoxs 
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I.  Corcelet  armé  d'une  corne  avancée. 

1.  NoToxE  Monocéros. 

NoToxus  Monocéros. 

Noio.rt/s  iJioracis  cornu  protenfo  ,  tejlaceus , 
elytns  punclo  ,fiijciâque  nigns.  Enioiti.  ioni.  3. 
genre  5l.  n°.  l.  tab.  l.Jig.  2.  a.  b.  c. 

Notoxus  Monocéros.  Fabr.  Ent.  Syjl.  emend. 
toni.  I.  pag.  211.  n°.  6. 

Anthicus  Monocéros.  Fabr.  Syjî.  Eleut.  tom.  i . 
p.  288.  n".  I. 

Meloe  Monocéros.  Linn.  Ssjl.  Nat.  2.  p.  681. 
n".  14.  — Faun.  Suec.  n°.  658. 

Notoxus.  Geoff.  Inf.  Parif.  tom.  i.  pag.  356. 
n°.  I.  tab.  6.7%-..  8. 

Anthicus  Monocéros.  Fatk.  Faun.  Suec.  t.  l. 
p.  254.  n".  I. 

Notoxus  Monocéros.  Illig.  Coleopt.  Bor.  t.  i. 
;p.  287. 

Noto.rus  Monocéros.  Latr.  Hi/l.  nat.  desCruJl. 

£'  d^s  Inf.  tom.  10.  /;.  553.  tab.  89.,/%.  7 Gen. 

Crujl.  6'  /«/.'  ^oOT.  2,.  p.  202. 

Noto-vus  Monocéros.  Schrank^  Enum.  Infect. 
Atfîr.  71°.  421. 

Notoxi/s  Monocéros.  Panz.  Faun.  Gemt.  Fafc. 
9^.  tab.  8. 

Herbst.  Archw.  5.  toè.  25.  /Sjg-.  4- 

Notoxus  cucullatus.  Fourc.  Ent.  Parif.  tom.  i . 

p.    162.  71".   I. 

Les  antennes  font  teflac^es.  La  lête  eft  teflact'e, 
avec  la  partie  l'upérieure  plus  obfcuie  &  les  yeux 
noirs.  Le  corcelet  efl  un  peu  velu ,  teftacé ,  arrondi , 
terminé  auléneurement  en  une  corne  avancée  , 
gi'ofle  ,  arrondie  ,  ayant  les  bords  un  peu  relevés , 
crénelés  ,  noirs.  L'éculTon  efl  teftacé.  Les  élv'res 
font  un  peu  velues  ,  tcftacées  ,  avec  une  tache 
noire  autour  de  l'écHllon  ,  un  point  fur  cliacpie  un 
peu  plus  bas  ,  diftindl ,  &  une  bande  au-delà  du 
milieu,  qui  remonte  un  peu  le  long  de  la  future. 
La  bande  ne  louche  pas  au  bord  extérieur,  &  di- 
minue d  épaiffeur  près  de  la  future.  Le  deflbus  du 
corps  &  les  pattes  font  de  couleur  ttllacée. 

Il  fe  trouve  dans  toule  l'Europe  ,  fur  diiréreutes 
fleurs  ,  fur  dillérentes  plantes.  Je  l'ai  trouvé  une 
fols  très-abondant  au  midi  de  la  France  ,  fur  dif- 
férentes plantes  qui  croiffoient  aux  bords  d'une 
rivière. 

2.  NoToxE  cornu. 

Notoxus  comutus. 

Notoxus  thoracis  cornu  protenfo,  denticulatoj 
elj'tris  pallidis  ,  fafciis  tribus  atris. 
Uijl.  Nat.  Inf   Tome  rill. 
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Notoxus  comutus.  Fabr.  Ent.  S\fl.  em.  tom.  i. 

p.  2.11.  71°.  7. 

Anthicus  cornutus.  Fabr.  Syfl.  EL-ut.  t07n.  i. 
p.  289.  n°.  2. 

Noto.rus  Mo7ioceros,  var.  p.  Ross.  Faun.  Etr, 
toi7i.  I.  p.  iSg.  n°.  354.  tab.  2,.fig.  l4- 

Notoxus  trifafciatus.  Ross.  Faun.  Etr.  Mant.  i. 
P-  ^5. 

Notoxus  cornutus.  Panz.  Faun.  Germ.Fafc.  jA- 
f'g-  7-  ^      ■ 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Notoxe  Monocéros  , 
auquel  il  reflemble  beaucoup.  Les  antennes  lont 
pâles.  La  tète  eft  noire  ,  avec  la  bouche  pâle.  Le 
corcelet  eft  un  peu  velu,  d'un  brun-ferrugineux  , 
armé  d'une  corne  avancée  ,  obtufe ,  avec  les  bords 
&  la  partie  fupérieure  de  la  bafe  au  milieu,  den- 
telés. Cette  corne  eft  un  peu  creufe  du  milieu  à 
l'extrémité.  Les  élytres  font  velues^  noires,  avec 
deux  bandes  pâles.  Le  deflbus  du  corps  eft  noir. 
Les  pattes  font  pâles. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France  &.  de  l'Italie  , 
fur  le  Noyer  j  il  fe  trouve  auili  fur  la  côte  de  Bar- 
barie. 

3.  Notoxe  Rhinocéros. 

N0TO.YU.1  Rhinocéros. 

Notoxus  thoracis  cornu  protenfo  ,  denticulato  y 
palltdo;  elytris  7iigris  ,  pallido-niarginatis. 

Notoxus  Rhinocéros.  Fabr.  Ent.  Syfl.  Suppl, 
p.  6b". 

Anthicus  Rhinocéros.  Fabr.  S\fi.  Eleut.  t.  l. 
p.  28g.  n°.  3. 

Noto.rus  ferricornis.  Panz.  Faun.  Ger77i.  Fafc^ 
3i.  tab.  17. 

Il  eft  une  fois  plus  petit  que  les  précédens.  Les 
antennes,  la  tête,  le  corcelet  &  les  pattes  font  d'un 
jaune-pâle.  Le  corcelet  eft  armé  d'une  corne  avan- 
cée, légèrement  dentelée  fur  tous  fes  bords  ,  un 
peu  plus  pointue  que  dans  l'efpèce  précédente.  Les 
élytres  font  légèrement  jnibefcentes  ,  noires  ,  avec 
le  rebord  d'un  jaune-pàle.  La  poitrine  &  l'abdomen 
font  noirs. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France ,  eu  Alle- 
magne. 

4.  NoTOXE  Monodon. 

NoTo.xus  Monodon. 

Noto.rus  thoracis  cornu  pivte7fo  ,  obti.fo  ,  tef- 
tàceuss  elytris  fafcià  nigrâ. 

Anthicus  Monodon.  Y JiB-B..  Syfl.  Eleut.  tom.  l. 
p.  289.  n°.  4. 

Il  reffeiable  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
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Kotoxe  Rfoûocc'ros.  Les  yeux  font  noirs.  La  tête  eft 
p;'ile ,  uii  peu  velue.  Le  corcelet  eil  p;ile ,  un  peu 
velu  ,  armé  d'une  corne  avancée  ,  oJjtufe  ,  dont  les 
Jjords  font  noirs ,  à  peine  dentelés.  Les  cljtres  (ont 
l('gérenient  veines ,  pâles ,  avec  une  bande  au  mi- 
lieu, obrcure,  plus  ou  moins  marquée,  qui  manque 
quelquefois,  &  eft  remplacée  par  un  point  obfcur. 
On  voit  quelquefois  un  autre  point  vers  la  baie  , 
près  de  la  future,  &l  une  ligne  longitudinale  vers 
le  bord  extérieur ,  qui  ne  s'étend  guère  au-delà  du 
milieu.  Le  delïbus  du  corps  &  les  pattes  font  d'une 
couleur  teflacée  pâle,  comme  celle  du  dellus  du 
corps. 

il  fe  trouve  en  Caroline,  d'où  il  a  été  apporté 
par  M.  Bofc. 

5.  NoTosE  laacifère. 

NoTOXVS  hincijir. 

Noto.rus  ihoracis  cornu  prntenfo  ,  fubdentato , 
liirtus ,  paîlidè  iejlaceusj  eljtns  macula  fufcâ. 

Il  relfemble  au  Notoxe  Monocéros.  Tout  le  corps 
eft  velu.  Les  yeux  font  noirs.  Les  antennes  ,  la  tête 
&  le  corcelet  font  teftacés.  La  corne  de  celui-ci  eft 
avancée,  un  peu  crcufe  fupérieurement  du  milieu 
à  l'extrémité  ,  avec  les  bords  à  peine  dcnlelés  ,  lé- 
gèrement noirs.  Les  élytres  fout  d'une  couleur  tef- 
lacée, plus  pâle  que  la  tèle  &  le  corcelet ,  &  mar- 
quées d  une  tacLe  obfcure ,  placée  un  peu  au-delà 
du  milieu.  Le  defl'ous  du  corps  &  les  pattes  font 
teftacés. 

Je  l'ai  trouvé  en  juin  dans  le  défert  de  l'Arabie. 

6.  NoToxE  Difon. 

NoTOXUs  Bijbn. 

Noto.rus  thoracis  cornu  prolenjo  ,  denticulato; 
corpore  iejlaceo ,  inimaculato. 

11  eft  une  fois  plus  petit  que  le  Notoxe  Mono- 
céroa.Toulle  corps  ell  teftaçé  ,  à  peine  pubefcent. 
Les  yeux  feuls  font  noirs.  La  corne  du  corcelet  eft 
avancée,  pointue,  bien  denlelée  fur  tous  fes  bords, 
qui  font  légèrement  noirs.  Les  pattes  lont  grêles, 
&  les  (arlés  filiformes  ,  alongés. 

Je  l'ai  trouvé  en  juin  dans  le  défert  de  l'Arabie. 

II.  Corcelet Jiinple. 

y.  NoTOXB  ruficolle. 

NoTOXUS  nrfîcollis. 

Notoxus  niger,  capite  thoraceque  rujis. 

Anthicus  raficoUis.  Fabb.  Syjl.  Eleut.  toin.  i. 
p.  sDg.  n°.  5. 

Il  eft  deux  fois  plus  grand  que  le  Notoxe  floral. 
La  lêie  eft  rouge  ,  avec  la  bouche  obfcure.  Les 
aniennes  fout  filiformes  ,  noires  ,  &  ont  le  dernier 
«i'lit;lfc  ^lus  jjros  ,  plus  long  que  les  autres ,  &  cy- 
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lindrique.  Le  corcelet  eft  arrondi,  lilTe,  rouge,  Inl- 
fant  ,  fans  tache.  Les  élylres  font  à  peine  ilriées  , 
&  d'un  noir-bleuàire ,  luifant.  Le  defTous  du  corps 
eft  noir. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

8.  Notoxe  fulvicolle. 

NoTOXUH  Julficollis. 

NotoJTus  ater,  thorace  rotundato ,  nrfo, 

-ÂnthicusJuli>icollis.  Fabr.  S\Jl.  Elcut.  tom,  I. 
p.  290.  n°.  6. 

Il  reftemble  beaucoup  au  précédent  pour  la 
forme  &  la  grandeur.  Les  antennes  &  la  léle  font 
Irès-noires.  Le  corcelet  eft  arrondi,  lifle ,  rouge, 
fans  tache.  Les  élylres  font  noires  ,  pubefcentes. 
Le  defTous  du  corps  efl  noir. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

g.  Notoxe  abdominal. 

NoToxus  abdominalis. 

Noto.rus  niger,  tlinracé  rufo  ,  eljtris  baji  iejla- 
ceis  f  apice  nigris. 

Anthicus  abdominalis.  Fabb.  Syjl.  Eleut.  t.  1. 
p.  290.  n°.  7. 

Il  relTemble  beaucoup  aux  précédens.  Les  an- 
tennes &  la  tête  font  noires.  Le  corcelet  eft  ar- 
rondi ,  rouge  ,  fans  tache.  Les  élytres  font  pub^ï- 
centes  ,  teftacées  à  leur  baie  ,  noires  à  leur  extré- 
mité. Le  defTous  du  corps  eft  noir;  mais  l'abdomen 
eft  leftacé  ,  avec  l'extrémité  noire.  Les  pattes  font 
noires  ,  avec  la  bafe  des  cuiffes  leftacée. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

10.  Notoxe  fufcipenne. 
NoToxus  fufcipennis. 

Notoxus  ater ,  nitidus  ,  elytris  objcuris. 

Anthicus  Jujcipennis.  Fabr.  Syjî.  Eleut.  t.  i, 
p.  290.  71°.  8. 

Il  refTemble  aux  précédens.  Les  antennes  font 
obfcures.  La  lête  &  le  corcelet  font  noirs  ,  luifans  , 
fans  tache.  Les  élytres  font  pubefcentes,  obfcures. 
Le  defibus  du  corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

1 1 .  Notoxe  fafcié. 
Notoxus  Jafciatus. 

Noto.rus  pubefcens  ,  niger ,  elytris  Jlijciâ  albâ, 

Anthicus Jujciatus.  Fabr.  Syjl.  Eleut.  tom.  l. 
p.  290.  «Or  9. 

Il  eft  petit.  La  tête  &  le  corcelet  font  pubefcens, 
noirs.  Les  élytres  font  pointillées  ,  pubefccules  , 
uoires ,  avec  une  bande  au  milieu ,  blanche.  Le< 
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palfes  font  noires ,  avec  la  bafe  des  cuîfles  &  les 
jambes  l)laiiclies. 

II  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

12.  NoTOXE  thoracique. 
NoToxus  ihoracicus. 

Noto.rus  pubefcens  ,  cyaneus  ,  thorace  t%iJo  , 
medio  cyaneo  ,  punclo  utrinquè  imprejjo. 

Anthicus  thoracicus.  F.vbr.  Syjl.  Eleut.  tom.  I. 
p.  291.  n°.  10. 

Il  a  environ  trois  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  noires,  plus  courtes  que  le  corcelet, 
&  ont  les  trois  deruiers  articles  en  niaffue.  La  tête 
efl  noire.  Le  corcelet  efl  d'un  rouge-pdle  ,  avec 
une  grande  tache  au  milieu ,  d'un  noir-bleuâtre 
luifant.  Les  élytres  font  un  peu  raboteufes  ,  d'un 
noir-violet.  Le  deffous  du  corps  &  les  pattes  font 
noirs.  Tout  le  corps  efl  velu  ,  &  les  poils  paroiffent 
cendrés. 

Il  fe  trouve  en  Caroline  ,  d'où  il  a  été  apporté 
par  M.  Bofc. 

Nota.  Il  ell  fort  douteux  que  les  Cx  efpèces  qui 
précèdent ,  appartiennent  à  ce  genre. 

i3.  NoToxE  aptère. 

NoTO  rus  apterus. 
■     Noto.rus  apterus  j  ater ,  nitidus ,  elytns  ocato- 
ailongis. 

Il  efl:  un  peu  plus  grand  que  le  Notoxe  pédeflre  , 
auquel  il  reffemble  un  peu.  Tout  le  corps  efl  très- 
noir  ,  luifant.  Le  noir  des  élytrcs  eft  un  peu  bleu. 
La  tête  efl  liffe.  Le  corcelet  efl  lilfe  ,  arrondi ,  ré- 
tréci poflérieurement  8t  un  peu  alongé  ,  plus  étroit 
que  la  tète.  Les  élytres  font  lilTes  ,  convexes  ,  ova- 
les, un  peu  pointues  à  l'extrémité.  On  y  apperçoit 
quelques  poils  gris  très-clair-femés.  Les  cuiffes 
font  Irès-rendées  :  les  antérieures  font  un  peu  plus 
longues  &  un  peu  plus  greffes  que  les  autres.  Il 
paroît  n'avoir  point  d'ailes ,  quoique  les  élytres  ne 
foient  pas  fondées  à  leur  future. 

Il  provient  de  la  colleâion  faite  par  feu  Ricbe 
dans  fon  voyage  aux  Indes  orientales  &  aux  mers 
auflrales  ,  &.  m'a  été  communiqué  par  M.  Bron- 
gniart. 

14.  NoToxB  pédeflre. 
NoTOXus  pedejlris. 

Notojcus  ater  ,  nitidus  ,  thorace  Jerrug'ineo  , 
Semoribus  anticis  dentatis.  Fabr.  Ent.  Syfl.  em. 
Suppl.  p.  66. 

Anthicus  pedejlris.  Fabr.  Sy/i.  Eleut.  tom.  1. 
p.  291.  re».  12. 

Notojrus  pedeflris  niger,  thorace  elongato  , 
rvfo;  elytris  pubefcentibus  ,  punélo  utrinquè  ba- 
feosjiibrufo.  Ross.  Faun.  Etr.  Mant.  I.  pag.  45. 
n".  114. 
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Notoxiis  pedejlris.  Panz.  Faun.  Genn.  Fafc.  23. 
tab.  7. 

Notojcus  equejlris.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc.  74. 
tab.  8.  ^ 

Il  n'a  pas  deux  lignes  de  longueur.  Les  antennes 
font  noires  ,  avec  les  quatre  ou  cinq  premiers  arti- 
cles d'un  rouge-obfcur.  La  tête  efl  noire.  Le  cor- 
celet efl  rouge-foncé  ,  Irès-légérement  pointillé. 
Les  élj'tres  font  noires  ,  marquées  ,  vers  la  bafe  , 
d'une  raie  tranfverfe  d'un  rouge-obfcur.  La  loupe 
ne  lailfe  voir  aucun  point  ,  mais  feulement  un 
duvet  clair-femé  gris.  La  poitrine  eft  d'un  rouge- 
obfcur  ,  &  l'abdomen  efl  noir.  Les  pattes  font  noi- 
râtres ,  avec  la  bafe  des  cuifl'es  &  les  jambes  rou- 
ceâtres.  Les  cuiffes  antérieures,  dans  l'un  des  deux 
fexes  ,  font  armées  d'une  forte  épine  ,  placée  au 
milieu  de  la  partie  inférieure. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  de  l'Italie  & 
de  l'Allemagne ,  dans  les  îles  de  l'Archipel ,  ea 
Arabie. 

i5.  NoToxE  neflarien. 

NoTOATcrs  neâlarinus. 

Notojcus  niger,  thorace  Jufco-:fenugineo  ,  ely- 
tris Jtijciis  duabusjlavis  interruptis. 

Notojrus  neâlarinus.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc. 
23.  tab.  8. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Notoxe  pédeflre.  Les  an- 
tennes font  pâles  ,  avec  les  derniers  articles  obf- 
curs.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la  bouche  pâle.  Le 
corcelet  eft  d'un  ferrugineux  plus  ou  moins  brun. 
Les  élyUes  font  noires ,  avec  deux  petites  bandes 
jaunes,  ua  peu  interrompues  à  la  future. 

Il  fe  trouve  en  France,  fur  les  montagnes  de» 
environs  de  Clermont  en  Auvergne,  en  Alle- 
magne. 

16.  NoTOXE  anthérin. 

NoTOXns  antherinus. 

Noto.rus  niger,  elytris  Jafciis  duaius Jèmtgi- 
neis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  l.  p.  212.  n".  q. 

Anthicus  antherinus.  Fabr.  Sjjl.  Eleut.  tom.  l. 
p.  291.  n°.  10. 

Meloe  antherinus.  Linn.  Sy/l.  Nat.  2.  p.  681. 
n".  16.  —  Faun.  Suec.  n°.  82g. 

Notoxus  antherinus.  Ilug.  Coleopi.  Bar.  t.  i. 
p.  288. 

Notoxus  antherinus.  Latr.  Hijl.  nat.  des  Ciujl. 
&  des  Inf.  tom.  10.  p.  353.  —  Gen.  Crujl.  &  InJ". 
tom.  2.  p.  202. 

Anthicus  antherinus.  Patk.  Faun.  Suec.  t.  i. 
p.  a55.  n°,  a. 
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Notoxus  antherinus.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc. 
Jl.Jig.  14- 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  longueur.  Les  antennes 
font  noires,  filiformes,  légèrement  velues.  Tout 
le  corps,  vu  à  la  loupe,  paroît  à  peine  pubefcent. 
La  lète  efl  noire.  Le  corcelet  efl  arrondi ,  de  la 
largeur  de  la  tête,  peu  aminci  pofléiieuremcnt. 
les  éljtres  font  poinlillées  ,  ferriigineufes ,  avec 
une  tache  noirâtre  ,  prefque  triangulaire  ,  autour 
de  l'écutlbn ,  qui  defcend  le  long  de  la  iuture  &  va 
joindre  une  liande  de  la  même  couleur  qui  les  tra- 
Terle.  On  voit  de  plus  une  tache  de  la  même  cou- 
leur à  l'extrémité.  Le  dellbus  du  corps  eft  noir. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Italie. 

17.  NoTOXE  trifafcié. 

Notoxus  trifafciatus. 

Notoxus  capite  thoiaceque  fcrnigineis ,  elytris 
Jtavefcentibus ,^rajbiis  duabus  rtigris. 

Anthicus  trijuj'ciatus.  Fabr.  Syjl.  Eleitt.  t.  i. 
;;.  29l.«°.  14. 

Il  eil  de  la  grandeur  du  précédent.  La  tête  &  le 
corcelet  font  ferrugineux  ,  laus  tache.  Les  éiylres 
font  courtes  ,  jaunàti'es,  marquées  de  deux  Landes 
noires. 

11  le  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

18.  NoToxE  grêle. 

NoTOXVs  gracilis. 

Noto.rus  elongatus  ,  ater,  antenjiis ,  elytris  pe~ 
^ibuj'que  Jlui'is.  Panz.  Faun.  Germ.  Fuji.  oë. 
ïab.  21. 

11  eft  de  la  grandeur  du  Notoxe  anthérin  5  mais 
il  cil  un  peu  plus  étroit.  Les  antennes  font  tella- 
cées.  La  tête  eft  noire,  avec  la  bouche  jaune.  Le 
corcelet  eft  noir,  prefque  globuleux,  un  peu  aminci 
pollérieurement.  Les  él_ytres  font  poinlillées,  tef- 
tacées ,  avec  un  peu  dobfcur  au  milieu,  vers  le 
bord  extérieur.  L'abdomen  eft  noir  ,  un  peu  plus 
long  que  les  élytres.  Les  pattes  fout  tellacées. 

11  fe  trouve  en  Eui'ope. 

19.  Notoxe  floral. 

Notoxus  Jloralis. 

Notojcus  niger,  thorace  Jlrruginco j  eljtrisjli/- 
cis  ,  ba(i  pallidioribus. 

Noto.rus Sormicarius.  Ent.  tom.  3.  genre  5l. 
«".  2.  tab.  i.Jîg.  5.  a.  b. 

Noto.rus  floralis  jiiger ,  tlionice  Jlrnigiiieo. 
Fabr,  Étit.  S\Jt.  cm.  tom.  i.  p.  212.  11°.  10. 

Anthicus  Jloralis.  Fabr.  Syjl.  Eleut.  tom.  l. 
p.  2(ji.  n°,  l5. 
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3Ie/oeJ!ora/is. "Lixii.  Sy/l.  Nat.  2.  p.  Col.  ^i».  l5. 
—  Faun.  Suec.  n".  83o.  f 

Cantharis  ,fujc(i  ,  elytris  aniicè  ,  thoraceque 
elongato  rubris.  Geoff.  InJ'.  Parif.  tom.  l .  p.  344. 
n°.  à. 

Meloe  pedicularius.  Schrank  ,  Enum.  Injlcl. 
Avjlr.  n".  422. 

Notoxus  Jloralis.  Illig.  Coleopt.  Bon  tom.  l. 
p.  288. 

Anthicus  Jloralis.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  l. 
pag.  2156.  n°.  5. 

Cantharis Jonnicoides.  FooRC.  Ent.  Parif.  t.  1. 
p.  loë.  u°.  8. 

Notoxusjloralis.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc.  23. 
tab.  5. 

Il  n'a  par  une  ligne  &  demie  de  longueur.  Les 
antennes  font  d'un  lauve-pàlc  ,  avec  les  quatre  ou 
cinq  derniers  articles  plus  ou  moins  obfcurs.  La 
tête  eft  fernigineufe  ,  avec  la  partie  fupérieure 
plus  ou  moins  obfcure  ,  &.  quelquefois  noire  ;  elle 
eft  un  peu  plus  large  c^ue  le  corcelet,  &  trcs-hne- 
mcnt  poinlillée.  Le  corcelet  efl  arrondi  ,  rétréci 
pollérieurement,  très-lincmcut  pointillé,  rouge, 
avec  la  partie  antérieure  quelquefois  plus  obfcure. 
Les  él;ytre.s  fout  finement  poinlillées,  plus  ou  moins 
obfcures,  avec  la  bafe  plus  claire,  quelquefois  roii!- 
feâtre.  Le  deffous  du  corps  eft  noir  ou  d'un  brun- 
noirâtre.  Les  pattes  font  tellacées,  avec  une  partie 
des  cuilTes  plus  ou  moins  obfcure. 

11  fe  trouve  en  Europe ,  fur  les  fleurs. 

20.  Notoxe  fellé. 

Notoxus  fcllatus. 

Noto.rus  ater,  capite  ihoraceque  nigris  ,  elytris 
Jerrugineis ,■  Jajcià  mediâ  lalà,  atrà.  I'akz.  Faun. 
Germ.  Fafc.  38-  tab,  20. 

Il  reffemble  beaucoup  au  Notoxe  floral.  Les  an- 
tennes font  ferrugineufes.  Tout  le  corps  clt  légère- 
ment pubefcent.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft 
plus  étroit  que  la  tète  ,  un  peu  l'éiréci  pollérieure- 
ment. Les  éiylres  font  poinlillées,  ferrugineufes, 
avec  une  large  bande  noire  ,  placée  au  milieu.  Le 
delfous  du  corps  ell  noir.  Les  pattes  font  ferrugi- 
neufes. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne. 

2  1.  Notoxe  châtain. 

Koroxus  caflaneus. 

Notoxus  caflaneus )  irumaculatus ,  elytris  punc 
tatofi.riatis.\! ^WL. Faun.  Germ.  Fajc.  3i.  tab.  i(>. 

Il  reftemble  beaucoup  au  Notoxe  floral.  Tout  le 
corps  eft  d'un  brun-marron  ,  uniforme  en  dell'us. 
Les  jeux  ieuls  fout  noirs.  Le  corcelet  eil  pointillé , 
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de  la  largeur  de  l;i  tête ,  un  peu  ve'liéci  poftt'rieu- 
reiuent.  Les  ély'i'es  ont  tics  points  enfoncts ,  n'i^u- 
lit'ieiuent  ranges  en  liries.  l,e  deifoiis  du  corps  cil 
noirâtre.  Les  pattes  font  d'un  hrun-marron. 
Il  le  trouve  au  nord  de  lEurope. 

22.  NoTOXE  noir. 
NuToxus  niger. 

Notoxus  niger f  tibiis  tarfîfque  piceis. 

Il  tft  une  fois  plus  petit  que  le  Notoxe  pt^dellre. 
Le  corps  eft  noir ,  à  peine  pubelcent.  Les  pattes 
fout  noires,  avec  les  jambes  &  les  larfes  d'un  hriin- 
noiràtre.  Le  corcelel  ell  arrondi ,  lifle.  Les  elytres 
ne  paroifl'cnt  pas  non  plus  avoir  de  points  enfon- 
cés ;  ce  qui  nous  a  fait  croire  qu'il  ne  pouvoit  être 
le  N<>to.rus  atcr  de  Panzer. 

Il  fe  trouve  en  Italie. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

23.  Notoxe  âtre. 

NoTO.YUS  citer. 

Noto.vus  citer,  immaculalus ,  tJiorace  elytrlfque 
punciatis.  Vaxz.Fuuu.  Germ.  Ftijc.  3i.  tab.  i5. 

Il  ell  de  la  grandeur  du  Notoxe  pédeftre.  Tout 
le  corps  ell  noir,  glabre.  La  tête  ell  un  peu  plus 
l:irge  que  le  corcilct  :  celui-ci,  aiiifi  <£ue  les  ély- 
Ires  ,  tll  marqué  de  points  enfoncés. 

Il  le  trouve  en  Allemagne. 

24.  NoToxn  bicolor. 
Notoxus  bicolor. 

NotojTUS  niger,  elytrisjiirrugineis. 

Anthicus  bicolor.  Fabr.  Sjjl.  Elent.  iom.  i. 
p.  aya.  n".  iG. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Notoxe  floral.  La  tête 
&  le  corcelet  font  noirs,  antérieurement  amincis. 
Les  élylres  fout  lifles  ,  teflacées. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

25.  Notoxe  Liponflué. 

Notoxus  bipunctatus. 

Noto.vus  thoracejerritgineo,  elytrts  iejlaccis , 
punclo  nigro.  Fadr.  Enl.  Syjî.  eiti.  tant.  1.  p.  1 13. 
«".8. 

Anthicus  bipunctatus.  Fabr.  S^Jî.  Eleut.  t.  1. 
p.  291.  n°.  1 1. 

Noto.7-us  bipunclatus.  PA^z.  Faun.  Germ.  Fafc. 
tab.  9. 

C;rt  infefle  ,  que  je  n'ai  pas  vu  ,  paroif  ne  pas 
appartenu-  à  ce  genre;  il  elt  petit.  Les  anieuues 
vont  un  peu  eu  gj-ofililaut  ;  elles  font  d'un  jauue- 
pàle,  avec  les  dtruiers  urlicles  ugirâ.  La  lêle  cil 
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noire.  I-e  corcelet  cil  prefque  cylindrique  ,  d'un 
jaune-fauve.  Les  élytres  font  llriées  ,  jaunes  ,  avec 
un  point  noir  placé  au-delà  du  milieu.  Le  deÛous 
du  corps  ell  noir.  Les  pattes  font  jaunes. 
Il  fe  trouve  en  Allemagne  ,  fur  les  lleurs. 

26.  Notoxe  velu. 

Notoxus  hirtellus. 

Notoxus  hirtiis ,  citer,  tliorace  objcuro  ,  elytris 
J'ajciâ  baj'eosjerrugineâ. 

Notoxus  bicolor.  Eut.  iom.  3.  72°.  5l.  5.  tab.  i. 
/ig.  4.  a.  b. 

Notoxus  hirtellus.  Fabr.  Ent.  Syji.  em.  Suppl. 
p.  (>7- 

Anthicus  hirtellus.  Fabr.  Syjl.  Eleut.  tom.  l. 
p.  292.  n°.  18. 

Notoxus  hirtellus.  Pakz.  Faun.  Germ.  Fafc.  35- 
tab.  3. 

Il  eflun  peu  plus  petit  que  le  Notoxe  floral.  Les 
antennes  font  pâles.  La  tête  efl  noire  ,  avec  la 
bouche  pâle.  Tout  le  corps  elt  couvert  de  poils 
longs  ,  grifàtres.  Le  corcelet  eft  tantôt  rouge,  tan- 
tôt Ijrun  ;  il  ell  pointillé  ,  arrondi  ,  de  la  largeur 
de  la,  tête  ,  rétréci  poftérieurement.  Les  élytres 
font  pointillées  ,  noirâtres ,  avec  une  bande  d'un 
ferrugineux-pâle  près  de  la  bafe.  Le  deflbus  du 
corps  ell  noir.  Les  pattes  font  d'une  couleur  tella- 
cée  plus  ou  moins  obfcuie ,  avec  l'extrémité  des 
cuifles  plus  obfcui'e. 

Il  fc  trouve  en  ï'rance ,  eu  Allemagne. 

27.  Notoxe  bordé. 

Notoxus  limbatus. 

Noto.xus  nter ,  nitidus  ,  thoracis  limho  Jerru- 
gmeo.  Fabr.  Ent.  Syjl.  Suppl.  p.  (rj. 

Anthicus  limbatus.  FjBR.  S\Jl.  Eleut.  tom.  l. 
/7.  292.74°.  17. 

Il  reiCemble  au  Notoxe  floral.  Tout  le  corps  efl 
tris-noir,  luifant  ,  excepté  le  corcelet,  qui  elt 
bordé  de  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  a  Kiell. 

28.  Notoxe  flavipède. 

Notoxus  Jlavipes. 

Notoxus  ob/cun/s,  pubejcens ,  elytris  objcurè 
Jèm/gineis  ,  macula  bafeos  dorfiqus  atris;  an  ten- 
nis pedibufcjue  Jlavis.  Pa^z.  Faun.  Germ.  Fafc. 
38.  tab.  22. 

Il  ell  un  peu  plus  petit  &  un  peu  plus  large  c^\& 
le  Notoj.e  autliériu.  Les  antennes  font  jaunes.  La 
tête  &  le  corcelet  l'ont  noirs  :  celui-ci  efl  arrondi  , 
un  peu  plus  étroit  que  la  tête.  Les  élytres  iont 
poiiiiillées  j  brunes ,  avec  une  tache  prefi^ue  triaju- 
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s'ilaire  ,  commune  aux  deux,  à  la  hafe  ,  &  nno 
a  ai-e  ovale  liir  la  future.  Le  deffous  du  corps  efl 
o jfcur.  Les  pattes  font  jaunes. 
Il  fe  trouve  en  Europe. 

ag.  NoTOXE  mt'lauocépliale. 

NoTO.YL's  melanocephalus. 

Noto.rus  ie/Iaceus^  capite  iiigro ,  elytris  bajl 
obliqué  impre/fis. 

Noto.rus yiià'us.  Ent.  tom.  3.  n".  5l.  4'  Uib.  I. 
fig.  5.  a.  b. 

Noio.rus  populneus  lœi'is,  tejlaceus,  capite  ni- 
gro.  Fabb.  Ent.  Sy/l.  Suppl.  p.  6y. 

Anihicus  popul/ieus.  Fabr.  S^Jl.  Eleut.  tom.  i. 
p.  2^2.  ra°.  19. 

Noio.rus  melanocephalus.  Panz.  Faun.  Genn. 
Fufc.  35.  tab.  5. 

Il  a  une  ligne  de  long.  Les  antennes  font  tefla- 
cées  ,  &  vont  un  peu  en  groffiflant.  La  tête  elt 
noire,  &  cjuelquelbis  brune.  Les  yeux  font  noirs. 
Le  corcek  t  efl  tellacé  ,  moins  arrondi  que  dans  les 
efpèces  précédentes  ,  aufli  large  en  arrière  qu'en 
avant ,  de  la  largeur  de  la  tête  ,  marqué  poftêrieu- 
rement  d'une  impreflion  tranfverfale.  Les  élylres 
l'ont  tellacées ,  pointillées  ,  &  ont  une  impreilion 
oblique  un  peu  aiquée  ,  qui  part  de  la  baie  &  fe 
dirige  vers  la  future.  La  partie  qui  eft  voifine  de 
Vécuffou  paroît  par  ce  moyen  un  peu  en  boil'e.  Le 
defl'ous  du  corps  &  les  pattes  font  teftacés  ,  avec 
l'abdomen  uu  peu  obfcur. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  en  Alle- 
magne. 

3o.  NoToxE  du  Peuplier. 
NoToxus  populneus. 

Noto.rus  pallidè  Jerrugineus  ,  capite  fujco  , 
elytris  punctatis  holojericeis. 

Noto.rus  popalaeus^/èrrugineus,  elytris  pallido- 
JubbifaJ'ciatis.  Panz,  Faun.  Gerni.  Fajc.  'Si),  tab.  ^. 

Il  reflemble  au  précédent;  mais  fes  élytres  font 
un  peu  plus  pointillées  ,  couvertes  d'un  léger  du- 
vet foyeux  ,  qui  y  fait  paroîlre  ,  à  un  certain  jour  , 
comme  deux  bandes,  &  font  proporlionuellement 
plus  grandes  &  un  peu  plus  convexes.  Les  antennes 
font  tellacées.  La  tête  efl  d'un  tcflacé  un  peu  obf- 
cur. Les  yeux  font  noirs.  Le  corcelet  efl  teflacé  , 
de  la  largeur  de  la  tête  &  de  largeur  égale,  tant 
en  arrière  qu'en  avant.  Lea  élylres  ont  une  impref- 
lion oblique  un  peu  arquée  ,  à  la  bafe ,  moins  mar- 
quée que  dans  le  pi'écédent.  Le  defl'ous  du  corps  Si. 
les  pattes  font  teflacés. 

Il  fe  trouve  en  France ,  en  Allemagne. 

Nota.  L'infeâe  décrit  fous  le  même  nOm  par 
Fabricius  me  paroît  mieux  fe  rapporter  au  précé- 
dent qu'à  celui-ci, 
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NYCTÊRIRTE.  Nydenbia.  Genre  d'infefles  de 
la  première  icf'hon  de  l'Ordre  des  Aptères  ,  &  de 
la  famille  des  Plitbiromyies. 

Les  NySéribics  ont  leur  têle  unie  au  corcelet , 
les  antennes  nulles  ou  peu  diltincles  ,  la  boucbe  en 
fuçoir  ,  iix  pattes  longues,  épineufes;  le  premier 
article  des  tarfes  mince  &  fort  long;  le  dernier 
terminé  par  deux  crochets  très-forls. 

Linné  a  placé  cet  infefle  parmi  les  Mittes,  quoi- 
qu'il n'ait  que  Iix  pattes  ,  &  que  les  Milles  en  aient 
huit.  Fabricius  a  d'abord  fuivl  re>:eruple  de  Linné, 
&.  on  a  imité  ces  auteurs  à  l'article  Mitte  de  ce 
Dièlionnaire.  M.  Lalreille  ,  en  établiffant  le  pre- 
mier ce  genre  ,  l'avoit  placé  d'abord  à  côté  des 
Arachnides  ,  dans  l'Ordre  des  Acéphales  ;  mais  il 
a  reconnu  cnfuile  qu'il  étoit  très-voifin  des  Ilip- 
pobofques  ,  dont  quelques  efpèces  font  privées 
d'ailes.  M.  Herman  a  donné  à  ce  genre  le  nom  de 
Phthiridie.  Celui  de  Nycléribie  ,  adopté  par  i'aliri- 
cius ,  lui  vient  de  ce  que  la  feule  efpèce  qu'il  ait 
connue  Si  décrite  vit  aux  déiiens  du  Chauve-Souris, 
nommé  Nycleris  par  les  Grecs. 

Les  antennes ,  cpi'on  doit  fiippofer  exifler  par 
analogie  ,  font  fi  courtes  ,  fi  peu  apparentes ,  qu'il 
nous  a  été  impoffible  de  les  bien  diflinguer.  M.  La- 
treille  dit  qu'on  voit  un  très-petit  tubercule  ,  pref- 
que  conique ,  biarticulé ,  placé  près  des  yeux ,  qu'il 
loupçonne  être  l'autenne.  M.  Herman  affirme  ,  au 
contraire ,  que  le  Nyftéribie  n'a  point  d'antennes. 

La  bouche  s'avance,  &  forme  un  tube  relevé, 
affez  épais  ,  cylindrique  ,  coriace  ,  fétigère  ,  ren- 
fermant le  fuçoir  &  de\\x  valves  filiformes ,  qu'on 
doit  fuppofer  être  les  antennules.  Les  yeux  paroif- 
fent  comme  un  point  noir ,  prefqu'lmperceptible. 

La  tête  efl  unie  au  corcelet ,  &  celui-ci  efl  iné- 
gal ,  membraneux  en  deffus  ,  plat  &  coriace  en 
deffous.  On  ne  voit  aucune  trace  d'ailes  ni  de 
balanciers. 

L'abdomen  efl  petit ,  ovalaire  8c  un  peu  féparé 
du  corcelet. 

Les  pattes  ,  au  nombre  de  fix ,  partent  du  cor- 
celet ,  &  font  fort  longues  &  épineufes.  La  hanche 
efl  courte  &  bien  diflinfte.  La  cuill'e  &  la  jambe  , 
prefqu'aulîi  longues  l'une  que  l'autre ,  font  un  peu 
comprimées.  Le  premier  article  du  (arfe  efl  remar- 
quable en  ce  qu'il  efl  très-mince  ,  aulîi  long  que  la 
jambe,  ua  peu  arqué.  Les  trois  fuivans  font  plus 

i;ros  ,  très-courts  ,  à  peine  difhntls.  Le  dernier  efl 
o       ;    ,  I  î  .     c  < 

termine  par  deux  crocriets  tres-torts,  tres-cour- 

bés ,  &  par  deux  pelottes  fpongieufes. 

Les  Nyfléiibies  paroiflent  peu  didérer  des  Hip- 
pobofques  quant  k  leur  organifalion  &  à  leur  ma- 
nière de  vivre  ;  mais  on  les  prendroit,  au  premier 
afpecl ,  pour  des  Araignées  à  fix  pattes,  à  caufe  de 
la  longueur  de  ces  parties;  ils  s'attachent  au  corps 
des  Chauve-Souris  ,  &.  fe  nourrifl'ent  à  leurs  dépens. 
M.  Latreille  foupçonne  que  ces  infettes  ne  fubil— 
fent  point  de  métamorphofe,  attendu  qu'il  en  a  va 
un  grand  nombre  d'individus  dt;  différentes  gran- 
deurs, qui  avoient  tous  la  même  forme. 


Siiile  de  l'Introduction  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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NYCTERIBIE. 

NYCTERIBU.  Latr.  Fasr.  ACARUS.  Linn.  PETHIRIDIUM.  Hzrm. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 
Bouche  en  forme  de  tube ,  portaut  un  suçoir  et  deux  palpes  sétiformes. 
Auteunes  formant  un  tubercule  presque  conique ,  biarticulé ,  à  peine  apparent. 
Tète  unie  au  corcelet  ;  abdomen  distinct. 
Six  pattes  longues  ;  premier  article  des  tarses  long ,  mince ,  courbé. 


ESPECES. 


ï .  Nyctéribie  du  Chauve-Souris. 

Abdomen  oi'àle ,  marqué  de  huit  an- 
neaux ,  terminé  par  deux  soies  penchées. 


a.  NïCTÉRiBiE  biarticulé. 

Abdomen  oblong,  marqué  de  deux  an- 
neaux,  terminé  par  deuxjîlets  sétiferes. 
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I.  NycTÉEiBiE  du  Cliauve-Sûuns. 
Ifrc  TE  RI  131 -^  T'efperlilio  n  is . 
Nyctenbia  abdomine  oi'ato  ,  Jegmentis  octo  , 
aiiice  l'élis  duabus  inflexis. 

:>  I  Cet  infefte  eft  mentionné  à  l'article  Mitte  , 
î^.  iq.  On  peut  joinche  aux  fynonymes  qui  y  font 
ïapportt's ,  les  fuivans. 

•'  Nycleribia  P'({fpertilionis.  Latr.  PrJcis  des  ca- 
ractères des  Itif.  p.  176.  —  Ihjl-  nul.  desCruJl.  ii 
Ues  In/.  tom,!b.  ^.467;  (J-  ioin:  14.  /;.  4o3.  pi.  ya. 

^g,  14.  _-  Gt-n:  XJniji.   à  liif.  tom.    i.   lab.    i3. 

Jig.  11,5"  tom.  4.  p.  364- 

'  ■  hycleribia  Vefpertilionis.  Fabr.  5V/?.  Antluit. 
p,  3oo. 

Phthiridium  Vefpertilionis.  IIerm.  Apt.p.  120. 
tab.  'h.fig.  1 . 

a.  NyctÉbibie  Liarliculé. 

tircTERiBi-i  hiartictilata. 

Nycleribia  abdomine  oblongo ,  fegmeniis  duo- 
hits  ,  apicejlilis  duobus  fetojîs . 

Phthiridium  biarticulatum.  Herm.  Apt.  P.-124. 
tah^  ô.'Jig.  i. 

Il  diffère  ilu  précL-dent  en  ce  cpi'il  a  la  tête  tivs- 
glabre  ,  l'abdomea  alongé  ,  formé  feulement  de 
deux  articles.  L'extrémité  eft  munie  de  deux  lilets 
coniques,  terminés  par  quelques  foies.  Les  jambes 
font  moins  épiueufes  que  dans  l'elpèce  précé- 
dente. 

11  a  été  trouvé  par  M.  Herman  fur  la  CLauve- 
Souj-is  fer  à  cheval. 
i    ■ 

■fijmVUALE.  Njmphalis.  Genre  d'infeÉles  de 
rOrdre  des  Lépidoptères ,  &  de  la  famille  des  Pa- 
pîlionides. 

V  M.  Latreille  avoit  établi,  dans  fon  ouvrage  ayant 
bour  titre  Gênera  Cntjlaceorum  &  Infcclorum,  un 
genre  d'infeiles  dans  l'Ordre  des  Lépidoptères  , 
portant  le  nom  de  Nymphale ,  qui  répondoit  à  la 
divifion  des  Nymphes,  établie  par  Linné  dans  fon 
genre  Papillon  ;  mais  il  a ,  dans  fes  Confidérations 
générales  Jiir  l'ordre  naturel  des  Crujlacées  6"  des 
Infectes ,  fulidivifé  ce  genre  en  pluGeurs,  tels  que 
Argj-nne  ,  Vaneffe  ,  Biblis  ,  Nymphale,  Satyre. 
Fabricius  a  de  même  fubdivifé  en  un  grand  nom- 
bre de  genres  les  Nymphes  de  Linné  ,  &  préparé 
en  outre,  fur  tous  les  Lépidoptères,  un  travad  con- 
fidérable  ,  que  la  mort  l'a  empêché  de  pulîher ,  & 
dont  M.  lUiger  doit  inceffamment  nous  faire  jouLr. 
Nous  attendons  la  publication  de  ce  travail  inté- 
reffant  pour  entreprendre  le  nôtre  fur  le  même 
objet  ,  &  nous  croyons ,  pour  le  moment ,  devoir 
renvoyer  à  l'article  Papillon  ,  tant  pour  les  Nym- 
phales  de  M.  Latreille  8c  les  Nymphes  de  Linué  , 
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que  pour  tous  les  autres  genres  créés  par  différen» 
autours  aux  dépens  de  celui  de  Papillon,  (l'oyez 
ce  mot.  ) 

NY3IPIIE.  Pupa.  C'eft_  le  troifième  état  par 
lequel- paffent  les.infcfles  avant  de  jiarvenir  à  ce- 
lui de  perfeûion. 

Tous  les  infeftes  rangées  dans  les  ftpt  premiers 
Ordres  fubid'eut  diverfes  métamorphofes  ;  ils  paf- 
fent d'abord  par  l'étal  d"œuf,  enl'uite  de  larve,  puis 
de  Nymphe ,  &  fortent  de  ce  dernier  pour  le  mon- 
trer dans  leur  état  de  perfeâion.  Mais  comme 
leur  transformation'  s'opère  de  diverfes  manières  , 
&.  que  la  forme  fous  laquelle  ils  fe  préfi  u:eut  dans 
ces  divers  états  ,  &  notamment  dans  celui  de  Nym- 
phe ,  diffère  fouvent  à  pLifieurs  égards,  je  ne  dirai 
])as  d'iin  Ordre 'à. ua  antre  ,  mais  dans  les  genres 
que  la  plupart  des  entomologiftes  ont  regardés  juf- 
qu'a  préfenl  comme  très-voilins  les  uns  des  antres, 
nous  croyons  devoir  faire  obferver  que  rien  ne 
peut  jeter  un  plus  grand  jour  fur  l'hilluire  géné- 
rale de  ces  petits  animaux  ,  que  la  connoillance 
e.\a£te  de  ces  divers  états.  Aiuh  donc  l'étude  de 
l'Entomologie  ne  fera  de  rapides  progrès  que 
lorfqu'ou  fera  parvenu  à  fuivre  tous  les  infecles 
dans  leurs  métamorphofes,  &  dans  leur  manière 
de  vivre  &  de  travailler;  qu'on  les  aura  décrits 
fous  les  dilférentes  formes  qu'ils  prennent.  Ce 
ne  lera  aulli  qu'alors  que  l'on  pourra  tenter,  avec 
quelqu'efpoir  de  fuccès,  de  les  réunir  en  groupes 
ou  familles. 

Le  nom  de  Nymphe  vient  probablement  de  ce 
que  les  infeftes ,  dans  cet  état ,  font  comme  em- 
maillotés &  chargés  de  bandelettes.  On  les  a  com- 
parés affez  mal-a-propos  à  une  jeune  mariée.  Parmi 
ces  Nymphes,  les  unes  font  dorées  &  brillantes;  ce 
qui  les  a  fait  nommer  Chrvjalides  ou  Aurélies.  On 
dillingue.  à  celles-ci  tous  les  membres  &.  toutes  les 
parties  de  l'infedle  parfait  fous  l'enveloppe  qui  le.s 
couvre;  mais  il  y  en  a  qui  ne  prélentent  qu'un 
corps  obloiig,  fur  lequel  on  apperçoit  feulement 
quelques  anneaux  &  quelques  éminences;  ce  qui 
leur  a  fait  donner  le  nom  de  Jî-Vc. 

Swammerdàm  ,  d'après  les  obfervations  &  les 
remarques  qu'il  avoit  faites  fur  les  infettes  ,  les 
a  diftribués  en  quatre  claffes,  fondées  fur  les  diflé- 
reris  changemens  par  lefquels  ils  ont  à  palier,  8i 
qu'il  explupie  dans  un  long  détail.  Réaumur  ,  De- 
geer  &.  Lyonnet  ont  très-bien  développé  l'effentiel 
de  ces  quatre  fortes  de  changemens. 

«  Ou  entend  ,  dit  Lyonnet ,  par  l'état  de  Nym- 
phe ,  im  état  d'imperfeflion  accompagné  Ibuvent 
d'inaélivité  ,  de  jeûne  &.  de  foibiefle  ,  par  où  fin- 
fecle  pafl'e  après  être  parvenu  à  une  certaine  gran- 
deur ,  &  daAs  lequel  fon  corps  reçoit  les  prépara- 
tions néeeffaires  pour  être  transformé  en  fon  état 
de  perfeilion.  Toutes  les  parties  extérieures  do 
l'inftéle  fe  trouvent  alors  revêtues,  ou  de  leur  peau 
naturelle,  ou  d'uue  fine  memijrane,  ou  bien  d'une 
enveloppe  dure  81  crullacée.  » 

Dans 
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Daus  la  première  clniTf  fniit  compris  lous  les 
inl'etles  qui  coiifervent  toute  leur  vie  !;i  funne 
qu'ils  reçoivent  eu  forlant  de  l'œuf;  ils  mueut  ou 
changent  de  peau  en  gi-odifl'ant,  mais  n'éprouvent 
,  aucun  changcinenl  nolable  dans  leur  forme.  Linné 
&;  Fahrielus  nomment  eelie  forte  de  Nymphe  Coin- 
pLlta. 

Dans  CCS  infefles  il  n'y  a  pas  ,  :\  proprement 
parler,  de  métainorpliofe  ou  transformation.  L'a-' 
nimal  ne  paffe  donc  pas  par  les  deux  états  inter- 
médiaires de  larve  &  de  Nymphe;  il  fe  nourrit  & 
prend  de  raccroifl'cment  pendant  toute  la  durée 
de  fa  vie  ,  &l  n'a  pas  ,  pour  s'accoupler  ,  une  époque 
aufli  Lien  marquée  ou  aufli  vifiiue  que  ceux  qui 
ont  paffé  par  l'état  Lien  apparent  de  larve  &  de 
Nymphe.  On  place  communément  dans  cette  clall'e 
les  Arachnides  ,  les  Crullacés  ,  Se  en  général  tous 
les  Aptères  ,  fi  nous  en  exceptons  la  Puce  :  cepen- 
dant quelques-uns  de  ces  infe^les  éprouvent  des 
changemens  qui  femLleut  faire  exception  à  la  règle 
générale.  Quelques  Mittes,  fi  nous  en  croyons  un 
obfervaleur  Irès-exacl  (Degeer),  naiileiit  avec  fix 
pattes  leulement ,  &  en  oLtienneut  enfuile  deux 
autres.  Les  Iules  acquièrent,  en  fe  développant, 
plus  de  pattes  qu'ils  n'en  ont  eu  naifl'anl.  Le  Ma- 
iiocle  quadricorne ,  aujourdhui  Cyclojjs  quadri- 
corne ,  ainfi  que  la  plupart  des  autres  Enlomof- 
tracés  ,  éprouvent,  félon  le  même  auteur,  une 
TéritaLle  transformation. 

La  féconde  clalfe  de  Nymphes ,  appelée  par 
\jyo-anç\ Jctni-NynipJies  ou  detni-i^'ymphes ,  &  par 
Linné  &L  Faln-icius  Metaniorphojis J'emicompleta  , 
eompiend  les  infettes  de  l'Ordre  des  Orthoptères 
&  des  Hémiptères.  Ces  infeftes  fortent  de  l'œuf 
avec  fix  pattes  ,  qu'ils  confervent  dans  l'état  de 
Nymphe  ;  ils  fe  meuvent ,  &.  continuent  de  pren- 
dre leur  nourriture  fous  cette  troifième  forme.  Le 
feul  changement  qu'ils  ont  éprouvé  eu  paffant  de 
l'élat  de  larve  à  celui  de  Nymphe  ,  c'efl  d'avoir 
oLtenu  des  moignons  d'ailes  ,  c'efl-à-dire  que  les 
ailes  ,  avec  leurs  éluis,  font  reliées  fous  une  enve- 
loppe dont  l'infedle  fe  déLarrafl'era  en  pail'ant  à 
fou  quainème  état  ,  celui  de  perfeflion  ;  mais  il 
faut  remarquer  que  la  plupart  des  Orthoptères  & 
des  Hémiptères  relient  fous  l'état  de  Nymphe  ,  & 
font  capables  ,  dans  cet  état,  de  s'accoupler  &  de 
fe  reproduire.  On  voit  même  des  eipèces  de  ces 
deux  Ordres  ,  dont  les  unes  relient  dans  l'état  de 
Nymphe  ,  &  les  autres  parviennent  à  celui  de  per- 
feflion  ,  &.  cependant  les  premières  n'en  ont  pas 
moins  la  faculté  de  fe  reproduire. 

On  a  rangé  dans  cette  clafle  de  Nymphes  les 
Libellules  8c  la  plupart  des  Névroptères  ,  quoique 
la  transformation  de  ces  infetlcs  diffère  ,  à  bien 
des  égards  ,  de  celle  des  Orthoptères  &  des  Hé- 
miptères ;  ils  naifient ,  à  la  vérité ,  comme  les 
autres  ,  avec  fix  pattes.  La  Nymphe  diffère  peu  de 
la  larve  ;  elle  fe  nourrit  &  fe  meut  comme  elle  ; 
mais  l'une  &:  l'autre  ont  un  afpe6l  bien  dillércut 
Am  l'inletle  parfait ,  &.  jamais  ils  ne  le  repro- 
Rijl.  Nu(.  Inf.  Tome  Vlll. 
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duifent ,  comme  font  les  autres  ,  d.ins  leur  éiat  do 
Nymphe. 

Les  Nymphes  des  deux  autres  claffes  ne  rcf- 
femblcnt  en  rien  à  celles-ci  ;  elles  font  privées  de 
mouvement  progredif ,  8c  ne  prenmnt  point  de 
nourriture.  La  larve  étoit  apode  ou  éloit  pourvue 
de  fix  ,  huit  ,  dix  ,  douze  ou  même  jufqu'à  vingt  Se 
vingt-deux  pailcs.  La  Nymphe  n'en  a  jamais  que 
fix  ,  qui  font  collées,  avec  les  antennes  Se  fes  ailes, 
contre  la  poitrine  ,  8i  s'y  trouvent  comme  emmail- 
lotées. Dans  l'une  d'elles  ou  la  troifième  clafle  font 
comprifes  les  Nymphes  de  tous  les  Coléoptères,  des 
Hyménoptères  8i  de  quelcpies  Diptères.  Toutes  ks 
parties  de  l'infefte  parfait  font  vifibles.  La  Nym- 
phe ne  peut  marcher  ;  mais  elle  jouit  d'un  certain 
mouvement  :  elle  s'agite  lorfqu'on  la  touche  ;  elle 
remue  fortement  la  partie  pollérieure  du  corps 
fans  pouvoir  pourtant  fe  déplacer.  Ce  mouvement 
ne  lui  e(l  probablement  accordé  que  dans  la  vue 
d'écarter  ce  qui  peut  l'incommoder.  Linné  &  Fa- 
bricius  nomment  cette  Nymphe  Metamorphojis 
incomplela. 

Les  Nymphes  des  Lépidoptères  doivent  entrer 
naturellement  dans  cette  troifième  claffe  deSwam- 
meidam;  mais  il  a  plu  aux  naturalilles  plus  mo- 
dernes de  les  diflinguer  ,  8c  d'en  faire  une  qua- 
Irième  claffe.  On  leur  a  donné  le  nom  de  Chryfa- 
lide  8c  &jiurélie  ,  ainfi  qu'on  a  donné  aux  larves 
celui  de  Chenille ,  en  latin  Eruca.lAnxié  &.  Fabri- 
cius  nomment  cette  dernière  Metamorphojis  ob- 
tecla. 

Dans  la  quatrième  claffe  de  Swammerdam ,  la 
cinquième  de  Linné  ,  font  rangées  les  Nymphes 
de  la  plupart  des  Diptères  ;  elles  ne  quittent  pas  , 
comme  les  autres ,  leur  peau  ou  enveloppe  de 
larve;  mais  cette  enveloppe  fe  gonlle  ,  fe  durcit, 
ii.  fert  alors  de  coque.  La  Nymphe  ell  entièrement 
privée  de  mouvement,  8c  on  la  prendroit,  fous 
cette  forme  ,  plutôt  pour  un  œuf  que  pour  une 
Nymphe.  Aucune  partie  de  l'animal  ne  fe  montre 
au  dehors.  L'iiift  £le  parfait  iort  de  fon  enveloppe 
par  une  forte  de  porte  qui  s'ouvre  à  cet  ellet.  Linné 
8c  Fabricius  nomment  cette  Nymphe  Metamor- 
phojis coarclata. 

Lyonnet ,  dans  les  notes  cpi'il  donne  à  la  Théo- 
logie des  Infectes  par  Lefl'er ,  tom.  I ,  pag.  i55, 
s'exprime  ainfi  :  «  M.  de  Réaumur,  à  qui  l'hiftoire 
naturelle  eft  redevable  de  quantité  de  belles  dé- 
couvertes ,  a  trouvé  dans  la  transformation  des 
infeâes  de  la  quatrième  claffe  un  nouveau  carac- 
tère que  perfonne  peut-être  n'avoit  encore  obfervé 
avant  lui ,  8c  qui  les  diftingue  ,  ce  me  femble ,  plus 
effentiellement  des  autres  claffes  que  celui  de  chan- 
ger en  Nymphe  fans  quitter  la  peau  ;  il  a  décou- 
vert qu'ils  fubiffent  une  transformation  de  plus  que 
les  autres  infeâes  ;  qu'avant  de  devenir  Nymphes 
ils  prennent  fous  cette  peau  la  forme  d'une  ellip- 
foide  ou  d'une  houle  alongée  ,  dans  lacjuelle  on  ne 
reconnoît  aucune  partie  de  l'animal  ;  que  ,  dans  cet 
état ,  la  tête ,  le  corcelet ,  les  ailes  8c  les  jambes  de 
Eee 
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la  Nymplie  font  renferim's  dans  la  cavitû  inlc- 
rieiue  du  venire  ,  dont  elles  Ibrtent  lucceflivi;- 
meut  par  le  bout  antérieur  ,  à  peu  près  de  la  même 
manière  qu'on  feroit  forlir  l'extrcuiilé  d'un  doigt 
de  gant  qui  feroit  rentré  dans  fa  propre  cavité. 
Les  infefles  de  cette  claffe  ne  fe  dilliu(;ueut  doue 
pas  des  autres ,  feulement  en  ce  qu'ils  le  changent 
en  Nymplies  fous  leur  peau  ,  m.ais  lurtout  eu  ce 
que  ,  pour  devenir  Nymplies  ,  ils  fubillent  une 
double  transformation.  Suivant  cette  idée  ,  ou 
pourroit  réduire  les  dilférences  des  quatre  Ordres 
de  transfornialious  à  des  termes  plus  ailés  &  plus 
fimples ,  en  difant  que  les  iufeiiles  du  premier 
Ordre,  après  être  fortis  de  l'œuf,  parviennent  à 
leur  état  de  perfeilion  fans  s'y  difpofer  par  aucun 
changement  de  forme  ;  que  ceux  de  la  féconde 
claffe  s'y  difpofent  par  un  changement  de  forme 
inoompfet ,  ceux  de  la  troifième  par  un  change- 
ment de  forme  complet  ,  &  ceux  de  la  quatrième 
par  un  double  changement  de  forme.  » 

Les  larves  qui  doivent  le  transformer  en  Nym- 
phes de  la  troifième  &.  de  la  qualrlènie  clafle  cel- 
lent  de  prendre  des  alimens  lorfqu'elles  fout  par- 
venues à  tout  leur  accroilfement  ,  &  cherchent  un 
lieu  favorable  à  leur  transformation;  elles  éva- 
cuent peu  à  peu  tout  le  canal  intellinal  ,  le  débar- 
raffant  entièrement  de  tous  les  exerémens  qu'il 
conlenoit ,  &  fe  tiennent  pendant  quelques  jours 
dans  un  profond  repos  :  après  quoi  les  mies  fe 
filent  une  coque  avec  diverfes  matières  qu'elles 
tirent  de  leur  corps  ou  qu'elles  favent  prendre 
autour  d'elles.  Les  autres  relient  nues  ,  &  fe  fixent 
contre  le  tronc  ou  les  rameaux  des  végétaux,  ou 
quelquefois  fur  une  fiuiple  feuille.  Les  Callides  , 
les  Coccinelles  &c  quelques  Chryfomèles  fout  dans 
le  dernier  cas.  Leurs  Nymphes  font  attachées  par 
rextréiiiité  de  l'abdomen  ,  où  fe  trouve  encore  la 
peau  plill'ée  que  la  larve  vient  de  quitter. 

La  plupart  des  Charanfons  fe  filent  une  coque 
de  foie  fur  la  plante  &.  dans  l'endroit  même  où  la 
larve  a  vécu.  Un  grand  nombre  de  Coléoptères  fe 
forme  dans  la  terre  une  coque  impénétrable  à 
l'eau,  au  moyen  d'un  enduit  réiineux  dont  ils  revê- 
lent l'intérieur.  D'autres  relient  dans  le  bois  qui 
les  a  nourris.  On  connolt  les  travaux  de  la  plupart 
des  Hyménoptères  ,  &  la  manière  dont  la  larve 
s'enferme  dans  fa  cellule  lorfqu'elle  a  conl'ommé 
toute  fa  pâtée  &  acquis  tout  fou  accroifîément. 
,  Les  larves  des  Tenthrèdes  &.  des  genres  qu'on 
en  a  détachés,  qu'on  défigne  fous  le  nom  Ae^faujès 
Chenilles,  filent  dans  la  terre,  dans  le  bois  ou 
ailleurs ,  des  coques  Irès-folides  ,  dans  lefquelles 
elles  paffeut  fhiver  pour  la  plupart.  Quelques  ef- 
pèces  ,  parmi  celles  qui  pallent  l'hiver  en  Nym- 
lie  ,  forment  des  coques  doubles  ou  enfermées 
une  dans  l'autre,  &  y  l'cfleut  pendant  long-lems 
dans  l'état  de  larve  ,  ne  pallant  à  celui  de  Nymphe 
que  peu  de  tems  avant  de,  fubir  leur  dernière  nié- 
taraorpliofe. 

Quoiqu'on  ait  réduit   à  un  j^elit   nombre   de 
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clalTes  les  diverfes  mélamorphofes  des  infeeles , 
il  efl  néanmoins  certain  que  ces  métamorpholcs 
préfentent  des  différences  très-remarquables  ,  & 
que  les  Nymphes  difl'èreut  beaucoup  les  unes  des 
autres  ,  non-feulement  dans  leur  forme,  dans  leur 
habitation  ,  mais  dans  la  manière  de  quitter  leur 
enveloppe  &  de  fe  montrer  dans  félat  de  perfec- 
tion. Nous  renvoyons  ,  pour  tous  les  détails  con- 
nus ,  aux  généralités  qui  fe  trouvent  à  chaque 
genre  ,  ainfi  qu'à  l'introduflion  &  aux  articles  I.\- 
sECTE  ,  Larve  ,  Chenille  ,  Chrysalide. 

Nymphe.  Nyinplui.  C'cfl  le  nom  que  Linné  a 
donné  à  l'une  des  cinq  divifions  qu'il  a  établies  dans 
le  genre  Papillon  ,  &  dont  le  caradlcre  efl  d'avoir 
les  ailes  dentelées.  Il  a  fulxlivifé  les  Nymphes  en 
Nymphes  oculées  ,  c'eft-à-dire ,  dont  les  ailes  ont 
des  taches  qui  reffembknt  à  des  yeux  ,  taches  pla- 
cées ,  ou  fur  toutes  les  aiies  ,  ou  feulement  fur  les 
fupérieures  ou  fur  les  inférieures,  &.  en  Nymplie» 
aveugles  ou  qui  n'ont  point  de  ces  fortes  de  taches. 
Cette  divilion  avoit  été  adoptée  par  tous  les  entc- 
mologifles  ;  mais  dans  ces  derniers  tems  les  Nyni- 
phes ,  ainfi  que  les  quatre  autres  divifions  que 
Linné  avoit  établies  ,  ont  été  fubdivifées  en  plu- 
fieurs  genres  que  nous  ferons  conaoitre  à  l'arlieje 
Papillon.   (Voyez  ce  mot.  ) 

NYMPHON.  'Symphon.  Genre  d'infefles  de  la 
troifième  ieilion  de  l'Ordre  des  Aptères  ,  &  de  la 
famille  des  Pyenogonides  ,  félon  Latreille. 

Les  Nyniphons  fe  font  remarquer  par  quatre 
yeux  ,  deux  antennes  félacees  ,  deux  antennule» 
en  pinces  &.  dix  pattes ,  dont  deux  antérieures  ,  un 
peu  plus  courtes  que  les  autres  ,  font  defliuées  à 
fervir  d'attache  aux  œufs  dans  la  femelle. 

Linné  avoit  confondu  avec  les  Faucheurs  l'ef- 
pèce  qu'il  avoit  décrite.  Fabricius  l'avoit  d'abord 
réunie  aux  l'ycnogonons;  mais  il  l'a  enfuite  lépa- 
rée  pour  en  faire  un  genre  qu'il  a  d'abord  placé 
parmi  les  Antliates  ,  &  qu'il  paroit  enfuite  avoir  eu 
i'inlention  de  féparer.  MM.  Lamarck  &  Latreille, 
regardant  les  antennes  de  ces  infefles  comme  des 
anlennules  ,  &  les  deux  pattes  de  devant  comme 
de  faufl'es  pattes  ,  les  placent  avec  les  Arachnides. 
Pour  moi  ,  je  férois  bien  plus  porté  à  les  rappro- 
cher des  Crullacés  que  des  Arachnides  ,  tant  à 
caufe  de  leur  manière  de  vivre  ,  que  par  rapport  à 
leur  organifation.  En  eflet  ,  Linné  &  Othon  Fabri- 
cius regardent  comme  des  antennes  les  deux  filets 
qui  fe  trouvent  à  côté  des  antennules  en  pinces 
qui  accompagnent  la  bouche ,  filets  que  Fabricius , 
Lamarck  &.  Latreille  prennent  pour  des  anten- 
nules. Quant  aux  antennules  en  pince,  confidérées 
comme  telles  par  tous  les  auteurs  ,  M.  Latreille  les 
regarde  comme  dejs  mandibules  à  peu  près  feni- 
blables  à  celles  des  Faucheurs  &  des  l'ycnogonons. 
Si ,  aux  deux  antennes  dont  paroiffent  pourvus  ces 
iufeèles  ,  &  qui  maurpent,  comme  on  fait,  aux 
Aracbcides ,  ou  joint  lui  autre  carailère  tiré  du 
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nombre  des  pattes  ,  il  ne  refiera  plus  aucun  doute 
fur  la  place  que  les  Nymptons  doivent  occuper. 
Tous  les  auteurs  font  d'accord  fur  le  nombre  des 
Luit  pattes  poftérieures.  Quant  aux  deux  antérieu- 
res ,  qu'on  regarde  comme  de  faufles  pattes ,  & 
que  Linné  dit  être  deux  tentacules  filiformes  ,  pa- 
rallèles au  corps,  qui  s'avancent  au-delà  de  l'anus 
&  font  en  pinces  au  milieu ,  ce  qui  leur  donne  , 
dit-il,  beaucoup  d'affinité  avec  les  Crabes,  nous 
ne  balançons  pas  à  les  regarder  comme  des  pattes , 
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puifqu'clles  font  articulées  comme  les  autres  ,  & 
terminées  par  un  ongle  crochu.  Ainfi  le  nombre 
des  pattes  excédant  celui  de  huit ,  nombre  auquel 
fe  boine  celui  des  Arachnides  ,  nous  devons  con- 
fidérer  ces  infeftes  comme  ayant  plus  de  rapport 
avec  les  Cruftacés  qu'avec  les  autres  ;  &.  quant  à 
l'ufage  de  ces  pattes  ,  qui  ell  de  fervir  pendant 
quelque  tems  d'attache  aux  œufs  que  pond  la  fe- 
melle ,  c'eft  une  analogie  de  plus  que  ces  iafeâef 
ont  avec  les  Ci^aéés. 
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Suite  Je  l'Introduction  h  l'Histoire  Naturelle  des  Tmectej. 


NYMPHON. 

NYMPHON.  Fasr.  Latr.   P  HALANGIUM.   L  i  n  n. 

PTCNOGONUM.  Mvll.  Otho  Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Quatre  yeux  fort  petits. 

Deux  antennes  sétacées,  courtes. 

Deux  antennules  en  forme  de  pince. 

Bouche  placée  à  l'extrémité  d'un  tvbe  incline. 

Dix  pattes  fort  longues;  les  deux  antérieures  plus  courtes  ^  portées  en  aiTÎère,  et 
servant  d'attache  aux  œufs  daus  la  femelle. 


ESPÈCES. 


1 .  NTurPHON  crassipède. 

Corps  Jîliforme ,  glabre  ;  pattes  très- 
longues. 


2.  Ntmphon  hérissé. 

Corps  Jiliforme ,  hérissé  ;  pattes  lon- 
gues. 
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1.  NvMpnoN.grolIiptde. 

NrMPHON  grqljipes. 

Ny/nphon  cnrpore  Jîliformi  glahfo  ,  pcdilms 
longifflinis.  FabTi.  Ent.  Syji.  eni.  toin.  4-  P-  4'7' 

71".    I. 

PycnogoTmni  groffipcs  palpis  quatemis ,  cnr- 
porofitijoimi ,  pcdibus  longij/iinis.  1''abii.  Matit. 
Iiif.  torn.  2.  p.  368. 

Phaldngiuin  grodipes  corpoK  minuta  ,  cylin- 
drico  ,  huineris  luherculalo  y  pedibus  loiigijjiinis. 
LiNN.  Syjl.  Nat.  2.  p.  1027.  Ti°.  I. 

Stkœm.  t07n.  I.  p.  ao8.  tab.  l-Jig-  16. 

Pycnogonum  grnflipes.  Moll.  Zool.  dan.  t.  2. 
p.  ^tab.  li().Jg.  3-9. 

PyCTtngonuni  groff^pes.  Otho  Fabr.  Fuun. 
Groenl.  p.  229. 

Nymphon  groffipède.  Latr.  Hijl.  nat.  des  Ci-njî. 
&  des  In/',  tom.  y.  p.  333.  —  6en.  Crujî.  &  IiiJ. 
ioin.  I.  p.  143. 

Cet  infefte  eft  décrit  par  Strœmer  &  par  Otlion 
Fiibvicius.  Voici  à  peu  pvcs  la  delcripticia  qu'en 
donne  ce  dernier.  Le  corps  efl  cylindrique,  long 
d'un  demi-pouce  fur  une  demi-ligne  de  largeur^  il 
a  ,  de  chafjne  côté ,  quatre  incilions  ou  crénelures 
qui  forment  j  indépendamment  de  la  tête  ,  quatre 
anneaux  mieux  dilliufls  au  deffous  du  corps  qu'au 
dclfus  ,  &  dont  le  premier  ell  très-grand,  &  les 
antres  iufenCbleroent  plus  étroits.  Sur  le  dos  du 
premier  anneau  s'élève  un  piquant  droit ,  à  la  bafe 
duquel  font  placés  ,  de  chaque  côté  ,  deux  petits 
yeux  noirs,  ayant  le  milieu  blanc.  Au  dernier  an- 
neau eft  attachée  une  queue  courte  ,  horizontale  , 
droite,  ou  un  cylindre  dont  l'extrémité  ell  un  peu 
amincie  ,  8i  percée  d'un  trou  qui  eft  probablement 
l'anus.  Les  vraies  pattes  ,  au  nombre  de  huit,  font 
longues  ,  minces  ,  prefcpie  de  même  longueur  en- 
ti'elles  .:  il  en  part  deux  de  chaque  anneau,  une 
de  chaque  côté,  &  font  formées  de  huit  articles  j  • 
favoir  :  deux  petits  ,  globuleux  ;  deux  un  peu  plus 
longs  que  les  pi-emiers ,  &  prefqu'ovales  ;  enfuite 
trois  beaucoup  plus  longs  ,  un  peu  comprimés  , 
prefqu'égaux  ou  allant  à  peine  en  décroifl'ant.  Le 
dernier^  à  peine  de  la  longueur  du  quatrième, 
mais  plus  mince  ,  eft  en  croifl'ant  ,  &  efl  terminé 
par  un  ongle  blanc  ,  mobile ,  d'un  tiers  plus  court. 
La  têle,  qu'on  peut  regarder  comme  un  cinquième 
article  femblable  au  fuivant ,  eu  ell  féparée  par  un 
col  poftérieurement  plus  étroit ,  &  elle  fe  prolonge 
antérieurement  en  un  tube  incliné  ,  extérieure- 
ment plus  épais ,  terminé  par  un  orifice  prelque 
triangulaire.  Ces  parties  égalent  enfemble  ,  en  lon- 
gueur, trois  articles  du  corps.  A  la  bafe  du  tube 
font  placées  deux  antenniJes  en  forme  de  pinces  , 
biarticulées  ,  courbées  de  manière  à  s'appliquer 
fur  la  bouche.  Le  premier  article  eft  cylindrique , 
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a'r.ngp.  T.p  fécond  eft  plis  gr:-;  ,  lennc.-^'.ip  plus 
court  que  le  premier,  leruiini-  enpiiice.  Le  doitt 
inférieur  eft  mobile  ,  &  de  la  longueur  de  l'aufn  . 
Eu  dclî'cus  &.  à  la  bafe  des  antennules,  on  voit 
deiix  antennes  aufli  longues  qu'elles  ,  félacécs  , 
oijiiiles  ,  recourbées  ,  conipofées  de  <[nnivc  arli-^ 
clés  ,  dont  les  deux  premiers  font  alongés  ,  &  Us 
deux  autres  plus  courts  &  prefqu'égaux  entr'euj . 
Le  premier ,  conftdéré  attentivement ,  paroît  formé 
de  cinq  petits  articles.  A  la  bafe  du  col  font  deux 
laulles  pattes  filiformes  ,  plus  grêles  que  les  autres  , 
eompofées  de  dix  pièces ,  dont  les  (rois  premières 
groU'es  ,  très-courtes;  les  deux  fuivanics  Irès-lor- 
gues ,  minces;  deux  enfuite  beaucoup  plus  coui- 
les ,  &  trois  un  peu  plus  courtes  ,  dont  la  dernitje 
terminée  par  un  ongle  très-aia;u.  ('es  pattes,  ui.e 
fols  plus  longues  que  le  corps  ,  font  appliquérs 
contre  l'abdomen  ;  elles  fervent  aux  mêmes  ufages 
que  les  faulîes  pattes  des  Crabes  &  des  Ecrevifle.;, 
c'eft-à-dire,  qu'elles  font  deflinécs  à  fc  rvir  d'aî- 
laelie  aux  œul's  de  l'iulecle.  Tout  le  corps  ell  cou- 
vert d'une  membrane  liHe  ,  un  peu  dure^,  leml)];.- 
ble  à  celle  des  Squilles  ,  mais  un  peu  moins  folidi  . 
La  couleur  varie  ;  elle  eft  tantôt  rougeatre  ,  laiilèt 
blanchâtre  ,  rarement  verdatre.  Celle  des  œufs  e\l 
de  même  rouge  ,  verte  ,  pâle  ou  femblable  à  la 
couleur  du  corps.  Dans  quelques  individus  ci» 
filets  mancfuent  ;  ce  qui  doit  les  faire  rcarder 
comme  des  maies. 

M.  Olhon  Fabricius  obferve  qu'il  eft  très-rave 
qu'où  poITède  un  individu  parfait  ,  les  pattes  ,  les 
antennes  ,  &  furtout  les  pattes,  fe  détachant  facile- 
ment ,  &  ayant  la  faculté  de  fe  reproduire  comme 
dans  les  Crabes. 

Le  même  auteur  fait  mention  d'une  variété  qui 
a  la  tête  plus  adhérente  au  corps  ,  &  cpii  manm;c 
d'anicnnes,  quoique  po;uv-iie  d'antennules  ,  &;  fn:> 
vent  des  deux  fauflTes  pattes.  Cette  variété,  d'ail- 
leurs en  tout  l'Erablable  à  l'autre  ,  lui  a  paru  êtr^ 
un  jeune  individu  ,  qui  acquiert  avec  l'âge  les  par- 
ties qui  lui  manquent. 

Elle  fe  trouve  parmi  les  LTlvcs  capillaires ,  Ici. 
Confervcs ,  &.  fous  les  pierres  du  bord  de  la  mer  . 
en  Norwège  &  dans  le  Groenland.  Les  plus  grande> 
efpèces  font  plus  particulièrement  au  fond  de  la 
mer,  vers  les  racines  des  plus  grandes  efpèces 
d'Ulves.  Elle  fe  nourrit  d'infeiles  &  de  petits  ver< 
marins  ,  &  ,  félon  quelques  auteurs  ,  ello  pénètre. 
dans  l'intérieur  des  coquilles  dei  Moules  pour  fe 
nourrir  de  ces  laollufques  ;  ce  que  M.  0;bon  Fa- 
bricius dit  n'avoir  jamais  pu  obferver.  Elle  fe  meut 
lentement ,  &  s'attache  avec  fes  ongles  à  tous  h  s 
corps  qu'elle  rencontre.  On  la  trouve  au  mois 
d'otlobre  ,  portant  fes  œufs  enfermés  dans  un  (  .j 
léger.  Si  fortement  attachés  aux  filets  ou  fauilèi 
pattes  dont  nous  avon.^  parlé.  En  décembre  ce; 
œufs  font  devenus  plus  grands  ,  &  faciles  à  déta- 
cher ;  ce  qui  fait  foupeoniier  que  c'eil  l'époque  on 
l'animal  éelot. 
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2.  Ntmphon  hériffé. 
NrMPnoN  hirtum. 

Nymphon  corpore  fiUJormi  hirto.  Fabr.  Eut. 
S);/l.  em.  toni.  4.  p.  417.  n".  2. 

Cette  efpèce  reffemble  beaucoup  à  la  précé- 
dente ,  fi  ce  n'efl  que  le  corps  efl  linéaire  &  entié- 
i-ement  hciiffé.  Les  pattes  font  un  peu  moins  lon- 
gues que  dans  l'autre  ,  &  lu'riiï'ées  comme  le  corps. 

Elle  ie  trouve  dans  la  mer  de  Norwège. 

?JYSSON.  Nyjfon.  Genre  d'infeftes  de  la  pre- 
mière leâion  de  l'Ordre  des  H_yménoptères ,  la  de 
la  famille  des  Crabronites. 

Les  Nyflbns  ont  les  antennes  courtes ,  les  man- 
dibules tiraples  ,  le  corcclet  armé  pollérieurement 
de  deux  épines  courtes  &  groiles  ;  ie  dernier  arti- 
cle de  l'abdomen  pointu  dans  les  femelles ,  échan- 
cré  dans  les  mâles  ;  les  ailes  fupérieures  avec  une 
cellule  radiale  grande,  ovale,  &.  trois  cellules  cubi- 
tales, dont  la  féconde  efl  triangulaire  &  pétiolée. 

Fabricius  a  placé  dans  trois  genres  diflerens  les 
trois  efpèces  de  NylFons  qu'il  a  connues  j  il  a  fait 
de  la  première  un  Frelon  ,  de  la  féconde  un  Spbex 
&  enfuite  un  Pom])ile ,  &  de  la  IroiCème  un  iAlel- 
line  ,  &.  en  dernier  lieu  un  Oxybèle.  M.  Latreille 
elt  le  premier  qui  les  ait  réunies  en  un  genre  qui 
n'a  pas  uianijué  d'être  adopté  par  M.  Jurine.  En 
elîetjle  crochet  que  préfente  le  dernier  article  des 
antennes,  les  deux  petites  épines  qui  le  trouvent  à 
la  partie  poflérieure  du  corcelet ,  &  les  trois  cel- 
lules cubitales  des  ailes  ,  dont  la  féconde  eft  pétio- 
lée ,  fout  des  caraâères  qui  font  propres  aux  Nyl- 
ions ,  Si.  qui  doivent  empêcher  de  les  confondre 
a-ec  les  O.vybèles  ,  les  F'rèlons  &  les  Pompiles. 

Les  antennes  des  Nyfl'ons  font  filiformes ,  à  peine 
renllées  au-delà  du  milieu,  plus  courtes  que  le 
corcelet ,  compofées  de  douze  articles  dans  les 
femelles,  &  de  treize  dans  les  maies.  Le  premier 
article  efl  un  peu  rende;  le  fécond  efl  très-court; 
le  troifième  efl  aminci  à  fa  bafe.  Les  autres  font 
.cylindriques.  Le  dernier,  dans  les  mâles  feule- 
ment ,  efl  un  peu  crochu.  Elles  font  inférées  à  la 
partie  antérieure  du  front  ,  &rinfecle  les  recourbe 
a'fl'ez  ordinairement  fur  les  côtés. 

La  tète  efl  à  peu  près  de  la  largeur  du  corcelet, 
&  aplatie  fur  le  devant.  Les  yeux  à  réfeau  font 
grands,  entiers,  oblongs,  peu  faillans.  On  voit  trois 
petits  yeux  lilles ,  placés  eu  triangle  far  le  vertex. 
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La  bouclie  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules ,  d'une  trompe  allez  com-te  , 
&  de  quatre  autennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  large ,  cornée  ,  peu  avan- 
cée ,  entière  ou  à  peine  échancrée. 

Les  mandibules  font  cornées ,  dures  ,  un  peu 
arquées ,  fimples.  Au  deffous  des  mandibules  eft 
une  pièce  qui  répond  aux  mâchoires  des  autres 
infetles  ;  elle  eft  cornée  ,  dure ,  terminée  par  deux 
pièces  courtes  ,  dont  l'inférieure  eft  beaucoup  plus 
petite  que  l'autre.  A  côté  d'elles  naiffent  les  deux 
autennules  antérieures.  La  langue  ou  lèvre  infé- 
rieure eft  courte,  petite,  formée  de  deux  petites 
pièces  qui  paroiffcnt  membraneufes ,  &.  à  côté  def- 
quelles  font  les  antennules  poftérieures. 

Les  antennules  antérieures  ,  un  peu  plus  longue» 
que  les  autres  ,  font  filiformes ,  compofées  de  fix 
articles  ,  dont  le  fécond  &  le  troifième  font  un  peu 
plus  gros  que  les  autres.  Les  poftérieures  font  fili- 
formes ,  Si.  compofées  de  quatre  articles  prefque 
égaux. 

Le'  corcelet  eft  arrondi ,  un  peu  convexe.  La 
pièce  antérieure  ou  collier  eft  très-courte ,  lifte  ,  un 
peu  élevée.  La  pièce  poftérieure  eft  terminée  de 
chaque  côté  par  une  épine  courte. 

L'abdomen  ell  ovale  ,  pointu  dans  les  femelles  , 
Si.  armé  d'un  aiguillon  caché  dans  l'intérieur  :  il 
ell  un  peu  échancré  dans  le  mâle  ,  81.  privé  de  l'ai- 
guillon ;  il  ell  inféré  au  corcelet  par  un  pédicule 
très-court. 

Les  ailes  ne  dépafTent  pas  l'abdomen  en  Ion-» 
gueur  ;  elles  fout  bien  veinées.  Les  fupérieures 
ont  leur  cellule  radiale  ou  marginale  fort  grande, 
inlérieurement  pointue  ^  Si.  enfuite  trois  cellules 
cubitales  ,  dont  la  première  eft  grande  ,  formant 
un  carré  irrégulier.  La  féconde  eft  petite ,  trian- 
gulaire Si.  pétiolée.  La  troifième  eft  de  grandeur 
moyenne ,  rétrécie  antérieurement.  La  féconde 
donne  naifl'aace  à  deux  nervures  récurrentes,  dont 
l'une  même  plus  fouvent  part  de  la  partie  inférieure 
de  la  première  cellule. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  ,  &  ne 
préféntent  rien  de  remarquable. 

Les  Nyffons  paroifl'ent  appartenir  bien  plutôt 
aux  régions  chaudes  qu'à  nos  climats  froids  oui 
tempérés.  On  trouve  les  efpèces  d'Europe  fur  dif- 
férentes fleurs  ,  mais  plus  particulièrement  fur  les 
ombellifères.  Leur  larve  &.  leur  manière  de  vi\Ta 
nous  font  encore  inconnues. 
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NYSSON. 

NTSSON.  Latr.Jvr.  CRABRO.  OXYBELUS.  POMPYLUS.  Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes,  filiformes,  à  peine  renflées  vers  le  milieu;  de  douze  articles  dans 
les  femelles  -,  de  treize,  dont  le  dernier  est  crochu,  dans  les  mâles. 

Mandibules  arquées,  simples. 

Quatre  anteunides  filiformes-,  les  antérieures  de  six,  les  postérieures  de  quatre  articles. 

Corcelet  armé  postérieurement  de  deux  épines  courtes. 

Ailes  supérieures  avec  une  cellule  marginale  assez  grande ,  et  trois  cubitales ,  dont  la 
seconde  petite ,  triangidaire ,  pétiolée. 


ESPÈCES. 


1 .  Nysson  épineux. 

Noir;  corcelet  ai'ec  une  raie;  abdomen 
avec  trois  bandes  noires. 

2.  Nysson  interrompu. 

Noir  ;  corcelet  avec  une  raie  et  un 
point;  abdomen  avec  trois  bandes  inter- 
rompues, jaunes. 

3.  Nyssow  géniculé. 

Noir,  avec  les  genoux  bruns;  abdomen 
avec  trois  bandes  faunes,  interrompues. 

4.  Nysson  fascié. 

Pubesccnt ,  noir  ;  corcelet  avec  des  ta- 
ches ;  abdomen  avec  six  bandes  jaunes. 

5.  NissoN  rufipède. 

Noir  ;  abdomen  avec  cinq  bandes  jau- 
nes ,  dont  trois  interrompues  ;  pattes 
fauves. 

6.  Ntsson  douteux. 

Noir,  avec  un  duvet  blanchâtre  ;  ab- 
domen avec  le  bord  des  anneaux  l'clu , 
blanchâtre. 


■j.  Nysson  moucheté. 

Noir;  corcelet  taché;  abdomen  avec 
six  points  transverses,  jaunes,  et  le  pre- 
mier anneau  rouge. 

8.  Nysson  coupé. 

Noir  ;  corcelet  avec  une  raie  et  deux 
points  ;  abdomen  avec  six  taches  trans- 
ve.ises ,  jaunes. 

g.  Nysson  miparti. 

Noir;  abdomen  avec  les  deux  premiers 
anneaux  rouges ,  et  une  bande  interrom- 
pue, jaune,  sur  le  troisième. 

10.  Nysson  maculé. 

Pointillé,  noir;  premier  anneau  de 
l'abdomen  rouge  ,  et  une  ligne  transverse 
de  chaque  côté  des  autres. 

1 1 .  Nysson  quadrimoucheté. 

Noir,  avec  les  deux  premiers  anneaux 
de  l'abdomen  rouges ,  marqués  de  deux 
points  blancs. 
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1 .  NvssoN  épineux. 

NrssoN  fpinojiis. 

Nyjfon  niger,  tliomce  Jlrigâ  ,  abdomine  JaJ- 
ciis  tribus  riigns. 

Crabrofpinofus.  Fabr.  Eut.  SjJI.  em.  toin.  2. 
p.  293.  n°.  I.  —  S:\Jl.  And.  p..  007.  n".  I. 

Crabrofpinofus.  Panz.  J'tiY/n.  Germ.  Fafc.  62. 
Aj3.  i5. 

Nyffonfpinofus.  Latr.  H;//',  w-?/.  rfc'  CniJI.  & 
des  Inf.  torn.  ih.  p.  000.  —  Ocn.  Crujl.  &  Injecl. 
loin.  4-  P-  91- 

'NyJJbn  fpinojus.  Jur.  Bym.  p.  19g. 

Voyez,  pour  la  defcription ,  dans  ce  Diftion- 
iiaire  ,  Frelon  ,  n°.  a. 

3.  NyssoN  interrompu. 
NrssoN  interruptus. 

Nxffbn  niger,  thoraceflngâ  punàoque  ,  abdo- 
mine J'afciis  tribus  interruplis  ,JIlH>is. 

Nyffon  interruptus.  Jur.  Hym.  p.  91. 

Mellinus  intcrruptu»  ater ,  nitidus ,  abdomine 
fafciis  tribus  iuterruptis ,  albis  ;  pedibus  rujis. 
Fabr.  Ent.  Syfl.  em.  Suppl.  p.  266. 

Orybelus  inteiTuptus.¥\BR.  S\fl.  Pyez.  p.  3l6. 

Mellinus  interruptus.  Panz.  Faun.  Gemi.FaJc. 
72.  tab.  IJ. 

Il  reflemble  beaucoup  au  précédent  pour  lu 
grandeur ,  la  forme  &  les  couleurs ,  &  n'en  eft  peut- 
être  qu'une  variété ,  ainfi  que  l'a  penl'é  M.  Lalreille. 
Les  antennes  &  la  tête  l'ont  noires,  avec  un  léger 
duvet  argenté  au  deffus  de  la  bouche.  Le  corcelct 
eft  noir,  pointillé,  marqué  d'une  petite  raie  courte, 
jaune  ,  à  la  partie  antérieure  ;  d'un  point  fur  les 
côtés  ,  Se  d'un  autre  écailleux  à  l'origine  des  ailes. 
L'abdomen  eft  noir  ,  pointillé  ,  marqué  de  trois 
petites  bandes  jaunes ,  interrompues.  Les  pattes 
l'ont  fauves,  avec  une  partie  des  cuifl'es  noire. 

J'en  ai  une  variété  prife  dans  l'île  de  Rhodes, 
dont  les  pattes  font  noires. 

3.  Nysson  géniculé. 

NrsaoN  geniculatus. 

Nyffon  ater,  gcniculis  piceis,  abdomine  fafciis 
tribusfliwis  ,  mterruptis. 

Il  reffemble  beaucoup  au  NylTon  interrompu, 
dont  il  paroît  d'abord  n'être  qu'une  variété.  La 
tête  eft  noire  ,  avec  les  mandibules  d'un  rouge- 
bruu.  Le  corcelet  eft  noir,  avec  une  petite  ligne 
à  la  partie  antérieure  ,  &  un  point  au-devant  des 
ailes  ,  jaunes.  L'écaillé  qui  fe  trouve  à  l'origine 
des  ailes  eft  noire  ,  ainfi  que  l'écuffon.  L'abdomen 
n.  trois  bandes  jaunes  iaterrompues  j  mais  la  pre- 


N  Y  S 

mière  efl  un  peu  plus  grande  que  dans  le  Nyffon 
interrompu  ,  &  les  deux  autres  font  terminées  inté- 
rieurement en  une  pointe  qui  s'éloigne  un  peu  du 
bord.  Les  pattes  font  noires,  avec  les  genoux  leu- 
lement  d'un  rouge-brun.  Les  ailes  ont  une  légère 
teinte  obfcure. 

Je  l'ai  trouvé  dans  l'île  de  Rhodes. 

4.  Nysson  fafcié. 
Ni'ssoNfafciatus. 

Nxffon  pubejcens,  niger,  thorace  macula to  , 
abdomine  fafciis  fexjîafis. 

Il  reffemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  au 
Nyffon  épineux.  Les  antennes  font  noires  ,  avec 
les  premiers  articles  jaunes  en  devant,  &.  le  der- 
nier crochu.  La  tête  eft  pubefcente ,  noire  ,  avec 
les  antennules  &.  la  lèvre  fupérieure  jaunes.  Le 
front  eft  jaune  depuis  la  bafe  des  antennes  jufqu'à 
la  bouche,  avec  une  tache  uoirc.  Le  corcelet  cil 
pubefcent ,  noir  ,  avec  une  ligne  jaune  à  la  parlie 
antérieure;  une  autre  fur  l'écuilou  ,  qui  s  avance 
par  les  côtés  &.  va  jufqu'à  l'origine  des  ailes,  &.  une 
autre  pollérieurement  fur  chaque  épine.  1,'abdo- 
men  eft  pubefcent  ,  noir  ,  avec  fix  bandes  jaunes. 
Les  pattes  font  jaunes  ,  avec  les  cuifl'es  prel'que 
entièrement  noires,  &  une  partie  des  jambes  éga- 
lement noire.  Les  ailes  font  tranfparentes. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

5.  Nysson  rufipède. 
Nv.<:S0N  rufipes. 

Nyffon  niger,  abdomine  fafciis  quinque,  primis 
tribus  mterruptis  ,flavis;  pedibus  nifis. 

Il  reffemble  au  Nvffon  épineux.  Les  antennes 
fout  noires.  La  tête  eft  noire,  avec  les  mandibules 
d'un  rouge-brun.  Le  corcelet  eil  noir  ,  avec  une 
ligne  jaune,  interrompue  à  la  parlie  antérieure, 
&  un  petit  point  fur  i  ccufibn.  On  voit  un  point 
écailleux,  fauve  à  l'origine  des  ailes.  L'alidonien  eft 
noir,  avec  cinq  bandes  jaunes  ,  dont  les  (rois  pre- 
mières font  bien  interrompues.  Le  rel'ord  porté- 
rieur  de  ces  anneaux  eft  légèrement  jaunâtre.  Les 
pattes  font  entièrement  rougeâtres  ,  excepté  la 
iiauche  &.  la  pièce  intermédiaire  ,  placée  entre  la 
hanche  &  la  cuiffe  ,  qui  font  noires.  Les  ailes  ont 
une  légère  teinte  d'un  roux-obfcur,  &.  les  nervures 
font  brunes. 

Je  l'ai  trouvé  dans  le  dèfert  de  l'Arabie. 

6.  Nysson  douteux. 
Nrsso!^  dubius. 

Ny/Jon  niger,  cinereo  pubefcens ,  abdomine 
fafciis  rillojis ,  albis. 

Il  reflemble  aux  précédens  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  La  tête  eil  noire  ,  avec  un  duvet  blan- 
châtre un  peu  argenté.  Les  antennes  lont  noires. 
Les  jeux  font  bruns ,  lègèremeat  entaillés  à  leur 

partie 
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partie  ant<?rieure.  I-e  covcelet  efl  de  la  lurgeuv  ilc 
la  lùle  ,  noir  ,  avec  im  duvet  blancliàue.  On  ne 
voit  point  d'épine  à  fa  partie  poltérieure.  L'abdo- 
men eft  noir  ,  avec  le  bord  des  anneaux  couvert 
d'un  duvet  blanchâtre.  Les  pattes  font  noires,  avec 
im  léger  duvet  blanchâtre.  Les  ailes  fupérieurps 
ont  leur  cellule  marginale  oblons;ue.  Les  trois  cel- 
lules culjitales  font  en  tout  femb"lables  à  celles  des 
autres  efpèces  ,  fi  ce  ji'ell  que  la  féconde  eft  trè.s- 
petite.  L'e.\lréniité  de  l'aile  eft  uu  peu  obfcure. 
Je  l'ai  trouvé  eu  Arabie. 

7.  Nrssorî  moucLetc. 
Nrsso.v  guttatus. 

Nv/Ton  niger ,  ihorace  maculato ,  abdomine 
punclis  fex  tranjl'er/lsjlacis  ,Jeginentoque  primo 

TUfo. 

Il  reffemble  un  peu  au  Nyffon  interrompu.  Les 
antennes  font  noires.  La  tête  eft  noire ,  avec  les 
niandibides  d'un  rouge-brun.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  une  ligne  courte,  jaune,  à  la  partie  anté- 
rieure; une  autre  plus  courte  fur  l'écuUon  ,  &  un 
point  au-devant  des  ailes.  Les  épines  poftérieures 
font  couvertes  d'un  léger  duvet  un  peu  doré.  Le 
premier  anneau  de  l'abdomen  eft  rouge  ,  avec  une 
petite  tache  tranfverfiUe ,  jaune,  à  la  partie  pofté- 
rieure.  Les  autres  fout  noirs ,  avec  une  pareille 
tache  fur  le  fécond  &  le  troificme.  Les  jiatles  font 
rougeàlres  ,  avec  les  cuiffes  antérieures  &  la  bafe 
dus  poftérieures  noires.  Les  ailes  ont  une  légère 
teinte  obfcure. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France. 

8.  NrssoN  coupé. 
NrssoN  dijjgctus. 

NyJfoJi  niger ,  thotace  Jtrigâ  punclifque  duo- 
bus  y  abdonune  maculisj'ejc  tranjl'erfis Jluiiis. 

NyJJ'on  dijjtccus.  JuR.  U^in.  p.  xyg. 

Mellinus  dijjectus.  Panz.  Fuun.  Genn.  Faji.  77. 
tab.  18. 

Il  reffemble  aux  précédcns.  Les  antennes  font 
noires.  La  tête  eft  noire,  fans  tache.  Le  corcelet 
eft  noir  ,  avec  une  petite  ligne  tranfverfe ,  jaune  , 
à  la  partie  antérieure  ;  un  point  de  chaque  côté  , 
&  une  petite  ligne  fur  l'écuffon.  L'abdomen  eft 
pointillé,  noir^  avec  trois  bandes  interrompues 
jaunes.  Les  pattes  font  noires  ,  avec  les  jambes 
teftacées. 

11  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Italie. 

9.  Ntsson  miparti, 

Nrssoy  dimtdtaius. 

Njffhn  niger,  abdominis  [egmentis  primis  dûo- 
bus  rujls  ,  turtioj'ajiià  interruptd  Jlcifâ. 

Nxff'on  diniidiatus.  Jur.  Hyin.  p.  igg.  tab.  10. 
gen.  2.-1. 

Il  reflemble  au  NyAon  maculé.   Les   antennes 
Eijl.  Nat.  Inf.  Tome  VIII. 
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font  noires.  La  tète  eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  un  point  écailleux,  jaune,  à  l'origine  des  ailes, 
&.  un  autre  à  la  bafe  de  l'épine.  L'abdomen  eft 
rouge  à  fa  bafe  ,  enfuite  noir ,  avec  une  raie  tranf- 
verle  ,  interrompue  ,  jaune.  Les  pattes  font  noi- 
râtres. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Italie. 

10.  Ntsson  maculé. 
Ni'ssoN'  maculatus. 

Nxffon  punctatus  ,  niger,  abdominis  ftgmento 
primo  rujb ,  reliquis  utrinquè  li/ieâ  tiunjverfà 
albâ. 

Nxffon  maculatus.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Infect, 
tom.  1.  tab.  iû,.Jig.  2,  &  tom.  4.  p.  91. 

Njf/on  maculatus.  Jcr.  Hyin.  p.  19g. 

Sphex  maculata.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  2i5.  n°.  70. 

Ponipilus  maculatus.  Fabr.  Syfl.  Pyez.p.  196. 
n°.  42. 

Crabro  trimaculatus .  Fem.  Panz.  Faun.  Germ. 
Fafc.  78.  tab.  17. 

Crabro  trimaculatus.  Mas.  VKVz.Faun.  Genn. 
Fafc.  5i.  tab.  i3. 

Crabro  trimaculatus.  Ross.  Faun.  Etr.  tom.  2. 
p.  95.  n°.  892. 

La  femelle  diffère  beaucoup  du  mâle  ;  elle  eft 
plus  petite  que  les  efpèces  précédentes.  Les  an- 
tennes font  noires.  La  tête  eft  noire ,  à  peu  près  de 
la  largeur  du  corcelet  :  celui-ci  eft  noir,  marqué 
d'une  petite  raie  antérieure  ,  jaune ,  qui  manque 
quelquefois  ;  d'un  point  jaune  au-devant  des  ailes; 
d'un  autre  écailleux  ,  brun  ,  à  l'origine  des  ailes  j 
d'un  autre  traufveiTe  ,  jaune  ,  fur  l'écuflon.  L'ab- 
domen eft  pointillé  ,  noir  ,  avec  le  premier  anueaa 
d'un  rouge-foncé  ,  &  une  petite  ligne  jaune  de 
chaque  côté  des  quatre  ou  cinq  premiers.  Les 
pattes  font  tantôt  fauves  ,  avec  la  bafe  des  cuilTes 
noire  ;  tantôt  noires ,  avec  les  genoux  jaunes  &l  les 
tarfes  bruns. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

11.  NyssoîJ  quadnmoucheté. 
Nrssoy  quadri guttatus. 

Nyfjfon  niger,  abdominis feginentis  duobus  pri- 
mis rufis  ,  albo  bipunclatis. 

Il  eft  une  fois  plus  petit  que  le  Nyffon  maculé. 
Les  antennes  ,  la  tête  &  le  corcelet  font  noirs,  fans 
tache.  On  voit  feulement  mi  ^Joint  écailleux,  fauve, 
à  l'origine  des  ailes.  L'abdomen  a  les  deux  pre- 
miers anneaux  rouges ,  marqués  d'un  petit  point 
blanc  de  chaque  côté,  poftérieurement.  Les  autres 
anneaux  font  noirs,  fans  tache.  Les  patlcs  fout  d'un 
rouge-brun ,  avec  les  cuiffes  noires.  Les  ailes  ont 
une  très-légère  teinte  obfcure. 

H  fe  trouve  au  midi  .de  la  France  &  de  l'Italie. 
Fff 
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OcHTHÈRE.  Ochtheni.  Genre  d'infeSes  de 
l'Ordre  des  Diptères  ,  &  de  l;i  fatiiille  des  Mul- 
eides. 

Les  OclilliLTes  ont  les  railennes  courtes  ,  miinies 
d'un  poil  braneliu;  iiiic  trompe  courte,  rétradhlc  &. 
cachée  ;  la  tête  trianiriilaire ,  vue  de  Face  ;  les  _yeiix 
diftans;  les  pattes  antérieures  eu  Forme  de  pinces. 

Ce  genre,  établi  par  JM.  Latreille,  n'e'l  com- 
poFé  ,  juFqu'ù  prêtent ,  que  d'une  Feule  eFpccc  ,  dé- 
«•ite  au[)aravant  par  Degeer  Fous  le  nom  de  Mou- 
che Manie  ,  &  euFaite  par  Fabricius,  qui  l'a  crue 
inédile,  Fous  le  nom  àc  MiiJ'ca  manicala.  M.  Slei- 
gen  a  établi  ce  même  genre  Fous  le  nom  de  Mn- 
cnichira ,  &,  en  dernier  lieu,  Fabricius  a  placé 
cet  inFecle  parmi  les  Téplirilis. 

Les  antennes  de  l'Oclitlière  Font  très-courtes  , 
afî'ez  groO'es  ,  Formées  de  trois  articles  ,  dont  le 
dernier  eft  plus  diltinfl  &  de. Forme  ovale.  De  la 
baFe  Fupérieure  de  celui-ci  part  une  Foie  un  peu 
barbue.  Elles  Font  iiiFérées  à  la  partie  antérieure 
de  la  tête,  à  peu  de  dillance  l'une  de  l'autre. 

La  trompe  ell  courte  ,  bilabite  ,  rétraflilc  , 
munie  de  deux  ou  trois  Foies  courtes ,  contenues 
par  une  languette  ou  lèvre  Fupérieure  très-courte, 
tranlveriale ,  Si  accompagnée  de  deux  antennules 
peu  diflindles. 

La  tête,  vue  de  face  ,  paroît  triangulaire  ,  & 
femblable  à  celle  d'une  Mante.  Les  yeux  à  réFeau 
tout  dittaus  j  un  peu  clvivés  Fupérieiuemeat ,  arron- 


dis ,  &  les  trois  petits  yeux  lilFes  ,  placés  fur  le 
verlex  ,  Font  élevés  &  Faillans. 

Le  corcelet  efl  peu  convexe  ,  preFque  ras.  L'ab- 
domen e(l  ovale  ,  un  peu  déprimé  ,  &.  tout  le  corji.* 
préFcnte  à  peu  près  la  Forme  d'une  petite  Mouche 
domelhque. 

Les  qualje  pattes  poflérieures  n'offrent  rien  de 
remarquable;  mais  les  antérieures  Font  parFaite- 
meut  iemblables  à  celles  d'une  Mante  ou  mieux 
encore  d'une  Naucore.  La  première  pièce  ou  la 
hanche  c(l  longue  ,  alfcz  grolî'e.  La  Féconde  ou  la 
cuifl'e  efl  grande  ,  large ,  preFqu'ovale ,  un  peu 
aplatie  ;  elle  a  à  Fa  partie  inFérieure  une  rainure 
garnie  de  quelques  pointes  Fur  les  bords,  dans 
laquelle  eft  reçue  la  troifième  pièce  ou  la  jamlie  , 
qui  efl  mince ,  preFque  cylindrique  ,  courbée  ,  &. 
terminée  eu  un  long  crochet ,  de  la  bais  duquel 
part  le  farFe. 

La  conformation  de  ces  pattes  fait  juger  au  pre- 
mier afpeft  ,  que  ,  Femblable  à  la  Mante  ,  l'inFL^tle 
vit  de  rapine,  &  qu'il  Fait  la  clialle  aux  autres 
petits  inFefles.  En  ellet ,  fi  ou  l'obFerve  quelque 
tems  autour  des  marres,  des  étangs,  où  il  fe  trouve 
afl'cz  ordinairement,  on  ne  tarde  pas  aie  voir  cou- 
rir Fur  la  furFace  de  l'eau  après  tous  les  petits  Dip- 
tères qui  s'y  trouvent ,  les  Faifir  de  Fes  pattes  ,  & 
les  Fucer  enFuile  au  moyen  de  Fa  trompe.  Sa  î.irve 
&.  Fes  niétamorphol'es  ne  Font  point  encore  parve- 
nues à  notre  coniioilfance. 


^l^î*. 


Suite  de  l'Introduclion  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes.'  4  '  ^ 


OCHTHERE. 

OCHTHERA.  Latr.   MUSCA.  Dzg.  MACROCHIRJ.  Meig. 

TEPHRITIS.   Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Anteanes  courtes ,  à  palette  -,  soie  barbue ,  partant  de  la  base  de  la  palette. 
Bouche  à  trompe  courte ,  bilablée ,  rétractile. 
Deux  ou  trois  soies  courtes ,  formant  le  suçoir. 
Yeux  très-distans ,  relevés  supérieurement. 
Pattes  antérieures  en  pince. 


ESPECE. 


I .  OcStère  Mante. 

Noire  ;  abdomen  d'un  noir-bronzé  ;  cuisses  antérieures  renflées. 
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1.  OiuruiRE  Manie.  fou  extirmili'.  I/anlcnmile  cfl  cornée,  compTÏnu'Cj 

X>cuiBKn.i  Mardis.  Inailicuk'e.  Le  premier  8:  le  fécond  article  fout 

,   ,  .  plus  courts  ,  obconiques.  Le  Iroilicnu'  eu  arque  , 

Otktheramg^a,ahdonun^nIsn-œneonhulo,'^^^y^^^^^^^Yc,xiKi,\inon^e,Ul      ■         ■      ■■ 


fcnioribùs  uiittcis  iiicrqU'atin 

Ochèhera.  Latr.  Gen.  Crnjl.  &  Infccl.  toni.  4. 
p.  347.  ^ 

,  Ochchem  Mantis.  Latr.  llijl.  nal.  des  Criijl.  & 
des  ïrij'.  toin.  14.  />.  091. 

Miifca  Mantis.  Deg.  Ment.  Tnf.  tout.  6.  /'.  14"). 
«".  7.  tab.  %.Jig.  i5.  16  ô  17.  ' 

Mujca  înanicata  antennis  fetarlis ,  jiigra  ,  iih- 
donnne  niacu/is  iiuiigiiiuli/nis  pullidis ,J'eiiwrilius 
anticis  iiicraU'atis.  Fabr.  Eut.  Sjjl.  e/n.  tom.  4- 
f).  334.  n".  94. 

Tephntis  înanicata.  Fadr.  S^Ji.  Aull.  p.  5ii5. 
n".  56. 

Mii/'ca  înanicata.  Coques.  Ilhijlr.  Iiif.  tom.  3. 
iab.  '^^.Jig.  5. 

Cet  infeile  efl  à  peu  près  de  la  grandeur  d'une 
petite  Mouche  domeillque.  Tout  Ion  corps  elt 
noir  ,  prefcjue  ras,  avec  un  très-léger  duvet  coto- 
iieux,  blanc,  au  deffus  de  la  bouclie.  Les  _yeux 
l'ont  bruns.  L'aLdonien  efl  un  peu  déprimé  ,  &  pa- 
roît  d'up  noir-L- j^ii-é  ,  avec  quelques  points  ar- 
gentés peu  marqués  fur  les  côtés.  Les  balanciers 
lont  blancs. 

Elle  le  trouve  dans  toute  l'Europe. 

OcHTHÈRE.  Oclhenis.  C'ell  le  nom  que  M.  La- 
Ireille  avoit  donné  à  un  genre  d'infefles  Hémip- 
tères ,  qu'il  a  enfui  te  tbangé  eu  celui  de  Pélogone , 
pour  ne  pus  laifler  trop  de  conformité  dans  ce  nom 
avec  le  précédent.  (^T^'oyez  I'Élogone.) 

OCYDROME.  Ocydroiniis.  Nom  fous  lequel 
M.  Clau'ville  a  établi  un  genre  dinfefles  détachés 
des  (]arabes,  au((uel  M.  l;atreille  avoit  déjà  donné 
celui  de  Beinbidioii.  (  ï^'oyez ,  dans  le  Supplé- 
ment, Bembidios.  ) 

OCYPODE.  Ocypode.  Genre  d'infefles  de  Li 
féconde  ftflion  de  l'Ordre  des  Aptères  ,  &  de  la 
famiUe  dos  Cancendes. 

Ce  genre ,  établi  par  Fabricius  aux  dépens  de 
celui  de  Crabre  ,  comprend  quelques  efpèces  qui 
fe  diflinguent  des  autres  Crabres  par  le  nomljre 
des  antennes  ,  qui  parolt  n'être  que  de  deux  ,  &. 
par  les  ^eux  ,  portés  lur  un  pédicide  alongé  ,  & 
pouvant  fe  placer  dans  une  fûfTe  propre  à  les  rece- 
voir. Le  pédicule  ell  inféré  à  l'angle  du  chaperon. 

Les  caraclères  que  Fabricius  affigne  à  ce  genre 
font  les  fuivaus  :  bouche  ayant  des  mandibules, 
des  anlennules  &  une  mâchoire  quadi-uple. 

La  mâchoire  extérieure  ell  cornée,  bifide,  & 
cache  la  bouche.  La  divifion  intérieure  ell  plus 
grande  que  l'autre  ,  plane  ,  ovale-oblongue  ,  arti- 
culée au-delà  du.  mili#u  ,  portant  une  antennule  à 


nlérieuretseut 
denté.  La  divifion  extérieure  efl:  trois  fois  plus 
courte  ,  fétacée  ,  très-mince,  roide  ,  très-aiguë. 

Les  anlennules  intermaxillaires  font  avancée.^  , 
prefcjue  coniques  ,  bifides.  La  diTifion  intérieure 
eil  plus  large,  quadriarliculée.  Le  premier  article 
ell  trè.s-courl.  Le  fécond  efl  très-long  ,  déprimé  , 
inléricuremcnt  un  peu  dilaté  ,  cilié.  Le  troifièmc 
c!l  ovale  ,  courbé.  Le  dernier  e(l  arrondi ,  cilié.  La 
divifion  extérieure  ell  beaucoup  plus  longue  que 
l'autre  ,  membraneufe.  Le  premier  article  ell  très- 
long  ,  aminci,  ù  peine  arqué,  bifide.  La  pièce 
extérieure  ell  fulnilée  ,  aiguë  ,  courte.  L'interne 
eil  un  peu  plus  long-ue  ,  félaoée  ,  compol'ée  d'un 
grand  noqjlire  d'articles. 

La  féconde  mâchoire  ell  bifide.  La  divifion  in- 
térieure efl  très-courte  ,  arrondie  ,  cornée  ,  cilice. 
L'extérieure  ell  membraneufe  ,  plus  longue  ,  cour- 
bée ,  en  voûte  ,  tronquée  à  l'extrémité  ,  ciliée  , 
portant  une  antennule  à  fa  bafe  extérieure.  Cette 
antennule  ell  un  peu  plus  longue  que  la  mâchoire. 
1<«  premier  article  elt  très-long,  membraneux. Le 
fécond  eft  bifide.  Les  divifions  font  courtes  &.  éga- 
les. L'extérieure  cil  plus  gi-offe  ,  plus  obtule.  L'in- 
térieure ell  fulmlée ,  formée  d'uu  grand  nombre 
d'articles. 

La  troifième  mâchoire  ell  trifide.  La  divifion 
intérieure  efl  membraneufe  ,  dilatée  ,  en  voûte  , 
bifide,  ayant  fa  pièce  intérieure  arrondie.  L  exté- 
rieure ell  plus  longue,  dilatée  à  l'extréinilé,  tron- 
quée. La  divifion  intermédiaire  eft  plus  courte  , 
femblable  à  un  ongle  ,  cornée  ,  arquée  ,  aiguë.  La 
divifion  extérieure  ell  courte  ,  mcmbraueule  ,  ar- 
rondie. 

La  quatrième  mâchoire  ,  couvrant  la  bafe  des 
mandibules  ,  eft  bifide.  La  pièce  intérieure  ell  en 
voûte  ,  dilatée  à  l'extrémité  ,  obliquement  tron- 
quée ,  ciliée.  L'extérieure  eft  arrondie  extérieure- 
ment, rétrécie  au  milieu,  largement  échancrée  à, 
l'extrémité. 

La  lèvre  eft  courte  ,  membraneufe  ,  fortement 
adhérente  aux  mandibules. 

Les  mandibules  font  oflëufes ,  finuées  de  chaque 
côté  ,  voûtées  à  leur  extrémité,  arrondies  ,  munies 
d'une  antennule.  L'antennule  eft  comprimée,  triar- 
ticulée  ,  inférée  dans  le  finus  interne.  Les  articles 
font  prefqu'égaux.  Le  dernier  ell  arrondi. 

Les  antennes ,  au  nombre  de  deux ,  lont  très— 
courtes  ,  inférées  à  l'angle  interne  des  yeux.  Le 
premier  &  le  fécond  article  font  plus  gros  ,  plus- 
longs  &.  ovales.  Les  autres  font  nombreux,  fétacés,. 
très-courts. 

Ce  dernier  caraflère  fuffiroit  en  effet  pour  dif- 
tinguer  les  Ocypodes  des  Crabres.  C]es  antennes- 
font  fî  petites ,  qu'on  a  de  la  peine  àlts  voir;  elles 
ont  trois  articles  bien  appareils ,  &  enluite  cinq  ou» 
iix.  u&U'cs  fi  courts ,  c^u'oii  ue  peut  les  compter.- 


O  C  Y 

Le  iefl  eft  prefque  carre  ,  &  fc  termine  ci|  avant 
par  im  cliaperon  étroit,  avaacé  8c  fort  incliné. 

Les  pattes  l'ont  anguleuft-s  ,  affez  longues ,  ordi- 
nairement rabotcul'es  ou  chagrinées.  Les  deux  an- 
térieures font  le  plus  fouvcnt  de  forme  &  de  grau- 
denr  diflérentes.  L'une  d'elles  eft  quelquefois  très- 
petite  ,  tandis  que  l'autre  ell  d'une  groffeur  dénic- 
furée.  Le  tarfe  ou  la  pièce  qui  termine  les  huit 
autres  eft  alongé  ,  mince  ,  fort  aigu. 

Les  Ocypodes  habitent  le  rivage  de  la  mer  ou 
des  rivières  près  de  leur  embouchure;  ils  y  lont 
extrêmement  nombreux,  &  courent  avec  la  plus 
grande  célérité  fur  le  fable  ,  traçant  prefque  tou- 
jours une  ligne  oblique.  Lorfqu'ils  font  pourhiivis 
ou  menacés  de  quelque  danger  ,  ils  s'enfoncent 
dans  un  trou  qu'ils  ont  creufé  aiTez  profondément 
dans  le  fable;  ils  s'y  retirent  auffi  pendant  la  nuit, 
&  c'efl:  dans  cette  retraite  que  l'on  peut  s'en  em- 
parer. J'ai  tenté  vainement ,  fur  la  côte  d'Egypte 
&  de  Syrie  ,  de  les  atteindre  à  la  courfe  ;  je  n'ai 
jamais  pn  y  réuflir.  Ils  couroient  vers  la  mer  ou  ie 
rendoieut  dans  leurs  trous  ,  fuivant  que  l'une  ou 
l'autre  étoit  plus  à  leur  portée. 

Les  Ocypodes  font  très-voraces.  Les  cadavres 


O  C  Y  4i3 

ou  charognes  de  toute  efpcce  ,  ainfi  que  les  fubf- 
tances  animales  que  la  mer  rejette  fur  le  rivage  ,  ' 
font  dévorés  par  eux  en  un  inilant.  Il  eft  curieux 
de  leur  voir  dilpiiter  aux  goélands  &  aux  vautours 
une  proie  dont  ils  fe  font  emparés  ,  &  fm-  laquelle 
ils  accourent  par  milliers  de  tous  les  environs. 

Belon  parle  du  même  Ocypode  que  j'ai  obfervé 
eu  Egypte  &.  en  Syrie  ,  &  il  le  nomme  Chevalier, 
nom  qui  n'eft  que  la  tradu6hon  de  celui  dippeus  , 
fous  lequel  le  défignoient  les  Grecs.  L(?s  lézards, 
félon  lui ,  parviennent  à  les  attraper  pour  en  faire 
leur  nourriture.  C'ell  ce  que  je  n'ai  jamais  eu  occa- 
Con  de  voir. 

C'eft  à  ce  genre  qu'il  faut  rapporter  ce  que  nouj 
avons  dit  à  l'article  Crabre  ,  fur  le  Tourlourou  &. 
les  autres  Crabres  de  terre  obfervés  dans  les  An- 
tilles,  le  Bréfil  ,  Surinam  &  Cayenne  ,  &.  auqutl 
nous  renvoyons,  ainfi  qu'à  l'article  Crhstacé. 

MM.  Bofc  &  Latreille  ont  placé  parmi  les  Ocy- 
podes plufieurs  Cruftacés  que  nous  avons  écartés  , 
parce  qu'ils  nous  ont  paru  appartenir  plutôt  aux 
genres  Grapfe  &  Crabe,  ou  devoiï  même  en  ioxfa^ 
im  particulier. 


I'  I- 


Sid'tê  (le  rintrodmlioJi  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insecte.':. 


OC  Y  PO  DE. 

OCYPODE.  Fabr.  Latr.  Bosc.  CANCER.  Linn.  Fabr.  Herbst. 
CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 
Deux  antennes  Irès-couites  ;  les  trois  premiers  articles  plus  gros,  distiacls. 
Deux  yeux  rapprochés,  portés  sur  uu  pédicule  long,  mobile. 
Chaperon  étroit,  courbé. 
Test  ordinairement  carré. 
Dix  pattes  -,  les  huit  postérieures  terminées  par  ime  pièce  miuce ,  aiguë. 


ESPECES. 


1 .  OcvpoDE  chevalier. 

Corcelet  carré,  chagriné,  antérieure- 
ment aigu  de  chaque  coté  ;  jeux  terminés 
par  un  faisceau  de  poils. 

2.  OciPODE  Saratan. 

Corcelet  carré,  entier;  pinces  verru- 
queuses  ;  jeux  elliptiques. 

3.  OcTPODE  coureur. 

Corcelet  carré,  crénelé;  jeux  avan- 
cés,  terminés  en  pointe. 

4.  OcTPODE  Uca. 

Corcelet  lisse,  en  cœur ,  marqué  de  la 
lettre  H. 


;cypoDE  rur 


icole 


Corcelet  en  cœur,  lisse,  muni  de  deux 
dents  de  chaque  coté. 


6.  O 


cïPODE  carre. 


Corcelet  carré ,   lisse ,   avec  les  côtés 
crénelés  ;  pinces  raboteuses. 


•j.  OcYPODE  blanc. 

Corcelet  carré  ,  chagriné  ;  pinces  ova- 
les,  avec  des  tubercules  presqu'en  épine. 

8.  OcYPODE  angideux. 

Corcelet  rhomboïdal ,  lisse,  muni  de 
deux  dents  de  chaque  coté  ;  pinces  très- 
longues. 

9.  OcTPODE  vocatif. 

Corcelet  carré ,  lisse  ;  l'une  des  deux 
pinces  tr'es-grande  ;  yeux  portés  sur  un 
pédicule  alongé ,  cjlindrique. 

10.  OcvpoDE  noir. 

Corcelet  carré,  chagriné  ;  l'une  des 
deux  pinces  tr'es-grande ,  dentée. 

1 1 .  OcYPonE  chagriné. 

Corcelet  carré  ,  granuleux  ;  pédicule 
des  jeux  court,  supérieurement  sinué. 

12.  OcïPODE  combattant. 

Corcelet  rhomboïdal,  lisse;  l'une  des 
deux  pinces  très-grande  ,  simple. 


Suite  de  rinlroduclion  h  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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OCYPODE. 

i3.  OcTPOT)E  petites  mains. 

Corcclet  rhomboïdal,  lisse  ;  pinces  ti-cs- 
petites ,  lisses,  égales. 

i4-'''OcYPODE  rhoiïibc. 
Corcelet  lisse,  armé  d'une  dent  de  cha- 
que coté. 

i5.  OcYPODE  lisse. 

Corcclet  lisse,  cwmé  d'une  dent  de  cha- 
que coté  j  pinces  lisses  ;  ht  droite  plus 
grande. 

16.  OcTPODE  nain. 

Corcelet  lisse,  armé  d'une  dent  de  cha- 
que coté;  pinces  lisses,  égales. 

i-j.  OcYPODE  tt'tragonc. 
Corcelet  antérieurement  fascicule ,  ar- 
mé de  deux  dents  de  chaque  côté. 


(Insecte.) 

18.  OcYPODE  plissé. 

Corcelet  lisse,  antérieurement  unidenté 
de  chaque  côté ,  plissé  à  sa  partie  posté- 
rieure. 

ig.  OcYPODE  l'iiomboïdal. 

Corcelet  lisse,  rhomboïdal ,  en  angle 
aigu  de  chaque  côté  ;  pédicule  des  jeux 
aloTigé ,  cylindrique . 

'j.o.  OcYPODE  trident. 

Corcelet  lisse,  antérieurement  tridenlé 
de  chaque  côté;  chaperon  transt-'ersal , 
entier. 

21.  OcTPODE  vieillard. 

Corcelet  avec  un  pli  transversal  ,•  car- 
pes avec  une  épine  ;  doigts  en  scie. 
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I.  OcrroDE  clievalier. 
OcrpûDE  Jppcus. 

Ocypode  thorace  quadrato  ,  fcahro  ,  anticc 
utrim/uè  angiilato ,  oculis  pemçillo  temiinatis. 
T'oyage  diins  l'Einp.  oihom. ,  l'Egypte,  la  Perjc, 
tom.  a.  p.  ii34.  lab.  M.Jîg.  i.  éd.  in^A°- 

Le  Crabe  cavalier.  Cakvs  ,  No (-Jur  l'HiJl.  des 
Animaux  d' Arijlote  ,  p .  l6o. 

Ippeiis.  Abist.  lih.  4-  cup-  2- 

l'wN.  Hi/l.  Nat.  lih.  9.  cap.  5l. 

Ei.iEX^  de  Nat.  Anim.  lib.  7.  cap.  24. 

Belon  ,  de  la  Nat.  des  Poijfons,  lib.  2.  p.  067. 

Hasselq.  J^oy.  part.  a.  p.  65  &  iSg. 

Le  left  a  ordinairement  de  dix-kuit  à  vingt 
lignes  de  lare;eur;  il  c(l  prefque  carre,  conveNC, 
&.  Inul  chagruié.  Le  cliapt-ron  efl  éiroit  &  cri'nck'. 
Le  bord  de  la  tbfl'e  oculaire  &la  ligne  faillante  qui 
ri'i^ne  lout  autour  du  teft  font  crénelés.  Les  yeux 
fout  oijlongs.  Le  pédicule  qui  les  porte  les  embraffe 
à  moitié  fupérieureroent ,  les  dépafle  &  fe  termine 
par  un  faifceau  de  poils  fins ,  doux  au  toucher , 
foyeux  ,  affez  longs.  Les  pattes  antérieures  l'ont 
plus  courtes  que  les  autres,  angideufes  ,  forlement 
chagrinées.  Les  autres  l'ont  all'ez  longues  ,  prel'que 
c'gaîes,  raboleufcs.  Les  tarfes  Tout  minces,  &  ont 
plufieurs  lignes  l'aillantes. 

_11  fe  trouve  fur  la  côle  maritime  de  S3Tie ,  de 
l'Egypte. 

a.  OcTpoDE  Saratan. 

OcrPODE  Saratan. 

Ocypode  thorace  quadrato  ,  integerrimo  ;  ma- 
nibus  vetrucoJiSfJiibpilofisj  oculis  cllipticis. 

Cancer  Siiminn  brac/iyu7us  ,  thorace  ldet>i,in- 
tegerrimojfuhquadrato,  margine  carinato;  chelis 
verrucojis  ,  margine  carinato  -Jerratis.  Forsk. 
Defcript.  Anim.  p.  87.  n°.  53. 

J'avois  d'abord  foupçonné  qvie  cet  Ocypode 
-  pounoit  bien  n'être  qu'une  variété  du  précédent  : 
cependant ,  après  un  examen  attentif,  il  m'a  paru 
qu'il  devoil  en  dilférer ,  non-feulement  parce  que 
M.  Forskal  ne  parle  pas  du  faifceau  de  poils  qui 
fe  trouve  aux  yeux  de  l'Ocypode  chevalier,  mais 
parce  que  la  defcription  qu'il  donne  ne  convient 
.pas  à  l'autre  efpèi^e  dans  tous  l'es  poinls.  Sa  couleur 
eil  d'un  jaune-rougeâtre.  Les  yeux  fout  elliptiques, 
&  cntr'eux  fupéricurenitnt  elt  une  pointe  obtufe  , 
faillanle.  Le  corcelet  ell  prefque  carré  ,  pro- 
Jjablemcftt  chagriné  ,  ou ,  comme  le  dit  l'auteur 
cité  ,  couvert  de  petits  poinls  convexes ,  avec 
les  bords  aigus  ,  &.  la  carène  latérale  defcendant 
ohliciucmenr  en  arrière.  La  partie  antérieure  efl 
i  i'.rénée  ,  fmuée  au  defl'us  .des  yeux ,  8:  le  chaperon 
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efl  obliis.  Les  pinces  font  déprimées,  prefque  vc- 
hics,  verruqueiifes,  en  fcie  fir  les  bords  £c  dans  la 
pince.  La  droite  étoil  plus  petite  que  l'autre  dans 
le  feul  individu  que  M.  Forskal  a  eu  occafiôn  de 
voir.  Le  carpe  ell  i-homboidal ,  convexe  ,  verril- 
queux ,  en  fcie  intérieurement  St  à  fa  bafc  extc- . 
riciire.  La  cuiife  efl  triangulaire,  avec  les  angles 
inférieurs  en  fcie.  La  cuifl'e  ,  dans  les  autres  pattes, 
ell  également  triangulaire  S:  comprita^.e ,  &  les 
doigts  font  fubulés.  La  queue  elt  lirilaire-lan- 
céolée. 

Il  fe  trouve  fur  les  bords  de  la  Mtr-Rouge  ,  aux 
environs  de  Suez. 

?j.  Ocypode  coureur. 
Ocypode  curfor. 

Ocypode  ihoiace  quadrato  ,  crenato  y  ocuhs 
porreàis  ,  fpmâ  terminatis. 

Ocypode  ceratophtalma.  Fabr.  Ent.  SjJI.  eni. 
Suppl.  p.  347.  n°.  I. 

Ocypode  ceratophtalma.  Latr.  TTifl-  nat.  dts 
Cru/l.  &  des  Inf.  tom.  6.  p.^J.  ta  h.  46.  Jig.  1.2. 
—  Gen.  Crujl.  &  Ivf.  tom.  1.  p.  32.  n".  4. 

Ocypode  cératophtalme.  Bosc,  Hijl.  natur.  des 
Cruji.  tom.  l.  p.  J94. 

T^oyez ,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
nj-mes ,  Crabre  coureur,  n°.  6. 

4-  OcypOde  Uca. 
OciPODE  Uca. 

Ocypode  thorace  Icri'i  cordato  ,  littcrâ  H  im- 
preO'o. 

Ôcvpode  Uca.  Latr.  f///7.  nat.  des  Crup.  &  des 
Inf.  tom.  6.  p.  37.  —  Gen.  CruJl.  &  Inf.  tom.  l. 
p.  3i.  n°.  I. 

J^oyez  ,  pour  la  defcription  &  les  antres  fyno- 
nymes  ,  Crabre  Uca  ,  n°.  7. 

5.  Ocypode  runcole. 
Ocypode  ruricola. 

Ocypode  thorace  quadrato  ,  lœpi ,  utrinquè 
bideniato. 

Ocypode  tourlourou.  Latr.  HiJl.  nat.  des  Crujl. 
&  des  Injl  tom.  6.  p.  56.  —  Gen.  Crujl.  &  Injeél. 
tom.  l.  p.  3i.  n°.  2.  ^ 

Ocypode  ruricola.  Bosc  ,  HiJl.  nat.  des  Crtjl. 
tom.  I.  p.  196. 

T'oy^"}  pour  les  autres  fynonymes  8c  pour  la 
defcription  ,  Crabre  ruricole  ,  u".  8. 

6.  Ocypode  carré. 
Ocypode  quadrata. 

Ocypode  thorace,  quadnito,  lœvij  lateribus  cre- 
natis  }  rnaiiibus  Jcuïn'is. 

Ocypode 


O  C  Y 

Ocypode  qvadrata.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl. 
p.  047.  11°.  a. 

Ocypode  quadmta.  Bosc ,  Hijl.  nat.  des  Cnijl. 
to/n.  I.  p.  ig4- 

Ocypnde  qiuidrala.  Latr.  Kijî.  nat.  des  Crajl. 
&  des  In/',  lorn.  6.  p.  49-  ""•  i4- 

l'oyez  ,  pour  la  defcription  &  les  aidres  fyno- 
njnies ,  Chabe  carré ,  11°.  5. 

7.  OcTPODE  blanc. 

OcypoDE  albicans. 

Ocypode  thorace  quadmto  ,  Jcahro;  nianibus 
oi>alis  ,  tuberculato-jpinojîs . 

Ocypode  albicans.  Bosc  ,  Itijl.  nat.  des  CniJl. 
iom.  1.  p.  ig6.  tah.  A-J'g-  i- 

Ocypode  albicans.  Latr.  Jli/i.  nat.  des  Cmjl. 
&  des  Inf.  tom.  6.  p.  48.  n°.  i3. 

Il  eft  de  la  grandeur  de  rOc%'pode  chevalier. 
Les  yeux  ont  leur  pédicule  qui  les  embrafl'e  ,  les 
dépafle,  &  ie  termine  en  pointe  obtule  ou  an-on- 
die.  Le  tell  efl  blanchâtre,  carré,  prefque  cubi- 
que, chagriné,  lurtout  vers  fes  Jjords  &  en  deflbus, 
à  fa  partie  antérieure.  La  fofle  oculaire  eft  fiuuée 
&  crénelée  lupérieurenicnt  ,  &  terminée  en  angle 
oigu.  La  queue  eft  unie.  Les  pattes  fout  blanche^, 
a|vlaties  ,  garnies  de  poils  ferrés  ,  afl'ez  longs  ,  fur 
leurs  bords.  Les  pinces  font  hériflcesde  tubercules 
épineux ,  dirigés  en  avant.  Le  premier  article  eft 
triangulaire,  &  épineux  for  deux  de  fes  arêtes.  Le 
fécond  eft  arrondi  &  armé  de  deux  épines  anté- 
rieurement ,  dont  une  plus  courte.  La  main  eft 
ovale  &  forlement  deutée  latéralement.  Les  doigts 
font  courts  &  tuberculeux  en  dedans. 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Caroline,  d'où  il 
a  été  apporté  par  M.  Bofc. 

8.  Ocypode  anguleux. 

OcrpoDE  angulata. 

Ocypode  thorace  rhombeo ,  Icei'i ,  utiinquh  hi~ 
denUito;  manibus  longijjitnis. 

Ocypode  angulata.  Latr.  HiJI.  nat.  des  Cmjl. 
&  des  hif.  tom.  t).  p.  44- 

Ocypode  angulata.  Bosc ,  HiJl.  nat.  des  Cnijl. 
iom.  I.  p.  198. 

Cancer  angulatus.  Fabr.  Entom.  Syjl.  Suppl. 
p.  341. 

Voyez,  pour  les  autres  fynonvmes  &  pour  la 
defcription,  Crabe  anguleux,  n".  42. 

9.  Ocypode  vocatif. 

Ocypode  vocans. 

Ocypode  thorace  quadrato  ,  Icevi ;  chelâ  altéra 
majori ,  oculorum  pediculo  elongatOj  cyiindrico. 
BiJJ.  JSat.  Inf.   Tome  Vlll. 
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Ocypode  vocans.  Latr.  HiJl.  nat.  des  Cntjl.  9 
des  InJ'.  tom.  6.  p.  45-  "".  8. 

Ocypode  vocans.  Bosc ,  HiJl.  natur.  des  Crujî. 
tom.  l.  p.  198. 

Cancer  vocans.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl. 
p.  340.  n°.  34. 

Voyez,  pour  les  autres  fynonynies  8c  pour  la 
defcription  ,  Crabe  vocatif ,  11°.  5o. 

10.  Ocypode  noir. 

Ocypode  heterochclos. 

Ocypode  thorace  quadrato  ,  Jcabroj  chelâ  al~ 
terâ  majori ,  dentatâ. 

Ocypode  heterochelos.  Bosc, Hi/l.  nat-  desCniJl. 
tom.  I.  p.  197. 

Ocypode  maracoàni.  I/ATr.  Tlijl.  nat.  des  CruJl. 
&  des  Inf.  tom.  6.  p.  4().  n°.  9. 

Seba  ,  Thefaur.  tom.  3.  tab.  \Z.,fig.  8. 

Cancer  vocans  major.  Herbst,  Cancr.  p.  83. 
tab.  i.Jig.  II. 

Marcr.  Braf.  p.  lïi^.J/g.  i. 

Cette  efpèce ,  que  j'avois  rapportée  à  la  précé- 
dente ,  paroit  en  diflérer  beaucoup.  Les  yeux  font 
portés,  comme  dans  l'Ocypode  vocatif,  fur  ua 
long  pédicule  cylindrique  5  mais  le  teft ,  au  lieu 
d  être  lifTe  ,  eft  fortement  chagriné  ,  de  couleur 
obfcure  ;  il  eft  carré  ,  un  peu  plus  étroit  poftérieu- 
rement ,  fiuué  fur  Ion  bord  antéiueur,  &  marqué 
fur  le  dos  de  deux  imprellions  longitudinales.  Les 
pinces  font  d'inégale  longueur  :  il  y  en  a  une  tou- 
jours beaucoup  plus  grofl'e  que  l'autre  ,  &.  forte- 
ment raboteufe  ou  couverte  de  tubercules  arron- 
dis ,  dentés  ou  en  fcie  fur  le  bord  inférieur  de  la 
main.  Les  autres  pattes  fout  un  peu  velues. 

Selon  Seba ,  les  habilaus  du  Bréfil  le  nomment 
Uka  una.  Il  le  trouve  dans  les  marais  &  fur  le  ri- 
l'age  des  fleuves  ,  vers  leur  embouchure  ,  dans  le 
BréGl  &  dans  la  Caroline. 

II.  Ocypode  chagriné. 

Ocypode  granulata. 

Ocypode  thorace  quadrato  ,  granulato  ,  oculo- 
rum pediculo  brei'i ,  anticèfinuato. 

Ocypode  granulata.  Bosc  ,  llifi.  nat.  des  Cnfî. 
tom.  I.  p.  194. 

Il  eft  plus  petit  que  les  précédens,  &  de  couleur 
blanche.  Les  yeux  fout  grands  ,  ovales  ,  portés  fur 
un  pédicule  gros  ,  court  ,  dont  une  partie  s'avance 
antérieurement  en  fe  rétrécifl'ant  julqu'à  l'extré- 
mité de  l'œil.  Le  chaperon  eft  étroit ,  légèrement 
rebordé,  marqué  d'une  imprclliou  tranlvcrfale  à 
l'a  bafii.  Le  tell  eft  Ciirré,  hnemeut  chagriné.   Le 
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boj-d  fup^rJeuv  de  la  fofle  oculaire  eft  finué ,  en- 
tier. Les  angles  laU'ra.ux  font  un  peu  aif^us.  Les 
pinces  i'oul  petites  ,  inégales.  Les  luains  font  légè- 
rement chagrinées  ,  un  peu  dentées  inférieure- 
ment.  Les  pattes  font  comprimées.  Les  cuifl'es  font 
un  peu  ridées.  Les  jambes  Si  les  tarfes  font  velus 
en  deffous. 

Il  fe  trouve 

De  la  colle£lion  de  M.  Bofc. 

12.  OcYPODE  combattant. 

OcrPODE  pugilator. 

Ocypode  tejlâ  rhornbeâ  ,  Icevi  ;  chelà  altéra 
Tnajori  ,  Jimplici. 

Ocypode  pugilator.  Bosc  ,  Hi/i.  nat.  des  Cnijl. 
tom.  I.  pag.  njj. 

Cet  Ocypode  ne  doit  pas  être  confondu  avec 
les  deux  préccdeus.  Les  yeux  font.portés  fur  un 
pédicule  fort  long  ,  cylindrique.  Le  çorcelet  eft 
trapézi'ule ,  finué  antérieurement  ,  plus  large  cjue 
long  ,  lill'e  ,  entier  en  fes  bords.  Les  pinces  font 
inéii^ales.  L'une  ,  ordinairement  la  droite  ,  ell  aulli 
large,  &  deux  fois  plus  longue  que  le  corps;  l'au- 
tre e!l  très-petite.  Toutes  deu,\  font  légéreiuent 
cliugrinées.  Les  doigts  font  très-longs  ,  courbés 
&  unis.  Les  pattes  font  giifcs ,  aplaties,  un  peu 
tiliéis. 

Il  fe  trouve  en  Caroline. 

10.  Ocypode  petites  mains. 

Oci'PODE  niicrocheles. 

Ocypode  tlinrace  rhoinbeo ,  Iccvi ;  chelis  tenuif- 
Jlinis  lœi>ibus. 

Ocypode  niicwcheles.  Bosc ,  Hijl.  nat.  des  Crujl. 
P-  'SS- 
II efl  de  la  grandeur  de  l'Ocypode  combattant. 
Sa  couleur  elt  lilanchâtre.  Le  left  eft  lilfe  ,  rhoui- 
boidal.  Les  yeux  font  portés  fur  un  pédicule  alougé, 
cylindrique.  Le  pédicule  embrali'e  un  peu  l'œil 
fupérieurement.  Le  chaperon  eft  arrondi ,  &.  le 
bord  fupérieur  de  la  folle  oculaire  eft  fortement 
finué.  L'angle  latéral  eft  peu  taillant.  Les  pinces 
font  égales,  très-petites,  lill'cs.  Les  pattes  font 
comprimées.  Les  jambes  &  les  taries  font  velus. 

Il  fe  trouve 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

14.  OcypoDK  rhorabe. 

OcrpoBE  rhoinbea. 

-  Ocypode  thonice  /œt'itifculo  ,  iitrinquè  uniden- 
iato.  Fabr.  Mnt.  Syjl.  Siippl.  p.  ^48.  n".  5. 

Ocypode  rlioinbea.  Latr.  Hijl.  nat.  des  Crnjî. 
6  des  Inf.  toin.  (j.  p.  52.  n°.  2,1,  \ 
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Ocypode  rhombea.  Bosc  ,  HiJl.  nat-  des  Crvjf. 
tom.  I.  p.  ig4' 

Le  teft  eft  petit,  liffe ,  de  forme  rhomboïde, 
avec  l'angle  extérieur  aigu.  Les  yeux  font  grands, 
fiinples.  Le  chaperon  eft  courbé,  entier.  Les  pattes 
antérieures  ont  leur  Iroifième  pièce  ou  bras  cré- 
nelée ,  &  les  carpes  font  unidenté». 

Il  fe  trouve 

i5.  Ocypode  liffe. 

OcrpoDE  lœi'is. 

Ocypode  thorace  lœvi ,  utrinquè  unidentaio  / 
chelis  lœi'tffiiiiis,  dextrâ  majore.  Kabr.  Ent.  Syjl, 
etn.  Siippl.  p.  348.  71°.  4- 

Ocypode  loefis.  Latb.  HiJl.  nat.  des  CniJl.  & 
des  Inf.  tom.  G.  p.  5o.  71°.  16. 

Ocypode  lœfis.  Bosc  ,  ////?.  nat.  des  CruJl.  t.  i. 
p.  194. 

Le  teft  eft  petit ,  liOTe,  obfcur,  terminé  en  angle 
aigu  de  chaque  côté.  Le  chaperon  eft  courbé  ,  en- 
tier. Les  yeux  font  Cinples  ,  alongés  ,  cylindriques. 
Les  pinces  8d  les  pattes  font  liffes  ,  ferruglueules. 
La  pince  droite  eft  beaucoup  plus  grande  que  le 
corps. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  indien. 

16.  OcTFODE  nain. 

Ocypode  minuta. 

Ocypode  thorace  Icevi ,  utrinquè  unidentnto  ; 
chelis  Icefiffirnis ,  œqualibus.  l<ABR.Ji7it.  Syjl.  eni. 
Suppl.  p.  348.  71°.  5. 

Ocypode  minuta.  Bosc  ,  Hi/l.  nat.  des  Crvjl. 
t077l.  I.  p.  iy4- 

Ocypode  /tiinuta.  Latr.  Hijl.  nat.  des  Ciujî.  & 
des  I71J'.  tom.  b".  p.  5o.  «".  16. 

Il  eft  plus  petit  que  le  précédent ,  auquel  il  ref- 
femble.  Les  yeux  font  avancés^  plus  rende's  à  l'ex- 
trémité ,  ovales.  Les  pinces  &  les  pattes  font  jau- 
nâtres. Les  premières  fout  égales  en  gi-olTeur.  Un 
individu  quife  trouve  danslacolleiliondeM.Bofc, 
&  c£ui  vient  de  la  côte  de  Gorée  ,  eft  très-petit.  Le 
teft  eft  finement  chagriné.  Le  bord  fupérieur  de  la 
folî'e  oculaire  eft  obliquement  finué,  &  l'angle  la- 
téral, qui  ie  trouve  un  peu  reculé,  eft  peu  aigu. 
Les  pinces  Si.  les  pattes  font  légèrement  tuber- 
culées. 

Il  fe  trouve  à  rifle-de-France. 

17.  Ocypode  télragone. 

OcvpoDE  tetragona. 

Ocypode  thorace  a7iticè  Safcic7ilaio ,  utrin/ptè 
bidmittiio.. 
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Ocypoâe  (elragona.  Bosc-,  Hijl.  nat.  des  Cnijl. 
tom.  I.  p.  198. 

Cancer  tetragonus.  Fabr.  Ent.  Sxfl-  em.  Suppl. 
p.  341  •  n".  26. 

Fabricius  place  ce  Ci'ullac(?  &  les  fuivans  parmi 
les  Crabes  ,  &  M.  Bofc  parmi  les  Ocypodes.  Voici 
la  defcription  qu'eu  donne  le  premier.  11  efl  de 
jgraudeur  moyenne.  Le  front  eft  coupé,  inégal. 
Les  yeux  font  gros,  cylindriques.  Le  corcelet  eft 
carré  ,  muni  antérieurement  de  poils  noirs  ,  difpo- 
fés  en  failceaux ,  &  armé  de  chaque  côté  de  deux 
dents  fortes,  aiguës.  Les  pinces  font  courtes,  grof- 
fes,  avec  les  bras  crénelés  de  chaque  côté,  les 
carpes  raboteux  &  les  mains  prefque  lifles.  Les 
pattes  ont  leurs  jambes  comprimées ,  munies  d  une 
dent  vers  leur  extrémité. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

Ï8.  OcvpoDE  plifTé. 

OcrpoDE  plicata. 

Ocypode  ihorace  lœvi y  anticè  utrinquh  uniden- 
tato ,  pojlicè  plicato. 

Ocypode  quadrata.  Bosc  ,  HiJl.  nat.  des  Crujl. 
tom.  I.  p.  198. 

Ocypode  plicata.  Latr.  Hi/l.  nat.  des  CruJl.  & 
des  InJ.  tom.  6.  p.  47-  «"•  i  !• 

Cancer  quadratas.  Fabr.  Ent,  S^Jl.  Suppl. 
p.  341. 

M.  Latreille ,  en  plaçant  ce  Cruftacé  parmi  les 
Ocypodes ,  obferve  qu'il  pourroit  appartenir  au 
genre  Grapfe  ;  il  eft ,  fuivant  Fabricius  ,  ime  fois 
plus  petit  que  l'Ocypode  tétragone.  Le  front  eft 
coupé,  inégal.  Le  corcelet  eft  carré,  liffe,  glabre, 
armé  de  chaque  côté  d'une  dent  aiguë ,  derrière 
laquelle  le  bord  eft  pliffé.  Les  pinces  font  courtes , 
greffes  ,  preftpie  lifl'es.  Les  pattes  ont  leurs  jambes 
comprimées ,  phffées  ,  unidentées  vers  l'extré- 
mité. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

19.  OcTPODE  xliomboïdal. 

Ocypode  rhomboïdes. 

'Oc}pode  tliorace  Icci'i ,  rlwmbeo ,  acutè  angu- 
ïatoj  pedlculo  oculorum  elongato  ,  cyllndrlco. 

Ocypode  longimane.  Latr.Aj/Z.  nat.  desCniJl. 
&  desinf.  tom.  6.  p.  44-  n°.  6.  tab.  ^'ô.Jîg.  3. 

Ocypode  rhomboïdes.  Bosc  ,  Hl/i.  natur.  des 
CruJl.  tom.  I.  p.  19g. 

Cancer  rliomboldes.  Fabr.  Ent.  Syjl.  Suppl. 
p.  341. 

Ployez  ,  pour  les  autres  fynonymes  8c  pour  la 
(^fcription ,  Crabe  rhomboidal ,  u».  33. 
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20/  OcypoDE  trident. 
Ocypode  tridens. 
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Ocypode  thorace  lœi'i ,  anticà  utrinquè  tridcn- 
taio ,\fmnte  trarijl'erfa  integiû. 

Ocypode  tridens.  Bosc  ,  Hijî.  nat.  des  CruJl. 
tom.  I.  p.  196. 

Ocypode  tridens.  Latr.  TliJÎ.  nat.  des  CruJl.  & 
des  InJ.  tom.  6.  p.  5l.  n°.  20. 

Cancer  tridens.  Fabr.  Ent.  Sjtjl.  em.  Suppl. 
p.  340.  n°.  a3. 

Il  eft  petit,  glabre  ,  armé  de  trois  dents  aiguës 
au-devant  de  chaque  œil.  Le  chaperou  eft  entier. 
Les  carpes  font  unidentés  ,  &  les  mains  font  liffes. 
Les  pattes  font  liffes  ,  avec  les  doigts  en  fcie. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  indien. 

21.  Ocypode  vieillard. 

Ocypode  fenex. 

Ocypode  thorace  plicà  anticà ,  carpis  unijpi~ 
no  fis  ,  digitisjerratis. 

Ocypode  Jenex.  Bosc  ,  HiJl.  nat.  des  Crtjl.  t.  l. 
P-  19V- 

Ocypode  Jenex.  Latr.  HiJl.  nat.  des  CruJl.  9 
des  Irij.  tom.  6.  p.  5l.  n".  19. 

Cancer  fenex.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  5. 
p.  340.  n°'.  22. 

Il  eft  plus  petit  que  l'Ocypode  ruricole.  Le  cor- 
celet eft  liffe  ,  marqué  d'un  feul  pli  tranfverfal^ 
au-devant  des  yeux.  Les  pinces  font  courtes.  Les 
carpes  font  armés  d'une  dent  forte ,  aiguë  ,  &  le» 
doigts  font  alongés.  Les  pattes  font  liffes  ,  avec  les 
doigts  en  fcie. 

Il  varie  par  le  corps  d'une  feule  couleur,  &  par 
le  corps  mélangé  de  plufieurs  couleurs. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  indien. 

OCYPTÈRE.  Ocyptera.  Genre  d'infeSes  de 
l'Ordre  des  Diptères ,  &  de  la  famille  des  Muf- 
cides. 

Les  Ocyptères  ont  deux  antennes  fléchies,  com- 
pofées  de  trois  articles  ,  dont  le  dernier  eft  alougé, 
cylindrique ,  &.  muni ,  à  fa  bafe  fupérieure ,  d'une 
foie.  L'abdomen  eft  alongé  ,  ordinairement  cylin- 
drique. La  trompe  eft  courte  ,  coudée  ,  bilabiée  , 
&  les  ailes  ont  deux  nervures  tranlVerfales  vers 
l'extrémité. 

Ces  infefles  ont  été  confondus  avec  les  Mouches 
jufcpi'à  ce  que  M.  Lalreille  en  ait  établi  un  genre, 
que  Fabricius  a  adopté  dans  fon  dernier  ouvrage  , 
mais  dont  il  a  détaché  quelques  efpèces  qu'il  a 
réunies  aux  Tachines.  Ces  dernières  efpèces  for- 
ment ,  avec  raifon ,  un  genre  diilinft  chez  M.  Mei- 
gen ,  fous  le  nom  de  Gyinnojome,  &.  les  Ocyptères 
Cîgg  a 
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proprement  diles  ont  reçu  par  le  même  auteur 
celui  de  Cy/iridromjie. 

r,es  antennes  des  Ocyptcrcs  les  diftinguent  fuf- 
iîl'amment  des  Mouclies,  dont  le  dernier  article  eft 
:i  palette,  mais  les  rapprochent  des  Tacliines  ou 
(iymnofouies  en  ce  cpi'elles  ont  le  premier  article 
Hort  court,  à  peine  diflin^l;  le  fécond  peu  alongé, 
conujue  ,  &  le  dernier  alongé  ,  cylindrique  ,  & 
muni  à  la  baie  d'une  petite  foie  fimple  ,  qui  le  dé- 
paffe  un  peu  en  louti^ueur  ;  elles  font  fort  rappro- 
chées à  leur  bafe  ,  8c  viennent  fe  placer  dans  une 
rainure  qui  règne  tout  le  long  du  front. 

La  bouche  cfl  formée  d'une  trompe  &  de  deux 
anteunules.  La  trompe  ell  courte  ,  coudée  à  la 
bafe,  avancée,  bilabiée  à  fon  extrémité.  On  y 
remarque  une  languette  à  fa  partie  fupérieure  , 
plate,  fubulée  ,  courte,  qui  paroît  contenir  une 
ou  plufienrs  foies  renfermées  dans  la  trompe  ou 
gaîne,  mais  que  nous  n'avons  pas  pu  iéparer. 
M.  Fabricius  dit  qu'il  n'y  en  a  qu'une  feule  ,  qui 
eft  courte  &  aiguë. 

Les  antenuules  font  filiformes  ,  biarticulées  ,  un 

peu  plus  courtes  que  la  tronijie.  Le  premier  article 

■  ed  court ,  &.  le  fécond  ell  alongé  ,  un  peu  poilu. 

Elles    font   inférées    à  la   bafe    ffrpérieure   de   la 

trompe  ,  très-près  de  la  courbure. 

Le  corps  des  Ocyptères  ell  parfemé  de  poils  fort 
longs,  8i  roides  comme  les  foies  du  Porc. 

La  têle  ell  demi-fphérique  ,  inégale.  Les  yeux 
à  réieau  n'occupent  que  la  partie  latérale  ,  &  les 
«rois  petits  yeux  lill'es  font  peu  diiliucls ,  &  placés 
«n  lriau£,lc  fur  le  vertex. 
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Le  corcelet  ell:  arrqndi ,  peu  renflé  ,  guère  plus 
large  cpie  la  tête. 

L'abdomen  efl  alongé  ,  prefqne  cylindrique  , 
plus  étroit  que  le  corcelet,  formé  de  quatre  an- 
neaux dillinfls. 

Les  ailes  ne  dépaffent  pas  le  corps  en  longueur  ; 
elles  ont  quatre  nervures  longitudinales  ,  fans 
compter  celles  cpii,  placées  près  du  bord  antérieur, 
ne  vont  que  jufqu'au  milieu  de  ce  bord.  Il  y  a  deux 
nervures  traniverfales  entre  la  féconde  &  la  troi- 
fième  ;  l'une  courte  ,  droite  ,  près  du  milieu  ,  & 
l'autre  longue  ,  peu  arquée,  à  peu  de  dillauce  du 
bord  inférieur  :  il  y  aune  autre  nervure  tranfver- 
fale  ,  finuée  près  de  ce  bord,  entre  la  troiiième  & 
la  quatrième  nervure  longitudinale. 

L'aileron  ell  grand ,  double ,  &  le  balancier 
forme  un  petit  bouton  porté  fur  uu  pédicule  mince» 
un  peu  alongé. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne,  &  n'of- 
frent rien  de  remarquable. 

Les  Ocyptères  fe  trouvent  alTez  fréquemment 
furies  Heurs  dans  le  courant  de  l'été.  Leurs  larves 
font  apodes ,  alongées ,  prefque  cylindriques.  Leur 
corps  ell  mol ,  divlfé  eu  plulieurs  anneaux  ,  &  la 
partie  antérieure  eft  un  peu  plus  mince  que  la  par- 
lie  pofléricure.  La  bouche  ell  armée  de  deux  cro- 
chets  écailleux,  qui  fervent  à  rongei'  l'intérieur 
des  racines  ou  des  tiges  des  plantes  dans  lefqiielles 
elles  vivent,  où  elles  fe  mélamorpliofcnt ,  8t  d'oii 
elles  fortent  fous  la  forme  d'infeae  ailé. 


■ui'  ■'^-  •'  •■■  ^  ■'■y' 
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OCYPTERA.  Latr.  Fabr.  CYLINDROMYIA.  Meig.  MUSCA.  Linn.  Deg. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  fle'chies,  composées  de  trois  articles,  dont  le  deinier  alongû,  comprimé, 
arrondi  à  l'extrémité,  muni  d'une  soie  à  sa  base. 

Trompe  courte,  coudée  à  sa  base,  bilabiée. 

Deux  anteunules  filiformes ,  biarticulées. 

Corps  alongé,  couvert  de  poils  longs,  roides,  plus  ou  moins  nombreux. 


ESPÈCES. 


1.  OcTPTÈRE  liturée. 

]\oire;  corcelet  arec  trois  lignes  cen- 
drées; ailes  noires,  auec  une  tache  sur  le 
bord  antérieur ,  testacée. 

2.  OcTPxiîRE  triquètre. 

Noire  ,•  front  cendré  ;  abdomen  d'im 
brun-Jhrrugineux ,  ai'ec  des  taches  trian- 
gulaires ,  noires ,  sur  le  dos. 

3.  OcïPTÈKE  bicolore. 

JSoire  ;  abdomen  cylindrique ,  d'un 
rouge  -  sanguin  foncé  ,  avec  une  tache 
triangulaire ,  noire ,  à  la  base, 

4.  OcTPTÈRE  brassicaire. 

J\oire;  abdomen  ai'ec  le  second  et  le 
troisième  article  rouges. 

5.  OcYPTÈRE  cyliadrirpie. 

Noij-e ;  abdomen  cylindrique,  ai'ec  les 
deux  premiers  anneaux  rouges  sur  les 
cotés. 

6.  OcTPTÏîRE  semblable. 
i\  oirc  ;  corcelet  antérieurement  rajé 


de  jaune  ;   ailes  ai'ec  le  bord  antérieur 
noir, 

•j.  OcrPTÈRE  mipartie. 

Noire  ;  vertex  et  base  des  ailes  testa- 
cés  ;  abdomen  cjlindrique ,  ferrugineux , 
avec  r extrémité  noire. 

8.  OcYPTÈRE  Hérisson. 

Noire,  hispide  ;  cuisses  et  cotés  die 
l'abdomen  ferrugineux. 

g.  OcYPxiiRE  volvule. 

Noire  ;  abdomen  avec  deux  bandes 
blanchâtres ,  reluisantes. 

ji 

10.  OcTPTÈRE  latérale. 

Noire  ;  abdomen  ovale ,  un  peu  dé- 
primé, avec  les  premiers  anneaux  rouges 
de  cJiaque  côté. 


o 


cïPTERE  ciUee. 


Noire  ;    base    de    l'abdomen  ferrugi- 
neuse ;  bord  interne  des  ailes  blanc 
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12.  OcYPTÈRE  noire. 


Noire;  abdomen  avec  deux  bandes 
cendrées,  reluisantes. 

i3.  OcTPTÈRE  comprimée. 

Noire;  corcelet  rayé;  abdomen  rou- 
geâtre ,  avec  une  ligne  dorsale  noire  ; 
pattes  rougeâtres. 

i4-  OcTPTÈRE  diaphane. 

Noire,  avec  la  base  latérale  de  l'ab- 
domen d'un  testacé  diaphane;  bord  anté- 
rieur des  ailes  noir. 


E.    ( lusecte.  ) 

i5.  OcTPTÈRE  pubère. 

Noire;  dernier  anneau  de  l'abdomen 
courbé,  garni  d'un  duvet  relevé. 

16.  OcrPTÈRE  albilabrc. 

Noire;  partie  antérieure  de  la  tête 
d'un  blanc  de  neige  ;  pattes  testacées. 

1^.  OcTPTÈRE  baril. 

Noire  ;  abdomen  cylindrique ,  avec  le 
dernier  anneau  courbé,  garni  d'un  duvet 
relevé;  pattes  rougeâtres. 
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1.  OcrpTERE  liturt'e. 

OcvpTERÂ  litturatii. 

Ocyptent  n/gni  ,thonice  lineis  tribus  cinereîsj 
alis  nigris ,  macula  cojiali  tejlaccâ. 

Elle  a  fix  lii;ues  de  longneiir.  Les  antennes  fonl 
noiiàti-es,  avec  la  foie  brune,  plumcufe.  La  léle 
eft  noire  ,  couverie  ,  fur  le  front  &.  aulour  des 
yeux  ,  d'un  duret  avgcnli'.  Le  corcekt  eft  ncir  , 
niai((iK'  de  Irois  lljines  loiiglludinales  ,  cendrées. 
L'abdoineu  eft  ovale  ,  oblong  ,  noir,  avec  la  bafe 
des  anneaux  un  p(  u  ctndrtc.  La  poiirine  eft  noire, 
avec  une  bande  aru;entée  lur  les  cûlés,  qui  reuioufc 
jufqu'i  la  ligne  latérale  cendvv'e  du  dos.  Les  p.ilifs 
font  noires  ,  avec  \\\i  peu  de  brun  fur  les  cuill'cs. 
Les  hanches  font  argentées.  I^es  ailerons  font 
grands,  blanchâlres,  fraufparens  ,  &  les  balanciers 
font  obfcurs.  Les  ailes  i'oul  noires,  avec  le  bord 
interne  blanc,  tranfpareut,  &  une  tache  d'un  Lrun- 
clair ,  vers  le  uiiliL-u  du  bord  antérieur,  qui  re- 
monte obliquement  &  le  perd  dans  le  noir.  Tout 
le  corps  eft  couvert  de  quelques  piquans  allez 
longs  ,  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Caroline ,  d'où  elle  a  été 
apportée  par  M.  Bofc. 

2.  OcYPTÈBE  triquètre. 

OcYPTEKA  Iriquetra. 

Ocypieni  nigra ,  Jronte  cinereâ  ,    ahdomine 
Jupco-Jerrugineo  y  maculis  dorfalibus  triquetris  , 
nigris. 

Elle  reflTetnble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
à  rOcyptère  brallicaire.  Les  antennes  font  d'un 
Lrun-obfcur.  La  Icle  eft  noire,  avec  tout  le  front 
couvert  d'un  duvet  d'un  gris-blanchâtre.  Le  cor- 
celet  ell  noir  ,  avec  l'extrénnité  de  l'éculTon  un  peu 
grifâtre.  L'abdomen  eft  cylindrique  ,  prefque  co- 
nique, d'une  couleur  brune  tellacée  obfcure  ,  avec 
une  tache  triangulaire  noire  fur  chaque  anneau  , 
&  le  bord  des  derniers  pareillement  noir.  Le  corps 
eft  couvert  de  piquans ,  qui  fe  trouvent  beaucoup 
plus  nombreux  fur  l'abdomen.  La  poitrine  eft 
noire  ,  avec  uu  peu  de  gris  fur  les  côtés.  Les  pattes 
font  brunes  ,  avec  les  tarfes  noirs.  Les  ailes  font 
tranfpareutes  ,  avec  une  légère  teinte  de  rouffeàtre 
à  la  baie.  Les  ailerons  font  gi-ands  ,  blanchâlres  , 
avec  une  très-légère  teinte  roull'eâtre.  Les  balan- 
ciers font  pâles. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Caroline ,  d'où  elle  a  été 
apportée  par  M.  Bofc. 

3.  OcYPTÈRE  bicolore. 

OcfPTERjt  bicolor. 

Ocyptera  atra,  ahdnniine  cylindrico ,  ohfcurè 
fanguineoj  ha/i  macula  Inangulun  nigrâ. 
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Elle  eft  un  peu  plus  grande  cpic  l'Ocyplère  ];rnr- 
{iLairc.  Les  antennes  fonl  noires.  La  têie  eft  noire , 
avec  le  front  argenté.  Le  corcelet  tft  noir,  avec 
un  léger  rellel  argenté  ,  &  marqué  ,  à  fa  partie  an- 
térieure ,  de  deux  petites  lignes  enfoncées.  L'ab- 
domen eft  cylindrique ,  entiéremeni  d'un  rouge  de 
fang  foncé  ,  avec  une  tache  triangulaire  à  la  bafe 
fiq^érieure,  qid  fe  prolonge  fur  tout  le  premier 
anneau,  &  forme  un  petit  point  à  la  bafe  du  fé- 
cond. La  poitrine  eft  noire  ,  avec  un  léger  reflet 
argenté  fur  les  côtés.  Les  paHes  fmt  noires.  L'ai- 
leron eft  blanc  ,  &.  le  balancier  eft  jaunâtre.  Les 
ailes  fonl  obfcures  ,  avec  l'exlrémilé  &  le  bçrd 
interne  Iranfparens.  Les  poils  roides  font  pli'.s 
longs  &  plus  nombreux  fur  le  corcelet  que  fur 
l'abelomen. 

Elle  a  été  trouvée  aux  environs  de  Paris  par 
M.  Laireille. 

4-  Ocvptjère  brafTicaire. 

OcrpTERA  Ercifficariœ. 

Ocyptera  nigra  ,  abdominis  Jèpncnto  fccundo 
turtioqiie  ru/is.  Fabb.  Sy^i.  Antl.  />,  3l2.  n°.  '\. 

Mujia  Braffîcariœ,  Fabb.  Eut.  Syjl.  eni.  i.  4- 
p.  32'j.  n°.  I. 

Ocypteiu  BraJ/icarice.  Latb.  Gcti.  Crttfl.  &  l/i/l 
toni.  4.  p-,  344'  —  JJ'J^-  "«'•  li^s  Cnijl.  ti  des  Irij'. 
tom.  14.  p-  578.  n".  2,. 

Cylindromia  BniJJicariœ.  Metg.  Diptera. 

Mujca  Brajficariœ .  Schellemb.  Dipt.  tab.  3. 
fig.  l'a. 

T^oyez  f  pour  les  autres  fynonymes  &  pour  tft 
defcription  ,  Mouche  brallicaire,  n".  65. 

5.  OcTPTÈRE  cylindrique. 

OcrPTERA  cylindrica. 

Ocyptera  atra  ,  abdomine  cylindrico  ,  lateribus 
baji  ni/is, 

Ocyptera  cylindrica.  F'abr.  Sjjl.  Anil.  p.  3l3. 
n°.  2. 

Elle  reffemble  à  l'Ocyptère  brafficaire  ;  mais 
elle  eft  une  fois  plus  petite.  Les  antennes  font  noi- 
res. La  tête  eft  argentée  ,  avec  uue  ligne  verticale 
noire.  Le  corcelet  eit  noir  ,  à  peine  marqué  de 
lignes  cendrées.  L'abaomen  eft  cylindriqui: ,  noir, 
avec  les  côtés  du  premier  anutau  &  la  moitié  du 
fecoiid  rouges.  Le  bord  des  anneaux  a  un  léger 
reflet  argenté.  Le  dtfious  du  corps  &  les  paties 
font  iioîi's.  Les  ailes  font  tranfparenlcs  ,  &  ont  une 
très-légcre  teinte  ol.fcure.  L'ailtrcm  ell  blanc. 

Elle  le  trouve  en  France  ,  en  .Allemagne. 

6.  OcYPTÈRE  feiiiblable. 
Ocyptera  Jimillima. 
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Ocyptcni  aira  ,  thorace  aiiiicè  flavo  linealo  , 
nlis  ad  cnjfain  atris.  Fabb.  S_\J!.  Anll.  pag.  3i5. 
n".  3. 

Elle  leiïemWe  à  l'OcypIcre  brafficaire  ,  &  a, 
romnie  elle  ,  eaviron  ciucj  lignes  de  longueur.  Les 
iinfennes  font  noires.  Ija  tête  efl  très-noire,  avec 
la  bouclie  Llauchalre  &  le  tour  des  yeux  fauve.  Le 
oovcelet  ell  très-noir,  &  murquiî  au  milieu  d'une 
pplile  raie  Iranfverfe  ,  jaune.  De  la  raie  à  l'extré- 
mité font  quatre  petites  lignes  jaunes.  L'abdomen 
eft  cvlindriqiie  ,  très-noir  ,  avec  quelques  taches 
latérales  d'un  brun-obfcur.  Les  ailes  font  tranfpa- 
renles  ,  avec  la  moitié  du  Lord  antérieur  noir.  Les 
pattes  font  noires ,  avec  la  bafe  des  jambes  poflé- 
rieures  ferrugiueufe  ,  &  l'e-xtrémité  comprimée. 

Elle  i'e  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

n.  OcypTiiiiE  mipartie. 

Ovr PTERA  dimidiala. 

OcypLera  nigra- ,  verlicc  bapqiie  alaniin  tejîa- 
ccis  ,  abdomine  Jerràgineo  ,  apice  lugro. 

Elle  reflemble  ,  pour  la  forme  &  la  c;randeur  ,  à 
l'Ocyplère  bralTicaire.  Les  antennes  lojit  noires, 
avec  les  deux  premiers  articles  ferrugineux.  La 
tète  eft  argentée  dans  toute  fa  parlie  antérieure  & 
inférieure  ,  &  d'un  teftacé-fauve  à  fa  parlie  fupé- 
rieure.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  les  épaulettes  un 
peu  argentées.  L'abdomen  eft  ferrugineux  ,  prel- 
que  cylindrique  ,  avec  le  dernier  anneau  &  prefque 
tout  le  pénultième  noii-s.  Les  ailes  font  moitié  tel- 
tacées,  moitié  noirâtres.  La  poitrine  eft  noire, 
avec  les  côtés  un  peu  nrgejités.  Les  pattes  font 
poires.  L'ailerou  eft  blanc,  avec  les  balanciers 
pâles. 

Elle  fe  trouve  dans  le  Piémont. 

De  la  colletUon  de  M.  Latreille, 

8.  OcypTÈRE  Ilériffon. 

OcvpTERA  Hyjlrix. 

Ocyptera  atra,  hifpida,  femoribiis  laterilmfqua 
abdoininis  Jerrugineis. 

Mufca  prœceps.  Scop.  Ent.  Carn.  7i°.  8y4- 
liJuJca    compivjju.    Scuellemb.   Dipt.  tub.   5. 
J§-  3. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  l'Ocyptère  braf- 
ficaire. Tout  le  corps  eft  couvert  de  poils  longs  &: 
roides,  plus  nombreux  que  dans  les  autres  efpèces. 
Les  antennes  font  noires ,  avec  les  deux  premiers 
articles  ferrugineux.  La  tète  eft  noire  ,  avec  le 
front  argenté.  Le  corcelet  eft  cendré  ,  avec  deux 
lignes  noires.  L'abdomen  eft  nOLr  ,  avec  une 
{grande  taclje  rougeâtre  ou  ferrugineufe  de  chaque 
côtii  des  tiois  premiers  anneaux.  Les  pattes  fout 
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noires  ,  avec  les  cuiiïes  fcrrugineufcs.  Les  aile» 
ont  une  légère  teinte  roufieàtre,  furtout  à  leur 
bord  antérieur.  L'ailerou  cil  blanc,  &  le  balancier 
eft  pâle. 

Elle  fe  trouve  fréquemment  fur  les  fieurs  ,  aux 
environs  de  Paris. 

Q.   OCTPTÈRE  Volvule. 

OcrPTER.4  voh'ulus. 

Ocyptera  nigra  ,  abdntviTie  Jltjciis  ditahus  aJ- 
bidis,  Jubmicanlihus.  l'Airn.  SyJL  Antl.  p.  5i4- 
«o.  7. 

Mufca  volfulus.  Fabr.  Ent.  Sj^f.  ein.  toin.  4. 
p.  33b.  n".  67. 

Elle  refl'emble  aux  précédentes.  I^a  tête  eft  blan- 
châtre^ luifante  ,  avec  une  ligne  noire  fur  le  ver- 
tex.  Le  corcelet  eft  noirâtre,  prefque  marqueté. 
L'éculFon  eft  très-noir.  L'alidomen  eft  fort  poilu, 
cvlindrique  ,  noir ,  avec  deux  bandes  au  milieu, 
blanchâtres.  Les  pattes  font  noires. 

Elle  fe  trouve  en  Italie. 

10.  OcTPTÈBE  latérale. 

OcypTERA  lateraUs. 

Ocyptera  nigra,  abdomine  ovato ,  deprejfo i 
latenbus  baji J'anguineis. 

Ocyptera  lateralis.  Fabr.  Syjl-  Antl.  pag.  3l4- 
n°.  8. 

Mufca  lateralis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  4- 
p.  5a8.  n".  68. 

Ocyptera  lateralis.  Latr.  Gen.  Crujl.  S' Injeâl. 
tom.  4.  p.  344.  —  K'Jl-  "at.  des  CruJl.  &  des  Inf. 
tom.  14.  p.  078.  n'\  2. 

Ei-iothri.i-  lateralis.  Meyg.  Dipt. 

Mufca  lateralis.  Panz.  Faun.  Genn.  Fajc.  7. 
ta  h.  22. 

T'oyez  Mouche  latérale  j  n".  C7. 

II.  OcypTÈRE  ciliée. 

OcvPTERA  ciliata. 

Ocyptera  atra,  ahdominis  hàfi  Jhrniginea , 
alarum  margine  tenuiori  albo.  Fabr.  Sjjt.  Antl. 
p.  3i5.  71°.  y. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes 
font  obfcures.  La  tête  eft  oLlcure  ,  avec  la  bouche 
blanche.  Le  corcelet  eft  noir,  poilu.  L'abdomen 
eft  cvlindrique,  très-noir  ,  avec  la  bafe  rouge.  Le» 
aiks  font  grandes  ,  noires  ,  avec  le  bord  interne 
blanc.  Les  ailerons  font  lilancs.  Les  pattes  font 
blanches,  &  les  jambes  pofléricures  font  ciliées. 

I       Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

12.    OCYPX 


O  C  Y 

ta.  OctptÈre  âtre.  * 

OcypTERA  atrata. 

Ocyptem  atra  ,  abdomitie  Jùjclis  diiabus  cine- 
reis ,  micantibus.  Fabr.  S\Jl.  Antl.  p.  3l3.  n°-  4- 

Elle  reflemblej  pour  la  forme  &  la, grandeur,  à 
rOcyplère  braflicaire.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la 
bouclie  argentée.  Les  antennes  font  rougeàtres  , 
avec  l'extrcniité  un  peu  noire.  Le  corcelet  ell 
noir,  avec  un  léger  reilet  cendré.  L'abdomen  eft 
cylindrique  ,  très-uoir,  avec  deux  bandes  qui  ont 
un  redtt  cendré.  Les  ailes  font  tranfparentes ,  avec 
le  bord  antérieur  obfcur.  Les  pattes  fout  très- 
noircs. 

Elle  fe  trouve  en  Guinée. 

13.  OcTPTÈRE  comprimée. 
OcypTERA  comprejja. 

Ocyptera  piloj'a  ,  nigni ,  thorace  lineato  ,  ab- 
doniine  riifo  ,  lineâ  doijalt  nigrâ  ,  Jemoribus  ru- 
Jis.  Fabr.  Syjl.  Antl.  p.  3l4.  «"•  3. 

Mujca  comprejja.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  toni.  4- 
p.  027.  n°.  64. 

Voyez  Mouche  comprimée  ,  n°.  ÇiQ. 

Je  l'ai  trouvée  fréquemment  en  Egypte.  La  bafe 
des  antennes  eft  légèrement  rougeâtre  ,  &  la  ligne 
dorfale  de  l'abdomen  manque  quelquefois  ou  ne  te 
montre  qu'au  premier  anneau. 

14.  OcrpTÈRE  diaphane. 
OcrPTERA  diaphana. 

Ocyptera  nigra ,  ahdominis  lateribus  bajï  tef- 
taceo  diaphanis ,  alis  cojlà  nigris.  Fabr.  Syjl. 
Antl.  ^.314.  ra°.  6. 

Elle  refferable  aux  précédentes.  Les  antennes 
font  noires.  La  tête  eft  noire ,  avec  la  bouche  ar- 
gentée. Les  antennules  font  teftacées.  Le  corcelet 
ell  poilu  ,  noir ,  avec  une  ligne  latérale  cendrée  , 
peu  marquée.  L'abdomen  eft  cylindrique  ,  un  peu 
comprimé ,  avec  la  bafe  teftacée  &  diaphane  ,  une 
ligne  dorfale  &  l'extrémité  noires.  Les  ailes  font 
tranfparentes  ,  avec  tout  le  bord  antéi'ieur  noir. 
L'aileron  eft  blanc. 

EUe  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

i5.  OcTPTÈRE  pubère. 

Ocyptera  pubera. 

Ocyptera  nigra ,  abdominis  ultimo  Jegmento 
incurvato ,  pube  utrinquè  reflexâ.  Fabr.  Syjl. 
Antl.  p.  3i5.  n°.  10. 

Mufca  pubera.  Fabr.  Ent.  S^Jl.  em.  tom.  4- 
p.  336.  n°.  loi. 

Mufca  pubera.  Linn.  S;^Jl.  Nat.  3.  pag.  994. 
n".  95. 

Voyez  Mouche  pubère  ,  n".  89. 
mjî.  Nat.  Inj:  Tome  VIII. 
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16.  OcTITÈRE  albilabre. 
OcrPTERA  albilabris. 


Ocyptera  atra,  lahio  niveo  ,  pcdibus  lejfaceis. 
Fabr.  Sy/l.  Antl.  p.  3i5.  n".  11. 

Les  antennes  font  noires ,  comme  daus  les  efpè- 
ces  précédentes ,  comprimées  ,  munies  d'une  foie 
au  milieu  du  dos.  La  tôle  eft  noire  ,  avec  la  partie 
fupérieure  de  la  bouche  argentée.  Le  corcelet  elV 
très-uoir  ,  luifaut.  L'abdomen  eft  cylindrique,  irès- 
noir,  fans  tache,  couvert  d'un  duvet  recourbé. 
Les  ailes  font  tranfparentes.  Les  pattes  fout  tefta- 
cées. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Autriche. 

17.  OcYPTCTE  baril. 

OcrPTERA  dolium. 

Ocyptera  nigra,  abdomine  cylindrico ,  Jegmento 
ultimo  incun'o  ,  pube  utrinquè  refle.vâ  ,  pedibus 
rujis.  Fabr.  Syjl.  Antl.  p.  5i5.  n°.  12. 

Elle  reCfemble  à  l'Ocyptère  pubère  ;  mais  elle 
eft  un  peu  plus  petite.  La  iête  eft  petite,  orbiculée, 
noire  ,  couverte  en  defl'ous  d'un  duvet  argenté  , 
luifaut.  Le  dernier  article  des  antennes  eft  com- 
primé ,  ferrugineux ,  &  la  foie  eft  blanche.  Le  cor- 
celet eft  noir.  L'abdomen  eft  noir ,  cylindrique  , 
courbé,  garni  d'an  duvet  relevé.  Les  pattes  font 
fauves.  Les  ailes  font  tranfparentes. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne. 

OD ACANTHE.  Odacantha.  Genre  d'infefles  de 
la  première  feflion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  St 
de  la  famille  des  Carabiques. 

Ce  genre ,  détaché  depuis  peu  de  celui  de  Ca- 
rabe ,  eft  reconnoiffable  aux  antennes  filiformes , 
prefque  de  la  longueur  du  corps  ;  à  la  têle  prefque 
eu  lolange  ,  delà  largeur  ou  un  peu  plus  large  que 
le  corcelet;  au  corcelet  à  peine  rebordé,  prefque 
cylindrique  ;  aux  antennules,  dont  le  dernier  article 
eft  obtus;  aux  taries  filiformes,  à  articles  en- 
tiers. 

Linné  avoit  placé  parmi  fes  Atlelabes  la  feula 
efpèce  d'Odacanthe  qu'il  eût  connue  ,  quoiqu'il  u'y 
ait  aucun  rapport  entr'elle  &.  les  infeiîes  de  ce 
genre.  Fabricius  en  lit  avec  plus  de  fondement  un 
Carabe,  qu'il  tranfporta  eufuite,  avec  deux  autre* 
efpèces  ,  parmi  fes  Cicindèles.  M.  Pavkul  eft  le  pre- 
mier qui  ait  établi  le  genre  Odacanthe  ,  qui  fut 
bientôt  après  adopté  par  Fabricius  ,  &  fiiccefR- 
vement  par  les  autres  entomologiftes  (yftémati- 
ques. 

Les  Odacantlies  ne  peuvent  être  confandues 
avec  les  Cicindèles  ;  elles  reffemblent  beaucoup 
plus  aux  Agrès  par  la  forme  de  la  tête  &  du  cor- 
celet; mais  dans  celles-ci  le  corcelet  eft  encore 
jilus  étroit  &  plus  alongé  ,  &  il  a  à  fa  partie  anté- 
rieure un  bourrelet  qui  manque  aux  premières. 

Les  caraftère?  que  M.  Paykul  a  aiïignés  à  ce 
H  h  h 
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genre,  ont  été  très-développc's  par  FaLricius ,  & 
font  d'une  exaflitude  qu'on  ne  retrouve  pas  dans 
la  plupart  des  autres  genres.  Les  voici  à  peu  près 
tels  qu'il  les  a  donnés  dans  fon  dernier  ouvras;e. 

Les  antennes  font  filiformes,  prefque  de  la  lon- 
gueur du  corps.  Le  premier  article  eil  alongé ,  lé- 
gèrement renflé  à  son  e.xlrémilé.  Elles  font  com- 
pofées  de  onze  articles  ,  &  fout  inférées  à  peu  de 
diftance  des  mandibules. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérleure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deu.x  mâchoires  ,  d'une 
langue  ,  d'une  lèvre  inférieure  i.  de  fix  anlen- 
iiules. 

La  lèvre  fupéneure  efl  grande,  coriacée,  en- 
tière, droite  antérieurement  ou  légèrement  échan- 
çrée.  ^ 

Les  mandibules  font  grandes  ,  cornées  ,  ar- 
quées ,  aiguës  ,  fîmples  ou  fans  dents. 

Les  mâchoires  fout  cornées,  alongées ,  aiguës, 
armées  de  plufieurs  épines  longues,  arquées  & 
relevées. 

La  lani^ne  ou  lèvre  inférieure  efl  courte  ,  mem- 
braneule  ,  tronquée  ,  entière. 

La  lèvre  inférieure  ou  menton  efl  cornée  ,  tranf- 
verfe,  Irifide.  Les  diviûons  font  arrondies,  ob- 
iufus. 

Les  antennules  antérieures  font  courtes,  com- 
pofées  de  deux  articles ,  dont  le  dernier  efl  terminé 
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en  pointe  ;  elles  font  inférées  au  dos  âts  mâ- 
choires. 

Les  antennules  intermédiaires  ou  extérieures 
font  beaucoup  plus  longues  que  les  autres  ,  com- 
poléos  de  quatre  articles,  dont  le  dernier  ell  oli- 
tus  ,  prefque  tronqué;  elles  font  inférées  à  la  baie 
extérieure  des  antennules  antérieures. 

Les  antennules  poih'rieures  fout  compofées  de 
trois  articles ,  dont  !e  dernier  ell  obtus  &  tronqué  j 
elles  font  inférées  fur  les  côtés  de  la  langue. 

La  tête  efl  avancée,  détachée  du  corcelet ,  un 
peu  plane  en  defl'us ,  de  la  forme  d'un  lofauge.  Les 
veux  ,  qui  fe  trouvent  aux  angles  latéraux  du  lo- 
fange,  font  arrondis  &  un  peu  (aiUans. 

Le  corcelet  efl  ordinairement  un  peu  plus  étroit 
que  la  tête;  il  ell  prelcjue  cylindrique,  &.  a  fes 
bords  latéraux  à  peine  relevés. 

Le  corps  cil  étroit ,  alongé;  les  élytres  font  étroi- 
tes ,  linéaires,  arrondies  ou  pointues  à  leur  extré- 
mité. Elles  cacheiit  deux  ailes  membraueufes  , 
repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  farfes 
font  filiformes,  &.les  articles,  au  nombre  de  cinq  à 
chaque  patte  ,  font  fimples  ,  entiers. 

Les  Odacanilies  ne  paroiffent  pas  ditlércr  ,  pour 
la  manière  de  vivre  &  les  mélamorphofes  ,  des 
autres  Carabiques  ;  elles  ont  ,  comme  eux,  leur 
démarche  très-agile  &  kur  vol  peu  fréquent. 


Suite  de  l'Iulroduction  h  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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ODACANTHE. 

ODACJNTHA.  Payk.  Fabr.  Latr.  ATTELABUS.  Linn. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes  ,  presque  de  la  longueur  du  corps  :  premier  article  alongé ,  plus 
gros,  le'ge'rement  renflé  à  sou  extrémité. 

^Mandibules  arquées,  aiguës,  entières. 

Mâchoires  épineuses. 

Sis  antennules  filiformes  •.  les  quatre  postérieures  obtuses. 

Tête  en  losange.  flÉ 

Col  étroit,  presque  cylindrique. 


ESPÈCES. 


1 .  Odacanthe  aiguë. 

Noire  ;  élytres  terminées  en  pointe  , 
marquées  chacune  de  deux  petites  taches 
blanches. 

2.  Odacastue  mélanure. 

Corcelet  bleu  j  éljtres  testacées ,  avec 
l'extrémité  noire. 

3.  Odacakthe  bifasclée. 

Pâle  ;  élytres  avec  deux  bandes  noires. 

4-  Odacanthe  cyanocéphale. 
Bouge  ,■    tête  et  deux   bandes  sur  les 
élytres  bleues. 


5.  Odacanthe  tripustulée. 

Noire;  élytres  avec  deux  taches  à  la 
base,  et  une  bande  au  milieu,  ferrugi- 
neuses. 

6.  Odacanthe  2Jongée. 

Noire;  pattes  et  deux  bandes  sur  les 
élytres ,  jaunes. 

'].  Odacanthe  dorsale. 

Noire;  éljtres  striées ,  testacées,  avec 
la  suture  noire. 


Hlili  a 
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I.  Od ACANTHE  aiguë. 

Odacastha  acuminata. 

Odacantha  nigra  ,  e/ylris  aciimiilatis ,  niaculis 
duaints  albis. 

Camhus  acunihiatus.  Ent.  tom.  5.  «°.  53.  83. 
tah.  i.Jig.  8. 

T^oyez ,  pour  la  defciiplion  ,  Cababe  aigu  , 
B".  86. 

2.  Odacanthe  mclanure. 

Odacantba  melanura. 

Oducanlha  thorace  cyaneo ,  elytris  Icflaceis 
apice  iiigiis.  I''abr.  Sjji.  Eleut.  tom.  l .  p.  228. 
n".  I. 

Carahits  an giijtatus .  Ent.  tom.  3.  n".  35.  i5q. 
lab.i.Jig.j. 

Cicindehi  angujlata.  Fabr.  Ent.  Syft.  em.  tom. 
I.  p.  169.  «°.  3. 

Attelabus  mclanurus.  Linn.  Syjl.  Nat.  2.. p.  620. 
n".  6. 

■  Carahus  angiiflatus.  Payk.  Monogr.  n°.  6-7. 

Odacantha  melanura.  Payk.  Faun.  Suec.  t.  l. 

p.   169.    71°.    1. 

Odacantha  melanura.  Latr.  Hijl.  nat.  des 
Cnijî.  &  des  IvJ.  tom.  8.  p.  255.  tab.  n^..  Jîg.  6. 
—  Gen.  Crujl.  &  In/',  tom.  '1.  p.  104. 

Cicindela  angujlata.  Panz.  Faun.  Germ.  Fa/c. 
JO.  tab.  I. 

P'oyez ,  pour  la  defcriplion  ,  Carabe  rétréci, 
Ro.  162. 

3.  Odacanthe  Lifafciée. 

Odacantha  bifafciata. 

Odacantha  pallida  ,  elytrisjctfciis  duabus  atris. 
Fabr.  Syjl.  Eleut.  tom.  i.  p.  22g.  n".  2. 

Carabus  hifajciatus.  Ent.  tom.  3.  71°.  35.  iiQ. 
tab.  J.Jig.  80. 

Ployez,  pour  la  defcriplion  ,  Carabe  bifafcié, 
»e.  ,,g. 

4-  Odacanthe  cyanocéphale. 

Odacantha  cyanocephala. 

Odacantha  nifa ,  capite  elytivrumque  Sufciis 
duabus  cya7ieis.  Fabr.  S\Jl.  Eleut.  t.  1.  p.  220. 
«°.  3. 

Cicindela  cyanocephala.  Fabr.  E?it.  Syjl.  e77i. 
Suppl.  p.  60. 

Elle  eft  petite,  alongée.  Les  antennes  font  fer- 
rugineufes.  La  tête  eft  d'un  aoir-Weuâtre  luil'ant. 
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Le  corcelet  eft  alongé  ,  cylindrique  ,  nn  peu  ré- 
tréci anléricurenunl  ,  entièrement  rouge.  Les  ély- 
tres  font  à  peine  ftriées  ,  rouges  ,  avec  une  petite 
bande  iiieuo  à  la  bafe  ,  &  une  autre  plus  large  au- 
delà  du  milieu.  Le  dellbus  du  corps  eft  couvert  de 
poils  cendrés. 

Elle  fe  trouve  dans  les  Indes  orleulales. 

3.  Odacanthe  tripuflulée. 

Odacantha  tripvjlulata. 

Odacantha  atin ,  coleoptris  maculls  duabus 
bajeos Sajciâque  mediâ  Jemigineis.  Fabr.  S\Jl. 
Eleut.  to/7i.  I.  p.  229.  n°.  4- 

Cicindela  tripujlulata.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em, 
tom.  I.  p.  i6g.  71".  4. 

Elle  rcffemble  à  l'Odacantbe  mélanure.  Les  an- 
tennes font  noires.  La  tête  eft  noire  ,  plane  ,  plus 
large  que  le  corcelet  :  celui-ci  eft  étroit  ,  cylindri- 
que ,  noir.  Les  élytres  font  lift'es  ,  noires  ,  avec  une 
grande  tache  ferrugineufe  à  la  bafe ,  &  une  bande , 
au  milieu  ,  qui  s'élargit  un  peu  à  la  future.  Le  dei- 
fous  du  corps  eft  noir. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

6.  Odacanthe  alongée. 

Odacantha  elongata. 

Odacantha  nigra ,  elytrommjajciis  duabus  pe- 
dihujque  Jlavejcentibus.  Fabr.  Syji.  Eleut.  t.  I. 
p.  229.  72°.  5. 

Elle  eft  petite.  Les  antennes  font  obfcures.  La 
tèle  eft  noue.  Le  corcelet  eft  alongé,  cylindrique  , 
noir  ,  lans  tacbe.  Les  élytres  font  ftriées  ,  noires  , 
avec  deux  Ijandes  jaunes,  dont  la  dernière  s'étend 
le  long  de  la  future  jufqu'à  l'extrémité.  Le  deflous 
du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  jaun-es. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Am-érique  méridionale. 

7.  Odacanthe  dorfale. 

Odacantha  dorjulis. 

Odacantha  nigra  ,  elyt/isjlriatis  tejîaceis  ,  fu- 
ture latè  nigrâ.  Fabr.  Syjl.  Elcut.  tom.  1.  p.  22g. 
n°.  6. 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  l'Odacanthe 
mélanure.  Les  antennes  font  teftacées.  La  tête  eft 
lilTe,  noire  ,  luifante,  avec  les  aniennules  teftacées. 
Le  corcelet  eft  Jnun ,  prefque  cylindrique ,  un  peu 
plus  étroit  que  ta  tête  ,  avec  un  rebord  latéral  à 
peine  marqué.  Les  élytres  font  ftriées  ,  &  les  ftries 
ponÊluées  5  elles  font  teftacées  ,  fans  tache  ,  ou 
avec  un  peu  de  noir  le  long  de  la  future  ,  qui  ne 
s'avance  pas  jufqu'à  l'extrémité.  Le  deftous  du  corp» 
eft  noir.  Les  pattes  font  teftacées. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Caroline ,  d'où  elle  a  été 
apportée  par  M.  Boft. 
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ODONATES.  Odonata.  Cinquième  claffe  du 
fjftème  entomologique  de  Fabricius  ,  dont  le  ca- 
vaflt'ie  efl  d'avoir  deux  an(cuuules ,  &.  les  mâchoi- 
res cornées  &  dentées.  Elle  ne  comprend  que  trois 
genres  ,  Libellule ,  ^■Hshne  iL.-Jgriun ,  détachés  de 
la  clafl'e  des  Unogates  ,  où  ne  l'ont  relies  que  les 
genres  Solpugue  ou  Galéode  ,  Araignée  ,  Fau- 
cheur, Tarantule  ,  Scorpion,  ^l^oyez  NÉvroptÈ- 
REs  &  Unogates.  ) 

ODONTOMYIE.  Odontnmyia.  Genre  d'infeéles 
de  l'Ordre  des  Diptères  &.  de  lu  famille  des  Stra- 
tiomydes. 

Les  Odontomyies  fe  reconuoiflent  aux  antennes 
filiformes ,  terminées  en  pointe ,  de  la  loni!;ueur  de 
la  tête,  rapprochées  à  leur  bafe;  à  l'écuflon  ordi- 
nairement épineux  ,  aux  ailes  portant  une  petite 
cellule,  d'où  partent  plulieurs  nervures  peu  mar- 
quées. 

Ces  infeftes  ne  diflerent  guère  des  Stratiomes  , 
avec  lefquelles  Linné  ,  GeolîVoy  ,  Degeer  &  Fabri- 
cius les  ont  placés,  que  par  les  antennes  qui  ne 
font  pas  plus  longues  que  la  tête  ,  &  dont  le  pre- 
mier &.  le  Iroifième  article  font  proportiounelle- 
ment  beaucoup  plus  couris  que  dans  les  Stratio- 
mes. Du  relie ,  c'eft  la  même  conformation  dans 
les  organes  de  la  bouche  &  dans  les  autres  parties 
du  corps. 

Les  antennes  des  Odontomyies  fout  rappro- 
chées à  leur  bafe  ,  de  la  longueur  de  la  tête  ou 
même  un  peu  plus  courtes  ,  &  compolées  de  fejit 
articles  appareus  ,  dont  le  premier  efl  un  peu 
alontçé  &  cylindrique  j  le  fécond  efl  plus  court, 
aminci  à  la  bafe  ;  le  troifième  ell  cylindrique  ,  un 
peu  plus  long  que  le  fécond.  Les  autres  font  infen- 
fiblenient  plus  courts.  Les  deux  derniers  font  plus 
éti-oits  ,  &  l'extrémité  eft  en  pointe  plus  ou  moins 
fine. 

Les  yeux  font  grands ,  &  occupent  tous  les  côtés 
de  la  tête  ,  dans  l'un  des  deux  fexes  ;  ils  font  plas 
petits  dans  l'autre,  &  n'occupent  que  la  partie  la- 
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térale.  Les  trois  petits  "yeux  lilTes  qu'on  relnarque 
fur  le  vertex  ,  font  très -rapprochés  les  uns  des 
autres. 

■  Lu  bouche  efl;  formée  d'une  trompe  ou  gaîne 
fort  courte ,  relevée  vers  fon  extrémité  ,  fendue  & 
terminée  par  deux  renflemens;  d'une  lèvre  fiipé- 
rieure  courte ,  large ,  écliancrée  ,  8c  de  trois  fuies 
inégales  entr'elles  ,  un  peu  plus  longues  que  la 
lèvre.  Les  aulcnnulea ,  au  nombre  de  deux,  font 
courtes  ,  formées  de  deux  articles  ,  dont  le  dernier 
eft  un  peu  en  mafl'e. 

Le  corcelct  ell  arrondi ,  un  peu  convexe.  L'éciif- 
fon  qui  le  termine  ,  efl  diflincl,  arrondi  ou  un  peu 
pointu  poflérieurement ,  &  ordinairement  armé  de 
deux  épines  un  peu  arquées. 

L'abdomen  efl ,  comme  dans  les  Stratiomes  , 
large  ,  un  peu  déprimé  ,  tranchant  fur  les  côtés. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne ,  &  ne  pré- 
fenlent  iien  de  bien  remarquable. 

Les  ailes ,  au  nombre  de  deux ,  dépafTent  un  peu 
l'abdomen  ;  elles  font  ordinairement  en  recouvre- 
ment, 8i  on  remarque  une  forte  nervure  très-près 
du  bord  antérieur  ;  enfuite  deux  cellules  fort  étroi- 
tes ,  fermées  par  de  fortes  nervures  ,  au  bas  def- 
quellcs  ell  une  autre  petite  cellule  polygone  ,  d'oii 
partent  des  nervures  peu  marquées.  Ce  caraélère 
leur  eft  commun  avec  les  Stratiomes  &  les  autres 
genres  qui  en  ont  été  détachés. 

La  larve  des  Odontomyies  vit  dans  l'eau  ,  comme 
celles  des  Stratiomes;  eÛe  eft  apode.  Son  corps  efl 
alongé,  aplati ,  plus  large  vers  la  têie  qu'à  fon  ex- 
trémité poflérieure.  Sa  tête  ell  petite,  oblongue  , 
écailleufe,  munie  d'une  bouche  où  l'on  remarque 
deux  petits  crochets  &  quelques  barbillons.  Elle  vit 
de  petits  infeâes  aquatiques  ,  8c  fubit  fa  métamor- 
phofe  dans  l'eau  ,  d'où  elle  ne  fort  que  fous  la  forme 
d'infefle  parfait  :  celui-ci  fe  rencontre  plus  parti- 
culièrement fur  les  fleurs  des  plantes  qui  croifTent 
dans  les  prairies  humides  ,  ou  fur  celles  qui  avoi- 
finent  quelqiie  rivière ,  quelqu'étang  ou  quelque 
marre. 
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O  D  O  N  T  O  M  Y  I  E. 

ODONTOMYIA.  Meyg.  Latr.  STRATIOMYS.  Geoff.  Linn.  Deg.  Fabr. 

CATIACTÈRES  GÉNÉBIQUES. 

Autoiinps  à  ppine  de  la  longueur  de  Li  télé,  filiformes,  terminées  on  poiule  -,  articles 
courts ,  presqu'égaux. 

Trompe  courte  -,  g<-iinc  reconrbce ,  fendue  et  renflée  à  son  extrémité. 

Trois  soies  inégales  -,  lèvre  supérieure  courte,  écliancrée. 

Antenmdes  courtes ,  biarticulées ,  en  masse. 

Ailes  avec  xme  cellule  centrale,  petite,  polygone. 


ESPECES. 


I.  Odontomtie  fourchue. 

Écusson  bidenté ,  noir,  bordé  de  /aune  j 
abdomen  noir,  avec  des  taches  jaunes  sur 
les  côtés. 

1.  Odontomtie  mégacéphale. 

Écusson  bidenté,  noire,  avec  un  duvet 
cendré;  abdomen  jaune ,  a\'ec  le  dos  noir. 

3.  OnoDTOMYiE  ceinte. 

Écusson  bidenté,  verte,  avec  le  dos  du 
corcclet  noir;  abdomen  noir,  avec  trois 
bandes  interrompues ,  jaunes.' 

4.  Odomtomtie  jaune. 

Écusson  bidenté,  noire  ;  abdomen  rou- 
se.  avec  une  raie  longitudinale  noire. 

f).  Odojitomïie  bleue. 

Écusson  bidenté  ,  bleue  ;  tête  vésicu- 
leuse ,  blanche. 

6.  Odontomyie  tigrée. 

Écusson  bidenté,  noire  ;  abdomen  jau- 
nâtre en  dessous. 


n.  Odontomyie  obscure. 

Écusson  mu li (I ue ,  jaune;  corps  noir, 
avec  des  taches  jaunes  sur  la  tête. 

8.  Odontomyie  interrompue. 

Écusson  bidenté,  noire;  abdomen  avec 
r  rois  ba/ides  interrompues  et  l'anus  jaunes . 

q.  Odontomyie  flavicorne. 

Écusson  bidenté,  noire  ;  tête  et  écusson 
jaunes  ;  abdomen  avec  des  tacites  latéra- 
les ,  argentées. 

10.  Odontomyie  hydroléon. 

Écusson  bidenté,  noire;  abdomen  vert , 
avec  une  large  raie't^guleuse ,  noire. 

1 1 .  Odontomyie  hiéroglyphique. 

Écusson  mutique,  verte;  abdomen  noir, 
avec  des  taches  latérales,  vertes. 

12.  Odontomyie  velue. 

Écusson  mutique,  noire ,  avec  des  poils 
cendres  ;  abdomen  avec  le  bord  des  an- 
neaux blancs  sur  les  côtés. 
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OBOATOMYIE.    (Insecte.) 


i3.  Odontomyie  brt'vipcnue. 

Écusson  presfpie  bideiUc,  noire  ;  abdo- 
men avec  des  taches  lalcrales  ,  jaunes  , 
aiguës. 

14.  Odontomtie  argentrc. 

■  Ecusson  presque  bidentè ,  noire  ;  abdo- 
men a\'ec  un  duvet  argenté  et  des  tac/tes 
jaunes  sur  les  côtés. 

■   i5.  Odojvtomyie  soyeuse. 

Écusson  bidenté,  noire,  avec  un  duuet 
soy  eujc  vert  ;  abdomen  vert ,  a\'ec  une 
tache  noire. 


16.  O 
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Ecusson  bidenté;  abdomen  %-ert ,  oi'cc 
ujie  raie  noire ,  dilatée  ii  l'cxlrcniité. 

l'y.  Odostomyie  cnuiue. 

Écusson  bidenté;  abdomen  jaune ,  avec 
une  raie  dilatée  au  miHeu  et  à  iextrénùté. 


18.  OuKNTOMiiE  féline. 

Écusson  bidenté;  abdomen  jaune ,  avec 
une  large  raie  noire,  anguleuse. 

19.  Odostomyie  anguleuse. 

Écusson  bidenté;  abdomen  7<ert,  arec 
une  large  raie  noire,  anguleuse. 

ao.  Odojnïomyie  vulpinc. 

Écusson  bidenté;  abdomen  jaune ,  avec 
une  raie  dentée,  noire;  antennes  et  pattes 
jaunes. 

21.  Odontomyie  lunulce. 

Écusson  bidenté ,  noire  ;  corcelet  cou- 
vert d'un  duvet  soyeux ,  vert  ;  abdomen 
avec  une  tache  latérale,  jaune. 

11.  Odoktomtie  dentée. 

Écusson  bidenté  ;  abdomen  d'un  vert- 
jaune  ,  avec  une  raie  anguleuse ,  noire, 
paslérieurenient  ccmi-orbiculée. 
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I.  ODOKtOMTiE  fourcliue. 

Opontomyja  Jurcata. 

Odontomyia  fcutello  bidentato  iiigro  ,  iiiargine 
Jlavo ,  abdomtne  atro  ,  lateribus Jlat'O  inacuhitis. 

Stratiomys  Jurcata .  Fabb.  Ent.  Sj^.  ent.  t.  4. 
p.  264.  II".  5.  —  Syjl.  Antl.  p.  78.  n°.  3. 

Odonlomyinfurcata.  Meyg.  Dipt.  t.  \.p.  129. 
tab.  J-J'g-  22. 

Odontomyia  Jurcata.  Latk.  Gen.  Crujl.  &  Inf. 
tom.  4.  p.  275. 

Elle  a  environ  fix  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  noires ,  plus  courtes  que  la  tête.  La 
tête  &  le  corcelet  font  noirâtres  ,  couverts  d'un 
duvet  riHiircâlre.  L'écuffon  eft  noir  à  la  baie ,  jaune 
à  l'exlrémild.  Les  deux  épines  font  jaunes ,  avec 
l'exlréniité  noire.  L'abdomen  eft  noir,  avec  une 
fuite  de  taches  fauves  de  chaque  côté.  Le  deffous 
du  corps  t'fl  hvid( .  Les  pattes  font  jaunâtres  ,  avec 
un  peu  de  noir  à  la  bafe  des  cuifl'es  &  au  milieu 
des  jambes.  Les  ailes  font  tranfparentes,  avec  une 
teiulè  ronfle  fur  le  bord  extérieur. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

2.  Odontomïie  mégacéphale. 

<Odon2'omyia  mcgacephala. 

Odnntnmyia  fcutello  bidentato  ,  vigra ,  cinereo 
pubejcens ,  abdomine Jlavo ,  dorj'o  nigro. 

Elle  a  un  peu  plus  de  cinq  lignes  de  longueur. 
Les  antennes  font  plus  courtes  que  la  tête  ,  fauves, 
avec  l'extrémité  noirâtre.  La  tête  eft  grande  ,  aulli 
large  que  le  corcelet,  obfcure  ,  avec  un  peu  de 
iauue-oljfcur  &  un  duvet  argenté  autour  de  la 
trompe.  Le  corcelet  eft  noirâtre  ,  couvert  d'un  lé- 
ger duvet  cendré.  L'écufl'on  eft  à  peine  bidenté , 
jaune,  avec  la  bafe  noirâtre.  L'abdomen  eft  d'un 
jaune  un  peu  fauve  ,  tant  en  delfus  qu'en  dellous  , 
avec  une  raie  noire,  courte,  un  peu  anguleufe  fur 
le  dos.  Les  pattes  font  d'un  jaune-fauve.  Les  ailes 
font  blanches ,  avec  les  nervures  d'un  jaune-pâle. 

Je  l'ai  trouvée  en  Egypte ,  dans  le  mois  d'avril , 
fur  les  bords  du  Nil. 

3.  Odontomyie  ceinte. 

ODONTOiariA  cincla. 

Odontomyia  Jcutello  bidentato ,  viridis,  thora- 
cis  dorfo  nigro  ,  abdomine  nigro  ,  Jajciis  tribus 
intenuptis  ,  Jlavis. 

Elle  eft  prefqu'aufli  grande  que  l'Odonlomyie 
fourchue.  Les  antennes  font  jaunâtres.  La  têle  eft 
verte  ou  jaunâtre  ,  avec  trois  points  noirs  fur  le 
rertex.  Le  dos  du  corcelet  eft  noirâtre.  Les  côtés 
&  l'écuffon  font  verls  ou  jaunâtres  :  celui-ci  eft 
armé  de  deux  petites  épines.  L'abdomen  eft  noir 
en  deffus,  avec  trois  Landes  interrompues  &.  un 
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peu  amincies  au  milieu ,  d'un  jaune  plus  ou  moins 
vert.  Le  deffous  du  corps  eft  jaune  ou  vert.  Les 
pâlies  font  jaunes.  Les  ailes  font  tranfparentes  , 
avec  les  nervures  jaunes. 

Elle  fe  trouve  en  Caroline  ,  d'où  elle  a  été  ap- 
portée par  M.  Bofc. 

4-  Odontomyie  jaune. 

ODoyTOMriA  Jtaviffïma. 

Odontomyia  fcutello  bidentato ,  atra ,  abdo- 
mine rufo,  lineâ  longitudinali  nigrâ. 

Stratiomys  Jlap{(Jîma.  Fabr.  Ent.  Syjl.  hn. 
tom.  4.  p.  265.  n'\  tt.  —  S_\Jh  Antl.  p.  79.  i)."-  6. 

StratiomysJlat'iJJima .  Panz.  Faun.  Germ.FaJb. 
35.  tab.  24. 

Odontomyia flai'iJJima.  Meyg.  Dipt.  i.  p.\àl. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  l'Odonlomyie  four- 
chue ;  mais  l'abdomen  eft  plus  large  &  plus  court. 
Les  antennes  ,  la  têle  &  le  corcelet  font  noirs.  Les 
deux  épines  de  lécuffou  font  d'un  jaune-obfcur. 
L'abdomen  cil  noir  en  deffus,  avec  les  côtés  & 
tout  le  deffous  fauves.  Les  pattes  font  noires,  avec 
un  peu  de  jaune  fur  les  jamlies.  Les  ailes  font  tranf- 
parentes ,  avec  la  partie  extérieure  brune  jufqu'au- 
delà  du  milieu. 

Elle  fe  trouve  eu  Italie,  au  midi  de  la  France. 

5.  Odontomyie  bleue. 

Odontomyia  cyanea. 

Odontomyia  fcutello  bidentato,  cyanea  ,  capite 
3'eJiculofo  ,  albo. 

Stratiomys  cyanea.  Fabr.  Ent.  Syff.  em.  t.  4. 
p.  265.  n".  II.  —  Syjl.  Antl.  p.^o.  n".  11. 

Elle  eft  de  la  grandeur  des  précédentes.  Le  pre- 
mier article  des  antennes  eft  noir ,  peu  alongé  , 
velu.  Le  fécond  ell  noir  ,  court  &  velu.  Les  autres 
manquent  dans  l'individu  que  j'ai  fous  les  yeux. 
La  tête  eft  blanche  ,  un  peu  véficuleufe.  Le  cor- 
celet eft  d'un  bleu-foncé  ,  aimé  de  deu.x  épines  de 
la  même  couleur.  L'abdomen  eft  court ,  plus  large 
que  long  ,  d'im  brun-foncé.  Les  pattes  font  noires. 
Les  ailes  font  noirâtres.  \ 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne.  .. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

6.  Odontomyie  tigrine. 

Odostonvia  tigrina. 

Odontomyia  fcutello  bidentato  ,  nigra  ,  abdo- 
mine fubtits  Jlat'O. 

Stmtiomys  tigrina.  Fabr.  Ent.  Sy/I.  em.  t.  4. 
p.  267.  n°.  16.  —  5>_y7.  Antl.  p.  82.  n°.  18. 

Stratiomys  nigra,  tibiis  albidis ,  alarum  mar- 
gine  extenore  nigro.  Geoffr.  Inf.  Parif  tom.  2. 
p.  481.  n°.  5. 

Stiatiomys 
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Stmtiomys  albipes.  Foorc.  Ent.  Paiif.  torn.  3. 
p.  468.  n°.  5. 

Stratiomjs  tigrina.  Panz.  Faun.  Genn.  Fcifc. 
58.  tab.  20. 

Odontnmyia  tigrina.  Meyg.  Dipt-  t.  1.  p.  l3o. 
tab.  l-fig.  24- 

Odontomyia  tigrina.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Inf. 
iom.  4.  p.  275. 

Elle  a  de  trois  à  qiiah-e  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  noires.  La  tête  eft  noire,  co\ivevte 
d'un  duvet  noirâtre.  Le  corcelet  &  le  deffus  de 
l'abdomen  font  d'un  noir-bleuàtre  ,  avec  un  léger 
duvet  noirâtre.  Le  defl'ous  de  l'abdomen  efl  d'un 
jaune-livide.  Les  cuifl'es  font  noires.  Les  jambes 
&  les  tarfes  fout  jaunes ,  avec  un  peu  de  noir  vers 
le  milieu.  Le  bord  extérieur  des  ailes  ell  noir. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

7.  Odontomtie  obfcure. 

Odontomi'ia  ohfcura. 

Odontomyia  fcutello  Jlavo  mutico  ,  nigra  ,  ca- 
pite  Jlapo  punclato. 

Elle  efl:  de  la  grandeur  de  l'Odontomyie  ti- 
grine.  Les  antennes  font  noires  ,  avec  la  bafe  d'un 
jaune-obfcur.  La  tête  eft  noire ,  avec  quelques 
points  &  le  bord  poftérieur  jaunes.  Le  corcelet  efl 
noir,  couvert  d'un  léger  duvet  d'un  gris-rouffeâtrs. 
L'écuffon  eft  jaune  ,  (ans  épines.  On  voit  feulement 
quelfpies  cils  qui  tiennent  lieu  d'épines.  La  poi- 
trine eft  noire ,  avec  un  peu  de  jaune  fur  les  côtés. 
L'abdomen  eft  noir,  avec  quelques  taches  trian- 
gulaires peu  apparentes  fur  les  côtés  ,  formées  par 
un  léger  duvet  argenté.  Le  deffous  eft  noir  ,  avec 
une  tache  verte  à  la  bafe.  Les  cuifl'es  font  noires, 
avec  les  genoux  jaunes.  Les  jauilies  &  les  tarfes 
font  jaunes.  Les  ailes  font  traul'parentes ,  avec  les 
nervures  légèrement  jaunes. 

Elle  a  été  apportée  de  la  Caroline  par  M.  Bofc. 

8.  Odontomyie  interrompue. 

ODOifTOMriA  intemipta. 

Odontomyia  fcutello  bidentato  ,  nigra  ,  abdo- 
minejLifciis  tribus  iiiterruptis  ,  anoqueJiai>is. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  l'Odontomyie  hgrine. 
Les  anienues  font  noires.  La  tête  eft  uoire ,  avec 
une  petite  tache  oblongtie  ,  jaune  ,  fur  le  vertex. 
Le  corcelet  eft  noir ,  couvert  d'un  léger  duvet 
court,  argenté.  L'écuifon  eft  de  la  même  couleur, 
&  eft  armé  de  deux  petites  épines  jaunes.  L'abdo- 
men eft  noir  ,  avec  trois  petites  taches  fur  les  cô- 
tés ,  d'une  égale  épailfeur ,  &  une  fur  l'anus ,  d'un 
jaune-verdâtre.  Les  pattes  font  jaunes ,  avec  les 
cuifl'es  prefqu'entiérement  noires.  Eu  defl'ous  la 
poitrine  elt  noire  ,  8c  1  abdomen  eft  verddtre.  Les 
Uijl.  Nat.  In/.  Tome  VIU. 
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ailes  font  tranfpareutcs  ,  avec  les  nervures  d'uu 
bruu-roufl'eâtre. 

Elle  a  été  apportée  de  la  Caroline  par  M.  Bofc. 

9.  Odontomyie  flavicorne. 

ODONTOJiYiA  Jlavicomis. 

Odontomyia  fcutello  bidentato,  nigra,  capifa 
fcutelloqueJlavis,abdomine  maculis  lateraltbus 
argcnteis.. 

Elle  a  un  peu  phis  de  trois  lignes  de  longueur. 
Les  antennes  fout  jaunes ,  avec  l'extrémité  noire. 
La  tête  eft  jaune,  avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet 
eft  noir,  avec  quelques  raies  formées  par  un  duvet 
argenté.  L'écuifon  eft  grand  ,  jaune  ,  armé  de  deux 
fortes  épines  de  la  même  couleur.  L'abdomen  eft 
large,  court,  un  peu  aplati,  noir,  avec  quatre 
taches  de  chaque  côté  ,  formées  par  un  duvet  ar- 
genté. Les  pattes  font  noires ,  avec  les  genoux  8c 
le  premier  article  des  tarfes  blanchâtres.  Les  ailes 
font  tranfpareutes ,  avec  les  nervures  d'un  jaune- 
brun.  Les  balanciers  font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptenlrionale. 

10.  Odontomyie  hydroléon. 

ODO?TTOMriA  hydroléon. 

Odontomyia  fcutello  bidentato  ,  7iigra ,  abdo~ 
mine  viridi ,  nigro  ,  angulato. 

S tratiomy s  hydroléon.  Fabr.  Ent.  Syfl.  em.  t.  4> 
p.  267.  n°.  17.  —  S\fl.  Antl.  p.  82.  n°.  19. 

Mufca  hydroléon.  Linn.  S\Jl.  Nat.  2.  p.  980. 
n°.  5.  —  Faun.  Suec.  n°.  1782. 

Stratiomys  Jufca ,  abdomine  viridi,Jafciâ  lon^ 
gitudinali  nigrâ.  Geoff.  Inf.  Parif  t.  z.  p.  ^l. 
n°.  4- 

Stratiomys  hydroléon.  Foubc.  Ent.  Parif.  t.  2. 
p.  467.  n°.  4. 

Stratiomys  hydioleon.  Dec.  Mem.  Inf  6.  p.  l54. 
n°.  3.  tab.  ^.fig.  4- 

Stratiomys  hydroléon.  Y K-mz.Faun.  Germ.  Fafc. 
7.  tab.  21. 

Mufca  hydroléon.  Schrank  ,  Enum.  Inf  Auflr. 
no.  888. 

Odontomyia  hydroléon.  Meyg.  Dipt.  i.  p.  i3i. 

Odontomyia  kydmleon.  Latr.  Gen.  Crufl.  5 
Inf.  tom.  4-  p-  275. 

Elle  a  de  trois  à  quatre  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  fmt  obfcures.  Les  yeux  ,  dans  l'animal 
vivant  ,  font  traverfés  d'une  bande  pourpre  ;  ils 
font  obfcurs  après  la  mort.  La  têle  &.  le  corcelet 
font  noirâtres  ,  &c  couverts  d'uu  légei-  duvet  bronzé. 
L'écuifon  (.Il  l'ordé  de  vert,  &  armé  de  deux  petiles 
épines  jauucs.  L'abdomtu  tii  vert  fur  les  cotés  ,  Se 
1  i  i 
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ri  il-  au  luilit  ii.  Le  noiv  forme  une  large  raie  d'i'j^ale 
i'l>ai(rcur,  iiyani  trois  dénis  :iigiies  fur  les  coU's. 
].e  deiroiiseïlverl.Les  pâlies  foiil  jaunes.  Les  ailes 
f  ut  tranfpareutes  ,  avec  les  nervures  exU'rieures 
jaunâtres. 

Elle  fe  Irouve  dans  toute  l'Europe. 

II.  Odostomyie  liit'roglypliique. 

Odontomyia  hieniglyphica. 

Odonlomyia  fcutello  mutico  riridi  ,  ahdoimnp 
tù'gro  ,  maculis  lateraUbus  viridibus. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  l'Odonlorayle  hydro- 
léon.  Los  antennes  font  noires.  La  tête  efl  verte, 
niartpic'e  d'une  taelie  noire  ,  afl'ez  grande  ,  à  lu 
partie  antérieure;  de  deux  autres  un  peu  au  def- 
fus,  fiaueufes,  &  d'une  triangulaire ,  autérieurc- 
nienl  dentée  ,  fur  le  vertex.  Le  corcelet  efl  noirâ- 
tre, avec  les  côtés  &.  récuifon  verts  :  celui-ci  efl 
inutique  ou  armé  de  deux  épines  à  peine  appa- 
rentes. Tj'abdomen  efl  noir,  avec  trois  petites  ta- 
ches verdàtrô-s  fur  les  côtés  ,  &.  une  fur  l'anus.  Le 
deffous  du  corps  ell  vert  ou  d'un  vert-jaune.  Les 
cuin'is  font  noires,  avec  l'extrémité  jaune.  Les 
jambes  6i  les  tarfes  font  jaunes  ,  latliés  de  noir. 
Les  ailes  ont  une  légère  teinte  d'un  Lrun-roulleà- 
tre  ,  fui-lout  vers  le  bord  extérieur. 

Elle  fe  trouve  en  Caroline ,  d'où  elle  a  été  ap- 
poriée  par  W.  lio'fc- 

12.  Odostomtie  velue. 

ODoyroui'iA  villofa. 

Odonlomyitv  fcutello  mutico  ,  nigm  ,  cinetvo 
hirta ,  uhdoiiunis  Jcginenlis  luargine  luterali 
aiho. 

Nemotelus  i-iilofus.  Fabr.  Ent.  S\J1.  em.  t.  4. 
p.  270.  n".  3.  —  S:ijî.  AiUl.  p.  88.  «".-2. 

Keinotchis  riUoJus.  Coqueb.  Illujlr.  Inf.  Dec.  5. 
tali.  a-O.Jig-  3- 

Nenmtchis  riUoJus.  Panz.  Faun.  Germ.  Fufc. 
ri3.  tab.  16. 

Elle  e(l  un  peu  plus  petite  que  l'Odontorayie 
liydroléon.  Les  antennes  font  noires.  Le  corps  efl 
noir  ,  un  peu  velu  ,  &  les  poils  font  d'un  gris-roul- 
feàtre.  L'écull'oa  efl  fans  épines.  L'abdomen  efl 
arrondi ,  un  peu  déprimé  ,  avec  une  ligue  tranl- 
verfalc  jaune  ,  de  chaque  côté  du  Jiord  des  au- 
jicaux.  Les  pattes  font  noires. 
Elle  fe  Irtune  en  Hongrie. 

Du  cabinet  de  M.  liofc. 

iT).  Odontomvie  brévipcnne. 
ODONTOitriA  hrevipennis. 
Odovtomyia  fcutello  fuhhidenldlo  ,  nigm  .  ab- 
doiihiie  nidculis  liilcraltbu.-Jluris  aculu. 
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Elle  lefTeiuble  aux  précédentes.  Les  anleoues 
font  noires  avec  les  deux  premiers  articles  jaunes. 
I,a  tête  Si  le  corcelet  font  noirâtres  ,  couverts  d'un 
léger  duvet  d'un  gris  un  peu  rouH'eâtre.  L'écuflon 
eft  noir,  &.  armé  de  deux  petites  épines  rappro- 
chées ,  à  peine  apparentes  ,  jaunes.  L'abdomen  ell 
noirâtre  en  defTus ,  avec  une  fuite  de  petites  taches 
jaunes  furies  côtés,  triangulaires,  avec  leur  angle 
interne  très-aigu.  Le  deflbus  eft  d'un  jaune  un  peu 
livide.  Les  cuid'es  font  noires,  avec  l'extrémité 
jaune.  Les  jambes  &.  les  tarfes  font  jaunes.  Les 
ailes  font  tranfpareutes  ,  avec  les  nervures  légère- 
ment jaunes  ;  elles  font  courtes ,  &  dépalfeiit  à  peine 
l'abdomen. 

Elle  fe  Irouve  dans  la  Caroline  ,  d'où  elle  a  été 
apportée  par  M.  Bole. 

14.  Odontomvie  argentée. 

Odontohiia  argenlala. 

Odontomyia  fcutello  fahbidenlato  atia  ,  abdo- 
itiine  argeiileo  tunientojb  y  tiiuculis  luleralibus 
Jlavis. 

Stratiomys  argentata.  Fabr.  Fnt.  Syft-  em. 
tom.  4.  p.  26G.  n°.  i5.  — Sjjf.  Antl.  pag.  8a. 
""•  '7- 

Odontomyia  argentata.  Metg.  Bipt-  l.p.  l3l. 

Odontomyia  argentata.  Latr.  Gen.  Crujl.  (flnf. 
tom.  4-  P-  275. 

Stratiomys aigentata.  Panz.  Faun.  Germ.  Fufc. 
71.  tab.  20. 

Elle  a  près  de  quatre  lignes  de  longueur  Les 
antennes  font  noires.  La  tête  eft  noire,  avec  des 
poils  cendrés  autour  de  la  bouche.  Le  corcelet  ell 
noir,  couvert  d'un  duvet  cendré.  L'écuffon  eft 
armé  de  deux  petites  épines  jaunes.  L'abdomen  efl 
large,  aplati,  noir,  couvert  d'un  duvet  terré, 
gris  ,  avec  trois  taches  jaunes ,  intérieurement 
pointues,  furies  côtés  ;  en  dcHbus,  il  eft  d'un  jaune- 
tcllacé.  Les  balanciers  font  jaune?.  I.es  ailes  font 
tranfpareutes,  avec  les  nervures  extérieures  jaunes. 
Les  pattes  font  jaunes. 
Elle  fe  trouve  en  Saxe. 

10.  Odontomyie  foyeufe. 

ODoyrOMi'iA  holofericea. 

Odontomyia  fcutello  bidentato  ,  nigra  ,  riridi 
fericea,  abdomine  riridi  macula  apicis  nigrâ. 

Elle  refTcrable,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
rOdontomyie  viridule.  Les  antennes  Ibnt  noires  , 
avec  les  deux  premiers  articles  fauves.  La  tête  eft 
noire  ,  couverte  d'un  duvet  foyeux  ,  verdâtre  ,  avec 
un  peu  de  jaune  autour  de  la  trompe.  Le  corcelet: 
eft  noir,   couvert   d'un    duvet   (oyeux  ,   verdâtre. 

I  L'écuffon  efl  de  la  iiiéms  coiileur.  Les  deux  épine» 
dont  il  ell  armé,   font  petites,   droites,    jaunes. 
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I/'ciDdoRien  oft  vert,  tant  en  delTus  qu'm  Affbiis  , 
avec  une  petile  facile  iioii-e  à  la  baie  ,  &  une  nuire 
bc;iiieoiip  plus  grande  près  du  rextrémilé.  I>es 
p;iUes  font  jaunes.  Les  ailes  font  hhmelies  ,  avec 
les  nervures  d'un  jauuc-clair.  Les  balanciers  font 
•verts. 

Je  l'ai  trouvée  ,  eu  avril,  furies  bords  du  Tigre  , 
près  de  Bagdad. 

16.  Odoxtomvie  viridule. 

Odontomvîa  piridufa. 

Odontomyia  Jcutello  hidentato  ,  ahdomine  vi- 
ridi ,  dorfo  vittâ  nigrâ  apice  dilatatâ. 

Stratiomys  viridula.  Fabh.  Ent-  Sy;fl.  em.  t.  4. 
p.  267.  n".  18.  —  Syjl.  And.  p.  84.  n°.  35. 

Stratiomys  viridula.  Panz.  Faun.  Genii.  Fajc. 
58.  tab.  18 

Odontomyia  riridula.  Mevg.  Dipt.  l.p.  i33. 

Odontomyia  riridula.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  Inf. 
ioni.  4-  p.  273. 

Elle  a  environ  trois  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  noires.  La  tête  &  le  corcelet  font  noirs , 
légèrement  couverts  d'un  duvet  bronzé.  L'écufl'ou 
eft  de  la  même  couleur ,  &  eft  armé  de  deux  petites 
épines  droites  ,  jaunes.  L'alidomen  eft  d'un  vert- 
clair  fur  les  côtés  &  en  dedns  ,  &  marqué  ,  au  mi- 
lieu ,  d'une  raie  qui  s'élargit  vers  l'extrémité.  Les 
balanciers  font  verts.  Les  pattes  font  jaunâtres.  Les 
ailes  font  traufparentes ,  avec  les  nervures  exté- 
rieures jaunes. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

17.  Odontomtie  canine.  _  ' 

Odontomyia  canina. 

Odontomyia  Jcutello  hidentato,  ahdominejla  co , 
dorfo  i'itlâ  nigrâ  ,  medio  lersujque  apicem  dila- 
tatâ. 

Odontomyia  canina.  Metg.  Dipt.  1.  p.  I03. 

Sttatiomys canina,  Jcutello  hidentato,  abdomi- 
nejlafo ,  dorfo atro,  maculisutrinquè lateialibus , 
hafeos  majorihus ,  anoque  Jîavis.  Panz.  Faun. 
Gemi.  FaJc.  58.  tab.  23. 

Elle  paroît  n'être  qu'une  variété  de  fexe  del'O- 
dontomyie  viridule.  Les  antennes  font  noirâtres. 
La  tête  eft  noirâtre ,  avec  le  tour  des  yeux  &  un 
léger  duvet  argenté.  Les  yeux  font  petits  ,  & 
n'occupent  que  les  côtés  de  la  tête.  Le  corcelet  eft 
noir ,  avec  un  léger  duvet  argenté.  L'écuffon  eft  de 
la  même  couleur,  &.  fes  deux  épines  font  d'un 
jaune-obfcur.  L'abdomen  eft  jaune  fur  les  côtés  & 
en  deflbus  ,  avec  une  raie  au  milieu  ,  qui  s'élargit 
&  forme  deux  angles  poftérieurement.  Les  balan- 
ciers font  jaujies.  Les  ailes  font  tranfparentes ,  avec 


les   nervures  extérieures   jaunes.  Les  pattes  font: 
jaunes. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

18.  Odontomyie  féline. 

OnoxTOM  viAjilina . 

Odontomyia  Jcutello  hidentato ,  ahdominejla- 
t'o  ,  dorfo  littâ  latâ  ,  nigrâ,  angulatâ. 

Odontomyiajelina.  Meyg.  Dipt.  l.  p.  102. 

Stratiomys  Jelina  ,  Jcutello  hidentato  ,  ahdn- 
miiie  viridi ;  dorfo  atro  ,  macuUs  utrinquè  trian- 
gularibus  anoque Jîatfis.Y K^z.  Faun.  Gemi.FaJ'c. 
58.  tab.  20. 

Elle  a  quatre  lignes  de  long ,  Si  paroît  n'être 
qu'une  variété  del'Odontomyie  hydroléon.  Les  an- 
tennes font  noirâtres.  La  tête  eft  noire,  avec  un 
duvet  argenté  autour  de  la  bouche.  Le  corcelet  eil 
noir,  jiubefcent.  L'écufl'on  eft  noir,  avec  le  bord 
poftérieur&  les  deux  éjiines  jaunes.  L'abdomen  cit 
jaune  fur  les  côtés,  noir  au  milieu.  (>etle  coukur 
forme,  de  cliaque  côté,  trois  angles  aigus,  prcl- 
qu'égaux.  Le  dL-ffous  de  l'abdomen  eft  d'un  jauni— 
verdâtre.  Les  pattes  font  jaunes.  Les  ailes  font 
tranfparentes  ,  avec  les  nervures  extérieures  jau- 
nes. Les  balanciers  lont  jaunes  ,  ciliés. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

i<).  Odoxtomtie  anguleufe. 

Odonto^iyia  angulatâ. 

Odontomyia  Jcutello  hidentato  ,  ahdomine  vi- 
ridi ;  dorfo  vittâ  latâ ,  nigrâ,  angulatâ. 

Odontomyia  angulatâ.  Metg.  Dipt.  tom.  i. 
p.  i53. 

Stratiomys  an^ulita.  Jcutello  hidentato  ,  ahdo- 
mine viridi,  dorfo  nigro  ,  matgine  viridi  angu- 
lato.  Panz.  Faun.  Germ.  FaJc.  58.  tah.  iq. 

Elle  reffemble  beaucoup  à  l'Odontorayie  hydro- 
léon. Les  antennes  font  noirâtres.  La  tête  eft  jaune 
avec  les  yeux  obfcurs.  Le  corcelet  eft  couvert  d'un 
duvet  verdâtre.  L'écuffon  eft  jaune  ,  armé  de  deux 
épines  delà  même  couleur.  L'abdomen  eft  vert  fur 
les  côtés ,  noir  au  milieu.  Cette  couleur  forme  deux 
ou  trois  angles  aigus.  Le  deffous  eft  vert.  Les  pattes 
font  jaunes.  Les  ailes  font  tranfparentes,  avec  les 
nervures  extérieures  jaunes.  Les  balanciers  font 
d'un  jaune-pâle  &  ciliés. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

20.  Odontomtie  vulpine. 

Odontomyia  vulpina. 

Odontomyia  Jcutello  hidentato,  ahdomine  flavoj 
vittâ  dentatâ,  nigrâ j  antennis  pedibufquejlafis. 

Odontomyia  vulpina.  Meyg.  Dipt.  i.  p.  1Z2, 
lii  a 
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Sinitiomys  viilpina  fcutello  hidentatn  ,  capile 
abdoinine  dorfo  maculis  laleralibus  pedibufc/uc 
^f!ai>is.  Pakz.  Faun.  Gemi.  FaJ'c.  58.  /«".  24." 

Elle  a  plus  de  quaire  lignes  de  longueur.  Les 
iialennes  fonl  jaunes.  La  tête  ell  juuiie  ,  avec  une 
tache  noire  fur  le  vertex  &  les  yeux  noirs.  Le  cor- 
«elet  ell  noir,  avec  un  léger  duvet  foj'eux ,  ver- 
dûtre.  L'e'cull'on  ell  noir  ,  avec  le  bord  Se  deux 
«'•pines  jaunes.  L'abdomen  eft  jaune  fur  les  côtés  , 
noir  au  milieu;  cette  couleur  s'élargit  &  forme 
deux  angles  de  chaque  côté.  Les  patics  font  jau- 
nes. Les  ailes  fout  tranfparentes ,  avec  les  nervures 
extérieures  jaunes.  Les  balanciers  font  jaunes  , 
ciliés. 

Elle  fe  trouve  eu  Allemagne. 

21.  Odoktoms'ie  luuulce. 

Odontomtia  lunata. 

Vdontornyia  nigra  ,  fcutello  hidentatn  ,  ihomce 
Oiindijincco ,  abdoinine  macula  lulet-alijlat'â. 

Elle  efl.  un  peu  plus  petite  que  l'Odontomyie 
viiidule  ,  à  laquelle  elle  reffemble  beaucoup.  Les 
antennes  lont  noires.  La  tête  efl  noire,  couverte 
d'un  léger  duvet  bronzé.  Les  j'eux  font  noirs  ^  &. 
'  n'occupent  que  lu  parlie  latérale  de  la  lête.  Le  cor- 
celet  eft  couvert  d'un  léger  duvet  bronzé.  L'écuf- 
l'on  efl  de  la  même  couleur,  &  efl  armé  de  deux 
épines  à  peine  apparentes.  L'abdomen  efl  aplati  , 
noir  ,  avec  le  bord  feulement  &  une  tache  à  la  l)afe 
latérale  jaunes.  Le  defl'ous  ell  obfcur.  Les  pattes 
font  d'un  jaune  teflacé.  Les  ailes  font  Iraufparen- 
tes  ,  avec  les  nervures  extérieures  jaunes.  Les  ba- 
lanciers font  jaunes. 

Elle  m'a  été  envoy  jc  de  la  Normandie,  par  M.  de 
BréLilî'ou. 

22.  OnoNTOMYiE  dentée. 

Odontomvia  deiitala. 

Odontoniyia  fcutcHi)  hidentato  ,  abdoinine  vi- 
ridi-flavt'Jccnte  ,  vittâ  dorfali  a/igulatâ  ^  nigiâ  , 
pqjlicè  Jcniiorbiculalà. 

Odontoniyia  dentuta.  Metg.  Dipt.  t.  l.  p.  i3o. 

Elle  ne  nous  paroît  qu'une  variété  de  l'Odonto^ 
myie  viriciule ,  dont  la  raie  ,  qui  s'élargit  pollérieu- 
reinent,  ell  tantôt  arrondie  ,  &  tantôt  anguleufe. 

Elle  le  trouve  dans  toute  l'Allemagne. 

ODYNÈRE.  Odynerus.  Genre  d'infeSes  de  la 
première  feflion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères,  8c 
delà  famille  des  Guépiaires. 

Ce  genre  ,  établi  par  Latreille  ,  comprend  quel- 
ques Ciuêpes  déjà  décrites  à  leur  article,  telles 
que  la  Guêpe  pariéliue,  n°.  82;  la  Guêpe  des  mu- 
jailles  ,  n".  85;  la  Guêpe  fpinipcde  ,  n".  87,  & 
quelques  autres.  11  olfre  ,  félon  cet  auteur,  les  ca- 
iaclères  fuivans  :  uu  aiguillon  dans  les  femelles; 
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lèvre  iuféileure  de  trois  pièces,  dont  celle  do  mi- 
lieu évaféc  &  écliancrée  au  bout;  antennes  renflées 
vers  leur  extrémité  ,  inférées  vers  le  milieu  du 
front  ,  de  douze  ou  treize  articles  ,  dont  le  premier 
&£.  le  troifième  alongés  ;.  ailes  fupérieures  douljlées; 
luàclioires  &.  lèvre  inférieure  droites;  mandibules 
formant  uu  bec  étroit  ,  alongé  ;  palpes  fétacés. 

Dans  (es  Con/idt'rations  générales  fur  les  Gruf- 
tacés  ,  les  Araclinides  8c  les  Inftcles,  le  même  au- 
teur réunit  à  celui  d'Odynère,  les  genres  Rhynchie 
Si  Plérochile,  qu'il  avoit  précédemment  adoptés. 
Si  il  forme  feulement  trois  divifions  principales 
que  voici.  Première  divifiou.  Dernier  article  des 
palpes  maxillaires  ne  dépail'ant  prefque  pas  l'ex- 
trémité des  mâchoires  ;  lobe  terminal  de  ces 
mâchoires  étroit  Si  alongé  ;  palpes  labiaux  prefque 
glabres  ,  à  quatre  articles  irès-dillin^ls.  C'ell  le 
genre  RLynchie  de  M.  Spinola  :  il  ell  établi  fur 
l'elpèce  décrite  dans  ce  Diflionnaire,  fous  le  nom 
de  Guêpe  oculée ,  n°.  80. 

Deuxième  diviGon.  Dernier  article  des  palpes 
maxillaires  ne  dépalfant  prelque  pas  l'extrémité  des 
mâchoires;  lobe  terminal  de  ces  mâchoires,  étroit 
8;  alongé;  palpes  labiaux  jioilus  ,  &.  dont  le  qua- 
trième article  efl  obfolète.  Tel  cil  le  Ptérocheilus 
Klugii ,  figuré  par  Panier,  Faun.  hif.  Germaniœ. 

Troifième  divifion.  Les  deux  ou  trois  derniers 
articles  des  palpes  maxillaires  dépail'ant  l'extré- 
mité des  mâchoires  ;  lobe  li  rminal  de  ces  mâchoi- 
res court  (  brièvement  lancéolé  ).  C'ell  le  genre 
Odynère  proprement  dit. 

Ce  genre  n'a  point  été  adopté  parFabricius.Les 
clpèces  c[ui  le  compolent,  l'ont  toutes  renfermées 
dans  fon  genre  VeJ'pa  ;  8i ,  en  ellèt ,  le  genre  Ody- 
nère fe  dillingue  encore  plus  des  véritables  Guêpes 
parla  manière  de  vivre  ,  que  parles  caraflères  que 
préfentent  les  parties  de  la  bouche.  Cependant  fi 
on  examine  attentivement  ces  parties,  on  trouvera 
que,  dans  les  Odynères ,  la  lèvre  fupéricure  efl  dif- 
tinfle ,  8i  qu'elle  efl  inférée  dans  une  échancrure 
profonde  qui  fe  trouve  à  la  partie  antérieure  du 
chaperon,  tandis  que  dans  les  Guêpes  la  lèvre 
fupérieure  efl  très-courte  ,  Si  prefque  toute  cachée 
fous  le  chaperon.  La  lèvre  inférieure  ,  dans  les 
Odynères ,  efl  un  peu  alongée  Si  profondément  di- 
vilée  ;  dans  les  Guêpes  ,  au  contraire  ,  elle  efl 
courte  Si  feulement  échaucrée. 

M.  Jurine  n'a  pas  cru  devoir  non  plus  adopter 
ce  genre  ni  aucun  de  ceux  formés  aux  dépens  des 
Guêpes ,  attendu  que  les  nervures  des  ailes  ne  pré- 
fenteut  pas  des  dillérences  affez  fenflbles.  Il  a  feu- 
lement établi  cinq  divifions  d'après  la  forme  allez 
variée  de  l'abdomen.  Mais,  indépendamment  des 
dillérences  que  préiente  cette  partie  du  corps ,  fi 
on  examine  atlentivementles  mandibules  ,  les  mâ- 
choires, la  lèvre  fupérieure  Si  la  langue  de  ces 
iufeiles,  dont  les  dillérences  font  encore  plus  re- 
marquables, on  conviendra  qu'il  falloit  néceffaire- 
nient,iurtout  dans  un  genre  d(!venu  trop  nombreux, 
faire  des  coupures  qui  tnfacilituii'ent  f  étude;  &  ces 
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coupures  ont  pu  ,  fans  nul  inconvénient ,  devenu- 
autant  de  genres.  (  f^ojez  Guêpe.  ) 

(ECOPHORE.  ŒcnpJiora.  Genre  d'infeacs  do 
l'Ordre  des  Lépidoptères  ,  &  de  la  famille  des  Ti- 
néiles. 

Ce  genre  ,  établi  par  M.  Latreille  ,  comprend 
plufieurs  petites  efpèces  de  Lepidoptcres  ,  louies 
renfermées  par  Fabricius  dans  ton  genre  Tei;;ue. 
Is  ous  ferons  remarquer ,  avec  plus  de  dciail  qu  ici , 
à  l'article  Teigne,  auqui  1  nous  renvoyons,  les  ditlt'- 
rences  qu'il  3'  a  entre  les  Œcophores  &.  les  vcrita- 
bles  Teignes. 

M.  Latreille  afiigne  pour  caraflère  aux  Œco- 
pliores  ,  deux  palpes  une  fois  plus  lojii^s  que  la  têle 
ou  même  davanlaH;e  :  le  fécond  article  dépallant 
la  tête  ,  écailleux  dans  plulieurs  efpèces  ;  le  der- 
nier prel"que  nu  ,  eu  moins  écaïUeux  que  le  précé- 
dent ,  obcimique  ,  en  forme  de  corne  recourOée  : 
les  clieuiUes,  tantôt  prelque  nues,  ou  cachées  dans 
la  fuiiilauce  des  feuilles  qu'elles  miuent,  n'ayant  ra- 
rement que  quatorze  pattes,  tantôt  renfermées  dans 
l'iuténeur  des  graines  qu'elles  rongent.  Les  anten- 
nes font  {impies.  Les  ailes  fout  largement  fran- 
gées ,  en  recouvrement  fur  le  dos  ,  fouvent  ornées 
de  couleurs  brillantes  ,  métalliques  j  le  bord  polté- 
rieur  n'égalant,  en  longueur,  que  la  moitié  du 
bord  exietne. 

Les  efpèces  C]ue  M.  Latreille  fait  entrer  dans  ce 
genre  font  les  Teignes  ,  nommées  par  Fabricius  , 
l.inteUa ,  RoeJ'ella ,Lcin^'eiihockella  ,  Bracleella, 
Olii>ieUa  ,  BrongJiiardella  ,  Geqffmyella  ,  Fla- 
vella  &  autres. 

ŒDÉMÈRE.  Œdemera.  Genre  d'iufefles  de  la 
féconde  feâion  de  l'Ordre  des  Coléoptères,  &l  de  la 
famille  des  Œdémérites. 

Les  (Edémères  ont  les  antennes  liliformes ,  pref- 
qu'anflî  longues  que  le  corps  ;  les  yeux  arrondis  & 
iaillans  ;  les  élytres  (lexibles  ,  quelquefois  fubu- 
lées;  les  cuill'es  poftérieures  renflées  dans  quelques 
efpèces  ;  le  pénultième  article  des  taries  bilobé  , 
&  le  dernier  terminé  jiar  deux  ongles  firaples. 

Ces  infcclcs  avoient  été  dilpeilés  dans  dilVérens 
genres,  par  Geoffroy,  Fabricius  &  Linné.  Le  pre- 
mier les  avoit  placés  parmi  l'es  CanlLarides;  le  fé- 
cond en  avoit  fait  des  Nécydales  &.  des  Lagnes  ,  & 
Linné  les  avoit  réunis  à  les  Cantliarides  &.  a  fes  Né- 
cydales. Les  caractères  quepréfententles  antennes , 
les  parties  de  la  bouche  &  les  taries  m'engagèrent 
à  en  former  un  nouveau  genre  ,  auquel  je  donnai  le 
nom  d'Œdé/iiérej  compofé  de  deux  mots  grecs,  dont 
l'un  fignilie  renflé ,  &  l'autre  cuijje  ,  parce  que  la 
plupart  des  efpèees  ont  les  cuill'es  poftérieures  ex- 
trèment  renflées.  Fabricius,  à  qui  je  communiquai 
ce  genre  en  1792  ,  en  même  tems  que  celui  de 
Dryops  ,  &  qui  copia  les  caraflèris  dans  ma  coUec- 
ti  jn  ,  s'ell  plu  ,  je  ne  lais  pourquellc  raifoii ,  à  nom- 
mer Dryopsmes  Œdéuières,  &LParnusvaiâiDryups. 
Ces  derniers  éloient  pourtant  déjà  imprimés  ;  les 
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autres  ne  le  fincr.t  ,-ji!';-,prè-;  mon  départ  pour  l'O- 
rient ,  ce  dont  (Il  jugera  d'après  la  noie  qui  le 
trouve  à  la  lin  de  l.i  deuxième  page  de  uion  i.nto- 
rnnlogie  ,  dans  laquelle  le  rédatleuv  cherche  à  ex- 
pliquer ce  changement  de  nom. 

LesŒdémères  dilièrent  des  Cicindèles  de  Geof- 
froy, qui  font  nosTéléphores  ,  &.  des  vraies  Nécy- 
dales par  le  nombre  des  articles  des  tarfes.  Les 
Téléphores  ont  cinq  articles  à  tons  les  tarfes  ,  £t 
les  Nécydales  n'eu  ont  cjue  quatre.  Elles  paroiilènl; 
le  rapprocher  un  peu  des  (.'aulhuridcs  &.  des  La- 
griis;  mais  elles  fe  diilinguent  des  ])renuères  par 
kurs  pattes  terminées  par  des  crocliets  fnnples  ,  &. 
des  dernières  par  leurs  antennes  ,  liliformes  ,  plus 
longues  que  le  corctlet. 

Les  antennes  des  (Edémères  font  fil-.formes,  un 
peu  plus  courtes  *quc  le  corps,  compolées  de  ouic 
articles,  dont  le  premier  efl  un  peu  alongé  ,  renflé  , 
qutlcpiefois  un  peu  arqué  ,  aminci  à  la  bafe  ;  le  fé- 
cond eft  court,  prefqu'ariondi.  Les  fuivaus  font 
cylindinques ,  progreliivement  uu  pc-u  plus  couris 
les  uns  cpie  les  autres  ;  elles  font  inférées  un  pen 
au-devant  des  yeux  ,  fur  une  petite  protubé- 
rance. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieuie  , 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennule-s. 

La  lèvre  fupérieure  eft  eoriacée,  allez  grande, 
arrondie  ,  prelqu'échancrée  ,  un  peu  avancée. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  un  peu  arquées  ^ 
affez  larges ,  bifides  ou  terminées  par  deux  ou  trois 
dents  inégales  ;  elles  font  un  peu  voûtées  intérieu- 
rement,  &  ont  leur  bord  inférieur  tranchant  &.  plus 
avancé  que  le  fupérieur. 

Les  mâchoires  font  prefque  cornées  ,  bifides.  La 
divifion  intérieure  eft  courte  &  entière.  La  divi- 
fion  extérieure  eft  aiilh  longue  que  les  mandibules  , 
&.  terminée  par  trois  dents. 

La  lèvre  inférieure  eft  prefque  membraneufe  , 
avancée  ,  bifide.  Les  divinons  font  diftantes  ,  ar- 
rondies. 

Les  antennules  antérieures  font  longues  ,  filifor- 
mes ,  compjfées  de  quatre  articles ,  dont  le  premier 
eft  peu  apparent  ;  le  lecond  eft  long  ,  prefque  cy- 
lindrique ,  un  peu  aminci  à  la  bafe;  le  troifième  eil 
un  peu  moins  long  ;  le  dernier  eft  plus  large  à  fcn 
extrémité  ,  obliquement  tronqué  ,  prefoue  fécuri- 
forme.  Elles  font  inférées  vers  la  bafe  extérit  u  e 
des  mâchoires. 

Les  antennules  poftérieures  font  filiformes ,  beai^- 
coup  plus  courtes  &  plus  petites  que  les  antérieu- 
res :  elles  fout  compolVes  de  trois  articles  biendjf- 
tincls  ,  dont  le  dernier  eft  tronqué;  elles  font  in- 
férées fur  le  menton  ,  à  la  bafe  autérieure  ,  uu  peu 
latérale  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  étroite  ,  avancée  ,  peu  inclinée  ,  eu- 
cluillée  dans  le  corcelet  par  fa  partie  poftérit-uie 
feulement.  Les  yeux  lont  de  grandeur  moyenne  . 
arrondis,  allez  faillans. 

Le  corcelet  eft  plus  ou  moins  déprimé  ,  ou  prêt- 
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que  cylindriqiip  ,  inégal  à  l'a  parlie  fiipéfleure  ,  à 
pou  près  de  la  largeur  de  la  tète  ,  rebordé  à  fa  par- 
lie  antérieure  &  à  i'a  partie  pollérieure,  arrondi 
l'iir  les  côtés. 

L'écuflon  efl  petit,  prefqu'en  cœur,  poflérieu- 
reinent  arrondi. 

Les  c'iytrcs  font  plus  ou  moins  flexibles  ,  de  lar- 
geur égaie  dans  plufieurs  efpèces ,  atténuées  pofré- 
jieurement,  ou  prelque  fubulées  dans  les  autres. 
J'^Ues  font  en  général  pointillées  &.  marquées  de 
ligues  élevées. 

L'aLdumnn  eil  ordinairement  caché ,  en  tout  ou 
en  grande  partie  ,  par  les  élytres.  Il  efl  petit ,  ler- 
juiné  en  pointe. 

Le  corps  a  une  forme  alongce  ,  prcfque  cylin- 
drique, &  les  deux  ailes  ne  préfenlent  rien  do  re- 
'  inarquable. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  cuif- 
fes  font  en  général  peu  renllées ,  li  ce  ii'eft  dans  les 
mâles  de  quelques  efpèces  ,  oùlespoftérieures  leu- 
lement  font  extrêmement  renflées  &  un  peu  cour- 
bées. Les  jambes  font  menues  ,  &  les  tarfes  font 

•  compolés  de  cinq  articles  dans  les  quatre  pattes 
antérieures ,  &.  de  quatre  feulement  dans  les  deux 
pollérieures.  Le  premier  de  ces  articles  ell  alon^é, 
&L  le  pénultième  ell  un  peu  plus  large  que  les  au- 
tres &  Lilûbé  ;  le  dernier  efl  terminé  par  deu.v  cro- 

•  chats  Cmples. 

Dans  quelques  efpèces  ,  ainli  que  nous  l'avons 
dit  plus  haut,  les  mâles  ont  leurs  cuifles  poflérieu- 
res  exirêmement  renflées  &  un  peu  arquées ,   de 
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forte  qu'on  les  prendroil  ,  au  premier  ;.fpe61 ,  pour 
des  inft-6lcs  fauteurs  ,  ou  tout  au  moins  pour  des 
inleiles  dont  la  démarche  doit  cire  fort  lourde  ; 
mais  on  fe  tromperoit.  Il  n'y  a  pas  de  diUérence  pour 
l'agilité  entre  le  mâle  Si.  la  femelle  ;  &  l'on  ne  peut 
guère  deviner  la  caufe  de  ce  renflement  des  cuiiles 
pollérieures.  Au  rede  ,  l'hifloire  de  ces  inlefles  efl 
peu  connue  :  on  n'a  point  encore  eu  occafion  de 
les  fuivre  dans  leurs  métamorphofes  :  on  les  a 
même  peu  obfervés  dans  leur  dernier  étal.  On  fait 
feulement  qu'ils  le  tiennent  allez  fréquemment  , 
une  partie  de  1  été  ,  fur  les  Heurs  en  ombelle  &.  lur 
les  fleurs  compofées  ,  &  que  c'ell  fur  les  mêmes 
fleurs  qu'on  les  trouve  quelquefois  accouplés. 

Nous  avons  cru  devoir  réunir  à  ce  genre  les 
Dryops  de  M.  Fabricius  ,  dont  la  plupart  des  efpè- 
ces ,  que  nous  avons  vues  &  décrites  ,  ajipartien- 
nent  évidemment  au  genre  Œdémère.  (Cependant 
il  pourroit  fe  faire  que  quelques  auties  formafftut 
un  genre  qui  tiendroit  le  milieu  entre  les  Lagries 
&  les  Qidémères,  mais  que  nous  n'avons  pas  pu 
établir  pour  le  moment  ,  n'ayant  plus  les  mêmes 
infedles  fous  les  yeux.  Quant  aux  efpèces  que  nous 
n'avons  pas  jugées  à  propos  de  rapporter  à  ce 
genre,  telles  que  les  Necydalis  ritfa  &  prtvujîa  de 
Fabricms ,  elles  appartiennent  évidemment  à  notre 
genre  Nécydale.  Le  Longipes  u'efl  autre  choie 
qu'un  Callidie  ;  &  YHumuralis  ,  dont  ]M.  Latreille 
avoit  d'abord  fait  un  genre  fous  le  nom  de  Situ-' 
lis ,  ne  doit  pas  être  féparé,  félon  cet  auteur-,  des 
Apales. 
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ŒDEMERA.  Oziv.  Latr.  DRYOPS.  Fabr.  NECYDALIS.  Lisn. 

Fabr.  Dec.  Payk.   CANTHARIS.  Geoffr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes ,  plus  comtes  que  le  corps  -,  premier  article  alongc ,  renfle  ;  le 
second  court,  arrondi. 

Mandibules  cornées ,  arcjuées ,  terminées  par  deux  ou  trois  dents. 

Mâchoires  bifides. 

Quatre  antennules -,  les  antérieures  terminées  par  un  article  plus  large,  triangulaire, 
presque  sécurifonne. 

Cinq  articles  aux  quatre  tarses  antérieurs  -,   quatre  aux  deux  postérieurs  ,  terminés 
par  deux  crochets  simples. 


ESPECES. 


1 .  OEdémkre  fémorale. 

Pale  ;  fiojit  et  deux  taches  svr  le  cor- 
celet  noirs  i  cuisses  postérieures  reriflces. 

2.  OEDÉîii;RE  livide. 

D'un  jaune-pdle ,  ai'ec  les  jeux  noirs; 
cuisses  postérieures  simples. 

3.  OEdésiiîre  cuivreuse. 

De   couleur  bronzée   un  peu  foncée  , 
sans  tache. 

4-  OEdémiîre  llnéelle. 

Pâle  ;  corcelet  avec  une  ligne  ,•  éljlres 
avec  une  raie,  obscures. 

5.  OEdémère  bleuet. 

Bleue  ;  antennes  et  tarses  noirs. 

6.  OEDÉMiiRE  rayée. 

Fauve  ;  raie  sur  les  éljlres  et  extrémité 
de  i  <ibdomc/i  obscurs. 


y.  OEdémère  marginée. 
Fauve  ;  clytres  obscures ,  avec  les  bords 
et  une  ligne  au  milieu ,  fauves . 

8.  OEdémère  striée. 

Bleue  ;  corcelet  fauve  :  éljlres  avec  le 
bord,  la  suture  et  une  ligne  au  milieu, 
blanches. 

c).  OEdémère  front  rouge. 
Bleue;  télé  et  corcelet  rouges. 

10.  OEdémère  anale. 

Corcelet  déprimé ,  fauve ,  avec  une  ta- 
che noirâtre  de  chaque  côté;  éljtres  tes- 
tacées ,  avec  l'extrémité  noire. 

11.  OEdémère  mélanure. 

Noire  ;  corcelet  et  éljtres  tesla,cés;  ex- 
trémité des  éljtres  noire. 

12.  OEdémère  notée. 
Tête  et  corcelet  ferrugineux  ;  élylrcs 

testacées,  avec  l'extrémité  noire. 
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i3.  OEdémère  dorsale. 


OEDÉMÈRE.   (lusecte.  ) 

23.  OEdémère  pallipcde. 


Noire;  corcelet fauve ,  avec  une  tache 
dorsale  noire  ;  ctjtres  testacces' 

i4'  OEdémère  mélanocéphale. 

Noire  ;  corcelet  et  abdomen  fauves  ; 
clj  très  testacées. 

i5.  OEdémère  margiaelle. 

Testacée  ;  antennes  noires  ;  bord  des 
clytres  et  base  bleus ,  luisans. 

l6.  OEdémère  fulvicolle. 

Aoire;  corcelet  et  anus  fauves  ;  éljlres 
bleuâtres. 

•   i-j.  OEdémère  séladouienne. 

Corcelet  inégal;  corps  d'un  verl-bleud- 
tre  luisant  ;  éljlres  avec  l'extrémité  ren- 
flée, luisante. 

i8.  OEdémère  ruficolle. 

D'un  vert-bronzé  ;  corcelet  et  abdomen 
rouges. 

19.  OEdémère  bleuâtre. 

D'un  vert  -  bleuâtre  luisant;  élytres 
avec  trois  lignes  élevées. 

ao.  OEdémère  à  collier. 

Noire  ;  corcelet  fauve  ;  élytres  testa- 
cées ,  avec  l'extrémité  noire. 

21.  OEdémère  bruire. 

Noire  ;  base  des  éljtres  et  suture  testa- 
cées. 

22.  OEdémère  sukiralc. 

Noire  ;  couverte  d'un  léger  duvet  blan- 
châtre ;  él)  1res  avec  la  suture  et  deux 
lignes  sur  chaque,  blanches. 


Noire  ;  couverte  d'un  léger  duvet  cen- 
dré ;  pattes  de  couleur  testacée  pâle. 

24.  OEdémère  thalassine. 

f'erdâtre,  avec  les  pattes  noires;  cor- 
celet avec  une  li"ne  lonsitudinale ,  en- 
joncee. 

25.  OEdémère  verte. 

Verte ,  avec  les  pattes  antérieures  tes- 
tacées; corcelet'  lisse ,  cjlindrique. 

26.  OEdémère  nigripède. 

Bleue;  antennes  et  pattes  noires;  cor- 
celet ovale. 

2^.  OEdémère  notoxoïde. 

Noire  :  corcelet  ovale  ,  fauve  ,  avec 
deux  taches  noires  à  sa  base. 

28.  OEdémère  thoracique. 

Noire;  corcelet  aminci,  rouge,  sajis 
tache. 

2g.  OEdémère  sanguinicoUe. 

Noire  ;  corcelet  rouge,  inarf/ué  de  trois 
enfoncemens  disposés  en  triangle. 

3o.  OEdémère  triste. 

Noire,  corcelet  aminci ,  fauve  ;  base 
des  cuisses  J'auve . 

3i.  OEdémère  perlce. 

Rougedtre  ;  élytres  subulées  ,  courtes , 
nacrées ,  avec  la  base  rouge  et  l'extré- 
mité noire. 

32.  OEdémère  bleue. 

Élytres  subulées  ;  corps  bleu  ;  cuisses 
postérieures  arquées  et  renflées. 
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OE  DÉ  M  ÈRE.    (Insecte.) 


33.  OEdémèue  abdominale. 

El)  1res  subiilées;  corps  d'un  vert-bleuâ- 
tre bronzé,  m'ec  les  bords  latéraux  de 
l'abdomen  rouges  et  relerés;  cuisses  pos- 
térieures arquées  et  renjlées. 

34-  OEdémère  podagraire. 

Noire  ;  élytres  subulées  ,  testacées  ; 
cuisses  postérieures  arquées ,  renjlées  , 
a^ec  la  base  testacée. 

S.S.  OEdémère  jaunàti-e. 

Noire  ;  él}  très  subulées,  testacées,  ai'ec 
le  bord  noir;  cuisses  postérieures  arquées, 
renjlées  et  bronzées. 

36.  OEdémère  hybride. 

Noire,  avec  le  corcelet  Jaui'e ;  éljlres 
subulées ,  testacées,  at^ec  le  bord  et  l'ex- 
trémité noirs. 

i-].  OEdémère  snbulée. 
Noire;  élylres subulées ,  testacées,  auec 
la  base  et  tout  le  bord  noirs. 

38.  OEdémère  verdàtre. 

Corcelet  inégal  ;  corps  d'un  vert-obs- 
cur ;  antennes  et  pattes  noires. 


39.  OEdémère  barbare. 

Élrtres  amincies;  bronzée,  avec  l'ex- 
trémité des  éljlres  et  les  pattes  jaunes. 

40.  OEdémère  bicolore. 

Bleuâtre;  bords  du  corcelet,  abdomen 
et  pattes  testacés. . 

4i.  OEdémère  flavipède. 

El)  très  subulées  ;  bronzée  ,  avec  les 
pattes  antérieures  jaunes  ;  cuisses  posté- 
rieures renjlées. 

42.  OEdémère  testacée. 

Noij'e  ;  corcelet  et  élj  très  testacés  ; 
pattes  J'auves. 

43.  OEdémère  glauque. 

Éljtres  subulées,  glauques;  corps  noir, 
avec  le  bord  des  anneaux  de  l'abdomen 
blanc. 

44-  OEdémère  du  Chêne. 

Éljtres  subulées  ;  noire ,  avec  l'abdo- 
men et  les  pattes  jaunâtres. 


UiJl.  Nat.  InJ.  Tome  VllI. 
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1.  (EdésiÈre  fémorale. 

ŒDBMERAjcinorata. 

Œdemera  lividu  ,  fmnte  niacuUfque  dtiahus 
ihoracis  atris  ,Jenioribiis  pnjlicis  incrajfatis.  Eut. 
loin.  3.  7î°.  5o.  I.  tah.  l-Jig-  l.  a.  b. 

Dryops  femonita .  Fabr.  Ent.  Syjl.  eni.  tnm.  2. 
p.  74.  72°.  1.  —  SyJî.  Eleut.  lom.  2.  p.  67.  «".  l. 

Elle  a  environ  fi-pt  lignes  de  lons;uein-.  T,es  an- 
tennes Ibnt  pâles  ,  prel'que  fi'tact'cs.  La  tt'te  cît 
pâle,  avec  le  front  noir.  IjCs  _yeux  fout  noirs  ,  ar- 
rondis. Le  corct'let  eftpâle,  avec  une  taclie  ohlon- 
fue ,  noire,  de  chaque  côté.  T^es  élylres  font  fli'xi- 
les,  un  peu  plus  lon<;-ues  que  l'abdomen  ,  d'une 
couleur  teflact'c  pâle.  Le  defl'ous  da  corps  &  les 
pattes  l'ont  mélangés  d'obfcur  &  de  j)àle.  Les  cuil- 
l'es  poftérieiires  fout  renflées. 

Elle  le  trouve  en  Suill'e  ,  fur  les  Alpes- 

2.  ŒdÉmère  livide. 

Œdemera  lii'ida. 

Œdemera  Ih'ida  ,  ocu/is  nigris  ,yc'morif)usJ7m- 
jjlicibus.  Ent.  toni.  J.  «°.  5o.  2.  tali.  i-Jig'  2. 

Ldsria  lifidii.  Faiîr.  Svfl.  Ent.  p.  124.  n".  2. 

Drjops  lii'ida.  Fabr.  Ent.  Syfl.  eni.  toin.  2. 
pag.  74.  H''.  J.  —  «^y^-  Elcut.  tout.  2.  pag.  ti!5. 
n°.  3. 

Elle  a  environ  fept  lignes  de  longueur.  Tout  le 
corps  eft  d'une  couleur  jaune-pâle.  Les  yeux  font 
noirâtres,  arrondis,  moins  faillaus  que  dans  les 
autres  efpd-ces.  Les  antennes  font  lilifurnies,  pref- 
que  de  la  longueur  du  corps.  Le  corcelet  eft  mi  peu 
plus  étroit  à  fa  partie  pollérieure  j  il  eft  liffe  ,  &  à 
peu  près  de  la  largeur  de  la  tête.  L'écuflTon  eft 
petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  lilfes ,  peu 
flexibles  ,  d'un  jaune-obfcur.  Tout  le  corps  en  def- 
fus  ,  vu  à  la  loujie ,  paroit  couvert  de  poils  lins  , 
très-courts.  T,es  cuill'es  font  fimples.  Les  taries  ont 
leur  pénultième  article  plus  large  que  les  autres, 
Liiide,  &  garni  de  houpes  en  delTous. 

Elle  fe  trouve  dans  î'ile  d'Otaiti. 

3.  Œdémère  cuivreufe. 

Œdeuera  œnea. 

Œdemera  ohfcurè  œnen  immaculata.  Entom. 
tom.  5.  n°.  i5o.  5.  tab.  i.Jig.  3. 

Dr.ops  anca.  Farr.  Entom.  Sijl.  cm.  tnm.  2. 
pog.  73.  //".  2.  —  S^Jl.  Eleut.  tom.  2.  pag-  67. 
n".  2. 

Lagria  cenea.  Fabr.  Sjijl.  Ent.  p.  124.  n".  i. 

Elle  a  envii'on  huit  lignes  de  longueur  &  deux 
&  demie  de  iargeftr.  Les  antennes  font  obfcurcs , 
filiformes  ,  plus  courtes  que  la  moitié  du  corps. 
Les  autenuulcB  font  affez  longues ,  &  les  autérieu- 
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res  ont  leur  dernier  article  lécuiiforme.  La  tète 
eft  bronzée  ,  un  peu  avancée.  Les  yeux  font  affi  z 
grands,  arrondis,  peu  faillans.  Le  corcekt  eft 
bron/é  ,  pointillé  ,  un  peu  aplati  ,  tranchant  lur 
les  côtés.  L'écufl'on  eft  petit  ii.  arrondi  pollérieu- 
nment.  Les  élytres  font  fortement  poinliilées  , 
bronzées  ,  peu  luilaules.  Tout  le  délions  du  corps 
eft  d'un  uoir-bronzé ,  luilant.  I^es  pattes  font  d'un 
brun  un  peu  bronzé.  Les  tarfes  font  lililormes  & 
terminés  par  quatre  crochets. 

Nota.  Un  examen  plus  détaillé  afiignera  pro- 
bablement une  nouvelle  place  à  cet  infeHe ,  qui 
paroit  s'éloigner  beauccup  des  autres  Œdéuières. 

Elle  fe  trouve  dans  les  iles  de  l'Amérique  méri- 
dionale. 

4.  Œdémèee  linéelle. 

Œdemera  lineata. 

Œdemera  lii'ida ,  thorace  lineâ  elyfris  juttû 
Ji{/i/s.  Ent.  tom.  3.  n°.  5o.  4.  tab.  i.Jig.  4. 

Lagria  lineata.  Fabb.  Sy^i.  Ent.  p.  124.  71°.  3. 

Bryops  lineata.  Fabr.  Ent.  Syjl-  em.  tom.  2. 
p.  75.  n°.  4.  —  S\Jl.  Eleut.  tom.  2.  p.  68.  n°.  4. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  l'Œdémère  fé- 
morale. Les  antennes  font' jaunes,  filiformes,  à 
peine  plus  lonj^nes  que  la  moitié  du  corps.  La  tête 
elt  jaune,  avec  les  yeux  noirs.  IjCs  anteunules  anté- 
rieures font  affez  longues,  filiformes;  le  dernier  ar- 
ticle eft  plus  large ,  comprimé ,  coupé  a  ion  extrémi- 
té; ce  qui  lui  dtmne  une  ii;:;ure  triangulaire.  Le  cor- 
celet eft  à  peu  près  de  la  largeur  de  la  tête  ,  prefque 
cylindrique  ,  d'un  jaune-livide  ,  avec  une  ligne  lon- 
gitudinale ,  noirâtre ,  au  milieu.  L'écull'on  eft  trian- 
gulaire ,  d'un  jaune  livide.  Les  élytres  font  d'un 
jaune  livide  ,  marquées  chacune  d'une  raie  longi- 
tudinale ,  obfcure.  Tout  le  deil'us  du  corps  ,  vu  à  la 
loupe  ,  paroit  couvert  de-  poils  très-courts.  Le  d(  f- 
fous  du  corps  &l  les  pattes  font  jaunes.  Les  cuill'es 
font  fimples. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

5.  ŒDÉîiiiKE  bleuet. 

Œdemera  cyanea. 

Œdemeia  cœrulea ,  an  tennis  tarflji/ue  nigris. 
Ent.  tom.  3.  n°.  5û.  5.  tab.  1  .Jig.  3. 

Drynps  cyanea.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  a. 
p.  73.  7i°.  5.  —  Syjl.  Eleut.  tom.  2.  p.  68.  n°.  5. 

Lagria  cyanea.  Fabr.  Syjl.  Ent.  pag.  I25. 
n°.  4- 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  les  précédentes. 
Les  antennes  ibnt  noires  ,  filiformes,  à  peine  plus 
longues  que  la  moitié  du  corps.  Les  antenniik-s  an- 
térieures font  allez  longues  ;  le  dernier  article  s'é- 
largit à  fon  extrémité,  &  eft  coupé  en  forme  à'?>, 
La  tête  eft  d  un  bleu-foncé.  Le  corcelet  eft  de  la 
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l.ir2;ei!i-  de  la  tête ,  pref.y.i'a  rrnndi ,  un  peu  3i.'pvimé. 
],'t-ciiiion  ell petit  &  triangulaire.  Les  i^lytves  font 
illTes,  très-finement  poiniilU'es.  Tout  le  delfus  du 
corps,  va  à  la  loupe,  paraît  couvert  de  poils 
rares  ,  trt's-courts.  Le  dclTon^  &.  les  pattes  font  d'un 
iioir-bleuàlre.  Les  cuiOcs  poftéricures  lont  un  peu 
reufl'es  ,  &  les  taifes  font  noirs. 

Elle  le  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

6.  Œdémère  rayée. 

Œdemera  rittata. 

Œdemera  ru  fa ,  elytris  vittâ  ahdnminijque 
apicejiifcis.  Ent.  t.  3.  /i°.  5o.  6.  tab.  \.Jig.  6. 

Lagria  vittata.  Fabr.  Syjl.  Ent.  p.  125.  n°.  5. 

Dryops  vittata.  Fabr.  Entoin.  Syjî.  eniend.  2. 
p.  76.  n°.  7.  —  5v/?.  Eleut.  toin.  2.  p.  68.  n".  7. 

Elle  reflemble  à  l'Œdémère  m^lanocépLale.  Les 
antennes  fout  fauves  ,  guî're  plus  longues  que  la 
moitié  du  corps.  La  tête  e(l  fauve  ,  avec  les  yeux 
noirs.  Le  corcelet  ell  fau\-e  ,  prefqu'arrondi ,  un 
peu  déprimé.  L'écufi'ou  eft  petit,  fauve.  Les  élytres 
font  d'un  fauve-pâle,  marcpiées  d'une  large  raie 
longitudinale  ,  obfeure.  Le  dellous  du  corps  eft 
fauve,  avecl'extrémité  de  l'abdomen  noirâtre.  Les 
.  pattes  font  fauves  i.  les  cuiffes  fout  fiinples. 
Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

7.  Œdémère  marginée. 
Œdemera  niai-gtnata. 

Œdemera  nifa,  elytrisjltfcis  marginibiis  lineâ- 
qiie  inediâ  lufis.  Entoiii.  tom.  3.  n".  5o.  7.  tab.  l. 
Jig-1- 

Lagria  marginata.  Fabr.  Spec.  Iiif.  tom.  l. 
p.  159.  7»".  5. 

Dr^'ops  marginata.  Fabr.  Ent.  Sjjl.  ern.  t.  2. 
p.  76.  n°.  6.  —  Sjji.  Elcul.  tnm.  2.  p.  68.  n°.  6. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  l'Œdémère  mélanure 
&  plus  renflée.  Les  antennes  fout  mires,  filifor- 
mes. La  tète  efl  iau\'e.  Les  yeux  font  arrondis , 
fuiUans  ,  d'un  noir-bleiiâlre.  Le  corcelet  efl  fauve  , 
prefqu'arrondi  ,  un  peu  déprimé.  L'écuffon  eft 
iauve  ,  affez  grand  &  triangulaire.  Les  élytres  font 
obfcures  ,  avec  la  future  ,  le  bord  extérieur  &  une 
ligne  longitudinale  au  milieu  ,  fauves.  Le  corps  cil 
obfcur.  Les  pattes  font  noires ,  ave^  une  partie  des 
cuiffes  fauve. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

8.  Œdémère  llriée. 

ŒuEMER.4  Jîriata. 

Œdemeia  cyanea ,  tJwrace  rufo ,  elytris  mar- 
ginejlriâque  albidis. 

Dryops  Jliiata.  Fabr.  Svjl.  Eleut.  t.  2.  p.  68. 
n°.  8. 


(E  D  E  /;43 

Elle  reffemble  à  l'Œ.démère  front-rouge ,  mais 
elle  ell  un  peu  plus  grande.  Les  antennes  &.  les  an- 
tennules  font  noirâtres.  La  têle  efl  bleue.  Le  cor- 
celet eft  liffe ,  arrondi,  fauve.  Les  élytres  font; 
bleues  ,  avec  le  bord  extérieur  ,  la  future  &  une 
])e(ite  ligne  au  milieu  ,  blanchâtres.  Le  dellous  du 
corps  &  les  pattes  font  bleus. 

Elle  fe  trouve  dans  les  îles  de  l'Amérique  méri- 
dionale. 

9.  Œdémère  front-rouge. 
Œdemera  rufifrons. 

Œdemera  cyanea ,  capite  ihoraceque  rufîs.' 
Dryops  nifijrons.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  76.  n".  6.  —  Sjjl.  Eleut.  tom.  2.  p.  68.  n°.  9. 

Lagria  rujijrons.  Fabr.  Gen.  Inf.Mant.  p.  223. 

Les  antennes  font  prefque  de  la  longueur  du 
corps  ,  noirâtres  ,  avec  l'extrémité  rougeâlre.  La 
tê!e  ell  rouge  ,  avec  les  yeux  grands  &  noirs.  Les 
anlenuules  font  avancées  ,  fécuriformes  ,  obfcures  , 
avec  le  dernier  article  rouge.  Le  corcelet  e(l' 
rouge  ,  cvliudriqiie.  Les  élytres  font  firiées ,  bleues. 
Les  paltes  fout  Ijleues ,  avec  les  cuiffes  antérieures 
rouges. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  fepleutrionale. 

10.  Œdémère  anale. 
Œdemera  analis. 

Œdernera  tliotace  deprejfo  ,  nijb ,  punclo  late~ 
raliJ^Lifco  y  elytris  tejtaceis  apice  nigris. 

Elle  a  environ  fix  lignes  de  longueur.  Les  anten- 
nes font  teflacées  ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps.  La  tête  efl  d'un  jaune  un  peu  fauve  ,  avec 
les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  un  peu  aplati,  pref- 
qu'en  cœur,  d'un  jaune  un  peu  fauve  ,  avec  une 
tacbe  obfcure  de  chaque  côté.  L'écuffon  efl  pelit, 
arrondi  poftérieurement ,  de  la  couleur  du  corce- 
let. Les  élytres  font  très-finement  poinliUées  ,  & 
marquées  fur  le  dos  de  deu.x  ligues  fuillantes ,  pla- 
cées chacune  dans  un  fillon  peu  profond;  elles  font 
teliacées  ,  avec  l'extrémité  noire.  La  poitrine  & 
l'abdomen  font  noirs.  Les  pattes  font  leltucées  , 
avec  les  cuiffes  noires.  Les  cuifl'es  font  fîmples. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Italie,  en  Efpa- 
gne  ,  en  Portugal. 

1 1.  Œdémère  mélanure. 
Œdemera  mslanura. 

Œdemera  nigra ,  thorace  elytrifque  tejîaceis , 
his  apice  nigris. 

Necydalis  melanura.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  l. 
pars  2.  p.  353.  n".  14.  —  S^Jl.  Eleut.  t.  2.  p.  071. 
n°.   17. 

Elle  a  quatre  lignes  &  demie  de  longueur.  Les 
antennes  fmt  noires,  filift  rmes  ,  un  peu  plus  lon- 
gues que  la  moitié  du  corps.  La  têle  e-t  nuire.  Le 
K.k  k  a 
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corcelel  eft  fauve ,  un  peu  ini^gal ,  de  la  larsçeur  de 
la  tête.  Les  élytres  font  Ic'gt'i-cincnt  puijefccntes  , 
fiaemeiil  pomlilli'es  ,  à  peine  marquéus  de  deux  ou 
trois  lignes  ('Jevi'es;  elles  font  leitaires  ,  avec  Tex- 
tiémilé  uoiie.  Le  deffous  du  corps  &.  les  pattes  font 
noirs. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  en  Efpa- 

fne  ,  en  Porlugul.  Je  l'ai  trouvée  une  feule  fois  au 
ois  de  Bondi,  près  Paris,  fur  des  fleurs  eu  om- 
telle. 

12.  Œdémère  notée. 

Œdemera  notala. 

Œdeinera  eu  pi  te  thoracequejemigineis,  elytris 
tejiaceis  apice  tiigris. 

Œdeinera  melunura.  Ent.  t.  5.  5o.  n°.  8.  tah.  i. 
fig.  8.  a.  b. 

Necydulis  notata.  Fabr.  Ent.  SvP.  em.  tom.  i. 
pars  2.  p.  5j5.  71".  l5.  —  Sjjl.  Ekul.  t.  \.  p.  5-1. 
ii°.  i8. 

Nccydalis  notata.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  5. 
p.  103.  n°.  I. 

Ccnitharis tejlacea ,  elytris  apice  nigris.  Geoffr. 
////.'  PariJ.  tom.  l.  p.  344.  n°.  7. 

Cantharis  tejïacea.  Fourc.  Entom.  Parif.  i. 
p.  l53.  n".  7. 

Elle  rclTemble  ,  pour  la  forme  Je  la  grandeur  ,  à 
rfEdémère  mélaniire.  Les  auteunes  fout  jaunâtres  , 
plus  courtes  que  le  corps.  La  tête  elt  jaune  ,  fine- 
ment pointiUée ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelel 
e(l  d'un  jaune  ferrugineux  fans  taclie  ,  prefqu'an- 
guleux  fur  les  côtés.  L'écuffon  ell  ferrugin.ux  , 
p  Ut,  triangulaire.  Les  élytres  font  très-tinement 
poiulillées  ,  jaunes  ,  couvertes  d'un  très-léger  du- 
vet court,  avec  le.vtrémité  noire  :  on  y  apperçoit 
trois  lignes  à  peine  élevées.  La  poitrine  &  lahdo- 
men  l'ont  noirs  ,  avec  l'anus  jaune.  Les  pattes  font 
tantôt  noiràires  ,  tantôt  d'un  iirun-ferrugineux , 
avec  les  jambes  &  les  taries  extérieurs  jaunâtres. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

13.  Œdémkre  dorfale. 

Œdf.-mera  dorfalis. 

Œdemera  nigra  ,  thorace  riifo  ,  macula  dorfali 
nigrâ  j  cljlns  tejiaceis. 

Elle  reli'imlle  beaucoup  à  l'Œdémère  mélano- 
cépliale.  Ltsanlennes  font  filiformes,  plus  courtes 
■que  le  corps  ,  noii-es  ,  avec  la  baVe  fauve.  Les  a-n- 
tcnnules  Ion!  fauves.  La  tète  ell  noire.  Le  corcelel 
.ell  un  peu  d'priuié  ,  fauve  ,  avec  une  tache  ntùre 
.fur  le  djs.  (/écullon  ell  noir.  Les  élytres  font  poin- 
tjllées  ,  manpiécs  d'une  ligue  peu  élevée  au  mi-  | 
lieu,  &L  d'une  autre  près  du  bord;  elles  l'onl  teila- 
Ci'es  ,  fans  taclie.  La  poilnne  cil  noire.  L'abdomen 
ell  fauve ,  avec  un  peu  de  noir  autour  de  l'anus.  Les 
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pattes  font  noires  ,  avec  les  genoux  &  une  partie 
des  jambes  antérieures  d'un  fauve-obicur. 
Elle  fe  trouve  fur  les  Alpes  les  plus  élevées. 

i4-  Œdémère  mélanocéphale. 

Œvr.MERA  tnelanocephala. 

Œdemera  nigra  ,  thorace  abdominequeSulvis , 
elyins  tejiaceis. 

Nccydalis  melanncephala.  Fabr.  Ent.  S\J1. 
Suppl.  tom.  4.  p.  433.  —  S^Jl.  Eleut.  t.  2.  p.  "bjo. 
n".  12. 

Necydalis  melanoccpliala.  Panz.  Faun.  Gerni. 
Fajc.  3G.  tafj.  y. 

Elle  relTerable  à  l'Œdémère  mélanure.  Les  an- 
tennes font  noires,  avec  les  premiers  articles  jaunes 
en  delfous.  Les  antennules  fout  d'un  jaune-olilcur, 
avec  l'c-xtrémité  noire.  La  tête  ell  noire,  finement 
poin;illéc.  Le  corcelel  ell  aulli  large  que  la  tête  , 
d'un  jaune-fauve,  pr<  f  pie  cylindrique.  L'écuflon 
ell  u.iir.  Les  élytres  font  pointillées  ,  jaunes,  mar- 
quées de  trois  lignes,  dont  l'extérieure  ell  la  plus 
élevée.  La  poitrine  ell  noire.  I/al)domen  ell  fauve  , 
avec  l'anus  noir.  Les  pattes  f  .nt  noires,  avec  les 
i;enoux  &  une  partie  des  jamlies  noirs. 

Elle  fe  trouve  eu  Italie  ,  au  midi  de  la  France , 
&  rarement  aux  environs  de  Paris. 

i5.  Œdémère  marginelle. 

Œdi  NERA  marginella. 

Œdemera  te/lacca ,  antennis  nigris ,  elytrorum 
margine  cœruleo ,  nitido. 

Necydalis  marginella.  Fabr.  S^Jl.  Eleut.  t.  2. 
p.  '5jl./i".  19. 

Elle  rcITemMe  beaucoup  à  f  Œdémère  mélanure. 
La  tête  ell  leUacc'e,  avec  le  cbaperon  noir.  Les  an- 
tennes l'ont  noires.  Le  corcelct  ell  arrondi,  tillacé. 
Les  élytres  ont  deux  lignes  longihidinales  élevées  j 
elles  font  tellacées,  avec  la  baie  &  le  bord  extérieur 
bleus,  luifans.  Le  cleU'ous  du  corps  ell  tellacé. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

16.  Œdémère  fulvicolle. 

Œdemera  Juhicollis, 

Œdemera  alra  ,  ihoiace  anoquejulçis ,  elytris 
Jubcœrulefcentihus. 

Necydalis  fuh'icollis.  Fabb.  F,7it.  Sy/î.  (  tn.  t.  I. 
pars  2.  p.  353;  n°.  ifa".  —  S\Jl.  Eleut.  t.  3.  /■.  073, 
n".  2.0. 

Elle  ell  un  peu  plus  grande  que  l'Œ^démère  mé- 
lanure. Les  antennes  lont  noires.  Le  corcelet  ell 
prefque  lille  ,  fauve  ,  liiil'ant ,  fans  tacbe.  Les  ély- 
ircs  l'imt  d'un  noir-bicuâire.  Le  delfous  du  corps 
ell  coir  ,  avec  l'anus  fauve.  Les  patles  font  noires.- 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 
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17.  ŒoÉMiEE  fcladoniemie. 
Œbemera  ftladonia. 

Œdemera  thorace  inœquali,  corpore  viridi  ni- 
iidulo ,  efyiris  iipice  incrqU'atis  cœruleù. 

Necydulis  fcladonia.  Fabr.  Ent.  Sjjl.  em.  t.  l. 
pars  2  p.  352.  n".  8.  —  Syjl.  Eleut.  t.  2.  p.  370. 
ji°.  10. 

Elle  a  quatre  lignes  &  demie  de  long\ieuv.  Les 
antennes  iont  noins  ,  un  peu  plus  courtes  que  le 
coqjs.  La  tête  rftpoiLitill''e,  vevle,  avecla  ])oucbe 
noire  ,  luifaute  ,  &.  une  lâche  d'un  beau  bleu  furie 
front.  Le  corielel  e(l  poinlillé,  inégal,  vert,  lui- 
fanl  ,  pubefceni ,  de  la  largeur  de  la  tête.  Les  t'iy- 
tr'es  font  vcrdàlrus,  &  marquées  de  trois  lignes 
élevées;  leur  extrémité  eft  un  peu  renflée  &.  de 
couleur  bleue  ,  luifante.  Le  corps  eft  verdàlre.  Les 
paties  font  noires  ,  avec  les  cinlfcs  vertes.  Les  an- 
térieures font  terminées  par  une  dent  aiguë. 

Elle  fe  trouve  à  Kiel,  félon  Kabricius.  Elle  eft 
très-commune  au  midi  de  la  France  ,  eu  Italie  , 
dans  les  îles  de  l'Archipel. 

18.  Œdémère  ruficolle. 

ŒdemeRjI  ruficoUis. 

Œdemeni  viridi-œnea ,  thorace  abdomineque 
Jlihis.  Ent.  to'm.  3.  n°.  5o.  il.  tab.  l- Jig-  n- 
a.  b.  c. 

Necydalis  ruficollis  thorace  teretiufculo  abdo- 
mineque rufis ,  capite  elytrifque  vindi-œneis. 
Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  2.  p.  552.  n".  g.  —  S^^Jl. 
Eleut.  tom.  2.  p.  370.  n".  1 1. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  l'Œdéraère  félado- 
nicnne.  Les  antennes  font  noires  ,  un  peu  plus 
courtes  qiiele  corps.  La  tète  eft  d'un  vert-bleuâtre. 
Le  corcclet  eft  aulli  large  <[ue  la  tète,  fauve  ,  un 
peu  déiH-imé,  marqué  de  quelques  eufonceniens. 
L'écull'on  eft  de  la  même  coideur  des  élytres  :  cel- 
les-ci f(mt  d  un  vert-bleiiàire  ,  aulli  larges  vers  l'ex- 
trémité qu'à  la  bafe  ,  poiniillées,  &  marquées  de 
trois  lignes  un  peu  élevées.  La  poitrine  eft  verte. 
L'abdomen  eft  d'un  jaune-fauve.  Les  pattes  fout 
noires. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  en 
Italie. 

19.  ŒdÉmère  bleuâtre. 

Œdemera  cœrulejcens. 

Œdemera  viridi-cœrulea ,  elytris  lineis  tribus 
elevatis.  Ent.  tom.  3.  n°.  5o.  14.  tab.  '-i.Jig.  17. 
a.  b.  c. 

Necydalis  cœrulea  thorace  teretiufculo,  corpore 
cœruleo  fubopaco.  Linn.  Syjl.  Kat.  3.  pag.  tJjo. 
n°.  '2.2..  —  Faun.  Suec.  n°.  716". 

Necydalis  cœrulefcens.  Fabr.  Ent.  Syjl.   em. 
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tom.  2.  pag.  35o.  n'>.  3.  —  Syjl.  Anll.  pag.  5G(j. 
n".  3. 

Necydalis  cœrulejcens.  Paye.  Faun.  Suec.  t.  5. 
p.  l53.  n".  2. 

Œ.demera  cœrulejcens.  Latr.  Hijl.  Nat.  des 
Crujl.  &  des  InJ'.  tom.  11.  p.  lO.  —  Gcn.  Ciujl.  & 
InJ'.  tom.  2.  p.  32g. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  noires,  un  peu  plus  courtes  que  le 
corps.  La  têle  eft  poinlillée,  d'un  bleu-verdàire. 
Le  corcelct  eft  d'un  bleu-verdâlre  ,  déprimé,  iné- 
gal ,  poinlillé  ,  un  peu  plus  large  à  fa  partie  anté- 
rieure qu'à  fa  partie  poftérieure.  Les  élytres  loni: 
d'un  bleu-verdâtre  ,  pointillées,  d'égale  largeur  , 
&.  marquées  de  quatre  lignes  élevées  ,  dont  une  vers 
le  bord,  plus  élevée  que  les  autres.  Le  deftous  du 
corps  eft  d'un  bleu-verdâtre.  Les  pattes  font  noires. 
Les  cuifl'es  font  bleues. 

Elle  fe  trouve  en  Europe ,  fur  les  fleurs. 

20.  Œdémère  à  collier. 

Œdemera  collaris. 

Œdemera  atra  ,  thorace Julno  ,  elytris  tejiaceis 
apice  nigris. 

Necydalis  collaris.  Panz.  Faun.  Germ.  Fajc. 
tab.  10. 

Elle  reffemble  beaucoup  à  l'Œdénière  mélano- 
céphale.  Les  antennes  font  un  peu  plus  courtes  que 
le  corps,  noires  ,  avec  le  premier  article  fauve.  La 
tête  eft  noire.  Le  corcélet  ell  d'un  jaune-fauve  , 
prefque  cylindrique,  de  la  largeur  de  la  tête,  à. 
peine  rétréci  poftérieiirement.  Les  élytres  font 
pointillées  ,  marquées  de  trois  lignes  peu  élevées , 
dont  l'une  près  du  bord  extérieur  ;  elles  font  teila- 
cées  ,  avec  un  peu  du  bord  extérieur  &  de  l'extré- 
inilé  noirs.  La  poitrine  eft  noire.  L'abdomen  eft 
jauue  ,  avec  l'ex-lrémité  noire.  Les  pattes  l'ont 
noires. 

Elle  a  été  trouvée  aux  environs  de  Verfailles  ,  en 
avril,  fur  des  plantes  aquatiques,  par  M.  Bofc. 
Elle  le  trouve  auili  a  Nureniiierg. 

21.  Œdémère  brûlée. 

Œdemera  ujlulata. 

Œdemera  vigia ,  elytris  bajî  Juturâque  latè 
teffaceis.  Ent.  tom.  3.  n°.  5o.  19.  tab.  2,.Jig.  ig. 

Necydalis  ujlulata.  Fabr.  Entom.  Syjl.  em. 
tnm.  2.  pag.  352.  ti°.  l3.  —  Syjl.  Eleut.  tom.  2. 
p.  371.  n".  it). 

Elle  reîTemble  à  l'Œdémère  mélanocéphale.Les 
anienues  font  prefque  de  la  longueur  du  corps , 
noires,  avec  les  deux  premiers  articles  jaunes  eu 
deflous  ou  entièrement  noirs.  Les  anlennules  font 
jauues  ou  uoires.  La  têle  eft  uoire.  Le. corcélet  eft 
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noiv,  poiiililU',  illégal  ,  de  la  large\ir  dp  la  Icle. 
L'éciifloii  etl  iioir.  Les  élylres  fonl  polntilk'cs, 
marquées  de  (i-ois  lignes  élevées  ,  dont  l'une  près 
dii  ))oid  exléi'ieur;  elles  font  jaunes  ,  avec  le  bord 
t'.\lérieur  noir,  lequel  ne  s'avance  pas  julqu'à  la 
])afe.  Les  paltes  l'ont  noires. 

Elle  fc  trouve  au  midi  de  la  France,  en  Hon- 
grie. 

22.  ŒDEjiii^E  fulurale. 

Œdemera  fiituralis. 

Œdemeru  nigra,  alho  pithcfiens ,  elytris  fulurâ 
hncifque  quatuor  albis. 

Elle  efl  un  peu  plus  grande  que  l'Œdémère 
Ijleue.  Les  aiileunes  l'ont  iili formes  ,  un  peu  plus 
courles  que  le  corps  ,  noires  ,  avec  la  baie  d'un 
fauve-obfcur.  Les  antennules  font  d'un  fauve-ohl- 
cur  ,  avec  l'extrémité  noire.  I/a  tête  e(l  noire,  cou- 
verle  d'un  duvet  blanchâtre;  elle  ell  un  peu  en- 
l'oncée  djus  le  corcclel.Xe  corcclet  ell  non-,  cou- 
vert d'un  duvet  blanchâtre  ,  un  peu  plus  large  en 
avant  qu'en  arrière  ,  8c  un  peu  avancé  fur  la  tête. 
Jj'écuffon  eft  petit ,  arrondi ,  blanc.  Les  élytres 
font  noires  ,  avec  un  duvet  qui  forme  lix  lignes 
élevées  ,  dont  une  fur  la  future,  &  une  fur  le  bord 
extérieur.  Le  delfous  du  cor|is  eil  noir  ,  avec  un 
duvet  blanchâtre.  Les  pattes  font  d'un  fauve-obi- 
cur,  avec  la  majeure  partie  des  cuifl'es  noire. 

Elle  fe  trouve  fur  la  côte  de  Barbarie. 

23.  ŒûÉmère  pajlipède, 

Œdemera  pallipes. 

Œdemera  nigra ,  cinereo  pubejcens  ,  pedibus 
pallidè  tejlaceis. 

Elle  reffemble  à  la  précédente.  Les  antennes 
fout  filiformes  ,  guère  plus  longues  que  la  moitié 
du  corps  ,  obfcures  ,  avec  la  bafe  teftacée.  Les 
antennules  font  teftacées  ,  avec  l'extrémité  noi- 
râtre. Tout  le  corps  eil  noir,  couvert  d'un  duvet 
blanchâtre.  La  tête  efl  un  peu  enfoncée  dans  le 
corcelet ,  &  celui-ci  ell  arrondi  ,  pointillé.  Les 
élytres  font  pointiOées  ,  &  on  y  voit  quelquefois 
deux  lignes  peu  marquées,  blanchâtres.  Les  pattes 
font  d'un  fauve-pâle. 

Elle  fe  trouve  eu  Egypte  ,  fur  les  fleurs  en 
ombelle. 

24.  ŒdÉmÈre  thalallîne. 

Œdemera  thalqffiiia. 

Œdemera  thorace  canaliculato ,  corpore  in- 
lidi  ,  pedibus  ni  gris. 

Necjdalis  ihalajjina.  Fabb.  Entotn.  Syjl.  em. 
tom.  I.  pars  2.  p.  55o.  n°.  i.  —  Sjjî.  Eleut.  t.  a. 
p.  368.  n°.  I. 
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Necyddlis  tliahiffina.  Panz.  Faim.  Genn.  Fajc. 
5.  tab.  i5. 

Elle  a  environ  quatre  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  noires  ,  à  peine  plus  longues  que  la 
moitié  du  corps.  Tout  le  corps  eft  d'un  vert  plus 
ou  moins  clair.  Le  corcelet  a  un  petit  reullcment 
de  chaque  côté,  &  une  ligne  loni;itudinale ,  enfon- 
cée, au  milieu.  Les  élytres  font  finement  pointil- 
lées ,  Se  marquées  de  trois  lignes  peu  élevées.  Les 
pattes  lont  noires. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

2j.  Œdémère  verte. 

Œdemera  viridijjîma. 

Œdemera  thorace  cylindricn  lcpi>i ,  corpore  vi- 
ridi ,  pedibus  anticis  tejlaceis.  Ent.  tant.  3.  n°.  5o. 
i5.  tab.  l'â.Jig.  a.  b.  c. 

Cantharis  pirid{ffima.  Ln^y.  SjJI.  Nat.  2..  p.  65o. 
n".  2.T).  — Fauii.  Suec.  n°,  717- 

Nicydalis  viridijffima.  Fabr.  SyJl.  Ent.  p.  208. 
—  Ent.  S\Jl.  em.  tom.  I.  pars  2.  p.  3jo.  n".  2.  — 
SyJL  Eleut.  tom.  2..  p.  369,  n°.  2. 

Cantharis  viridis  viridi-œnea  ,  nitida,  antennis 
ni  gris ,  thorace  iereti  elongato.  Deg.  Mem.  Irif, 
tom.  3.  p.  i{).  n°.  3. 

Necydalis  viridiffinia.  Payk..  Faun.  Suec.  t.  3. 
p.  i53.  n".  5. 

Elle  ell  un  peu  plus  petite  &  un  peu  pins  étroite 
que  l'Œdémère  bleuâtre.  Les  antennes  Ibnt  noires, 
avec  les  trois  premiers  articles  d  un  fauve-obfcur. 
Tout  le  corps  efl  d'un  verl-luifant  ,  quelquefois 
bleuâtre  ou  bronzé.  La  tête  ell  trt-s-iinement  poia- 
lillée.  Le  corcclet  eft  prefquo  cylindrique  ,  plus 
long  que  large  ,  iinemtnt  pointillé.  Les  élytres 
font  Iinemtnt  poiutiUées ,  dune  égale  largeur, 
marquées  de  quatre  lignes  peu  élevées  ,  dont  liii- 
térieiu'e  plus  courte  que  les  autres.  Les  pattes  font 
tellacées,  avec  les  genoux  poilérieurs  ubfcurs  ,  ou 
vertes,  avec  les  jambes  antérieures  tellacées. 
Elle  fe  trouve  au  nord  de  1  Europe. 

26.  ŒdÉsière  nigripède. 

Œdemera  nigripes. 

Œdemera  thorace  ovato,  cyanea,  antennis  pe- 
dibujtjue  nigris. 

Necydalis  cyanea.  Fabr.  Ent.  S\Jl.  em.  tom.  l. 
pars  2.  p.  35l.  n".  5.  —  Syjt.  Eleut.  t.  2.  p.  3t)C). 
n°.  5. 

Elle  eft  de  la  gi-andeur  de  l'Œdémère  verte.  Le» 
antennes  lont  noires.  Tout  le  corps  eil  bleu.  La  tête 
eft  pointillée  ,  Si  marquée  d'une  petite  imprelfioa 
fur  le  verlex.  Le  corcelet  eft  un  peu  déprimé  ,  mar- 
qué de  deux  ou  trois  imprellions.  Les  élytres  font 
poiuiillées  ,  &.  ont  quiitre  lignes  peu  élevées  ,  dont 
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l'ext(/r!e:ire  eft  liV'S-prcs  du  bord.  Les  patles  font 
noires  ,  avec  les  ciiiires  bleuâlrcs. 
Elle  fe  trouve  eu  Europe. 

27.  Œdésjère  notoxoïde. 

ŒDEliiLR.i  notoxoides. 

Œdemera  nigm  ,  thorace  ovato,  rvjh;  macuhs 
duiibus  bajèos  nigris. 

iVer»(fo//.-' notoxoidos  ,  thorace  ovato,  maciiUs 
ditahus  hafeos  nigris ,  corpoiejtijlo-  Fabr.  SjJî. 
Elcui.  (ont.  2.  p.  obg.  n'^-  6. 

Elle  reffemble  un  peu  à  l'Œddmère  mclanocé- 
pliale.  Les  antennes  font  noires  ,  filiformes.  La  tête 
efl  noire  ,  aiufi  que  les  antenuules.  Le  corcelet  eft 
prefqu'ovale  ,  Irès-linement  pointilli?,  fauve,  avec 
deux  tucLes  noires  ,  placées  à  la  Laie  ,  &  quelque- 
fois deux  poinis  de  la  même  couleur  vers  le  bord 
antérieur.  Tout  le  refte  du  corps  e(l  très-noir.  Les 
élytres  font  poinlillées  ,  &  ont  trois  ligues  peu 
élevées. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Caroline,  d'où  elle  a  été 
apportée  par  M.  Boic. 

28.  ŒdÉmère  tlioracique. 

Œdemera  thoiacica. 

Œdemera  nigra  ,  thorace  teretlufculo  ,  nrfo  , 
iiniiiaculato. 

Necydulis  tboracica,  thorace  teretiiijculo ,  nijh; 
elytns  LvviJ/irnis  ,JuJcis.  Fabr.  Sv/i.  Eleut.  t.  2. 
p.  370.  n°.  8. 

Elle  efl;  plus  petite  &.  plus  étroite  que  la  précé- 
dente. Les  antennes  font  noires,  iililormes ,  pref- 
que  de  la  longueur  du  corps.  La  tête  ell  noire  , 
ainîi  que  les  antennules.  Le  corcelet  ell  étroit  , 
prefque  cvlmdrique ,  peu  déprimé  ,  fauve.  Les 
élytres  font  noires,  iinement  pointillées.  Le  del- 
foiis  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  noues  ,  avec 
les  jambes  d  un  fauve-obfcur. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Caroline,  d'où  elle  a  été 
apportée  par  M.  Bofc. 

2g.  ŒdÉmère  fanguinicoUe. 

Œdemera  fanguinicollis. 

Œdemera  nigra  ,  thorace  nijo  ,  pitnclis  tribus 
tmpn'//is.  Eut.  tom.  3.  11°.  5o.  12.  tiib.  l-Jig-  l~. 
a.  b. 

Necydalis  fanguinicollis ,  thorace  teretiiifctilo  , 
nijo  ,  corporej'ajco.  Fabr.  Ent.  Sjjl.  ein.  tom.  2. 
p.  35l.  n".  6.  — SyJI-  Eleut.  tom.  2.  p.  Sto.  n".  7. 

Necydalis Jlavicollis.  YAKz.Faun.  Germ.Fafc. 
tah.  18. 

Elle  efl  plus  petite  que  la  précédente.  Les  an- 
tennes font  LUI  peu  plus  courtes  ^pie  le  corp';,  noires, 
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avec  1:;  Ivife  d'uu  f-iuve-obrcur.  Les  antennules 
fout  d'un  fauve-obfcur.  La  tête  efl  noire  ou  d'ua 
noir  nu  peu  bleuâtre.  Le  corcelet  eft  fauve  ,  dé- 
primé ,  marqué  de  trois  enfoncemens  difpofés  en 
triangle.  Les  élvtres  font  pointillées  ,  noires,  niai- 
quées  de  trois  lignes  élevées.  Le  deffous  du  corpâ 
&.  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  en  France,  eu  Allemagne. 

3o.  ŒdÉmère  trifle. 
Œdemera  trijiis. 

Œdemera  nigra,  thorace  terctiiifculo  , ,femo- 
rtimque  bajintjis.  Ent.  tvn.  5.  «".  5o.  l3.  tab.  2. 
.fis-  i3. 

Necydalis  triJlis.  Fabr.  Ent.  Svjî.  em.  tom.  1. 
pars  2.  pag.  553.  n°.  10.  —  Sj,Jl.  Eleut.  tom.  2. 
p.  570.  IIP.  10. 

Les  antennes  font  noires,  filiformes ,  plus  cour- 
tes que  le  corps.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  <  (t 
aminci ,  rougeàtrei  L'écufl'on  eft  noir  &  arrondi 
poflérieurement.  Les  élytres  fout  noirâtres  ,  poin- 
tillées ,  marquées  de  trois  lignes  longitudinales  , 
peu  élevées.  Le  délions  du  corps  eft  noirâtre.  Les 
pattes  font  noir.îlres  ,  avec  la  bafe  des  cuiO'es  roii- 
geâtre.  Les  cuiO'es  poftérieures  font  limpLes. 

Elle  fe  trouve  à  la  terre  de  Diénien. 

5i.  ŒdÉmère  perlée. 

Œ.DEMERA  margaritacea. 

Œ.deinera  nifa ,  elytris  fubulatis ,  ahbreinatis  , 
margaritaceis  ,  baji  rufis ,  apice  atris.  Fabr.  S\Jl. 
Eleut.  tom.  2.  p.  Irj^.  n°.  24. 

Elle  reîFemble,  pour  le  port,  à  l'Œdémcre  bleue. 
La  tête  eft  rouge.  Les  antennes  font  rougealres , 
avec  l'extrémité  des  anneaux  noire.  Le  corcelet 
eft  globuleux  ,  rouge  ,  fans  tacbe.  Les  élytres  fonf 
lilies  ,  lubulées  ,  prelqu'une  fois  plus  courtes  cpic! 
l'abdomen  ,  rouges  à  la  bafe  ,  nacrées  &  brillantes 
au  milieu  ,  noires  à  l'extrémité.  L'abdomen  eit 
noir,  avec  l'anus  rouge.  Les  pattes  font  rouges  , 
avec  toutes  les  cuilTes  renflées. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  mdridionale. 

Nota.  Cette  efpèce  ,  que  je  n'ai  point  vue  , 
n'appartuul  pas  peut-être  à  ce  genre  ,  mais  à  ce- 
lui de  Nécydale  de  cet  ouvrage  ,  ou  à  celui  de 
Callidie. 

02.  ŒdÉmère  bleue. 

Œdemera  cœrulea, 

Œdemera  elytiis  Jltbulatis  ,  cœrulea  ,  fimo- 
ribus  pojhcis  clai'atis ,  arcuatis.  Ent.  tom.  7). 
71°.  5o.  iG.  tcib.  2,.Jig.  Ib".  a.  b. 

Necydalis  cœrulea.  Li.nn.  S\Jl.  Nat.  2.  />■  G^2. 
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CaniJiaris  ftobilis.  Scop.  Ent.  Cam.  n".  146. 

Necjdatis  ccenilca.  Fabb.  Ent.  Syjl.  em.  t.  i. 
■pars  a.  pag.  354-  n°.  ii).  —  Syjl.  Eleut.  toin.  z. 
p.  072.  n°.  25. 

Canthans  viridi-cœrulea  ,  elytris  attenvatis  , 
Jhnonbus  pojlicis  glohojh.  Geoffr.  Inf.  Parif. 
tom..  I.  p.  342.  7i".  3. 

Canthans  groj/ipes.  Founc.  Eut.  Parif.  tom.  l. 
p.  i54-  n".  3. 

Necydalis  cœruha.  Schr ank,  Enum.  Tnf.  Aiijlr. 
71°.  317. 

Necydalis  crrru/ea.  Ross.  Faun.  Etr.  to/n.  1. 
p.  170.  n".  433. 

Elle  a  quatre  lignes  de  loni^upiir.  Les  antennes 
fciut  noires,  preCque  de  la  longnenr  du  corps.  Les 
antennules  l'ont  noires.  La  tête  ell  étroiie,  iiû  peu 
alongt'e  antérieurement ,  légèrement  raboteule  , 
d'un  verl-bleuàlrc.  Les  veux  font  noirs  ,  arrondis 
&  l'aillans.  Le  corculet  elt  un  peu  raboteux  ,  iné- 
gal,  proique  Cylindrique,  d'un  vert-bleuâtre.  Les 
élvlres  l'ont  de  la  même  couleur,  amincies  à  l'ex- 
trémité, marquées  de  trois  lignes  élevées ,  dont 
l'intérieure  très-courte.  Le  ded'ous  du  corps  efl  d'un 
vert-bleuâtre  trcs-luifant  ,  avec  les  tarfes  noirs. 
Les  cuifles  poUérieures  ,  dans  le  mâle  leulement, 
l'ont  Irès-rcnîlées  ,  un  peu  arquées. 

Elle  (e  trouve  dans  tout  le  midi  de  l'Europe  ,  & 
u'ell  pus  rare  aux  environs  de  Paris. 

33.  Œdémèbe  abdominale. 

Œdemera  abdoniinalis. 

Œdemera  elytris  /uhiihitis ,  riridi-œnea ,  ah- 
dominis  rnargine  rubro ,Jl'nioribiis  pojlicis  incraj- 
jatis ,  aivualis.  Ent.  tom.  5.  n°.  5o.  17.  tab.  2. 
Jig.  i4-  a.  b.  c.  d.  e. 

Elle  relTemble  beaucoup  à  l'ŒJémère  bleue , 
dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété ,  &.  dont  elle 
ne  ditïcre  cU'euLiellement  que  par  le  bord  latéral 
de  l'abdomen ,  qui  ell  un  peu  relevé  &  rouge  daus 
les  deux  l'exes.  liCs  cuifles  du  mâle  font  renflées  , 
&  celles  de  la  femelle  fout  fiiuples.  Elle  varie ,  pour 
les  couleurs  ,  du  beau  vert-métallique  au  vert- 
foncé  &  au  vert-obfcur. 

EUe  fe  trouve  fur  les  fleurs ,  au  midi  de  la 
France. 

34.  ŒdÉmÈre  podagraire. 

Œdemera  podagraria. 

Œdemera  nigra,  elytris  fubulatis  ,  tejlaceis  ; 
femoribus  pojlicis  clavatis ,  bci/i  tejlaceis.  Ent. 
tom.  3.  n°.  5o.  10.  tab.  i.Jig.  10.  a.  b. 

Œdemera  simplejc.  Entom.  tom.  3.  n°.  5o.  9. 
tab.  i.Jjg.  9.  a.  b.  c. 
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Necydalis  Podagrarice.  Li.vv.  S^Jl.  Nat.  2. 
p.  642.  n".  y. 

Cantliarisjèmonita.  Scor.  Ent.  Carn.  n''.  \^. 

Necydalis  Podagrarice.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
tom.  2.  pag.  354.  n".  20.  —  Syjl.  Eljut.  tom.  2. 
p.  373.  n°.  26. 

Cantharis  nigra  ,  elytris  attenuatis  ,  fulpis^Je- 
moribus  pojlicis  globajis.  Geoffr.  liiJeCl.  Parif. 
tom.  I.  p.  343.  n°.  4-  Mas. 

Cantharis  fulfa.  Fourc.  Ent.  Parif  tom.  1. 
p.  i55.  n".  4. 

Necydalis  Podagrarice.  Payk.  Faun.  Siiec.  t.  3. 
p.  104.  n°.  4- 

Cantharis  Jlavefcens ,fubi>illofa  ,  elytris  atte- 
nuatis. Geoffr.  Inf.  Parif.  tom.  1 .  p.  343.  n°.  5. 
Feni. 

Cantharis  villofa.  FouRC.  Ent.  Parif.  tom.  I. 
p.  i5j.  n°.  5. 

Necydalis  Jlavefcens.  Ross.  Faun.  Etr.  TSIant. 
1.  p.  3b".  ra".  i3t). 

Necydalis  Podagrarice.  Schrank  ,  Enum.  Inf 
Aujlr.  n".  314. 

Elle  a  un  peu  plus  de  quatre  lignes  de  longueur. 
Les  antennes  font  de  la  lona;ueur  du  corps,  noires, 
avec  un  peu  de  jaune  au  dell'ous  des  trois  premiers 
articles.  Les  antennules  font  fauves ,  avec  un  peu 
de  noir  à  leur  extrémité.  La  tête  &  le  corcelet  tout 
d'un  noir-bronzé.  Les  élytres  font  fubulées  ,  tclla- 
cées  ,  marquées  de  deux  lignes  élevées,  dont  l'une, 
vers  la  future  ,  ne  va  pas  jufqu'au  milieu.  Le  del- 
fous  du  corps  ell  d'un  noir-bronzé.  Les  quatre 
pattes  aalérieures  font  d'un  jaune-fauve  ,  avec  les 
tarfes  &.  l'e.xtrémilé  des  jambes  intermédiaires 
noirs.  I,cs  poflérieures  font  noires.  Les  cuifles  font 
très-rendées  ,  d'un  noir-bronzé,  avec  la  bafe  d'un 
jaune-fauve.  Tout  le  corps  ei'i  couvert  d'un  léger 
duvet  foyeux. 

Dans  la  femelle  les  antennes  font  obfcures ,  avec 
les  premiers  anneaux  telîacés.  La  tête  ell  noire, 
avec  les  antennules  tellacéès.  Le  corcelet  &.  les 
élytres  font  tellacés  ,  fans  tacbe.  La  poitrine  efl 
noire  ou  d'un  noir-bronzé.  L'abdomen  eft  d'ua 
jaune-fauve  ,  avec  un  peu  de  noir  au  nulieu  de  la 
bafe.  Les  pattes  fontfimples,  teflacées. 
Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe, 

35.  Œdémère  jaunâtre. 

Œdemera  Jlai>ejcens. 

Œdemera  nigra,  elytris  fubulatis ,  tejlaceis; 
margine  nigro  ;  Jemoribus  pojlicis  incrajjatis  , 
œneis. 

Necydalis  Jlavefcens  .liiT^^ .  S\fl.  Nat.  2.  ;;.  642. 
»°.  8.  Mas. 

Necydalis 
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NecydaUs/implex.  Linn.  Syjl.  Nat.  2.  p.  G4Ô. 
W.  10.  Fc/n. 

Necydcilis  Pthyjica.  Scop.  Ent.  Cam,  n".  l44- 
Fcm. 

Necydalis  Jlavefcens.  Dec.  Meni.  TriJ'.  toin.  5. 
^.  l55.  n".  4. 

Necydalis  fimple.r.  Yavs..  Ent.  Syjl.  em.  t.  l. 
pars  3.  /).  355.  re°.  25.  —  Syjl.  Eletit.  2.  p.  ^74. 
72°.  33.  i^e/?«. 

Necyd<ilisjlai>ejcens.  Patk.  Faun.  Suec.  t.  3. 
p.  i55.  «°.  5. 

Elle  rcffemLle  beaucoup  à  l'Œdémère  poda- 
eraire,  dont  elle  ne  varie  effentielleraenl  que  par 
les  cuiffes  pofténeuies  ,  qui  font  entièrement  d'une 
couleur  noirâtre  bronzée  ,  &  par  les  ëlytres  ,  qui 
ont  ordinairement  un  peu  de  l'extrémité  &  du  bord 
extérieur  noirs.  Les  pâlies  antérieures  &  intermé- 
diaires ont  leurs  cuilfes  bronzées  ,  noirâtres.  La 
femelle  a  les  cuiffes  pollérieures  fimples.  L'ab- 
domen &  le  corcelet  font  noirs  ou  d'un  noir- 
bronzé. 

Elle  le  trouve  dans  toute  l'Europe. 

36.  Œdémère  hybride. 

Œdemera  hybrida. 

Œdemera  nigra  ,  thorace  rufo,  elytris  fubulatis 
tejlaceis  ,  niargine  apiceque  nigris. 

NecydiiUs  liybrida  ,  thorace  teietiujculo  rufn  , 
elytris  fubulatis,  bajifuturâque  tejlaceis,  maigine 
&  apice  nigris.  Ross.  Faun.  Etr.  Mant.  i.  p.  56. 
n".  i58. 

Necydalis  hybrida.  Faun.  Etr.  Ross.  Ed.  Hellw. 
tom.  I-.  p.  398.  11".  i38. 

Elle  reffemble  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur,  à  l'Œdémère  bleue.  Les  antennes  Si  la 
têle  font  noires.  Le  corcelet  efl  fauve,  aminci, 
marqué  de  deux  points  enfoncés.  Les  élytres  font 
fubulées  ,  marquées  de  trois  lignes  élevées  ;  elles 
font  teflacées  à  la  baie  &  du  côté  de  la  future ,  juf- 
qu'au  milieu.  Se  noires  du  milieu  à  l'extrémité  & 
fur  tout  le  bord  extérieur.  La  poitrine  ell  noire. 
Les  cuiffes  pollérieures  fout  renflées ,  arquées,  en- 
tièrement noires,  luifantes.  Les  ailes  lout  noires. 

Elle  le  trouve  en  Italie,  fur  les  Heurs  du  Panais. 

37.  Œdémère  fubulée. 

Œdemera  Jubulata . 

Œdemera  nigra,  elytrisjubulaiis  tejlaceis,  niar- 
gine oinni  nigro.  Ent.  tom.  3.  n°.  5o.  20.  tab.  2. 
//g.  20  .a.  b. 

Necydalis  rnarginata.  Fabr.  Ent.  Syjl.  Suppl. 
tom.  5.  p.  i55. 

Necydalis Jemorata.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc. 
36,  tab.  12. 

Hijl.  Nat.  Inf.   Tome  Vlll. 
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Elle  reffemble  à  l'Œdémère  jaune  ,  mais  elle  eft 
lui  peu  plus  petite.  Les  anleiuies  ,  la  têle  ,  le  corce- 
let &  tout  le  deffous  du  corps  font  noirs.  Le  cor- 
celet e(l  raboteux ,  prefque  cylindrique.  Les  élj- 
Ires  fout  tellacées  ,  entièrement  bordées  de  noir, 
même  à  leur  bafe.  Les  bords  latéraux  de  l'abdo- 
men font  un  peu  relevés  &  fauves. 

Elle  le  trouve  au  midi  de  la  France  ,  d'où  elle 
a  été  envoyée  à  M.  Bofc. 

33.  Œdémère  verdâtre. 
Œdemera  vitejcens. 

Œdemera  thorace  inœquali ,  coipore  virejcen- 
ti-objcuro  ,  antennis  pedibujque  nigris. 

Necydalis  virejcens.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  I. 
pars  2.  ^.  55i .  n°.  4.  —  Svjl.  Eleut.  t.  a.  p.  369. 
n°.  4. 

Cantliaris  virejcens.  Lijîn.  S\Jl.  Nat.  2.  p.  65o. 
n".  24. 

Necydalis  l'irejcens.  Pavk.  Faun.  Suec.  tom.  3. 
p.  i36.  n".  6. 

Elle  efl  de  la  grandeur  de  l'Œdémère  verte.  Le» 
antennes  font  noires.  La  tète  eft  d'un  vert-obfcur  , 
avec  le  front  entier.  Le  corcelet  eft  d'un  vert-obf- 
cur, antérieurement  aufli  large  que  long,  un  peu 
rétréci  poftérieuremcnt ,  marqué  d'une  imprefîion 
profonde  de  chaque  côté.  L'écuffon  eft  petit,  d'ua 
vcrt-obfcur.  Les  élytres  font  d'un  vert-obfciir ,  fu- 
bulées ,  mais  un  peu  moins  que  dans  les  cfpèccs 
précédentes  ,  marquées  de  deux  lignes  élevées  , 
indépendamment  du  bord  extérieur  &.  de  la  fu- 
ture ,  l'intérieure  étant  courte.  La  poitrine  &.  l'ab- 
domen font  d'un  vert  un  peu  bronzé.  Les  pattes 
font  verdàlres  ,  &  les  cuiffes  fimples  dans  la  fe- 
melle. Les  poftérieures  font  arquées  &  renflées  dans 
le  mâle. 

Elle  le  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

39.  Œdémère  barbare. 

Œdemera  barbara. 

Œdemera  œnea  ,  elytris  attenuatis,  apice  pedi- 
bujquejlai>ejcentibus. 

Necydalis  barbara.  Y A.i,v^.Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
yp.  55l.  n".  7.  —  Syjl.  Eleut.  t.  2.  p.  35o.  n°.  g. 

Elle  reffemble  à  l'Œdémère  bleue.  Les  antennes 
font  d'un  jaune-obfcur.  La  tête  ell  bronzée.  Les 
antennules  font  d'un  jaune-obfcur,  avec  l'extré- 
mité noire.  Le  corcelet  eft  un  peu  déprimé  ,  mar- 
qué de  quelques  enfoncemens.  Les  élytres  fout 
bronzées  ,  amincies  poftérieurement ,  avec  l'extré- 
mité jaune;  elles  fout  pointillées,  &  ont  quatre 
lignes  élevées ,  dont  deux  très-courtes.  Le  corps 
ell  bronzé.  Les  pattes  font  jaunes ,  avec  les  cuifl'es 
poftérieures-bronzées  ,  excepté  à  leur  bafe.  Ce» 
cuill'es  pollérieures  font  renflées  ,  &  arquées  dans 
le  mâle. 

Elle  le  trouve  fur  la  côte  de  Barbarie. 
LU 
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40.  Œoémèhe  Licolore. 

ŒdemeRjS  hicoîor. 

Œdemera  ccrrulefcenf  ,  ihoracis  manTjne ,  ah- 
domine  pedihujijiw  tojhiceis. 

Necydalis  hicohr.  Fabr.  Ent.  Syfl.  em.  tom.  i. 
pars  2..  p.  554.  n°.  21.  —  Sy/l.  Eleut.  t.  2.  p.  Irfh. 
""■  27- 

Les  antennes  font  oLfcures.La  tête  efl  Wen;'ilrc. 
Le  corcelet  ell  rouge  ,  avec  une  large  raie  longiin- 
dinale ,  bleuâtre.  Les  ély  très  font  bleuâtres ,  à  peine 
ftriées.  L'abdomen  efl  teftaeé.  Les  pattes  font  tcita- 
ci'es.  Les  cuiffes  poftérieures  font  très-renflées. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Boune-El'pérance. 

41 .  Œdémère  flavipède. 

ŒDiMERAjîai'ipes. 

Œdcmcra  elytrisfubulatis ,  œnea  ,  pedibus  an- 
ticisjlat'is  ,  J'einortbus  pojlicis  tncniJJ'alis. 

Œdemera  œiiea.  Ent.  t.  3.  n".  5o.  i3.  tab.  2. 
Jlg.  18.  a.  b. 

Necydalis  fhivipes  nigra ,  elytris  atténua  fis  pi- 
refcentibus ,Ji'nioribus  po//tcis  mcnifjatis ,  arcua- 
tis.  Fabb.  Ent.  Sy/l.  em.  tom.  2.  p.  533.  «°.  22.  — 
Sy/l.  Eleut.  2.  p.  570.  n".  28. 

Necydalis Jlai'ipes.  Payk.  Fuiin.  Suec.  tom.  5. 
p.  107.  n".  7. 

Elle  efl  un  peu  plus  pelile  que  l'Œdémère bleue. 
Les  antennes  fout  prefque  de  la  longueur  du  corps , 
noires  ,  avec  la  bafe  d'un  fauve-obl'ur.  Tout  le 
corps  eft  d'un  vert-foncé  81.  In-nnzé.  Le  corcelel  elt 
marqué  de  quelques  imprcflions.  Les  ély'i'es  font 
moiin  fuluilées  que  dans  l'Œdémère  bleue;  elles 
fout  polntillées,  &.  ont  deux  ligues  élevées,  dont 
l'une ,  inlerne ,  ne  va  pas  jul'qu'au  milieu.  Il  y  aune 
troifièine  ligue  Irès-jn-ès  du  bord  extérieur.  La 
moitié  des  cuiffes  &  les  jambes  antérieures  f  mt 
jaunes  j  les  autres  font  bronzées.  Les  cuiH'es  pofté- 
rieures ,  dans  le  mâle,  fout  très-rentlées  ,  un  peu 
arquées. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  &  furtout  au 
Inidi  de  la  France  ,  en  Italie  ,  dans  les  iles  de  l'Ar- 
cliipel. 

4a.  Œdémère  teftacée. 

Œdemera  tejlacea. 

Œdemera  nigra  ,  thorace  elyirijque  tcjlaccis  , 
pedibus  nifîs. 

Necydalis  tcflacea.  Fabr.  Ent.  Sy/l.  em.  t.  1. 
pars  3.  pag.  355.  n".  20.  —  Sy/l.  Eleut.  tom.  2. 
p.  573.  n".  29. 

Elle  reffemble  aux  précédentes.  Les  antennes 
font  noires.  La  tète  elt  obfeure.  Le  corcelet  ell 
plane j  tcUacé.  Les  élylres  font  amincies,  un  peu 
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plus  pâles  que  le  corcelet.  Le  dcE'ous  du  corps  efl 
nijir,  avec  les  pattes  rougeàirts. 

M.  l'aykul  a  cité  cette  efpèce  comme  n'étant  que  , 
la  femelle  de  l'Œdémère  podagraire  ;  mais  ,  fuivant 
Fabricius  ,  elle  a  le  deiTous  du  corps  noir  &  les 
pattes  rougeâtres.  Nous  avons  fait  obfervcr  que  la 
femelle  de  l'tEdémère  podagraire  avoit  l'alidomen 
d'un  jaune-fauve,  &  les  pattes  de  la  couleur  du 
corcelet,  qui  efl  raboteux  ou  inégal,  &  non  pas 
plane  ,  comme  le  dit  Fabricius  ,  dans  l'Œdémère 
leflacée. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

43.  Œdémère  glauque. 

Œdemera  glaucejcens. 

Œdemera  elytris  fubulalis  ,  glaucis  ,  coipore 
nigro  ,  abdominis  incij'uris  albis. 

Necydalis  gluucefcensi  Fabr.  Ent.  Sj^.  em. 
tom.  I.  pars  2.  p.  333.  ri°.  24.  —  Sjjf.  Eleut.  t.  2. 
p.  373.  n".  3i. 

Necydalis  glaucefcens  elytris  fubulatis  glmico- 
Jlai>eJ'centihus  ,  Jemonbus  clai'atis.  Lin».  Syjl. 
Nat.  2.  p.  042.  n".  7. 

Leptura  necydalea.  Linn.  Syjl.  Nat.  edit.  10. 
tom.  1.  p.  399.  n".  17. 

Les  antennes  font  filiformes  ,  noires,  delà  lon- 
gueur de  la  moitié  du  corps.  La  lêle  ell  noire.  Le 
corcelet  eft  noir,  prefque  globuleux.  Les  élytres 
font  amincies  Se  prelque  fubulées;  elles  font  gla- 
bres ,  d'un  jaune-glauque,  avec  le  bord  pourpre. 
L'abdomen  eft  noir ,  aminci ,  avec  le  bord  des  an- 
neaux blanc.  lyCS  cuifl'es  font  renllées. 

Elle  fe  trouve,  fuivant  Linné  ,  dans  l'Amérique 
méridionale,  à  Surinam;  &,  fuivant  Fabricius  , 
au  midi  de  l'Europe. 

44-  Œdémère  du  Cliêne. 

Œdemera  Çuercûs. 

Œdemera  elytris  Juhulalis  nipa  ,  abdomine 
pedihujque  Jlai'cJ'centibus. 

Necydalis  Çuercûs.  Fabh.  Ent.  Sy/l.  em.  t.  I. 
pars  2.  p.  353.  n".  26.  —  S\Jl.  Eleut.  t.  2.  p.  374. 
71°.  33. 

Elle  eft  petite.  Les  antennes  font  noires,  avec  le 
premier  article  jaune.  La  tête  efl  noire  ,  avec  la 
bouche  jaune.  Le  corcelet  ell  noir ,  fans  tacLe.  Les 
élytres  fout  obfcures.  L'abdomen  £:  les  pattes  font 
jaunes. 

Elle  fe  trouve  fur  le  Cbêne  en  Danemarck. 

ŒMAS.  Œnas.  Genre  d'infefles  de  la  féconde 
feflinn  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  St.  de  la  famille 
des  (liinlliandies. 

Les  Œnas  ont  les  anienncs  courtes  ,  filiformes , 
coudées  entre  le  fécond  &  le  troiCèrae  article  ;  les 
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HKindibules  Gmples;  les  antennules  filiformes  ;  la 
tèle  iucluu'e  ,  dillindle  du  covcelet  ;  les  taries  11m- 
plfs  ,  tililbi-mes ,  tenninés  par  quatre  crochets. 

Ce  geme,  établi  par  M.  Latvtille  ,  paroît  tenir 
le  milieu  entre  celui  de  (lanlliaride  &  celui  de 
Jlylubre  ,  &  il  cft  diiliiii:!  du  premier  par  les  au- 
ttnues  grenues  ,  pas  plus  longues  que  le  corceu't  , 
&  du  fécond  en  ce  qu'elles  ne  vont  point  en  grol- 
liil'ant ,  &.  parolUent  comme  coudées  ou  brilees 
entre  le  premier  &  le  fécond  article;  elles  font  in- 
férées an-devant  des  yeux  ,  &  font  compofées  de 
onze  articles  ,  dont  le  premier  elt  un  peu  alongé  8c 
rende.  Le  fécond  ell  petit,  fort  court,  prelque 
conique.  Le  troilième  ell  amin<:i  à  la  baie  ,  mais  à 
peu  près  de  la  longueur  &  de  la  groll'eur  des  fui- 
vans  ,  qui  font  grenus  ,  égaux  enlr'eux.  Le  dernier 
article  ell  terminé  en  pointe  obtule. 

La  boucbe  ell  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  dune 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  anteunules. 

La  lèvre  fupérieure  ell  cornée,  large  ,  un  peu 
avancée  ,,  arrondie  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées  ,  poin- 
tues ,  fimples  ,  mûmes  d'une  partie  peu  (aillante, 
prelque  membraneule  depuis  leur  baie  interne  jul- 
ijiia  l'tndroit  de  f  arcure. 

Les  mâchoires  font  coriacées ,  bifides.  La  divi- 
fion  extérieure  ell  comprimée ,  une  fois  plus  longue 
que  l'interne  ,  mince  a  la  baie  ,  arrondie  &  prel- 
que velue  à  l'on  extrémité.  La  divifiou  interne  efl, 
coiule  ,  large  à  fa  bafe  ,  comprimée  ,  un  peu 
pointue. 

La  lèvre  inférieure  efl  menxbraneufe ,  large, 
avancée  ,  écliancrée. 

Les  antennuks  antérieures  font  filiformes  ,  un 
peu  plus  longues  que  les  mâchoires  ,  &  compolées 
de  quatre  ariicles ,  dont  le  premier  ell  très-petit  ; 
les  deux  fuivans  font  égaux  eutr'cux;  le  quatrième 
ell  un  peu  plus  long ,  terminé  eu  pointe  obtule. 
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Elles  font  inférées  à  la  bafe  de  la  diviCon  exté- 
rieure des  mâchoires. 

Les  antennules  pofléricures  font  filiformes  te 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  eft 
court;  le  fuivant  prefque  conique,  un  peu  alongé; 
le  troifième  eft  peu  alongé  ,  prelque  cylindrique. 
Elles  font  inférées  à  la  bafe  antérieure  latéride  de 
la  lèvre  iuférieiu-e. 

La  têle  ell  inclinée  comme  dans  les  Mylabres , 
&  diftiufle  du  corcelet ,  dont  elle  eft  féparée  par 
un  col  très-court  ;  elle  eft  convexe  fupéneurement, 
terminée  en  angle  un  peu  aigu  inférieurement. 

Les  yeux  font  petits,  arrondis,  peu  faillans , 
placés  à  la  partie  latérale  un  peu  antérieure  de  la 
tête. 

Le  corcelet  eft  arrondi ,  peu  convexe  ,  prefque 
déprimé,  ordinairement  un  peu  plus  étroit  que  la 
tête. 

Les  élylres  font  prefqu'une  fois  plus  larges  que 
le  corcelet  ;  elles  font  coriacées,  flexibles,  un  peu 
plus  longues  que  l'abdomen ,  &  elles  cachent  deux 
ailes  mcmbraneufes  ,  replié^'s. 

L'écuffon  ell  petit ,  triangulaire  ,  obtus  ,  plu» 
large  que  long. 

Le  corps  a  une  forme  prefque  cylindrique  ,  à 
peu  près  femlîlable'à  celle  des  Cantharides. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  ou  même 
afl'ez  longues  pour  le  volume  du  corps.  Les  cuifles 
font  peu  rentléesj  munies,  à  leur  bafe  interne, 
d'un  petit  trocanler.  Les  jambes  font  fimples  ,  un 
peu  grêles.  Les  tarfes  font  longs  ,  filiformes.  Le 
pénultième  article  eft  fimple,  &  le  dernier  eft  ter- 
miné par  cpiatre  crochets  arqués.  Les  quatre  tar- 
fes antérieurs  font  compofés  de  cinq  articles  ,  Se 
les  deux  pollcrieurs  de  quatre  feulement. 

Les  Œnas  paroilfent  avoir  les  mêmes  habitude» 
&.  les  mêmes  métamorphofes  que  les  Cantharides 
&.  les  Mylabres  ;  ils  fréquentent  les  fleurs ,  &  c'eft 
là  qu'on  les  trouve  quelquefois  accouplés. 
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Suite  de  V Introduclion  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


OE  N  A  S. 

(ENAS.  Latr.  MÈLOE.  Linn.   LYTTA.  Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  de  la  longueur  du  corcelet ,  filiformes ,  grenues  -,  premier  article  alongé , 
renflé. 

Mandibules  cornées,  arquées,  munies ,  à  leur  partie  interne,  d'un  petit  avancement 
memljraneux. 

Mâchoires  coriacées,  bifides;  division  extérieure  grande,  arrondie,  comprimée. 

Quatre  anteunules  filiformes  -,  deriiier  article  en  pointe  obtuse. 

Tarses  simples,  terminés  par  quatre  crocbets. 


ESPÈCES. 


I .  OEnas  africain. 
Noir  ;  corcelet  fauve. 

>.  OEnas  ruficolle. 


Noir;  corcelet  fauve  ;  éljlres  testacées. 

3.  OEnas  nigricoUe. 
Noir^  élytres  testacées. 
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1.  Œnas  africain. 
(Ex.4S  qfer. 

(Snas  niger ,  ihorace  nifo. 

Caniharis  qfra.  En(.  iom.  3.  n".  46.  ig.  iab.  1. 
Jîg.  4.  a.  b. 

Lytta  qfra.  Fabr.  Ent.  Syji.  em.  tom.  i .  pars  2. 
p.  87.  n°.  16.  —  ^y?.  Eleùt.  tom.  2.  ;?.  80.  n".  24. 

Œnas  afer.  Latr.  Hijl.  nal.  des  Ciujl.  &  d^s 
Jnf.  tom.  10.  p.  594-  —  Gen.  Cnijl.  &  InJ'.  tom.  3. 
p.  218.  tab.  10.  Jig.  10. 

•     ^qye^  ,  pour  la  defcription  &.  les  autres  fyno- 
nymes  ,  Canthakide  africaine,  n".  16. 

Nota.  Fabricius  cite  mal-à-propos  le  Lytta  qfra 
de  Rofly ,  qui  ell  bien  dillérent  de  celui-ci ,  &  qui 
paroît  appartenir  au  genre  Zouite. 

2.  Œnas  ruficolle. 
(Ex^s  ruficollis. 

Œnas  niger ,  thorace  rujo  ,  elytris  tejlaceis. 

Lytta  craflicornis  atru  ,  thorace  elytrij'que  tef- 
taceis ,  antennis  mcrajjatis.  1''abr.  Syjl.  Eleut. 
tom.  2.  p.  80. 

Il  reflemble  beaucoup  au  précédent ,  mais  il  efl 
un  peu  plus  petit  ;  il  a  environ  cinq  ligues  de  lon- 
gueur. Les  auleimes  Ibnt  noires  ,  un  peu  plus  cour- 
tes que  le  coi-celet.  La  tête  elt  noire,  Irès-finement 
pointillée  ,  guère  jilus  large  que  le  corcelet  :  ce- 
lui-ci ell  fauve,  marqué  de  points  enfoncés  ,  moins 
ferrés  &  plus  grands  que  ceux  de  la  têle.  L'écull'on 
eft  noir.  Les  élytres  l'ont  finement  pointillées  ,  & 
ont  deux  ou  trois  lignes  élevées  ,  a  peine  mar- 
quées. Tout  le  corps  eft  très-légérement  couvert 
d'un  duvet  gris.  Le  delTous  du  corps  &.  les  pattes 
font  noirs. 

Je  l'ai  trouvé  très-abondant  fur  diverfes  fleurs , 
dans  la  Troade  &  aux  Dardanelles  ,  dans  le  mois 
d'août. 

5.  Œnas  nigricolle. 

ŒifAS  nigricolUs. 

Œnas  niger,  elytris  tejlaceis. 

Il  reffemble  beaucoup  au  précédent  pour  la 
forme  U.  la  grandeur.  Les  antennes  ,  la  tête  ,  le 
corcelet ,  l'écull'on  &  tout  le  dell'ous  du  corps  font 
noirs ,  fans  tacLe.  Les  élytres  leules  font  tella- 
cées. 

Je  l'ai  trouvé  fur  diverfes  fleurs  ,  aux  environs 
de  Bagdad. 

ŒSTRE.  (SJlrus.  Genre  d'infefles  de  l'Ordre 
des  Diptères  ,  &.  de  la  famiUe  des  Mul'cides  ,  félon 
M.  Lalreille. 

Les  Œftres  ont  deux  antennes  courtes ,  à  palette 
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arrondie,  munies  d'une  fcic  ,  &  logées  cliacune 
dans  une  cavité;  la  têle  védciileure  ;  trois,  tuber- 
cules à  la  place  de  la  trompe;  le  corps  oblong, 
plus  ou  moins  velu. 

M.  Latreille  a  placé  l'Œflie  dans  la  famille  dfs 
Mufcides  ou  dts  Mouches  ,  dont  le  carailère  eft 
tiré  ,  tant  de  la  forme  de  la  bouche  ,  que  de  ceîie 
des  antennes  ;  mais  ces  organes  dilfèrent  à  tant 
d'égards,  dans  les  (Eftres,  de  ceux  des  autres  ÎNIul- 
cides  ,  que  nous  n'héliterons  pas  à  prononcer  que 
ces  infedles  doivent  former  une  famille  particu- 
lière ,  qui  prendra  néceflalrement  de  fextenlion 
lorlque  ces  lufitles  paralites  auront  été  plus  oIj- 
(ervés  ,  &  feront  beaucoup  inieu.K  connus  qu'ils 
ne  le  font  à  prêtent .  Déjà  l'Œftre  du  Cheval  pré- 
fente aflez  de  diliérences  dans  les  nervures  des 
ailes  pour  devoir  peut-être  former  un  genre  dif- 
tincl ,  &  il  n'eft  pas  douteux  que  la  plupart  des 
animaux  ne  nournft'ent  dans  les  dillérentes  parties 
de  leur  corps  des  larves  de  cette  famille. 

Les  Grecs  ne  paroiiîent  pas  avoir  voulu  défi- 
gner,  ious  le  nom  d'oitrrços,  un  animal  particulier  , 
mais  pluCeurs  inlefles  qui  tourmenloient  beaucoun 
les  autres  animaux.  Aviftote  ,  eu  parlant  du  Thon 
&  de  FElpadou  ( lii).  5,  ch.  3ly  is  /ii>.  8 ,  ch.  i(^J  , 
dit  que  ces  poiifous  font  fujets  à  être  tournnulés 
par  quelques  o/iri-ços  de  la  groifeur  d'une  araignée  , 
&  femblables  à  un  fcorpion ,  qui  s'attache  à  leurs 
branchies  ,  &  caufe  de  fi  vives  douleurs  à  ces  poil- 
fous  ,  qu'il  les  fait  fauler  très-haut  hors  de  l'eau,  il 
eft  facile  de  voir  qu'il  ne  s'agit  ni  d'un  Œftre  ni  de 
fa  larve  ,  mais  probablement  d'un  Idotée  ou  d'un 
Cymothoa.  Dans  un  autre  chapitre,  ce  philol'ophe 
parle  encore  de  l'ofrrços ,  mais  comme  d'un  inltcia 
à  deux  ailes ,  qu'il  dit  vivre  dans  l'eau  ,  à  félat  de 
lai've;  il  décrit  fa  bouche  ,  &.  lui  donne  un  fort  ai- 
guillon. 

Œlien  parle  auffi  de  l'jir-ço?  comme  d'un  infefle 
qui  touruienle  beaucoup  les  bœufs  ,  &.  bourdonne 
envolant;  il  lui  donne  ,  de  même  qu'Ariftote  ,  un 
aiguillon  très-fort  qui  fort  de  fa  bouche. 

Ces  obfervalions  luflifent  pour  nous  convaincre 
c£ue  les  Anciens  ne  vouloient  pas  défigner  parle  mot 
o/iTr^oi  les  inlecles  que  nous  nommons  aujourdhui 
ŒJfix'Sj  elles  nous  poiient,  au  contraire  ^  plutôt  à 
penfer ,  comme  le  font  beaucoup  de  naturalilies 
modernes  ,  qu'ils  vouloient  défigner  lesThao'ns,  re- 
nommés auili  par  les  toiirmens  qu'ils  font  endurer 
aux  troupeaux.  Les  Latins  traduifoient  indiflérem- 
ment  le  mot  «is-rços  par  celui  d'Afilus  ou  de  Taba- 
nus  ,  &  fous  CCS  deux  déiiominaiions  ils  enten- 
doient  parler  de  nos  Thaons. 

Linné,  fans  chercher  à  dé)jrouiller  ce  chaos ,  a 
donné  le  nom  XŒJlre  à  un  genre  bien  diilinct 
d'infe^es  à  deux  ailes  ,  qu'il  a  caraflérifé  par  l'ab- 
fence  de  la  bouche. 

Ce  caraflère  eft  en  efl'et  celui  auquel  il  eft  le 
plus  facile  de  reconnoître  les  Œftres ,  mais  il  n'eil 
qu'apparent  ;  &  fi  l'on  s'en  ranporte  à  l'examen  de 
Fabricius  ,  on  reconnoitra  avec  lui ,  dans  les  trois 
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Eelits  tuberciJes  que  l'on  avoit  vus  feulement  d'a- 
ord  à  la  partie  intérieure  de  la  léle,  une  trompe 
ou  {;aîne  très-courle  ,  retirée  enire  deux  lèvres  vé- 
ficiueufes  ,  fur  laquelle  font  appuyées  trois  foies 
membraneufes  Si.  flexibles  ,  courtes ,  prefqu'c'gales  , 
inférées  à  l'extrémité  de  la  lèvre.  Le  même  auteur 
refufe  aux  (Elires  des  palpes  à  la  bouclie  ;  &  ce- 
pendant M.  (]lavk,  dont  nous  aurons  occalion  de 
parler  dans  la  luile  de  cet  article,  leur  en  donne 
deux  ,  qu'il  dit  être  compoféi  de  deux  articles  , 
dont  le  dernier  véficulaire^  &  inféré  dans  une  dé- 
prelfion  des  côlés  de  la  bouche,  qui  ne  lui  a  paru 
i;onfifter  que  dans  une  Gmple  ouverture.  Nous  ne 
cLerclierons  ni  a  difcuter  l'opinion  de  ces  deux  au- 
teurs ,  ni  à  les  faire  s'accorder ,  n'ayant  pu  apperce- 
voir  diftinfleuieut  dans  la  bouche  des  Œftres  que 
nous  avons  eu  occafion  d'obferver  ,  que  les  trois 
points  faillans  que  nous  regardons  comme  le  meil- 
leor  carailère  a  donner  à  ce  genre. 

Les  Q'.flres  reflemblent  beaucoup  par  la  forme 
de  leur  corps  ,  à  de  grolies  mouches;  mais  ils  foiil 
généralement  très-velus  ,  &  les  couleurs  qui  les 
Tecouvrenl ,  font  ordinairement  difpofées,  comme 
celles  des  Bourdons,  par  bandes  fauves  ,  blanches 
ou  noires.  Leur  tète  ell  groffe  ,  arrondie  ,  anté- 
îieuvemeut  munie  de  deux  yeux  à  réleaux  affez 
.■ïrauds  ,  de  forme  ovale  ,  fe  rapprochant  par  leur 
extrémité  fupérieure  ,  &.  de  trois  petits  yeux  lifl'es  , 
(liftant  également  l'un  de  l'autre,  &  placés  furie 
i'ommet  de  la  tête  ,  vers  fou  bord  pollérieur. 

Les  antennes  font  compofées  de  trois  articles  , 
dont  le  dernier  eft  renflé  &  globuleux  ,  ordinaire- 
ment coloré;  il  porte  ,  à  la  bafe  fupérieure,  une 
foieCmple,  déliée,  uu  peu  longue.  Elles  font  très- 
courtes  ,  &  inférées  au  milieu  du  front  ,  chacune 
dans  une  cavité  triangul^re  ou  arrondie.  Elles  fe 
trouvent  féparées  au  point  de  leur  infertion  par 
nue  forte  de  cloifon  faïUante  ,  que  l'on  a  comparée 
à  un  nez  ;  ce  qui  a  fait  dire  à  plulieurs  auteurs  ,  que 
la  tète  des  Œftres  avoit  antérieurement  quelque' 
refl'emblance  avec  celle  d'un  Gnge  ou  d'un  chat- 
liuaiit  ,  comparaifon  ,  comme  on  le  penfe  ,  bien 
éloignée  de  la  vérité  ,  &  telle  qu'on  peut  eu  établir 
entre  les  objets  les  plus  difléréns. 

Le  corcelet  efl  ovalaire  ,  allez  gros  ,  un  peu  con- 
vexe en  deflus ,  plus  ou  moins  couvert  de  poils. 

Les  ailes  ibnt  triangulaires ,  de  la  longueur  de 
l'abdomen  l'en'- lequel  elles  font  couchées  quelque- 
fois ,  ou  dont  elles  Ibnt  écartées  horizontalement. 
Les  nervures  font  rapprochées  jirès  du  bord  exté- 
rieur, &  on  voit  vers  le  milieu  deux  cellules  fer- 
mées ,  à  quelque  dillanre  du  iiord  pollérieur,  par 
une  nervure  oblique  ,  uu  peu  ondulée  ;  &  la  pre- 
mière ell  coupée  en  outre,  vers  le  milieu  de  l'aile, 
par  une  nervure  traniverfale  ,  très-courte.  Mais 
dans  l'Œtlre  du  Cheval ,  les  deux  cellules  font  ou- 
vertes par  le  bas  ,  &  chacune  des  deux  eft  coupée 
vers  le  milieu  par  une  nervure  tranfverfale.  Les 
•(ilçrous  qui  fout  à  la  bafe  des  ailes ,  font  arraudis  & 
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afTez  grands ,  &  les  balanciers  cpi  fe  trouvent  au 
deifous  font  bien  dillindls. 

L'abdomen  eft  gros  ,  oblong  ,  un  peu  convexe  , 
très-velu  comme  Te  refte  du  corps  ,  dans  la  plupart 
des  efpèces  ,  &  terminé  ,  dans  les  femelles  ,  par  ua 
tube  rétrudlile  de  plufieurs  pièces,  qui  leur  fert 
à  faire  leur  ponte  ,  &  que  nous  aurons  occaCoa  de 
décrire  plus  bas. 

Les  patles  font  de  longueur  moyenne.  Le  pre- 
mier article  des  tartes  ell  alongé ,  8c  le  dernier  eft 
terminé  par  deux  crochets  écartés,  entre  lelquels 
font  deux  pelotes  véCculeufes. 

Les  Œflres  font  rares  à  l'état  parfait  ;  ils  fe  tien- 
nent plutôt  près  des  bois  que  dans  les  grandes  plai- 
nes ,  &  n'approchent  prelque  jamais  des  halnta- 
lions.  On  les  voit  quelquefois  voler  abondamment 
autour  des  troupeaux,  fur  It  fquels  les  femelles 
cherchent  à  dépofer  leurs  œufs.  Ils  ne  parodient 
pas  vivre  très-long-tems  fous  leur  dernier  élal ,  ni 
même  prendre  de  nourriture.  La  conformation  de 
leur  bouche  ,  dont  les  parties  ne  font  pour  ainfi 
dire  que  les  rudiinens  des  organes  que  l'on  trouve 
dans  les  genres  voilins ,  fufliroit  feule  pour  le  faire 
prélumer. 

Ce  qui  rend  ces  inftfles  remarquables  &.  doit  le 
plus  piquer  notre  curioliié  ,  ell  la  néceflilé  où  ils 
le  trouvent  de  dépofer ieurs  oeufs  fur  le  corps  des 
grands  animau;v  herbivores  ,  afin  que  leurs  larves 
puiflent  le  nourrirdes  diverfes  humeurs  de  ces  ani- 
maux. La  même  elpèce  d'ŒIlre  ne  dépole  pas  fes 
œufs  indilléremment  fur  tous  les  animaux  herbi- 
vores ,  &  même  fur  toutes  les  parties  du  corps  de 
ces  animaux  ;  chacune  au  contraire  ellparafile, 
d'une  même  elpèce  ,  &  choifit  pour  y  dépofer  les 
œufs ,  la  partie  du  coi-ps  qui  feule  pui  Ile  convenir  à 
fes  larves  ,  foit  que  celles-ci  le  développent  dans 
le  lieu  même  où  les  œufs  ont  été  placés  ,  foit  que 
de  cet  endroit  elles  doivent  palier  dans  un  autre 
pour  s'y  développer.  En  effet  ,-c'eft  dans  l'ellomac 
des  chivaux  &  dans  d'autres  parties  de  leur  canal 
inteflmal ,  que  les  larves  de  pluGeurs  efpèces  fe 
développent  ;  d'autres  vivent  dans  les  finus  fron- 
taux des  moutons  ,  des  rennes  ,  &c.  Plulieurs  en- 
fin ,  fous  le  cuir  épais  de  diverfes  efpèces  de  gi'andj 
ruminans  ,  &.  principalement  en  France  ,  fous  celui 
du  bœuf,  fur  le  dos  duquel  elles  font  venir  des  tu- 
meurs qui  leur  fervent  d  haljilalion. 

Depuis  très-long-lems  ces  tumeurs  ,  auxquelles 
les  bœufs  &  les  vaches  principalement  des  pays  de 
bois  &  dans  certaines  faifons  fout  fujels  ,  ont  été 
obfervées  par  les  habitans  des  campagnes  :  ils  fa- 
vent  même  qu'elles  renferment  chacune  un  ver 
qui  provient  d'une  mouche  &  doit  le  changer  lui- 
même  en  mouche  ;  ils  nomment  ce  ver  Tiion , 
aiiili  que  la  mouche  à  laquelle  ils  croient  qu'il  donna 
iiaillance  ,  &  qui  eft  véritablement  notre  Taon. 
Connoiffanl  lesTaous  parleur  achartiemeut  à  pour- 
luivreles  troupeaux  pour  les  jiiqu<  r&  fe  nourrir  de 
leur  fang,  ilparoifloit  tout  naturel  de  prélumer  que 
hiurs  larves  dévoient  tenir  deleui'  naturel ,  &  vivre 
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furie  corps  des  mêmes  animaux  qu'ils  tonrBienfent 
lorl'iju'ils  l'ont  :i  l'etiit  parfait. 

Valiljiiei'i  pareil  êtru  le  premier  qui  ail  fait  coti- 
noîlre  les  iufeiles  auxquels  appartenoicnl-  iioii- 
feulement  les  larves  qui  habileut  fur  le  dos  du 
bœuf,  mais  celles  du  même  génie  ,  qui  vivent  dans 
Jes  iutellins  dis  chevaux  &.  les  Cuus  fronlauv  des 
Tioutons;  il  a  donné  ,  fur  leurs  mœurs  ,  un  grand 
nombre  d'obfervations  curieufes ,  auxquelles Ili'au- 
inur&  Degeir  en  ont  ajouté  heaueoup  d'autres. 

C'eil  à  ces  auteurs  que  nous  emprunterons  une 
grande  partie  de  ce  qui  nous  reite  à  dire  lur  les 
luanirs  des  (Elhes  &  de  leurs  larves  ,  prolitant  auOi 
des  oLfervations  que  M.  Clark,  a  rapportées  dans 
un  Mémoire  fur  le  genre  ŒUre  ,  &.  qu  il  a  iuléré 
dans  le  tome  III  des  Actes  de  la  Société  Lin- 
néenne  de  Londres  ;  mais  afin  de  mettre  plus  de 
clarté  St  de  ne  pas,  en  géuéralifant  trop  ,  attribuer 
auxelpèces  encore  peu  connues  les  mœurs  deccllej 
qui  ont  été  oiifervées,  nous  parlerons  liolement  t'e 
celles-ci  ,  laifl'anl  aux  obfervaleurs  à  conilaler  ce 
que  l'analogie  femble  annoncer  pour  les  autres. 

Nous  oblerverons  feulemsnt  avant  d'entrer  dans 
ces  détails,  que  l'on  peut  dilhuguer  d'une  manière 
générale ,  d'après  leurs  mœurs ,  les  (Ellres  en  deux 
leâions  :  1°.  ceux  dont  les  larves  fout  fixes  ,  c'eil- 
à-dire  ,  Labileut  fous  la  peau  des  animaux  ,  dans 
une  cavité  dont  elles  ont  déterminé  la  fomiation, 
&  qui  ell  dansl  endroit  même  où  l'œuf  a  été  dépolé  ; 
E".  ceux  dont  les  larves  ,  après  être  éclofes  dans  le 
lieu  oii  les  œufs  ont  été  dépofés  ,  fe  traînent  ou 
font  tranfportées  dans  les  cavités  naturelles  de  ces 
inèmes  animaux,  fenournfl'ent  du  fluide  fécrétépar 
les  membranes  qui  tapiflent  ces  cavités  ,  &  fe  fixent 
fur  ces  mêmes  membranes  au  moyeu  de  deux  forts 
crocliets  dont  leur  bouche  ell  armée,  &  qui  man- 
quent aux  larves  des  Œllres  de  la  première  lec- 
iiun. 

I.   De  l'Œjlrc  du  Bœuf. 

La  feule  fonflion  que  tous  les  Œftres  paroirécnt 
avoir  à  remplir  fous  leur  état  parfait  ,  a  rapport 
à  la  reprodudion  de  l'elpècej  audi  a  peine  ont-ils 
ceii'é  d'être  chrjfalides  ,  qu'ils  le  reclierelient  pour 
s'ac<:oupler;  St  bientôt  après  la  femelle  ,  dont  l'ab- 
domen étoit  déjà  rempli  d'œufs  qui  n'avoieut  be- 
foin  que  d'être  fécondés,  s'occupe  des  foins  de  fa 
progéniture. 

L  (Elire  du  Bœuf  fe  trouve  dans  la  première  fec- 
lion  que  nous  venons  d  établir.  Sa  femelle  dépofe 
fes  œufs  fous  la  peau  des  bœufs  &  fous  celle  des 
vaches;  elle  choifit  pour  faire  la  ponte  ,  les  jeunes 
bœufs  de  deux  ou  trois  ans  au  plus  ,  &  qui  font  les 
mieux  portans  ,  foit  pour  trouver  moins  de  réfil- 
tance  dans  la  peau  qu'elle  doit  percer,  foil  pour  don- 
ner à  fes  larves  une  nourriture  plus  convenable.  Et 
l'on  afibienobfervécefait,  que,  dans  un  troupeau, 
l''s  aêles  qui  nourrill'ent  des  larves  (fCEihes,  font 
le  plus  elfimées ,  comme  étant  les  plus  jeuues  ci  les 
mieux  portantes. 
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L'inflrdtnent  au  mo^'en  duquel  la  femelle  de 
rtEltre  parvient  à  percei-  le  cuir  fous  lequel  elle 
veut  placer  fes  œufs  ,  termine  ,  comme  nous  l'avons 
dit,  fou  abdomen.  C'ell  une  el'pèce  de  cylindre 
creux  ,  d'un  brun-noir  8t  luilant  ,  comme  écaii- 
leux,  compofé  de  quatre  tuyaux  rentrant  l'un  dans 
l'autre  comme  ceux  d'une  lunette  :  celui  qui  ell  le 
plus  près  du  corps  de  l'ŒIlie,  efl  le  plus  gros  ;  le 
dernier  ,  qui  ell  le  plus  brun  ,  &  n'a  environ  que  le 
fiers  de  la  longueur  de  celui  qui  précède  ,  lèmble 
terminé  ,  li  ou  le  regarde  en  délions ,  du  côté  du 
ventre  ,  par  cinq  petits  boutons  qui  font  les 
extrémités  de  cinq  diUerenles  pièces  écailleufes. 
Deux  de  ces  pièces,  aulli  longues  cpie  le  tujau  , 
font  égales,  Stplacées  femblablement  :  il  y  en  a  une 
à  chacun  de  fes  côtés.  Les  trois  autres  ,  qui  font  cha- 
cune un  crochet  dont  on  u'appereoit  que  le  coude  , 
parce  que  la  pointe  efl  courbée  en  dedans  ,  l'ont 
derrière  les  deux  premières ,  &.  difpoli'es  en  fleurs 
lie  lis.  (>es  trois  crochets,  qui  font  diirs&.  folidts  , 
&  dont  la  pointe  ell  très-fine  ,  fout  les  feules  partit  s 
defhnées  à  ouvrir  la  peau  de  l'animal  :  réunis  ,  iis 
forment  une  cavité  femblable  à  une  tairière  qui  le 
termine  en  cuiller,  &.  qui  agit  peut-être  d'une  ma- 
nière analogue. 

Modeei-  (Mém.  de  P Acad.  deStockhol/n ,  1786J 
attribue  un  autre  ufage  à  cet  organe,  qu'il  ne  cro  t 
pas  allez  folide  pour  percer  le  cuir  épais  des  bœuis 
&  des  rennes.  Il  penle  que  les  œufs,  qui  font  poin- 
tus ,  en  forme  de  lancette  à  l'une  de  leurs  extrémi- 
tés ,  &  dont  la  coque  efl  prefqu'oireufe  ,  fervent 
eux-mêmes  à  percer  la  peau  pour  s'y  loger;  qu'ils 
font  conduits  dans  cette  opération  ,  h.  maintenus 
par  les  trois  écailles  recourbées ,  &  que  cette  coque 
dure  ell  bientôt  ramollie  par  l'humidité  de  la  li- 
queur qu'a  produite  l'inflammation  de  la  piqûre. 
Réaiimur,  qui  ne  paroit  avoir  vu  d'œufs  d'CEfircs 
que  ceux  qu'il  a  retirés  du  corps  d'une  femelle 
avant  qu'ils  fufient  fécondés  &.  à  terme  ,  parle  bien 
de  leur  forme  alongée  ,  mais  non  de  la  coque  pref- 
qu  olleule  qui  les  recouvre. 

Quoi  qu'il  en  foit  de  la  manière  dont  la  femelle 
de  l'Œilre  fait  parvenir  fes  œufs  fous  la  peau ,  elle 
ne  les  dépofe  qu'un  à  un  ,  81  pour  ainfi  dire  en 
volant.  A  peine  la  voit-on  s'arrêter  quelques  fé- 
condes fur  le  dos  de  l'animal  qu'elle  a  choiC.  La 
douleur  que  caufe  fa  piqûre  ,  ne  paroit  pas  être  en 
railon  de  la  terreur  que  la  préience  des  (Ellres 
caufe  aux  belliaux  ,  ou  peut-être  cette  douleur 
n'elt-elle  reffentie  par  l'animal  que  quelques  inl- 
tans  après  que  l'œuf  a  été  dépofe.  Il  ell  en  eflèt 
facile  d'obferver  ,  comme  l'ont  remarqué  Réaumur 
Se  M.  Clark  ,  que  les  vaches  ne  cluflent  pas  même 
avec  leur  queue  les  (Ellres  femelles  qui  fe  pol'ent 
fur  leur  croupe;  &.  cependant  dans  iiu  irouj  eau  , 
non-feulement  on  voit  la  bête  qui  a  été  piquée  , 
entrer  en  fureur  ,  courir  en  mugill'ant ,  étendant  le 
cou  &  la  queue,  de  manière  a  les  mellre  fur  la 
même  ligne  que  le  corps  ,  &  chercher  l'eau  ,  le  l'eul 
refuge  contre  les  Œllres,  mais  ou  voit  encore  tout 
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le  troiiTicau  pavlnger  fou  atçitation  ,  &  donner  de? 
marques  éyidenles  de  la  crainte  que  lui  infpire  un 
leul  de  ces  infcftes. 

Cliaf[ue  femelle  d'Œflre  contient  un  nombre 
confidt'rahle  d'œufs ,  &  (el  qu'elle  pourroit,  comme 
le  dit  Réaumur,  en  dépol'er  iur  le  corps  de  tous 
les  beiliaux  d'un  2;r^nd  canton.  Mais  outre  que 
beaucoup  ne  réulliil'cnt  pas,  il  périt  une  fi  grande 
quantité  de  larves  lorfqu'elles  veulent  fe  changer 
en  crylalides,  l'oit  qu'elles  foient  foulées  aux  pieds 
par  les  beiliaux  ou  mangées  parles  oifeaux,  que 
le  nombre  des  infefles  parfaits  eft  très-peu  confi- 
dérable. 

Les  œufs  que  nous  avons  dit  être  durs  ,  alongés , 
un  peu  recourbés  fur  leur  longueur  ,  ont ,  le  long 
du  bord  concave ,  un  canal  ou  gouttière  ,  fermé  par 
une  membrane  qui  s'étend  jufqu'auprès  de  la 
pointe  acérée.  La  larve  ne  tarde  pas  à  fortir  de 
chacun  de  ces  œufs  ,  ramolli  &  échaulîé  dans  le  lieu 
où  il  a  été  placé ,  &  elle  détermine  le  développe- 
ment d'une  tumeur  qui  croît  avec  elle  ,  dans  la- 
quelle elle  habile  &  le  nourrit.  On  ne  voit  guère  de 
ces  tumeurs  parvenues  à  toute  leur  groll'eur  avant  la 
mi-mai  ;  elles  ont  alors  feize  à  dix-fept  pouces  de 
diamètre  à  leur  bafe  au  moins  ,  &.  un  pouce  envi- 
ron de  hauteur.  Quoique  les  œufs  aient  été  dépo- 
les  pendant  l'été  de  l'année  précédente,  les  tu- 
meurs font  à  peine  vifibles  pendant  l'hiver. 

On  trouve  quelquefois  jufqu'à  trente  &  quarante 
tumeurs  &  plus  fur  le  corps  d'une  même  vache; 
elles  n'y  font  pas  toujours  placées  dans  les  mêmes 
endroits  ,  ni  arangées  de  la  même  façon.  On  en 
Voit  ordinairement  près  de  l'épine  du  dos  ,  ou  près 
des  cuiflès  &  des  épaules,  &.  fur  les  épaules  mêmes. 
Il  y  en  a  qui  font  ifolées  ,  &  d'autres  qui ,  réunies 
par  groupes ,  fe  touchent  par  leur  circonférence. 

Les  beiliaux  qui  habitent  les  pays  de  bois  paroif- 
fent  plus  fujels  à  nourrir  des  larves  d'Œllres ,  que 
ceux  qui  paifl'ent  fur  des  prairies  naturelles  ou  des 
plaines  bafl'es  &.  humides.  Chaque  boll'e  ou  tumeur 
eft  percée  d'un  trou  ,  qui  ell  celui  par  lequel  l'œuf 
a  été  introduit  ;  mais  ce  trou  n'ell  pas  toujours 
Ctué  au  foinmet.  Il  ell  aCTez  fouvent  très-proche  de 
quelqu'endroit  de  fa  circonférence.  C'ell  par  ce 
trou  que  la  larve  conferve  une  communication 
avec  l'air  extérieui--,  &  refpire  au  moyen  des  llig- 
m.ates  dont  elle  eft  pourvue;  aulE  tient-elle  pref- 
que  toujours  à  l'ouverture  l'extrémité  pollérieure 
de  fou  corps ,  où  font  litués  les  principaux  organes 
de  fa  refpiration  ,  que  l'on  apperçoit  facilement  à 
l'œil  nu  ,  parce  qu'ils  font  marqués  par  deux  croif- 
fans  afl'ez  eonfidéraljles,  qui  fe  regardent  par  leur 
concavité,  &.  font  plus  bruns  que  le  refte  du  corps. 
Sa  tête  eft  plongée,  &.  nage  dans  le  pus  dont  la  pi- 
qûre &.  fa  préfeuce  déterminent  continuellement  la 
formation.  Celte  matière  dégouttante  paroît  être  la 
feule  nourrilure  qui  lui  convuune;  car  la  bouche 
n'eil  nullement  conl'oruiée,  comme  nous  le  ver- 
rons, pour  déchirer  la  cliair.  Elle  paroit  au  cou- 
liaire  propre  à  prendre  cello  foj'te  de  nourriture  li- 
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quide  &  très-fubftantielle ,  dont  la  fécrétion  ,  beau- 
coup plus  que  fullifante  pour  la  nouriture  de  la 
larve  ,  s'écoule  en  partie  par  l'ouverture  de  la  tu- 
meur ,  &  colle  les  poils  qui  la  furmontent.  C'eft 
aufti  par  cette  ouverture  que  la  larve  jette  fe$ 
excrémens ,  qui  ont  quelque  reffemblance  avec  le 
pus^  mais  qui  font  plus  liquides  &  plus  jaunâtres. 

Ces  larves,  pendant  une  grande  partie  de  leur 
exiflence  fous  cet  état,  font  blanches  ;  mais  à  me- 
fure  qu'elles  grollifl'ent ,  elles  prennent  une  teinte 
de  brun,  irrégidiérement  répartie  iùr  tout  leur 
corps.  Parvenues  à  terme  ,  elles  vaiient  pour  leur 
groll'eur,  foit  qu'elles  doivent  cette  dilférence  aux 
circonllances  qui  auroient  pu  favoriler  ou  dimi- 
nuer leur  accroillement,  foit  que  les  larves  qui 
doivent  fe  transformer  en  femelles  foient  plus 
groll'es  que  celles  qui  doivent  devenir  des  Œftres 
mâles.  Les  plus  grandes  ont  de  treize  à  quatorze 
lignes  de  long ,  &  fept  lignes  environ  de  diamètre 
d^ins  l'endroit  le  plus  renllé  de  leur  corps.  Elles 
font  dépourvues  de  pattes  ,  font  alongées  à  la  par- 
tie antérieure  ,  &.  un  peu  plus  pointue  que  la  pollé- 
rieure. Leur  corps  eft  coin|)ofé  de  onze  anneaux  , 
y  compris  celui  de  la  bouche  ;  le  huitième  eft  celui 
qui  aie  plus  de  diamètre.  C]es  anneau.x.  ont  la  moitié 
de  leur  circonférence  ,  quicorrelpond  au  dos,  plus 
aplal  le  que  celle  qui  forme  le  ventre  ;  de  forte  que  le 
dos  eft  un  peu  concave  ou  au  moins  plat ,  tandis 
que  le  ventre  eft  convexe.  Cette  difpofition  du  ven- 
tre eft  beaucoup  plus  en  rapport  avec  la  forme  des 
parois  concaves  de  la  tumeur  dans  laquelle  ces  lar- 
ves doivent  fe  mouvoir  ,  que  s'il  eût  été  plat  comme 
dans  les  larves  fans  pattes,  deftinées  à  marcher  fur 
la  terre. 

Le  corps  eft  divifé  longitudinalement  par  huit 
filions ,  dont  fix  font  beaucoup  plus  profonds  que 
les  deux  autres.  Deux  des  grands  filions  font  furie 
dos,  &  afl'ez  écartés  l'un  de  l'autre  ;  &  quatre  font 
diftribués  deux  à  deux  fur  chaque  côté  ,  étant  très- 
ràpprochés;  les  deux  autres  enfin  font  fous  le  ven- 
tre. Toute  la  peau  paroit  comme  chagrinée  ,  mais  à 
grains  très-fins;  ce  qu'elle  doit  à  la  grande  quan- 
tité d'épines  triangulaires  &.  jaunâtres  cpii  s'apper- 
çoivent  fort  bien  avec  la  loupe  ,  &.  dont  elle  eft  en 
grande  partie  couverte.  Ces  épines  Ibnt  dirigées 
dans  divers  Icns  fur  chaque  anneau ,  qui  eft  comme 
divifé  lui-même  en  deux  par  une  canelux-e  irrégu- 
lière &  annulaire.  Les  épines  qui  font  Iùr  la  partie 
antérieure  de  chaque  anneau  ,  font  dirigées  vers  le 
derrière;  celles  au  contraire  qui  font  Iur  le  bord 
poftérieur ,  font  dirigées  vers  la  tête;  elles  loat 
beaucoup  plus  petites.  Sous  le  vinlre  ,  tous  les  an- 
neaux ,  à  l'exception  des  dixième  &  onzième ,  lont 
couverts  de  ces  épines  femblablement  difpofées  ; 
fur  le  dos  ,  les  trois  antérieurs  feulement  en  poffè- 
dent.  C'eft  au  moyen  de  cette  merveilleufe  difpo- 
fition  ,  quela  larve  de  l'Œftrc  du  Bœuf,  non-feule- 
ment le  fixe  dans  la  cavité  qu'elle  habite,  mais 
encore  s'y  meut ,  en  failant  faillir  à  volonté  les  por- 
tions des  anneaux  qui  portent  des  épines  dii-igée» 
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en  avant ,  ou  celles  qui  en  ont  d!rîg(?es  «îans  le  fens 
contraire.  Outre  ces  épines,  ou  voit  fur  le  corps 
pluCeurs  rangées  de  tubercules  très-petits  ,  arron- 
dis, avec  une  dépredion  dans  le  centre,  qui  pa- 
roilTent  être  l'ouvcrlure  des  fligraales. 

La  bouche  a'eft  point  armée  de  crochets  :  c'eft 
une  cavité  dont  la  moitié  poftérieure  eft  entourée 
de  quatre  mamelons  moufles.  On  apperçoit  à  ion 
bord  antérieur  deuxpelits  boutons  écailleux  ,  d'un 
hrun-uoir,  qui  fe  touchent  prelque,  &.  à  côté  de 
chacun  dcfqucls  efl;  un  mamelon  charnu  ,  plus 
petit  que  les  premiers.  Une  portion  d'anneau  garnie 
d'épines  forme  à  cette  bouche  une  efpèce  de  lè- 
vre fupérieure. 

L'extrémité  poftérieure  de  la  larve  eft  terminée 
par  une  forte  de  plan  circulaire ,  divifé  en  deux 
fegmens  inégaux  par  une  corde  tranfverfale.  Le  plus 
petit  fegment  eft  du  côté  du  ventre  :  c'eft  dans  le 
plus  grand  que  l'on  apperçoit  les  deux  principaux 
Ihgmates  dont  nous  avons  déjà  parlé.  Ce  font  deux 
petites  ouvertures  blanchâtres  ,  placées  chacune  au 
centre  d'une  pièce  brune ,  dure  comme  de  la  corne , 
&  faillante  ,  qui  eft  contournée  en  croiflant  à  poin- 
tes moulTes.  Les  deux  croilfans  fe  rei!;ardeut  par 
leur  concavité,  &  font  placés  perpendiculairement 
au  plan  du  ventre.  Dans  le  plus  petit  fegment ,  & 
fur  le  bord  de  la  corde  qui  le  forme  ,  font  huit  pe- 
tites ouvertures  qui  laillcnt  fortir  l'air  du  corps  , 
ainC  que  Réaumur  ,  de  l'ouvrage  duquel  nous 
avons  extrait  tous  ces  détails ,  dit  l'avoir  vu.  C'eft 
dans  ce  plus  petit  fegment  auffi  qu'avec  un  microf- 
cope  on  apperçoit  une  petite  ouverture  arrondie  , 
que  l'on  regarde  comme  l'anus.  On  peut  encore 
très-bien  l'appercevoir  en  plaçant  la  larve  dans 
l'eau  chaude  :  on  voit  alors  s'éciiapper  de  cette 
ouverture^  une  colonne  de  pus  allez  confidérable, 
qui  dénote  la  pofition  &.  l'ufage  de  cette  ouver- 
ture. Le  canal  inteftinal  qu'elle  termine  en  arrière , 
eft  un  fimple  tube  membraneux ,  n'oflrant  aucun 
renflement  étendu  direilement  de  la  bouche  à 
l'anus. 

Les  deux  ftigmates  principaux  ,  dont  nous  avons 
décrit  plus  haut  la  pofition ,  &  qui  font  à  l'extré- 
mité poftérieure  de  la  larve  ,  font  les  extrémités  de 
deux  larges  canaux  aériens  ,  placés  fur  chacun  de 
fes  côtés.  Ces  deux  trachées  fe  réuniffcnt  à  leur 
origine  par  un  tronc  latéral ,  &.  fournifl'ent  un  grand 
nombre  de  branches  qui  fe  ramifient  elles-mêmes. 
Les  unes  vont  à  l'inteftin  ,  d'autres  à  la  peau  ,  &  la 
plupart  s'anallomofent  entr' elles.  On  remarque  une 
femblable  difpofition  dans  les  trachées  des  larves 
des  CEftres  du  Cheval,  &  Hémorrhoidal ,  dont  nous 
parlerons  bientôt ,  &  probablement  dans  les  larves 
de  toutes  les  efpèces  d'Œftres. 

Lorfque  la  larve  a  pris  tout  fon  accroilTement , 
elle  fort  à  reculons  de  la  tumeur  qu'elle  habitoit , 
par  l'ouverture  que  nous  y  avons  remarquée;  mais 
celle-ci,  étant  trop  étroite,  abefoin  d'être  aggran- 
die;  ce  que  fait  la  larve  par  une  preffion  continue 
pendant  plufieurs  jours.  Ce  n'eft  qu'avec  beaucoup 
Uijl.  Nat.  Inf.   Tome  Vlll. 
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d'efibrfs  qu'elle  parvient  à  faire  fortir  du  trou  les 
deux  derniers  anneaux  de  fon  corps  ,  qui  lui  fer- 
vent enfuite  pour|prendre  un  point  d'appui  fixe 
au  dehors ,  &  retirer  fuccefTivement  tous  les  autres. 
Une  fois  (ortie  ,  cette  larve  tombe  à  terre  ,  s'y 
traîne  lentement  pour  trouver  un  abri ,  foit  fous 
une  pierre  ,  foit  fous  une  motte  de  terre  &  de  ga- 
zon ,  où  elle  relie  immobile ,  &  fe  transforme  en 
chi-yfalide.  Cette  transformation  confifte,  du  moins 
à  l'extérieur  ,  dans  un  raccourcifl'ement  du  corps 
de  la  larve.  La  peau  qui  fe  durcit ,  devient  noire  ; 
elle  fert  de  coque  au  nouvel  iufefle  qui  fe  forme  , 
&  qui  doit  en  fortir  quarante  ou  cinquante  jours 
après. 

La  manière  dont  s'efl'eflue  cette  fortie  eft  des 
plus  cui-ieufes.  On  remarquoit  fur  la  larvé  ,  à  fa 
partie  antérieure,  un  cordon  blanchâtre  qui ,  paf- 
fant  au  deflus  de  la  bouche  ,  s'éfendoit  de  chaque 
côté  furie  fécond  ,  le  troifième  &.le  quatrième  an- 
neau ,  &  fe  recourboit  vers  le  dos  pour  s'y  terminer 
par  un  filet.  Ce  cordon  formoit  le  contour  aminci  de 
la  pièce  triangulaire  que  l'infefle  parvient  à  faire 
fauter  afl'e^  facilement  en  la  preft'ant  de  dedans 
en  dehors  ,  avec  fa  tête,  lorfqu'il  veut  fe  mettre 
en  liberté.  Si  l'on  ouvre  la  coque  avant  que  l'Œflr'e 
n'en  foit  ftfi-ti ,  on  voit  celui-ci  enveloppé  daùs  un 
ou  plufieurs  facs  membraneux  8t  blanchâtres  , 
dont  il  fe  débarraffe  lorfqu'il  paife  à  l'état  parfait. 
Les  femelles  ont  déjà  l'abdomen  renflé  par  la  pré- 
fence  des  œufs,  dont  elles  cherchent  bientôt,  après 
s'être  accouplées,  à  alTurer,  comme  nous  l'avons 
dit ,  le  développement. 

Réaumur  a  remarqué  que  les  larves  ne  paroifTent 
pas  fortir  de  la  tumeur  à  toute  heure  du  jour  indif"- 
tiuélement,  mais  qu'elles  choififTeut  plutôt  le  ma- 
tin ,  entre  fix  &  huit  heures.  Les  larves  que  cet  ob- 
fervateur  a  vues  fe  mettre  en  chryfalide  le  29  ou  3o 
de  mai ,  fe  font  transformées  en  Œilres  vers  la  mi- 
juillet  ;  mais  l'époque  ne  paroît  pas  être  bien  dé- 
terminée _,  puifque  M.  Clark  a  vu  fouvent  en  fep- 
tembre ,  fur  le  dos  des  vaches ,  des  larves  alTez 
avancées  pour  donner  leur  Œftre  en  décembre.  11 
eft  vrai  que  ce  dernier  cas  eft  beaucoup  plus  rare. 

Peu  après  que  la  larve  eft  fortie  de  la  tumeur  , 
celle-ci  s'afl'aifl'e  ;  le  pus  en  fort ,  &  la  plaie  fe  ci- 
catrile  quelquefois  en  moins  de  vingt-quatre  heu- 
res. Ou  apperçoit  cependant  fur  les  peaux  de  bœufs 
tannées  ,  les  ouvertures  des  larves  d'Œftres  ;  ce  qui 
en  diminue  la  valeur  lorfque  ces  ouvertures  fout 
en  grand  nombre. 

Les  autres  efpèces  d'Œftres  dont  les  larves  vi- 
vent fous  le  cuir  d'animaux  diflorens  du  Bœuf, 
tels  que  ceux  Aix  Renne ,  du  Lièire ,  de  \\4nti~ 
lope  ,  &c.  ,  me  paroillent ,  d'après  l'analogie  ,  ne 
devoir  diflerer  que  très -peu,  quant  à  la  confor- 
mation de  leur  larve  &  à  fes  mœurs  ,  de  celles  que 
nous  venons  de  décrire.  Nous  l'avons  déjà  que 
deux  de  ces  larves ,  celle  de  l'Œftre  du  Renne  & 
celle  de  l'Œftre  du  Lièvre ,  manquent  comme  elle 
de  crochet  à  la  bouche,  dont  font  pourvues  tou:e» 
M  m  m 
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les  larves  qui  habitent  les  cavités  naturelles  des 
iiuimaux. 

On  fait  que  l'Œftre  des  Rennes  ne  caufe  pas 
nioms  d  (-pouvante  à  ces  ruminans,  quel'Œdre  du 
Bœuf  ii'eu  caufe  à  nos  troupeaux  j  qu'il  efl  fi  fré- 
quent en  Lapoiiie ,  où  on  lui  donne  le  nom  de 
Kurhimi  ou  Gurlmia ,  que  leurs  lai-ves  font  périr 
beaucoup  de  Rennes  de  deux  ou  trois  ans,  &  que 
les  peaux  des  plus  vieux  font  fouvent  fi  criblées  de 
piqûres  de  ces  infctles ,  que  l'on  a  cru  que  ces  ani- 
maux éloient  fiijcts  à  la  petite-vérole.  Les  jeunes 
d  une  année ,  dont  lé  poil  cil  encore  lifle  &  con- 
çue, ne  paroiflTcntpas  en  avoir  :  ceux  qui  font  fau- 
vages  _y  font  aufli  moins  fujets.  Linné,  dans  fou 
vo_y)ige  enLaponie,eut  occafion  d'oLlerver  la  pa- 
tience d'une  femelle  de  cet  Œflre ,  qui  fuivit  pen- 
dant plus  d'unejournée  le  Renne  qui  le  couduil'oit. 
Llle  tenoit  fa  tarière  tirée  avec  un  œuf  au  bout, 
tout  prêt  à  le  dépofer  fur  l'animal  dès  qu'il  s'ar- 
rêtcxoit. 

Quoique  la  dcfcription  de  l'infefte  dont  parle 
.Bruce  dans  (on  P'oyuge  au.r  fources  du  Nil,  fous 
,ie  nom  de  Zimh  ,  ne  puiife  fulFire  pour  reconnoî- 
.tre,  non-feidement  fi  c'eft  une  efpèce  non  décrite 
d  (Elire,  mais  même  fi  c'eft  uninfe£le  de  ce  genre, 
les  moeurs  qu'il  lui  donne  ,  nous  paroifl'ent  le  faire 
préluuier.  Il  dit  en  effet  que  ces  infefles  tourmen- 
tent tellement  les  befliiuix  &  les  chameaux  ,  que 
les  pafteui's  font  forcés  de  fuir  dans  les  déferts  ;  &  , 
ce  qui  efl  plus  pofitif ,  que  ces  mêmes  infedles  font 
inaîiré  lur.  les  Chameaux  de  nombreufes  tumeurs 
purulentes. 

Ce  même  voyageur  prétend  auflî  que  le  Rliino- 
-Cérç)S  &.  l'Eléphant  font  quelquefois  attaqués  par 
ces  mêmes  infedles. 

Le  Cerf,  à  ce  qu'on  nous  a  afTuré  ,  nourrit  auffi 
fous  la  peau  unelarjre  d'CLflre,  dont  nous  n'avons 
pu  encore  fuivre  le  dévelopement  ni  obferver  l'iu- 
îefte  parfait. 


Il 


IL   Œjh-e  du  Cheval. 


■Cet  infefle  peut  être  confidéré  comme  le  type 
de.  ceux  que  nous  avons  placés  dans  la  deuxième 
feflion ,  c'eft-à-dire  ,  des  Œlhes  dont  les  larves 
habitent  les  cavités  naturelles  des  animaux.  C'efl 
dans  l'eflomac  des  Chevaux  que  fa  larve  habite  , 
aipfi  que  celle  de  l'Œftre  hémorrhoidal ,  avec  lequel 
cette  efpèce  a  été  confondue  pendant  long-tenis  , 
mais  dont  elle  en  a  été  très-bien  diftinguée  en 
dernier  lieu  par  Clark ,  qui  a  donné  fur  les  mœurs 
de  l'une  &c  de  l'autre  ,  les  détails  les  plus  cui-ieux. 
Tous  les  auteurs  anciens  &  modernes  qui  ont  traité 
des  maladies  des  Chevaux  ,  ont  parlé  des  vers 
eourls  que  Ton  trouve  dans  leur  eflomac  ;  mais 
Valifnieii  paroit  être  le  premier  qui  ait  démontré 
que  ces  vers  étoient  des  larves  d'Œllre.  Depuis  cet 
auteur,  l'opinion  généralement  accréditée  clique 
ces  larves  ,  dépotées  fur  la  marge  de  l'anus  par  la 
femelle  de  l'Œllre ,  remontent  jufque  dans  l'eflo- 
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mac  au  moyen  des  épines  dont  leur  corps  ell  con- 
verl  ;  &,  cette  opinion  paroit  fondée  fur  ce  qu'en 
dit  Valifnieri  ,  d'après  le  dofleur  Gafpari ,  qui  ra- 
conte que,  voyant  un  jour  les  Chevaux  ,  de  tran- 
quilles qu'ils  étoient ,  devenir  très-agités  ,  il  s'ap- 
perçut  que  leur  agitation  étoit  caulée  par  une  ef- 
pèce de  mouche  qui  voloit  autour,  &  faifoit  des 
tentatives  pour  parvenir  à  l'anus  de  l'un  d'eux. 
Celte  mouche  n'ayant  pu  y  réuflir  ,  ajoute-t-il ^  il  la 
vit  voler  vers  une  jument  qui  paiffoit  léparée  des  au- 
tres ,  8:  paU'er  fous  fa  queue  pour  fe  pofer  fur  fanus. 
Elle  n'y  excita  d'abord  qu'une  fimple  démangeai- 
fon,  qui délerminoit  la  jument  à  faire  fortir  le  bord 
de  Ion  inteflin  ,  à  l'ouvrir  ,  &  à  en  aggrandir  l'ou- 
vertnre  :  la  mouche  en  fut  profiter  j  elle  pénétra  plus 
avant ,  &  fe  cacha  fous  les  replis  del'inteflin.  Ce  fut 
apparemment  là  qu'elle  acheva  fon  opération  &  fit 
fa  ponte.  Peu  de  tems  après,  la  jument  devint  fu- 
rieufe  ,  fe  mit  à  courir  &  à  bondir.  Ce  fait ,  rapporté 
par  Réaumur,  qui  n'a  pas  été  à  même  de  le  véri- 
fier, ne  s'accorde  nullement  avec  ce  que  dit  Clark 
des  mœurs  de  cet  inieâe,  fi  toutefois  c'efl  bien  la 
même  efpèce  dont 'Valifnieri  &  lui  ont  voulu  parler. 
Clark  cherche  à  réfuter  l'opinion  depuis  long-tems 
accréditée,  que  les lai-ves  de  cette  efpèce  8t  même 
de  l'Hémorroidal  ne  pénètrent  pas  par  l'anus ,  &  il 
raconte  la  manière  bien  difïérente  dqnt  elles  par- 
viennent dans  l'eflomac.  Voici  ce  qu'en  dit  cet  ob- 
fervateur,  dans  lequel  tout  nous  porte  à  avoir  la. 
plus  grande  confiance  ,  tant  par  les  connoiflances 
cpi'il  pofl'ède  ,  que  parles  occafions  fréquentes  que 
fa  profellion  de  chirurgien -vétérinaire  lui  ont 
données,  d'examiner  les  Œftres  du  Cheval. 

Lorfque  la  femelle  de  l'Œflre  du  Cheval  (  dit"^ 
il)  veut  eHefluer  fa  ponte ,  elle  s'approche  de  l'ani- 
mal qu'elle  a  choifi ,  en  tenant  fon  corps  prefque 
vertical  dans  l'air.  L'extrémité  de  fon  abdomen  , 
qui  eft  très-alongé ,  efl  recourbé  en  avant  &  en 
haut,  &  porte  un  œuf  qu'elle  dépofe,  fans  prefque 
fe  pofer  ,  fur  la  partie  interne  des  jamljes  ,  fur  les 
côtés  &la  partie  interne  de  fépaule  ,  rarement  fur 
le  garot  du  Cheval.  Cet  œuf,  qui  eft  entouré  d'une 
humeur  glutineufe,  s'attache  facilement  aux  poils. 
L'Œftre  s'éloigne  enluite  un  peu  du  Cheval  pour 
préparer  un  fécond  œuf  en  fe  balançant  dans  l'air  j 
elle  le  dépofe  de  la  même  manière  ,  &  répète  ainfî 
ce  manège  jufqu'à  cent  fois  &  plus. 

Quelques  jours  après,  les  œufs  étant  mûrs,  &la 
larve  prête  à  éclore  ,  la  pellicule  des  premiers  fe 
déchire  facilement  lorfque  le  Cheval  lèche  les  par- 
ties fur  lelquelles  ils  ont  été  pofés  à  dcffein  par 
l'Œftre.  ("eft  alors  que  les  larves  s'attachent  à  la 
langue  de  l'animal ,  &  parviennent  par  l'œfophage  , 
dans  l'eflomac. 

M.Clarkavoit  d'abord penfé  que  les  œufs  étoient 
pris  par  la  langue  ,  puis  déglutis  dans  l'eftomac  où 
ils  éclofoieut  ;  mais  des  obfei-vations  plus  fcrupu- 
leufes  l'ont  convaincu  que  les  larves  fortoient  de 
leurs  œufs  avant  de  paffer  dans  l'eftomac  du 
Cheval. 
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On  voit  combien  il  efl  diflicile  de  faireUccorder 
ce  récit  avec  celui  du  dofleur  Gafpan ,  s'il  s'agit 
d'une  même  efpèce.  Mais  il  l'eroit  peut-être  pofli- 
ble  de  concilier  deux  faits  audi  contradtftoires  , 
en  regardant  l'Œilre  &  la  larve  dont  parlent  Gaf- 
pari  &  Réaumur  ,  comme  appartenantes  à  l'efpèce 
que  M.  Clark  a  appelée  T'étérinahv ,  &  dont  la 
larve  ,  comme  celle  des  deux  autres ,  habite  l'efto- 
mac  des  Chevaux.  Ce  qui  nous  conlirmeroit  encore 
dans  cette  idée,  c'eft  que  nous  trouverons  des  dif- 
férences notables  dans  les  larves  vues  parles  deux 
auteurs.  M.  Clark  dit  clairement  que  la  larve  de 
l'Œftre  du  Cheval  ,  aiufi  que  l'Hémorroidal ,  a 
deux  crochets  égaux,  placés  de  chaque  côté  de  la 
bouche ,  tandis  que  Réaumur ,  qui  dit  avoir  vu 
aulli  des  larves  dans  lefquelles  cette  difpofilion 
avoit  lieu ,  alTure  que  celles  qu'il  a  décrites ,  avoient 
les  crochets  inégaux  ,  le  plus  petit  étant  placé  au 
deffus  du  plus  grand  ,  &  tous  deux  fitués  au  deffus 
de  l'ouverture  de  la  bouche.  Si  l'on  ajoute  à  cela 
que  la  defcription  donnée  par  Réaumur,  del'infefle 

farfait ,  convient  mieux  à  l'Œdre  Vétérinaire  qu'à 
Héniorroïdal auquel  M.  Clark  le  rapporte,  &  en- 
core que  cet  obfervateur  n'a  pas  connu  la  larve  de 
fon  Œfhre  Vétérinaire  ,  ni  la  manière  dont  cet  in- 
fefte  dépofe  fes  œufs ,  on  pourra  peut-êti'e  partager 
le  doute  que  nous  préfentons. 

Quoiqu'il  en  foit ,  les  larves  de  l'Œftre  dont  nous 
parlons  ,  habitent  l'eftomac  du  (Cheval  :  ou  les 
trouve  quelquefois  auffi  dans  celui  de  l'âne.  Elles 
font  plus  communes  autour  du  pylore ,  &  ne  fe 
voient  que  très-rarement  dans  les  in  teftins  :  leur  nom- 
bre eft  quelquefois  fi  confidérable  ,  qu'elles  peuvent 
caufer  la  mort  des  Chevaux  ;  &  c'eft  à  leur  grande 
abondance  que  le  dofleur  Gafpari  attribue  la  caufe 
d'une  maladie  épidémique  qui  fit  périr  beaucoup 
de  Chevaux  dans  le  Véronois  &  le  Mantouan  en 
1710.  Lorfqu'elles  ne  pafl'ent  pas  une  centaine, 
elles  ne  paroifl'ent  nullement  nuire  à  la  fanté  des 
Chevaux,  lîlles  font  fufpeudues  par  grappes  à  la 
membrane  interne  de  l'eftomac  au  moyen  de  deux 
forts  crochets  recourbés  ,  d'une  fubftance  cor- 
née, noirâtre,  &  qui  font  placés  de  chaque  côté 
de  l'ouverture  de  la  bouche ,  qui  eft  une  petite 
fente  verticale,  paroiflant  elle-même  boi-dée  par 
deux  petites  plaques  cornées.  Au  deffus  de  chacun 
des  crochets  on  apperçoit  un  petit  bouton  charnu  , 
percé  d'un  petit  trou  dans  fon  milieu ,  &c.  analogue 
Cans  doute  aux  iligmates  que  nous  avons  vu  placés 
an  même  endroit  dans  la  larve  de  l'Œftre  du 
Bœuf. 

La.  larve  de  l'Œftre  du  Cheval  eft  fans  pattes  , 
de  forme  conique  ,  alongée  ;  c'eft  à  fa  plus  petite 
extrémité  qu'eft  placée  la  tête.  Son  corps  eft  com- 
pofé  de  onze  anneaux  ,  garnis  chacun ,  à  leur  bord 
poftérieur ,  d'une  rangée  circulaire  d'épines  ti-ian- 
gulaires,  folides ,  jaunâtres  dans  la  plus  grande 
partie  de  leur  longueur  ,  noires  à  l'extrémué  ,  & 
dont  la  pointe  ,  très-aiguë,  eft  dirigée  en  arrière. 
^u  deffus  du  corps ,  les  anaeau^  du  bout  poAé- 
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rieur  &,ceux  qui  en  font  les  plus  proches,  nont 
point  de  ces  épines  qui  exiitent  furies  mêmes  an- 
neaux du  côté  du  ventre.  L'extrémité  pollérieure 
qui  eft  tronquée ,  figure  une  efpèce  de  bouche 
tranfvei-fale  ,  avec  deux  lèvres  qui  peuvent  fe  re- 
joindre pour  fermer  l'ouverture  qu'elles  circonl- 
crivent.  On  voit ,  dans  l'efpèce  de  cavité  profonde 
que  ces  lèvres  laifl'ent  enfr'cUes  lorfqu'elles  font 
écartées ,  fix  doubles  filions  couchés  tranfyeiTale- 
ment,  &  courbés  en  dedans  de  chaque  côté  ,  de 
manière  à  fe  rapprocher  enîcercle.  Ces  filions ,  for- 
més par  une  fubftance  écailleufe  ,  font  criblés  de 
petits  trous  que  l'on  regarde  comme  les  ouvertures 
des  ftigmates.  On  voit  que  l'ufage  de  l'efpèce  de 
bouche  dont  ils  font  pourvus  ,  ell  de  les  protéger 
contre  les  alimens  liquides  ,  &  les  fucs  qui  fe  trou- 
vent dans  l'eftomac  ,  &  qui  pourroient  les  boucher. 
On  conçoit  moins  facilement  comment  des  ani- 
maux peuvent  exifter  dans  l'eftomac ,  expolés  à  une 
chaleur  aufti  élevée  ,  &  refpirer  dans  un  air  auffi 
vicié.  Peut-être  eft-ce  la  rareté  de  l'air  refpirable  , 
qui  a  exigé  le  développement  de  leurs  organes 
refpiratoires,  qui,  femblables  ,  par  la  difpofition, 
à  ceux  que  nous  avons  vu  exifter  dans  la  larve  de 
rCEftre  du  Bœuf,  ont  encore  plus  d'étendue,  & 
beaucoup  plus  que  ceux  de  toutes  les  autres  larves 
de  Diptères. 

Cette  larve  fe  nourrit ,  ou  du  chyme  qu'elle 
trouve  dans  l'eftomac  ,  ou  plutôt  de  1  humeur  lé- 
crétée  par  la  membrane  interne  de  cet  organe.  Ont 
trouve  fouvent  dans  fon  canal  inteftinal  ,  qui  eft 
droit,  une  matière  jaune,  verdâtfe  ,  réfidu  de  la 
nourriture  qu'elle  a  prife. 

Comme  la  larve  de  l'Œftre  du  Bœuf,  lorfque 
celle  du  Cheval  a  pris  tout  fon  accroiffement  ,  il 
faut  qu'elle  forte  du  corps  qu'elle  hal)itoit ,  pour  fe 
changer  en  chryfalide.  Pour  cela  ,  elle  defcend  en 
fuivant  les  intellins  ,  fe  traînant  au  moyen  de  fes 
épines  ou  portée  par  les  excrémens  ,  jufqu'à  ce 
qu'elle  arrive  à  l'anus  ,  fur  les  bords  duquel  on  la 
trouve  fouvent  fufpendue  dans  les  mois  de  mai  & 
de  juin  ,  prête  à  tomber  à  terre  pour  y  fubir  fa 
transformation.  A  cette  époque  ,  elle  eft  devenue 
brune  ,  en  paffant  fucccffivement  par  le  blanc- 
verdâtre  ,  le  vert  &  le  jaunâtre. 

Tombée  à  terre  ,  eÛe  fe  transforme  bientôt  en 
chryfalide.  La  peau  fe  durcit ,  devient  d'un  brun 
noir ,  &  lui  fert  de  coque.  Après  être  reftée  fix  ou 
fept  femaines  dans  cet  état ,  l'infetle  parfait  en 
fort  par  un  moyen  femblable  à  celui  employé  par 
l'Œftre  du  Bœuf,  c'eft-à-dire,  qu'il  fait  f'aulerune 
pièce  ovalaire  du  bout  antérieur  &  tupérieur  de  la 
coque,  dont  on  n'appercevoit  pas  le  contour,  ni 
fur  la  larve  ni  fur  la  chryfalide. 

L'(Eftre  Hé/no iTVÏdal ,  auquel  M.  Clark  a  con- 
fervé  ce  nom  ,  non  pas  parce  que  la  femelle  s'in- 
troduit par  l'anus  du  Cheval  pour  y  dépofer  fes 
œufs,  opinion  qu'il  combat  comme  pour  IVEftre 
du  Cheval ,  mais  parce  que  l'extrémité  de  Ion  ab- 
domea  eit  d'un  beau  rouge-oranger ,  a  été  ,  comme 
Mmm  4 
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nous  l'avons  dit ,  confondu  avec  Tefix'ce  pn-cé- 
dcntc.  Sa  larve  vit  de  même  dans  l'ellomac  du  Clie- 
Val  ;  elle  reffemble  prelqu'en  tout  à  celle  de  l'Œflre 
de  cet  animal  j  elle  eft  itulement  un  peu  plus  pe- 
tiie  ,  &  fa  couleur  eft  plus  blanche.  Les  œufs  de 
cette  efpèce  font  audi  d'une  teinte  plus  foncée. 

M.  Clark  rapporte  que  la  femelle  dépofe  fes 
œufs  fur  les  lèvres  du  Cheval,  qu'il  en  a  été  té- 
moin plufieurs  fois.  Il  raconte  qu'à  la  vue  de  cet 
mfefte  ,  l'animal  qu'elle  menace,  fait  mouvoir  fa 
tête  d'avant  en  arrière  pour  l'éviter;  mais  quand  il 
en  eft  atteint,  il  fe  fauve  au  galop  ou  dans  l'eau, 
qui  paroît  être  la  meilleure  défenfe  que  tous  les 
animaux  aient  à  oppofer  aux  Œftres  ;  il  frotte  fes 
lèvres  contre  terre  ou  furies  autres  Chevaux.  Quel- 
quefois on  voit  l'infefle  fortir  du  gazon  où  il  étoit 
taché  ,  fe  porter  entre  les  jambes  de  devant  du 
Cheval  qui  pâture ,  pour  fe  pofer  fur  fa  lèvre  infé- 
rieure. On  remarque  qu'à  chaque  œuf  qu'il  dépofe  , 
il  fe  balance  dans  l'air  pour  le  préparer  &.  le  porter 
à  l'extrémité  de  fon  abdomen,  qu'il  tient  recourbé 
alors  en  haut.  M.  Clark  n'a  pas  oblervé  comment 
les  larves  paffoient  de  la  lèvre  dans  l'eftomac. 

Lorfque  ces  larves  l'orient  par  le  reflum  du 
Cheval,  vers  les  mois  de  juin  &.  juillet,  elles  font, 
d'un  verl-rouge  ,  qui  devient  brun-foncé  tout-à- 
fait  dans  la  cTiryfalide  ,  état  fous  lequel  la  larve 
refte  près  de  deux  mois.  Quoique  nous  n'ayions 
pas  d'obfervation  pofitive  à  cet  égard,  il  ne  nous 
paroît  pas  douteux  qu'elle  ne  iorte  comme  1  Œftre 
du  Cheval. 

(EJlre  du  Mouton. 

Cetinfcfte  appartient  à  noire  douzième  divifion. 
Sa  larve  habite  les  linus  maxillaires  &  frontaux  des 
Moutons  ,  &  fe  fient  fixée  à  la  membrane  interne 
qui,  les  tapifl'e  ,  au  moyen  de  deux  foris  crochets  , 
dont  les  côtés  de  la  bouche  font  armés  ,  ainfi  que 
nous  l'avons  vu  dans  les  larves  des  deux  efpèces 
dont  nous  venons  de  parler.  On  trouve  dans  les 
auteurs  delà  plus  haute  antiquité  des  témoignages 
que  ces  larves  éloieut  connues  :  ou  les  reg;irdoit 
comme  un  remède  contre  l'épilepfie ,  qu'on  croyoit 
enfeigné  par  Apollon  lui-même.  M.  Valifnieri  eft 
encore  l'auteur  auquel  nous  devons  la  conuoiffance , 
tant  des  larves ,  que  de  l'infetle  parfait  dont  il  nous 
a  donné  une  hiftoire  prefque  complète. 

Jjes  Moutons  ne  craignent  pas  moins  cet  Œftre , 
que  les  Chevaux  ne  redoutent  les  elpèces  qui  les 
attaquent  ;  &  lorfqu'ils  en  fout  menacés  par  lui ,  ils 
cherchent  à  l'éviter,  non  pas  en  ie  plongeant  dans 
l'eau ,  mais  en  fe  réuniIFanl  dans  un  chemin  rempli 
de  pouflière  ,  où  ils  fe  ferrent  les  uns  contre  les  au- 
tres ,  tenant  leur  nez  prefqu'à  terre.  Ceux  qui  pa- 
roiifeiit  en  avoir  été  atteints,  s'agitent  beaucoup  ; 
ib  frappent  la  terre  avec  leurs  pieds ,  &  fujent  , 
tenant  ie  nez  bas.  C'eft  eu  eflet  l'ur  le  bord  inlerne 
dès  narines,  que  la  femelle  dépofe  fes  œufs,  qui 
bientôt  éclofent.  Les  larves  qui  en  fcjrteut  „  font 
blanches  j  ellgs.  coûfcrvent  cette  ppi4eftr;jjipfcjue 
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jufqu'à  ce  qu'elles  aient  pris  tout  leur  accroiffe- 
meat.  Elles  font  alors  plus  groffes  que  celles  de 
l'Œftre  du  Cheval ,  mais  moins  que  celles  de  1  CEitre 
du  Bœuf.  Leur  forme  eft  plus  alongée  que  celle 
de  ces  dernières  ;  elles  figurent  affez  bien  un  coue 
alongé  ,  à  la  petite  extrémité  duquel  ell  la  tête. 
Outre  l'ouverture  fimple  de  la  bouche,  &  les  deux 
crochets  cornés  &.  iolides  dont  nous  avons  parlé  , 
on  voit  encore  fur  cette  tête,  au  deffus  de  cha- 
cun des  crochets  ,  un  petit  bouton  faillant  & 
charnu,  probablement  percé  dans  fon  centre.  Le 
corps  de  ces  larves  eft  compofé  de  onze  anneaux  , 
&  il  eft  terminé  par  deux  plaques  brunes  ,  circu- 
laires ,  placées  a  côté  l'une  de  l'autre ,  qui  font  les 
deux  principaux  ftigraates.  L'air  paroît  paffer  par 
un  efpace  circulaire  ,  concentrique  &  blanchâtre  , 
qui  partage  chacune  des  plaques  en  deux  parties. 
Ces  plaques  peuvent  être  renfermées ,  à  la  volonté 
de  la  larve  ,  dans  fon  dernier  anneau  ,  comme  dans 
unebourfe.  Au  délions  du  même  anneau  efl l'anus, 
ordinairement  caclié  dans  les  replis  des  chairs. 

Lorfque  la  larve  a  pris  tout  fon  accroiflément , 
fa  blancheur  s'ellace  en  dillereus  endroits.  La  par- 
tie la  plus  éjevée  de  la  plupart. des  anneaux,  & 
lurtout  de  ceuK  qui  font  depuis  le  milieu  du  corps 
jufqu'auboutpoftérieur  ,  devient  au  deil'us  d'abord 
d'un  blanc-fale  ,  pour  palier  fucceflivement  par 
lies  nuances  de  plus  en  plus  brunes.  Sur  chaque 
côté  luférieuremeiit  on  voit  une  rangée  de  petits 
points  faillans&niouires,  que  l'on  pourroit  prendre 
pour  des  ftigmates  ,  &  qui  pourtant  n'en  font  pas. 
Ces  tubercules  fervent  à  la  marche  de  la  larve,' 
ainfi  que  les  petites  épines  très-fines  ,  rougeâtres,  ' 
dirigées  en  arrière,  qui  recouvrent  en  deil'ous  tout 
l'clpace  charnu  compris  entre  deux  anneaux. 

Ces  larves  font  très-vives,  &  s'agitent  beaucoup 
lorfqu'on  les  lient  dans  la  main  :  on  en  trouve  ra- 
rement plus  de  trois  ou  qUalre  dans  la  lêle  d'un 
JMoulon.Lorfqu'elles  font  à  terme,  elles  fortentpar 
les  narines  ,  &  tombent  fur  la  terre ,  dans  laquelle  ■ 
elles  s'enfoncent  pour  fe  changer  en   chvyialide. 
Elles  deviennent  alors  d'un  brun-noir.  Leur  peau  ! 
fe  durcit,  &  leur  fert  de  coque.  Elles  reftent  dau»  ■ 
cet  état  environ  deux  mois  ,  &.  l'inleile  parfait  fort 
comme  l'ont  fait  les  Œftres  du  Bœuf  &  du  Cheval. 
Les    dillércnles    époques    pendant   lefquelles    on 
trouve  ,  dans  les  iinus  frontaux  des  Moutons  ,  des 
larves  prêtes  à  fe  métamorphofer  ,  ont  fait  prélu- 
mer  qu  il  y  avoit  deux  générations  de  ces  infefles  < 
par  année.  On  en  voit  tileêlivement  depuis  le  mois 
d'avril  jufqu'à  la  (in  de  juillet. 

Si  les  'obfervaiions  de  quelques  favans  &  de 
quelques  voyageurs  lont  e.xiifles  ,  1  homme  paroi- 
troit  partager  avec  les  animaux  herbivores.,,  la 
propriété  de  nourrir  des  larves  d'tEftres.  M.  de 
ïlumboldt  a  vu  des  Indiens  ,  dans  l'Amérique  méïi-  ^ 
dionale,  dont  l'aiidonien  éloit  couvert  de. petites 
tumeurs  occafiounées  par  la  préfence  d'une  larve  , 
d'CEllre  ,  dont  il  n'a  point  luivi  les  développe- 
meft^' 
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M.  Wolilfarlirt  dû  que  dos  vers  coiwfs  qu'un 
Vicill.r.'d  rendit  par  le  nez  ;q)i-cs  de  violcas  maux 
de  lùle  ,  tloimi  reut  naiHance  à  des  moiulies  qu'on 
poiin-oit  peut-être  regarder  comme  des  Œftres.  Ce 
môme  auteur  cite  plufieurs  faits  analogues  à  celui 
dont  il  avoit  été  témoin. 

M.  Clark  rapporte  aufli  que  le  doQeur  Latliam 
a  vu  retirer,  des  finus  maxillaires  d'une  femme  , 
des  larves  d'Œftre,  qu'il  a  fuppofé  être  celles  du 
Bœuf;  mais  ces  dernières  obfervations  ne  nous 
paroilfent  pas  afTez  précifes  &  aflez  détaillées.  Ni 
les  vers  de  M.  WoliU'arhrt  ,  ni  les  larves  dont 
parle  le  dofleur  Latbam ,  ni  les  infeftes  ailés  qui 
font  fortis  des  uns  &  des  autres ,  n'ont  été  allez 
bien  décrits  pour  qu'il  ne  nous  refte  des  doutes  a 
ce  fujet. 
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On  a  propnfé  beaucoup  de  remèdes  pour  préfji-- 
ver  les  l)efbiau.\  dos  larves  d'CEilres.  Un  des  plus 
ufitcs  en  Finlande  ,  eu  Suède  &  en  Laponie  eft 
de  frotter  les  animaux  avec  de  la  graille  de  pho- 
que. M.  Clark  ne  connoît  d'autres  moyens  à  em- 
ployer contre  les  larves  de  l'eflomac  du  Cheval , 
que  do  détruire  avec  une  broffe  8t  de  l'eau  chaude 
les  œufs  lorfqu'ils  font  adhérons  aux  poils.  Au  fur- 
plus  ,  cet  obfervateur  ajoute  que  ces  larves  font 
peut-être  moins  nuifibles  qu'utiles  aux  Chevaux 
lorfqu'oUes  ne  font  pas  en  grand  nombre  ;  elles 
forment  une  efpèce  de  cautère  prefque  perpétuel , 
qui  peut  rendre  rnoins  fréquentes  ,  comme  il  croît 
l'avoir  remarqué ,  les  maladies  auxquelles  ces  ani- 
maux utiles  fout  fujets. 
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Suite  de  T Introduction  à  l'Histoire  Naturelle  des' Insectes. 


OE  S  T  R  E. 

(ESJRUS.  Lins.   Ceoffr.   Deg.  Fabr.  Latr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes  ,   logées   dans    une  cavité  ;  trois  articles ,  le  dernier  globuleux  , 
muni  d'une  soie  à  sa  base  supérieure. 

Bouche  sans  trompe  et  sans  antennules  apparentes. 
Trois  petits  tubercules  à  la  place  de  la  trompe. 
TTrois  petits  yeux  lisses  au  sommet  de  la  tète. 
Ailes  variables. 
Corps  ordinairement  très-velu. 


ESPÈCES. 


I.   OEsTRE  jouflu. 

Ailes  obscures;  corps  grisâtre  ;  partie 
antérieure  de  la  tête  blanche,  poitUiUée 
de  noir. 

a.  OEsTRE  du  Lièvre. 

Ailes  un  peu  obscures;  noir,  avec  la 
partie  postérieure  du  corcelet  et  la  base 
de  l'abdomen  jaunes. 

3.  OEsTRE  du  Bœuf. 

Ailes  un  peu  obscures;  corcelet  jaune , 
ai'ec  une  bande  noire  ;  abdomen  blanc  à 
la  base ,  fauve  à  l'extrémité. 

4.  ŒlsTRE  du  Renne. 

Ailes  sans  tache  ;  corcelet  jaune ,  avec 
une  bande  noire  ;  abdomen  fauve ,  avec 
l'extrémité  noire. 

5.  OEsTRE  de  l'Antilope. 

Ailes  obscures,  avec  une  bande  et  deux 
points  noirs;  abdomen  testacé,  avec  qua- 
tre rangées  de  points  noirs. 


6.  OEsTRE  du  Cheval. 

Ailes  blanchâtres ,  avec  une  bande  et 
deux  points  noirs  j^  abdomen  ferrugi- 
neux. 

'j.  OEsTRE  hémorrhoïdal. 

Ailes  sans  tache  ;  corcelet  noir,  avec 
l'écusson  pale  ;  abdomen  noir ,  avec  la 
base  blanche  et  l'extrémité  fauve. 

8.  OEsTRE  vétérinaire. 

Ferrugineux  ;  ailes  sans  tache  ;  cotés 
du  corcelet  et  base  de  l'abdomen  avec  des 
poils  blancs. 

9.  OEsTRE  des  troupeaux. 

Ailes  obscures;  corcelet  cendré,  velu; 
abdomen  noir ,  avec  le  premier  anneau 
couvert  de  poils  blancs. 

10.  OEsTRE  trompe. 

Ailes  blanches;  corps  noir,  couvert  de 
poils  cendrés  ;  corcelet  avec  une  bande 
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CES T RE.   (lasecle.) 


1 1 .  Œstre  du  Mouton. 

Ailes  transparentes ,  ai'ec  des  points 
noirs,  à  la  base}  abdomen  blanc,  mé- 
langé de  noir. 

la.  OEsTRE  albipède. 

Ailes  transparentes ,  sans  tache;  noir, 
avec  le  front  blanc;  abdomen  jaune,  auec 
une  ligne  longitudinale  obscure. 


i3.  OEsTRE  rayé. 

Ailes  blanches,  sans  tache;   corcelet 
rajé  de  noir  ;  abdomen  fauve. 

i4-  CEsTRE  fascicule. 
Felu,  jaune;  anus  avec  trois  faisceaux 
de  poils  noirs. 

i5.  Œstre  de  l'Homme. 

Corps  entièrement  de  couleur  obscure. 
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j.  Œstre  jouflu. 

ŒsTRUs  buccatus. 

(Eflrus  alisjiifcis ,  corpore  grijeo  ,Jacie  albâ  , 
Tiigro  punclatâ. 

(EJlrus  buccatuf.  Fabr.  Syjl.  Entom.  tom.  4- 
p.  23ol  n°.  i.  —  S^Ji.  Antl.  p.  227.  n°.  i. 

♦      Cette  efpcce  e(l  la  plus  c;ïande  de  celles  de  ce 

Jgenre  5  elle  e(l  prefque  j^labre.  Les  antennes  font 
noires.  La  tête  efl  un  p(  u  lenllée  eu  avant,  grile, 

.  avec  quelques  points  noirs  ,  bnllans.  Le  TCrtejc  ell 
noir ,  avec  quelques  points  gris.  Le  corcelet  efl 
a;ris  fur  les  cotes ,  d'uue  ieinte  plus  foncée  ou  noi- 

•  ratre  en  defl'us.  L|abdoinên  eft  de  la  même  couleur 
grife  ,  avec  quelques  lignes  bluuchâlres  &  dos 
points  noirs.  Les  ailes  font  noirâtres ,  fans  tache  , 

■  ainli  que  les  balanciers  &  les  ailerons.  Les  puttea 
l'ont  noires ,  avec  un  peu  de  gris  fur  les  cuiiles  & 
les  jambes.  La  coideur  grife  de  cet  infefle  ell  due  à 

(Une  poullière  qui  couvre  plus  ou  moins  le  coi-ps. 

-  '  Il  fe  trouve  dans  la  Caroline. 

i  La  larve  vit  fous  la  peau  d'une  efpèce  de  Lièvre. 
M.  Bofc  ,  pendant  fou  féjour  dans  cette  partie  de 
l'Amérique  ,  a  pris  deux  larves  fous  la  peau  de 
l'animal ,  qui  lui  ont  donné  cette  elpèce. 

3.  Œstre  du  Lièvre. 

(Esrnus  Cuniculi. 

(EJlrus  alis  immaculatis ,  niger,  thorace  pqf- 
tlce  abdomineque  biifi Jluvejcentibus.  Fabr.  Syjl. 
Antl.  p.  23o. 

(SJlius  Cuniculi  niger,  alis  Jufcis ,  thorace  ad 
médium  nigro ,  pojlice  abdomiiiifque  baji  pilis 
Jlavefcentibus.  Clark,  Tranf.  qf'the  Linn.  Soc. 
tom.  3.  p.  29g. 

Nous  aurions  pris  cet  Œftre  pour  le  même  que  le 
précédent  fi  la  defcription  qu'en  donne  M.  Clark  , 
^  d'après  lui  Fabricius  ,  ne  paroiffoit  faire  préfii- 
Dier  qu'il  en  dillère.  Il  ell ,  félon  ces  auteurs ,  une 
fois  plus  grand  que  l'ŒUre  du  Bœuf.  La  tète  efl 
noire,  avec  les  yeux  obfcurs  &  le  front  véficideux, 
avancé.  Le  corcelet  ell  noirâtre  antérieurement, 

I'aune  furies  côtés,  à  fa  partie  pollérieure  &  fur 
'écuffon.  L'abdomen  efl  noir ,  avec  la  bafe  &  les 
côtés  des  anneaux  jaunes.  Les  ailes  font  un  peu 
verdâtres  ou  obfcures.  Le  delTous  du  corps  efl  noir. 
Les  pattes  font  noires. 

(  La  larve  ell  obl'cure ,  entièrement  couverte  , 
^omme  celle  de  l'efpèce  précédente  ,  de  pointes 
aiguës;  elle  vit  de  même  fous  la  peau  d'une  efpèce 
4e  Lièvre  qui  habite  l'Amérique  feptentriouale. 

Si,  3-  Œstre  du  Boeuf. 

'  'i(EsTRUs  Bnfis. 
1 

*  ^(EJhus  alis  irjimaculatisjiifcis  ,  thorace  Jlavo, 
Jafcià  nigrâf  abdoinine  baJi  albo  ^  apice  Julvo . 
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Pabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  4.  pag.  23r.  n".  3.  — 
S\Jl.  Antl.  p.  228.  n°.  5. 

Valisn.  Opéra ,  tom.  i.  tab.  2,?>.Jîg.  lO.  Larva 
I.  2. 

RÉAUM.  Met7i.  Injecl.  tom.  4-  pag.  5o3.  PL  38. 
J§-  7-  8- 

(EJlrus  Bofis.  Dec.  Mem.  InJ.  tom.  6.  p.  297. 
pi.  i5.  fig.  22. 

ScHŒFF.  InJ.  Ratisbon.  tab.  %^.Jig.  7. 

Frisch.  DiJJert.  inaug.  tab.  "h.Jig.  5. 

SuLz.  InJ.  tab.  2.0.  Jig.  127. 

(EJlrus  Bouts.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  InJ.  tom.  4- 
p.  042. 

(EJlrus  Boi>is.  Clark  ,  TninJ.  ofthe  Linn.  Soc. 
tom.  "h.  p.  325.  tab.  zîi.Jig.  i-b. 

Cet  Œflre  reffcmble  beaucoup  ,  au  premier  af- 
pc£l ,  à  un  Bourdon  :  il  a  fept  lignes  de  longueur  j 
il  ell  très-velu.  Les  antennes  font  brunes.  Le  front 
&  la  bouche  font  couverts  de  poils  blanchâtres. 
Le  corcelet  efl  jaune  antérieurement  ,  d'un  noir- 
luifant  dans  la  partie  moyenne  ,  &.  fauve  polléneu- 
rement.  L'abdomen  ell  de  trois  couleurs  en  delTus 
comme  en  dell'uus.  Sa  partie  antérieure  ell  blanche 
ou  jaunâtre  ;  la  partie  moyenne  noire  ,  &  l'extré- 
mité d'un  beau  jaune-orangé.  Les  ailes  font  bru- 
nes ,  fans  tache ,  moins  Iranfparentes  vers  le  bord 
antérieur.  Les  ailerons  font  grands  &  très-blancs. 
Les  pattes  font  brunes  ,  avec  les  taries  plus  pâles 
&  les  cuifl'es  plus  foncées. 

La  femelle  a  l'abdomen  terminé  par  une  tarière 
que  nous  avons  décrite  dans  les  généralités ,  &  qui 
efl  noire.  Il  efl  facile  de  la  faire  fortir  en  preflant 
l'abdomen. 

La  larve  efl  brune  ,  fans  pattes  ,  compofée  de 
douze  anneaux.  Sa  bouche  ii'efl  point  armée  de 
crochets.  Elle  vit  fous  le  cuir  des  Bœufs. 

On  trouve  cette  elpèce  eu  Europe  &  en  FrantTe , 
principalement  eu  juillet  &  août. 

4.  Œstre  du  Renne. 

(EsTRUS  Tarandi. 

(EJlrus  alis  immacuiatis  ,  tlioraceJlai>o ,JaJcià 
nigrâ  ,  abdomine  J'ulvo  ,  apice  nigro.  hittK.  Sy/l. 
Nai.  2.  p.  969.  n".  a.  - — Faun.  Suec.  n".  1731.  — 
Flor.  Lapp.  p.  3()0,  n".  5i'j.  —  Acl.  Slockh.  i73q. 
tab.  'b-Jig.  5.  6.  —  Act.  VpJ'.  1736.  p.  5i.  n".  ao» 

(EJlrus  Tarandi.  Fabr,  Ent.  Syjl.  em.  tom.  4> 
p.  23i.  71°.  5.  —  Sjjl.  Antl.  p.  22g.  7»°.  5. 

Il  efl  un  peu  plus  grand  que  l'Œlftre  du  Bœuf,  & 
a  au  moins  fept  lignes  de  longueur.  Les  antennes 
font  noires.  La  tête  efl  couverte  de  poils  jaunes  à 
fa  partie  antérieure  &  pollérieure  ,  &  noirs  fur  le 
vertex.  Le  corcelet  ell  velu,  jaune,  avec  une  bande 

noire. 
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Boire.  L'alidoMen  cft  très-velu ,  entii^rement  faïu'e, 
coiilfui-  qui  n'eft  due  qu'aux  poils  dont  il  cil  cou- 
vert ;  car  lorfqu'ils  font  enlevc'S  ,  il  pariât  tout 
noir.  Les  ailes  loul  It'gérement  obfcures  ,  luns  ta- 
che. Les  balanciers  font  noirâtres.  Les  pattes  font 
.noires,  avec  l'exlrémité  des  jamues  &  les  pi-einiers 
articles  des  tarfes  d'un  brun-clair. 

Cette  efpèce  fe  trouve  eu  Tjaponie  ,  où  elle  eft 
affez  commune  dans  les  mois  de  juin  ,  juillet  8t 
août.  On  la  nomme  Curbma.  La  femelle  dépole  les 
oeufs  fur  le  dos  des  Rennes.  Sa  larve  y  palîe  l'hi- 
ver &  s'y  nourrit ,  comme  le  fait  celle  de  l'Œftre 
du  Bœuf  fur  le  dos  de  cet  animal.  Ces  larves  l'ont 
quelcpiefois  en  fi  grand  nombre  fur  uu  même 
Renue ,  qu'elles  le  font  périr. 

5.  Œstre  de  l'Antilope. 

(EsTRUS  Antiîopce. 

(EJIrus  alis  Jiifcis  ,  fa  pria  punclijque  duohus 
ni  gris  ;  iibdomme  tejiaceo  ,  triplici  ordine  punc- 
ioruni  Ttigncanliuin.  Pall.  Voy,  cd.Jranc.  in-4"- 
lom.  I.  p.  707. 

(EJIrus  Antilopce.  Gmel.  Syjl.  Nat.  tom.  ï. 
pars  5.  p.  281 1. 

Il  efl  de  grandeur  moyenne.  Sa  tète  ell  pâle.  Ses 
yeux  font  bruns.  Le  corcelet  efl  gris  ,  couvert  de 
poils  blanchâtres.  L'abdomen  efl  large,  velu,  d'un 
lauve-ferrugineux ,  avec  trois  range'es  de  points 
triangulairi's ,  noirâtres  ,  en  deil'us  ,  &  taclieté  de 
brun  en  deffous.  Les  ailes  ont  une  teinte  ol)fcure  ; 
elles  fout  partagées  tranfverfalement  par  une  bande 
plus  foncée.  En  dedans  de  cette  bande  fe  voit  un 
point  de  même  couleur  ,  &.  deux  vers  l'extrémité 
de  chaque  aile.  Les  pattes  fout  grilcs  ,  Si  l'abdo- 
men de  la  femelle  ell  terminé  par  un  tube  corné , 
noir,  rétraflile. 

Celte  efpèce  a  beaucoup  d'analogie  avec  l'fEdre 
du  Cheval  ;  mais  les  ma'urs  font  diiléruutes.  La 
femelle  dépole  l'es  œufs  fous  la  peau  du  dos  des 
Antilopes  ,  où  les  larves  fe  développent;  elles  font 
blanches  ,  armées  de  petites  épines  cornées  ,  dif- 
pofées  circulairement  fur  neuf  anneaux  de  fon 
corps. 

Il  fe  trouve  en  Afie. 

6.  Œstre  du  Cheval. 

(EsTRi/s  Eijui. 

(SJl/us  alis  albidis ,  Jiifcià  punCciJque  duohus 
nigns ,  ahdoniine  totojenuguwo.  Fabr.  Syjl. 
Antl.  p.  228.  7iP.  4- 

(EJIrus  Vituli.  F^br.  Ent.  Syjl.  ern.  tom.  4- 
p.  261.  n°.  4- 

(EJIrus  Bovis.  Linît.  Syjl.  Nat.  2.  p.  969.  n".  1. 
—  Faun.  Suec.  n^.  lySo. 

(EJlnu  Bovis.  Fabr.  Spec.  Inf.  tom.  z.  p.  ogS. 
Hjl.  Nat.  Inf.   Tome  J^IU. 
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(EJIrus  hccmorrhoidalis.  Gmel.  Syjl.  Nat.  pag. 
2810. 

(EJIrus  intejhnalis.  Dec.  Mem.  Infccl.  tom.  6. 
p.  291.  n°.  I.  tah.  i^.Jig.  16. 

(EJIrus  thoracejlaoo,  cingulo  nigro,  alis  nigrâ 
Jlijciâ  ,  pedihus  pallidis.  Geoffr.  Iiif.  PaiiJ.  t.  2. 
p.  456.  n°.  3. 

(EJIrus  Vituli.  Schellemb.  Dipler.  tab.  21. 
fig.  I.  2. 

(EJIrus Equi.  Clark,  Tranf.  nfthe.  Linn.Soc. 
tom.  5.  p.  326.  n°.  2.  tab.  2,lt.Jig.  8.  9. 

Quoique  Lien  diftinfte  de  l'Œftre  du  Bœuf, 
cette  efpèce  a  été  confondue  avec  lui  par  Fabri- 
cius  U  Geofl'roy,  &:  avec  l'Hémorrhoidal  par  Gme- 
lin  ;  elle  a  de  fix  à  fept  lignes  de  longueur  ,  &  efl 
moins  velue  que  les  précédentes.  Les  antennes  lont 
jaunâtres.  Le  front  efl  blanchâtre,  peu  velu.  Sej 
yeux  font  brans  ,  &.  laiffeut  entr'eux  ,  au  defl'us  de 
la  tète  ,  un  cfpace  afl'ez  grand  ,  velu  ,  d'un  jaune- 
pâle,  rempli  en  partie  par  les  trois  yeux  liiî'es.  Le 
corcelet  ell  brun-clair.  Celte  couleur  s'afToiblit  uu 
peu  tout  autour  fur  fe«  bords.  L'abdomen  ell  fituve, 
fans  tache  ou  marqué  de  bandes  tranfverfales 
brunes  ,  formées  par  le  bord  des  fegmcns.  Quel- 
quefois ces  bandes  ne  font  apparentes  que  dans 
la  partie  moyenne ,  &.  forment  alors  feulement 
une  rangée  de  points.  Les  ailes  font  blanches. 
On  voit  à  leur  bafe  ,  fur  la  féconde  nervure  , 
un  très-pelit  point  noir  ,  dans  leur  milieu  une 
laree  bande  liaueufe  tranfvcrfale  ,  &  près  de  k^ur 
extrcmite  deux  autres  petits  points  oblcurs  ou 
noirâtres.  Les  pattes  font  pâles.  La  femelle  eft 
d'une  couleur  plus  foncée  que  ii'ell  le  mâle.  L  ex- 
trémité de  fou  abdomen  ,  ([ui  peut  s'alonger  Se  le 
recourber  lorfqu'elle  fait  fa  ponte  ,  ell  brune. 

L'elpèce  décrite  par  Fabricius  lous  le  nom 
â.' (EJIrus  T'iluli ,  Syjlein.  Entom. ,  n'eft  ,  comme 
M.  Clark  &  Fabricius  lui-raènie  le  penlent,  qu'une 
variété  de  l'CEflre  du  Cheval ,  qui  a  l'abdomea 
couvert  de  poils  toiilTus  ,  d'un  bruu-fauve  ,  uni- 
formes. On  voit  aufli  des  individus  qui  n'ont  qu'un 
point  noir  à  l'extrémité  de  chaque  aile. 

On  trouve  l'Œftre  du  Cheval  en  France  ,  ea 
Angleterre,  en  Italie,  dans  l'Orient,  &  notam- 
ment en  Perfe  ,  dans  les  mois  de  juillet  8c  d'août, 
près  les  pâturages.  La  femelle  dépole  l'es  œufs  fur 
les  jambes  &  les  épaules  des  Chevaux  ,  qui ,  en  fe 
léchant,  font  éclore  les  œufs,  &  trani'portent  les 
larves  dans  leur  eftoinac  ,  où  elles  fe  nourriffent. 

La  larve  ell  d'un  blanc-vejdâtre  ,  munie  d  épines 
dirigées  en  arrière.  Sa  bouche  ell  armée  de  chaque 
côté  d'un  fort  crochet  corné  ,  qui  lui  fert  à  fe  fixer 
dans  l'eftomac. 

y.  Œstre  héraorrhoïdal. 

(EsTRUS  hcc:norrhoidalis. 

(EJIrus  alis  Imt^aculci/is,  thorace  nigro ,  fcw 
Nnn 
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tdlo  pallido,  ahdomine  nigro  ,bafi  albido,  apice 
Julro.  Fabr.  S\Jl.  Aitil.  p.  a2().  ti°.  7. 

(EJÎrus  hcsmonhoida/is.  Linn.  Svjlem.  Nui.  2. 
p.  970.  «°.  4.  —  i?ai/«.  ^«ec.  7*0.  "1733. 

(SJlms  Equi.  FAna.  ^v/?.  Eut.  t.  4.  ;?.  sSa.  B. 

(EJÎrus  villofus ,  pallido  Jlàifpfcans  ,  abdominis 
tnedio  ciiigulo  nigro,  apice Jiiho.  GEorru.  ïnjhcl. 
•Parif.  iom.  2.  p.  455.  /*".  l. 

Raj.  In/l  271. 

Fftiscn.  Inf.  5.  tab.  7. 

(EJIrus  Bovis.  Gmel,  JjSy?.  Nat.  pag.  2809. 
n°.  I. 

(EJlnis  hœmnrrhoidalis.  Clark,  Tranf.  qfth-e 
Linn.  Societ.  iorh.  3.  pag.  Z-J.J.  n".  3.  taè.  23. 
^'g.  12.  i3. 

,  11  a  enviion  cinq  lignes  de  lonn;ueur.  Les  an- 
ciennes font  noires  ,  avec  la  foie  Fauve  à  fa  bafe.  La 
têle  eil  couverte  de  poili  iilanchâtres  ,  furtout  à  fa 
"partie  antérieure.  Le  corcckt  eft  noir,  avec  quel- 
'ques  pcils  fauves  mieux  prononcés  ou  plus  ferrés 
'fur  les  Lords.  Les  côtés  de  la  poitrine  font  couverts 
de  poils  Mancliâtres  comme  ceux  de  la  tête.  L'é- 
culFou  efl  couvert  de  poils  blanchâtres  ou  d'un 
jaune-pâle.  L'abdomen  efl  noir ,  avec  des  poils 
Llanchàtres  à  fa  bafe  ,  &  l'extrémité  fauve.  Les 
'ailés  font  tranfparenles  ,  fans  tacbe ,  avec  une  lé- 
'gcre  teinte  obfcure  ,  furtout  vers  leur  bord  anté- 
rieur. Les  ailerons  font  blancs,  &  les  balanciers 
font  noirâtres.  Les  pattes  font  noires,  avec  les  jam- 
i)es  &  les  tarfes  d'un  roux-obfcur. 

La  femelle  a ,  de  plus  que  le  mâle  ,  l'abdomen 
terminé  par  un  tuyau  exlenfihle  de  couleur  noire  5 
elle  dépofe  fes  œufs  fur  les  lèvres  des  (Chevaux. 

La  larve,  qui  rtifemble  en  tout  à  celles  de  l'Œllre 
du  Cheval ,  mais  qui  eu.  plus  petite  ,  vit ,  comme 
elles  ,  dans  l'eîlomac  de  ce  foliprde. 

On  la  trouve  en  Europe  ,  en  France ,  en  Angle- 
terre. 

Nous  avons  donné ,  dans  les  généralités ,  plu- 
fieurs  raifons  qui  nous  font  rapporter  ,  quoique 
fans  certitude ,  l'Œltre  qui  vit  dans  1  inteftîn  du 
Cheval,  obfervé  par  Réaumur,  plutôt  à  l'efpèce 
que  nous  nommerons  Veterinus ,  qu'à  l'Hémor-" 
vhoidal.  Cet  obfervateur  donne  en  même  tems  deux 
defcriplions  qui  pourroieht  appartenir  à  ces  deux 
efpèces  ,  tom.  4,  pag.  55 1. 

8.  Œstre  vétérinaire. 
(EsTRVS  reteritius. 

(EJïmsJèrn/gineus,  alis  immaculalis,  lateribiis 
ihoracis  abdominj'que  bajï  pilis  alhis.  Clark  , 
TtunJ'.  nj'lhe  Linn.  Soc.  tom.  5.  p.  038.  Ji°.  4.  — 
lab.  2.o.Jîg.  18.  19. 

ŒJlnis  veterinus.  Fabr.  S\Jî.  Anll.  pag.  35o. 
»°.  8. 
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(RJhus  nafalis.  Lin.i.  Stjl.  Nat.  p.  969.  n<>.  3. 
—  Faun.  Suec.  n°.  1722. 

RiiAviM.  Meni.  Inf.  tom.  4-  pag.  53o.  tab.  35. 
Jîg.  3-5.  Larvu  ,  tab,  Z/^-Jig.  14.  ':' 

(Eftius  Equi.  Fabr.  Eut.  S]Jl.  ein.    iom.   4. 

p.  352.  n°.  7.  a. 

(Eflras  nafalis.  Giiel.  Sxjl.  l^at.  pti».  a8iO. 
n°.  3. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  q«e  l'CEflre  du  Cli«va]. 
La  tête  ,  le  thorax  &  l'abdomen  fout  couverts  de 
poils  d'un  roux-ferrugineux.  Les  arles  n'ont  point 
de  taches  ,  mais  ont  à  leur  orit^ine  quelques  poils 
tedacés  ou  fauves.  La  bafe  de  l'abdomen  efl  auffi 
couverte  de  quelques  poils  de  cette  couleur,  tandis 
que  ceux  qui  font  vers  fon  extrémit-é  prennent  une 
teinte  brime.  Le  fécond  fegment  de  l'abdomen 
pcu-le  deux  toufles  de  poils  d'un  brun-rouffeâtre. 
Les  pattes  font  d'un  roux-fauve.  L'abdomen  de  la 
femelle  efl  brun  à  fbn  extrémité. 

La  larve  vit  dans  l'eflomac  &  les  intcflins  des 
Chevaux.  Peut-être  efl-cc  à  cette  efpèce  qu'il  faut 
rapporler  l'habitude  de  dépofer  fes  œufs  fur  la 
marge  de  l'anus  des  Chevaux,  dont  parlent  Gafpari 
&.  beaucoup  d'autres  auteurs  qui  ont  écrit  d'après 
lui. 

9.  Œstre  des  troupeaux. 

ŒsTRus  pecorum. 

(EJtrus  alis  Sufcis  ,  thorace  cincreo-villojb , 
ahdoniine  alrn,  primo  Je gmenlo  pilis  albis.  Fabr. 
Ent.  Syjl.  iom.  4.  pag.  2,00.  n°.  a.  —  Syjl.  AntL 

p.  228.  72°.  2. 

Nous  plaçons  cette  efpèce  ,  décrite  par  Fabri- 
cius  ,  après  i'Œftre  vétérinaire  ,  dont  elle  pourroit 
bien  n'être  qu'une  variété  plus  brune.  La  tête  eft 
fauve.  Le  corcelet  ell  velu  &  cendré.  L'abdomen 
ell  noir ,  avec  le  premier  legment  couvert  de  poils 
blancs.  Les  ailes  font  oblcures.  Les  pattes  font 
noires. 

Sa  larve  vit,  fuivant  Fabricius ,  dans  les  intef- 
tins  des  bcfliaux. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

10.  Œstre  trompe. 

(&STRUS  trompe. 

(SJlrus  ails  albis,  corpore  nigro,  cinereo,  hirto^ 
thorace  J'aJ'ciâ  atrâ.  Fabr.  Ent.  S\Jl.  em.  iom.  4. 
p.  20 1.  «'.  0.  —  S^Jl.  Antl.  p.  229.  n".  (i. 

(EJIrus  trompe.  Modeer  ,  Acl.  Stockh.  1786.  2. 
n".  fa. 

Wern.  &  FisCH.  Verm.  intejl.  bref,  expojlt. 
cont.  3.  p.  78. 

(SJlnis  rangiferinus  lapponicus ,  ventre  nigro. 
Linn.  Flor.  L(rpp.  p.  505. 
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Acl.  Upf.  17Ô6.  p-a^.  n".  24. 

(E/b-us  trompe.  Gmel.  S\Jl.  Nat.  pag.  2810. 
n".  7. 

(EJlrtis  trompe.  Coqueb.  lllujlr.  In/,  pag.  100. 
tab.  aZ.Jig.  I. 

L'Œflre  trompe  efl  environ  de  la  groffeur  de 
celui  du  Bœuf,  mais  plus  large  ,  plus  trapu  j  il  efl 
prtTqu'enliéremenl  hérifle  de  poils  cendres  ,  un 
peu  jaunâtres  ,  fur  un  fond  noir.  On  diftingue  ce- 
pendant fur  le  corcclet  une  bande  plus  foncée. 
Les  poils  qui  terminent  l'abdomen  tirent  un  peu 
fur  le  jaune.  Les  ailes  font  blanches ,  avec  un  point 
obfcur  au  milieu  ,  autour  de  la  petite  nervure 
tranfverfale.  Les  ailerons  font  gris  ,  &  les  balan- 
ciers noirâtres.  Les  pattes  font  noires. 

On  le  trouve  en  Laponie,  oii  on  lui  donne  le 
nom  de  Trompe.  Sa  larve  vit  dans  les  finus  fron- 
taux des  Rennes. 

11.  Œstre  du  Mouton. 

ŒsTRUS  0^'is. 

(S/ïrus  alis  pellucidisfhap punclatLsj  ahdomine 
albo  nigroque  verficolore. 

(EJlrus  Oi'is.  LiNN.  Sv/f.  Nat.  2.  p.  970.  n°.  5. 
—  Faun.  Suec.  n°.  1734. 

(EJlrus  Ovis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  4.  p.  sja. 
n".  8.  —  S\Ji.  Antl.  p.  2^0.  n".  10. 

Valisn.  Opère }tnin.  1.  tah.  27. 

RÉArM.  Mem.  Inf.  tom.  4.  pag.  ôog.  tab.  55. 
fig.  23.  Lan).  8.  9. 

(EJlrus  cinereus  ,  nigro  niaculatus  &  punclatus. 
Geoff.  HJl.  Inf.  t.  a.  p.  406.  n°.  3.  tab.  \'].Jig.  i. 

ScHREB.  Inf.  i5.  12. 

(EJlrus  Ovis.  Clark,  Tranf.  qf  the  Linn.  Soc. 
tom.  7).  p.  329.  n°.  5.  tab.  0'2..J!g.  16.  17. 

Cette  efpèce  efl  bien  facile  à  diftinguer  des 
autres  Œftres.  Son  corps  efl  moins  velu,  &  n'a 
guère  au-delà  de  cinq  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  noires ,  avec  la  foie  qui  les  termine 
teftaci'e.  Sa  tête  eft  à  peine  velue ,  ridi'e ,  grifàtre , 
avec  quelques  points  noirs  enfoncés.  Les  yeux  à 
"réfeaux  font  d'un  vert-foncé  &  changeant  dans  l'a- 
nimal vivant,  &  bruns  dans  l'animal  mort.  Le  cor- 
celet  efl  cendré  ,  couvert  de  points  noirs  un  peu 
élevés.  L'abdomen  eft  tacheté  de  brun  ou  de  noir, 
fur  un  fond  blanc  ou  jaunâtre,  foyeiix.  Les  ailes 
font  blanches ,  avec  cpielques  points  noirâtres 
Ters  leur  bafe.  Les  pattes  font  brunes  ou  tellacées 
pâles. 

On  trouve  cette  efpèce  en  Europe  ,  en  Arabie  , 

en  Peri'e  ,  &.  même  aux  Indes  orientales  ;  elle  dé- 

pofe  fes  œufs  fur  le  bord  des  narines  des  Moutons. 

La  larve  ,   qui  efl  blanche  ,  avec  le  bord  de 

chaque  aaineau  noir  en  deffus  ,  a  la  boncbe  munie 
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de  deux  crochets;  elle  vit  dans  les  fluns  frontaux 
&  maxillaires  des  Moutons. 

12.  Œstre  flavipùde. 

(Esrnus  Jlai>ipes. 

(EJlrus  alis  pellucidis  immaculatts ,  Jïifius , 
fitcie  albâ  ,  abdomine  Jlavo  ,  lineâ  longiludinali 
JhJ'câ. 

Cdt  Œ.llre  eft  un  des  plus  petits  du  genre.  Sa 
taille  eft  un  peu  au  defl'us  de  celle  de  la  Mouchç 
dotneftique.  Sa  tête  eft  blanche  ,  avec  les  yeux  à 
réfeaux  8i  les  petits  yeux  lifles,  brun?.  Le  corcelet 
eft  brun  ,  couvert,  ainfi  que  l'abdomen  &  tout  le 
deflous  du  corps  ,  de  poils  blanchâtres.  Le  fond  de 
l'abdomen  eft  fauve  ,  avec  une  ligne  longitudinale 
brune  dans  fa  partie  moyenne ,  en  deffus.  Les  aile$ 
font  tranfparentes  ,  aiiifl  que  les  ailerons  ,  fan» 
aucune  tache.  Les  nervures  font  difpofées  oonuncs 
celles  de  l'Œftre  du  Cheval.  Les  pattes  font  d'un 
jaune-pâle. 

Il  a  été  décrit  dans  la  colleclion  de  M.  Bron-r 
gniart ,  qui  l'a  tiouvé  dans  les  Pyrénées. 

i3.  Œstre  rayé. 

(EsTRUS  linealus. 

(EJlrus  alis  albis  immaculatis ,  thorace  nigro 
lineato  j  abdomine  rufo. 

(EJlrus  lineatus.  Villers  ,  Ent.  Cam.  tom.  3. 
;?.  049.  tab.  g.Jg.  I. 

Cet  Œilro  eft  très-velu  à  l;t  partie  antérieure  de 
la  tète.  Le  cortelcl  eft  marqué  de  huit  lignes  allez 
larges  ,  noires  ,  luifantes.  L'écufl'ou  eft  couvert  de 
poils  blanchâtres.  L'abdomen  eft  très-velu  ,  rou- 
geâtre.  Les  pattes  font  fauves  ,  avec  la  bafe  de» 
cuifTes  noirâtre. 

Il  a  été  trouvé  par  M.  Villers  anx  environs  de 
Lyon. 

14.  tEsTRE  fafoiculé. 

(SsTRUS  Jcifciçulnfus . 

(EJlrus  tomentofiis  ,Jlai>us ,  aiw ^fiifciculis  tri- 
bus pilorum  nigroru/a.  Lepech.  li.  I.  p.  79. 

(SJlrus  Jci/ciculojlts.  Gmel.  S^.  Nat.  p.  281 1. 
n°.  9. 

Il  eft  tout  couvert  de  poils  fauves ,  &  fe  fait 
remarcper  par  trois  faifceaux  d^poils  noirs,  pla- 
cés près  de  l'anus.  La  tête  &  les  yeux  font  obfcurs. 

Il  fe  trouv»-  dans  la  Sibérie  ,  près  dji  fleure 
Tfcheremfcha. 

15.  Œstre  de  l'Homme. 

(Est  RU  s  Hominis. 

(EJlrus  totus  fufcu-s.  Gmbl.  SyJl.Nat.  p.  ^^11. 
TtP.  10. 

C  LiSN.  ùpud  P.1LL.  N.  nord.  Bpytr.  l.  p.  l5j. 
Nu  n  a 
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On  trouve  cet  infefle  dans  rAméiiqne  méildio- 
aale.  Sa  taille  eft  celle  de  la  Mouche  domeflique  , 
■&  fon  corps  ell  enlit'reraent  noirâtre.  On  rapporte 
que  ia  larve  relie  pendant  Tix  mois  fous  la  peau  de 
l'abdomen  de  l'Homme  ,  d'où  l'on  ne  peut  entre- 
prendre de  la  retirer  fans  craiodrc  qu'elle  ne  s'en- 
fonce plus  avant ,  &  ne  caufe  de  graves  accidens. 

OGCODE.  Ogcodes  (i).  Genre  d'infe£les  de 
l'Ordre  des  Diptères ,  &  de  la  famille  des  Véficu- 
leux. 

Une  tête  petite,  globuleufe,  prefqu'entiérement 
occupée  par  les  yeux  ;  un  cnrcelet  élevé  ,  comme 
boffu;  des  ailes  rejetées  fur  les  côtés;  deux  aile- 
rons ou  cuiUerons  très-grands  ;  un  abdomen  épais  , 
frand ,  paroilfant  vide  ou  véficirlaire  ;  des  antennes 
e  deux  ou  trois  pièces ,  dont  la  dernière  iiiarlicu- 
\ée  ;  une  trompe  longue  ,  s'étendant  le  long  de  la 
poitrine  dans  les  uns;  les  organes  de  la  manduca- 
tion  tout-à-fait  cachés  ou  prefque  nuls  dans  les 
autres  :  tel  eft  l'enfemble  des  caraflères  qui  fout 
propres  aux  Diptères  de  celte  famille.  I/cs  Panops 
&  les  Cyrtes  ont  une  Irompe;  les  Aflomelles  ,  les 
Acrocères  &  les  Ogcodes  n'en  ont  point  d'appa- 
tente.  Dans  les  Allomelles,  les  antennes  font com- 
pofées  de  trois  pièces ,  dont  la  dernière  forme  une 
forte  de  bouton  alongé  ,  comprimé  &  fans  foie. 
Dans  les  deux  derniers  genres  elles  font  très-pe- 
tites ,  Liarticulécs  &.  féligères  à  leur  e.xtrémilé.  On 
diftiuguera  mainlenant  les  Ogcodes  des  Acrocères, 
en  ce  que  les  antennes  font  inférées  près  de  la 
touche  ,  &  non  fur  le  fommet  de  la  tête  &  près 
des  petits  yeu.x  lilfes. 

L'efpèce  d'après  laquelle  j'avois  établi  le  genre 
Ogcode  (  Précis  de?  caraclères' génériques  des  In- 
jectes ,  pag.  i34),  fut  rangée  dans  celui  de  Mujca 
par  Linné.  Schcefl'er  l'affocia  aux  Némotèles,  & 
Fabricius  aux  Syrplies.  Le  profelfeur  llliger  avoit 
jugé  qu'un  Diptère  trùs-voifiu  du  précédent  quant 
à-Ia  forme  générale  du  corps  (  Sjrphus  gihî^us  de 
I''abr.  ),  mais  trcs-dilférent  fous  les  rapports  des 
organes  de  la  manducatiou,  devoit  former  un 
genre  ,  &  fans  en  donner  les  caraflères  ,  Si:  igno- 
junl  que  )«  l'eufle  étaiiii  {^xoyez  CrRXE),  le  défi- 
gna  fous  le  nom  li'Hénops.  Aleigen  &  Fabricius , 
par  de  faufl'cs  appliialions,  ont  étendu  à  cet  égard 
■Ja  confuGon  de  la  nomenclature.  Le  premier  réu- 
nit provifuirement  à  fes  Acrocères  l'infecle  qui  a 
fervi  de  lype  au  genre  Ht'nops  .  &.  il  ailecla  celle 
-dernière  dénominalion  à  dt  s  Diptères  diliérens, 
«eux  que  j'avois  appelés  Ogcodes.  Le  fécond,  dans 
!  fon  Sx/Ième  des  Fié^ates ,  adopta  &.  accrut  ces 


(i)  Pour  répondre  au  dvfir  que  M.  AjatTf  l'.ous  .i  témoi- 
gné ai  terminer  ,  le  p'.Bs  j^roraptcmeiu  poiîiblc  ,  toutes  les 
carcics  de  \' Encyclopcdie  méihodique  ,   nous  avons   cn''-.^i;é 

,  :AI.'  Latrcilliii  dlNifies  travaux  l'ojit  lî  connus  &f,  Jî  ,appreci'és 
des  EntomologilK-s ,  à  le  cliar^jer  dorénavant  de  qucl>jucs 
articles  ijui  Tcront  foufcrits  des  trois  premières  lettres  de  Ion 

■nom.  .  fi  - 
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cliangemcns;  car  les  Acrocères  ou  les  Hénops  de 
M.  llliger  s'éloignent  génériquement  des  vérita- 
bles Acrocères  de  M.  Meigen.  Il  eut  d'abord  l'in- 
lenllon  de  conferver  à  ces  infectes  le  nom  de  Cyite 
que  je  leur  avois  impofé  ;  mais  il  le  rejela  enluite  , 
fous  prétexte  qu'il  elt  propre  à  un  genre  depoillon. 
Nous  eudions  defiré  que  ce  refpcil  religieux  pour 
les  noms  déjà  employés  eirt  animé  plus  tôt  ce  célè- 
bre naliiralifte;  il  n'eût  pas  mérité  les  jufles  repro- 
ches qu'on  lui  a  faits  fur  le  bouleverfement  conti- 
nuel qu'il  s'efl  permis  dans  la  nomenclature  ,  &  en 
s'écartant  des  principes  de  fa  pliilofopbie  enfomo»- 
logique.  Nous  n'euffions  pas  vu  des  noms  fous  lef- 
quels  les  Anciens  défignoient  des  poillons  ,  des 
cpiadrupèdes,  &c.,  tels  que  ceux  à'He/opSj  AAn- 
thia ,  de  Mariticora,  Si-c.  appliqués  à  des  genres 
d'infeftes.  Nous  n'aurions  pas  à  gémir  fnr  cette 
malheureufc  difcordance  qui  entrave  la  fcience  , 
&  dont  il  elt  l'auteur,  par  les  fubflitutions  arbi- 
traires qu'il  faifuit  f;,ns  celle  dans  les  dénomina- 
tions génériques  modernes  ;  de  forte  que  d'autres 
favans  ,  pour  ne  pas  augmenter  les  ténèbres  de 
ce  chaos ,  font  fouvent  obligés  d'abandonner  leur 
propre  ouvrage  ,  &  de  fe  prêter  aux  innovations  de 
cette  nature  ,  que  l'ufage  a  comme  fantUonnées. 

Les  antennes  des  Ogcodes  font  très-petites,  in- 
férées fur  le  devant  de  la  tête  ,  au  bord  fupérieur 
de  la  cavité  oiale  ,  &  immédiatement  au  deffous 
de  deux  petites  faillies  longitudinales  ,  rappro- 
chées ,  eu  forme  de  petites  lèvres,  convergente» 
de  bas  en  haut ,  &  occupant  une  partie  de  l'cfpace 
antérieur  compris  entre  les  yeux.  M.  Fabricius  dit 
qu'elles  ne  font  compofées  que  d'un  feul  article  , 
&.  cela  s'accorde  avec  la  ligure  qu'eu  a  donnée 
M.  Meigen;  mais  en  examinant  avec  attention  ces 
organes,  l'on  apperçoit  qu'ils  font  formés  de  deux 
articles  ,  l'un  radical ,  plus  épais  ,  en  forme  de  tu- 
bercule, prefqu'obcouique,  &  l'autre  prelqu'ova- 
laire  ,  &  fe  tcriuinant  en  une  foie  un  peu  arquée, 
&.  qui  paroit  fuiblement  s'élargir  près  de  foa 
fommet. 

Je  n'ai  pu  diflinguer  la  Irompe  ni  les  anfennules. 
Ces  parties  peuvent  être  fi  petites  ,  &.  tellement  re- 
tirées dans  la  cavité  de  la  bouche,  qu'elles  échap- 
pent à  la  vue.  Faliricius  eu  fuppofe  l'exillence  d'une 
manière  polltive  :  Os  probojcide  haujlello  palpip- 
c/ue  ,■  il  entre  même  dans  quelques  détails  à  cet 
égard.  Suivant  lui,  la  trompe  clh  petite  &  rétraç- 
tile.  Les  palpes  font  au  nombre  de  deux  ,  courts 
&  iiliformes.  Il  u'ofe  prononcer  ii  ce  qu'il  appelle 
J'uçoir,  haujlelhnn ,  confille  en  une  gaine  univalve  ; 
il  ne  rcnlerme  qu'une  loi<;.  Les  Og<;odes  étant  des 
Diptères  Irès-petils,  on  ne  peut  guère  vérifier  ces 
obîervations  que  lur  le  vivant ,  & ,  dans  le  moment 
où  je  rédige  cet  article,  je  np  fuis  plus  à  portée 
de  le  faire.  Le.s  Ogcodes  fotit  d'ailleurs  allez  rares 
aux  envjrons  de  l'avis.  Comme  ou  en  a  pris  fur  des 
llcurs ,  il  ell  a  prél'uiner  qu'ils  ont  quelques  orga- 
nes propres  a  la  nutrition.  ,-,, 

La  tête  efl  petite,  prefque  globuleufe,  plus  baÇe 
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cpie  le  corcelet,  StprerqH'eniiéremenl  ocêtip^e  par 
les  ytux  ,  cpii  fe  toucLent  eu  devaut ,  àl'execplion 
des  deux  extrémités. 

Le  vertéx  oflVe  trois  pelits  yftixlifl'es,  très-rap- 
prochés.,  &  dilpofés  en  triangle. 

Le  corcelet  eft  élevé  ,  très-convexe,  paroidjml 
preCque  globuleux  vu  eji  defl'us  ,  &.  le  termine  pol- 
térieiuemenl  en  une  fovle  d'éoiflon  épais  ,  trian- 
Bulaire  ,  mais  obtus  ou  arrondi  à  fon  cxiréinilé. 
On  remarque  aux  épaules  une  pièco  arrondie,  & 
qui  efl  formée  par  l'épanouifltiment  des  côtés  du 
rebord  antérieur  du  corcelet. 

Les  pattes  fojitde  longueur  moyenne,  mais  afTez 
greffes  ,  dépourvues  de  poils  &  de  piquans.  Les 
«uilTes  ,  les  jambes  &  les  tarfes  l'ont  prefque  cylin- 
driques. Les  taries  font  plus  giêks,  &  terminés  par 
deux  crochets  allez  forls  ,  écartés,  pointus,  fim- 
ples,  8:  par  trois  pelotes  élroitts  &  alongécs. 

Les  ailes  font  rejetées  fur  les  côtés  du  corps  , 
inclinées,  ou  ont  la  forme  d'un  triangle  alongé, 
&  débordent  poflérieurement  le  ventre.  Leurs  ner- 
vures ,  à  l'exception  de  celles  qui  forment  le  bord 
extérieur,  font  foibles  ,  longitudinales,  en  petit 
nombre  ,  Si  ne  font  pas  ou  peu  réunies  ;  elles  m'ont 
p$ru  ,  quoique  M.  Fallèu  ait  vu  aulrement ,  fe  ter- 
miner au  bord  poftérieur  ,  &  la  ligure  d'une  aile 
d'Hénops  ,  donnée  par  Meigen  ,  confirme  ce  que 
j'avance.  Parmi  ces  nervures  qui  atteignent  l'cx- 
llréniilé  de  l'aile,  la  féconde  ,  à  partir  de  l'angle 
jdu  ronimcl  ,  elt  très-courte. 
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I/ps  ailerotis  ou  cuillerons  font  Irès-gvands ,  en 
forme  d'écaille  tranlverfe,  itbordés  ,  arrondis  fur 
les  côtés  ,  voûtés  &.  un  geu  pubefcens  ;  ils  cachent  . 
tout-ù-fail  les  balanciers. 

L'abdomen  cil. grand,  rende,  de  la  Ul'gcur  du 
corcelet  ;  contre  lequel  il  s'applique  à  la  bufe , 
convexe  &  arr.ondi  eu.delîus,  plane  en  defl'oiis  ,. 
oblus  ou  arrondi  poRérieuremeut ,  &  compolé  de" 
1L\  à  lept  anneaux.  ■■ 

Le  corps  elt  fimplement  pubefceut  ou  foyeux  ,' 
6l  ordinairement  noir,  avec  des  taches  blanchâtres 
ou  rouireâtrcs. 

Les  Ogcodes  ne  peuvent  éh'C  carnaffiers  dans 
leur  état  parfait  ,  puifqu'ils  n'ont  ni  trompe  ni  fu- 
çoir  extérieurs..  On  les  rtnconire  ,  mais  rarement, 
dans  les  bois.  Leurs  métamorphofes  font  incon- 
nues. 

M.  Meigen  place  les  Acrocères  &  les  Hénojis 
immédiatement  à  la  fuite  des  Stradoniydes.  M.  Fal- 
lèn  partage  la  même  opinion  ,  en  faifant  entrer 
dans  cette  famille  le  dernier  des  deux  genres  que 
je  viens  de  mentionner;  mais  comme  je  connois 
trois  autres  genres  analogues  aux  précédens  cpiant 
à  la  forme  générale  du  corps  ,  j'ai  cru  qu'il  étoit 
convenable  de  former  avec  eux  tous  une  famille 
particulière.  Les  Cyrtes  8:  les  Panops  ont  une 
trompe  qui  reffemble  beaucoup  à  celle  des  Bora- 
billes  &  des  Empis  ,  &  on  retrouve  la  même  affi- 
nité dans  les  habitudes  de  ces  derniers  &  celles 
des  Cyrtes.  On  doll  ainfi  ,  pour  fuivre  \in  ordre 
naturel ,  rapprocher  ces  divers  genres. 
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OGCODE. 

OGCODES.  Latr.  HENOPS.  Pas.  Meig.  ITalck.  Fall.  MUSCA.  Linn. 

NEMOTELUS.  Sch^tf.  SYRPHUS.  Panz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  très-pefites ,  insérées  près  de  la  Louclic,  de  deux  articles,  dont  le  dernier 
prescju'ovalaire ,  et  termiac  en  ime  soie. 

Trompe ,  suçoir  et  antcnnules  tout-à-fait  retirés  dans  la  cavité  orale ,  et  point  visibles. 

Corps  court,  renflé  ;  tête  petite,  presque  globuleuse,  et  presq\i'entiérement  occupée 
par  les  yeux  -,  trois  petits  yeux  lisses  -,  corcelet  bossu  ;  abdomen  paroissant  vésiculeux  -, 
ailes  écartées,  inclinées  ;  tarses  terminés  par  trois  pelotes. 


ESPÈCES. 


1 .  Ogcode  bossu. 

JVoir  ,•  corcelet  sans  tache  ;  hord  pos- 
térieur des  anneaux  de  l'abdomen  blanc. 

2.  Ogcode  leucomelas. 

Noir  j  corcelet  sans  tache  ^  abdomen 
blanc ,  avec  une  tache  dorsale  sur  les 
deux  premiers  anneaux ,  et  une  bande  à 
•la  base  des  autres  ,  noire. 

3.  Ogcode  pallipède. 


Noir  ;  corcelet  sans  tache  ;  ailerons 
bordés  de  noir;  abdomen  brun.,  avec  des 
cercles  blanchâtres  ;  pattes  d'un  jaunâtre- 
pdle. 

4-  Ogcode  mélangé. 

Noir  ;  corcelet  tacheté  de  roussedtre  ; 
abdomen  roussedtre  en  dessus ,  avec  une 
rangée  de  taches  noirâtres  au  milieu  du 
dos ,  et  le  bord  postérieur  des  anneaux 
blanchâtre. 
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1 .  Oocoft*  boffa. 

Ogcodes  gibbojus. 

T^iger,  thorace  immatulal»,;f^gmeneeffum  ab- 
doiitiiiitfium  niargine  pojiico  uîho. 

Ogcndcs  gihbofus.  T.ATR.  m/f.  Nat.  ''des  ^fujl. 
&  d<-s  Inf.tum.  14.  /'.  ?>io.  n".  i.  fal'.  log.Jfg.  )0. 
—  Ge7i.  Crujl.  &  L'if.  tom.  4.  ;;.  3i8. 

Mu/ca  gibbofa,  animnis  JhUiriis ,  fitHnmcn- 
trtj'a,  nisili;  dhdomùw Jiihg/ohofo,  cliigttlis  <juci- 
tuor  albiS';fqutimis  hu/terurn  huccatù.  Linn.  Sv/Î. 
Nat.  éd.  12.  tom.  2.  p.  987.  /*".  %.  —  Faun. 
Suec.  éd.  2.  n°.  i8l5. 

Henops  nibbofus  ,J'ubtoinenioJus,fitJcus,  aùdo- 
niine  fubglobofo  atro  ,  cingidis  quatuor  albis. 
Fabr.  Syft.  Antl.  p.  533.  n°.  i.  Syrphus  gibhofus. 
Ent.  Sjjl.  4.p.Zll.  71".  I :i  1 . 

Henops  gibboJus.WAi.cK.  Faun.  Parif.  tom.  2. 
p.  584- 

Henops  gihbojus.  Meig.  Dipt.  l.  pag.  l5l. 
V^.  I. 

ScHa;rF.  Tcon.  Inf.  tab.  200.  Jig.  I.  Nemo- 
telus. 

Syrphus  gihbojus.  Panz.  Faun.  Gemi.  Fajc.  44- 
tab.  21. 

Son  corps  efl  long  d'environ  deux  lignes ,  d'un 
noii-Iuil';inl  ,  jjarticnliw'emt'nl  fur  la  tête  &  Cur 
l'abdomen,  &  pubefcent.  T.e  corcelet  n'a  point  de 
taches  bien  apparentes.  I^e  Ijoi-d  polk'rieur  des 
airneaux  de  Fabdomeu  &  la  m.'jjeure  partie  de  fun 
deflous  font  blancs.  Les  pattes  font  noires,  avec 
les  trenoux ,  le  bout  &  le  côté  inférieur  des  jamlies 
d'nn  blanc-jaunâlre.  Los  ailes  fout  Iranfparcnles. 
Les  ailerons  font  blancs. 

Il  fe  trouve  en  France ,  eu  Allemagae  &  en 
Suède. 

2.  OccoDE  leucomelas. 

OccoDES  leucomelas. 

Niger,  thoivce  initnaculato  ,  abdoinine  all'o; 
JègineiUis  pnj?tis  macula  doifali  j  aliis  Jlifciâ 
anticâ  ,  nigris. 

Henops  leucomelas,  abdoinine  alho  ,  punclis 
nigris.  Meig.  Dipt.  i.  pag.  l5i.  t.°.  2.  tab.  8. 
fig.  3o. 

Il  efl  un  peu  plus  grand  que  le  précédent ,  &  bu 
reflemble  beaucoup,  i.a  couleur  blancbe  domine 
fur  l'abdomen ,  &  ne  laifl'e  du  noir  qu'à  la  bafu 
fupérieure  des  anneaux  :  il  y  forme,  fur  le  milieu 
des  deux  premiers ,  une  tacLe  triangulaire  ,  &  iur  les 
autres  une  bande  étroite,  celle  du  troiGème  ell  un 
peu  plus  large  au  milieu  du  dos.  J'ai  une  variété 
cù  le  noir  cit  accompagné  ,    de    chaque   côté   & 


O  G  C 


4rt 


près  (les  bords  ,  de  brun-rcnflTeâd'e.  T,e»  genoux  , 
les  pmbcs  ,  &  même  ios  pramtovs  ailirles  des  tar- 
dies,  font  d'jari  blanc-iatmà.ti'e. 

Il  fe  trouve  aux  environs  4«  l'aw».  M.  Btno»- 
liavir  l'a  pris  ,  au  mois  de  juin  ,  dans  la  forêt  de 
Sainl-Gerinain  ,  ft  li'nr  3'es  #i;ars  du  GaTium  re- 
rani ,  au  rapport  de  il.  Mcigen. 

3.  OocoDC  pallipède. 

OccovES  pallipes. 

Niger,  thoixtce  immacnlato  ,Jl]uamts  hall-nnn 
nigro  inutginatis ,  abdomine  brunneo ,  cingalt^ 
ulbidis,  pcdibus  pallido-Jluvidis. 

Il  ell  de  la  taille  de  l'Ogcodc  boffii ,  noir  ,  lui- 
fant  &  pubefcent.  Le  corcilel  tll  fans  lacIie.,L'ab- 
domeu  ell  d'un  brun-foncé  ,  avec  le  bord  poflérieur 
du  fécond  anneau  ,  &  celui  des  deux  fuiv;in«  biau- 
cbàtre  ,  tant  en  dcIFibs  qu'eu  deflous.  Les  pat- 
tes, à  l'exception  des  kancLcs,  font  d'un  jaunâtre 
très-pâle.  Les  ailes  Ibnt  iranl'parentes  ,  avec  le» 
nervures  jaunâtres.  Les  ailei"ons  font  blanchâtres 
&.  bordés  de  noir. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

4.  OgcodK  mélangé. 

OccoDES  j'orius. 

Niger,  thorace  niaculis  ru/èfcetittbus;  abdo~ 
mine Jhprà  rufefce nti ,  mac.ulaiiim,fufcarum  ferle 
dorfalij  fegnienlonmi  maigine  poJlico  albido. 

J'ai  deux  individus  de  cette  efpèce  ,  dont  l'ito 
un  peu  plus  grand  que  laprécédenl-e,  &  l'autre  uu 
peu  plus  petit.  Le  corps  efl  noir  ,  luifant,  un  peu 
pubefcent  ou  plutôt  loyeux.  L'«xti'émité  latéral» 
&  intérieure  du  rebord  du  corcelet ,  le  bord  pollé- 
rieur  des  épaules  ,  le  bout  de  l'écuflbn  ,  &  les  deux 
portions  dorfales  (jui  avoiCncnt  les  angles  de  fa 
bafe,  font  d'un  vouffeâtre-foncé.  L'abdomen  eA 
d'un  brun-roulfeàtre  en  defTus  ,  blanchâtre,  avec 
quelques  points  noirs  &  latéraux  ,  en  defl'ous.  Le 
bord  antérieur  &  fupérieur  des  anneaux  efl  noirâ- 
tre ,  &.  le  milieu  de  cette  couleur  s'étendanl  en  ar- 
rière ,  il  en  réfulte  ulie  fuite  de  taches  ,  dont  les 
premières  font  tiiangul.iires'.  Le  bord  poilérieur  de 
ces  anneaux  eft  blanchâtre ,  tirant  uo  peu  furie 
jaune.  Les  pattes  font  noires  ,  avec  l'extrémité  des 
cuilTes  &  ks  jambes  jaunâtres.  Les  ailos  font  un 
peu  enfumées,  avec  les  nervures  noirâties.  Le» 
ailerons  font  blanchâtres. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

L'Ogcode  que  j'ai  décrit  dans  mon  Hijloire  ni^^ 
turelle  des  Crujlacés  &  des  Injicles ,  tom.  XIV, 
pag.  3i5,  n".  2,  appartient  au  genre  Acrocère', 
qui  formera  uu  article  de  fupplément.  Je  penfe 
que  cette  efpèce  n'ell  qu'une  variété  moins  foncée 
de  YHenops  orbiculus  de  Fabricius  Se  de  BI.  Mei- 
gen.  CL^T.J 
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OÏDE.  Oidc's.  Genre  d'infeQes  de  l'Ordre  des 
Coléoptères,  <?ta!)li  par  M.Weber,  auquel  Faljri- 
cius  a  donné  le  nom  d'Adoriuni.  (  Koycz  Adorie 
dans  le  Supplément.  ) 

OLÉTÈRE.  Oletera.  Nom  que  M.  Walckenaer 
a  donné  à  un  a;eure  d'iufofles  de  l'Ordre  des  Ap- 
tères &  de  la  famille  des  Araclmides  ,  genre  que 
M.  I.atreille  avoit  d.'ja  étahli  fous  la  di'nominalioi» 
d'ATYPE  ,  Atypus.  (  f'oyez  ce  mot  dans  le  Siipplé- 
vient.J 

OLIGOTROniE.  OligotmpJius.  Genre  d'infec- 
les  établi  par  M.  (.aUeUle  dans  l'on  Hijioire  natu- 
relle  cLs  Cnjjtiicvs  S'  d<^s  lujl'ctes ,  qu  il  a  dt'fi^né 
enfiiite  fous  le  nom  de  Cécidomyie.  {^  f^ojez  ce 
mot  dans  le  Supplément.  ) 

OJIALE.  Omahis.  No!ii  que  M.  Jurine  a  donné 
à  un  genre  d'Inft^les  de  l'Ordre  des  Hyménoptè- 
res ,  établi  par  iVI.  Latreille  fous  le  nom  de  Bethy- 
lus,  &  adopté  par  Fabricius.  (  T^oy.  BÉthyle  dans 
le  Supplément.  ) 

Oj\L\.I.1E-  Oinalium.  Genre  d'infetles  de  la 
première  fe^.lion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  &  de 
la  famille  des  Slapliyluis. 

Ce  genre,  établi  par  M.  Gravenhorfl,  aux  dé- 
pens de  celui  de  Slapbylin,  &  adopté  par  Latreille, 
eft  veconnoifl'able  aux  antennes  qui  vont  un  peu 
en  groiïilfant  ,  aux  antennules  filiformes,  an  cor- 
i-elel  plus  ou  moins  rebordé  fur  les  côtés  ,  aux  ély- 
.tres  ordinairement  un  peu  plus  longues  que  dans 
les  auli-es  genres  de  la  inèiue  famille. 

Les  antennes  font  ordinairement  de  la  longueur 
du  corcelet,  &  compofées  de  onze  articles  ,  dont 
le  premier  efl  alongé ,  plus  gros  que  les  autres  ,  un 
peu  renflé  à  fim  extrémité;  le  fécond  eft  prefque 
ovale.  I»es  trois  fuivans  font  plus  petits,  prefqu'en 
mafle.  Les  autres  font  grenus,  &  vont  un  peu 
en  groiïiflant.  I^e  dernier  eft  terminé  en  pointe. 
Elles  font  inférées  au-devant  de  la  tête  ,  à  la  partie 
interne ,  un  peu  inférieure  des  jeux. 

La  tête  tient  au  corcelet  par  un  col  frès-eourt 
&  étroit  ;  elle  eft  plus  petite  c[ue  le  corcelet,  or- 
dinairement un  peu  raboleufe.  Les  yeux,  qui  fe 
trouvent  à  la  partie  latérale,  font  arrondis  &  fail- 
lans. 

'■  '  LaiJouclie  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
dé  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  anlennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  coriacée ,  un  peu  plus 


O  M  A 

large  (juelongue ,  ^chancrée  à  fa  partie  antérietire, 
&  légèrement  ciliée. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées,  Cmples  , 
peu  avancées  ,  aiguës  à  leur  extrémité. 

Les  mâchoires  lont  cornées  à  leur  bafe,  termi- 
nées par  deux  divifion;!  coriacées  ,  prefquégales  , 
prefque  cylindriques  ;  l'interne  eft  à  peine  plus 
courte  que  l'autre.  L'extrémité  de  ces  deux  pièces 
eft  un  peu  ciliée. 

La  livie  inf  rieure  paraît  bifide  ,  prefque  mem- 
braneufe.  Les  divifions  font  égaks  ,  peu  alongées; 
elles  font  inférées  a  la  partie  antérieure  ,  un  peu 
interne  du  mt-nion  ,  qui  i  IL  corn.',  aQ'ez  large,  un 
peu  écbancré  auléneureuii  ni. 

Les  antenuules  antérieures  font  filiformes  ,  com- 
pofées de  quatre  articles  ,'  dont  le  premu  r  ed  très- 
petit  ;  le  fécond  conique;  le  trmfième  plus  nnllé 
que  les  autres;  le  dernier  ovale-alongé  ,  prtfque 
cylindrique.  Elles  font  inférées  au  dos  des  mâchoi- 
res ,  à  la  baie  latér.ile  des  deux  divifions. 

Les  antennules  poftérieures  font  courtes,  pe- 
tites, peu  apparentes  dans  ce  genre  formé  de 
très-petites'  efpèces  ;  elles  paroilfent  filiformes  , 
compofées  de  trois  articles,  dont  le  dernier  «ft 
ovale-alongé  ,  prefque  cylindrique;  elles  lont  in- 
férées à  la  partie  antérieure  un  peu  interne  da 
menton  ,  à  côté  de  la  lèvre. 

Le  corcelet  eft  plus  large  que  la  tête  ,  plus 
étroit  que  les  élytres  ,  déprimé  ,  un  peu  rebordé  , 
prefque  carré.  fj'écufTon  eft  petit ,  triangulaire  , 
arrondi  pcfténeurenu  nt. 

Les  élytres  font  ordinairement  plus  longues  dans 
ce  genre  que  dans  tous  eeu.\  de  la  inème  famille. 
Elles  recouvrent  la  majeure  partie  de  l'abdcoien 
dans  quelques  efpèces;  elles  fout  flexib'es,  rebor- 
dées par  les  côtés,  arrondies  à  l'extrémité;  elles 
cachent  deux  ailes  membraneufes,  repliées,  dont 
l'infecle  fait  très-fouvent  ufage. 

Le  corps  eft  alongé  ,  prefqu'ovale  dans  quelcpies 
efpèces  ,  &  l'abdomtn  eft  \in  peu  terminé  en 
pointe. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne,  prefque 
égales  eutr'elles  ,  Cmples ,  ou  à  peine  armées  dé 
très-pctitcs  épines  diftribuées  fur  les  jami  es.  Les 
taries  font  compofés  de  cinq  articles  dans  toutes 
les  pattes.  Ceux  de  devant  font  plus  courts  &  un 
peu  plus  lai'ges  que  les  autres. 

Les  Omalits  font  de  très-petits  infecles  qu'on 
trouve  dans  les  moufles  ,  mais  plus  particulière- 
ment furies  fleurs.  Quelques  efpèces  pourtant  fré- 
quentent les  boules  ,  &  quelques-unes  vivent  dans 
les  agarics.  Du  relie  ,  leur  manière  de  vivre  diC» 
fère  peu  de  celle  des  autres  Slaphylins. 
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OMALIE. 

OMALIUM.  Gravenh.  Latr.  STAPHYLINUS.  Fabr.  Payk. 

KATERETES.  Herbst.  DERMESTES.  Panz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  de  la  longueur  du  corcelet,  grossissant  iusensiblemeut -,  premier  article  Xin 
peu  alongé  et  renfle'. 

Mandibules  cornées,  arquées,  aiguës,  simples. 

Quatre  antennules  filiformes  -,   pénultième  article  des  antérieures  un  peu  plus  gros 
que  les  autres. 

Corcelet  transverse  ,  rebordé  sur  les  côtés. 

Élytres  plus  longues  que  le  corcelet. 


ESPECES. 


PREMIERE  FAMILLE. 

Èljtres  à  peine  plus  longues  que  le  cor- 
celet. 

I .  O.MALiE  plane. 

Plane ,  noirâtre ,  luisante  ;  antennes  , 
élytres  et  pattes  pâles  ;  corcelet  ai'ec  trois 
impressions  peu  marquées. 

3.  Omalie  déprimée. 

Boussedtre ,  luisante  ;  tête,  corcelet  et 
abdomen  plus  obscurs;  corcelet  lisse,  un 
peu  corwexe. 

3.  Omalie  pusille. 

Noire,  luisante;  corcelet  obscur,  avec 
deux  impressions  ;  bouche ,  antennes  et 
pattes  testacées. 

4-  Omalie  pygmée. 

RoiLise,  luisante ,  un  peu  com^exe;  télé 
plus  obscure  ;  élytres  pointillées. 


5.  Omalie  brune. 

Roussedtre  ,  luisante  ;  tête  ,  extrémité 
de  l'abdomen  et  des  élytres  plus  obscures; 
dernier  article  des  antennes  orbiculé , 
pointu. 

6.  Omalie  crénelée. 

Noirâtre ,  luisante  ;  pattes  plus  pâles  ; 
élytres  auec  des  stries  crénelées  ;  dernier 
article  des  antennes  ovale ,  pointu. 

•j.  Omalie  rousse. 

Rousse  ,  luisante  ;  pattes  plus  pâles  ; 
corcelet  carré;  éljires  avec  des  points  en 
stries. 

8.  Omalie  châtaigne. 

Luisante,  d'un  chdtain-foncé ;  anten- 
nes, pattes  et  élytres  un  peu  plus  claires; 
corcelet  orbiculé. 

g.  Omalie  brachyptère. 

Noirâtre,  luisante;  antennes,  corcelet, 
élytres  et  pattes  plus  paies  ;  tête  noire. 


HiJL  Ncit.  Inf.  Toma  i^III. 


Uoo 


4:4 


Suite  de  l'Introduction  a  THistoire  Naturelle  des  Insectes. 

Trrf  a —— ■■'■'I'  ■■■j .mm 


10.  Omalie  coureuse. 


Noire,  luisante  ;  élytres  et  pattes  d'un 
brun  de  poLc. 

1 1 .  Omalie  raboteuse. 

A^uire  ,  luisante  ;  antennes  et  pattes 
brunes  ;  éljires  striées. 

DEUXIÈME   FAMILLE. 

Élytres  une  fois  plus  longues  que  le  cor- 
celet. 

12.  Omalie  rivulaire. 

Noire,  luisante  j  élj  très  noirâtres  j  cor- 
celet  sillonné. 

i3.  Omalie  de  la  Viorne. 

Noire,  luisante;  bouche,  élytres  et  pat- 
tes noirâtres;  corcelet  cl  peine  imprimé. 

i4.  Omalie  florale. 

Noire  ,  luisante  ;  antennes ,  bouche  et 
pattes  rousses  ;  corcelet  lisse. 

1  5.  Omalie  lisse. 

Noire,  luisante;  antennules ,  base  des 
antennes,  bords  du  corcelet,  élytres  et 
pattes  bruns. 

i6.  Omalie  oLscm-e. 

Noirâtre,  luisante ,  ponctuée  ;  antennes 
et  pattes  plus  pâles. 

ij.  Omalie  noire. 

Tres-noire ,  luisante;  base  des  anten- 
nes et  pattes  rousses. 

i8.  Omalie  carrée. 

Noirâtre;  abdomen  noir;  corcelet  car- 
ré ;  antennes  presque  Jilijonnes, 


OMALIE.    (luseclc.) 

ig.  Ojialie  couverte. 

Noire;  élytres  noirâtres,  couvrant  pres- 


que l'abdomen  ;  pattes  pâles. 

20.  Omalie  do  la  Renoncule. 

Noire ,  luisante  ;  bouche ,  base  des  an- 
tennes et  pattes  rousses;  corcelet  lisse. 

21.  Omalie  macroptère. 

Noirâtre,  luisante  ;  antennes  et  anten- 
nules obscures;  pattes  d'unfuuie-testacé. 

22.  Omalie  ovale; 

Noire,  luisante  ;  pattes ,  antennules  et 
premier  article  des  antennes  pâles;  cor- 
celet lisse. 

'a5.  Omalie  striée. 

Noire  ,  luisante  ;  pattes  rousseâtres  ; 
élytres  ayec  des  points  en  stries. 

■x!\.  Omalie  ophthalmique. 

Testacée ,  luisante  ;  yeux  et  abdomen 


25.  OuALiE  pâle. 

Housse  ,    luisante  ;   élytres    tcstacées  ; 
yeux  noirs;  corcelet  presque  lisse. 

26.  Omalie  testacée. 

Bousse  ,   luisante  ;    élytres   testacées  ; 
abdomen  et  yeux  noirs;  corcelet  lisse. 

27.  Omalie  abdominale. 

Rousse  ,    luisante  ;   élytres    testacées  ; 
abdomen  et  yeux  noirs  ;  corcelet  avec 
I    deux  impressions. 


#V>J*^ 
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PREMIÈRE   FAMILLE. 
Ely-trvs  à  peine  plus  longues  que  le  coixclcl. 

1.  Omalie  plane. 

Omai.ium  planum. 

Oinalium    nitidam  ,  deplanatuni  ,   nigricans , 

elytris,  antennis  pedihufque  pallidis ;  ihonicej'ub- 

Joueolato.  Gravenh.  Colcopt.  Micropt.  pag.  lia- 

n°.   I.  —  Monogr.  Obleopt.  Micivpt.  pag.   ao4- 

n".  1, 

Stapliylinus planiis.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  ?5. 
p.  4o5.  n".  48.  —  Monogr.  Staph.  -Âpp.  pag.  i^'ô. 
72°'.  ri.  12. 

Elle  n'a  guère  plus  d'une  lia;ne  de  longueur.  Les 
antennes  font  fauves  ,  avec  la  bafe  pâle  ,  de  la  lon- 
gueur du  corcelut.  La  tête  ell  noire  ,  triangulaire  , 
jirefque  de  la  largeur  du  corcelet ,  marquée  de 
deux  luiprellions  longitudinales  entre  les  antennes. 
La  boucLe  eft  fauve.  Le  corcelet  ell  un  peu  plus 
tiroit  que  les  élytres  ^noir  ou  obfcur  ,  avec  les 
bords  pâles.  Le  dos  efl  plane*,  avec  trois  imprel- 
lions  louvcnt  peu  marquées.  Les  côtés  font  arron- 
dis. Les  élylres  lont  d'un  bnin-foneé  ,  pointiUées  , 
marquées  do  trois  lignes  longitudinales,  élevées, 
IKÎ'es  ,  hiil'anles  ,  fouvent  ellacées.  Leur  longueur 
efl  prefque  le  double  de  celle  du  corcelet.  Labdo- 
men  ell  d'un  noir-obfcur.  Les  pattes  font  couleur 
d'ocbre  ,  &  les  jambes  font  un  peu  ciliées. 

Elle  varie  un  peu  pour  les  couleurs;  elle  ell 
quelquefois  noire  ,  avec  les  élytres  noirâtres  ,  la 
•Ijouche ,  la  bafe  des  antennes  &  les  pattes  pâles. 
-Souvent  elle  eft  noirâtre  ,  avec  le  corcelet  &.  les 
élytres  d'une  couleur  de  poix  ,  la  bouche  ,  la  bafe 
des  antennes  &  les  pattes  teftacées. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

2.  Omalie  déprimée. 

Omajavm  deprejjuni. 

Oinalium  nitiduluin  ,  rufefcens,  capite ,  tJio- 
race  abdomineque  ohfcuriorihus  ;  thoracc  Icei'i , 
convexiufculo.  Ghavenh.  Coleopt.  Micrvpt.  pag. 
1 13.  n".  2.  —  Monogr.  Colcopt.  Micropt.  p.  2o5. 
n°.  2. 

Elle  a  une  ligne  &.  demie  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  rougeâtres,  de  la  longueur  du  corcelet. 
ta  tète  eft  noirâtre ,  un  peu  plus  étroite  que  le  cor- 
celet. La  bouclie  eft  rougeâtre.  Le  corcelet  eft  un 
peu  plus  étroit  que  les  élytres  ,  convexe ,  noirâtre , 
avec  la  bafe  &  les  bords  latéraux  rougeâtres  : 
ceux-ci  font  un  peu  élevés  &  plus  larges  a  la  bafe. 
.L'abdomen  eft  obfcur  ,  avec  l'extrémité  plus  obf- 
ciu-e.  La  poitrine  eft  noirâtre.  Les  pattes  font  tef- 
tacées. 

ÇUe  fe  trouve  en  Enrope. 
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o.  Omaite  pupille. 

Om^ilium  pujillum. 

Onialiuin  nitiduluin. ,  nigntm ,  thoracc  hi/o- 
vcoliito  colenptrifque  Jlifcis  ;  ore  ,  antennis  pe- 
dff'ufque  te/lciccis.  Gravesh.  Monogr.  Coleopt. 
Micropt.  pag.  2o5.  n".  3. 

Elle  a  à  peine  une  ligne  de  longueur.  Les  an- 
Icuiies  font  un  peu  plus  courtes  que  le  corcelet, 
teftacées  ,  avec  l'extrémité  obfcure.  La  tète  eft 
prefqu'orbiculaire ,  plus  petite  que  le  corcelet, 
noire ,  avec  la  boucLe  teftacée.  Le  corcelet  eft  obf- 
cur ,  marqué  de  deux  impreftions  diftinâes  ,  ova- 
les. Les  élytres  font  obfcures  ,  finement  pointiW 
lées.  L'abdomen  eft  noiràti-e,  avec  l'aaus  pâle.  La» 
pattes  font  teftacées. 

Elle  fe  trouve  à  Brunfwick. 

4.  Omalie  pygmée. 

O.MALIUM  pygmœuin. 

Omaliuni  nitidum  ,  rufum  ,  conve.xiujculum  , 
capite  plejunique  ohfcuriore  ,  coleptris  punciatis. 
Gravexh.  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  pag.  206. 

n°.  4. 

M.  Gravenlioi'ft  l'avolt  d'abord  regardée  comme 
une  variété  de  l'Omalie  brune  ,  dont  elle  diflère 
par  la  forme  &  la  proportion  des  parties  j  elle  eft 
un  peu  plus  petite,  l^es  élytres  ne  font  pas  ftriées, 
8c  le  corcelet  n'a  point  d'impreftlons  longitudi- 
nales. Elle  diffère  aulTi  de  l'Omalie  crénelée  ,  €• 
ce  qu'elle  ell  plus  pelile  ,  &  que  les  élytres  n'ont 
pas  des  ftries  crénelées.  Sa  longueur  eft  d'un* 
ligne. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

5.  Omalie  brune. 

Omalium  brunneum. 

Omalium  nitidwn  ,  rufifcens  ,  capite  ,  elytw- 
nmi  &  abdominis  apice  plerumque  ob/cunoribus; 
antennaruin  articulo  ultimo  orbiculato ,  acuto. 
Grave>h.  Coleopt.  Micixipt.  pag.  Ii3.  n".  3.  — 
Monngr.  Coleopt.  Micivpt.  p.  206.  n".  5. 

Staphylinus  brunneus.  Paye.  Monogr.  Staph. 
pag.  60.  11°.  4^.  —  Faun.  Suec.  tom.  3.  pag.  404. 

./IP.      47-     :  ■ 

;Ëllé  eft  «n  peu  plus  grande  que  l'Omalie  dcpri- 
m'ée.  Le  corps  eft  luifant,  pointillé.  Les  antennes 
font  d'iin  brun-fauve  ,  de  la  longueur  du  corcelet. 
Les  antennulcs  font  fauves.  La  tête  eft  noirâtre. 
Le  corcelet  eft  d'un  lîrun-fauvc  ,  marqué  au  milieu 
de  deux  petites  impreflions  fouvent  peu  apparen- 
tes. Les  élytres  font  pointiUées  ,  &  les  poinis  font 
fouvent  rangés  en  ftries;  elles  font  plus  larges  que 
le  corcelet ,  &  prefque  de  la  longueur  de  celui-ci 
8c  de-  la  tête.  Leur  couleur  eft  d'un"  brim-fauve  , 
O  0  o  a 
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avec  l'exlrémité  plus  obfcuve  ou  noirâtre.  La  poi- 
tnue  ell  Lriine.  L'abdomun  e(l  d'un  Ijruii-fauve  à 
la  baie  ,  &  uoirùtre  ;i  l'exlrémitt'.  Les  pâlies  font 
ou  fauves  ou  teflacécs. 

Elle  le  trouve  au  uord  de  l'Europe,  eu  Sacde, 
«n  Prufle. 

6.  Ojhalie  crc'nelce.  ' 

Omalivm  creiuituin. 

Oinaliuni  fufcum,  jiitidu/uin,  pedibus  pallidio- 
rihus  ,  cpleoptris  creiiatc-Jlrialis  y  antennannn 
xtrticido  ùltiino  ovalo  ,  acuto.  Gravenh.  Coleopt. 
Micivpl-  p-  1 14'  ""■  4-  — Monogr.  Coleopt.  IMicr. 

p.  2,0J. 

Staphylinus  creyiatiis.  Payk.  Faiin.  Suec.  t.  4. 
p.  400.  n".  46. 

Staphylijius  creualiis  nlgricans ,  thorace  mar- 
ginato  ,  efytris  crcnuto-JlnuLis.  Faub..  Syji.  fili^ut. 
îoiti.  2.  p.  5()b".  11°.  34. 

Elle  varie  beaucoup  pour  la  grandeur ,  ayant 
ilepuis  une  ligne  &  demie  jufqu'à  deux  lignes  un 
quart.  Les  antennes  font  brunes  ,  un  peu  plus  lon- 
gues cpie  le  corcelet.  La  tête  e(l  pointiUée,  brune, 
avec  les  autenuules  plus  claires.  Le  corcelet  ell 
Lrun  ,  lin  peu  convexe  ,  pointillé  ,  avec  les  bords 
latéraux  un  peu  relevés  ,  plus  clairs;  il  elj  coupé 
iintérieureinent  &  poftéricurement ,  &  lesi  angles 
fout'arrondls.  L'écuifou  ell  brun,  triangulaire.  Les 
;él_ytrès  font  à  j)eine  plus  larges  cjue  le  corcelet , 
inais  un  peu  plus  longues,  brunes-,  marquées  de 
points  enfonces,  dilpofes  en  lignes  plus  dilliniles 
vers  le  hord  inlerne.  La  poitrine  Si  l'abdomen  font 
l)runs ,  &  l'auus  ell  plus  clair.  Les  pattes  fout  d'un 
})run-clair. 

Elle  fe  trouve  en  Suède  ,  en  Allemagne. 

y.  Omalie  roulîe. 

Omalium  rufuni. 

Onialium  nijum  ,  nitidum  ,  pedibus  pallidio- 
'ribus,  thoHice  quadrato  ,  elytris  punctato-Jlriatis. 
Gravenh.  Coleopt.  Micropt.  pag.  11 5.  n".  6. — 
Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  207.  n°.  7. 

Elle  a  deux  lignes  &  un  tiers  dé  longueur;  elle 
■reffemble  à  l'Omalie  bracbyptère,  fi  ce  n'efl  qu'elle 
•a  les  élylres  plus  longues  ,  &  elle  diftèredie  l'Oma- 
lie brune  &  de  l'Onialie  crénelée  par  une  forme 
plus  alongée  ,  le  corcelet  carré  ,  les  élytres  un  peu 
■plus  courtes,  marquées  de  points  plus  gros.  Le 
•corcelet  cil  rebordé  ,  carré.  Les  élytres  font,ponc- 
tnéçs.  Le  milieu  feulement  a  des  points  en  flrîes.    , 

•    Elle  fe  ti'ouve  à  Bruufvvick. 

I,  ,;    ,        .  '     r  li  Ji)  t'K-))i  ■•>    )  ' 

••''••9.  Omali^e  .dbâtaigne.      '   "i"V,  *^''"5  ^"',''  '"^ 

iltoi      !    ■    ;   ^    I    .      .     °     ■■  ;   Inot  îDTlvI')  «sJ  .f-y. 

■  OiiALiu^M  cajlimeum.-  !♦  i  .-n- ,;■•,' 1  i-i'' 
^    Omalium  niiidum  ^  o'bjcurà-cq/fqyféum  f' an- 
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tennis,  pedibus  elytrifque  paulo  pallidionbus ; 
thorace  orbiculato.  Grave-NH.  Monogr.  Coleopt. 
Micropt.  p.  207.  W^.  8. 

Elle  a  deux  lignes  &.  un  tiers  de  longueur  ;  elle 
rcli'emble  aux  précédentes  ;  mais  elle  e(l  plus  aniin- 
cie ,  &  le  corcelet  ell  orbiculé.  La  tête  ell  uoù-c, 
avec  les  aiileniies  &  les  anteunules  rougcâlrcs.  Le 
corcelet  ell  brun,  pointillé,  orbiculé,  avec  les 
côlés  rebordés  ;  il  ell  plus  court  que  les  élytres  ,  & 
à  peine  plus  étroit.  Les  élytres  ont  des  (Iries  poin- 
tillées  ou  crénelées;  elles  l'ont  d'un  brun-'clair, 
ainfi  que  les  pattes.  Le  corps  eft  d'un  brun  plus 
foncé. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

Cf.  Omalie  brachyptère. 

Omalium  brachyptenan. 

Omaliurn  Jiijcuin  ,  nitidulum  ,  antennis ,  tlio- 
nice  ,  elytris  pedibujque  pallidionbus i  capite  ni- 
gro.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt.  pag.  114.  n°.  5. 
— r  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  iioVi.  n°.  9. 

Elle  a  deux  lignés  de  longueur  ,  &  reflomble 
beaucoup  à  FOmalie  crénelée  ;  elle  en  diffère  par 
le  corcelet  prefque  carré  ,  ;i  peine  plus  étroit  vers 
la  bafe  ;  par  les  élytres  plus  courtes  ,  à  peine  plus 
longues  cpie  le  corcelet ,  à  peine  llriées. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

10.  Omalie  coureufe. 

Omalium  curfor. 

Omalium  nigrum  ,  nitidum  ,  elytn's  pedibxifque 
pubefcentibus.  Gravenh.  Monogr.  Coleopt.  Mi- 
cropt. p.  208.  n°.  10. 

Elle  a  une  ligne  un  quart  de  longueur.  Les  anten- 
nes fout  obfcures  ,  un  peu  plus  longues  que  le  cor- 
celet. La  tête  ell  orbiculée  ,  un  peu  plus  petite  que 
le  corcelet,  lilfe,  noire,  luifante.  Le  corcelet  ell 
un  peu  convexe  ,  prefqu'orbiculé  ,  un  peu  plus 
petit  que  les  élytres,  lifl'e,  noir,  luifant.  T,cs  ély- 
tres font  d'un  brun-foncé  ,  luifantes ,  liOes.  Les 
pattes  font  de  couleur  d'ochre. 

Elle  fe  trouve  en  Pruffe. 

11.  Omalie  raboteufe. 

Omalium  rugofiim. 

Omalium  nigrum  ,  nitidum  ,  antennis  pcdibuf- 
que  brunneiS)  elytnsjlriatis. 

Staphylinus  nigojus.  Ent.  t.  3.  n".  42. 42.  tab.  5. 
Jig.  43.  a.  b. 

.  Omalium  rugqfum .  G  b  a  vesh.  Coleopt.  Micropt. 
pag:  1 15.  n°.  7.  —  Monogr:  Coleopt.  Micropt. 
p.  205.  n°.  II. 

Staphylinus  niger^  thomce  elytri/qu^  rugc^s. 
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Fabr.  Enf.  SyJI-  em.  tom.  i.  pars  s..,pag- JooQ. 
n>.  54.  —  Syji-  Eleut.  tom.  2.  p.  Goi.  «".  oG. 

Elle  a  environ  ti-ois  lif^ues  de  longueur.  Les  211- 
leimcs  font  d'un  brun-obrciii-,  do  lu  longiunir  du 
coi-celet.  La  tête  ed  un  pe\i  plus  ciroitc  que  le  Cor- 
celct,  noire,  marquée  de  deux  petites  impreiiious 
loni;iludinules  à  Li  partie  anlcrieure  ,  &.  d  une 
traulVerfale  ,  peu  marquée  ,  fur  le  vcrtex.  La  boii- 
the  efl  d'un  brun-fauve.  Le  corcelet  ell  non-,  prel- 
qiie  carré,  im  peti  plus  étroit  à  la  parlie  pofté- 
l'icure  ,  rebordé  fur  les  côlés  ,  finement  poinlrllé  , 
marqué  au  milieu  d'une  impreilion  longiludiualc  , 
&  de  deux  autres  plus  petites,  près  du  bord  pollé- 
rieur.  Les  él_ytres  font  itriées,  noires  ou  d'un  brun- 
noirâtre  ,  un  peu  pius  larges  que  le  corcelel.  L'ab- 
domen eft  noir.  Les  pattes  font  brunes. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suède. 

DEUXIÈME   FABIILLE. 

Éfylres  une  _fbis  plus  longues  que  le  coKclel. 

12.  Omalie  rivuJaire. 

Omalium  rivulare. 

Omitliuni  nignnii ,  nitidum  ,  elytris,/"J'<'''^>  ''''  "" 
race  Julcato. 

Slaphylinas  rit-'uliiris.  Ent.  tom.  5.  n".  4^j  49- 
tab.  "h.Jig-  27.  a.  b. 

Omalium  riçulare:  Gravenh.  Coleopt.  Micropt. 
pag.  116.  n".  8.  — Monogr.  Coleopt.  Micropt. 
/>,2og.  n°.  13.  - 

Staphylinus  rii>ularis.  Patk.  Monogr.  Staph. 
p.  65.  71°.  46.  —  Fuuii.  Suec.  tom.  5.  pag.  407- 
n°.  5o. 

Omalium  rivuhire.  Latr.  Gen.  Crujî.  &  Inf. 
■tom.  I.  ;a  298.  -  Jlijl.  Nat.  des  CruJl.  &  des  Inf. 
tom.  6.  p.  l)ja.talj.  Ho.Jig.  10. 

•  Elle  a  une  ligne  un  tiers  delongueur.  Lesknfén- 
nes  font  de  la  longueur  du  corcelet ,  obfcures  , 
avec  la  bafe  d'un  brun-clair.  La  tête  eft  noire  , 
plus  étroite  que  le  corcelet,  marquée  d'un  point 
enfoncé  à  l'angle  interne  de  chaque  oeil ,  &.  de  deux 
petites  imprellions  longitudinales  à  la  partie  anté- 
rieure. Les  antennes  font  d'un  brun-clair.  Le  cor- 
celet ell  plus  étroit  que  les  élytres,  pointillé, 
marqué  de  deux  filions  vers  le  milieu.  Les  bords 
latéraux  font  un  peu. relevés  par  un  enfoncement 
qui  règne  tout  le  long.  Les  élytres  font  pointillées , 
deux  fois  aulli  longues  que  le  corcelet,  d'un  brun- 
foncé,;  luifaut.  Le  corps  eft  noir.  Les  pattes  ftont 
teflacées. 

Elle  le  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suède  ,  Si  Labite  ,  fuivant  M.  Gravenhorll ,  fur  les 
fleurs  ,  fur  les  plantes  graminées  ,  dans  les  Bolets  , 
les  Agarics  ,  la  fiente  hu'màine  &  cellé^ïles 
tœufs.  ....    ,  1   . .     ,    (  : 
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i3.  Omalie  de  la  Viorne. 

Omjlium  Vibumi. 

Omalium  nigrum  ,  nitidam  ,  ore  pcdi/ju^i/ue 
fujcejcentibus,  thorace  vixj'ubjbi'eolato ,  colcuf'- 
tris  nigricantibus  Jeu  Jiijcis.  Gravenh.  Cnlcoj  . 
Micmpt.  pag.  117.  n".  y.  —  Monogr.  Micro/u. 
p.  210.  n".  10. 

Elle  a  une  ligne  un  quart  ou  une  ligne  &  demie 
deltmgueur.  Les  antennes  font  noires.  La  tête  ell 
noire,  &  reflemble  à  celle  de  l'Omalie  rivulaire. 
Le  corcelet  eft  noir,  luifant,  à  peine  marqué  àa 
deux  imprellions  vers  l'éculfou.  Les  éljlres  &  l'ab- 
domen font,  ou  noirâtres,  ou  obfcurs  ,  ou  d'uu 
brun  de  poix.  Les  pattes  font,  ou  couleur  d'oclirc  , 
ou  d'un  brun-teflacé  ,  avec  les  cuiiles  obfcures. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

i4-  Omalie  florale. 

Omalium  florale. 

Omalium  nignan ,  riitidwn  ,  an/rnnis ,  ore  pe- 
dibufjue  rujis ,  thorace  la-çi.  GnAVEsn.  Coleof  t. 
Ï/Jicrjpt.  pag.  Il  8.  «".  12.  —Monogr.  Coleopt. 
Micixipt.  p.  210.  n°.  i4- 

Slaphylinusfloralis.  Payk.  Faim.  Suec.  tom.  3. 
pag.   406.  n°.  49-   —  Monogr.  Staph.  pag.   67. 

n".  47. 

Staphylinus  floralis  niger ,  pedihus  flaçefcen- 
tibus.  Fadb..  Ent.  Syjl.  ein.  tom.  I.  pars  2.  p.  55o. 
n".  52. 

S  tonus  floralis.  Fabr.  S\Ji.  Eleut.  tom.  2. 
p.  604.  ra9.  6. 

Staphylinus  floralis.  Panz.  Faim.  Genn.  Fajc. 
tab.  20. 

Elle  a  environ  une  ligne  un  tiers  de  longueur. 
Les  antennes  font  de  la  longueur  du  corcelet,  d'un 
fauve-obfcur ,  avec  la  bafe  plus  claire.  La  tète  eft 
prefque  liffe  ,  noire  ,  avec  la  bouclie  d'un  brun- 
fauve.  Le  corcelet  eft  noir,  un  peu  convexe,  pref- 
que lifl'e  ,  très-finement  pointillé.  Les  élytrès  font 
plus  larges  que  le  corcelet ,  finement  pointillées  , 
noires  ou  noirâtres ,  aufli  longues  que  le  corcelet 
&  la  tête.  L'abdomen  eft  ^noir.  Les  pattes  font 
fauves. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suède,  fur  les  fleurs. 

i5.  Omal:e  liflTé. 

Omalium  lœve. 

Omalium  nigrum,  nitidum ,  palpis ,  antetina- 
rum  bajî ,  'tJibracis  marginibus  lateralibus  &  in- 
fl;rioie ,  elytris  pedibujcjue  nifb- picej'ceniibus. 
Gravenh^.  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  pag.  211. 
«0.  ï5: 

Elle  a. une  ligne  &  deux  tiers  de  longueur,  & 
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r(  ireinllc  ;i  l'Oinalio  livuhiire ,  fi  co  n'eft  q'iVlle  c(\ 
]p1iis  laii^e  ,  &i  que  le  corctlet  ii'eîl  pas  iillouc.  J.a 
tête  fil  uoii-e ,  avec  les  ar.tt'nnulps  &  les  deux  jire- 
ïTjieis  arllcli's  des  antennes  roiigeâtres.  Le  corcelcl 
oft  moins  convexe  que  dans  les  dpèces  voifines  ; 
il  efl  tranrverfe ,  avec  les  côtés  arrondis,  un  i^cu 
jilns  dtroit  vers  l'extrémité ,  finement  poinlill', 
noir,  avec  les  bords  latéraux  &  la  liale  roiigcatres. 
Les  élytres  font  obliquement  tronquées  ,  lineminl 
^lointi'ilées  ,  à  peine  fhiées  ,  plus  lavées  que  dans 
les  autres  el'pcces  ,  &  d'une  coiileur  d'un  brun  de 
poix.  Le  corps  efl  noir,  avec  l'anus  Scies  pattes 
Bruns. 

Elle  fe  Iroiivc  en  PrulTe. 

16.  Omalie  obfcui'e. 

Ou  ALI  UN  ,fufcum. 

Omalium  nitiduni ,  cr-n fsè  punclatum  ,,fufcinn  , 
antennis  pedibujijiic  pallidioribus.  Gbave.nh.  Mo- 
jtogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  an.  n°.  i6. 

Elle  a  deux  lignes  de  longueur.  Les  antennes 
font  fauves  ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet , 
&  vont  à  peine  en  gruilllfant.  La  tête  eft  noirâtre  , 
pointillée  ,  deux  fois  plus  petite  que  le  corcelet , 
tans  lignes  enfoncées.  Le  corcelet  efl  plus  large 
que  long  ,  prefqu'aulîi  kirge  que  les  éljtres ,  con- 
vexe .  pointillé  ,  d'un  noir-obCcur  ,  avec  les  bords 
latéraux  pâles  ,  à  peine  élevés,  &  une  iraprellinn 
glabre  vers  l'éculVon.  Les  él_)tres  font  une  fois  plus 
longues  que  le  corcelet,  convexes,  pointillées  , 
d'un  noir-obfcur.  L'abdomen  n'eft  pas  une  fois 
plus  long  que  les  élytres  ;  il  efl  noir  ,  luil'unt ,  avec 
lanus  rougeâtre".  Les  pattes  font  rougeàtres  ,  avec 
les  cuifi'cs  obfcures. 

Elle  fe  trouve  eu  Allemagne. 

17.  Omalie  noire. 

Omalium  nigrum. 

Omaliwn  nillduin ,  nigernmuni ,  ha/î  anten- 
vniunt  pcdibiifque  nifis.  Oravènh.  Monogr.  Co- 
leopt. Micropt.  p.  212.  np.  17. 

Elle  rcffeinble  pour  la  grandeur,  la  forme  &  la 
proportion  des  parties  du  corps,  à  l'Omalie  rivu- 
Laire  j  mais  il  n'y  a  ni  filions  ni  enfoncemens  fur  le 
corcelet^  &  los  éljtres  font  plus  courtes.  Elle  difl'ère 
de  même  'dé  TOmalre  florale,  non-feulement  par 
les  couleurs ,  mais  par  les  élylres  plus  courtes.  Les 
antennes  font  prelquc  de  la  longueur  du  corcelet  , 
de  couleur  obfcure  ,  avec  les  quatre  premiers  ar- 
ticles rougeâlres.  Les  anteunules  font  rougeàtres  , 
avec  le  dernier  article  des  antérieures  obfcur. 
Tout  le  corps  eft  très-noir.  La  tète  eft  une  fois  plus 
petite  que  le  corcelet  :  celui-ci  eft  convexe, 
pointillé,  prefque  de  la  largeur  des  élytres,  une 
fois  plus  court  qu'elles,  avec  le  difque  à  peine 
marqué  de  deux  imprefîions.  Les  élytres  ont  des 
JUias  peu  marcjiées ,  prefque  crénelées  j  elles  font 
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un  pon  plus  longues  que  larges.  L'abdomen  eft  uoff 
fois  plu-i  long  qi'C  les  élyires. 
Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

.  18.  Omalie  carrée. 

Omalium  quadmrn. 

Onitiliumyufccfcens,  ahdomine  nigro  ,  ihorace 
quadnito  ,  antciinis  J'ulifilijhrnnhus.  Guavenh. 
lUonogr.  Co/topt.  Micropt.  p.  £i3.  n".  x8. 

Stapliylinusborealis.  'P.\Yr..P:iiiri.Suec.  iom.Z. 
p.  41 1.  n°.  57.  —  Monogr.  Slaph.  App.  p.  146- 
n°.  47-48.  ? 

Elle  a  deux  llg;ies  dé  lon^nieur.  I,es  antennes 
font  obfcures  ,  de  la  longueur  du  corcelet ,  prefque 
filiformes,  à  articles  décrolfl'ant  en  longueur;  le 
preuilir  fauve  ,  ainfi  que  les  antennules.  j^alêiceft 
noire.  Le  corcelet  eft  d'un  bnin-noirâlre  ,  auffi 
lar<ie  (jue  long,  prefque  c'arré  ,  avec  les  bords  la-  1 
téraux  plus  clairs.  Les  élytres  f  mt  d'un  )u'un-noI- 
râtre,  avec  les  bords  latéraux  &  l'cAtrémilé  pales. 
L'abdomen  ell  cfun  brun-n(nràire  ,  allez  large  , 
pointu.  Les  pattes  font  d'un  fauve-leflacé  ,  avec  la 
partie  renflée  des  cuilfes  plus  ol)lcure. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne,  en  Suède. 

ig.  Omalte  couverte. 

Om  -il.iUM  teclum. 

OinuUuin  nigi^ini, ,  elytris  fufcis ,  abdoinma 
Jl-rè  obtcgenlibus,  pxdlbu^  pallidioribus. 

Staphylinus  tecliis.  Ent.  toin.  3.  n".  4^.  52. 
tab.  3.  //g.  21.  a.  b. 

Omahuin  (eflum  ingntm ,  nitidultim ,  clytri» 
& finiiniis rtKirginibus ilioracisfii/cis,  ihomce J'ub- 
canaliculato.  GhaveiSh.  -Monogr.  Coleopt.  Mi- 
cropt. p.  •m'o.  71°.  ig. 

Sldphyliniis  teéliis.  Pavk.  Monogr.  Staphylln. 
p.  (i8.  n°.  4^'  —  Faun.  Suce.  torn.  3.  p.  41 1. 
«".  56. 

Elle  a  une  ligne  &  demie  de  longueur.  Les  aq- 
tennes  font  noires  ,  pâles  à  leur  baie  ,  prpgreftive- 
nient  plus  grofl'es,  un  peu  plus  longues  que  le  cor- 
celet. La  fête  eft  noire,  plus  étroite  que  le  corce- 
let. I<es  antennules  font  fauves.  Le  corcelet  ell  un 
peu  plus  large  que  long  ,  finement  pointillé  ,  noir , 
avec  le  bord  d'un  fauve-obfcur.  Les  élytres  font 
finement  poinliUées,  prefque  de  la  longueur  de 
l'abdomen  ,  d'une  couleur  tei'lacée-obfcure.  Le 
corps  eft  noir.  Les  pâlies  l'cmt  pâles. 

Elle  fe  trouve  en  Suède,  dans  les  plaies  des 
Bouleaux. 

30.  Omalie  de  la  Renoncule. 

Omalium  Ranunculi. 

Qinaliuin  nigrum  ^  niiidum  ,  orc ,  antennarrim 
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hafi  pedihufque  rufis;  thorace  JubopOGO ,  lœvi. 
Gbavemh.  Coleopl.  Micropt.  pag.  Il8.  «".  II.  — 
MuiiDgr.  Cokopt.  Micropt.  p.  2l5.  n°.  io. 

Silpha  miniiln  nigra ,  antennarum  hajl  pcdi- 
huj'ijue  JlaveJ'centihus.  Fabr.  'Ent.  Syjl.  ein.  t.  i. 
p.   234.   n°.  26.  —  S\'/l.  Elcitt.   tout.  I.  p.  542. 

EIIp  a  une  ligne  de  longueur,  &  refft'mble  aux 
précédentes,  fi  ce  n'efl  qu'elle  a  unu  forme  plus 
grolTe,  le  corcelet  plus  convexe  ,  les  élylres  plus 
longues,  cachant  prefque  tout  l'aljclonieu.Les  an- 
tennes font  oLi'cures,  avec  la  Lafe  fanve.  La  tête 
eft  noire  ,  un  peu  rdboteufe,  avec  la  bouche  fiuve. 
Le  corcelfl  ell  lifl'e,  convexe,  fijieraent  pointillé  , 
marqué  cpiclquefois  fui-  le  diftjne  de  points  un  peu 
plus  grands.  Les  él_^'tres  font  brunes,  avec:  des 
points  prufqu'en  {Iries^  elles  font  piefqu'aufli  lon- 

fues  que  l'abdomen ,  obliquement  tronquées  à 
exlréinité,  terminées  intérieurement  par  ime  ap- 
pendice dans  quelques  individus.  Le  corps  eR  non-. 
Les  pattes  font  fauves. 

Elle  fe  trouve  fur  les  fleurs  des  Renoncules,  en 
France,  eu  Allemagne. 

ai.  Omai-ie  macroptère. 

XJmalium  niacmptemiii. 

Oinaliitm  nigricans  ,  nitidum  ,  antennis  pal- 
pijijue  J'u/cis ,  pedibus  ntfo-tejlaceis.  Gbavenh. 
Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  2i5.  n".  21. 

Elle  a  deux  tiers  de  ligne  de  longueur.  Les  an- 
tennes vont  beaucoup  eu  grofliffant  ;  elles  font  de 
la  longueur  du  corcelet ,  &  ont  les  deux  premiers 
articles  roufl'eâtres  ,  plus  gros  que  les  autres;  le 
troifième  petit  j  les  quatre  luivans  groiiiffant  inl'eii- 
fiblement;  les  trois  qui  viennent  après,  en  forme 
ie  patère  ;  le  dernier  globuleux.  La  tête  efl  noire. 
Le  corcelet  eft  noir  ,  Irès-iinement  pointillé  ,  une 
fois  plus  large  que  long.  Les  élytres  fout  noires  , 
poinlillées  ;  elles  couvrent  une  grande  partie  de 
l'abdomen.  Le  corps  eft  noirâtre.  Les  pattes  font 
d'un  roux-teftacé. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

22.  OiiALiE  ovale. 

Om^liitm  ofatum. 

Onialium  nitidum  ,  nigrum,  pedihus ,  palpis  & 
antennarum  articula  primo  pallidis;  tJiorace  lœt'i. 
Gratesh.  Monogr.  Coleopt.  Micr.  p.  2x5.  n°.  as. 

jDe/rne^ei  brachypierus  ofatus ,  ater ,  nitidus, 
pedihus  piceis,  elytns  dimidiatis.  Fabb.  Ent.  Sjjî. 
em.  t.  I.  pjirs  i.  p.  235.  n°.  46.  —  Sj^.  Eleui. 
tom.  \.p.  520.  71°.  45. 

Derme/les  brachyptems.  Patk.  Faun.  Suec. 
tom.  I.  p.  288.  n°.  14. 
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Demtejles  brachypterus.  Panz.  Faun.  Gerni. 
Fajc.  4-  t»b.  10. 

Kateretes  brachypterus.  IlERnsT.  Infecl   2  tah 

lîlle  a  une  ligne  de  longueur,  &  a  une  forme 
plus  raqourcicSi  plus  large  que  les  autres  el'pèces. 
Les  antennes  font  d'un  brun-obfcur,  avec  le  pre- 
mier article  plus  grand,  plus  clair  que  les  autres  ; 
elles  fout  à  peine  de  la  longueur  du  corcelet.  La 
tête  eft  noire  ,  beaucoup  plus  petite  que  le  co.ce- 
Ift  :  cny  remarque  deu.xjjoinis  entre  les  antennes , 
&i  deux  autres  entre  les  yeux,  à  peine  enfoncés, 
fouvent  prefqu'eilacés.  Le5  antennules  font  teflu- 
cées.  Le  corcelet  ell  noir,  liii'e,  plus  étroit  que  les 
élylres ,  deux  fois  plus  court  que  le  corcelet ,  une 
fois  plus  large  que  long.  Les  élytres  font  noires, 
linement  poinlillées,  arrondies" à  leur  extrémiti  , 
Le  corps  ell  noir.  Les  pattes  fout  d'un  brim-te!- 
tacé. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  AUciungue  ,  eu 
Suilde. 

20.  Omahe  ilriée. 

Omalium  Jlriatum . 

Omalium  nigrum,  nitidum,  pedihus  nift-fccr.- 
tibus ,  elytris  punctato-Jhiatis.  Gbavenh.  Coleop.'. 
Micropt.  p.  iiy.  n°.  12.  ~  Monogr.  Coleopt.  Mt- 
cmpt.  p.  ai6.  n°.  23. 

Staphylinus  minutus  depivjjus ,  niger,  ehtris 
fuhjlriatis.  Ent.  tom.  3.  /i°.  42.  55".  tab.  H.Jg.  53. 
a.  b. 

Elle  a  à  peine  une  ligne  de  longueur.  Les  an- 
lennes^  font  obfcures  ,  avec  la  baie  quelquefois 
roull'eâtre.  Les  antennules  font  roulfeàlres.  La  tête 
cfl  noire.  Le  corcelet  elt  prefqu'uue  fois  plus  larçe 
que  long;  il  ell  noir,  &  on  y  remarque  quelquefois 
deux  folies  à  peine  enfoncées.  Les  élytres  font  noi- 
res ,  ou  quelquefois  brunes ,  marquées  de  points 
en  Unes.  Le  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  rouf- 
leâlres. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  far 
les  fleurs. 

24-  Omalie  ophthalmique. 

Omalium  ophthalmicum. 

Omalium  nitidum,  tejlaceum ,  oculis  &  abdo- 
mine  (  interdimt  folo  dno  )  nigris.  Grave.nh. 
Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  216.  n".  24. 

Staphylinus  ophthalmicus.  Pavk.  Faun.  Suec. 
tom.  3.  p.  409.  n°.  54. 

Elle  a  deux  tiers  de  ligne  de  longueur.  Elle  dif- 
fère ,  fuivant  M.  Gravenhorft  ,  des  cfpêces  qui  fui- 
vent,  par  le  corps  plus  petit  &  la  couleur  plus 
pâle  ,  &  elle  fe  rapproche  des  précédentes  ,  par  la 
forme  &.  la  proportion  de   toutes  les  parties.  Le.? 
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antennes  fout  leflacées  ,  avec  l'cxlr^milé  obfcuve. 
].a  tt-lc  cil  lefhici'e,  marqut'e,  ciilre  les  anleiiucs, 
d'uue  ligne  traufvei'fale  enfoncée ,  &  de  deux 
points  fouventpeu  enfoncés  entre  les  yeux.  Ceux- 
ci  font  noirs.  Le  covcelct  eft  teflacé  ,  marqué  d'un 
point  enfoncé  vers  l'écuffon,  &  d'une  ligne  longi- 
tudinale moins  apparente  ,  fur  le  dos.  Les  élytres 
font  plus  pâles  que  la  tête  &.  le  corcelet.  Le  corps 
cil  noir  ,  avec  la  poiti-ine  d'un  fauve-teltacé  ,  ou 
teftacé  avec  l'extrémité  noirâtre.  Les  pattes  font 
leftacées. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

a5.  Omalie  pâle. 

OiiAi.iuM  pallidum. 

Onialium  nitiduni  ,  rufian  ,  elytris  te/laceis , 
octi/ts  nigris,  thonice  fublœvi.  Gravenh.  Monogr. 
Coleopt.  Micropt.  p.  217.  «".  25. 

Elle  a  depuis  une  ligne  jufqu'à  une  ligne  8: 
un  quart  de  longueur.  La  baie  des  antennes  &  les 
antennules  font  lellacées.  La  tèîe  elt  fauve  ,  mar- 
quée,  entre  les  antennes,  d'une  ligne  tranfverlule 
à  peine  enfoncée  ,  o\i  de  deux  points  ,  &  quelque- 
fois de  deux  autres  points  enfoncés  entre  les  yeux. 
Le  corcelet  eil  fauve  ^  avec  les  bords  latéraux  plus 
pâles  à  la  bafe  ;  un  point  enfoncé  vers  l'écuflbu  , 
&.  une  ligne  longitudinale  à  peine  marquée.  Les 
élytres  font  tedacées.  L'abdomen  i.  les  pattes  fout 
d'un  fauve-tellacé. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

s6.  Omalie  feftacée. 

Omalium  tejlaceum. 

Omulium  nitidum ,  mfum,  elytùs  tejlaceis,  ab- 
doiitine  oculij'que  nigns,  lliomce  Icvvi.  Gravenh. 
Monogr.  Coleopt.  Mtcropt.  p.  218.  n".  2tj. 

HermeJlesJ'etnicolcoptratus.  Panz.  Faun.  Gcmi. 
Fajc.  2,4.  iab.G. 

Elle  a  une  ligne  de  longueur.  Les  antennes  font 
^elliicées  ,  avec  les  quatre  ou  cinq  derniers  articles 
noirâtre.s.  La  tête  elt  d'un  fauve-teftacé  ,  avec  les 
yeux  noirs.  Le  corcelet  ell  d'un  fauve-teftacé  , 
liO'e  ,  peu  convexe.  Les  élylves  fout  poiijtillées  , 
un  peu  plus  longues  que  la  tête  &  le  corcelet,  un 
peu  plus  pâles  que  le  refte  du' corps.  L'abdomen  efl 
noir,  avec  Tguns  pile^.^ La  poitrine  ell  noire  dans 
l'individu  qué.j'ai^  elle  ad  quelquefois  fauve,  félon 
M.  Gravenliorll.  Les  pattes  fout  d'un  fauve-tel- 
tacé. 

Elle  fe  trouve  far  les  fleurs ,  aux  environs  de 
Paris. 

27.  Om.\lie  aljdominale. 
Omalium  abdomiiiLiL'. 
ûinalimn  nUidum  y    ri{furn  ,  elytris  iejlaceis , 
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ahdoinine  ocvlifqiie  iiigris,   ihanice  hiJbt>eolato. 
GBAVE.vn.  Monogr.  CoLcopt.  Micropt.  pag.   21C). 

«°.  27. 

Elle  a  depuis  une  ligne  jufqu'à  une  ligne  & 
demie  de  longueur.  Les  antennes  font  de  la  lon- 
gueur du  corcelet ,  un  peu  velues  ,  d'un  bruu-tef- 
tacé  ,  avec  le  premier  article  plus  clair  ,  luifant. 
La  tête  efl  une  fois  plus  petite  que  le  corcelet , 
marquée,  entre  les  antennes  ,  d'une  ligue  tranf- 
vcrfale,  enfoncée  j  elle  ell  d'un  fauve-teitacc,  avec 
les  yeux  &  les  mandibules  oblcui's.  Le  corcelet  eft 
prelqu'une  fois  plus  large  que  long  ,  plus  étroit 
que  les  élytres  ,  ruarqué  de  deux  folfes  longitudi- 
nales ,  peu  arquées  ,  qui  n'atteignent  ni  la  bafe  ni 
l'extrémité  :  il  efl  d'uu  fauve-tellacé  ,  avec  le  dif- 
que  plus  obfcur.  Les  élytres  font  teîlacées ,  une 
fois  plus  longues  que  larges.  L'abdomen  ell  noir  , 
large  ,  court  ,  terminé  en  pointe.  La  poitrine  eft 
roulleâtre.  Les  pattes  font  teftacées. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe,  fur  le» 
fleurs. 

OBIALTSE.  Omalifus.  Genre  d'infefles  de  la 
première  feclion  de  l'Ordre  des  Coléoptères,  &.  de 
la  famille  des  Malacodei-mes. 

Une  forme  déprimée ,  unie  ,  a  fait  donner  par 
BL  Geofiroy  ,  à  ce  genre  d'infefles  ,  le  nom  d'O- 
malij'e ,  du  mot  grec  nftccXoç,  qui  lignifie  aplati  , 
uni ,  liH'e.  On  le  reconnoît  aux  antennes  filiformes , 
plus  longues  que  le  corcelet ,  rapprochées  à  leur 
bafe;  aux  tarfes  filiformes  ,  compofés  de  cinq  ar- 
ticles ,  dont  le  quatrième  eft  très-petit. 

Ce  genre  a  quelque  rapport  avec  celui  de  Ly- 
ciis  ;  mais  il  en  cil  diilingué  par  les  antennes  fili- 
formes ,  à  articles  cylindriques  ,  le  fécond  &  le 
troilième  étant  très-petits  j  &  par  la  bouclie  point 
du  tout  avancée.  Les  antennes  des lycus  font  com- 
primées &  plus  ou  moins  en  fcie  ;  le  troifièine  ar- 
ticle ell  femblable  aux  fuivans ,  Si.  la  bouche  forme 
une  efpèce  de  bec  aû'ez  avancé. 

Les  antennes  de  l'Omalife  font  filiformes,  rap- 
prochées à  leur  bafe ,  plus  longues  que  le  corcelet , 
&.  compofées  de  onze  articles,  dont  le  premier  eft 
un  peu  renflé.  Le  fécond  &  le  trolfième  font  petits , 
un  peu  arrondis.  Les  autres  font  cylindriques  & 
prefqu'égaux  cntr'eux.  Elles  font  inférées  à  bipar- 
tie antérieure  de  la  tète ,  à  quelque  diftance  des 
jeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires ,  d'une 
lèvre  inférieure  &.  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  petite  ,  cornée ,  arron- 
die ,  légèrement  ciliée. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  allez  longues , 
inincos,  très-avquées,  fimples ,  terminées  en  poinle 
aiguë. 

Les  mâchoires  font  cornées  à  leur  bafe,  fimples, 
membraneufcs,  arrondies  à  leur  extrémité. 

La 
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La  lèn-e  infi^rieuve  eft  cornue  &  ^chaBcn'e. 

Les  auleunules  antérieures  ,  plus  longues  que 
les  poftérieiires ,  font  prelqu'en  inaffe ,  &  coni- 
polées  de  quatre  articles  ,  dont  le  premier  eft  très- 
petit  ,  à  peine  appai-eut.  Le  fécond  &  le  troifième 
lont  coniques;  le  dernier  eft  gros  &  ovale.  Elles 
font  inférées  à  la  partie  latérale  de  la  mâclioire. 
Les  antennules  poftérieures  font  courtes  ,  fili- 
formes ,  &  compofées  de  trois  articles  ,  dont  le 
premier  eft  très-petit,  &les  deux  autres  font  pref- 
qu'égaux  eutr'eux.  Elles  font  inférées  à  la  partie 
latérale  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  un  peu  plus  étroite  que  le  corcelet. 
Les  yeu.\  font  arrondis  &  faillans.  Le  corcelet  eft 
déprimé,  un  peu  rebordé  ,  prcfque  carré ,  un  peu 
plus  étroit  que  les  élytres ,  &  terminé  poftérieure- 
inent  de  chaque  côté ,  en  pointe  aiguë.  L'écuflbn 
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ert  alTez  grand.  Les  élytres  font  dures  ,*utt  peu  dé- 
primées ,  de  la  grandeur  de  l'alKlomen  ;  elles  ca- 
chent deux  ailes  membraneufes  ,  repliées. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  tarfes 
font  filiformes  ,  Se  compofés  de  cinq  articles,  dont 
le  premier  eft  afl'ez  long  ,  84  le  qualrième  très- 
petit;  le  dernier  ell  terminé  par  deux  petits  ongles 
crochus. 

L'Omalife  a  le  corps  déprimé  ,  un  peu  alongé.  Tl 
fe  trouve  fur  dillérentes  plantes,  &  ordinairemeut 
fur  les  jeunes  Chaïmes.  Son  vol  eft  allez  léger  lorf- 
que  le  lems  eft  chaud  &  fec  ;  cependant  il  fait  rare- 
ment ufage  de  fcs  ailes.  Il  fe  laiQe  tomber  quand 
on  veut  le  faifir ,  &  il  eft  rare  qu'on  le  retrouve. 
Caché  parmi  les  plantes ,  il  échappe  prefque  tou- 
jours à  la  recherche  de  l'entomologille.  Sa  larve' 
nous  eft  encore  entièrement  inconnue. 


mjl.  iJat.  Tnf.  Tome  VIU. 
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483  Suite  de  l'ItUroduciion  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


OMALISE. 

OMALISUS.   Geoffr.  Latr.  Fasr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Aûtennes  filiformes  ,  rapprochées  à  leiu-  base-,  second  et  troisième  articles  petits  ;  les 
suivaas  alongés ,  cylindriques. 

Quatre  aateunules  -,  les  antérieiues  eu  masse  ovale  -,  les  postérieures  filiformes. 

Mandibules  arquées,  pointues,  simples. 

Mâchoires  simples. 

Tarses  filiformes,  composés  de  cinq  pièces  -,  la  pénultième  courte,  simple. 


ESPECE. 


I.  Omalise  suturai. 

Noir;  éljtres  d'un  rouge-brun ,  Jioires  à  leur  suture. 
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1.  0«f  ALISE  futural. 

Omalzsus  Juiuralis. 

Omalifus  niger,  elytrisJufco-fanguineis,futurâ 
nigrâ.  Ent.  toin.  z.  n".  2^.  tab.  i-Jîg-  i. 

Omali/us.  GzotsB..  Inf.  toin.  l.  p.  180.  n°.  l. 
pi.  ^.Jig.  9. 

Omalifus  Juturalis.  Fabb.  S\Jl.  Eleut.  iom.  3. 
p.  108.  n".  I. 

Omalifus Jhntis  hellaquœi.  Fourc.  Ent  Par.  1 . 
p.  64-  n°.  I. 

Omalifus  futumlis.  Latr.  Gen.  Cniji.  &  Inf. 
iom.  I.  p.  aby.  —  Hifl.  Nat.  des  Cnifl.  &  des  Inf . 
iom.  9.  p.  83.  tab.  'fii.Jig.  5. 

Omalifus  futuralis.  Pakz.  Faun.  Germ.  Fafc. 
35.  tab.  12. 

Le  corps  ell  déprimû  ,  long  de  deux  lignes  & 
demie.  Les  antennes  font  noires  ,  un  peu  velues  , 
de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps,  l^e  corcelet 
eft  noir,  terminé  en  pointe  aiguë  aux  deux  angles 
poflérieurs.  Les  c'iyires  ont  des  points  enfoncés  , 
très-marqués;  elles  font  d'un  rouge-obfcur ,  avec 
la  future  noire.  Cette  dernière  couleur  eft  beau- 
coup plus  larj^e  à  la  bafe  des  éljlres  qu'à  l'extré- 
mité. Le  deflous  du  corps  Se  les  pattes  font  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  la  France ,  mais 
plus  particulièrement  au  nord  ,  fur  les  jeunes 
Charmes. 

OMOPHRON.  Omophmn.  Genre  d'infeclcs  de 
la  première  ft  ilion  de  1  Ordre  des  Coléoptèies  ,  & 
de  la  famille  des  Carabiques. 

Une  forme  ovale  ,  prefqu'arrondie  ,  un  peu  con- 
vexe ;  des  anlenaes  filiformes  ,  un  peu  plus  longues 
que  le  corcelet  ;  fix  auteniiules  filiformes;  les  man- 
dibules fimples  ;  les  jambes  antérieures  ,  latérale- 
ment échancrées ,  font  autant  de  caraflères  qui 
diftinguent  ce  genre  des  autres  Carabiques. 

L'Oraopliron  avoit  été  réuni  aux  Carabes  par 
tous  les  entomologiftes  qui  l'avoicnt  connu  ,  par 
Fabricius  lui-même  ;  mais  par  la  fuite  il  jugea  à 
propos  d'en  faire  un  genre  auquel  il  donna  le  nom 
de  Scoljtus ,  nom  qui  ne  lui  convenoit  pas  ,  puif- 
qu'il  avoit  déjà  été  employé  par  Geoffroy  pour  dé- 
fi>:;ner  un  autre  genre  d'infecles.  M.  Latreille ,  en 
confervant  le  genre  créé  par  Fabricius  ,  a  cru  de- 
voir lui  donner  un  nouveau  nom ,  8c  reftituer  celui 
à.e  Scolyte ,  comme  je  l'avois  fait  auparavant,  aux 
infeûes  que  Geoffroy  avoit  ainfî  nommés. 

Les  antennes  des  Omoplirons  ne  diffèrent  guère 
de  celles  des  autres  Carabes.  Elles  font  filiformes  , 
plus  longues  que  le  corcelet ,  plus  courtes  que  le 
corps,  &  compofées  de  onze  articles,  dont  le  pre- 
mier' eft  un  peu  alongé  &  renflé  ;  le  fécond  efl 
court,  aiiHi  gros  que  les  fuivans  ;  le  troifième  eft 
ijn  peu  plus  long  que  le  quatrième  ,  &  l'uu  &. l'autre 


O  M  O 


'483 


font  nn  ^pti  amincis  vers  leur  bafe.  Ceti5t  <piî  vien- 
nent après  font  prefque  cylindriques.  Elles  font 
inférées  à  la  partie  antérieure  latérale  de  la  tête  , 
au-devant  des  yeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fiipérienre , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  fix  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  coriacée ,  prefque  cor- 
née ,  plus  large  que  longue  ,  échancrée  ou  légè- 
rement arquée  antérieurement,  &  un  peu  ciliée. 

Les  mandibules  font  cornées ,  affez  grandes , 
arquées  ,  pointues,  fimples. 

Les  mâchoires  font  grandes  ,  terminées  par  un 
crochet  aigu,  corné,  courbé  ,&  munies  ,  tout  le 
long  de  leur  partie  interne ,  de  cils  longs  & 
roides. 

La  lèvre  inférieure  eft  petite ,  coriacée ,  prefque 
cornée,  un  peu  avancée,  &  pointue  antérieure- 
ment; elle  eft  placée  à  la  partie  antérieure  un  peu 
interne  du  menton. 

Le  menton  eft  corné,  grand,  prefque  dilaté.  Ses 
bords  latéraux  font  arrondis  &  avancés;  ce  qui 
forme  une  lart^e  reliancrure  au  milieu  de  laquelle 
eft  une  pointe  peu  avancée  &  olitufe. 

Les  antennules  antérieures  ou  maxillaires  inter- 
nes font  à  peine  plus  longues  que  les  mâchoires, 
iL  compofées  de  deux  articles  prefque  cylindri- 
ques ,  dont  le  premier  pourtant  eft  un  peu  plus 
aminci  à  fa  bafe  que  l'autre.  Elles  font  inférées  au 
dos  des  mâchoires. 

Les  antennules  moyennes  ou  maxillaires  exter- 
nes font  prefqu'une  fois  plus  longues  que  les  pre- 
mières,  &  compf.fées  de  quatre  articles,  dont  le 
premier  eft  très-court  ;  le  fécond  eft  le  plus  long  j 
le  troifième  l'eft  moins  que  le  dernier,  qui  eft 
alongé  &  oluus.  Elles  fiuit  inférées  au  dos  des  mâ- 
choires ,  à  la  bafe  extérieure  des  premières. 

Les  antennules  poftérieures  font  filiformes  , 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  eft 
court  ;  le  fécond  alongé  ,  intérieurement  cilié  ;  le 
dernier  eft  alongé  &  obtus.  Elles  font  rapprochées 
à  leur  baie  ,  &  inférées  à  la  partie  antérieure  de  la 
lèvre  inférieure. 

La  tête  n'eft  pas  diftinâe  du  corcelet ,  mais  bien 
emboîtée  par  fa  partie  poftérieure.  Les  yeux,  placés 
à  la  partie  latérale  ,  font  arrondis  ,  entiers  ,  un 
peu  faillans. 

Le  corcelet  eft  plus  large  que  la  tète  ,  un  peu. 
plus  étroit  que  les  élylres  ,  plus  large  que  long ,  ua 
peu  rebordé  par  les  côtés  ,  à  peine  finiié  pnftérieu- 
rement ,  un  peu  avancé  néanmoins  par  le  milieu. 
L'écuffon  paroît  manquer  entièrement  ,  &  c'eff. 
l'avancement  du  corcelet  qui  fenible  en  tenir 
lieu. 

Les  élytres  font  dures,  convexes,  arrondies, 
ftriées  ,  un  peu  rebordées ,  &  un  peu  plus  larges 
que  l'abdomen  qu'elles  embraflent  un  peu  par  les 
côtés. 

Le  corps  eft  ovale ,  auffi  convexe  en  deffus  qu'eu 
deffous. 

Ppp  a 


484 


O  M  O 


Les  pâlies  font  aflez  longues  ,  comme  dans  pref- 
que  tous  les  Carabiques  ,  afl'ez  grêles.  Les  jambes 
antérieures  fout  échancr^es  ou  bidentées  à  leur 
extrémilé.  Les  tarfes  de  la  première  ,  &  même  de 
la  féconde  paire ,  ont  leur  premier  arlicle  affez 
large.  Les  autres  font  filiformes ,  un  peu  dpineux. 
Tous  font  compofés  de  cinq  articles  bien  diflinib  , 
&  terminés  par  deux  crochets  allez  forts. 

Ces  infefles  vivent  au  bord  des  eaux  douces  , 
dans  le  faUe  ,  fous  les  pierres,  à  la  racine  des 
plantes ,  dans  les  fiffures  du  terrain  ,  &  paroifleut 
ne  lorlir  que  la  nuit.  La  larve  obfervée  aux  envi- 
rons de  Pans  ,  fur  les  bords  de  la  Seine  ,  par 
]Vr.  Anielme  Defmarels,  tient,  comme  le  dit  ce 
favant ,  le  milieu  entre  celle  des  Dytiques  &  des 
Carabes.  Son  corps  e(l  alongé  ,  déprimé,  coni- 
que ,  ayant  fa  plus  grande  largeur  du  coté  de  la 
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tête.  Il  ed  compofé  de  douze  anneaux  ou  feg- 
mens  ,  &  eft  d'un  blanc-fale  ,  à  l'excepliou  de  la 
tête,  qui  elt  d'un  brun  de  rouille.  Elle  a  deux  petits 
yeux  noirs,  &  deux  petites  antennes  félacées  , 
formées  de  cinq  articles,  &  placées  au-devant  de 
ces  yeux.  La  bouclie  eft  pourvue  de  deux  fortes 
mandibules  arcpiées  &  dentelées ,  de  deux  mâchoi- 
res portant  chacune  deux  antenniiles  ,  d'une  lèvre 
inférieure,  munie  également  de  deux  antennnles. 
La  tête  a  la  forme  d'un  trapèze  ,  &.  efl  plus  étroite 
que  les  anneaux  fuivans.  Les  trois  premiers  don- 
nent naifl'ancc  à  trois  paires  de  pattes  écailleufes  , 
toutes  dirigées  en  arrière  ,  &  terminées  par  deux 
ongles  aigus.  Le  dernier  anneau  eft  terminé  fupé- 
rieureraeut  par  un  lilet  relevé  ,  compofé  de  quatre 
articles  ,  dont  le  dernier  porte  deux  poils. 
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OMOPHRON. 

OMOPHRON.  Latr.  SCOLYTUS.  Fabr.  Clairv.  Panz. 

CARABUS.  Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes ,  plus  longues  que  le  corcelet;  premier  article  rcuflé;  les  derniers 
ilindriques. 

Mandibules  cornées,  arquées,  simples. 

Mâchoires  avancées,  intérieurement  ciliées,  terminées  par  uu  crochet  arqué. 

Six  antenuules  filiftj*àies  ;  dernier  article  obtus. 

Jambes  antérieures  terminées  latéralement  par  deux  petites  épiac*. 

Corps  ovale,  un  peu  convexe. 


ESPÈCES. 


I.  Omophron  sinueux. 

Aoir  ;  élytres  ferrugineuses ,  avec  une 
tache  au  milieu  >  sinuâe ,  et  un  point  ii 
l'extrémité ,  noirs. 

■2.  Omophron  bordé. 

Ferrugineux  en  dessus  ;  corcelet  aves 
une  tache  j  éljtres  ai-ec  deux  bandes  on- 
dées, d'un  verl-métalUque. 


3.  Omopuros  aiélangé. 

Testacé-pâlf  ;  tête,  corcelet  et  éljtres 
mélangés  de  vert-niétalli'jae. 

4.  Omophron  lal)ié. 

Noir;  Ih're  supérieure  et  bord  des  ély- 
tres argentés. 
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1.  GaiofHROjr  Cuueux. 
Omopbroi^  Jlexuojum. 

Omophron  nignim  ,  elytnsjisrrugineis;  macula 
fnediâ  Jinuatâ  ,  punâloque  apicis  nigris. 

Scoljtusjlexuofus.  Fabk.  Ent.  S_y/l.  cm.  tom.  i. 
pars  I.  pag.  i8o.  n".  l.  —  Sx/l-  Eleut.  tom.  i. 
p.  247.  n".  I. 

Voyez  ,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
Bymes  ,  Carabe  fmueux ,  n".  lOO. 

2.  Omophron  bordé. 
Omophron  limbatum. 

Omophron  fuprà  Jeirugineum  ,  thomce  ma- 
cula ^  ely tris Jiifc lis  undutis  ,  riridi-œneis. 

Omophron  limbatum.  Latr.  Tîijl.  Nat.  des 
Crujl.  &  des  Infect,  tom.  8.  pag.  284.  tah.  jZ. 
fig.  4.  —  Gen.  Cnijl.  &  Inf.  tom.  i.  p.  225.  tab.  7. 
fig-  7- 

Scolytiis  limbattts.  Fabb.  Ent.  Syft.  em.  tom.  I. 
pars  I.  pag.  181.  71°.  a.  —  Sy/l-  Eleut.  tom.  i. 
p.  247.  n°.  2. 

Carabus  limhatus.  Ross.  Faim.  Etr.  tom.  i. 
p.  3i3.  n".  625.  tab.  Çi.Jig.  12. 

Scolytus  limhatus.  Clairv.  Ent.  Helf.  tom.  2. 
p.  168.  taè.  26. 

Scolytus  limbatiis.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc.  2. 
J?5-  9- 

^oj'ffx!^  pour  les  autres  fynon^Tnes  &  la  defcrip- 
tion ,  Carabe  Lordû  ,  n".  122. 

3.  Omopbro?!  mélangé. 
Omophron  rariegatum. 

Omophron  pallidè  tejlaceitm ,  capitc  thorace 
elytrijque  ptridi-œneo  variegatis. 

Il  efl  un  peu  plus  grand  que  l'Omopliron  bordé  , 
auquel  il  refTemble  beaucoup.  Les  antennes  ,  les 
pattes  &  tout  le  defTous  du  corps  font  d'une  couleur 
teftacée  très-pâle.  La  tête  efl  pâle  ,  avec  deux  fa- 
ciles triangulaires,  prefque  réunies,  placées  à  la 
Îiarlie  fupérieure  ,  &  qui  fe  perdent  fous  le  corce- 
et,  d'un  vert-métallique.  Celte  couleur  s'avance 
un  peu  autour  des  yeux.  Le  corcelet  efl  pâle ,  avec 
une  facile  linéaire  au  milieu,  &  deux  oblongues 
vers  la  bafe ,  du  même  vert-métallique.  On  voit 
une  petite  ligne  enfoncée  fur  la  tache  linéaire. 
Les  élylres  (ont  Uriées ,  &  les  llries  pointillées  ; 
elles  font  pales  ,  mélangées  de  vert-métallique. 
Cette  couleur  y  forme  en  quelque  forte  trois  ban- 
des irrégulières  ,  dentées  ,  interrompues.  Les  jam- 
bes Siles  tarfes  font  couverts  de  petits  piquans.  Le 
premier  article  des  tarfes  antérieurs  &  intermé- 
diaires efl  très-grand,  prefque  dilaté. 

Il  fe  trouve  en  Efpagne ,  fous  les  pierres ,  nu 
bord  des  ruilTeaux  ,  des  nvières  &  des  eaux  fla- 
gnautes,  d'ovi  il  a  été  apporté  par  M.  DuQik'ril. 
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4.  OuoPHROSr  labié. 

Omophron  labiaium. 

Omophron  nigrum  ,  lahio ,  thorach  &  elytro^' 
rum  margmibus  argenteis. 

Scolytus  labiatus.  Fabr.  Syjl.  Eleut.  tom.  I. 
p.  248.  n".  5. 

Il  efl  un  peu  plus  grand  que  l'Omopliron  bordé, 
auquel  il  rcflemi  le  J  eaucoup.  Il  n  trois  lignes  de 
longueur  &  deux  de  l.irgeur.  Les  antennes  font  d'un 
fauve-pâle.  La  bouche  eft  ferruguieufe  ,  avec  la 
moitié  des  mandibnles  noire  ,  Scia  lèvre  fupérieure 
d'un  l)lanc-argenté  ou  nacré.  La  tête  ell  noire  pof- 
térimrement ,  &  brune  à  fa  partie  antérieure; 
mais  ces  deux  couleurs  fe  confondent.  Le  corcelet 
efl  noir,  arec  les  bords  latéraux  d'an  jaune-blan- 
châtre, luifant;  il  eft  liCTe  au  milieu,  un  peu  ra- 
boteux vers  les  bords.  Les  élylres  font  noires  , 
ftriées  ,  &.  les  flries»fi^t  foi  tement  ponfluées.  Les 
bords  latéraux  font  dron  jaune-blanchâtre  ,  &  cette 
couleur  forme  deuxpelilcs  taches  en  s'avancant  un 
peu  dans  l'intérieur.  Le  deffous  du  corps  eft  d'un 
brun-foncé  ,  avec  les  bords  plus  clairs.  Les  pattes 
font  ferrugineufes.  Le  premier  article  des  tarfes 
antérieurs  eft  très-grand  ,  un  peu  dilaté.  Les  fui- 
vans  font  petits  ,  &  vont  un  peu  en  diminuant  d'é- 
paiffeur.  Le  pi-emicr  article  des  intermédiaires  eft 
également  beaucoup  plus  grand  cjue  les  autres  ; 
mais  moins  dilaté  que  l'antérieur.  Les  quatre  fui- 
vans  font  filiformes.  Les  tarfes  pollérieurs  font  fili- 
formes ,  alongés. 

Il  fe  trouve  dans  la  Caroline,  d'où  il  a  été  ap- 
porté par  M.  Bofc. 

ONITE.  Onitis.  Genre  d'infeOes  de  la  première 
feflion  de  l'Ordrewdes  Coléoptères ,  &  de  la  lam'ille 
des  Coprophages. 

Les  Onites  ont  les  antennes  courtes ,  compofées 
feulement  de  neuf  articles  ,  dont  les  trois  derniers 
forment  une  maflfe  ovale  ,  perfollée;  la  lèvre  fupé- 
rieure entièrement  cachée  fous  le  chaperon;  les 
mandibules  très-petites;  un  écufTon  très-petit, 
terminé  en  pointe;  les  jambes  antérieures  ordinai- 
rement longues  ,  &  arquées  dans  l'un  des  fexes. 

Ce  genre  ,  établi  par  Falnicius  aux  dépens  des 
Boufiers  ,  n'eft  pas  aflfez  diftinft,  &  ne  préfente 
pas ,  dans  les  parties  de  la  bouche,  des  caraflcres 
qu'on  ne  retrouve  dans  tous  les  autres  Boufiers  ; 
feulement  il  pourroit  en  être  diftmgué  par  l'écuflon 
qni  manque  dans  les  Boufiers ,  &  qu'on  appcrçoit 
dans  les  Onites,  quoiqu'il  foit  très-petit.  Les  pattes 
antérieures  préfenient  encore  un  caraflère  dans 
la  forme  que  prend  la  jambe  dans  l'un  des  deux 
fexes.  Elle  eft  plus  mince,  plus  longue,  plus  ar- 
quée que  dans  l'autre  ,  &  ordinairement  les  dente- 
lures latérales  font  moins  fortes. 

Les  antennes  des  Onites  ne  font  compofées  que 
de  neuf  articles  apparens.  I-o  premier  de  ces  arti- 
cles eft  alongé  ,  un  peu  rende  à  Con  extrémité;  1« 
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fécond  eft  court  &  affez  gros.  Les  quaire  fulvans 
i'out  plus  pclils,  plus  coiuis  ,  mais  vont  un  peu  en 
s'élargiirant.  Les  trois  deiniers  forment  une  luaife 
ovale  ,  lamellée  ,  mais  dont  les  feuillets  s'emboi- 
tint  un  peu  l'un  dans  l'autre  ;  de  forte  que  le  pre- 
mier dû  ces  feuillets  ou  le  feptième  article  ell 
le  plus  grand.  Elles  font  inférées  au-devant  dos 
yeux,  à  la  partie  latéi'ale  inférieure  delà  télé. 

La  bouche  ell  compoféc  d'une  lèvre  fupéricure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâclioires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  Se.  de  quatre  autennules. 

La  lèvxe  fupérieure  eft  entièrement  cacliée  fous 
le  chaperon  j  elle  eit  fort  mince  ,  afl'ez  large  ,  de 
confiftance  coriacée ,  arrondie  &  ciliée  à  fa  partie 
antérieure. 

Les  mandibules  font  petites ,  prefqu'ovales  ,  fort 
minces  ,  coriacées  à  leur  bafe  &  à  uue  partie  de 
leur  bord  interne  ,  Iranfpartntes  dans  leur  moitié 
fupérieure,  &  fortement  ciliées  à  leur  bord  uitcrue 
depuis  le  fominet  jufqu'au  milieu. 

I-es  mâchoires  fout  cornées  ,  allez  grofles,  pref- 
que  cylindriques  depuis  leur  bafe  jufqu'a  l'infcr- 
tion  des  antennulesj  elles  font  enfuite  bifides  :  la 
divifion  extérieure  eft  plate,  dilatée,  arrondie, 
coriacée.  La  divifion  interne  eft  beaucoup  plus  pe- 
tite ,  &  eft  de  même  forme  &  de  même  confif- 
tance. 

La  lèvre  inférieure  eft  bifide  ou  divlfée  eh  deux 
jufqu'à  fa  bafe.  Les  divifions  divergent  un  peu  : 
elles  font  coriacées,  aplaties  ,  prefque  tranlparen- 
tes  ,  ciliées  à  leur  bord  interne  ;  elles  pofent  fur  la 
partie  interne  du  menton,  qui  eft  corné,  peu  large, 
fortement  échancré ,  tout  couvert  de  poils  longs  , 
allez  roides. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes  ,  plus 
longues  que  les  poftérieures ,  compofées  de  quatre 
articles  ,  dont  le  premier  eft  petit;  les  deux  fuivans 
font  prefqu'égaux;  le  dernier  eft  un  peu  alongé,  à 
peine  renflé  dans  fa  partie  moyenne.  Elles  font  in- 
férées fur  la  partie  cornée  des  mâchoires ,  à  côté 
de  la  diviCon  extérieure. 

Les  antennules  poftérieures  font  couvertes  de 
poils  longs  &.  roides ,  &  compofées  de  trois  articles, 
dont  le  premier  eft  bien  apparent,  un  peu  plus 
court  que  le  fécond  &  un  peu  dilaté  ;  le  fécond  eft 
un  peu  dilaté,  afl'ez  grand,  8c  le  dernier  eft  très- 
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petit,  prefque  cylindrique.  Elles  font  inférées  fuj^ 
la  jjarlie  interne  ,  un  peu  latérale  du  me  nton  ,  au-» 
devant  de  la  lèvre. 

lia  tête  s'emboîte  poftérieurement  dans  le  cor- 
(it'letj  elle  a  un  petit  reijoid  ,  &  eft  marquée  fupé- 
rieuremenl  par  des  ligiits  élevées  ,  traufverlV.s  ,  Se 
quelquefois  par  uue  petite  corne.  Les  yeux  ,  fitué.s 
à  la  partie  latérale  uu  peu  poltérieure ,  ie  montrent 
à  peine  eu  deû'us ,  tandis  qu'ils  lout  plus  apparent 
&  arrondis  en  dv^lfous. 

Le  corcelet  eft  grand,  convexe,  ordinairement 
un  peu  plus  large  que  les  élytres ,  &  majqué  de 
quatre  fouettes  ,  dont  une  de  chaque  côté ,  près  du 
bord  ,  &  deux  rapprochées  ,  vers  fécufl'on. 

L'écuflbn  ,  dans  les  efpèces  quiparoiCTent  devoir 
plus  particulièrement  former  ce  genre  ,  eft  bien 
apparent,  très-petit,  terminé  eu  pointe  aiguë. 
Les  élytres  fout  aufli  larges  à  leur  milieu  qu'à  leur 
bafe;  elles  s'arrondifieut  du  milieu  à  leur  extré- 
mité ,  &  font  ordinairement  marquées  de  ftriee 
peu  profondes  ,  mais  dout  l'intervalle  s'élève  afl'ez 
fouvent  plus  ou  moins.  Près  du  bord  extérieur  , 
on  remarque  une  ligne  très-élevée,  tranchante.  Au 
deflbus  fe  trouvent  deux  ailes  membraneufes  ,  re- 
pliées. 

Le  corps  a  une  forme  moins  ovale  ou  plus  oblon- 
gue  que  dans  la  plupart  des  Bouliers.  Les  pattes 
antérieures  ofïrent  quelquefois  ,  dans  leurs  cuifl'es 
ou  dans  leurs  jamljes  ,  des  épines  fort  remarqua- 
bles. Aflez  fouvent ,  dans  l'un  des  deux  fexes  ,  les 
jambes  font  longues,  arquées  ,  minces  ,  &  ne  fout 
point  terminées  par  des  tarfes.  Ces  jambes  font  la- 
téralement dentées  comme  dans  les  Bouliers.  Les 
quatre  autres  fout  prefque  triangulaires  &  im  peu 
épineufes  ,  plus  ou  moins  velues.  Les  tarfes  font 
compofés  de  cinq  articles  très-velus ,  un  peu  apla- 
tis ,  &  qui  vont  en  diminuant  de  largeur. 

Les  Onites  paroiffent  encore  moins  diflérer  des 
Bouliers  par  leur  manière  de  vivre  que  par  la 
forme  du  corps.  On  les  trouve  ,  comme  eux  ,  dans 
les  fientes  des  animaux  :  comme  eux ,  ils  creufent 
des  trous  dans  ces  fientes  ,  &  s'enfoncent  dans  la 
terre  pour  y  dépofer  leurs  œufs  &  les  provifions 
néceflaires  aux  larves  qui  doivetet  ea  éclore. 
(  Voyez  Bou.siER.  ) 
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ONITE. 

ONITIS.  Fa-bk.  W^eb.  Latr'.  Illig.  SCARAB^US.  Linn. 
COPRIS.   Geotfr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Anlenncs  courtes ,  de  neuf  articles  -,  le  premier  alongc  -,  le  second  assez  gros  -,  les 
trois  derniers  en  masse  ovale ,  feuilletée. 

Lèvre  supérieure  membraneuse ,  cacliée  sous  le  chaperon. 

Mandibules  très-petites,  minces  et  coriacées. 

Quatre  antennides  -,  les  antérieures  filiformes-,  les  postérieures  Irès-vclues ,  dilatées; 
dernier  article  très-petit. 

Écusson  très-petit ,  pointu. 

Jambes  antérieures  ordinairement  longues ,  arquées  dans  l'un  des  deux  sexes. 


ESPECES. 


PREMIET.E     DIVISION. 

A  écusson, 

1 .  Onite  Inuus. 

Êcussonné ;  tête  auec  quatre  tubercules ^ 
corps  d'un  vert-bronzé. 

2.  Onite  Aygule. 

Êcussonné  ;  tête  tubcrculée  ;  éljtres 
testacées. 

3.  Ohite  Lophus. 

Ecussonné ^  corcelet  lisse,  dilaté,  mar- 

Înié  de  quatre  enfoncemens ;  éljtres  mé- 
angées  d'obscur  et  de  cendré. 

4.  Onite  fourchu. 

Ecussonné,  noir;  cuisses  antérieures 
armées  d'un  lobe  av'ancé ,  tridenté ,  et 
d'une  épine  simple. 


5.  Onite  Mseris. 

Ecussonné,  noir;  corne  de  la  tête  très- 
courte  ;  éljtres  av'cc  des  lignes  élevées. 

6.  Onite  éperonné. 

Ecussonné,  noir  en  dessous;  élytres 
striées  ,  testacées  ,  mélangées  d'obscur  ; 
jambes  antérieures  armées  d'une  épine. 

j.  Onite  Cliuias. 

Ecussonné,  noir,  avec  une  tache  laté- 
j'ale  dorée  sur  le  corcelet  ;  tête  avec  une 
corne  très-courte. 

8.  Onite  de  Vandel. 

Ecussonné  ;  corcelet  variole;  tête  poin- 
tue antérieurement,  avec  une  corne  courte, 
postérieure. 

9.  Onite  Apelle. 

Ecussonné  ;  tête  avec  une  corne  courte; 
élytres  testacées ,  avec  des  points  élevés, 
noirs. 


10.  Omxb 
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10.  Onite  Sphinx. 

Écussonné ,  noir;  tête  avec  une  corne 
courte,  et  deux  lignes  transverses ,  éle- 
vées. 


ONITE.    (lusecte.) 

i4-  Onite  Biiflle. 

Sans  écusson  ;  corcelet  antérieurement 
bidenté;  tête  avec  deux  cornes  arquées. 


1 1 .  OîfiTE  Menai  que. 

Écussonné ,  d'un  vei-t-bronzé  ;  tête  tu- 
berculée  ;  éljtres  testacées ,  avec  des  lignes 
élevées,  d'un  vert-bronzé. 

DEUXIÈME     DIVISION. 

Sans  écusson  ou  avec  un  écusson  à  peine 
apparent.  ' 

12.  Onite  ongle. 

Sans  écusson  ,  noir  ;  cuisses  dentées  ; 
jambes  antérieures  armées  d'un  fort  on- 
glet. 

i3.  Onite  Bison. 

Sans  écusson;  corcelet  antérieurement 
mucroné  ;  tète  avec  deux  cornes  ar- 
quées. 


i5.  Onite  lisSe. 

Sans  écusson,  noir;  chaperon  arrondi  ; 
tête  avec  deux  lignes  et  un  tubercule  pos- 
térieur; éljtres  lisses. 

16.  Onite  Nicanor. 

Sans  écusson  ;  corcelet  simple  ;  tête 
avec  une  corne  recourbée ,  bidentée;  élj- 
tres striées. 

!•].  Onite  Bélial. 

Sans  écusson  ;  corcelet  simple  ;  tête 
avec  deux  lignes  transverses  ;  cuisses  et 
jambes  antérieures  fortement  dentées. 

18.  Onite  Philémon. 

Sans  écusson,  bronzé;  corcelet  simple  ; 
tête  avec  une  corne  très-courte  ;  éljtres 
sillonnées. 


Hi/i.  Nat.  lnj\  Tome  VIII. 
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PBEUIEKE    Division. 


A  écujjbn. 


I.  Onite  IllUUS. 
Onitis  Inuus. 


Onilis  Jcutellatus ,  capile  quadrituharculato  , 
■^orp'ore  viridi-œneo.  Fabr.  Ehtom.  Syjt.  Suppl, 
"p.  25.  n°.  1.  —  Sjjl.  Eleut.  toin.  l.  p.  26.  n°.  l. 

Scarabœus  Inuus.  Jabi,.  Coleopt.  a.  tuh.  il. 
fis-  4- 

Voyez  f  -pour  lea  uutres  fynonymes  8t  pour  la 
iefcTiptJon ,  Bousier  Inuus  ,  n".  g5. 

2.  Onitb  Ajgiile. 

Onitis  Aygulus, 

Onitis  Jcutellatus ,  capite  tuberculato  ,  elytris 
iç/luCeis.  Fabb.  £nt.  Sjr/l.  Suppl.  p.  25.  n°.  a.  — 
^)Jl.  Eleut.  tom.  I.  p.  37.  n°.  2. 

Voyez  ,  pour  les  autres  fynonymes  &  pour  la 
Uefcription,  Bousier  Aygule,  n°.  94- 

3.  Onite  Lophus. 

OsiTis  Lophus. 

Onitis  Jcutellatus ,  thorace  inermi  ulrinquè  di- 
Ibtato  ,  quadripunâlato;  elytris  cineren  J'ujcoque 
variis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  tom.  5.  p.  26. 
-.-  Sjjl.  Eleut.  tant.  i.  p.  27.  n".  3. 

Il  reflemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
rOnile  Inuus.  Le  chaperon  efl  arrondi ,  noir,  avec 
une  tache  ceuJrJe  au  milieu ,  &.  un  tubercule 
élevé'.  Le  corcelct  ellnoiv  ,  avec  les  bords  latéraux 
dihités  ,  pâles  ,  Si.  quatre  points  enfoncés  ,  dont  un 
de  chaque  côté  ,  &  deux  pofléneurs  rapprochés. 
L'écuU'on  efl  petit ,  diltinil:,  terminé  en  pointe, 
lies  élvlres  font  cendrées  ,  mélangées  de  noirâtre; 
elles  lont  quelquefois  entièrement  noires.  Le  def- 
fous  du  corps  elt  noir.  Les  pattes  font  noires.  Les 
«uiifes  antérieures  font  comprimées,  intérieurement 
%inidenlées.  Les  jamlîes  font  alongées,  courbes, 
hiunies  intérieurement  d'une  dent  placée  au  mi- 
lieu ,  mullidentées  extérieurement ,  fans  tarfes.  Les 
pattes  intermédiaires  onl  leurs  cuifles  comprimées , 
tahidentées  ,  &.  les  jambes  courtes,  extérieurement 
te^denlées. 

Il  fe  trouve  fur  la  côte  de  Barbarie. 

4-  Onite  fourchu. 

On  ITIS  Jurcijer, 

Onitis  Jcutellatus  ,  ater ,  Jèmoribus  ajiiicis 
foào  elorigato  ,  tndentato  ,  Jpiiiàquejiinphci  ar- 
•malis. 

Scarahœus  furcifer.  Ross.  Faxin.  Etr.  Mant. 
nom.  i.p.f.  n".  7. 
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Il  a  huit  lignes  de  longueur  &  quatre  de  largedp 
à  la  bafe  des  élytres.  Tout  le  corps  eft  noir,  lui- 
fant.  Le  chaperon  efl  arrondi  ,  prefque  bident-é. 
La  tête  ,  dans  la  femelle  ,  efl  mar([uée  de  deux  li- 
gnes tranfvcrfcs  ,  élevées  ,  dont  l'une  antérieure!, 
courte  :  à  la  féconde  ,  on  remarque  dans  le  mate 
un  tubercule  élevé.  Le  corcelet  efl  pointillé ,  \\h 
peu  plus  large  que  les  élytres.  Ses  bords  font  à 
peine  crénelés ,  &  on  y  remarque  quatre  impref- 
fions,  une  de  chaque  côté  ,  &  deux  rapprochées 
vers  l'éculFon  :  celui-ci  efl  petit  ,  terminé  en 
pointe.  Les  élytres  ont  des  flries  fines  ,  à  peine  mat- 
quées  j  de  lrès.^petits  points  enfoncés  entre  Ids 
flries  ,  &  une  ligne  faillante  &  tranchante  près  du 
bord  extérieur.  A  la  bafe  poflérieure  des  cuifles 
antérieures,  on  remarque  dans  la  femelle  deuit 
grandes  épines  divergentes ,  un  peu  arquées  &  ai- 
guës. Les  culfTes  fout  armées  d'un  lobe  alongé  ,  Iri- 
denté  furies  bords,  placé  au  milien  de  la  partie 
antérieure  :  on  voit  de  plus  une  forte  épine  vers 
l'extrémité  antérieure.  Les  jamJjes  font  longues  , 
arquées,  armées,  furie  bord  antérieur,  de  trois 
ou  quatre  dents.  Les  cuifles  du  mâle  fout  fimples. 
Les  jambes  fout  plus  courtes,  &  armées  de  quatre- 
fortes  dents  ,  &  ils  n'ont  pas  les  deux  grandes  épi- 
nes que  nous  avons  dit  partir  de  la  poitrine  ou  de 
la  bafe  poflérieure  des  cuifles  antérieures.  J'ai  une 
variété  dont  le  lobe  des  cuifles  antérieures  eil 
court ,  &  fe  préfente  comme  une  épine  four- 
chue. 

Je  l'ai  trouvé  dans  la  Méfopotamie,  dans  l'Afie 
mineure  &.  dans  l'île  de  Rliodes,  dans  les  boufes.  II 
le  trouve  aulli  en  Italie. 


5.  Onite  Mxris. 

Onitis  Mœris. 

Onitis  Jcutellatus  ,  ater,  capitis  cornu  brevijji- 
?no ,  elytris  Itneis  elevatis. 

Scarabœus  irroiatus.  Ross.  Faun.  Etr.  tom.  1. 
p.  7.  n°.  \6.? 

Onitis  Mzeris.  Latr.  Ge/i.  Crujl.  &  InJ.  tom.  2. 
pag.  %l.  n".  \.  —  Hi/l.  Nat.  des  CruJl.  &  desinf. 
tom.  10.  p.  lo5. 

T'oyez,  pour  la  defcrlption  &  les  autres  fyno- 
nymes ,  Bousier  Maeris  ,  11°.  gS. 

6.  Onite  éperonné. 

OxiTis  calcaraius. 

Onitis  Jcutellatus,  Juhtlts  niger,  elytris  Jlriatis 
tejlaceis ,JuJco  variis    tibiis  calcuratis. 

Il  refTemble  à  l'Onite  Apelle.  Le  mâle  a  de  cinq 
à  fix  lignes  de  longueur ,  &  la  femelle  de  (épt  k 
huit  :  ctlle-ci  a  li  chaperon  arrondi  ,  prefque  bi*- 
denté.  La  tète  eil  leilaoée  ,  luil'autc  ,  mélangée 
d'obfcur  :  on  y  voit  une  pclïTe  ligne  courte ,  pea 
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flevée ,  8c  derrière  cette  ligne  une  autre  plus  lon- 
gue. Le  mâle  a  fur  celle-ci  uu  petit  tubercule.  Le 
corcelet  ell  noirâtre  8c  pointillé  au  milieu ,  tefta- 
cé  ,  luil'ant  fur  les  côtés  ,  qui  fe  dilatent  peu  ,  8c 
font  légèrement  crénelés  fur  les  bords  :  on  y  voit , 
vers  ces  bords,  un  point  enfoncé,  noirâtre  ,  8c  uu 
autre  au  deffous  à  peine  élevé ,  de  la  même  cou- 
leur :  vers  l'écuflbn  ,  il  y  a  deux  autres  points  en- 
foncés ,  rapprochés.  L'écuffoa  eft  petit ,  terminé 
€n  pointe.  Les  élytres  font  flriées  ,  teftacées,  avec 
quelques  points  obfcurs  ou  teflacés  ,  mélangés  de 
noirâtre.  Les  pattes  antérieures,  dans  la  femelle, 
ont  les  cuifles  creufes  antérieurement ,  ciliées  ,  8c 
munies,  fur  le  bord  fupérieur  ,  d'une  dent  placée 
un  peu  au-delà  du  milieu.  Les  jambes  font  ar- 
quées ,  afl'ez  longues,  munies  de  quatre  dents  ex- 
térieurement ,  S:  d'un  crochet  en  deflous ,  aigu  ,  un 
peu  arqué  ,  accompagné  d'une  élévation  courte  , 
qui  remonte  intérieurement,  &t.  qui  forme  une  pe- 
tite dent  là  où  elle  finit.  Le  mâle  a  les  cuiffes 
fimpîes,  Scies  jambes  plus  courtes,  quadrideutées. 
Les  pattes  intei-médiaues  ont  les  cuiffes  fimples, 
&  les  jambes  armées  extérieurement  d\ia  éperon 
crochu.  Celles  du  mâle  font  tridentées.  Le  deffous 
du  corps  8c  les  pattes  font  noirs. 

Je  l'ai  trouvé  eu  Egypte,  en  Méfopotamie,  dans 
les  boufes  du  Boeuf  Sc'du  BulHe. 

y.  Onite  Clinias. 

OxiTJS  Clinias. 

OnitisJcuteUatus,  nigei ,  thorace  macula  late- 
rali  aureâ  ,  capitis  cornu  medio  brevijfinio. 

Onitis  Clinias.  Fabb.  Entom.  S}Jl.  em.  Suppl. 
tom.  5.  p.  25.  n°.  3.  —  Sy/l.  Eleut.  tom.  i.  p.  ay. 
7»^  4. 

Scarahœus  Clinias.  Fabr.  Ent.  Syjl.  cm.  t.  1. 
p.  19.  n°.  56. 

Scarabœus  hungaricus.  Hebbst.  Arch.  tab.  16. 

A'-  4. 

Il  ne  doit  point  être  confondu  avec  l'Onite 
MEerîs ,  dont  il  diflère  beaucoup.  Il  a  de  fix  à  fept 
ligues  de  longueur.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La 
tête  efl  noire  ,  marquée -de  deux  lignes  ,  l'une  an- 
térieure ,  courte  ;  l'autre  ayant  au  milieu  un  petit 
tubercule  élevé.  Le  corcelet  eft  pointillé  ,  prefque 
variole,  noir,  avec  une  tache  latérale  ,  jaune.  Au 
delTus  de  la  tache  eft  un  point  enfoncé  ;  &  on  en 
voit  deux  autres  rapprochés  à  la  partie  poftérieure. 
L'écuiTon  eft  noir ,  petit ,  terminé  en  pointe  obtufe. 
Les  élytres  font  noires  ,  pointillées  ,  ftriées ,  8c  l'in- 
tervalle entre  les  ftries  eft  à  peine  élevé.  "Tout  le 
deffous  du  corps  eft  noir.  Les  jambes  antérieures 
ont  trois  ou  quatre  dents  latérales  ,  peu  fail- 
lantes. 

Jl  fe  trouve  en  Hongrie. 
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8.  OktTe  de  Vandel. 

Onitis  Vandelli, 

Onitis Jcutellatus  ,  thorace  rugofo  ,  capitis  cly— 
peo  acuto  ,  cornu  pojiico  brei^H/into. 

Onitis  Vandelli.  Fabr.  SyJl.  Eleut.  t.  i.  p.  28. 
n".  5. 

Il  a  de  cinq  à  fix  lignes  8c  demie  de  longueur. 
Le  corps  eft  noir,  luifant.  Le  chaperon  eft  arrondi. 
La  tête  eft  pointillée  ;  celle  de  la  femelle  a  une 
ligne  tranfverfe,  élevée,  8c  poftérieui-ement  un 
très-petit  tubercule.  Le  tubercule  eft  plus  élevé 
dans  le  mâle,  8c  il  y  a  une  féconde  ligne  courte, 
peu  élevée  ,  à  la  partie  antérieui-e.  Le  corcelet  eft 
un  peu  variole.  L'écuffon  eft  très-petit.  Les  ély- 
tres ont  des  ftries  à  peine  apparentes ,  même  avec 
la  loupe  ,  8c  entre  ces  ftries  ,  des  lignes  élevées  , 
peu  marquées  ,  interrompues  par  des  points  en- 
foncés. Les  jamJjes  antérieures  font  minces,  un  peu 
arquées  ,  plus  longues  dans  la  femelle  ,  8c  armées 
de  quatre  dents  obtufes  ,  latérales  ;  celles  du  mâle 
font  plus  courtes  ,  8c  ont  trois  ou  quatre  dents 
obtufes. 

11  fe  trouve  en  Portugal ,  en  Efpagne. 

9.  Onite  Apelle. 

Onitis  Apelles. 

Onitis  fcutellatui ,  capitis  cornu  brefiffimo  , 
eljtris  tejtaceis  ;  punclis  elevatis  ,  atris. 

Onitis  Apelles.  Fabr.  Ent.  S^Jl.  em.  Suppl. 
p.  2,5.  n°.  5.  —  S)Jl.  Eleut.  tom.  i.  p.  28.  «".  6. 

Voyez,  pour  les  autres  fynonymes  8c  pour  la 
defcription,  Bousier  Apelle,  n°.  loi. 

10.  Onite  Sphinx. 
Onitis  Sphinx. 

Onitis  fcutcllatus ,  niger,  opacus ,  capite  cor*-  ' 
nuto  )  linetfque  duabus  elei>atis  ,  tranjl'erfis. 

Onitis  Sphinx.  Fabr.  Ent.  S)Jl.  em.  Suppl, 
p.  26.  «".  6".  —  S_)Jl.  Eleut.  tom.  i.  p.  29.  n°.  9. 

Onitis  Sphinx.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Inf.  tom.  2. 
p.  81.  n".  2.  —  Hijî.  natur.  des  CruJl.  &  des  InJ.^ 
tom.  10.  p.  107. 

Voyez  ,  pour  la  defcripiion  8c  les  autres  fyno- 
nymes ,  Bousier  Sphinx  ,  n".  91. 

1 1 .  Onite  Ménalque. 

Onitis  Menalcas. 

Onitis  fcutellatus  ,  capite  tuberculaio  ,  viridi- 
ceneus ,  elytris  tejlaceis  ,  lineis  elevatis ,  viridi" 
œncis. 

Onitis  Menalcas.  Fabr.  Syjl.  Eleut.  tom.  i. 
p.  3o.  n°.  i3.  * 

Qqq  a 


492 


O  N  I 


J'ai  une  variété  dont  le  corcelet  efl  d'un  beau 
bleu.  La  lê(e,  le  defl'ous  du  corps  &  les  lia;nes  éle- 
vées des  éljtres  font  d'un  bleu  très-fonce. 

Ployez,  pour  la  defcription  Si  les  fynonj-mes  , 
Bousier  Ménalque  ,  n".  126. 

DEUXIÈME     DITISION. 

Sans  écujfon  ou  avec  un  écuffbn  à  peine  appa- 
rent. 

la.  Omtb  ongle. 

OsjTis  unguiculatus, 

Onitis  exfcutellatus,  muticus,  niger^femoribus 
4entatis  f  ttbiis  anticis  , /ubtùs  unguiculatis. 

Onitis  unguiculafus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  ernend. 
Suppl.  p.  27.  no.  7.  —  Sjji.  Ekut.  toni.  l.  ;;.  27. 
«0.7. 

f^qyejs,  pour  la  defcription  &  les  autres  fjno- 
Bjrmes,  Bousier  ongle,  n".  137. 

i3.  Onite  Bifon. 

Onitis  Bifon. 

Onitis  exfcuteîlatiis  ,  thorace  anticè  mucro- 
nato ,  capile  cornubus  duobus  lujiatis. 

Onitis  Bifon.  Fabr.  Sjfl.  Ekut.  tom.  1.  ;;.  28. 
n".  7. 

■Sraiabœus  Bifun.  Ross.  Faun.  Etr.  t.  \.  p.  12. 

«0.20. 

Voyez,  pour  les  autres  fyiionymes  &  la  defcrip- 
tion ,  Bousier  Bifon  ,  u".  bq. 

i4-  Onite  Buffle. 

Onitis  Bubalus. 

Onitis  eafcutelhitus ,  thorace  anticè  bidentato, 
capite  cornubus  duobus  arcuatis. 

11  relTemble  beaucoup  au  précédent ,  dont  il 
paroît  d'abord  n'être  qu'une  variété.  La  têle  ell 
parfaitement  femblable ,  fi  ce  n'ell  que  la  ligne 
élevée  qui  fe  trouve  après  le  chaperon  elt  un  peu 
plus  diftante  des  cornes  que  dans  l'aulre.  Le  cor- 
celet a  fon  lillon  un  peu  plus  marqué.  La  partie 
antérifuve  ell  plus  profondément  coupée  ,  &.  au 
deffus  elt  un  avancement  échancré  ou  bidenté.  Les 
dénis  l'ont  arrondies ,  affez  avancées.  Les  élytres 
font  un  peu  plus  liil'es  que  dans  l'efpèce  précé- 
dente. 

Je  l'ai  trouvé  en  Provence  &  dans  l'ile  de  Naxos. 

l5.  Onite  liffe. 

Onitis  lœvigalus. 

ûniiis  erfcutellatus ,  ater,  cîypeo  rotundaio  , 
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capite  lincis  duabus  tuberculoque  pnflico  ,  elyfris 
Iccfibus. 

Il  rcffemble  à  l'Onite  Bifon  ;  mais  il  cil  un  peu 
])lus  petit ,  &  proportionnellement  un  peu  plus 
étroit.  Le  corps  ell  aoir,  luifant.  Le  chaperon  eft 
arrondi,  un  peu  pointu.  La  tête  a  deux  lignes  éle- 
vées ,  dont  l'une  antérieure  ell  courte  :  derrière  la 
féconde  fe  trouve  placé  un  tubercule  élevé.  Le 
corcelet ,  vu  à  la  loupe  ,  paroît  très-linement  cha- 
griné. Ses  bords  font  Cmples  ,  ciliés ,  &  on  y  remar- 
que quatre  impredions ,  dont  une  de  t  haque  côté  y 
&  deuxpollérieures  rapprochées,  moins  marquéer, 
très-près  du  bord.  L'écuOon  manque  ou  n'cfl  prel- 
que  pas  apparent.  Les  élytres  font  très-finement 
pointillées  ,  à  peine  llriées.  I-es  cuiiles  fout  lim- 
ples  ,  &  les  jambes  antérieures  font  courtes  ,  qua- 
dridentées. 

Je  l'ai  trouvé  dans  la  Méfopotamie. 

16.  Onite  Nicanor. 

Onitis  Nicanor. 

Onitis  exfcutellatus ,  thorace  mutico  ,  capitis 
cornu  recurvo  ,  bidentato j  elytris  ftriatis.  Fabr. 
S;}Jl.  Eleut.  tom.  i.  p.  29.  /;".  12. 

Scarabœus  Nicanor.  Fabr.  Ent.  Syfl.  eni.  t.  l. 
p.  54-  n°.  175. 

Voyez,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
nymes  ,  Bousier  Nicanor  ,  n°.  g2. 

17.  OxMTE  Bélial. 

Onitis  Belial. 

Onitis  e.xfciiteUatns ,  thorace  mutico  ,  capite 
lineis  duabus  tranfverjis ,femuribus  tibiifque  an~ 
ticis  acute  deiitatis.  Fabr.  Ent.  Syfl.  eni.  Suppl. 
pag.  27.  n°.  8.  —  Syjl.  Eleut.  tom.  i.  pag.  2g. 
71".  10. 

Fabricius  cite  mal-à-propos  mon  Entomologie, 
/'/.  "J  ,  fig.  58.  Cette  liguie  appartient  à  l'Ouite 
Sphinx  ,  ainfi  que  la  ligure  67,  «  y  &  le  Scariil^é 
cuivreux,  67,  b  ,  appartient  au  genre  Aleuchus , 
&  ell  bien  dilféreni  de  celui-ci.  Le  Bélial,  l'ui- 
vaut  Fabricius  ,  eit  un  peu  plus  grand  que  l'Onile 
Sphinx.  La  têle  a  deux  lignes  Iranfveriés  élevées, 
l'antérieure  étant  courte.  Le  bord  antérieur  eft  ua 
peu  relevé  &.  échancré.  Le  corcelet  ell  grand,  mar- 
qué d'un  poiut  enfoncé  de  chaque  côté.  Les  élytres 
font  lilî'cs  5  un  peu  élevées  vers  l'exirémité.  Les 
cuili'es  anlérieures  font  années  d'uiic  forte  dent 
aigué  ,  au  milieu  de  leur  partie  interne.  Les  jam- 
bes font  alongées  ,  arquées  ,  mullidc  niées  exté- 
rieurement,  ciliées  intéru  urenient  ,  &  munies 
d'une  dent  vers  le  milieu  :  il  n'y  a  point  de  larfe. 
Les  cuiûes  intermédiaires  loul  comprimées  ,  ren- 
flées ,  munies  d'un  trocaiiler  alongé  ,  aigu  ,  lii^u- 
rant  une  dent  placée  au  milieu.  Les  cuiffes  polté— 
l'ieures  font  comprimées  -,  marquées  exléricuïe» 
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mpnt  J'iiue  entaille  profonde  ,  &  munies  intérieu- 
rement d'un  trocaaler  alongé  ,  prefqu'épincux. 

Oelle  defcription  convient  allez  bien,  comme 
on  voit,  à  l'un  des  fexes  de  l'Onite  Sphinx. 

II  fe  trouve  à  Cajenae  ,  i'uivant  Fabricius. 

i8.  Onite  Philémon. 

Onitis  Philemnn. 

Onitis  ejrfcutelhttus ,  ohfciirè  crneus  ,  llinnice 
viutico ,  capite  Jitbcomuto  ,  elytrisj'ulcatis.  Fabr. 
S^Jt.  Eleut.  tom.  I.  p.  5o.  n°.  là,. 

Il  reflemble  beaucoup  à  l'Onile  Splnnx  ,  dont 
il  a  élc  regardé  autrefois  par  Fabricius  comme 
une  variété  ;  il  en  didère  en  ce  qu'il  ell  une  Ibis 
plus  petit,  que  fa  couleur  eil  bronzée  obfcure  ,  &. 
que  les  élytres  ont  des  filions  mieux  marcpiés. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  oiùentales. 

Nota.  L'Oriiiis  Jajîus  de  Fabricius  appartient 

évidemment  au  genre  Bousier  ;  il  ell  décrit  fous 
1       „    -  / 
le  n°.  .14. 

ONTHOPHAGE.  Onthnphngus.  Genre  d'In- 
fedles  de  la  première  fecHon  de  l'Ordre  des  Co- 
léoptères ,  &  de  la  famille  des  Copropha!;es. 

Ce  genre  ,  établi  par  Latrcille  ,  renferme  toutes 
les  efpèces  de  Boulier  de  moyenne  &  de  petite 
taille  ,  dont  le  corps  eil  prefqu'aufli  large  que 
long,  &  dont  on  trouve  un  grand  nombre  d'elpèccs 
en  Europe ,  tels  que  le  Boulier  Taureau ,  le  Boulier 
Vache  ,  le  Boulier  Léraur  ,  le  Boulier  nuchi- 
cornc  ,  àic.  Les  caraftères  que  cet  auteur  aflfigne 
à  ce  genre  font  les  fuivans  :  dernier  article  des 
palpes  maxillaires  ovalaire  ,  par  oppofition  à  celui 
des  Bouliers  ,  qui  efl  alongé  8:  prelque  cylindri- 
que ;  palpes  labiaux  terminés  par  des  articles  qui 
paroifl'ent  plus  grands  ,  &:  qui  font  hériflés  de 
poils  ;  corps  prelque  rond  ,  un  peu  déprimé  ; 
chaperon  demi  circulaire  ,  alongé  ;  coi'cclet  très- 
S^rand  ,  fe  rapprochant  de  la  hgui'e  circulaire  , 
échancré  en  devant  j  pattes  des  Bouliers.  (  Voyez 
Bousier.  ) 

OPATRE.  Opatnim.  Genre  d'infctlcs  de  la  fé- 
conde feilion  de  l'Ordre  des  Coléoptèi'es,  &  de  la 
famille  des  Téuébrionites. 

Les  Opatres  ontle  corps  obloug,  ordinairement 
rugueux;  le  chaperon  profondément  enlalllé;  les 
antennes  courtes,  allant  un  peu  en  groilillaat  vers 
rcxtréinité  ;  les  antennules  antérieures  prefque 
en  maffe  tronquée;  les  tarfes  filiformes;  les  qua- 
lité antérieurs  de  cinq  articles;  les  pollérieurs  de 
quatre. 

Linné,  Geoffroy  &  Degeer  n'avoient  pas  dif- 
tingué  ces  infedles  desTénébnous  :  Linné  en  avoit 
même  placé  une  elpèce  parmi  les  Silplies.  Fabri- 
cius fut  le  premier  qui  en  forma  un  genre  ,  d'abord 
peu  nombreux  ,  mais  qui  s'eft  enrichi  fucceirive- 
nieut  de  plufieurs  efpèces,  tant  indigènes  qu'élraa- 
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gères.  Latreille  a  féparé  avec  railbn  des  Opatres  , 
deux  efpèces  qui  n'auroieul  jamais  dû  7  entrer,  âc 
en  a  tait  un  genre  fous  le  nom  de  Èledone  ,  quR. 
Fabricius  a  changé  en  celui  de  Boletophugus.  Il  a 
aufli  extrait  quelques  elpèces,  qu'il  réunit  à  fou 
genre  Afide,  que  nous  ferons  connoitre  dans  I» 
uipplémeiit.  Fabricius  n'a  point  adopté  le  genre 
Alide  ,  &  il  a  continué  de  lailî'er  parmi  les  Opatres 
les  efpèces  qui  ne  doivent  plus  eu  faire  partie  , 
puifqu'elles  fe  diilinguent,  au  premier  coup-d'œil, 
par  le  chaperon  entier  ou  à  peine  échancré,  &;  jiar 
les  antennes  dont  le  pénultième  article  efl,  pliiis 
gros  que  les  précédens  ,  &  le  dernier  plus  petit.  Le 
chapel-on  ell  au  contraire  profondémeni  entaillé 
dans  les  Opatres,  &.  les  antennes  vont  un  peu  ea 
groffilTant  jufqu'au  dernier  article.  Ces  deux  der- 
niers caractères,  le  premier  furtout ,  leur  elt  comr 
mun  avec  les  Pédines  de  M.  Latreille,  placés  dans 
la  féconde  diviCon;  &l  en  eflet ,  M.  lUiger  les  réu- 
nit aux  Opatres  ;  ce  qui  nous  paroit  aU'ez  fondé. 
Cependant,  fi  on  fait  attention  «ux  anlemies  qui 
vont  moins  eu  grofliilant  dans  les  Pédines  que  dans 
les  Opatres  ;  aux  jambes  des  mâles  ,  qui  font  ve- 
lues en  defl'oiis  dans  la  plupart  des  elpèces  ;  aux  an- 
tennules ,  qui  fout  un  peu  plus  longues  &  plus  ea 
mafle  ;  aux  mandibules  ,  qui  font  plus  dentées  ,  ou 
pourra  fe  décider  à  féparer  les  Pédines  des  Opa- 
tres. 

Pour  ce  qui  regarde  les  Pédines  de  la  première 
divifion  ,  ils  n'ont  aucun  rapport  avec  les  Opatres  , 
ni  par  le  chaperon  m  même  par  les  antennes. 

Les  antennes  des  Opatres  fout  plus  courtes  que 
le  corcelet ,  &  compolées  de  onze  articles ,  dont  le 
premier  ell  un  peu  alongé,  plus  gros  que  les  fui- 
vans ;  le  fécond  ell  plus  petit  que  celui-ci ,  allez 
court  ;  le  troifième  ell  un  peu  alongé.  Les  quatre 
fuivans  font  grenus,  prefque  coniques.  Les  quatre 
derniers  vont  un  peu  en  groIllH'aiit.  Elles  font  infé- 
rées à  la  partie  latérale  antérieure  de  la  tête  ,  à 
quelque  dillance  des  yeux. 

La  bouche  elt  compoféc  d'une  lèvre  fupérienre  , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires ,  dune 
lèvre  inférieure  &  de  cnialre  antennules. 

La  lèvre  fupérienre  ell  cornée  ,  petite ,  un  pea 
échancrée  antérieurement ,  placée  dans  une  éclian- 
crure  plus  profonde  du  chaperon  eu  de  la  partie 
antérieure  de  la  tête. 

Les  mandibules  font  cornées ,  'courtes  ,  creufts 
à  leur  partie  interne,  échancrées  ou  prefque  bi- 
deutées  à  leur  extrémité  ,  un  peu  Cnuées  à  leur 
bord  fiipérieur. 

Les  mâchoires  fo.nt  courtes,  bifides.  La  divifion 
extérieure  efl  cornée ,  prelque  cylindrique  ,  un  pea 
courbée ,  terminée  par  des  cils  &  deux  onglets.  La 
divifion  interne  efl  prefqu'uue  fois  phis  courte  , 
cornée  ,  prefque  cylindrique  ,  terminée  par  un  on- 
glet aigu. 

La  lèvre  inférieure  ell  très-petite,  coriacée  , 
bifide  ,  inférée  à  la  partie  antérieure  un  peu  interne 
du  menton  :  celui-ci  ell  corné  ,  plus  large  que  1» 
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lèn-e  fupi'iJeuro ,  coiipi',  &,  prefqu't'uliancru  arxté- 
rieuremeiit ,  arrondi  l'ur  Jes  côtés. 

Les  aalennules  ant(?rieiire3  font  courtes ,  com- 

f)ofées  de  quati'e  articles,  dont  le  premier  ell  petit, 
e  fécond  alongé  &  conique ,  le  troifième  une  fois 
plus  court  que  le  fécond  j  le  dernier  court  ,  allez 
gros  ,  tronqué.  Elles  font  inférées  à  la  hafe  latérale 
de  la  diviCon  extérieure. 

Les  antennules  poftérioures  font  très-courtes  , 
compofécs  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  ell 
très-petit  ;  le  fécond  prefque  conique  ;  le  dernier 
un  peu  renflé  &  tronqué.  Elles  font  inférées  fur  le 
menton  ,  à  la  bafe  latérale  de  la  lèvre. 

La  têie  eft  petite ,  un  peu  enfoncée  dans  le  cor- 
celef ,  plane  à  fa  partie  fupérieure,  à  bords  tran- 
cbans  fur  le  devant.  Lesyeu.x ,  placés  à  la  partie  la- 
térale poflérieure,  font  petits  ,  arrondis  ,  un  peu 
enfoncés. 

Le  corcelet  ell  ordinairement  aufli  large  que  les 
^lytres  ;  il  eft  peu  convexe,  échancré  à  fa  partie  an- 
térieure pour  recevoir  la  fête,  peu  fiuué  à  fa  partie 
poflérieure^  abords  tranchans  furies  côtés. 

L'écuflbn  eft  petit ,  prefqu'en  cœur ,  arrondi  pof- 
térieurement. 

Les  éljtres  font  rngueufes ,  cbagnnées  ,  ftnées  , 
iaréaelées,  rarement  lifles  j  elles  font ,  ainfi  que  les 
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autres  parties  du  corps ,  couverte,'!  aflez  fouvent 
d'une  pouHicre  grifc  qu'on  enlève  difficilement. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne ,  ou  même 
font  plus  courtes,  &  plus  petites  que  dans  les  au- 
tres infcftes.  Les  antérieures  f^nt  un  peu  plus  gref- 
fes que  les  autres,  &  les  jambes  font  extérieure- 
ment un  peu  dentelées.  Les  antres  ont  de  très-pe- 
tites épines  à  la  place  des  dentelures.  Les  anté- 
rieures ,  dans  quelques  efpèces ,  font  dilatées  ,  com- 
primées, prefque  triangulaires,  ou  très-élargies 
par  le  l;as. 

Les  tarfes  font  filiformes  ,  &  compofés  de  cinq 
articles  dans  les  quatre  pattes  antérieures,  &  de 
quatre  feulement  dans  les  polléneures.  Ces  articles 
fijnt  égaux  entr'eux.  Le  dernier  eft  alongé  ,  peu 
rcnllé ,  armé  de  deux  ongles  arqués  Sa  aigus. 

Ou  i-enconlre  les  Opatres  dans  les  champs  ,  & 

Elus  particulièrement  dans  les  lieux  arides  ,  fa- 
lonneux  :  on  les  trouve  aulTi  fous  les  cadavres  def- 
féchés.  Leur  déreiarclie  eft  aflez  lente  ,  &  leur 
courfe  peu  précipitée;  de  forte  qu'on  les  faifit  faci- 
lement dès  qu'on  les  apperçoit  ;  mais  ils  échappent 
lorfqu'ils  font  en  repos,  parce  qu'étant  prefque 
tous  couverts  d'une  poullière  terreufe  ,  on  a  de  la 
peine  à  les  découvrir.  Leur  larve  nous  eft  encore 
inconnue. 
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OPATRE. 

OPÂTRUM.  Fasr.  Latr.  SILPHA.  Linn.  TENEBRIO.  Geoffr.  Dec. 
CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 
Antennes  courtes,  grenues,  grossissant  un  peu  vers  l'extrcmité. 
Mandibules  courtes,  creuses  intérieurement,  échancrées  à  l'extréuiite. 
Mâchoires  bifides  -,  divisions  presque  cylindriques. 
Quatre  antennules  courtes,  un  peu  en  masse  tronquée. 
Chaperon  profondément  entaillé. 


ESPÈCES. 


1.  Opatre  sabuleux. 

Noir,  coui'ert  d'une  poussière  grise; 
élylres  cn'ec  trois  limites  élecées  entre  des 
tubercules  lisses. 

2.  Opatre  variole. 

Noir;  elylres  presque  striées,  rugueu- 
ses ;  bord  supérieur  des  yeux  relevé. 


3.  O 


PATRE  viennois. 


D'un  gris  -  obscur  ;  corcelet  finement 
chagriné;  élylres  à  peine  marquées  de 
sillons  pointillés. 

4.  Opatre  famélique. 

D'un  gris-obscur  ;  élytres  sillonnées , 
avec  les  interstices  légèrement  chagrinés. 

5.  Opathe  renflé. 

Obscur  ;  corcelet  chagriné,  marqué 
d'une  ligne  élevée. 

6.  Opatre  déprime. 

Gris  ;  corcelet  et  élytres  lisses ,  pubes- 


•j.  Opatre  rustique. 

Obscur  :  élytres  avec  des  stries  poin- 
tillées  ;  tête  avec  une  impression  trans- 
versale. 

8.  Opatre  arénaire. 

Gris  ;  élytres  a\^ec  des  stries  poin- 
tillées. 

9.  Opatre  glabre. 

Noir;  corcelet  et  élytres  lisses ,  cou- 
verts de  poils  cendrés,  écailleux. 

10.  Opatre  lisse. 

Noir;  chaperon  antérieurement  brun; 
éljtres  avec  des  stries  presque  lisses. 

1 1 .  Opatre  crénelé. 

Noir;  bords  du  corcelet  arrondis;  ély- 
tres avec  des  stries  pointillées. 

12.  Opatre  oblong. 

Oblong  ,  gris  ;  chaperon  relevé ,  bi- 
denté  ;  éljtres  presque  striées. 
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OPATRE.    (Insecte.) 


i3.  Opatre  treille. 


Noir;  élj'li'es  striées;  stries  fortement 
ponctuées. 

i4-  OpATiiE  plane. 

Déprimé ,  noir ,  opaque  ;  élytres  avec 
des  stries  simples  ;  chaperon  entier. 

t5.  Opatre  simple. 

Noir ,  opaque  ;  él)  1res  avec  des  stries 
simples  ;  chaperon  échancré. 

16.  Opatre  granulé. 

Bords  du  corcelet  un  peu  relet'és;  ély- 
tres avec  trois  stries  élevées ,  et  autant  de 
sillons  marqués  de  points  enfoncés. 

i^.  Opatre  souterrain. 

Noir,  ponctué;  jambes  antérieures  di- 
latées et  dentées. 

18.  Opatre  ferrugineux. 

Corcelet  inégal;  éljtres  treillées  ;  jam- 
bes antérieures  un  peu  dilatées,  triangu- 
laires. 

19.  Opatre  oriental. 

Cendré  ;  corcelet  et  élytres  rugueux  ; 
jambes  antérieures  dilatées ,  triangu- 
laires. 

20.  Opatre  à  fossettes. 

Cendré;  élytres  sillonnées  ;  sillons  avec 
deux  rangées  de  points  enfoncés ,  assez 
grands. 

11.  Opatre  pulvéruleot. 

Obscur,  couvert  d'une  poussière  écail- 
leiise  grise;  éljtres  avec  des  stries  lisses. 

11.  Opatre  sillonné. 

Noirâtre  ;  corcelet  chagriné ,  avec  les 
bords  entiers;  élytres  avec  des  stries  cré- 
nelées ;  jambes  avec  une  petite  dent  ex- 
térieurement. 


23.  Opatre  picijiède. 

Noir  ;  antennes  et  pattes  brunes  ;  ély- 
tres un  peu  raboteuses ,  marquées  de 
stries  pointillées. 

24.  Opatre  pourpre. 
Ovale-oblong ,  glabre,  d'un  brun-pur- 

piirescent  ;  élytres  avec  des  stries  poin- 
tillées. 

25.  Opatre  brun. 

Oblong,  glabre,  brun;  corcelet  poin- 
tillé ;  élytres  chagrinées ,  striées  ;  inters- 
tice des  stries  un  peu  élevé. 

26.  Opatre  peint. 

Cendré,  avec  des  points  blancs  ;  cor- 
celet sillonné ,  avec  deux  enfoncemens. 

2.J.  Opatre  bossue 

Glabre,  noir;  élytres  avec  des  stries 
pointillées  et  des  lignes  à  peine  élevées. 

28.  Opatre  tibial. 

Noir  ;  élytres  pointillées  ,  raboteuses  ; 
jambes  antérieures  comprimées  ,  trian- 
gulaires. 

2g.  Opatre  hispide. 
Noirâtre  ;  corcelet  et  élytres  hispides. 
3o.  Opatre  soyeux. 
Ciris,  soyeux  ;  élytres  sillonnées  ;  sil- 
lons ponctués. 

3i.  Opatre  ovale. 

Ovale,  gris;  élytres  presque  striées, 
avec  le  bord  mélangé  de  blanc. 

32.  Opatre  cannelé. 

Cendré  ;  élytres  striées  ;  stries  muri- 
quées. 

33.  Opatre  nain. 

Cendré;  corcelet  rugueux;  élytres  avec 
quatre  lignes  élevées,  lisses. 

34.  Opatre  pusllle. 

Cendré  ;  corcelet  chagriné  ;  élytres 
avec  plusieurs  stries. 


1.  Opa-tre 
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I.  Opathe  fabuleux, 
OpATRVJit  f'ahulnfuin. 

Opalrum  nigruni ,  grifao-puh>crulenlum ;  elytris 
lineis  eluvutis,  tubercultj'que  lùtidis- 

■   Opatiuni  l'ahulofuni .  Eut.  to/ii.  3.   56.   n".   5. 
iab.  l.Jig.  4. 

Opatruni  f;iI)ulofum^/7//cv//M  ^  elytris  lineis  ele- 
vatis  tribus  deritatis  ,  tliontce  emargiri/ito.  Fabr. 
Ent.  S)Jl.  em.  tom.  \.p.  8().  n°.  3.  —  S\Jl.  Eleut- 
toni.  I.  p.  iib'.  n°.  5. 

Silpha JahiUofa.  Linn.  Syjl.  Nat.  t.  2.  p.  572. 
n".  17.  —  Faun.  Suec.  n".  456. 

Silpha fabuïof a.  Scop.  Ent.  Carn.  n°.  58. 

Opatrum  fabulofum.  Latr.  Gen.  Cmji.  &  Inf. 
tom.  2.  p.  167.  —  Hijl.  Nat.  des  Crujl.  &  des  Inf. 
tom.  10.  p.  286.  tah.  bQ.Jig.  5. 

Tenelino  atia ,  elytris  Jlriis  quinque  utrinquè 
dentatis.   Geoff.   InJ'.   Parif.   font.    1.  pag,  û5o. 

Opatrum  Jabulnfiitn.  Illig.  Inf.  Pruff.  tom.  i. 
p.  107.  n".  2. 

Tenebrio  tugofus.  Ueg.  Mem.  Inf.  tom.  5.  p.  43. 
n".  5.  tab.  2..Jig.  21. 

Opatrum  fabulofum.  Panzer  ,  Faun.  Germ. 
Fafc.Z.Jg.' 2.. 

Opatrum  fabulofum.  IIekbst.  Coîeopt.  3.  tab. 
^^.Jîg.  5. 

Opatrum  fabulofum.  Payk,  Faun.  Suec.  t.  l. 
p.  81.  n°.  I. 

Opatrum  fabulofum.  Ross.  Faun.  Etr.  tom.  i. 

p.  56.  n".  137. 

Il  a  de  trois  lignes  &  demie  à  quatre  lignes  de 
longueur.  Les  antennes  font  noires.  Le  corps  efl 
noir,  plus  ou  moins  couvert  d'une  pouffière  ter- 
reufe  ,  grife.  La  tête  ell  très-linement  chagi'inée. 
Le  corcelet  ell  de  la  largeur  des  c'iytres  ,  finement 
chagriné.  Les  élytres  font  chagrinées ,  marquées 
de  cinq  lignes  élevées,  dont  trois  plus  apparentes. 
Ces  lignes  font  placées  chacune  entre  deux  rangées 
de  tubercules  peu  élevés,  lifles.  Il  y  a  auflî  quel- 
ques tubercules  le  long  de  la  ligne  élevée  de  la 
future  ,  &  quelques-uns  plus  clairs-femés  vers  le 
bord  extérieur.  Les  ailes  qiufe  trouvent  au  deffous 
des  éljlres  font  un  peu  plus  courtes  que  l'abdo- 
men ,  &  ne  font  point  i-epliées  ;  elles  ne  peuvent 
fervir  au  vol. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe ,  dans  les  lieux 
arides  ,  fablonneux. 

2.  Opatre  variole. 
Opatrum  variolofum. 

Opatrum  nigrum  ,  elytris fubfbiatis  nigojîs,  OT- 
hita  oculorum  fupemè  prominula. 
Ujfl.  Nat.  Inf.   Tome  VIII. 
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Il  cfl  plus  étroit  que  l'Opalre  fabuleux.  Les  an- 
lennes  foni  d'un  bnm-noirâlrc.  I-c  corps  ell  noir. 
La  tôle  ell  trcs-finement  poinlillée  ,  marquée  d'un 
fillon  tranfvcrfal  au  milieu,  &  d'une  ligne  tranf- 
veifale  ,  peu  enfoncée  ,  peu  maripiée  ,  fur  le  vcr- 
tex.  T-e  bord  i'upérieur  de  l'orbite  de  l'œil  ell  rt;levé. 
Les  élytres  ont  des  flrlcs  qui  forment  des  lignes 
peu  marquées  ,  fouvent  iulerrompues  ,  ou  des 
points  irrégulièrement  enfoncés.  l,'iulcrvallc  cft 
ég.Jeincnt  interrompu  par  des  enfoiiccmecs  irrc- 
gulicrs;  ce  qui  fait  paroître  ces  élyircs  un  peu  ra- 
Jîoteufes.  Le  deffous  du  corps  cfl  finement  pum- 
lillé. 

Il  l"e  trouve  en  Efpague  ,  eu  Portugal. 

3.  Opatre  viennois. 
Opatrum  viennenfe. 

Opatrum,  fufco-grifeum  ,  iJiorace  fcabnufculo, 
elytris  rixfulcatis  ,  fulcis  fubpunclatis. 

Il  ell  plus  petit  &  plus  étroit  que  l'Opatre  faliu- 
Icux,  n' ayant  que  trois  lignes  de  longueur  &  une  &., 
\n\  quart  de  largeur  à  la  bafe  dos  élytres.  Le  delTus 
du  corps  cfl  noii-,  couvert  d'une  poullicre  ter- 
reufe,  grife.  Les  antennes  font  d'un  brun-noiràtrc. 
La  tète  &  le  corcelet  paroifl'ent  très-finement  cha- 
i;rinés,  &  les  bords  de  celui-ci  font  eutiers.  Les 
élytres  ont  chacune  neuf  fdlous ,  peu  profonds  ,  peu 
marqués,  dans  Icfquels  font  des  points  afl'ez  gros  ^ 
peu  enfoncés.  Le  deffous  du  corps  eîl  noir  &  poin- 
tillé. Les  pattes  font  noires,  avec  les  tarfes  d'un 
brun-noir. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne.  Il  nous 
eft  venu  d'Allemagne  ,  fous  le  nom  de  Viennenfe  ^ 
que  j'ai  cru  devoir  lui  coiilerver. 

4.  Opatre  famélique. 
Opatrum  famelicum. 

Opatrumfufco-grifeum ,  elytris fulcatis  ,  interf- 
titiis  fcabriufculis. 

Il  efl  un  peu  plus  élroit  que  l'Opatre  fabuleux  , 
ayant  quatre  lignes  de  longueur,  &.  une  &  demie  de 
larireur  à  la  bafe  des  élytres.  Les  antennes  font  d'uu 
brun-clair.  Le  corps  ell  noirâtre  ,  couvert  d'une 
pouflière  grife  ,  &  de  poils  courts  ,  foyeux.  La  tête 
a  uneimpreiliontranfverfale,  peu  marquée.  Le  cor- 
celet paroît  pointillé  à  travers  la  pouilière  terreufe 
dont  il  eft  toujours  couvert.  Les  élytres  ont  chacune 
neuf  filions  qui  ne  paroilfent  pas  ponftués.  L'inter- 
valle eft  légèrement  cl-.agi-iné.  Le  defibus  du  corps 
eft  noirâtre.  Les  pattes  font  brunes. 

Il  fe  trouve  eu  Egypte  ,  fur  les  terres  incultes. 

5.  Opatre  renflé. 

Opatrum  obefum. 

Opatrum fufcum  ,  thorace  fcabriufculo ,  lincâ 
mediâ  elei>atâ. 

Rrr 
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11  a  quatre  ligues  de  longueur  ,  &  deux  de  lar- 
geur au  milieu  des  (?Iytres  ;  de  forte  qu'il  a  une 
forme  un  peu  plus  ovale  que  les  précédens.  Les 
antennes  font  brunes.  La  tête  eft  cbagrinée  ,  mar- 
quée d'un  enfoncement  tranfverful ,  peu  priifond. 
Le  corcelet  cfl  cliagriné,  &  marqué  d'une  ligne 
longitudinale,  peu  t'ievt'e.  Les  c'iylres  ont  chacune 
neuf  filions ,  peu  enfoncés  ,  prefque  liffes.  L'inter- 
valle eft  à  peine  chagriné  ,  &  couvert  de  poils 
courts  ,  grifitres  ,  prefqu'écailleux.  Le  deffous  du 
corps  efl  noirâtre  ,  un  peu  chagriné.  Les  pattes 
font  d'un  brun  très-foncé. 

Je  l'ai  trouvé  dans  l'île  de  Scio  .  fur  des  terres 
arides ,  incultes. 

6.  Opatre  déprimé. 
Opatrum  depreffum. 

Opatrum  giifeum  ,  thonice  elytrifque  Lvvibus  , 
pubejcentibus. 

Opatmm  deprelfiun.  Fabr.  Entoni.  J>y7.  em. 
Suppl.  p.  41.  — Sjjl.  Eleut.  tom.  i.  pag.  116. 
A".  7. 

lia  environ  cinq  lignes  de  longueur,   &  il  ell 

Îilus  déprimé  ou  moins  convexe  que  l'Opatre  fabu- 
eux.  Les  antennes  font  noirâtres.  La  lèvre  fupé- 
rieure  ell  d'un  brun-clair.  La  tête ,  le  corcelet^  & 
les  élylres  font  liffes  ou  très-finement  chagrinés  , 
fans  élévation  ni  ftries  ,  de  couleur  obfcure  ,  mais 
couverts  de  poils  très-courts  ,  grifàlres,  prefqu'é- 
cailleux. Le  deffous  du  corps  eft  noirâtre.  L'abdo- 
men eft  Irès-finement  pointillé,  &  de  chaque  point 
part  un  poil  Irès-court ,  prequ'écailleux.  Les  pattes 
l'ont  de  la  couleur  du  corps. 

Il  fe  trouve  daos  les  ludes  orientales. 

7.  Opatre  ruftique. 

Opatrum  nijlicum. 

Opatmm  fafcum ,  elytnsjiriato-punéfatis,  ca- 
pite  tranji'ersè  ùnprejjo. 

11  eft  plus  étroit,  &  un  peu  moins  convexe  que 
rOpatre  fabuleux.  Les  antennes  font  brunes.  Le 
corps  eft  noir  ou  noirâtre ,  légéremeixt  couvert  de 
poils  courts  ,  cendrés.  La  tête  eft  poiiitillée  ,  & 
marquée  ,  dans  fon  milieu  ,  d'une  iinprcJlion  (ranf- 
verfale,  peu  profonde.  Le  corcelet  n'eft  pas  tout- 
a-fait  auOi  large  que  les  élytres;  il  eft  finement 
pointillé ,  &.  l'es  bords  font  entiers.  Les  élytres  font 
régulièrement  ftriées  ,  &  les  ftries  font  ponéluées  : 
on  voit  entre  les  ftries  de  très-petits  points ,  d'où 
partent  autant  de  poils  très-courts.  Les  pattes  fout 
irunes. 

11  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  dans  les  îles 
de  l'Archipel ,  en  Grèce  ,  fur  les  terrains  arides  , 
fcblonneux.  J'en  ai  un  individu  beaucoup  plus 
gi-and ,  que  j'ai  pris  aux  environs  de  Bagdad. 
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8.  Opatre  arénaire. 

Opatrum  arenarimn. 

Opatium  gfifeum,  elytiisjlriato-punâlatis.  EnU 
tom.  3.  5o.  n°.  7.  tab.  i-fig.  7. 

Opatrum  arenarium.  Fabr.  Syjl.  Ent.  pag.  76. 
n".  3.  —  Ent.  Syjl.  em.  tom.  I.  p.  90.  n".  8. 

11  reffemble  beaucoup  à  l'Opatre  ruftique  ,  dont 
il  eft  diflîcile  de  le  diilinguer ,  furtout  par  les  ély- 
tres ;  il  eft  un  peu  plus  court ,  &  le  corcelet  eft  un 
peu  moins  large  que  les  élytres.  Le  deffus  du  corps 
eft  noirâtre,  couvert  de  poils  courts,  cendrés.  Le 
corcelet  eft  finement  pointillé  ,  &  fes  bords  laté- 
raux font  un  peu  élevés.  Les  élytres  ont  des  ftries 
ponfluées  ,  &  les  intervalles  font  très -finement 
pointillés  ;  elles  font  d'un  brun-noiiâtre.  Le  deftous 
du  corps  eft  noirâtre.  Les  pattes  font  brunes  ou 
d'un  brun-noirâtre. 

11  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérancev 

9.  Opatre  glabre. 

Opatrum  glabratum. 

Opatmm  nignim  ,  thoixice  etytrifque  lœvibus  > 
cinereis  yjquamojis. 

Opatrum  glabratum.  Fabr.  Entom.  Syjl.  em,. 
tom.  I.  p.  90.  n°.  7.  — S^Jl.  Eleut.  t.  i.  p.  117. 
n".  10. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  l'Opatre  fabuleux. 
Son  corps  eft  moins  convexe,  &le  corcelet  eft  plu* 
petit.  Les  antennes  fout  noirâtres.  La  tête  &  le 
corcelet  font  à  peine  chagrim's ,  couverts  de  poils 
courts,  prefqu'écailleux  ,  cendrés.  Les  élylres  pa- 
roiffent  liffes;  mais  à  la  loupe  on  voit  qu'elles  font 
à  peine  ftriées,  &  cpie  les  ftries  font  liffes.  Elles 
font  couvertes  de  poils  courts,  prefqu'écailleux, 
cendrés.  Le  deffous  du  corps  eft  noirâtre.  L'abdo- 
men &  les  pattes  font  pointillés  ,  &  de  chaque  point 
part  un  poil  ti-ès-court. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales.. 

10.  Opatre  liffe. 

Opatrum  Icefigatum. 

Opatrum  nigrum,  clypeo  anticè  piceo ,  elytri» 
Jubjlnalis.  Ent.  t.  3.  56.  n".  8.  tab.  i.Jig.  0.  a.  b. 

Opatrum  lœvigatum.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em, 
tom.  \.p.  89.  n".  5.  —  Srjt.  Eleut.  tom.  1.  p.  117. 

71°.    8. 

11  eft  un  peu  plus  petit  que  l'Opatre  fabuleux.  Le» 
antennes  &les  anteuuules  font  d'un  brun-clair.  La 
lèvre  fupérieure  eft  brune,  antérieurement  ciliée. 
Le  corcelet  eft  noirâtre  ,  pointillé,  couvert  d'uit. 
duvet  court ,  grilatre.  Les  élytres  font  régulière- 
ment ftriées  ,  &  les  ftries  font  prefque  liffes.  Entre 
les  ftries,  on  voit  de  très-petits  points  ,  d'où  par- 
tent autant  de  poils  courts,  grifâtre.s.  Lq  deuQU*. 
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in  f  orps  p(l  noirâlre.  Les  )):it(cs  font  Bitmes.  L'al)- 
domeii  eft  fîaemeut  poinlilk-,  &  de  chaejiie  point 
part  un  poil  très-court. 

Il  fe  trouve  danslaNouvelle-lIuUande. 

11.  Opathe  crénelé. 

Opatrum  crenalum. 

Opatniin  alrum  ,  ihomcis  margine  mtundatn , 
elyins puncliito-Jlriatis.  Fabr.  Syjl.  Elcut.  toin.  i. 
p.  117.  «».  9. 

Il  refTemble  aux  pri'crdeuô.  Tovit  le  coqjs  eft 
noir.  Les  ;)ords  du  curceiet  font  arrondis.  Les  ély- 
tres  ont  de<  ftries  poiutdlées  ,  Cmples. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  onentales. 

12.  Opatre  obloui;. 

Op.-itrum  ohlongum. 

Opatrum  ohlongum ,  grifeum  ,  clypeo  reflexo 
hidentato ,  elylris  Jhhjlnatis.  Fabr.  Syjî.  Eleut. 
tom.  I.  p.  117.  n".  l3. 

Tl  a  une  forme  plus  alongée  que  les  précédens. 
Tout  le  corps  eft  gris.  Le  chaperon  eft  relevé  à  fon 
extrémité  &  bidenté.  Le  corcelet  eft  rebordé.  Les 
élytres  font  prefque  Ilriées. 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar. 

13.  Opatre  treille. 

Opatrum  clatratum. 

Opatrum  nigntm  ,  elytrisjîriatis  ,Jlnis puncla- 
tis.  Fabr.  Eni.  Syji.  cm.  tom.  i.  p.  90.  n°.  9.  — 
Syjl.  Eleut.  tom.  l.  p.  il 8-  11°.  14. 

Il  paroît  appartenir  plutôt  au  genre  Pédine  qu'à 
celui-ci.  Il  eft  un  peu  plus  grand  que  l'Opatre  fa- 
buleux. Les  antennes  font  noires,  obfcures.  La 
tète  eft  pointillée  ,  marquée  dune  ligne  tranfver- 
fale  ,  enfoncée.  Le  corcelet  eft  pointillé  ,  rebordé  , 
prefque  crénelé  furies  bords,  à  peu  près  de  la  lar- 
geur des  élytres  :  celles-ci  font  liDTes ,  Si  marquées 
de  points  enfoncés,  affez  grands,  rangés  en  ftries. 
Tout  le  corps  eft  noir  &  lifle. 

Il  fe  trouve  à  Cajenne ,  à  la  Guadeloupe. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

14.  Opatre  plane. 

Opatrum  planuin. 

Opatrum  depre.ffum  ,  nigntni ,  opacum  ,  elytro- 
rumjlriisjimplicibus,  clypeo  intégra.  Fadr.  Ent. 
Syjl.  em.  tom.  r.  pag.  go.  n°.  10.  —  Syjl.  Eleut. 
tom.  1.  p.  118.  n°.  i5. 

Il  reflemble  aux  précédens  ;  mais  il  eft  plus  dé- 
primé ,  plane.  La  tête  ,  le  corcelet  &  les  élytres 
font  noirs  ,    opaques.   Les   élytres  ont  des  ftiies 
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liftT's.  Le  cLaperon,  fuivant  Fabricius  ,  eftcnlier; 
ce  qui  doit  l'éloigner  de  ce  genre,  &  le  rappro- 
cher peut-être  du  Boléthophage. 
Il  fe  trouve  en  Sibérie. 

i5.  Opatre  Cmple. 

Opatrum  jQmplex. 

Opatrum  nigrum  ,  opacum  ,  elytronim  Jlriis, 
fhiiplicibus,  clypeo  emargmalo.  Fabr.  SyJi.  Elcut. 
tom.  I.  p.  n8.  n".  16. 

Il  fe  diftingue  des  précédens  par  une  forme 
moins  déprimée.  Le  chaperon  eft  échancré.  Les  ély- 
tres font  fimplement  ftriées.  Tout  le  corps  eft  d'iu» 
noir-oblcur. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

16.  Opatre  granulé. 

Opatrum  granulatum. 

Opatrum  tlioracis  margine  Jiihrcjlexo ,  ely— 
trorum  Jlriis  elevatis  tribus ,  fulcis  punclatis. 
Fabr.  Syjl.  Ent.  tom.  i.  pag.  go.  n°.  11.  —  Syjl. 
Eleut.  tom.  I.  p.  118.  71°.  17. 

La  tête  &  le  corcelet  font  noirs  ,  Iiffes  ,  avec  les 
bords  à  peine  relevés.  Les  élytres  ont  trois  ftries 
élevées ,  entre  lefquelles  font  des  rangées  de  points 
enfoncés,  qui  fe  réuniftTent  poftérieurement. 

Je  n'ai  point  vu  cet  infefle  ,  mais  je  foupçonno 
qu'il  appartient  au  genre  Afide. 

Il  fe  trouve  en  Barbarie  ,  dans  les  lieux  fablon- 
neux. 

17.  Opatre  fouterraiii. 

Opatrum  fubterraneum. 

Opatnim  atrum,  punclatum  ,  tibiis  anticis  di- 
latatis ,  dentaiis.  Fabr.  Entom.  Sjjl.  em.  Suppl, 
p.  41.  —  Sy/l.  Eleut.  tom.  l.  p.  118.  /z°.  18. 

Il  eft  une  fois  plus  grand  que  l'Opatre  tibial. 
Tout  le  corps  eft  noir  ,  luifant,  pouclué.  Les  pattes 
antérieures  ont  leurs  jambes  dilatées  &.  dentées. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

18.  Opatre  ferrugineux. 

Opatrum  Jemigineum. 

Opatrum  thorace  incequali ,  elytris  cluthratis , 
tibiis  anticis  dilato-triangularibus.  Ï'abr.  Syjl. 
Eleut.  tom.  l.  p.  Il8.  «".  19. 

Il  reCTemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  à 
l'Opatre  oriental.  Tout  le  corps  eft  ferrugineux.  Le 
corcelet  eft  inégal  ,  rebordé ,  avec  les  bords  en- 
tiers. Les  élytres  font  treillées.  Les  jambes  anté- 
rieures font  dilatées  &  de  forme  triangulaire. 

Il  fe  trouve  à  Java. 

Rrr  a 
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19.  Opatre  oriental. 

Opatrum  orientale. 

Opatruin  cinereum  ,  tliorace  elylrifque  nigofts; 
iibiis  anticis  dilatatis ,trian^uLirllnis.  Fabi».  Etit. 
Syfl.  em.  toin.  \.  pag.  91.  n°.  12.  — S^^Jl.  Elciit. 
toni.  I.  p.  ig.  n°.  20. 

L'Opatre  décrit  par  Forskall  fous  le  nota  de 
Silpha  mulli/lriata,  i.  cité  par  Fabricius ,  ap- 
partient à  l'elpùce  qui  fuit  ;  celui-ci  eft  un  peu 
plus  grand  &  plus  alongé.  Le  corps  eil  cendré- 
obfcur.  La  fêle  ell  chagrinée ,  marquée ,  à  fa 
•partie  antérieure  ,  d'une  petite  élévatior  'vanfrer- 
■fale  ,  courte ,  qui  forme  derrière  elle  un  fiUon  après 
Jequel  font  deux  tubercules  à  peine  élevés.  Le  cor- 
celet  efl  de  la  largeur  des  ély très,  légèrement  cré- 
nelé lur  fes' bords,  fortement  chagriné,  marqué 
de  quelques  tubercules  peu  élevés  ,  prefque  liU'cs. 
Les  élylres  font  raboteufes,  chagrinées  ,  marquées 
de  trois  lignes  élevées  ou  plis  peu  diltinils.  Les 
cuifîes  antérieures  font  anguleufes  ,  &  les  jambes 
.font  dilatées  &  triangulaires.  Toutes  les  pattes  font 
d'un  Lrun-uoirâtre. 

Il  fe  trouve  fur  les  terrains  incultes  de  l'Egj^pte. 

■20.  Opatre  à  fofTettes. 

Opatrum  Joveolattim. 

Opatrimi  cinereum,  elytrisJu.lcaLis,fulcispunc- 
iis  iiupivffis  dublicijerie. 

Si/pha  tnultijhiata.  Forsk.  Dejcript.  Anitn. 
p.  77.  n°.  1. 

Il  reflemble  à  l'Opalre  fabuleux  ;  mais  il  efl  un 
peu  plus  petit.  Les  antennes  &  les  antennules  font 
d'un  brun-ferrugineux.  La  tête  ell  cendrée ^  cha- 
grinée ,  inégale ,  marquée  au  milieu  d'un  lillon 
court ,  tranfverfal.  Le  corcelet  eft  cendré  ,  cha- 
griné, convexe  ,  légèrement  crénelé  fur  fes  bords, 
marqué  de  deux  enfoncemens  peu  profonds  ,  auili 
large  que  les  élytres  :  celles-ci  font  cendrées  ,  & 
ont  chacune  quatre  filions ,  dans  lefquels  on  re- 
marque deux  rangées  de  points  affez  grands  ,  en- 
foncés. Le  delfous  du  corps  efl  noirâtre.  Les  pattes 
antérieures  ont  leur  jambe  un  peu  dilatée  &  trian- 
gulaire. 

Il  fe  trouve  fur  le  fable  &  fui'  tous  les  terrains 
incultes  de  l'Egj'pte. 

31.  Opatre  pulvérulent. 

■     Op.itrum  puherulentum. 

Opatnmi  J'ujcum  ,  griJeo-pulpe?-ulentuin  ,  ely- 
irisjlriis  lœvibus. 

Il  a  trois  lignes  de  longueur,  &  reffemble  à 
rOpalre  rullique;  mais  il  eil  un  peu  plus  convexe. 
Le  corps  efl  obfcur  ,  couvert  de  poils  très-courts  , 
prefqu'écailleux.  Les  antennes  font  d'un  brun  très- 
lojacé.  La  têteparoit  pointillée ,  Si  eil  marquée  d'un 
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enfoncement  tranfverfal.  Le  r nrcelet  paroît  poiiT» 
tillé  comme  la  tête.  Les  élytres  ont  des  fines  fans 
points  enfoncés.  L'intervalle  a  de  très-petits  points, 
d'où  partent  autant  de  poils  courts,  prelqu'écail- 
leux.  Le  defTous  du  corps  ell  noirâtre  ,  pointillé. 
Les  pattes  font  d'un  brun-foncé. 

11  fe  trouve  au  midi  de  la  France,  dans  les  îlei 
de  l'Archipel. 

22.  Opaïre  Cllonné. 

Opatrum  Jlrigatum. 

Opatruin  nigricans ,  thorace  Jcahro  ,  margine 
integro  ,  elytris  crenato-Jlriatis ,  tibiis  omnibus 
exlùs J'ubunidontatif.  Fabr.  Ent.  SyJI.  em.  Suppl. 
p.  41.  —  S^Ji-  Eleut.  toni.  i.  p.  119.  n°.  22. 

Il  a  deux  lignes  &.  un  tiers  de  longueur.  Les 
antennes  font  brunes.  Le  corps  efl  d'un  gris-foncé 
obfcur.  La  tête  &  le  corcelet  font  fortement  cha- 
grinés. Les  bords  de  celui-ci  font  très-légérement 
crénelés.  Les  élytres  ont  chacune  neuf  filions  lifTes, 
&  l'intervalle  ell  élevé,  crénelé.  Les  pattes  font 
brunes.  Toutes  les  jaml^es  fout  marquées  extérieu- 
rement d'une  petite  dent. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

23.  Opatre  picipède. 

Opatrum  picipes. 

Opatrum  nigruni ,  antennis  pedihujque  piceis; 
elytris  fcabriuj'culis  ,  punclato-Jlriatis. 

Il  efl  un  peu  plus  convexe  que  l'Opatre  rufHqne. 
Les  antennes  font  brunes.  Le  chaperon  efl  entaillé, 
&  la  lèvrefupérieure  efl  brune  ,  ainfi  que  les  anten- 
nules. La  tête  ell  noire  ,  finement  pointillée,  mar- 
quée d'un  enfoncement  trani  verfal.  Le  bord  lupé— 
rieur  de  l'orbite  efl  un  peu  élevé.  Le  corcelet  eft 
noir  ,  glabre  ,  pointillé  ,  de  la  largeur  des  élvr 
très'.  Ses  bords  latéraux  font  entiers.  Les  élytres 
font  noires ,  glabres ,  légèrement  chagrinées ,  mar- 
quées de  flries  ponfluées.  L'intervalle  de  ces  flries 
efl  peu  élevé  ,  fi  ce  n'efl  vers  les  bords  latéraux  , 
où  celte  élévation  ell  plus  fenfible.  Le  défions  du 
corps  efl  pointillé.  Les  pattes  font  brunes.  Les  jam- 
bes antérieures  font  à  peine  crénelées  extérieure- 
ment. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  dans  les- 
endroits  fablonneux. 

24.  Opatre  pourpre. 

Opatrum  purpurefcens. 

Opatrum  ovato-oblongwn  ,  glabrum  ,  S'ifco- 
puiparefcens  ,  elytris  Jlriis  punclaLis. 

Il  a  un  peu  plus  de  deux  lignes  de  longueur  y 
&  deux  feulement  de  largeur  au  milieu  des  ély- 
tres. Tout  le  corps  ell  glabre  &  d'un  brun-luii'ant,. 
donnant  un.  peu  fur  le  pourpre.  Les  «ulenxies  ibat 
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un  peu  velues,  &  vont  un  peu  en  grofTiffant  vers 
l'extrt'mitt'.  La  têle  ell  poiulillée  ,  enfaîlk'e  ixntô- 
jieurcineut  en  fei>;mcnt  de  cercle.  Le  coicelet  eft 
linemeut  pointillif,  &  fes  rebords  l'ont  entiers.  Les 
(^lytrcs  fe  terminent  en  pointe  ;  elles  ont  des  poin- 
lillurcs  plus  fines ,  plus  rapproclicjes  &  plus  irré- 
gulicres  que  fur  le  corcclet ,  &  des  flries  bien  mar- 
quées ,  au  fond  defquellcs  font  des  points  enfon- 
cés. Les  jambes  antérieures  s'élargilTeut  un  peu 
à  leur  extrémité  ,  &.  les  polléricures  fout  minces  , 
un  peu  arquées. 

J'ai  reçu  cet  infefle  de  M.  Hoffmanfcgg ,  fous 
le  nom  àOpntrum  purpurefcens;  il  tient  le  milieu 
entre  les  Opatres  &  les  Pédines  ,  &  pourroit  être 
aufli  Lien  placé  parmi  ceux-ci  que  parmi  les 
Opatres. 

Il  fe  trouve  en  Portugal. 

25.  Opatre  brun. 

O  PAT  RU  M  piceuni. 

Opatrum  oblongum ,  glabràtn  ,  thorace  punc- 
lato,  elytris  fcabnuj'culis Jlriatis  f  inleijlitio  Jlria- 
riint  elevato. 

Il  a  nu  peu  plus  de'  quatre  lignes  de  lougtienr. 
Le  corps  efl  oblong ,  glabre,  entièrement  d'un 
brun-foncé  ,  luifant.  Les  antennes,  font  d'un  brun 
un  peu  plus  clair,  &.  vont  très-peu  en  groffiflant 
vers  l'e.\trémité.  Le  chaperon  ell  profondément 
entaillé.  La  tète  efl  fortement  pointillée  ,  &  mar- 
■quée  d'une  ligne  enfoncée  ,  tranfverfale.  Le  cor- 
celet  elt  fortement  pointillé  ,  un  peu  plus  étroit 
que  les  élytres  ,  avec  les  bords  latéraux  entiers. 
Les  élytres  font  un  peu  cliaprinées  ou  légèrement 
rabotenfes  ,  ftriées  ,  à  peine  pointillées  au  fond  des 
ftries ,  avec  l'efpace  compris  entre  chaque  fine  un 
peu  élevé.  La  plus  grande  largeur  de  l'infefle  eft 
un  peu  au-delà  du  milieu  des  élytres.  Les  pattes 
font  d'un  brun  un  peu  moins  foncé  que  le  corps. 

Je  l'ai  trouvé  fur  les  fables  ,  dans  la  baffe 
Egypte. 

26.  Opatre  peint. 

Opatrum  piclum. 

Opatrum  cinereum  ,  albo  punclaium  ,  thorace 
Julcato  ,  fofeolaio. 

Opatrum  piâtim  cinerewn  y  elytris  a!bo  Jlria- 
tis ,Jlriis  nigm  punclatis.  Fabr.  Sy/i.  \Eleut.  t.  i. 
p.  117.  n°.  12,.  , 

Il  n'a  pas  deu»  lignes  de  longueur.  Le  corps  en 
deffus  efl  mélangé  de  cendré  &.  de  blanc  ;  il  eft 
cendré  en  deflous.  La  têle  eft  marquée  de  deux 
filions  peu  profonds,  im  peu  divcrgens.  Le  cor- 
celet  ell  pour  le  moins  anJli  large  que  les  élytres  , 
crénelé  fur  fes  bords  ,  chagriné  ,  marqué  d'un  fil- 
Ion  au  nailieif,  Si  d'un  enfoncement  vers  les  côtés  , 
gui  fe  termiae  polléneurofneuten  foflÈ  bien  œar- 
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qiiée.  Les  élj'trcs  font  fiUonnées  ,  U  le  fond  des 
iiUons  eft  pon£lué.  Les  pattes  font  d'un  bruii-l'ei- 
rugineux  ,  couvertes  de  poils  courts  ,  écailleux  , 
cendrés.  Les  jambes  antérieures  fout  armées  exté- 
rieurement de  trois  dents  ,  dont  deux  égales  vers 
le  mil''"i  ,  &  une  longue  ,  en  forme  d'épine  ,  ver» 
l'extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  rAulrichc  ,  la  Hongrie. 

27.  Opatre  boffu. 

Opatrum  gibbum. 

Opatrtim  glahrum,nigrum ,  elytris  punclalo- 
Jb-iatisj  lineis  elevatis ,  ohjhlelis. 

Opatrum  gibbum.  Fabr.  Ent.  5V/7.  ejii.  tom.  i, 
p.  8g.  n°.  4.  — Syjl.  Eleut.  tom.  1.  p.  116.  Ji°.  6. 

Opatrum  gibbum.  Panz.  Faun.  Germ.  Fajc.  jg. 
tab.  4. 

Opatrum  gibbum.  Illig.  Inf.  Prujf.  tom.  i. 
p.  108.  n°.  3. 

Opatrum  convexum.  Kugel  ,  n".  3. 

Cetinfecle  meparoît  fe  rapprocher  des  Pédines  j 
il  eft  une  fois  plus  petit  que  l'Opatre  fabuleux.  Le* 
antennes  font  noirâtres  ,  un  peu  plus  courtes  que 
le  corcelet ,  8c  vont  un  peu  en  groililfant.  Le  cha- 
peron eft  échancré.  La  têle  eft  pointillée  ,  glabre  , 
noii-e.  Le  corcelet  eft  noir,  glabre  ,  pointillé  ,  re- 
bordé ,  aufli  large  que  les  élytres ,  avec  fes  bords 
entiers.  Les  élytres  ont  des  ftries  pointillées.  L'in- 
tervalle eft  à  peine  élevé  entre  cpiclques  ftries ,  & 
très-finement  pointillé.  Le  delfous  du  corps  eft 
noir.  Les  pattes  fout  noires.  Les  jambes  antérieu- 
res font  comprimées  ,  un  peu  triangulaires.  Le» 
autres  jambes ,  dans  l'un  des  fexes  ,  font  velues  le 
long  de  leur  part^ic  interne. 

Il  fe  trouve  en  France ,  en  Allemagne. 

28.  Opatre  tibial. 

Opatrum  tibiale- 

Opatrum  nigrum  ,  elytris  punclatis  fubrugofis  , 
tibiis  anticis  comprejjb-triavgularibus.  Entoirii 
tom.  3.  p.  56.  n°.  10.  tab.  i./ig.  10.  a.  b. 

Opatrum  tibiale.  Fabr.  Ent.  Sjijl.  em.  tom.  1. 
pag.  gi.  n°.  j3.  —  Syjl.  Eleui.  tom.  \.  pag.  iig. 
n^.  21. 

•1   Opatrum  tibiale.  Illig.  Inf..  Prtifflti  i'.  p.  icn. 

n°.  1.  ■>■' 

Opatrum  tibiale.  Payx.  Faun.  Suec.  tom.,  l, 
p.  83.  74°.  3. 

Opatrum  tibiale.  Herbsti  Co/co/j^.  5.  p.  zaï. 
tab.  52..  Jg.  8. 

Opatrum  tibiale.  PAJia.  Faun.  Germ.  FaJc.  40, 
tab.  10.  '     ■  _'••■  t  ^'■'•>">''"  ' 

.  ...  .     '     A.    \\i  '     ,   ' 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  longiiçur.  Tout  le^ 
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covps  eft  noir ,  ravement  couvert  d'une  poufTièrc 
lin  peu  ceadù^c.  La  tête  efl  li'géremenl  cliagriuée. 
Le  corcelet  efl  de  la  largeur  des  dlylres  ,  finement 
clianiiné  ,  marqué  de  quel((ucs  tubercules  à  peine 
ait;  /es  ,  liffes.  L'^cufTon  elL  petit ,  arrondi  poflé- 
ricurenienl.  Les  élytres  font  finement  pointille'es, 
murcpu-es  de  queiipies  enfoucemenr.  irréguliers. 
Les  jambes  antérieures  font  nn  peu  dilatées,  trian- 
gulaires ,  armées ,  vers  leur  bafe  extérieure  ,  de 
deux  ou  trois  dentelures. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suède  ,  dans  les  lipux  fablonneux. 

2g.  Opative  liifpide. 

Op^trum  Jiijpiduni. 

Opatrum  nigricans,  ihorace  elytrifque  hijpidis. 
Fabr.  S\JI.  Eleiit.  toin.  i.  p.  i:g.  n°.  23. 

Opatrum  liifpidum.  Wëb.  Obf.  Enl.  pag.  58. 

72".    I. 

Il  efl  plus  petit  que  l'Opafre  fabuleux.  Les  an- 
tennes font  tpflacées.  La  tôle  efl  noire,  tuberculée. 
Le  corcelet  eil  irrégulièrement  tubercule,  bifpide, 
bordé  ,  mai-qué  au  niilieu  d'un  enfoncement  peu 
profond.  Les  élytres  font  noires  ,  mUnies  cha- 
cune de  neuf  l!j;nes  élevées  ,  tuberculées,  à  tul)er- 
cules  hifpides.  L'abdomen  ell  noir,  couvert  de  poils 
cendrés.  Les  pattes  font  de  couleur  de  poix.  Les 
ailes  font  blanches  ,  marquées  de  veines  rouges. 

Il  fe  trouve  à  Sumatra. 

5o.  Opatre  foyeux. 

Opatrum  fericeum. 

Opatrum  Jericeurn,  grijeum  ,  elytris  Julcatis  , 
Julcis  punclatis.  Fadr.  Sjjl.  Eléut.  tom.  i.  p.  120. 

n".  24. 

Opatrum  fericewn.  Web.  Obf.  Ent.  pag.  58. 
n".  2. , 

Il  reCTemble  ,  fuivant  Fabricius  ,  à  l'Opatre  fer- 
rugineux pour  le  port  &  la  grandeur.  Les  antennes 
fout  momliforraes  ,  d'un  bnui-foncé  ,  avec  quel- 
ques poils  dorés.  La  tête  eft  noire  ,  poniluée.  I-e 
corcelet  eft  bordé  ,  brun  ,  couvert  de  poils  dorés 
qui  le  rendent  foyeux.  Les  élylres  font  brunes  , 
foyeufes ,  marquées  de  filions  ponftués.  Les  cuiffes 
antérieures  font  fimples  ou  armées  d'une  forte 
dent.  Les  ailes  font  blanches  ,  avec  les  veines 
brunes. 

n  fe  trouve  à  Sumatra. 

3i.  Opatre  ovale. 

Opatrum  ovatum. 

Opatium  ovatum ,  grifeuin ,  elytris  Jubjlriatisj 
niargine  albo ,  varia.  Fabr.  Sjjl.  Eleut.  tom.  l. 

p.   I2Q.  Tî».  '25l.  '  . 
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Il  efl  petit ,  St  de  forme  plus  ovale  que  les  efpè- 
ces  précédentes.  Les  antennes  font  courtes  ,  noi- 
res. Le  corcelet  efl  bordé.  Les  él^ytres  font  preique 
flriées ,  grifes ,  avec  le  bord  uu  peu  mélangé  da 
blanc. 

11  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

52.  Opatre  cannelé. 

Opatrum  canaliculatum. 

Opatrum  c ine réuni ,  elytris  Jlriatis  ,Jlriis  muri~ 
catis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  eni.  Suppl.  p.  42.  —  Syjl. 
Eleut.  tom.  i.  p.  120.  n".  26. 

Il  efl  petit ,  entièrement  gris.  Le  chaperon  efl 
entier.  Le  corcelet  ell  raboteux  ,  marqué  d'un  fil- 
Ion  au  milieu.  Les  élyties  font  flriées,  &.  les  flries 
font  muriquées.  Les  jambes  antérieures  font  den- 
tées. 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar. 

55.  Opatre  nain. 

Opatrum  mijiutuni. 

Opatrum  cinereum ,  thorace  rugojo ,  elytris 
lineis  elevatis  quatuor  lœvibus.  Eut.  t.  5.  n".  56. 
12.  tab.  l.Jig.  12.  a.  b. 

Opatrum  minutum.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  l. 
pag.  91.  re".  l5.  — Syjl.  Eleut.  tom.  l.  pag.  120. 

n".  27. 

Je  n'ai  pas  vu  cet  infeflej  ce  qui  me  fait  douter 
qu'il  appartienne  à  ce  genre.  Le  corps  ,  fuivant 
Fabricius  ,  eft  petit  ,  enliérement  d'une  couleur 
cendrée  obfcure.  Les  ély très  font  liffes ,  &.  ont  cha- 
cune quatre  lignes  élevées. 

Il  fe  trouve  en  Suède. 

54.  Opatre  pufllle. 

.  Opatrum  pufillum. 

Opatrum  cinereum ,  thorace  Jcabro  ,  elytris 
multo Jlriatis.  Fabr.  Evt.  S\Jî.  em.  tom.  l.  p.  gi. 
n°.  ib.  —  Sjjl.  Eleut.  tom.  i.  p.  120.  n°.  28. 

Fabricius  cite  mal-à-propos  Roffi  ,  qui  n'a  point 
décrit  à'Opatrum  pufillurji  ,  mais  \ Agricola  ,  qui 
eil  un  Bolélhoplnge.  Lé  PufiUe  ,  félon  Fabricius  , 
eft  petit  comme  les  précédons,  &  de  couleur  cen- 
drée. Le  corcelet  efl  chagriné  ,  &  les  élytres  ont 
pluiîenrs  ftries. 

Il  fe  trouve  en  Hongrie. 

Nota.  Les  Opatres  gris,  velu,  foyeux  &  rugueux 
de  mon  Entomologie  appartiennent  au  genre 
Afide  ,  ainfi  que  \c  Jujcum  ,  Xobjcurum  &  le  por~ 
catum  de  Fabricius.  Le  Boffu  8:  le  Réticulé  font 
le  même  infefte.  Le  dernier  n'eft  qu'une  variété  du 
premier ,  de  couleur  brune  claire  ,  que  j'avois  dé- 
crite Si  figurée  dans  li  Colleftion  de  Linné  ,  alors 
entre  les  mains  de  M.  Smtth;  il  appartient  au  genre 
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Boléfophage ,  ainfi  que  l'Agarlcicole  ouf  Agricole 
des  auteui's. 

L'article  Opatre  de  mon  'Entomologie  a  été 
rédigé  pendant  mon  voyage  dans  l'Orient ,  ainfi 
que  tous  ceux  compris  depuis  le  n".  4^  julqu'au 
by.  ;  ce  qui  fait  <î"  il  s'y  eft  gliflu  des  fautes  que 
j'aurai  foin  un  jour  de  corriger. 

OPHION.  Ophion.  Genre  d'infe£les  de  la  pre- 
mière feflion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères ,  &  de 
la  famille  des  IcLneumonides. 

Les  Ophions  ont  les  antennes  fétacées  ,  prefque 
de  la  longueur  du  corps  ;  les  anteunules  filiformes  ; 
les  mandibules  Lilides  ;  l'abdomen  arqué  ,  com- 
primé ,  large  &  tronqué  à  fon  extrémité. 

Ce  genre  ,  établi  par  Fabricius ,  n'a  point  été 
adopté  jjar  Latreille  ;  il  forme  feulement  une  divi- 
uon  parmi  les  Ichneumons  de  ce  dernier  :  ce  font 
les  comprimés  ou  ceux  à  abdomen  comprimé  8i  en 
faucille. 

M.  Jurioe  fait  entrer  quelques  Options  dans  fon 
genre  Iclineumon,  &  il  place  les  autres  parmi  fes 
Anomalons ,  dont  le  caratlère  ell  de  n'avoir  aux  ai- 
les fupt'rieures,  que  deux  grandes  cellules  cubitales 
ou  foumarginales  ,  tandis  que  les  Icbneumous  en 
ont  trois  ,  dont  l'intermédiaire  eft  fort  petite. 

Les  caratlères  que  Fabricius  alîigue  à  ce  genre 
ne  nous  ont  pas  paru  allez  précis  pour  ne  pas  luilfer 
■des  incertitudes  relativement  aux  elpèces  qui  doi- 
vent y  entrer.  Par  exemple  ,  il  afiîgne  fix  articles 
aux  anieunules  antérieures,  &  nous  n'en  avons  pu 
compter  que  cinq  à  toutes  celles  que  nous  avons 
foumifcs  à  l'examen  le  plus  fcrupuleux.  Les  anteu- 
nules poilérieures  ne  partent  pas  de  l'extrémité  de 
la  lèvre  ,  comme  il  le  dit ,  mais  de  fa  bafe  latérale 
un  peu  antérieure.  Ces  caraftères,  au  refte  ,  ainfi 
que  ceux  tirés  des  mandibules  &  des  mâchoires  , 
lui  fout  communs  avec  prefqne  tous  les  autres 
genres  formés  au-x  dépens  des  Icbneumons.  Ceux 
que  M.  Jurinc  lire  ,  pour  les  Anomalons,  des  ner- 
vures des  ailes  ,  feroieat  excelleus  s'ils  étoient  tou- 
jours afl'ez  conftaus;  mais  il  le  préfente  des  ano- 
malies ,  comme  il  l'a  remarqué  lui-même  ,  oui 
rendent  fon  genre  encore  incertain.  Le  travail  de 
M.  Juiine  pourtant  mérite  des  éloges ,  &  ne  fauroit 
être  trop  apprécié.  Nous  regrettons  feulement  que 
cet  habile  obfervateur  n'ait  pas  formé,  à  l'exemple 
de  Fabricius,  un  plus  grand  nombre  de  genres  qu'il 
n'a  fait ,  &  qu'il  n'ait  pas  rigoureurement  fuivi  fa 
méthode  eu  groupant  toutes  les  efpècei  d'Ichiieu- 
mons  dont  les  ailes  lui  préftiitoient  des  dllFércuces 
afiez  notables  &  all'tz  confiantes,  fi  ce  n'ed  dans  les 
cellules  cubitales  ,  du  moins  dans  les  autres  par- 
ties de  l'aile.  En  attendaut  un  travail  plus  étendu 
&  plus  rigoureux  fur  les  Ichneumonides  ,  nous 
croyons  que  le  genre  Ophion  de  Fabricius  peut 
être  coufervé  ,  en  le  refendant  toutefois  &.  n'y  iaif- 
fant  que  les  elpèces  qui  préi'entcront ,  s'il  elt  pol'- 
Cble ,  les  mêmes  caraflOres  ,  tant  aux  parties  de  la 
Jjouche  ,  q^u'aux  nervures  des  ailes.  Peut-êti;e  fera- 
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t-jl  diflicile  de  faire  concorder  ces  derniers  ;  maijï 
on  approcliera  du  moins  de  la  jirécifion  qu'exigent 
les  caratlcres  des  genres,  &  on  aura  facilité  l'élude 
des  elpèees  dans  une  famille  exlrèiuemcnt  uom- 
breufe  ,  dont  les  antennes  ,  la  forme  du  corps  ,  les 
nervures  des  ailes  &  même  les  couleurs  diU'èrent 
fouvent  beaucoup  du  mâle  à  la  femelle  ,  au  point 
qu'on  feroit  porté  quelquefois  à  les  placer  bien 
loin  l'un  de  l'autre.  ^ 

Les  antennes  des  Ophions  font  fétacéts,prer([ue 
auffi  longues  que  le  corps  ,  compofées  d'un  grand 
nombre  d'articles  cylindriques,  peu  difliiicls.  Le 
premier  feulement  eft  renflé ,  un  peu  plus  long 
cpie  les  autres  ;  les  deux  fuivans  fout  fort  courts  ; 
le  troilième  lurtout  eft  un  peu  plus  court  &.  un  peu 
plus  petit  que  le  fécond.  Elles  font  inférées ,  allez 
près  l'une  de  l'autre  ,  à  la  partie  antérieiu-e  de  la 
tête  ,  entre  les  deux  yeux. 

La  tète  eft  courte  ,  audi  large  que  le  corcelet  , 
dont  elle  eft  bien  dilliufle  ,  quoique  portée  fur  uu. 
col  très-court  ou  prefque  nul.  Les  yeux  font  ojj- 
lougs  ,  peu  faillaus  ,  &  placés  à  la  partie  latérale  : 
il  y  a  trois  petits  yeux  liÛ'es ,  difpofés  en  triangle, 
à  la  partie  lupérieure  de  la  tête. 

La  bouche  eft  formée  d'une  lèvre  fiipérieure  ,  de 
deux  mandibides  ,  d'une  trompe  fort  courte  Si  de 
quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée,  fort  courte  ,  ar- 
rondie antérieurement ,  légèrement?  ciliée. 

Les  mandibules  font  cornées ,  arquées ,  afTez  lar- 
ges ,  bifides  ou  bidcntées  à  leur  extrémité.  La  dent 
lupérieure  eft  un  peu  plus  longue  que  l'inférieure. 

La  trompe  eft  formée  de  trois  pièces.  Les  laté- 
rales ou  mâchoires  Ibnt  coriacées  ,  larges ,  minces 
prefque  tranipareules,  bifides.  La  divifion  interne 
eft  adhérente  à  l'autre  ,  plus  courte  ,  moins  lar^-e 
terminée  en  pointe.  L'autre  oft  grande  ,  large  ,  ar- 
rondie à  fon  extrémité.  Leia-  bafe  eft  plus  étroite 
&  cornée. 

La  pièce  intermédiaire  ou  lèvre  inférieure  efL 
cornée  ,  étroite  ,  un  peu  plus  large  à  fon  extrémité 
qu'a  fa  baie  :  c'eft  le  menton  proprement  dit.  Cette 
pièce  eft  furraoïuée  par  la  langue  ou  lèvre  infé- 
rieure ,  qui  eft  membraneufe  &  bifide.  Les  divi— 
fions  fout  diftantes  &  arrondies. 

Les  antennules  antérieures  ou  maxillaires  font 
longues,  (étacées,  compofées  de  cinq  articles  j  dont 
le  premier  eft  alongé  ,  aminci  à  fa  bafe.  Le  fécond 
eft  plus  court  &  plus  gros  que  le  premier.  Le  troi- 
lième eft  alongé  ,  peu  renllé  à  fon  extrémité.  Les- 
deux  fuivans  vont  en  diminuant  de  grofleur.  Elles 
font  inlérées  à  l'extrémité  de  la  partie  cornée  de  la. 
pièce  latérale  de  la  trompe.. 

Les  anieunules  poftérlcures  ou.labiaIes  font  pref- 
qu'une  fois  plus  courtes  que  les  antérieures,  &  coin- 
polées  de  quatre  articles  ,  dont  les  trois  premiers 
font  de  grofleur  &.  de  longueur  prefqu'égales.  Le 
dernier  eft  plus  étroit.  Elles  l'ont  inféréts  a  l'e^tré- 
milc  latérale  de  la  partie  cornée  de  la  pièce  inliir.— 
médiaire  ,  ou  à  la  baie  antérieure  de  la  lèvre.. 
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Lo  premier  fegment  d\i  corcclot  cfl  fuvl-  Cûiu't , 
à  peiuo  diflinil.  Le  iecoud  ou  le  dos  e(t  l'ievt',  con- 
vexe ,  pas  plus  large  que  la  tête.  L'écufl'on  qui  le 
termine  poftérieurement  eft  féparé  du  dos  par  un 
enfoncement  tranfverfid  ;  il  s'élève  quelquefois  au 
milieu  en  pointe  de  diamant  ou  en  tubercule  ar- 
rondi ,  &L  eil  fouvent  coloré  de  blanc  ou  de  jaune  , 
comme  dans  les  Iclineumons.  Le  troifième  fegment 
eft  court ,  plus  étroit  que  le  dos ,  &  s'abaille  poflé- 
rieuremeut. 

L'abdomen  ell  alongc,  comprimé,  arqué  ou  en 
faucille  ,  étroit  à  fa  bafc  ,  large  &  tronqué  à  fou 
extrén.ité  :  il  cit  porté  fur  une  forte  de  pétiole  , 
f'eil-à-dire  que  le  premier  article  éliminée,  ulongé, 
à  peine  renllé  à  Ion  extrémité;  il  cil  terminé,  dans 
les  femelles,  par  un  aiguillon  plus  ou  moins  alongé, 
mais  ordinairement  fort  court. 

Les  pattes  fout  de  longueur  inégale.  Les  pofté- 
rieures  font  plus  longues  &  plus  grofl'es  que  les  in- 
termédiaires ,  &  celles-ci  le  font  un  peu  plus  que 
les  antérieures.  Les  jambes  des  quatre  pattes  pof- 
térieures  font  terminées  par  deux  épines  droilfs, 
6c  celles  de  devant  par  une  un  peu  arquée. 

Les  ailes  font  étendues,  veinées,  ordinairement 
plus  courtes  que  l'abdomen  ;  elles  ont  une  cellule 
radiale  ou  marginale ,  grande  &  fort  alongée  ,  Si 
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deux  cellules  cubitales  ou  foiimargïnalea ,  dont  la 
première  préfeiite  des  anomalies  fort  remarqua- 
bles. Elle  efl  quelquefois  complète  ,  &  donne  naif- 
fanco ,  vers  fon  milieu  ,  à  une  nervure  récurrente  j 
mais  quelquefois  la  nei-vure  qui  doit  la  clorre  in- 
térieurement s'arrête  au-delà  de  la  nervure  récur- 
rente ,  comme  dans  l'Opbion  trompeur.  S:  fouvent 
elle  forme  un  coude  ,  &  s'unit  alors  complètement 
avec  la  première  cellule  intérieure  ;  de  forte  que 
deux  n'en  forment  qu'une  ,  comme  on  le  voit  dans 
l'Opliion  jaune.  Il  arrive  audi  affez  fouvent  qu'en-, 
tre  la  première  cellule  cubitale  &  la  féconde,  qui 
aboutit  à  l'extréniité  de  l'aile  ,  il  y  en  a  une  fort 
petite  .(j.  irrégulière.  Nous  aurions  noté  toutes  ces 
dilïérences  fi  nous  avions  pour  le  moment  fous  les 
yeux  toutes  les  efpèces  que  nous  mentionnons  d  a- 
près  Fabricius.  Ce  travail  efl  pourtant  abfolument 
néceffaire,  tant  pour  la  diflincuou  des  efpèces,  que 
pour  établir  des  fubdivifions  qui  en  faciliteront 
l'étude. 

Quant  aux  mœurs  &  à  la  manière  de  vivre  des 
Ophions  ,  nous  n'ajouterons  rien  ici  à  ce  que  nous 
avons  dit  à  l'article  Ichneumon  ,  l'bifloire  des  uns 
fe  liant  à  lliifloire  des  autres  ,  quoicpie  chacun 
ait  des  habitudes  qui  lui  foion^  particulières,  &  qui 
mériteroieni  des  détails  qui  ne  pourroieut  manquer 
d'être  aulli  curieux  qu'intéreflans. 
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OPHION. 

OPHION.  Fabr.  JNOMJLON.Jur.Pasz.  ICHNEUMON.  Linn. 
Geoffr.  Deg.  Latr.  Jur. 

CARACTÈRES   GÉNÉRIQUES. 

Antennes  longues,  se'tace'es  ;  articles  cyliftdriques ,  peu  distincts,  très  -  nombreux  ;  le 
premier  un  peu  alongé  et  renflé  \  les  deux  suivans  fort  courts. 

IMandibules  terminées  par  deux  dents. 

Langue  arrondie ,  peu  avancée. 

Quatre  antennulcs  ;  les  antérieures  longues  ,  composées  de  cinq  articles ,  dont  les 
premiers  plus  gros  que  les  derniers-,  les  postérieures  de  quatre  articles,  dont  le  dernier 
plus  étroit. 

Abdomen  alongé,  latéralement  comprimé,  en  faucille. 

Ailes  variables. 


ESPÈCES. 


*  Antennes  jaunes. 

1.  Ophion  jaunâtre. 

D'un  jaune-testacé  pâle;  corcelet  a\'ec 
deux  lignes  jaunes. 

1.  Ophion  pâle. 

D'un  jaune-tesLacé  pâle  ;  corcelet  sans 
tache. 

3.  Ophion  ramidule. 

D'un  jaune-testacé  pâle ,  avec  l'extré- 
mité de  V abdomen  noire. 

4.  Ophion  cliloris. 

D'un  jaune-testacé  pâle ,  sans  tache  ,• 
abdomen  dentelé  en  dessous. 

5.  Ophion  jaune. 

Jaune,  avec  le  vertex  noir;  extrémité 
de  l'abdomen  obscure. 


6'.  Ophion  ferrugineux. 
Fauve  ;  anneaux  'de  l'abdomen  mar- 
qués d'un  point  jaune,  de  chaque  côté. 

-j.  Ophion  trompeur. 
Testacé  ;    abdomen  plus   obscur  ,    en 
Jriucille. 

8.  Ophion  glaucoptère. 
Ferrugineux  ;  poitrine  et  extrémité  de 
l'abdomen  noires. 

g.  Ophion  fabricateur. 

Ferrugineux;  abdomen  obscur;  cor- 
celet et  poitrine  avec  des  rayures  en/on  - 
cées ,  noires. 

10.  Ophion  questeur. 

Jaune  ;  corcelet  avec  trois  tubercules 
élevés,  ovales,  obscurs. 

1 1 .  Ophion  dessinateur. 
Ferrugineux  ;  poitrine  et  extrémité  du 

corcelet  et  de  l'abdomen  noires. 
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12.  Ophion  obscur. 


O  PHI  ON.    (Insecte.) 

a2.  Ophion  tricolor. 


Obscur  ;  dos  du  corcelet  jaune ,  m'ec 
trois  lignes  courtes  et  un  point  obscurs  ; 
cotés  de  l'abdomen  tachés  de  jaune. 

i3.  Ophion  agresseur. 

JYoir  ;  antennes ,  bouche  et  pattes 
rouges. 

14.  Ophion  morio. 

Tres-noir  ;  front  taché  de  jaune  j  ailes 
bleues,  avec  l'extrémité  obscure. 

i5.  Ophion  alricolor. 

Ailes  cl  corps  tres-noirs ,  sans  tache  ; 
antennes  jaunes. 

16.  Ophion  front-jaune. 

Noir,  avec  le  front  jaune,  le  second 
et  le  troisième  anneau  de  l'abdomen 
rouges. 

l'j.  Ophion  habillé. 

Noir  ;  abdomen  ,  antennes  et  pattes 
ferrugineux. 

18.  Ophion  délaissé. 

D'un  brun-ferrugineux;  abdomen  noir, 
avec  la  base  ferrugineuse. 

iq.  Ophion  xaulhope. 

Noir;  abdomen  ferrugineux ,  avec  l'ex- 
trémité noire. 

20.  Ophion  circonflexe. 

Noir;  abdomen  jaimehsa  base;  pattes 
postérieures  ferrugineuses ,  avec  les  ge- 
noux noirs;  ecusson  jaune. 

21.  Ophion  maculé. 

FerrugineiLV ,  avec  l'extrémité  du  cor- 
celet et  de  l'abdomen  noire. 


Noir  ;  bouche  et  ligne  latérale  au  cor- 
celet jaunes  ;  abdomen  ferrugineux ,  avec 
le  premier  article  noir. 

*  *  Antennes  noires ,    marquées  d'un 
anneau  blanc. 

28.  Ophion  porte-clef. 

Noir  ;  pattes  rouges  ;  les  postérieures 
avec  l'extrémité  blanche  ;  antennes  avec 
un  anneau  blanc. 

24-  Ophion  abrévialeur. 

Noir  ;  abdomen  rouge ,  court ,  en 
masse,  avec  l'extrémité  tronquée ,  noire. 

25.  Ophion  exhortateur. 

Ferrugineux  ;  tète  et  extrémité  de  l'ab- 
domen "noires. 

26.  Ophion  à  tarse  blanc. 

Noir  ;  pattes  ferrugineuses  ,  avec  les 
tarses  postérieurs  blancs. 

***  Antennes  entièrement  noires. 

2'j.  Ophion  annonciateur. 

Noir;  pattes  rouges,  avec  les  jambes 
postérieures  noires;  aiguillon  de  médio- 
cre longueur. 

28.  Ophion  exhaustateur. 

Noir  ;  abdomen  rouge,  avec  la  base  et 
l'extrémité  noires  ;  aiguillon  recourbé,  en 
faucille. 

29.  Ophion  criailleur. 

Noir,  avec  le  second,  le  troisième ,  le 
quatrième  anneau  de  l'abdomen,  la  bou- 
che et  les  pattes  rouges. 

30.  Oi-HioN  fuscipenne. 

Rouge  ;  tète  et  anus  noirs  ;  ailes  obs- 
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OPHION.    (lusecte.) 


3 1 .  Ophion  géacralewr. 

Jaune ,  wec  les  antennes  noires  ;  ailes 
transparentes ,  sans  tache. 

32.  Ophion  fomentateur. 

Noir;  abdomen  afec  la  base  du  troi- 
sième et  du  (juatrieine  anneau  jaunâtre; 
pattes  testacées. 

33.  Ophion  inciilcateur. 

Noir  ;  abdomen  entièrement  ferrugi- 
neux. 

i\.  Ophion  fiiuclieur. 

Noir;  corcclet  presque  taché  ;  abdomen 
avec  le  second,  le  troisième  et  le  rpiatrieme 
anneau  rouges. 

35.  Ophion  nidulalcur. 

Noir  ;  corcelet  sans  tache  ;  abdomen 
auec  le  troisième  et  le  quatrième  anneau 
ferrugineux. 

36.  Ophion  pugilatcur. 

Corcelet  noir ,  sans  tache  ;  abdomen 
rouge ,  ai'ec  la  base  et  l'e.rtrémité  noires  ; 
pattes  grêles,  ferrugineuses. 

3 T.  Ophion  opérateur. 

Noir  ;  front  jaune;  abdomen  pétiole , 
comprimé,  rouge,  avec  l'extrémité  noire. 

38.  Ophion  dimidiateur. 

Jaune,  avec  les  antennes  noires  ;  abdo- 
men obscur,  avec  la  base  jaune. 

39.  Ophion  quadrateur. 

Jaune ,  avec  le  second  anneau  de  l'ab- 
domen noir;  extrémité  des  ailes  noire. 

40.  Ophioh  décharaé. 

Noir  ;  front  jaune  ;  abdomen  aminci, 
comprimé ,  rouge,  avec  l'extrémité  noire. 


4i.  Ophion  grêle. 

Noir  ;  front ,  écusson  et  deux  lignes 
sur  le  corcelet  jaunes. 

42.  Ophion  modérateur. 

Noir  ;  abdomen  pétiole ,  comprimé  ; 
pattes  pâles  ;  aiguillon  à  peine  plus  court 
que  le  coips. 

43.  Ophion  sauteur. 

Noir;  abdomen  en  masse,  court;  ai- 
guillon cylindrique  ;  pattes  postérieures 
alongées. 

44-  Ophion  exténuateur. 

Noir  ;  abdomen  rouge  ,  avec  le  dos 
noir;  pattes  antérieures  ferrugineuses. 

45.  Ophion  denté. 

Corcelet  mélangé  de  noir  et  de  jaune; 
abdomen  avec  des  bandes  jaunes  et  noi- 
res;-cuisses  postérieures  dentées. 

46.  Ophion  épineux. 

Rouge,  avec  V extrémité  du  corcelet  et 
la  base  de  V  abdomen  noires  ;  cuisses  pos- 
térieures dentées. 

4"!.  Ophion  érigateur. 

Noir  ;  corcelet  sans  tache  ;  abdomen 
court ,  avec  le  troisième  anneau  rouge  ; 
pattes  rouges. 

48.  Ophion  nourrisseur. 

Noir;  abdomen  court,  ferrugineux , 
avec  le  pétiole  noir.    . 

49.  Ophion  moqueur. 

Noir  ;  corcelet  sans  tache  ;  abdomen 
ferrugineux  ,  avec  le  pétiole,  le  bord  du 
second  anneau  et  la  base  du  troisième 
noirs. 
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50.  Ophion  conipcDsatcur. 

Noir  ,•  corcelel  sans  tache  ;  abdomen 
court ,  ai>ec  le  second,  le  troisième  et  le 
f/uatriime  anneau  rouges. 

5 1 .  OpnioN  marchand. 

Noir  f  corcelel  sans  tache  ;  abdomen 
court ,  a\Jec  le  bord  du  second  anneau , 
tout  le  troisième  et  la  base  du  qualiicmc 
jaunes. 

52.  Ophion  flagellant. 

Noir  ;  corcelet  sans  tache  ;  abdomen 
court,  avec  le  second  et  le  troisième  an- 
neau rouges i  cuisses  postérieures  noires. 

53.  Ophion  frustratexir. 

Noir  ;  pattes  rouges  ;  jambes  et  tarses 
postérieurs  noirs  j  ailes  obscures. 

54.  Ophion  pétiole. 

Noir  ;  corcelet  sans  tache  ;  abdomen 
pétiole;  en  faucille ,  ayant  le  troisième 
anneau  rouge. 

55.  Ophion  agréable. 

Noir  ;  abdomen  en  faucille ,  avec  le 
troisième  anneau  rouge  ,•  pattes  rouges. 


OPHION.    (Insecte.) 

56.  OriiioN  nègre. 

Jaune ,  avec  les  antennes  noires  et  les 


ailes  obscures. 

5-j.  Ophion  fémoral. 

Noir ,  avec  les  pattes  ferrugineuses  ; 
cuisses  postérieures  renflées,  unidenlées. 

58.  Ophion  écussonné. 

Noir,  avec  la  bouche  et  les  pattes  d'un 
jaune-fauve  ;  abdomen  rouge ,  avec  la 
base  et  l'extrémité  noires. 

5g.  Ophion  trimaculc. 

Noir;  bouche,  tour  des  yeux,  écusson 
et  lignes  ovales  sur  le  corcelet,  faunes. 

60.  Ophion  ensanglanté. 

Noir;  front,  écusson  et  partie  posté- 
rieure du  corcelet  d'un  rouge-sanguin  ; 
pattes  rouges. 

61.  Ophion  des  Pucerons. 

Jaune ,  avec  la  partie  postérieure  de 
la  tête  et  du  corcelet,  et  le  bord  des  der- 
niers anneaux  de  l'abdomen,  noirs. 
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*  Antennes  jaunes. 

I.  OpnioN  jaunâtre. 

Opuion  luteits. 

Ophion  pallidà  tejlaceus,  thurace  lineis  dtiabus 
flapis. 

Ophion  liileus.  Fadr.  Ent.  S\JÎ.  em.  Suppl. 
p.  203.  — S^Ji.  Pyez.  p.  i3o.  W.  i. 

Ichneumon  luteus  ,  thorace  Jlriato  ,  ahdomine 
Sulcato.  Fabr.  Ent.  S^Jl.  em.  tont.  2.  pag.  178. 
n".  1. 

Les  ailes  n'ont,  dans  celte  erpèce»,  que  detix  cel- 
lules cubitales.  La  larve  habile  dans  le  corps  de 
diyerfes  Chryfalides. 

T^oyez  ,  pour  la  defcription  &  les  autres  ryno- 
Dymes,  Ichneumon  jaunâtre  ,  n°.  l56. 

3.  Ophion  pâle. 

Oi'iiioy  pollens. 

Ophion  pallidè  tejlaceus ,  thorace  immaculato. 

Il  efl  une  fois  plus  petit  que  le  précédent,  n'ayant 
guère  que  cinq  ou  fix  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tcnaes  lont  tellacées  ,  de  la  longueur  du  corps.  La 
tète  ell  d'un  jaune-teftacé  ,  avec  les  yeu.x  bruns. 
Le  corcelet  cil  tellacé-pàle.  L'abdomen  efl  de  la 
même  couleur  ;  il  efl  plus  court,  moins  aminci  à 
fa  bal'e  que  dans  l'efpèce  précédente,  comprimé, 
tronqpié,  avec  l'aiguillon  d'une  demi-ligne  de  lon- 
gueur ,  caclié  dans  deux  valves  affez  larges.  Le 
point  marginal  des  ailes  efl  jaune  ,  &  on  remarque 
une  petite  cellule  triangulaire,  prelque  pétiolée , 
entre  les  deux  cellules  cubitales. 

Il  le  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  au  midi  de 
la  France ,  aiu\  environs  de  Bagdad. 

3.  Ophion  ramidule. 

Opnioy  ramidulus. 

Ophion  luteits ,  a/>domine  apice  nigro.  F.\br. 
Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  55G.  n°.  2.  — Syjl.  Pyez. 
p.  i3i.  n".  a. 

Ichneumon  ramidulus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  entend. 
tom.  2.  p.  178.  n°.  187. 

T^oyez ,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
nymes  ,  Ichseumon  ramidule  ,  n°.  173. 

4-  Ophion  cLloris. 

■Ophion  chloris. 

Ophion  pallidè  tejlaceus  ,  ijmnaculatus  ,  ahdo- 
inine  Jldcato ,  J'ubtiis  dentato. 

Il  relTemble  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  à  rOpLion  jaunâtre.  Tout  le  corps  efl  d'une 
couleur  teftacée  pâle,  fans  aucune  taciie.  Les  an- 
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lennes  font  de  la  longueur  du  corps.  I/abdonien 
rfl  pétiole  ,  en  faucille,  marque  de  deux  ou  trois 
dentelures  à  fa  partie  inférieure.  L'aiguillon  a  une 
liy;ne  &  demie  de  longueur;  il  efl  d'un  brun  tros- 
clair.  Les  deux  -s^alves  latérales  font  de  la  même 
longueur  Si  velues.  T,e  point  marginal  des  ailes  fu- 
péricures  efl  jaune,  &  plus  grand  que  dan&  l'Opliion 
jaunâtre.  L'on  apporçoit  une  petite  cellule  entre 
les  doux  cubitales,  &.le  commencement  d'une  ner- 
vure ou  cloifon  à  l'angle  rentrant  de  la  première 
cellule  cubitale. 

Il  le  trouve  dans  l'Amérique  fcptenlrionale. 

5.  Ophion  jaune. 
Ophion  Jlavus. 

Ophion  luteus ,  rerlice  atro ,  ahdomine  apice 
J'ufco.  Fahr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  aofj.  n°.  3. 
—  Syjl  Pyez.  p.  iSl./i".  4. 

Ichneumon  Jlavus .  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  179.  n°.  188. 

J^'oyez  Ichneumon  jaune,  u".  157. 

6.  Ophion  ferrugineux. 

Opuion  Jerrugi?ieus. 

Ophion  Juli'us  ,  ahdaminis  Jcgmentis  utrinquh 
punclojlavo.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  loi.  n°.  3. 

Ichneumon Jhniigineus.Y^TiD..  Ent.  Syjl.  Suppl. 
p.  228. 

Il  efl  grand.  La  tête  efl  fauve,  avec  les  mandi- 
bules &.  les  trois  petits  yeux  liifes ,  noirs.  Les  an- 
tennes fout  jaunes.  Le  corcelet  efl  fauve  ,  marqué 
de  deux  ligues  noires  ,  prefqu'eilacées  fur  le  dos  , 
&  d'un  point  iauue  fous  les  ailes.  L'abdomen  eft 
pétiole,  fauve,  avec  quatre,  cinq  ou  fix  points 
jaunes  de  chaque  côté.  L'aiguillon  eft  noir,  de  la 
longueur  de  l'abdomen.  Les  ailes  font  tranfparen— 
tes,  avec  le  point  ordinaire  jaune. 

Il  fe  trouve  en  Italie. 

7.  OpmoN  trompeur, 
Ophion  Jalla.r. 

Ophion  tejlaceus,  ahdomine  Jlilcato  jjijco. 

Il  reffemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
l'Ophion  jaunâtre.  Les  antennes  font  d'un  brun— 
tefiacé,  de  la  longueur  du  corps., La  têle  eft  tefta- 
cée ,  avec  les  yeux  bruns ,  ainC  que  les  petits  yeux 
lifTes.  Le  corcelet,  la  poitrine  &  les  pattes  font 
teftacés  ,  fans  tache.  L'abdomen  eft  pétiole  ,  eu- 
faucille.  Le  premier  anneau  eft  mince  ,  alongé  , 
teftacé  ;  les  autres  font  d'un  brun-tcflacé  ,  avec 
l'extrémité  plus  obfcure.  Les  ailes  ont  leurs  ner- 
vures brunes,  ainfi  que  le  point  marginal.  On  no 
voit  que  deux  cellules  culiilales.  La  pireniière  a 
une  ligne  qui  s'avance  jufqu'au  milieu  ,  &  qui  part 
de  l'angle  rentrant. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 
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'8.  OpHioîf  glaucoplère. 

Ophion  gîaucopterus. 

Opliion  Jèmtgineus ,  peclore  ahdominifque 
apice  nigris..  * 

OpJiinn  glaiicopleius  /iitejis ,  peclore  iiigro ,  ah- 
domine  Jatcato  ,  ano  jiigi-o.  F.abr.  E7it.  S\Jl.  evi. 
Siippl.  p.  23b".  n°.  4.  —  Sx/l.  Pyez.  p.  l33.  /?".  I4- 

Trayez ,  pour  les  autres  rynonvmes,  Ichneumon 
glaucoplère,  n".  160. 

Je  donnerai  ici  la  defcription  de  cet  infe£le  , 
que  je  n'avois  pas  fous  les  yeux  lorfque  je  rédigeois 
raruclc  IcnxEuMON  ;  il  a  neuf  lii!;nes  de  longueur. 
Les  anlennes  fout  dun  jauuc-ferrugineux ,  prefque 
jde  la  longueur  du  corps.  La  têle  eft  ferrugineul'e  , 
avec  la  partie  fupérieure  noirâtre.  Le  corcclet  eil 
ferrugineux  à  fa  partie 'fup(?rieure.  L'écufl'on  efl 
un  peu  conique  ,  &  tout  le  fegment  poflérieur  efl 
raboteux.  La  ligne  enfoncée  qui  fépare  ce  fegment 
du  corcelet  paroît  noirâtre.  La  poitrine  ell  noi- 
râtre. L'abdomen  efl  comprimé  ,  tronqué  ,  fauve  , 
a/ec  l'extrémité  noire.  Les  pattes  &  même  les  han- 
ches font  entièrement  fauves.  Les  ailes  ont  une 
teinte  roulfe.  Les  nervures  font  roulTes.  Il  y  a  trois 
Cïllules  cubitales  ,  dont  1  intermédiaire  efl  petite  , 
prefque  circulaire. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France  &  dans  toute 
l'Europe. 

9.  Opbion  fabricateur. 

Opiiios  Jcibricator. 

Op/iioiiJerrugiTieus  ,  ahdoinine _/iiJco  ,  thorace 
pecloreque  liiieis  iinprejjis  nigris. 

Il  refTemble  au  précédent.  Les  auteanes  font 
jaunes ,  de  la  longueur  du  corps.  La  tête  efl  d'un 
Lruu-ferrugineux  ,  avec  une  tache  noire  fur  le 
vertex  ,  &  les  yeux  bruns.  Le  coi'celet  &.  la  poi- 
trine font  d'un  brua-ferrugineux  ,  avec  les  enfon- 
cemeus  qui  fe  trouvent  autour  de  l'écuffon,  à  la 
partie  poftérieure  &.  fur  les  côtés  ,  noirâtres.  L'ab- 
domen efl  pétiole  ,  comprimé,  en  faucille  ,  avec  la 
bafe  ,  l'extrémité  &  la  partie  inférieure  noirâtres. 
Le  deffus  efl  d'un  brun-ferrugineux  ,  qui  fe  con- 
fond avec  le  noir  du  deflous.  Les  pattes  font  fer- 
rugineufes.  Les  ailes  ont  une  teinture  rouffeàtre. 
Les  nervures  font  roufCes  ,  ainG  que  le  point  mar- 
ginal ,  qui  efl  alongé ,  peu  marqué.  On  ne  voit  que 
deux  cellules  cubitales. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France. 

10.  OpniON  quefleur. 

Ophios  quejlor. 

Ophion  flavus ,  thorace  tuherculis  tribus  ele- 
Cii/i.f ,  oi'ûlis ,J'u/lis.  Fadb.  St^l.  Pyez.  p.  1Z2. 
/'".  6. 
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Il  ell  un  peu  plus  petit  que  l'Option  jaune.  Le* 
antennes  font  d'un  jaune-obfcur,  avec  le  premier 
article  jaune.  La  tête  efl  jaune.  Le  corcelet  efl 
jaune,  marqué,  à  fa  partie  antérieure,  de  trois 
tubercules  élevés  ,  ovales  ,  obfcurs.  L'abdomen  efl 
pétiole,  courbé  ,  jaune  ,  tronqué  Si.  obfcur  à  l'ex- 
trémité ,  avec  l'aiguiUon  avancé,  très-courl.  Les 
ailes  font  tranfparentes.  Les  pattes  font  jaunes. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

1 1 .  Ophion  deffinateur. 

Ophion  /ineator. 

Ophioit^ferragiiteuii ,  peclore,  thomcis  abdo- 
minijijuc  apice  nigris. 

Il  a  dix  lignes  de  longueur.  Les  antennes  font 
fauves,  de  la  longueur  du  corps.  La  tête  efl  ferru- 
gineufe  ,  avec  la  partie  fupérieure  noire.  L'écuffoa 
efl  ferrugineux.  La  partie  fupérieure  du  corcelet 
efl  ferrugineufe  ,  avec  trois  lignes  noires  peu  dil- 
tinfles.  La  partie  poflérieure  du  corcelet ,  les  côtés 
&  la  poitrine  font  très-noirs.  L'abdomen  efl  fcrru- 
gmeux  ,  avec  l'extrémité  noire.  L'aiguillon  efl  fer- 
rugineux ,  &.  n'a  qu'une  demi-ligne  de  longueur. 
Les  pattes  font  entièrement  ferrugineufes.  Les 
ailes  ont  une  teinte  roufl'e.  Les  nervures  font  rouf- 
les  ,  ainfi  que  le  point  marginal ,  qui  efl  alongé  , 
peu  marqué.  Il  y  a  une  très-petite  cellule  ovale 
entre  les  deux  cubitales. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France. 

13.  Ophion  obfcur. 

Ophion  obfcuratus. 

Ophion  obfcurus ,  ihoracis  dorfo  luteo  ,  lineis 
tnbus  abbreviatis  puncloque  Jiifcis ,  abdominis 
lateribus  Jlavo  maculatis-  Fabr.  Ent.  Syjl.  eni. 
Suppl.  pag.  237.  n°.  7.  —  Syjl.  Pyez.  pag.  l32. 

no.  7. 

Il  reCTemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
rOpbion  jaune.  Les  antennes  font  d'un  jaune-obf- 
cur. La  tête  efl  jaune  ,  fans  tache.  Le  dos  du  cor- 
celet eft  jaune  ,  marqué  de  trois  larges  lignes  obf- 
cures.  Les  latérales  n'avancent  pas  antérieurement 
autant  que  l'intermédiaire  ,  &  ceUe-ci  eft  terminée 
poftérieurement  par  un  point.  L'abdomen  eft  obf- 
cur, avec  des  taches  jaunes  furies  côtés.  Les  pattes 
font  obfcures. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 

i3.  Ophion  agrefTeur. 

Ophion  aggrejjor. 

Ophion  ater,  antennis ,  ore  pedibujque  nifis, 
Fabr.  Sy/i.  Pyez.  p,  102.  n°.  8. 

Il  refTemble  beaucoup  à  l'Ophion  pugilateur  ; 
mais  il  efl  plus  petit.  La  tête  eft  noire  ,  avec  la 
bouche  81  les  antennes  rougeâtres.  Le  corcelet  elk 
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iioir  ,  fans  (ache.  L'abdomen  eft  court ,  noîr ,  avec 
le  bord  du  troiCènie  fe<;ment  un  peu  rougeâlre. 
l/'extrcmit(î  ell  tronquée  ,  &  l'aiguillon  eft  avancé, 
court.  Les  ailes  font  tranfparentes.  Les  pattes  font 
ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  dans  la  Zélande. 

14-  OpHion  morio. 

OpBioif  morio. 

Ophion  ater,  fronts  Jlafo  maculatâ;  a/is  cya- 
neis ,  apiceS"jcis. 

Ophion  morio  ater ,  a/is  cyaneis.  Fabr.  Ent. 
S\Jl.  emend.  Suppl.  p.  207.  n°.  8.  —  S\Jl.  Pyez. 
p.  l32.  n".  9. 

T'oyez  Ichkeumon  morio,  n".  161. 

15.  Ophion  atricolor. 
Ophion  atricolor. 

Ophion  ater,  immitculatus  ,  antennisjlai'is. 

Il  eft  trcs-grand.  Les  antennes  font  un  peu  plus 
loBt;ues  que  la  moitié  du  corps  ,  d'un  jaune-fauve, 
avec  le  premier  article  noir  &  le  fécond  brun.  Tout 
le  corps  eft  très-noir  ,  fans  tacbe  ,  ainfi  que  les 
pattes  8:  les  ailes.  L'abdomen  eft  pétiole  ,  alongé  , 
comprimé ,  en  faucille.  L'aiguillon  eft  à  peine 
apparent.  Les  ailes  n'ont  que  deux  cellules  cubi- 
tales. 

Il  fe  trouve  en  Caroline  ,  d'où  il  a  été  apporté 
par  M.  Bofc. 

16.  Opiiio.n'  front-jaune. 

OPHioy  Jlavifmns. 

Ophion  niger,  abdoininisfègmento  tertio  quar- 
toque  ritfis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  aSy. 
n°.  y.  —  S)Jl.  Pyez.  p.  i33.  n°.  10. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
ferrugineufes.  La  tète  ell  noire  ,  avec  la  partie  an- 
térieure ,  au  dell'ous  des  antennes  ,  jaune.  Le  cor- 
celet  eft  noir,  avec  un  petit  point  calleux  jaune  à 
la  bafe  des  ailes.  L'abdomen  eft  noir,  avec  le  Iroi- 
fième  &  le  quatrième  fegment  rougeâties.  Les  pat- 
tes font  rougeâlres. 

Il  fe  trouve  eu  Italie. 

17.  Ophion  habillé. 

Ophion  ar/iiclus. 

Ophion  niger  ,  abdomme  Jlilcato  ,  antennis 
pedihuj'que  Jernigmeis.  Fabk.  Ent.  Syjl.  emend. 
Suppl.  p.  207.  n°.  10.  —  Sy/l.  Pyezat.  p.  i55. 
n°.  1 1 . 

Ichneumon  amiclas.  Fa-br.  Ent.  Sj^.  em.  t.  2. 
p.  18.1.  ra".  197. 

Voyes.  Ichneumon  habillé ,  n".  i6a. 
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18.  Ophion  délaifl'é. 

OPHioy  relictus. 

Ophion  ohfcurèjerruginexts,  ahdominejalcato- 
nigro ,  bafî ^ferrugineo.  Fabr.  £7?/.  Syjî.  emend. 
Suppl.  p.  336.  n°.  5.  —  S^Jî.  Pyez.  p.  i53. 
n''.  12.  ' 

Il  reCTemble  beaucoup  à  l'Opbion  circonflexe. 
Les  antennes,  la  tête  &.  le  corcelet  l'ont  d'une 
couleur  ferrugineufe  ,  obfcure.  L'abdomen  eft 
courbé ,  comprimé  ,  noir ,  luifaut ,  avec  la  Jiale 
ferrugineufe.  Les  ailes  font  courtes  ,  obfcures.  Les 
pattes  font  ferrugineufes  ,  avec  les  jambes  polUV 
rieures  noires  à  leur  ex(rémilé. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrlonale. 

ig.  OïHioN  xantbope.- 

Ophion  xanthopus. 

Ophion  niger ,  abdoniine  ferrugineo  ,  iipice 
nigiv.  Fabr.  Sjjl.  Pyez.  p.  i33.  n°,  i3. 

yoyez  Ichneumon  xanthope  ,  n°.  i65. 

20.  Ophion  circonflexe. 

Ophion  circumjlexus. 

Ophion  niger,  abdoniine  falcato  ,  anticeJlavOf 
pedihus  pojîicis  nigro  geniculatis ,  fcutellojlavo^ 
Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  236.  «°.  6.  —  •^v/7- 
Pyez.  p.  i53.  n°.  i5. 

/"oje^IcHXEDM&s  circonflexe,  n".  i64' 

21.  Ophion  maculé. 

Ophion  maculator. 

Ophion  Jèrrvgineus ,  thoracis  abdominifqu* 
apice  nigro. 

Il  a  de  fix  à  fept  lignes  de  longueur.  Les  antenne* 
font  d'un  jaune-fauve.  La  tête  eft  ferrugineufe,  avec 
tout  le  vericx  noir  ,  &  une  ligne  de  la  même  cou- 
leur furie  front,  bifurquée  à  fon  extrémité.  Les 
mandibules  font  jaunes ,  avec  l'extrémité  noire.  Le 
corcelet  eft  lerrugineux,  marqué  d'une  raie  longi- 
tudinale ,  courte,  à  la  partie  antérieure,  &  toute 
la  parlie  poftérieurement  noire.  Les  côtés  font  fer- 
rugineux; mais  la  poitrine  eft  noire.  L'abdomen 
eft  ferrugineux  ,  avec  les  derniers  anneaux  noirs. 
Les  pattes  lont  enliércment  ferrugineufes,  excepte 
les  banches  poftérieures,  qui  font  noires.  Les  ailes 
ont  une  légère  teinte  roufleàtre  ,  &  n'ont  que  deux 
cellules  cubitales. 

Il  fé  trouve  aux  environs  de  Paris.. 

22.  Ophion  tricolor. 

Ophion  tricolor. 

Ophion  ater,  ore  Uneâque  lateruli thoracis Jla^ 
vis  j  abdnminejerrugineo,  bii/î  nigrâ. 
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Ophion  Iricolor  ater ,  abdomine ,  antennis 
j)edilnifque Jerrugimis.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  l33. 

71°.    l6. 

Tchneumon  tricolor.  Fabr.  Entom.  Syjl.  em. 
iom.  2.  p.  182.  n".  2o3. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Ces  antennes  font 
^fcvrupnenfcs  ,  avec  le  premier  article  noir.  La 
têle  eft  noire,  avec  la  bouclie  jaune.  Le  corcelel 
eft  noir,  avec  une  petite  ligne  jaune  de  chaque 
côté  anlc'ricuremfnt ,  &  un  point  delà  même  cou- 
leur au-devant  des  ailes.  L'abdomen  eft  ferrugi- 
neux ,  avec  le  pétiole  noir.  Les  pattes  font  ferrugi- 
Henfes.  Les  ailes  font  blanches. 

Il  fe  trouve  en  Italie. 

*  *  Antennes  noires  ,    marquées  d'un  anneau 
blanc. 

20.  Ophion  porte-clef. 

Ophion  clavator. 

Ophion  ater ,  prdihus  nifis ,  pnjlicis  apice 
alhis  ,  (Uitennis  Jlifciâ  albâ.  Fabr.  SyJ}.  Pyez. 
p.  K)4.  n".  17. 

Ichnewnon  clai'ator.  Fabr.  Entom.  Syjl.  eni. 
iom.  2..  p.  l5i.  n°.  74. 

Il  a  de  quatre  à  cinq  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  <Je  la  longueur  du  corps  ^  noires  , 
avec  un  anneau  blanc  affez  large.  La  tête  eft 
noire,  avec  la  lèvre  fupt'rieure  brune.  Le  corcelet 
eft  noir.  L'abdomen  eft  noir ,  pétiole ,  renflé  &  com- 
primé à  l'extrémité  ,  terminé  parun  aiguillon  de  la 
même  couleur,  d'une  demi-ligne  delungueur.  Les 
pattes  fout  ronges  ,  avec  la  hanche  &lapièce  quiles 
unit  aux  cuifl'es,  noires;  &  le  fécond,  le  trnifième 
&  le  quatrième  articles  des  tarfes  poftérieurs 
Lianes.  Les  ailes  ont  une  cellule  quadrangulaire 
entre  les  deux  cellules  cubitales  &  le  commence- 
ment peu  marqué  d'une  cloifon  ,  à  l'angle  rentrant 
de  la  première  cellule  cubitale. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris,  en  Daiie- 
marck. 

24.  Ophion  abre'viateur. 
OPHJOrf  abreciator. 

Ophion  niger ,  abdomine  breviffimo  clavato 
nifo^,  apice  truncato  nigro.  Fabr.  S^Jl.  Pyez. 
p.  134.  n°.  18. 

Ichneumon  abreviator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
iom.  2.  p.  l53.  72°.  83. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
noires  ,  avec  un  anneau  blanc.  La  tête  8c  le  corce- 
let font  noirs,  fans  tache.  L'abdomen  eft  court, 
roug.^'àtre  ,  avec  un  long  pétiole.  L'extrémité  eft 
compriuiée,  tronquée,  noire,  armée  d'un  aiguil- 
loa  court ,  un  peu  recourbe.  Les  pattes  fout  rou- 
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geàtres ,  avec  les  jambes  poftérieures  noires  ,  S: 
les  tarfes  blancs. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 

25.  Ophion  e.xhortateur. 

OPllI0^'  e.rhortator. 

OphionJciTugineus,  capite  abdominijquc  apice 
nigris.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  i34.  n°.  iç). 

Ichneumon  exliortator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
tom.  2.  p.  i54.  n".  88. 

r"oi'e.5  IcHNEU9io>'  cxhortateur ,  n".  r.*). 

26.  Opuiox  à  larfe  blanc. 

Ophion  tarfator. 

Ophion  nigcr ,  pedibusjèrrugineis y  tarfts  pojli- 
cis  albis.  Fabr.  Sjjl.  Pyez.  p.  i34.  n°.  20. 

Il  relTeinble  beaucoup  au  précédent.  Les  anten- 
nes font  noires,  marquées  d'un  anneau  blanc.  La 
tête  &.  k*  corcelet  font  noirs  ,  fans  tache.  L'abdo- 
men ell  court,  pétiole j  comprimé,  noir,  avec 
l'extrémité  tronquée  ,  armée  d'un  aiguillon  court , 
recourbé.  Les  pattes  font  rougeâtres  ,  avec  les  tar- 
ies poftérieurs  blancs. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Autriche. 

*  *  *  Antejuies  entièrement  noires. 

27.  Ophion  annonciateur. 

Ophion  nunciator. 

Ophion  ater,  pedibus  rufîs ,  tibiis  pojlicis  ni- 
gris,  abdomine  comprejjb,  aculeo  mediocri.  Fabr. 
Syjl.  Pyez.  p.  104.  n".  21. 

Ichneumon  nunciator.  Fabr.  Ent.  S\Jl.  em. 
tom.  2.  p.  166.  n°.  107. 

Il  eft  plus  petit  que  les  précédens.  La  tête  eft 
uoire  ,  avec  les  antenuules  feules  rougeâtres.  Le 
corcelet  eft  noir  ,  fans  tache.  L'abdomen  eft  noir, 
prefque  comprimé.  L'aiguillon  eft  auHi  long  que 
i'aljdomen.  Les  pattes  font  rouges ,  avec  les  jambes 
poftérieures  antérieurement  noires.  Les  ailes  font 
tranfparentes ,  avec  le  point  marginal  noir. 

11  fe  trouve  en  Allemagne. 

a8.  Ophion  exhauftateur. 

Ophion  eahaujîator. 

Ophion  niger ,  abdomine  rufo  ,  baji  apiceque 
nigro ,  aculeo  recurvo ,Jalcato.  Fabr.  S\Jl.  Pyez. 
p.  l35.  n°.  22. 

Ichneumon  cxhaujlator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
Suppl.  p.  226. 

Il  eft  petit.  La  tête  eft  noire  ,  avec  les  mandi- 
bules ferrugineufes.  Le  corcelet  eft  noir,  fans  ta- 
che.  L'abdomen  eft   court,  pétiole,  comprimé, 

tronqué , 
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tronqu<? ,  ixuge ,  avec  la  Laie  &.  l'cxln'initt^  noires. 
L'aiguillon  eu  noir ,  arcpiû ,  rucourbû  ,  dv  la  lon- 
gueur de  l'abdomen.  Les  pattes  font  fcrrug;ineul'es  , 
&  les  cuilTes  font  compriméts.  Les  ailes  lont  obi- 
cures  j  avec  une  tacLe  marginale  noire. 
Il  fe  trouve  en  Danemarck. 

29.  OpHioN  ciiailleur. 

Opuioth  latrator. 

Ophion  niger ,  abdorninis  fegmento  fecundo  , 
tertio  ,  quarto  ,  ore  pedihiifgue  rujis  ;  pojïicis  ni- 
gris ,  rufo  aimulatis.  Faer.  S^Jl.  Pyez.  pag.  l33. 
n".  20. 

Ichneumon  latrator.  Fabr.  Ent.  Svjl.  em.  t.  2. 
p.  ï6j.  n".  109. 

Ployez  IcHNEOMON  criailleur,  n".  ia3. 

30.  Ophion  fufcipenne. 

Ophion  penrtator. 

Ophion  ru  fus ,  capite  anoque  m'gris  ^  ails  Jiif- 
cis.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  l33.  11°.  24. 

Il  reflemble  ,  pour  la  forme  &  la  n;randeur ,  à 
TOpliion  pugilateur.  Les  antennes  &  la  tète  font 
noires.  Le  corcelet  eft  rouge  ,  fans  tache.  L'abdo- 
men efl  comprimé  ,  arqué  ,  rouge  ,  avec  l'extré- 
mité noire,  tronquée.  L'aiguillon  eft  court,  avancé. 
Les  ailes  font  obfcures ,  avec  deux  petits  points 
trjmfparens  ,  placés  à  la  partie  antérieure. 
•     Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

'     3l.  Ophion  générateur. 

Ophion  generator. 

Ophion  Jlanis  ,  antennis  nigris ,  alis  hyalinis 
immaculatis.  Fabr.  Syji.  Pyez.  p.  l35.  n°.  25. 

Il  efl  plus  petit  que  les  précédens.  Les  antennes 
■font  noires.  La  têle  &  le  refte  du  coi'ps  fout  jaunes. 
L'abdomen  e(l  court,  tronqué.  Les  ailes  font  en- 
tièrement Iranfparenles. 
.     Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

03.  Ophion  fomentateur. 

Ophion  Jbmentator. 

Ophion  niger ,  ahdomine  ,falcaio  ,  fegmento 
tertio  quartoque  bafî  flai>efcentibus ,  pedtbus  tef- 
taceis.  Fabr.  Syfl.  Pyez.  p.  i33.  W.  26. 

Ichneumon  Jotnentaior.  Fabr.  Ent.  S^\Jl.  em. 
.toni.  2.  p.  170.  n°.  154. 

P'oyez  Ichneumon  fomentateur,  n°.  137. 

33.  Ophion  inculcateur. 

Ophion  inculcator. 

Ophion  nigsr,  abdomine  ^fakato  ,  toto  Jerni- 
gineo.  Fapr.  Sjjl.  Pyez.  p.  i35.  n°.  2.1. 
WJl.  Kat.  Lnf.   Tome  VIII. 
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Ichneumon  inculcator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
tant.  3.  p.  174.  n°.  169. 

J^qyez  Ichneumox  inculcateur ,  n°.  l44- 

34.  Ophion  fauclieur. 

Ophion  falcalor. 

Ophion  niger,  thorace  fiihmaculato ,  ahdomine 
Suie  alo  i  fegmento  fecundo ,  tertio  quartoque  nifis. 
Fabr.  Ent.  Syjl  em.  Suppl.  p.  2Î>J.  n".  11.  — Syjl. 
Pyez.  p.  l36.  n".  28. 

Ichneumon Salcator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  3. 
p.  174.  n°.  170. 

T^oyez  Ichneumon  faucheur  ,  n°.  l45> 

35.  Ophion  nidulateur. 

Ophion  nidulator. 

Ophion  niger,  thorace  immaculuto  ,  ahdomine 
Sulcato  ,  fegmento  tertio  quaitoque  Jèrnigineis. 
Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  i36.  n°.  ag. 

Ophion  nidulator.  I'axz.  Faun.  Gemi.  Fajct 
tab.  i5. 

Il  eft  un  peu  plus  pelit  que  l'Ophion  faucheur  , 
&  toul-à-fait  diiliufl.  Les  aniennes,  la  tête  &  le 
corcelet  font  noirs  ,  fans  tache.  L'abdomen  eft 
pétiole  ,  courbé  ,  noir ,  avec  le  Iroifième  &  le  qua- 
trième fegment  ferrugineux.  L'aiguillon  eft  avancé, 
court.  Les  pattes  font  rouges,  avec  les  cuifles  pof- 
térieures  noires. 

Il  fe-trouve  en  Allemagne. 

36.  Ophion  pugilaleur. 

Ophion  pugilator. 

Ophion  thorace  immaculuto  ,  ahdomine  nrfo  , 
hafi  apiceque  nigro,  pedihus  tent/ibus^'irtigineis. 
Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  pag.  238.  n".  12.  — 
Sjijl.  Pyez.  p.  l3G.  «".■  5o. 

Ichneumon  pugilator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
tom.  2.  p.  174.  n°.  171. 

T'oyez  Ichneumon  pugilaleur  ,  n".  146. 

07.  Ophion  opératcm-. 

Ophion  operulor. 

Ophion  niger,  Jrt>nte  Jlui'â  ,  abdomiiie  peiio- 
lato ,  compreffo  ,  rujl) ,  apice  nigro. 

Il  a  de  huit  à  dix  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  noires  ,  avec  un  peu  de  jaune  au  déf- 
ions du  premier  article  ;  elles  iie  font  guère  plus 
longues  que  la  moitié  du  corps.  La  têle  eft  noire  , 
avec  toule  la  par'ie  auiéricuvc  jaune.  La  bouche 
ell  jaune.  Le  corcelet  tft  noir,  finement  pointillé. 
L'abdomen  eft  alongé ,  pcliolé  ,  comprimé,  ferru- 
gineux ,  avec  les  deux  derniers  anneaux  noirs  ,  & 
Ttt 
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une  ligne  de  la  mûme  couleur  fur  le  feconcl.  Les 
pattps  font  d'un  l'aune-firiii^ineux,  avec-  une  lionne 
partie  des  cailles  pofiérieures  &  l'extréniilé  des 
jaaibes  pollérleures  noires.  L'aiguillon  efl  ferruH;i- 
■  neux  ,  &  n'a  pas  une  ligne  de  longueur.  Les  ailes 
i'int  courtes  ,  &  ont  udc  L'gèrc  teinte  roulTeàlre  ; 
elles  n'ont  que  deux  cellules  culiilales. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France ,  &  fouvent 
aux  environs  de  Paris. 

7t8-  Opbion  dimidiateur. 

Ophion  diinidiator.  •     . 

Ophion  flavus  ,  anlennis  nigris  ,  ahddinine 
laj'co,  baji  Jlavo..  Fabb.  SyJJ.  Pyez.  pag.  l56. 
II".  3l. 

Il  rciremble  ,  pour  la  fnrmc  Si  la  grandeur  ,  à 
1  Opljiou  jaune.  La  tôle  cil  jaune,  avec  le  vcrlex 
noir.  Les  antennes  font  noires.  Le  corcelet  ell 
jaune  ,  fans  tache.  L'abdomen  cil  pétiole  ,  arqué  , 
(iomprimé.  Le  (ircmicr  &  le  fécond  anneau  font 
lerrugiaeux,  8:  les  autres  noirâtres.  Les  pattes  font 
jaunes. 

Il  fe  trouve  dan.-.  l'Amérique  méridionale, 

Tic).  Ophio.n'  quadrateur. 

Opuion  quadrator. 

Ophion  Jlavus  ,  abdominis  articula  fecundo 
atro ,  alis  apice  otris.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  ilrj. 

71".  02. 

Il  ell  plus  petit  que  le  précédent.  Les  antennes 
fout  noires,  avec  le  premier  article  jaune.  La  tcle 
&  le  corcelet  font  jaunes,  ians  tache.  L'abdomen 
eil  pétiole  ,  arqué  ,  comprimé  ,  mince.  Le  premier 
anneau  ell  d'iine  couleur  ferrugineufe  oblcure;  le 
i'econd  ell  noir;  le  troifîème  efl  noir  en  delfus  , 
jaune  en  de  flous  ;  les  auti'es  font  jaunes.  Les  ailes 
iont  Iranfparenles ,  avec  l'extrémité  noire.  I,es 
quatre  pattes  antérieures  font  jaunes,  Si  les  deu,\ 
poflérieures  noires. 

11  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

40.  Ophion  décliarné. 

Opjiioy  macilevtus. 

Ophinn  nigei  ,f/-onte  Jlapâ  ;  ahdojuine  îenui , 
comprejjh  ,  i-uf'o  ;  apice  îligro. 

Il  a  de  cinq  à  fi.\  lignes  de  longueur.  Les  anten- 
nes font  uoii-;ltres  en  delTus  ,  brunes  en  délions  , 
avec  les  premiers  articles  noirs ,  &  le  dcfl'ous  du 
premier  feulement  jaune.  La  tête  efl  noire,  avec 
toute  la  partie  antérieure  &  la  b(mche  jaunes,  & 
lin  point  brun  derrière  les  yeux.  Le  corcelet  elt 
hoir.  L'abdomen  efl  alongé  ,  très-eflilé  à  fa  bafc 
nu  dans  fes  deux  premiers  anneaux  ,  comprimé 
dans  les  fuivans  ;  il  ell  tout  ronge  ,  avec  les  deux 
derniers  anneaux  noirs   ou  feulement  noirâtres. 


O  P  H 

L'aiguillon  efl  ronge  ,  &  n'a  pas  une  demi-ligne  de 
long.  Les  pattes  font  rouges ,  avec  les  hanches  an- 
térieures jaunes  ,  &  les  poftérienres,  noires.  L'ex- 
trémité des  jambes  poftérieures  fc  les  tarfes  font 
noirâtres.  Les  ailes  font  courtes. Le  poiiit  marginal 
efl  alongé,  jaunâtre',  &  cri  ne  4otf  que  deux  cel- 
lules cubitales. 

Il  ie  trouve  fréquemment  aux  environs  de 
Paris. 

41  •  Ophion  grêle. 

Opjiion  gracilis. 

OpJiion  niger,J'ioiiU jJliiUllo  lindji/ue  duaiut 
ihomeii  Jlufis. 

Il  reffemble  au  précédent  pour  la  forme  &  l.i 
grandeur.  Les  antennes  font  plus  courtes  que  le 
corps ,  noires  ,  avec  le  delTous  du  premier  article 
jaune.  La  tête  efl  noire  ,  avec  tout  le  front  &  une 
ligue  autour  des  yeux  jaunes.  La  ligne  efl  inter- 
rompue an  fomœel  de  la  tête.  Le  corcelet  ell  noir, 
avec  réculTon  &  une  ligne  latérale  jaunes.  La  ligne 
efl  placée  au-devant  des  ailes.  L'abdomen  ell  effilé, 
comprimé  ,  noir  en  defl'us  ,  d'un  rouge-obfciir  eu 
délions.  L'aiguillon  ell  noir  ,  &  a  plus  d'une  ligne 
de  long.  Les  pattes  font  rouges  ,  avec  la  bafe  des 
cuiUes  poflérieures  &.  l'extrémité  des  jambes  pofté- 
rieures noirâtres.  La  pièce  de  ces  mêmes  pattes, 
qui  unit  la  hanche  à  la  cullïe  ,  ell  afl'ez  longue  &. 
obfcure.  Les  ailes  font  courles.  Le  point  marginal 
efl  alongé  ,  tellacé  ,  &;  on  n-j  voit  que  deux  cellules 
culiilales. 

Il  fe  trouve  fréquemment  aux  environs  de 
Paris. 

42.  Ophion  modérateur. 

Ophion  ninderator. 

Ophion  niger,  abdomine  petiolato,  cowprejjn ; 
pcdihus  pallidis,aculeo  corporejubbret'iori.  Fab. 
Syji.  Pyez.  p.  iZy.  /i".  53. 

IchiKfumon  moderator.  Fabr.  Ent.  S\Jl.  em. 
loin.  3.  /).  175.  n".  17s. 

l't>ycz  IcHXECMO.N  modérateur,  n'^.  102. 

43.  Opmoti  fauteur. 

Ophiov  faltaior. 

Ophion  aier ,  abdomine  clai'alo  hicvijjimo , 
aculeo  cyliridrico  fptdihiis  pnjlicis  elongatis.  Fab. 
Ent.  SyJi.  Suppl.  p.  258.  n°.  \h.  —  SyJi.  Pyez. 
p.  \ïrj.  n°.  54. 

T'oyez  Ichnt.umon  laulcur,  n".   l35. 

44-  Ornio.N  cxiénuateur. 

Oi'iiios  cjcienualor. 

Ophion  ater ,  abdomine  Jakalo  riifo  ,  doifù 


O  P  H 

atro,  peâîhus  anticisjemigincis.  Fab.  Syjl.  Tyez. 
p.  ilrj.  n".  35. 

Il  leflemble  à  l'Ophiou  pugilateur  ;  mais  il  eft 
deux  fois  plus  petit  &  plus  effilé.  Les  antennes  font 
noires.  La  tête  eft  noire,  avec  la  bouche  blanche. 
Le  corcelet  efl  noir ,  fans  tacbe.  L'abdomen  eft 
mince,  arqué,  poftérieurement  renflé,  rouge, 
avec  le  dos  noir.  1,'aiguillon  eft  de  la  longueur  de 
iabdomen  ;  mais  fa  gaîue  eft  une  fois  plus  courte. 
Les  ailes  font  courtes  ,  tranfparentes.  Les  pattes 
font  fexrugineufes. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méiidionale. 

45.  OpftioN  denté. 

Ophion  dantator. 

Ophion  thorace  nigro  Jlcwoque  varia,  abdo- 
niinc  JliJ'ciato  ,  Jemoribus  pofiicis  unidentatis. 
Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  l38.  n".  56. 

Il  eft  petit.  Les  antennes  font  noires.  La  tête  eft 
jaime,  avec  le  verlex  noir.  Le  corcelet  eft  mélangé 
de  jaune  &.  de  noir  ;  mais  le  dos  eft  noir,  avec  deux 
lignes  jaunes.  L'abdomen  eft  pétiole,  arqué,  com- 
primé ,  mince.  Le  premier  anneau  eft  jaune  à  la 
bafe  ,  noir  à  l'extréuiité  5  le  fécond  eft  noir  ,  avec 
le  bord  feulement  jaune;  les  autres  font  jaunes 
à  la  bafe  ,  noirs  a  l'extrémité.  Les  ailes  font  cour- 
tes ,  tranfparentes  ,  avec  le  point  marginal  noir. 
Les  pattes  font  jaunes ,  avec  les  cuifles  poftérieures 
juarquées  de  deux  bandes  noires  ,  &  armées  d'une 
.dent  élevée,  aiguë,  vers  l'extrémité. 

Il  le  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

46.  Ophion  épineux. 

Ophion  Jpinaior. 

Ophion  ni  fus ,  ihoracis  pnjlico  ahdornijiiji/ue 
'hafi  nigris  jfeinnnbus  pofiicis  unidentatis.  Fabb. 
%Jl.  Pyez.p.\l'6.  n".  07. 

Il  eft  plus  petit  que  le  précédent.  La  tête  eft 
d'un  rouge-in'un.  Les  antennes  font  noires.  Le  cor- 
celet eft  rougeâtre  antérieurement ,  noir  poftérieu- 
rement. L'abdomen  eft  pétiole,  arqué  ,  comprimé. 
Le  premier  &  le  fécond  anneau  fout  noirs  ,  &.  les 
autres  roiigcàtres.  L'aiguiUoii  eft  noir,  avancé. 
Les  ailes  font  tj-anfparentes  ,  avec  le  point  mar- 
ginal noir.  Les  pattes  fout  rougeâlres.  Les  cuift'es 
^oflérieurci  font  armées  d'une  petite  dent  uiguii. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

47.  Othion  érigalcur. 

Ophiun  erigator. 

Ophion  ater,  thorace  imrnaculato  ,  ahinniine 
brei/i  ,  ftginentti  teitio  pedibufijue  rujis.  Fabr. 
Eut.  SyJI.  cm.  Suppl.  pug.  35iJ.  n".  14.  —  Syji.. 
Fj-ez.  p.  \Zç).  K".  Sb. 
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Ichneumon  erigator.  Fabr.  Ent.  SyJI.  em.  t.  a. 

p.  175.  n°.  174. 

Il  eft  petit.  Les  antennes ,  Li  téie  &  le  corcelet 
font  noirs.  L'abdomen  eft  court,  en  faucille,  renflé 
à  l'extrémité  ,  noir,  avec  le  fécond  anneau  rouge. 
L'aiguillon  eft  très-court,  à  peine  avancé.  Les  aile* 
font  tranfparentes  ,  avec  le  point  ordinaire  nçLr. 
Les  pattes  font  rouges. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

48.  Ophion  nourrifTeur. 

Ophion  nutritor.  " 

Ophion  niger ,  abdomine  brevi  ,Jerrugineo  } 
petiolo  atio.  Fabr.  Syjl.  Pyez,  p.  iSg.  n".  Sg. 

Il  eft  petit.  Les  antennes,  la  tête  &  le  corce- 
let font  noirs.  L'abdomen  eft  pétiole,  comprimé  , 
tronqué ,  rouge  ,  avec  le  pétiole  noir.  L'anguillon 
de  la  femelle  eft  noir,  recourbé,  de  la  longueur 
de  l'abdomen.  Les  pattes  font  rouges. 

Il  fe  trouve  dans  f  Autriche. 

49.  OpHio»  moqueur. 

Ophion  jocator. 

Ophion  niger ,  thorace  iinmaculato,  abdomins 
femigineo ,  petiolo  ,  feginento  fecundo  margine  , 
tertio  bafi  nigris.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl. 
p.  238.  ré".  i5.  —  Syjl.  Pyez.  p.  1%.  n".  40. 

Ichneumon  Jocaior.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  2. 
p.  175.  n".  175. 

Il  eft  petit.  La  tète  eft  noire  ,  marquée  d'un 
duvet  ai-genté  ,  un  peu  luifaut ,  fur  la  lèvre  fupé- 
rieure.  Le  corcelet  eft  noir,  avec  un  feul  point 
jaune  à  l'origine  des  ailes.  L'abdomen  eft  pétiole, 
arqué  ,  comprimé.  Le  pétiole  eft  mince,  tout  noir. 
Le  fécond  anneau  eft  noir  en  defTus  ,  avec  le  bord 
ferrugineux  ;  le  troiCcme  n'eft  noir  qu'à  la  bafe. 
Le  refte  eft  f-rrugineux.  Les  pattes  font  rou<;pà- 
tres.  Les  cuifies  poftérieures  ont  un  anneau  blamï 
à  leur  bafe. 

Il  fc  trouve  à  KicU. 

5o.  Ophion  compensateur. 

Ophion  compcnjlitor. 

Ophion  ater ,  thorace  imrnaculato  ,  abdomine 
brsvijjiino  ,  Jl'gmentn  fecundo  ,  tertio  cpiartoque 
rufis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  308.  n".  iS. 
—  Syjl.  Pyez.  p,  log.  n°.  41. 

Ichneumon  compenfator.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
tom.  2.  p.  176.  ra".  176. 

Il  eft  une  fois  plus  petit  que  l'Ophion  faucheur. 
Les  antennes  ,  la  tête  &  le  corcelet  font  noirs. 
Tit  i 
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■  L'abdomen  eft  court,  avqu^,  comprimé.  IronquJ, 
noir,  avec  le  fécond,  le  Iroifièine  &  le  quatrième 
anneau  rouges.  L'^iguilloa  dl  court.  Les  pattes 
font  rouges,  avec' rt'xt'réniilé  des  jambes  polk'-' 
rieures  &  les  taries  jioii-s.  Les  ailes  (ont  blaaî.]iâ- 

tres,  av^c  le  point,  maririhàl  obll-ur.  ' 

'■  .j:.  ..■+.■     1     )=>.     ,- 

.1^  JI  fe  trouve  eni  Allemagne..  ' 

,     ,  ,     ;  ' 

5i.  OpnioN  marchand. 

Ol'HiON  niercaior. 

Ophion  ater,  tliorace  immacuhUo  ,  ahd'ômine 
bi-evijli/cafojjègnientofecundo  apice,  tertio  ioto 
quartoque  bajijlavis.  FÀbr.  Ent.  S\JL  cm.  Suppl. 
p.  a58.  »".'  17.  —Syjl.  P^ez.p.  1 3c).  7/°.  42. 

Tcliheumon  mbrcator.  Fabr.  Ent.  S^Jl.  emcnd. 
tom.  2.  p.  176'.  71°.  177. 

Ilreffemljle  à  l'Opliioii  comprnfaleur  ,  mais  il 
.  en  eft  diftinfl  ;  il  a  environ  fix  lignes  de  longueur. 
Les  nntcunes  l'ont  noire.i  ,  jjrefque  de  la  lont^ueur 
du  corps.  La  lête  elt  noire,  un  peu  pubeleinte, 
avec  les  mandii)ules  &  les  antennules  d'un  jaune- 
oblcur.  Le  corcelet  eft  noir.  L'abdomen  eft  pétiole, 
comprimé,  large  ,  tronqué.  Le  premier  article  eft 
tout  noir;  le  fécond  eft  noir  à  fa  WôXt  fupérieure  , 
&  jauue  en  deflbus  &  à  l'e-^trémitc  ;  le  Iroilième  elt 
tout  jauue;  le  quatrième  eft  moitié  jauue  ,  moitié 
noir;  les  autres  font  noirs.  L'aiguillon  n'a  qu'une 
demi-ligne  de  longueur  ;  il  eft  d'un  rouge-brun , 
avec  la  ga'iue  noire.  Les  pattes  antérieures  font 
jaunes  ,  avec  les  lianclies  noirâtres.  Les  intermé- 
diaires font  jaunes,  avec  la  majeure  partie  des 
cuiU'es  noire  &  les  tarfes  obfcurs.  Les  poftérieures 
ont  les  cuilles  &  les  taries  noirs ,  &  les  jambes  jau- 
nes. Les  ailes  ont  leurs  nervures  noires  ,  8i  on 
apperçoit  trois  cellules  cubitales ,  dont  l'inleruié- 
diaire  eft  bien  diilinéle  ,  rétrccie  à  fa  partie  aulé- 
lieure. 

Il  fe  trouve  en  France ,  en  Allemagne  ,  &  n'eft 
pas  rare  aux  environs  de  Paris. 

52.  Ophion  flagellant. 

Ophion  Jlagdlator. 

Ophion  ater ,  thorace  immaculato  ,  aJidomine 
hrc'iH  ,  fegniento  fecundo  terlioque  rujis  ,  Jemo- 
ribus^  poJUcis  jiigris.  Fabr.  Ent.  Syjl.  enu  Suppl. 
p.  239.  n".  18.  —  S\Ji.  Pyez.  p.  i3g.  n".  45. 

Ichneumon  Jlagellator.  Fabb.  Ent.  S\JI.  cm. 
tom.  2.  p.  176.  n°.  178. 

Il  reffemble  aux  précédens.  Les  antennes  ,  la 
tête  &.  le  corcelet  fonl  noirs.  L'abdomen  ell  pé- 
liolé  ,  comprimé  ,  tronqué ,  noir  ,  avec  le  fécond  & 
le  troifième  auneau  rouges.  Les  pattes  font  rouges, 
avec  les  quatre  cuilfes  poftérieures  noires. 

II  fe  trouve  à  Kiell. 


O  P  H 

5ô.  Ophion  fruftrateur. 

Opjiion  J'nijlnitor. 

Ophion  ater,  pedilnis  mjis ,  tibiis  larfijljue  pnf- 
.  iici&.nigris  y.uf/sji/jois. 

W .  LJ)rni,...<ii.  i  .  .•  I  ,  .  1  . 
,,  4l.,a  ciflq  lignes  dq.longueur.  Les  anfennes  iont 
noires ,  plus  courtes  c^wc  le  corps.  La  tête  eft  noire. 
Le  corcelet  eft  noir,  avec  ini  point  ferrugineux  à 
l'origine  des  ailes.  L'abdomen  eft  pétiole,  com- 
primé ,  &  tronqué  à  l'exliémilé.  Le  péliole  ou  jire- 
mier  anneau  cil  mince,  alons^é,  tout  noir;  le  fécond, 
eft  aminci ,  noir  en  dcll'us  ,  d'un  brun-f('rro;;ineu.K 
en  deflbus  &  à  l'extrémité,  (^elle  couleui-  s'avance 
en  pointe  dans  le  noir.  Le  troifième  anneau  eft 
d'un  brun-ferrugineux  obl'cuv.  Les  fuivans  font 
noirs,  avec  un  peu  de  brun  fur  leurs  bords.  L'ai- 
guillon eft  noir  ,  &  a  un  peu  plus  d'ime  ligne  Si 
demie  de  longueur.  Les  pattes  font  ferrugineu- 
fes  ,  avec  les  jamiies  &  les  taries  poftéricurs  d'un 
bruu-noiràlre.  Les  lianclies  poftérieures  font  noi- 
res. Les  ailes  font  obfcures  depuis  leur  bafe  juf- 
qu'au-delà  du  milieu.  Le  point  marginal  eft  petit, 
alongé  &  noirâtre  ,  &.  il  n'y  a  que  deux  cellules 
cubitales. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

54.  Ophion  pétiole. 

Ophion  petiolator. 

Ophion  niger .  thorace  irnmacuhito  ,  abdo- 
inine  petiolato  ^fiilcato ,  J}gniento  tertio  rufb. 
Fabr.  Sy/î.  Pyez.  p.  140.  n".  44- 

Il  reîTemblc  beaucoup  àl'Opliion  marchand.  Les 
antennes,  la  têle  Scie  corcelet  fonl  noirs.  L'abdo- 
men a  un  long  pétiole  ;  ileft  arqué,  comprimé,  noir, 
avec  le  troifième  anneau  feulement  rouge.  L'ai- 
guillon eft  court.  Les  ailes  font  tranfparcnles.  Les 
pattes  font  noires  ,  &  les  antérieures  fout  un  peu 
jaunâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Autriche. 

53.  Ophion  agréable. 

Ophion  Jeflii'ator. 

Ophion  ater ,  cibdomine  ^falcato  ,  Jègmento 
tertio  nijri.  Fabr.,  Sjjt.  Pyez.  p.  140.  «".  45. 

IchiicunionJiJIn'iis.  Fabr.  Ent.  S\J1.  cm.  Suppl. 
p.  2 M, 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  les  précédens.  Les 
antennes  font  noires.  La  têle  &  le  corcelet  font 
noirs,  fans  tache.  L'abdouuu  eft  court  ,  en  fau- 
cille, fortement  comprimé,  &  dilaté  à  l'extré- 
mité, noir,  avec  le  Iroifième  anneau  rouge.  Les 
pattes  font  ferrugineules. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 
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56.  Opkion  hcgve. 
Ofjjid^  Tiigrator. 

Ophinnjlafus ,  antennis  nigris ,  alis  Jufcis. 
Faub.  Sjjl.  Pjez.  p.  140.  n°.  46. 

Il  e(l  petit.  Les  antennes  font  nnires.  La  Icte  efl 
jaune  ,  avec  les  trois  petit.?  yeux  lifles  ,  noivs.  Le 
corcelet  eft  plane  ,  j.tiine  ,  fans  tache.  L'abdomen 
efl  jaune,  luifanl;  il  a  un  long  pétiole  ,  &  il  e(l 
com|)nmé  à  l'exli-émité.  L'aiguillon  c(l  court  & 
courbé.  Les  pattes  font  jaunes.  Les  ailes  l'ont  ol;l- 
cures. 

Il  fe  trouve  dans  rAmJritjue  méridionale. 

67.  Ophion  fcmoraL 

Ophion  Jemoratus. 

Ophion  citer,  pedibus  Jemigincis ,  Jemoribiis 
pnJUcis  incrtijjatis ,  uiudenlatis. 

Il  a  trois  lignes  de  longueur.  Les  antennes  font 
aulli  lonj;ues  que  le  corps  ,  noires ,  avec  le  lecond 
■&  le  troilièrae  ax-ticle  bruns.  La  tête  eft  noire,  avec 
les  antenniilcs  brunes.  Le  corcelet  efl  noir  ,  1er- 
niiné  polk'rieurement  par  deux  pointes  à  peine 
avancées,  entre  lefquelles  efl  une  cntaïUo  peu 
profonde.  L'abdomen  ell  noir  ,  reullé  &  peu  com- 
primé à  l'extrémité.  Le  premier  anneau  ell  court  , 
aminci  à  fa  bafe ,  un  peu  arqué.  L'aiguillon  efl 
-prefque  de  la  longueur  du  corps.  Les  pattes  font 
terrugineufcs.  Les'^cuiffes  font  renflées.  Les  poflé- 
rieures  le  font  plus  que  les  autres,  Si  font  armées 
d'une  forte  dent  au  milieu  de  leur  partie  infé- 
rieure. Les  ailes  ont  une  teinte  obfcure.  Le  point 
marginal  ell  noir,  aile;;  grand.  On  ne  voit  que  deux 
cellules  cubitales. 

Il  fe  trouve  aux  environs  dr  Paris. 

58.  Ophios  écufl'ipnné. 

Ophion  Jcntelliitiis. 

Ophion  ater ,  paJpis  pedihujijue  pallidè  Jiijîs; 
ahdomine  ntjo  ,  bajî  apiceque  atro. 

Il  n'a  guère  plus  de  deux  lignes  de  longueur.  \,es 
antennes  font  prefqu'auffi  longues  que  le  corps  , 
obfcures  en  deifus  ,  leflacées  en  deÛous.  La  tête 
ell  noire  ,  avec  un  point  jaune  au  deffous  des  an- 
tennes. La  bonclie  ell  jaune.  Le  corcelet  efl  noir, 
avec  un  point  jaune  à  l'ongine  des  ailes.  L'al)do- 
men  efl  court ,  un  peu  arqué ,  comprimé.  Le  pre- 
mier article  eft  court,  large,  déprimé,  muni  , 
de  rliaque  côté,  d'une  petite  dent  peu  faillante  ; 
il  ell  très-noir,  &l  fembîe  tinc  pièce  appliquée  fur 
la  bafe  de  l'abdomen.  Le  défions  de  cette  pièce  &. 
le  refle  de  l'abdom).n  font  d'un  rouge-fauve,  avec 
le  dernier  anneau  &.  la  partie  fupérieurc  du  pénul- 
tième noirs.  L'aiguillon  ell.  large  ,  court,  à  peine 
apparent.  Les  pattes  font  d'un  rouge  pâle ,  avec 
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les  b.lncbes  jaunes.  Les  ailes  font  tfanfparentes  j 
&S.  n'ont  que  deux  cellules  cubitales.  Le  poiat  mar- 
ginal cil  brun  ,    allez  grand. 

Il  le  trouve  aux  environs  de  Paris. 

Sq.  Ophion  triniaciilé. 

OPHiOf!  trimaculatu^.. 

Ophion  niger,  ore ,  orbitâ  oculorwii ,  fciiteUo 
linei faite  ovutis  thorarisjlavis. 

Il  a  trois  lignes  de  longueur.  Les  antennes  font 
noires,  un  peu  plus  courtes  que  le  corps.  La  tête 
eft  noire,  avec  tout  le  tour  des  yeux  &  la  bouche 
jaimes.  Le  corcelet  ell  noir,  avec  l'écuifon ,  un 
point  au-devant  des  ailes  ,  &  des  lignes  à  la  partie 
antérieure,  jaunes.  Ces  lignes  formtut,  par  leuï 
circonlVription  ,  trois  taches  ovales  ,  noires.  L'ab- 
domen efl  pétiole  ,  comprimé  ,  noir  ,  avec  le  def- 
fous du  fécond  anneau  jaune.  L'aiguillon  a  plu.v 
d'une  ligne  de  longueur.  Les  quatre  pattes  icutt- 
rleures  font  d'un  jaune-teflacé ,  avec  les  tarfes 
obfcurs.  Les  deux  poflérieures  font  noirâtres.  Les 
ailes  font  courtes,  Iranfparentes  ;  elles  n'ont  que 
deux  cellules  cubitales,  &  le  point  marginal  eft 
noirâtre  ,   afl'ez  grand. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

60.  OpmoN  enfanglanlé. 

OpiiiON  cruentatus. 

Ophion  niger ,  ^frojitc  ,  fciiiello  metalJwrace- 
que  Jhn guineis  ;  pedibus  nijis. 

Anomalon  cxwcTii^iwi  fitjcus ,  ahdnnime  ,fal- 
cato  ,  [ciitello  ,  metathonicefanguinais;  pedibus 
rujis.  Panz.  Faun.  Gerin.  Fcrjb.  94.  tab.  l5. 

Il  a  deux  ligues  &.  demie  de  longueur.  Les  an-- 
(ennes  font  noires,  La  tête  ell  noire,  avec  le 
front,  le  tour  des  yeux  &  les  mandibules  rouges. 
Le  vertex  eft  tranfverfalemput  flrié.  Le  corcelet 
ell  noirâtre  ,  rayé  de  rouge-fanguin.  L'écufTon  eft 
de  la  même  couleur,  ainfi  que  la  partie  poftérieure 
du  corcelet.  L'abdomen  cil  comprimé  ,  en  fau- 
cille ,  obfcur  ,  avec  l'extrciuité  noire.  L'aiguillon 
ell  de  la  longueur  de  l'aljdomen,  rouge  ,  avec  les 
valves  noires.  Les  pattes  fout  rouges  ,  avec  lej 
cuifTes  poflérieures  obfcures.  Les  ra'es  n'ont  que 
deux  cellules  cubitales. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

61.  Opuion  des  Puceron». 

OPHioy  Aphidunt. 

Ophion /uieus  ,  occipite  ,  nielathorace ,  abdo- 
minis  feginentis  pojlicis  apice  nigris. 

Anomalon  Aphidum.  Pamz.  Faun.  Germ. 
FaJ'c.  93.  tab.  i3.    . 
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H  a  plus  d'une  ligne  de  lon^ieur.  LeJ  antennes 
font  noires  ,  plus  courtes  que  le  corps.  La  tête  eft 
jaune  ,  avec  la  bouche  d'un  jaune-pâle  ,  Si  le 
vertex  noir.  Les  yeux  font  grands  ,  faillans ,  obl- 
curs.  Le  corcelet  efl  jaune  ,  luifant  ,  avec  toute 
la  partie  poftt'rieure  noire.  L'abdomen  efl  com- 
primé ,  en  faucille  ,  jaune,  luilunt  ,  avec  le  bord 
des  derniers  anneaux  noir.  Les  pattes  font  jaunes. 
Les  ailes  lonl  tranfparentes  ,  &  n'ont  que  deux 
cellules  cubitales.  Le  point  marginal  eft  afl'ez  grand 
&  noir. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne.  La  larve  vit  dans  les 
nymphes  du  Puceron  du  Pin  filveftre. 

OPILE.  Opilo.  Genre  d'infeâes  de  la  première 
ft'flion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  &  de  la  fa- 
mille des  Clairones. 

Les  Opiles  ont  les  antennes  filiformes ,  groffiflant 
à  peine  par  le  bout,  de  la  longueur  du  corcelet 
ou  même  plus  longues;  les  antenmdes  k'curiior- 
mes;  le  corps  alongé;  le  corcelet  rétréci  pollé- 
rieurement  ;  cinq  articles  aux  tarfes  ,  dont  le  pre- 
mier court,  petit,  à  peine  dillindl. 

Ces  infefles  avolent  été  placés  parmi  les  Altc- 
labes  par  Linné.  Ils  avoient  été  rangés  avec  les 
Clairons  par  Geoflroy  &.  Degeer.  Fabrlcius  les 
avoit  diftingués  des  Clairons  ,  pour  n'en  faire 
d'abord  qu'un  même  genre  avec  les  Notoxes  ; 
mais  ,  dans  fes  derniers  ouvrages  ,  il  les  en  a  lé- 
parés  ,  &  leur  a  coniVrvé  le  nom  de  Noto.rv ,  pour 
donner  celui  d'Anlliicus  aux  iiifeiles  qu'on  avoit 
iufqu'iJors  délignés  fous  le  nom  de  Nuiojre.  M.  L^- 
treiUe,  pour  faire  celi'er  cette  coufufiou  ,  arellilué 
le  nom  de  Notoxe  aux  infecles  ainli  déiigués  par 
Geoffroy  ,  &.  a  donné  un  nouveau  nom  à  ce  nou- 
veau genre. 

Jufqu'à  préfent  nous  avions  confondu  ces  ia- 
feSes  avec  les  Clairons  ,  &  nous  les  avions  placer 
dans  la  troificnie  ftction  ,  c'ell-à-dire ,  parndceu;;; 
qui  n'ont  que  quatre  articles  à  tous  les  tarfis. 
Guoft'"ov&.  Dealer  nous  en  avoieni  donné  l'exem- 
ple ,  &"  notre  propre  obfervalion  nous  y  auroit 
conduit ,  lors  même  que  nous  n'aurions  pas  eu  pour 
guides  des  hommes  fi  exaûs  &  fi  éclairés.  Mais 
]VI.  Lalreille  a  reconnu  que  ces  inleôes  avoient 
jéellemcnt  cinq  articles  à  tous  les  tarfes  ;  que  le 
pi-emier,  quoique  très -petit,  n'en  exiftoit  pas 
moins.  Comme  il  eft  très-court  ,  qu'il  u'ell:  point 
renflé  à  fon  extrémité  ,  ni  garni  de  houpes  en  def- 
fous,  ainfi  que  les  fuivans ,  il  fe  confond  avec  le 
fécond,  &  ne  paroit  en  être  diilind  que  lorfqu'on 
les  fépare. 

I/Cs  Opiles  fe  diftinguent  des  ('lairons  par  les 
antennes  plus  longues ,  prefque  filiformes  ;  par  les 
quatre  auteuaules,  dont  le  dernier  article  efl  fé- 
jiurifnrme  ou  ,en  forme  de  hache  ,  tandis  qu'il  eft 
iiiiforme  ou  pas  plus  large  que  les  autres,    dans 
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lei  antennules  antérieures  des  Clairons  :  de  plus  , 
dans  ceux-ci ,  l'œil  eft  un  peu  échancré  à  fu  par- 
tie antérieure  ,  tandis  qu'il  eft  entier  dans  les 
Opdes. 

Les  antennes  ,  dans  ces  derniers  ,  égalent ,  an 
moins  en  longueur,  la  tête  &  le  corcelet;  elles 
font  compofées  de  onze  articles ,  dont  le  premier 
eft  un  peu  alongé  81.  un  peu  renflé  ;  le  fécond  n'ell 
guère  plus  court  que  le  troifième.  Les  luivans  font 
égaux  entr'eux ,  amincis  à  leur  bafe  ,  peu  renflés  à 
leur  extrémité.  Les  trois  derniers  font  bien  dif- 
tinfts ,  un  peu  plus  gros  que  les  précédons.  Le 
dernier  eft  le  pins  gros  ;  il  eft  ovale ,  obliquement 
tronqué  à  (on  extrémité.  Elles  font  inférées  à  la 
partie  latérale  autéiieure  de  la  tète,  très-près  des 
yeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'uue 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  courte,  afTez  large  ,  cor- 
née ,  échancréc  antérieurement.  Le  chaperon  , 
dont  elle  eli  bien  diftindle,  eft  peu  avancé  ,  légè- 
rement échancré. 

Les  mandibules  font  cornées ,  dures,  arquées, 
aiguës ,  armées  d'une  dent  vers  le  milieu  de  leur 
partie  interne. 

Les  mâchoires  font  cornées  à  leur  bafe  ,  coria- 
cées  &  bifides  du  milieu  à  leur  extrémité.  La  di- 
vifion  intérieure  eft  courte,  petite,  pointue,  un 
peu  ciliée  à  fon  bord  interne;  l'autre  eft  grande  , 
prefq n'arrondie  ,  fortement  ciliée  à  fon  bord  in- 
terne. 

La  lèvre  inférieure  eft  avancée  ,  bifide.  Les  di- 
viCons  font  divergentes  &  arrondies  ;  elles  ont 
quelques  cils  affez  longs  à  leur  bord  interne. 

Les  antennules  antérieures  font  un  peu  plus 
longues  que  les  poftérieures.  S:  compofées  de  qua- 
tre articles,  dont  le  premier  eft  court;  le  fécond 
fort  alongé  ,  à  peine  allant  en  groffiflTaut  ;  le  troi- 
fième court  Si.  conique;  le  dernier  fort  large,  trian- 
gulaire ou  fécuriforme.  Elles  font  inférées  au  dos 
des  mâchoires  ,  fur  la  partie  cornée. 

Les  antennules  poftérieures  font  affez  lon^;ues , 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  etl  fort 
court;  le  fécond  un  peu  alongé,  &  le  troifième 
fort  large  ,  triangulaire  ou  fécuriforme.  Elles  font 
inférées  à  la  b.ite  antérieure  de  l;i  lèvre,  &  font 
Irès-rapprochées  ii  leur  baie. 

La  tête  eft  un  peu  enfoncée  d.ins  le  corcelet. 
Les  yeux  font  arrondis  ,  entiers  ,  afl'ez  faillans. 

Le  corcelet  eft  à  peu  près  de  la  largeur  de 
la  tète  à  fa  partie  antérieure  ,  &.  un  peu  plus 
étroit  poftérieurerae'nt  ;  il  eft  arrondi  &  fans  re- 
bords par  les  côtés.  L'éciiiron  efl  fort  pe'.it  & 
arrondi.. 
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Les  élyfres  font  dures  ,  peu  flexibles  ,  de  largeur 
prefqu'c'gnle  dans  toiile  leur  lon£,>ienr;  elles  ea- 
ilient  deux  ailes  memlnaueufes  ,  repliées. 

I-es  pâlies  font  de  longueur  moyenne.  Les  cuiffcs 
font  fimples ,  peu  rendces.  Les  jambes  font  fim- 
ples  ,  cylindriques  ,  fans  crocLets  apparens  à  leur 
exUt'mité.  Les  tarfes  font  compoft's  de  cinq  arti- 
cles ,  dont  le  premier  e(l  peu  npjiarent.  Les  trois 
qui  fuivent,  font  fpongienx  en  dcUbus  ,  bilobés  , 
allez  lari;es;  le  dernier  eft  alon<:;(' ,  un  peu  arqué  , 
&  muni  de  deux  crochets  allez  i'orts. 
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Les  Opiles  font  des  infcfles  de  moyenne  gran- 
deur, dojit  le  corps  efl  alongé  ,  étroit;  dont  la  dé- 
marche efl  affez  accélérée  ,  &.  dont  le  vol  efl  tou- 
jours aflez  tardif.  Leur  larve  n'a  point  eucore  été 
obfervée;  cependant  il  ell  à  préfumer  qu'elle  fe 
nourrit  de  la  fubllance  du  bois  ,  car  on  trouve  l'in- 
leftc  parfait  dans  les  forets  ,  fur  le  tronc  des  ar- 
bres ,  &  quelquefois  fous  leur  écorce.  On  les  ren- 
contre aiilîi  d.ins  les  maifons,  &l  plus  particulière- 
ment dans  les  chantiers.  Il  vit,  félon  f.atreille  fe 
Fabricius  ,  de  divttifcs  larves  d'iiifefles. 
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Stii'le  de  VlntroductioJi  a  l'I/ixtoire  Naturelle  des  Insecte.^. 


OPILE. 

OPILO..  Latr.  NOTOXUS.  Fabr.  Payk.  Panz.  CLERUS.  Geotf.  Dec. 

3ab  en  -il  si 

..,!,.'i   i..  ATTELABUS.   Linn. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  de  la  lon^eur  du  corcelet -,  les  derniers  articles  un  peu  plus 
gros  que  les  autres,  bien  distincts. 

Quatre  antennules  sécuriformes. 

Mandibules  intériciurement  dentées. 

Tète  un  peu  enfoncée  dans  le  corcelet. 

Cinq  articles  aux  tarses  ;  le  premier  court,  peu  disliuct. 


ESPÈCES. 


I.  OriLE  silloné. 

D'un  brun-noirâtre  ;  éljtres  avec  des 
points  en  stries. 


i.  Or 


iolet. 


Pubcscent,  noir,  ai>ec  un  rejlet  violet; 
èljtres  lisses,  marquées  de  trois  points 
jaunes. 

3.  OriLE  chinois. 

Puhescent,  noirâtre;  élytres  ponctuées, 
pâles,  avec  trois  bandes  inégales ,  noires. 

4.  Opile  indien. 

Tête  et  corcelet  obscurs  ;  éljtres  pa- 
les, avec  des  points  en  stries. 


5.  OriLE  mol. 

Pubcscent  ;  élytres  obscures,  avec  trois 
bandes  pales. 

6.  Opile  cortical. 

f^elu ,  jaunâtre  ;  dos  du  corcelet  mar- 
qué d'une  rugosité  noire,  cornée. 

■j.  Opile  testacé. 

D'une  couleur  testacée  pâle;  abdomen 
fauve. 

8.  Opile  fascié. 

Velu,  noir;  élytres  avec   une  bande 
blanche. 


•^J^ 
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1.  OçiLE  fillon(?.  0 

Opilo  porcatus. 

Opili  nigro-hiunneus ,  elytris  Jlriato-puncla- 
tis.  Entom.  tom.  4.  n°.  76.  17.  tab.  2,.fig.  17. 

ISoio.vus  porcatus.  Faer.  Ent.  S_\Ji.  em.  tom.  i. 
pd^.  310.  n°.  I.  —  Sy/l.  Eleut.  tom.  1.  pag.  z8j. 
n'.  I. 

l'oyez  Clairon  Clloué,  n°.  8. 

2.  Opile  violet. 

Opilo  violaceus. 

Opilo  puhef'cens  ,  niger,  riolaceo  nitidus  ,  ely- 
tris lœi'ilius,  punclis  tribus Jlavis.  Ent.  t.  4-  p.  "jG. 
18.  tab.  2.Jig:  18. 

Notoxus l'iolaceus.Y AHK.  Ent.  Sjjl.  em.  tom.  i. 
pag.  310.  71°.  2.  —  S}Ji.  Eleut.  tom.  i.  pag.  287. 
n".  2. 

T'oyez  Clairon  violet ,  n".  g. 

■  o.  Clairon  chinois. 

Opilo  chinenjls. 

.Opilo  pubefcens yjufcus ,  elytris  ifiinclatis  pal- 
liais,  Jajciis  inœqualibus  nigris. 

Noto.ius  chinen/îs.  Fabr.  Entom.  Syjl.  em. 
tom.  4.  Suppl.  pag.  444-  —  '?)j/2'-  Eleut.  tom.  l. 
p^  288.  n".  5. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  l'Opilc  mol.  La  tête 
&  le  corcelet  font  pubefctns  ,  obfcurs  ,  avec  le 
bord  antc'rieur  un  peu  pâle.  Les  élytres  font  pâles  , 
marquées  de  poinls  enfonces,  noirs,  avec,  une 
bande  noire  à  la  bafe  ;  une  autre  vers  l'extrémité  , 
&.  l'extrémité  également  de  couleur  noire.  Le  def- 
fuus  du  corps  efl  d'un  brun  de  poix. 

Il  fe  trouve  en  Cliine. 

4-  Opii.e  indien. 

Opilo  indicus. 

Opilo  capite  tlwraceque  obfcuris  ,  elytris  pal- 
tidis  punclato-Jîriatis . 

.   Noto.rus  indicus.  Fabr.  Ent.  Sy/l.  em.  tnm.  4- 
Suppl.  pag.  444.  —  S\Jl.  Eleut.  tom.   I.  ;;.  288. 

W.  4- 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  l'Opile  mol.  Les  an- 
tenues  Si  les  aulennules  font^teftacées.  La  tête  eft 
obfcure,  pubefceute.  Le  corcelet  eft  d'un  brun- 
oljfcur  ,  mélangé  de  noirâtre.  Les  élytres  font 
pâles  ,  &  marquées  de  points  noirâtres  rangés  en 
îiries.  Le  corps  eft  pâle. 

II  fe  trouve  dans  l'Inde. 

Hijl.  Nat.  Inf.   Tome  VIII. 
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5.  Opile  mol. 
Opilo  mollis. 


Opilo  pubefcens ,  elytris  Jujcis,  Jîifciis  tribus 
pallidis.  Entom.  tom.  4-  n°-  76.  10.  tab.  I. 
Jg-  10. 

Noto.rus  mollis.  Fabr.  Ent.  S}J1.  em.  tom.  1. 
pag.  211.  71°.  5.  —  S^^JI.  Eleut.  tom.  i.  p.  287. 
n°.  3. 

Nofoxus  mollis.  Panz.  Faun.  Gcnn.  Fajc.  5. 
tab.  5. 

Notoxus  mollis.  Patk.  Faun.  Suec.  totn.  l. 
;;.  248.  n".  1. 

Opilo  mollis.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Inf.  tom.  l. 
p.  272.  —  Hiji.  Nat.  des  CruJl.  Si  des  Inf.  tom.  g. 
/;.  149.  tab.  TJ.Jig.  2.  3. 

P'oyez,  pour  les  autres  fynonymes  &la  defcrip- 
tion  ,  Cl.4.iron  mol ,  n°.  30. 

6.  Opile  cortical. 

Opilo  J'chedia. 

Opilo  rillofus  Jta^'efcens  ,  thoracis  dorfo  fca- 
brojitate  nigrâ  corneâ  notato. 

Notojcus  fchedia.  Rossi  ,  Faun.  Etr.  tom.  l. 
p.  140.  n".  535. 

Il  reffenil)le ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
l'Opile  mol;  il  eft  velu  ,  jaunâtre.  Les  quatre  au- 
lennules fout  fécuritormes.  Le  corcelet  eft  marqué 
d'élévations  raboleufes  ,  cornées  ,  noires.  Les 
élytres  font  flexibles  comme  dans  l'Opile  mol. 
M.  Rolli ,  qui  a  décrit  cet  infetle  ,  croit  l'avoir 
trouvé  fur  des  fleurs  de  fcabieufe  en  Italie. 

7.  Opile  leftacé. 
Opilo  tejlaceus. 

'  Opilo  pallidè  tejlaceus ,  ahdomine  nijefcente. 

Il  reffemble  beaucoup  à  l'Opile  mol ,  &  iviroît 
d'abord  n'eu  être  qu'une  vaiiété;  mais  les  élytres  , 
qui,  dans  l'autre,  ont  di'S  points  enfoncés,  bien 
marqués  ,  prefqué  rangés  en  ftries  ,  font  prefque 
lifl'es  dans  celui-ci,  ou  ont  des  points  à  peia.-  mar- 
qués, qui  ne  font  un  peu  apparens  que  depuis  la 
bafe  jiifqu'au  tiers.  Le  corcelet  eft  aufTi  plus  lifl'e. 
La  lii^ne  enfoncée  du  milieu  eft  courte.  T  ut  le 
corps  eft  teftacé ,  un  peu  plus  pâle  furks  élytres. 
L'abdomen  efl  fauve. 

Il  fe  trouve  fur  le  tronc  des  arbres  ,  aux  envi- 
rons de  Paris. 

Du  cabinet  de  M.  Latreille. 

8.  Opile  fafcié. 

Opilo  Jlifciatus. 

Opilo  villofus  niger,  elytrisjlifciâ  albâ. 
Vvv 
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C/en/s  naivittafus  niger,  eljtn's  yîijciâ  rnrdiâ 
unicâ  alhà.  Rossi ,  Faun.  Etrufc.  Blunl.  i.  p.  44. 
72".  112. 

11  a  deux  lignes  de  longueur,  &  une  demi-ligne 
de  largeur.  Les  autenaes  font  d'un  brun-fenui^i- 
ncux  ,  avec  les  trois  derniers  arlielcs  l;ien  dillinits, 
lin  peu  plus  gros  que  les  autres  5c  noirâtres.  Tout 
le  corps  efl  noir,  un  peu  velu,  avec  une  bande 
blanclie  un  peu  au-delà  du  milieu  des  c'iytres  : 
celles  -  ci  font  fortement  poncluées  ,  8l  les  points 
font  prefque  rangés  eu  Ilries.  Les  pattes  font  d'un 
brun-ferrugineux. 

.  Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France. 

ORCHÉSIE.  Orchçfia.  Genre  d'infeSe*  de  la 
féconde  feflion  de  l'Ordre  des  Coléoptères ,  Si  de 
la  famille  des  Hélopleas. 

Les  OrcKéfies  ont  le  corps  oblong;  les  antennes 
courtes ,  en  malî'e  alongée  ,  formée  de  trois  arti- 
cles dillinfls  ;  les  antennules  antérieures  grandes 
Jj.  fécuriformes;  le  pénultième  article  des  quatre 
itarfes  ant 'n^-urs  bilobé  j  les  tarfes  pollérieurs  alon- 
gés ,  fctacés. 

Ces  inleOes  ont  été  ]]lacés  par  M.  Latreille  ,  dans 
ia  famille  desTlélopiens  ,  qu'il  a  fondue  en  dernier 
lieu  dans  celle  des  Ténébrionites.  (Dépendant  ,  fi 
l'on  fait  attention  aux  rapports  de  forme  &  aux 
l'.abitudcs  de  ces  ini'eéleî ,  ou  fera  bien  plus  porté 
à  rapprocher  les  Orchéfies  des  Auafpes  ,  des  Mor- 
delles  &  des  Ripipliores,  que  des  Ténébrions. 
MM.  Illiger  &  Paykiil  ont  défigné  ce  genre  fous  le 
n.)m  Xlt,illonienu . ,  &.  Fabricnis  a  fait  eutrer  les 
Orcliéfies  dans  fon  ç<inxt  Dimcva ,  formé  de  onze 
elpèces  tpii  appartiennent  prcsfque  toutes  à  des 
genres  dllï'érens. 

Les  antennes  des  OrcHélies  font  à  peine  de  la 
longueur  du  corcelet ,  &  compofécs  de  onze  arti- 
cles ,  dont  le  premier  eft  peu  alongé  ,  un  peu  ar- 
qué. Les  fuivans  fout  prefqu'égaux  ,  cylindricpies  , 
ou  à  peine  plus  gros  à  leur  extrémité  qu'à  leur 
bafe.  Les  trois  derniers  font  bien  diftinfls ,  &.  for- 
ment une  malle  alongée  ,  terminée  en  pointe.  Elles 
font  inférées  à  la  partie  antérieure  de  la  lélo  ,  un 
peu  au-devant  des  yeux. 

La  bouclie  elt  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  aulemiules. 

La  lèvre  fupérieure  ell  cornée  ,  avancée  ,  plus 
large  que  longue  ,  arrondie  auléiieuiemeul  ,  &. 
légèrement  ciliée. 

I/Cs  mandibules  font  petites,  cornéas^  arquées, 
bifides  ou  bidentées  à  leur  extrémité. 

Les  mâchoires  font  petites,  courtes ,  coriacces. 
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bifides.  Les  divifions  font  inégales.  L'extérieure  eft 
un  peu  plus  grande  ,  arrondie  j  l'intérieure  ell  pe- 
tite ,  terminée  en  pointe. 

La  lèvre  ell  petite  ,  étroite,  échantrée  ,  mem- 
braneule. 

Les  antennules  antérieures  font  grandes  ,  com- 
pofées  de  quatre  articles  ,  dont  le  premier  e(l  très- 
petit  ;  le  fuivaat  mince  à  fa  bafe  ,  fort  évafé  à  fon 
extrémlfé;  le  troifième  eft  court  &  fort  large;  le 
quatrième  efl  triangulaire,  large  à  fa  bafe; ,  pointu 
à  fon  e.':trémité.  Elles  font  inférées  à  la  bafe  laté.» 
raie  de  la  divifiou  extérieure. 

Les  antennules  poflérieurcs  font  courtes,  fili- 
formes ,  triarticiilées  j  elles  font  inférées  à  la  baie 
antérieure  de  la  lèvre. 

La  tète  efl  petite,  inclinée,  cachée  en  partie 
dans  le  corcelet.  Les  yeux  i'ont  ovales  ,  entiers  , 
aile/,  grands  ,  peu  ou  point  faillans. 

Le  corcelet  ell  plus  large  que  long,  un  peu  con- 
vexe, faas  rebords,  mais  avec  les  côtés  un  peu 
tranehans;  il  eil  plus  étroit  ù  fa  partie  antérieure, 
&  légèrement  Cnué  à  fa  partie  poUérieure.  L'écuf- 
fon  cil  petit  &  arrondi. 

Les  élytres  font  ;il.ngées,  •jioiiflaées  ,  un  peu 
fle.'-àbles ;  elles  c;icL(iit  deux  ailes  membraneufos  , 
repliées. 

Les  pattes  fout  de  longueur  moyenne  ,  ou  même 
allez  courtes.  Les  ciiiiTes  font  un  peu  coniprimées, 
Se  vont  en  diii^inuaut  de  grolleur;  de  forte  que  les 
intermédiaires  font  un  peu  plus  grofl'es  que  les  an- 
térieures, &  un  peu  plus  petites  que  les  poilérieu- 
res.  Les  jambes  font  terminées  par  deux  épines 
droites  ,  beaucoup  jilus  longues  dans  les  pattes  pof- 
térieures  que  dans  les  autres. 

Les  tarfes  des  pattes  antérieures  font  compofés 
de  Cinq  articles  ,  dont  les  trois  premiers  prefqu'é- 
e;aux  entr'eux  ,  triaugulaires  ;  le  quatrième  n'efl 
pas  plus  lai-ge  que  les  précédens  ,  ijiais  il  ell  bi- 
lobé.  Les  tarfes  intermédiaires  font  pareillement 
compofés  de  cinq  artielcï  ,  dont  le  premier  elt 
alongé,  &  le  quatrième  eit  court  &  bilobé.  Les' 
taries  pollérieurs  font  fétacés,  plu^  longs  que  les 
autres,  &  compofés  de  quat.e  articles,  dont  le 
premier  ell  fort  alongé  ;  le  lecond  lefl  une  fois 
moins;  le  troilièuie  l'eu  un  jieu  moins  que  le  fé- 
cond ;  le  cjuatnème  ell  moins  ép:iis  que  les  préoé- 
dens  ,  qui  fon  t ,  comme  lui ,  cylindriques. 

L'Orchéfie  efl  un  petit  inicfle  qu'on  trouve  , 
fuivaut  quelques  auteurs,  fous  l'écorce  des.u'bres. 
Si  (jui  h;iJ)ite  ,  laivaut  d'autres,  dans  Us  Bolets, 
aiufi  que  fa  larve.  Il  a,la  faculté  do  fauter  a  peu 
près  comme  les  ftiordelh^s;  ce  qui  appuie  d'autant 
l'opinion  où  nous  l'ouïmes,  qu'elle  apppartieul  bien 
plus  à  la  famille  de  ces  derniers ,  qu'à  cel.e  des  Té- 
nébrions ou  des  IleJ'ips. 
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Suite  de  l'Introduclton  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes.  5a3 


ORCHESIE. 

ORCHESIJ.  Latr.  DIRCjEA.  Fabr.  HALLOMENUS.  Payk.  Illig. 

MEGATOMJ.  Herbst.  MORDELLA.  Marsh  au. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  de  la  longueur  du  corcelet  -,  les  trois  derniers  articles  plus  gros ,  distincts. 

Mandibules  bifides. 

Quatre  antennules  ;  les  antérieures  longues,  ayant  le  dernier  article  grand,  triangu- 
laire-, les  poste'rieures  courtes,  filiformes. 

Cinq  articles  aux  tarses  antérieurs,  le  quatrième  étant  bllobé -,  quatre  aux  postérieurs, 
le  deruier  étant  aminci. 


ESPECE. 


I .  Orchésie  luisante. 

D'un  brun-clair ,  luisant,  soyeux  en  dessus ,  d'un  brun  plus  clair  en  dessous. 
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I.  Orchésie  luifaute. 

Orchesi^  micans. 

Orchéjïa  fuprà  J'ujca  fcricea  ,  fiihtiis  pal- 
liai or. 

Orchejîa  mirant.  Latr.  Ge7i.  Cnijî.  S'  Infect, 
toin.  2.  p.  igS. 

Anafpis  clavicornis.  Latr.  Hijl.  Nai.  des  Cmjl. 
(fî  des  Inf.  tom.  lO.  p.  ù,\']. 

Dircrea  micans  Sufco  -  liolofericea  ,  antennis 
e.rtrorsiim  crajjiorihus.  Fa?r.  Syjl.  Eleiit.  tom.  2. 
p.  91.  n°.  II. 

Megatoma  picea.  IIerbst.  Coleopt.  4-  P-  97- 
•5.  tab.  3().j7g.  5. 

Mordtlla  Boleti.  Marsh.  E7it.  Brit.  tom.  i. 
Coleopt.  p.  494- 

Ualloinenus  micans.  Panzeh  ,  Faun.  Genn. 
Fqfc.  17.  tab.  18. 

TJallomenus  micans.  Patk.  Faun.  Suec.  t.  2. 
p.  181. 

Hallomem^is  micans.  Illig.  Coleopt.  Bor.  t.  i. 
p.  i35.  n°.  3. 

Elle  a  deux  lignes  de  longueur ,  &  environ  une 
de  largeur.  I/es  antennes  font  teflacées.  Le  deffus 
du  corps  efl  d'un  brun- teftacé ,  plus  ou  moins 
fonce',  tout  couvert  de  poils  fins,  courts,  cou- 
chés ,  qui  le  reiident  foyeux,  luifant.  Les  élytres 
ont  un  lc't;;er  rebord  tout  autour  ,  même  le  long  de 
la  future.  Le  deflous  du  corps  eft  d'un  brun-tef- 
tacé  ,  plus  clair  que  le  deffus  &  luifant. 

Elle  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suède  j  elle  ell  rare  aux  environs  de  Paris. 

ORCHESTE.  Orchejtes.  Genre  d'infefles  de  la 
îroifième  feilion  de  l'Ordre  des  Coléoptères,  &  de 
la  famille  des  Cliaranfoniles. 

Les  Orcliefles  fe  diftinguent  des  antres  Cbaran- 
fons  par  les  antennes  à  peine  coudées  ,  inférées 
vers  la  bafe  de  la  trompe ,  &  par  les  cuiffes  pofté- 
ïieures  renflées,  propres  au  faut. 

Ces  infectes  avoieut  été  réunis  aux  Cbaranfons 
par  Linné  ,  &  tous  les  auteurs  qui  écrivirent  après 
lui.  M.  Clairville  eft  le  premier  qui  en  ait  formé  un 
genre  fous  le  nom  de  Rhjnchcenus ,  ainfi  adopté 
par  IM.  Latreille,  &.  indiqué  fous  celui  dîOrcheJles 
par  M.  lUiger.  Fabricius  ayant  réuni  ,  fous  le  nom 
de  Rhynchœnus ,  les  Cliaranlous  lauleurs  à  ceux  à 
longue  trompe  ,  nous  avons  cru  ,  dans  notre  Enlo- 
jnologie  ,  devoir  adopter  le  nom  que  M.  lUiger  a 


O  R  C 

indiqué  ,    &.  laiffor  celui  de  Rbyncbène   aux  au- 
tres. 

Les  antennes  des  Orcliefles  font  iuf'rées  un  pen 
au  deH'i'us  du  milieu  de  la  trompe  ,  &:  pùroifl'edt 
n'avoir  que  dix  articles.  I,e  premier  efl  peu  alongé , 
renflé  à  fon  exirérailé.  Les  fuivans  font  grenus. 
Les  Irois  derniers  forment  une  mulTe  ovale-oblon- 

I-a  trompe  eft  cylindrique,  miuce  ,  un  peu  ar- 
quée ,  inclinée  ,  à  peine  auHi  longue  que  le  cor- 
celet.  Jja  boucbe ,  qui  le  trouve  à  l'exlrémité  ,  eft 
trop  petite  pour  qu'on  puiffe  en  féparer  les  par- 
ties dans  des  infettes  qui  n'ont  pas  au-dtli  d'une 
ligne  &.  demie  de  longueur. 

La  tête  eft  arrondie  ,  emboîtée  dans  le  rorcelet. 
Les  yeux,  qui  fe  trouvent  placés  à  la  parlie  laté- 
rale', font  grands,  arrondis,  entiers,  un  peu 
faillans. 

Le  corcelet  eft  beaucoup  plus  étroit  que  les  ély- 
tres  ;  il  eft  arrondi ,  fans  rebords  par  les  côtés  ,  ua 
peu  plus  étroit  à  fa  partie  antérieure ,  qu'à  fa  jonc- 
tion aux  élytres. 

L'écufl'on  eft  pelit ,  arrondi ,  un  peu  proéminent. 
Les  élytres  forment ,  par  leur  réunion  ,  un  demi- 
ovale.  Elles  font  dures  ,  ordinairement  ftriées  ; 
elles  embraflent  l'abdomen  ,  &  cachent  deux  ailes 
membraneufes  ,  repliées. 

Les  pattes  fout  de  longueur  moyenne.  Les  pof- 
térieures  font  plus  longues  que  les  autres ,  &  les 
cuill'es  font  très-renflées  ,  &  quelquefois  armées 
d'iuie  dent,  vers  le  milieu  ,  accompagnée  dune 
fuite  de  petites  dentelures. 

Ces  infcfles  ont  tous  la  faculté  de  fauter  affez 
loin  &  allez  promptoment  5  ce  qu'ils  exécutent  parle 
moyen  des  pattes  poftérieures,  qui  font  pourvues  , 
dans  leur  inléncur  ,  de  mulcles  très-forts.  On  les 
rencontre  furies  mêmes  arbres  &les  mêmesplantes 
qui  ont  nourri  les  larves  :  celles-ci ,  obf'crvées  & 
décrites  par  Réaumur  &  Degeer  ,  font  apodes. 
Leur  tête  eft  écailleufe  ,  &.  la  bouche  eft  armée  de 
deux  petites  mâchoires  écailleufcs.  Leur  corps  eft 
alongé  ,  &L  divifé  en  douze  anneaux  bien  diftinâs. 
Les  côtés  font  un  peu  ridés  ,  &  la  partie  poftérieure 
eft  conique.  Lorfqu'elles  ont  bien  mangé  ,  on  ap- 
perçoit ,  tout  le  long  du  dos  ,  à  travers  la  peau ,  le 
canal  iuteflinal ,   qui  paroît  alors  noirâtre. 

Parvenues  à  leur  dernier  degré  d'accroiflement  , 
elles  filent  une  petite  coque  très-mince  dans  la 
partie  même  de  la  feuille  qu'elles  ont  minée  ,  8c  s'y 
transforment  en  nymphes.  Elles  ne  fortent  de  cette 
coque  ,  fous  la  forme  d'infedle  parfait  ,  qu'un  mois 
ou  cinq  femaiues  après  leur  première  transforma- 
tion. 
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Suite  de  Vlntroduction  ci  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


ORCHESTE. 

ORCHESTES.  Illjg.   CURCULIO.  LiNisr.  Geoffr.  Dec.  Fabr. 

RHTNCHuUNUS.   Clairv.  Latr.   Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Trompe  cyliiulrkjue,  arquc'e,  do  la  longueur  du  corcelct,  portant  à  son  cxtrc'milé 
les  parties  de  la  bouche. 

Antennes  coudées  ,  de  dix  articles,  le  premier  peu  alongé  ,  insérées  vers  la  base  de 
la  trompe. 

Masse  des  antennes  ovale ,  de  trois  aiticlcs  peu  distincts. 

Pattes  postérieures  renflées ,  propres  pour  le  saut. 


ESPECES. 


I .  Ukchtste  renflé. 

Obscur  en  dessus  ;  corcclel  a\'ec  quatre 
tubercules  ;  élytres  striées. 

9..  OncHESTE  rougeàtre. 

]\oir ,  obscur;  trompe  et  pattes  rou- 
geâtres. 

3.  OucHESTE  de  l'Osier. 
f'elii;  testncé  i  corcelet  silloné. 

4.  Orcheste  scutellnire. 

Tesidcé,  auec  Vécusson  blanc  et  la  poi- 
trine obscure. 

5.  Orcheste  de  l'Aune. 

Velu , noir  ;  élytres  testacées,  auec  deux 
taches  noires  sur  chaque. 

6.  Orcheste  mélauocéphale. 

/  élu,  d'un  rouge-pâle  ;  tête  et  poitrine 
noires  ;  cuisses  postérieures  a^'ec  une  dent 
pointue. 


7.  Orcheste  du  Chèvre-feuille. 

Testacé  ;  élytres  et  cuisses  marquées 
d'une  bande  noire. 


8.  Oe 


fauve. 


Velu ,  faui'e  ;  jeux  noirs;  cuisses  posté- 
rieures avec  une  forte  dent  pointue. 

9.  Orcheste  de  l'Yeuse. 

Noirâtre  ;  élytres  striées ,  mélangées 
de  noir  et  de  cendré  ;  base  de  la  suture 
blanche. 

10.  Orcheste  poileux. 

Velu,  noir,  mélangé  de  cendré. 

11.  Orcheste  éperonné. 

Noir;  antennes  et  tarses  testacés ;  cuis- 
ses postérieures  fortement  dentées. 

12.  Orcheste  des  jai'dins. 

Noir  ;  base  des  élytres  et  bande  posté- 
rieure courte,  cendrées. 


SiG 
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ORCHESTE.  (lasecto.) 


i3.  OncHESTE  du  Saule. 


Noir;  éljtres  auec  deux  bandes  on- 
dées, blanches. 

i4-  Orcheste  Iota. 

Noir;  éljtres  striées;  base  de  la  suture 
blanche. 

i5.  Orcheste  du  Hêtre. 
Noir;  antennes  et  pattes  pâles. 


i6.  Orcheste  du  Fraisier. 

Obscur,  noirâtre,  ai'ec  les  antennes  et 
les  tarses  testacés. 

j'j.  Orcheste  des  Saussaies. 
Noir,  avec  les  jambes  teUacées. 

18.  Orcheste  du  Peuplier. 

Noir,  ui'cc  l'écusson  blanc;  antennes 
et  pattes  testacées. 
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1 .  OncaESTE  renfi^. 

Orcuksves  cnij/us. 

Onhcflc's  fuprà  f'ufcus y  ilwnice  qiiadrituhercu- 
laln  ,  el^trisjlriatis. 

Rhynch(FJius  crajfus.  Fabr.  S\J}.  Eleut.  iom.  2. 
/).  4ga.  n".  aôy. 

Il  pft  i;i-and.  Le  corcelet  eft  obfcur,  roarqué  de 
quali-e  tubercules  élevés.  Les  éljdes  font  Ih-iées  , 
cbl'ciii-es  ,  m 'ira  Ire  s.  I-e  difroiis  du  corps  cfl  brun  , 
Si  le>  cailles  poflcrieurcs  ionl  rcndccs. 

Il  le  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

2.  Orcueste  rougeâlrc. 

OncHÈXTES  nifefcens. 

Oivhejles  viser,  ohjcunis ,  i-qfltx)  tibiifque 
ruf,s. 

Rhynchcenus  nifefcens.  Fabr.  S\fl.  Eleut.  t.  3. 
p.  495.  n".  260. 

Il  eft  un  pen  plus  grnndque lOrclicfle  éperonné. 
Les  antennes  font  rougeâlres  ,  avec  un  anneau 
obfcur  fur  la  niaffe.  La  têle  eft  noirâtre  ,  &  la 
ticnipe  eft  arquée  ,  roua;e.  Le  corceletSc  les  él\  1res 
font  lili'es,  nous,  obfcurs.  Les  patles  font  noires, 
&  les  cuilfes  pofténeures  font  renflées  ,  prelque 
dentées. 

Il  le  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

3.  Obcheste  de  l'Oficr. 

Orchestzs  viminulis. 

Onhefïes  villofiis  tejlaceiis ,  ihorace  fulcaio. 
Efit.  to/ii.  5.  pog.  y!j.  71°.  53.  iab.  02.  fîg.  480. 
a.  b. 

CurcuUo  viminalis.  Fabr.  Ent.  Syfî.  em.  t.  a. 
p.  447.  ji°.  •j.zZ. 

Rhynchœnus  riminalis.  Yx%v^.  Sjfl.  Eleut.  t.  2. 
p.  4i)4-  «"•  ^^5. 

CurcuUo  riminalis.  Eayk.  Monogr.  Cure.  p.  19. 
n°.  18.  —  Faun.  Suec.  3.  /).  B19.  n°.  38. 

Curculiu  viniinalis.  Herbst.  Coleopt.  6.  4^^.  q3. 
%•  I- 

1^'oyez ,  pour  la  dcfcriptiou  &  les  antres  fjuo- 
Bymes  ,  Chabakson  de  l'Ofier  ,  n°.  23o. 

4.  ÛRCHESTE  fculellaire. 

ORCHE.ITE.S  fcutellaris. 

Orche/les  teflaceus ,  fcutello  alho ,  peclore 
,fi(/co.  Ent.  loin.  3.  p.  98.  n°.  36.  tab.  Sa.y/g.  481 . 
a.  b. 

.  B.hynchœ7ius  fcutellaris,  pedibus  faltfitoriii , 
tejlaceus  ,  fcutello  albo.  Fabr.'  S\fl.  Eleut.  2. 
p.  495.  «''.  2O8. 


11  reflerable  beaucoup  à  l'Orcliefte  de  l'Oficr. 
Tout  le  cm-ps  eft  teftacé  ,  couver!  d'un  duvet  cen- 
dré ,  avec  1  éculi'ou  blant ,  la  poitrine  8c  l'exlré- 
milé  de  la  irompe  noirâtres.  Les  él^'lres  font 
ftriées  ,  &  elles  ont  une  légère  gibbofiié  vers  leur 
extrémité,  l/cs  ciiifles  poftérieures  font  renllées , 
&.  armées  d'une  très-petite  dent. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  eu  Allcmagni;. 

•     5.  Orchf.stk  de  l'Aulne. 

Orciiestes  Ahti. 

Orcheflps  rillofus  ,  elytris  teflaceit ,  niaculis 
duabus  nigris.  Ent.  tom.  5.  p.  99.  n°.  Sy:  tab.  Zz. 

CurcuUo  Alni.  Fabr.  Ent.  Syfl.  eut.  tom.  a. 
p.  445.  «0.  216. 

Rhynchœnus  Alni.  Fabr.  Sjtjl.  Eleut.  iom.  3. 
p.  492.  n".  256. 

CurcuUo  Alni.  Payk.  Monogr.  Cure.  Suec. 
p.  20.  n".   19.  —  Faun.  Suec.  tom.  3.  p.  220. 

""•  %• 

CurcuUo  Alni.  Herbst.  Coleopt.  6.  tab.  gâ. 
.fis-  7- 

T-'oycz,  ponrles  autres  fynonymes  8tla  dcfcrip- 
tiou ,  Chabanson,  n°.  326. 


6.  Orcheste  mélanocépliale. 

Orchestes  melanocephalus. 

Orchefles  rillofus  rujus  ,  capitc  peclorcque  ni- 
gris ;  Jéniori  bus  pojlicis ,  acutè  dvnlatis.  Ent. 
tom.  5.  p.  100.  nP.  58.  tab.  "h^.^fig  483. 

Il  refl'emble  beaucoup  à  l'Orcbefle  de  l'AuIng. 
Les  antennes  fout  fauves.  La  trempe  eft  fauve  à 
fon  exjrémilé,  noire  à  fa  bafe.  La  tète  eft  noire. 
Le  corcclet  eft  fauve ,  fans  taclie  S:  fans  fillon.  Les 
élytres  font  fauves  ,  ftnées ,  moins  relevées  ea 
bolfe  vers  leur  extrémité ,  que  dans  l'Orcliefte  de 
l'Ofier.  La  poitrine  eft  toujours  noire.  L'abdomen 
eft  fauve  ,  avec  la  bafe  noire.  Les  pattes  font  fau- 
ves ,  avec  un  peu  de  noir  à  l'exlréraité  des  cuiffes. 
Les  cuilî'es  poftérieures  font  renllées,  &  armées 
d'une  deut  &  de  quelques  dentelures. 

Il  fe  trouve  fréquemment  aux  environs  de  Paris 
&>tu  midi  de  la  France. 

7.  Orcheste  du  Cbèvrc-ft-uille. 

Orchestks  Luniccm. 

Orchejles  teflaceus ,  elytris Jeinortbufque  fafcià 
nis;:û.   Ent.   tom.   5.   pag.   lOO.   n°.  09.   tab.  32. 

fg-  484- 

Rhynchcenus  La nicerœ.  Fabr.  Syfl.  Eleut-  t.  S. 
p.  496.  n°.  '■i6'j. 
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Rhynchcenus  Xylq/lei.  Clairv.  Ent.  Helt>.  I. 
p.  70.  tab.  A-J^o-  '■  2* 

Curciilio  Lonicerœ.  Herbst.  Colcopt.  5.  ^rt/'.  93. 
J'g-  9- 

Il  rcnenible  lieaiicoup  à  l'Orcbefle  de  l'Aulne. 
Les  antennes  font  fauves.  La  (rompe  eft  fauve  , 
;uère  plus  longue  que  le  coi-celet.  La  têle  efl 
-auve ,  &.  les  yeux  font  noii-s.  Le  corcelet  elt  fauve  , 
fans  taclie.  L'c'culfon  eft  petit  &  blanchâtie.  Les 
^lylips  font  (Irii'es,  tcflacdes,  avec  une  bande  vers 
le  milieu  ,  un  peu  ond(?e,  noirâtre.  Le  deflous  du 
corps  ert  noirâtre  ,  avec  rexlrémifé  de  l'abdomen 
fauve.  Les  pal  les  font  fauves.  On  remarque  une 
Lande  noirâtre  vers  l'extrémité  des  cuiffes  pollé- 
rieures. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  fur  le  Clièvre- 
fcuilk^. 

8.  Orcheste  fauve. 

Orcuestes  rirfus. 

Orcheftes  villofus  ,  nifiis ,  oculis  nigris ,  femn- 
i-ibiis^pojiicis  licutc  dentatis.  Enl.  loin.  5.  p.  10 1. 
n".  40.  tab.  1)2.. //g.  483. 

Il  efl;  une  fois  plus  petit  que  l'Orcbefte  de 
l'Aulne.  Tout  le  corps  efl;  un  peu  velu  &  d'une  cou- 
leur fauve.  Les  yeux  font  noirs ,  &  la  poitrine  eft 
quelquefois  noirâtre.  La  trompe  ei't  un  peu  plus 
longue  que  le  curctlet.  Les  éljtres  ont  des  llries 
pomtillées. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  fur  dilïéreus 
arbres. 

9.  Orcheste  de  l'Yeufe. 

Orcuestes  Ilicis, 

.  Orchpjles  nigricans,  elytris Jlriatis ,  nigro  cine- 
reoque  vitriis ;  Jiilurâ  haji  albâ.  Ent.  to/ti.  5. 
p.  101.  »".  41  ■  ^^^-  ^^■J'o-  486. 

Curculio  Ilicis.  Fabr.  Ent.  SyJÎ.  em.  tom.  1. 
p.  447.  n".  2.-24. 

*  Rhyjichcenus I/icis.  Fabr.  S\i/I.  Eleut.  2.  p.  494- 
n°.  2Ci6. 

Curculio  Ilicis.  Payk.  Monogr.  Cuiv.  pag.  18. 
7î".  17.  —  Faun.  Suce.  3.  p.  218.  n°.  Irj. 

Voyez  ,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
nymef ,  Charanson  de  l'Yeufe,  11°.  201. 

10.  Orcheste  poileux. 

Orcuestes  pilojus. 

Orcheftes  villofus ,  niger,  cinereo  variegatus. 
Ent.  tom.  5.  p.  102.  n".  42.  tab.  Z2..Jig.  487. 

Rhvnchœnus  pilnfus.  Fabr.  Sjjl.  Eleut.  s. 
p.  493.  74°.  358. 
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Voyez  ,  pour  la  defcription  &  les  autres  (yno- 
nyaies  ,  Charanson  poileux  ,  n".  327. 

1 1 .  Orcheste  e-peronné. 

Orcuestes  calcar. 

Orcheftes  niger,  anfçnnis  tarpfque  tejlaceis , 
Jeiiionbus  pojlicis  dentatis.  Ent.  tom.  5.  p.  lo3. 
71°.  43.  tab.  "ùa.Jig.  488. 

Curculio  calcar.  Fabr.  Ent.  S^^Jf.  ent.  tom.  2. 
p.  446.  n".  219. 

Rhytichccnus  calcar.  Fabr.  S\Jl.  Eleut.  tom.  2. 
p.  493.  7J".  26 1. 

Curculio  Fragrariœ.  Payk.  Faun.  Suec.  p.  217. 
n°.  35. 

Curculio  calcar.  Patk.  Monogr.  Cure.  p.  17. 
n".  16. 

T'oyez,,  pour  la  defcription  &.  les  autres  fyiic- 
nymes  ,  Charakson  éperonné  ,  n".  228. 

12.  Orcheste  des  jardins. 

Orcuestes  hottoram. 

Oixhajles  niger,  elytris  baji  Jlijciâque  pq/licâ 
abbrei>iatâ  cinersis.  Ent.  tom.  5.  pag.  lo3.  ji".  44- 
tab.  02. /ig.  489. 

Curculio  borlorum  longirnjlris ,  pedibus  falla- 
loriis,  ater,  elytrorumjaj'ciâ  fejljuialterâ  pedibiif- 
que  tejlaceis.  Fabr.  Enl.  S^Jl.  eni.  tom.  2.  p.  44^' 
7^o.  218..'^ 

Rhyncliœnus  hortomm.  Fabr.  Sy/l.  Eleut.  t.  2. 
;;.  493.  «".  259.  ? 

I  II  reflemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
rOrchefte  du  Saule.  Les  antennes  font  fauves.  La 
tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  noir,  avec  quelques 
poils  cendrés.  Les  élytres  font  flriées ,  noires  , 
avec  la  bafe  ,  une  partie  de  la  future  &  une  petite 
bande  poftérieure ,  d'un  gns-cendré ,  obfcur ,  quel- 
quefois un  peu  roufleâtre.  Le  deflTous  du  corps  eft 
noir.  Les  pattes  font  ,  tantôt  entièrement  fauves  , 
tantôt  teftacées  ,  avec  les  cuifl'es  poftérieures  noi- 
res ,  &  tantôt  noires ,  avec  les  jambes  &  les  tarfes 
fauves.  On  voit  quelquefois  au  milieu  des  élytres  , 
une  rangée  traufverfale  de  points  cendrés ,  &.  le 
corcelet  eft  quelquefois  entièrement  d'une  couleur 
cendiée,  un  peu  rouli'eâtre. 

Il  fe  trouve  affez  fréquemment  aux  environs  de 
Paris. 

i3.  Orcheste  du  Saule. 

Orchestes  Salicis. 

Orchejles  ater,  elytris Jafciis  duabus  undatis , 
albis.   Ent.   tom.  5.  pag.  104.   n°.  45.   tab.  32. 

fs-  490- 

Curcuh» 
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CuJKitlio  Sa7icis.  F ABK.  Eut  Sy/I.  ejn.  (ont.  2. 

p.  447.  n".  223. 

Rhynchœmts  Salicis.  Fabh.  S\Jl.  Eleiit.  toni.  a. 
p.  4c)4-  n°.  264. 

CuTculio  Salicis.  Payk.  Monogr.  Cure.  p.  64- 
n°.  62.  — Faun.  Suce.  3.  p.  269.  n".  91. 

Curculio  Salicis.  Panzer  ,  Faun.  Gerni.  18. 
to^.  i5. 

Curculio  Salicis.  IIerbst  ,  Coleopt.  ().   tab.  gS. 

Ployez  ,  pour  la  defcription  8t  les  autres  fyuo- 
njmes  ,  Charanson  du  Saule  ,  n«.  22g. 

l4-  Orcheste  Io(a. 
Orcheutes  Iota. 

Orcliejles  niger ,  elylris  Jlriatis  ,  Jiiturâ  bafî 
alhà.  Entoin.  tom.  5.  pag.  lo5.  n°.  46.  tab.  32. 
^^§••491- 

Curculio  luta.  Fabr.  Ent.  Sv/i.  eni.  tom.  2. 
p.  448.  re°.  22i5. 

Rhynchœnus  Iota.  Fabr.  S\Jl.  Eleut.  tom.  2. 
p.  495.  71°.  269. 

Curculio  Inta.  Patk.  Monogr.  Cure.  pctg.  66. 
n".  63.  —  Faun.  Suec.  tom.  3.  p.  271.  w".  g3. 

Curculio  Iota.  Panz.  Faun.  Germ.  Fajc.  18. 
tab.  16. 

Curculio  Rnjce.  Herbst.  Coleopt.  6.  ^rtô.  93. 
fS-  10.  .*' 

f'-ojé'.:,  pour  la  defcription  &  les  autres  lyno- 
nytnes  ,  Charakson  lola,  u°.  233. 

15.  Orcheste  du  Hêtre. 

Qp.cHKSTES  Fagi. 

Orchejles  niger,  antennis  pedibujque  pal- 
liais. 

Curculio  Fagi.  Fabr.  Ent.  S\J7.  em.  tom.  2. 
p.  446.  n°.  226. 

Rhynchœnus  Fagi.  F ASB..  S\Jî.  Eleut.  tom.  2. 
p.  495.  n°.  z-jQ. 

Trayez  ,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
uymes  ,  Charanson  du  Hêtre ,  n".  233. 

16.  Orcheste  du  Fraifier. 
Orchestes  Fragariœ. 

Orchejles  Jùfcus  ,  antennis  tarfifque  tejlaceis. 

Curculio  Fragariœ.  Fabr.  Ent.  Sjji.  em.  t.  2. 
p.  448-  n".  227. 

Rhynchœnus  Fragariœ.  Fabr.  SjJT.  Eleut.  t.  2. 
;;.  495.  71°.  271. 

Hi/l.  Nat.  Inf.   Tome  VIII. 
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Curculio  Fragariœ.  Herbst  ,  Coleopt.  6.  tab.  qj. 
fS-  ^- 

Cet  infecte  ne  paroît  pas  différer  de  l'Orcliede 
éperouné. 

17.  Orcheste  des  Sauffaies. 

Orchestes  Saliceti. 

Orchejles  niger ,  tibiis  tejlaceis. 

Curculio  Saliceti.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
/'.  44'^-  ""•  220. 

Rhynchœnus  Saliceti.  Fabr.  S^\Jl.  Eleut.  t.  2. 
p.  493.  n".  262. 

Curculio  Saliceti.  Payk.  Monogr.  Cutcul.  Suec, 
pag.  66.  «°.  64-  ——Faun.  Suec.  tom.  3.  pag.  271, 
n°.  94. 

Curculio  Saliceti.  Herbst,  Coleopt.  6.  p.  192. 
43o.  418. 

Il  ell  de  la  grandeur  des  précédens.  Les  anten- 
nes tout  teftacces ,  avec  la  mafle  obfcure.  La  tête 
ell  noire ,  &  la  trompe  eft  iniuce  ,  courbée  ,  de  la 
longueur  du  cortelet  :  celui-ci  eft  noir  ,  pointillé. 
L'éculTon  eft  très-petit ,  noir.  Les  élytres  font 
noires  ,  ftriées  ,  avec  d'js  points  enfoncés  dans  les 
itries.  Le  deflbus  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font 
noires,  avec  les  jambes  teftacées.  Les  cuiffes  pof- 
lérieures  font  renflées  ,  fans  dentelures. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  fur  les  Saules. 

18.  Orcheste  du  Peuplier. 

Orchestes  Popitli. 

Orchejles  aier,  fcutello  alho  ,  antennis  pedibuf. 
que  tejlaceis.  Eut.  tom.  5.  p.  lo3.  n°.  47.  tab.  02. 

-A?-49i- 

Curculio  Populi.  Fabr.  Ent.  S\Jl.  em.  tom.  2. 
p.  448.  n°.  228. 

Rhynchœnus  Populi.  Fabr.  S^Jl.  Eleut.  tom.  2. 
p.  495.  n°.  272. 

Rhynchœnus  Populi.  Clair v.  Ent.  Helv.  I. 
p.  72.  tab.  é,.fg.  3.  4. 

Curculio  Populi.  Panz.  Faun.  Germ.  FaJc.  18. 
tab.  17. 

Curculio  Fagi.  Pavk.  Monogr.  Cure.  Suec.  p.  64. 
n°.  61. 

Curculio  Populi.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  3. 
p.  2,6V)-'7i°.  90. 

,  11  eft  un  peu  plus  petit  cpie  les  précédens.  Tout 
le  corps  eft  noir.  Les  antennes  &. les  pattes  font  d'ua 
jaune-fauve,  &  l'écufion  eft  blanchâtre.  La  trompe 
eft  à  peine  plus  longue  qae  le  corcelet  :  celui-ci  a 
de  petits  points  enfoncés  ,  trcs-rapprockés.  Leï 
élytres  ont  des  ftries  bien  marquées. 
Il  fe  trouve  eu  Europe  ,  fur  le  Peuplier. 
Xx  X 
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ORIBATE,  Oiihata.  Genre  d'infeaes  de  la  fé- 
conde fetlion  de  l'Ojdrc  des  Aplères  ,  &.  de  la  l'a- 
niille  des  Aearidies. 

Les  Oribates  font  de  très-petils  infeûes  aplè- 
res ,  qui  onl  luiit  pattes  bien  diltinHes  ,  arlicnlées; 
deux  aiilennules  peu  appaientes;  le  dos  couvert 
d'une  efpèce  d'i'eaille  ou  de  bouclier  ,  femblable 
aux  c'iytres  réunies  de  quelques  Coléoptères. 

Ce  genre  a  été  éubli  par  M.  Lalreille  ,  d'après 
les  caraéltTes  fuivans  :  corps  aptère,  dont  la  lêle 
eft  confondue  avec  le  corcelet  ;  point  d'antennes  j 
huit  pattes;  les  mandibules  en  pinces,  cachées 
fous  un  mufeau  ;  palpes  très-petits  ,  coniques. 

M.  Herman  a  élaljli  le  même  genre  fous  le  nom 
Ae  Nntiifpe ,  &  a  réuni  une  douzaine  d'cfpèces  , 
iloul  il  à  donné  de  fort  bonnes  fio;ures  ,  &  des  def- 
criptions  qui  feroient  fouvent  infutfifantes  fans  les 
figures;  car  on  ne  fauroit  décrire  trop  mimitieu- 
fement  des  infettcs  qu'on  ne  trouve  point  dans  les 
colleclions,  qu'il  faut  examiner  vivans  ,  qui  échap- 
pent à  l'obfervateur  parleur  petiteffe  ,  dont  le  nom- 
bre des  efpèces  eft  probablement  très-confidéra- 
ble  ,  &  qui  joueut  certainement  fur  notre  globe, 
comme  les  autres  Acaridies  ,  un  rôle  beaucoup 
plus  grand  qu'on  ne  le  penl'e  communément. 

Ce  genre  comprend  la  Milte  géniculée  &  la 
Mitte  coléoptère  des  auteurs.  Elles  ont  été  féparées 
des  autres  Mittes,  parce  que  le  dos  eft  couvert 
dune  efpèce  d'écaillé  ou  carapace,  que  M.  Her- 
man compare  aux  élylres  réunies  de  quelques  Co- 
léoptères qui  manquent  d'ailes  ,  comparaifon  qui 
avoit  déjà  été  faite  par  Linné  &  Geolfroy.  Cette 
carapace  déborde  le  ventre  de  même  que  les  ély- 
f res  dans  les  Coléoptères ,  &  fait  un  repli  tout  au- 
tour ,  comme  Gcoll'roy  l'a  très-bien  obfervé.  Il  fe 
montre  très-diftinâement  dans  les  Oribates  ren- 
verfées  furie  dos,  &  mieux  encore  lorf qu'elles  font 
placées  fur  un  des  côtés  &.  prefl'ées  convenable- 
ment. Dans  cette  pofition,  l'étui  fe  fépare  all'ez  du 
corps  ,  pour  qu'on  puiffe  le  bien  obl'erver.  C'ell 
d'après  ce  carailêre  cpieM.  Herman,  qui  ne  con- 
Hoiffoit  pas  alors  les  ouvrages  de  M.  Lalreille  ,  a 
cru  devoir  élablirle  genre  Notafpe.  Ce  caraélère 
eft  elleâivcment  bien  propre  à  faire  reconnoîlrc 
ces  pelils  infères,  &  à  les  diflinguer  des  auti-es 
Acaridies  ,  &  nous  devons  pour  le  moment  nous  en 
OOHlentér;  car  on  voudroit  eu  vain  recourir  aux 
organes  de  la  bouche  j)our  y  chercher  d'autres 
caraftères  :  ils  fout  fi  petits  ,  fi  cachés  &  fi  diflicdes 
â  développer  ,  qu'on  nepeut  jamais  efpérer  de  les 
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foumettre  à  un  examen  un  peu  rigoureux;  Si  la 
comprellion  qui  fait  rell'ortir  ces  parties  dans 
quelques  Acaridies  ,  n'eft  point  applicable  auxOri- 
bales.  'l'out  ce  c|u'on  a  pu  voir  dans  celles-ci ,  ce 
font  deux  antenniiles  courtes  ,  arlieiilées. 

La  lête  ,  qui  fe  confond  ordinairement  avec  le 
corcelet ,  ou  n'en  eft  féparée  q,ue  par  une  légère 
incifion  ,  eft  conique  ,  terminée  en.  poinle  :  vue 
]Kir-deirou3  ,  elle  a  par»  être  creufe  à  M.  Herman  , 
&  renfermer  un  autre  petit  cône  qui  contient 
l'ans  doute  les  parties  de  la  bouebe  ,  mais  qu'il  n'a 
jamais  bien  pu  diftinguer  à  caufe  de  la  petitelle 
de  CCS  infefles. 

Degecr  a  vu  dan<  l'Oribate  géniculée  ou  corli- 
cale,  au  delTous  de  la  tête,  deux  anlennulos  cour- 
tes &  déliées,  divifees  en  arlieulalions  ,  &  garnies 
de  poils  comme  les  pattes.  Elles  n'excèdent  pas  la 
longueur  de  la  tête,  &.  il  eft  dillicile  de  les  apper- 
cevoir  ,  parce  que  l'infefle  les  lient  ordiniirement 
cachées.  Cet  olJcrvaleur  ne  put  en  venir  à  bout 
qu'en  le  plaçant  entre  deux  petits  verres  concaves, 
où  ,  fe  trouvant  \m  peu  à  l'étroit,  il  développa  ces 
parties. 

Le  corcelet  ueft  ordinairement  pas  plus  diftinft 
que  la  têle;  cependant  il  eft  quelquefois  léparé  du 
corps,  ainfi  que  de  la  lête,  par  une  ineifion  plus 
ou  moins  profonde  :  il  forme  la  bafe  du  cône  ou 
de  la  pyramide  ,  dont  la  tête  eft  le  fommet. 

Le  corps  eft  ordinairement  globuleux  ou  ovale, 
8i  rarement  carré.  Il  a  près  de  Ion  bord  ,  fui  van  t 
l'obl'ei  vation  de  M.  Herman  ,  une  papille  oblon- 
giie  ,  marquée  d'une  fente  longitudinale  ,  qu'il  a 
regardée  comme  l'anus  de  l'infeôe. 

Les  pattes  ,  au  nombre  de  huit ,  font  compofées 
de  plufieurs  pièces  peu  diflinfles  :  on  en  voit  le 
plus  fouvent  deux  petites  qui  précèdent  la  cuifte  , 
&  deux  ou  trois  autres  qui  la  luivent,  &  dont  la 
longueur  refpethve  varie  beaucoup.  Deux  de  ces 
pâlies  paroiiient  attachées  à  la  partie  qui  répond 
au  corcelet ,  &  les  deux  autres  |>artent  de  la  partie 
antérieure  du  corps.  Elles  font  toutes  termiui'es 
par  un  ,  deux  ou  trois  ongles  crochus ,  bien  dif- 
liiiâs,  qui  ont  (ervi  à  M.  Herman  pour  formel' 
trois  divifions  dans  ce  genre. 

Les  Oribates  ne  font  pas  des  infeâts  parafites  , 
comme  la  plupart  des  Acaridies  ;  car  on  les  trouvée 
communément  fur  les  écorces  des  arbres  ,  fous  des 
pierres  ,  dans  les  mondes,  fur  dillérens  végétaux  , 
rarement  feules  ,  Si  Irès-fouvent  en  fociété  nom- 
breufe. 
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ORIBATE. 

ORIBATA.  Latr.  NOTASPIS.  Herm.  ACARUS.  Linn.  Geoff.  Deg.  Fab. 
GAMASUS.   Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES-' 
Deux  antenuules  très-courtes,  articulées. 
Tète  et  corcclet  à  peipe  distincts. 
Huit  pattes  articulées,  presqu'égales  eutr'elles. 
Corps  couvert  d'une  écaille  en  forme  de  carapace. 


ESPECES. 


*  u-I  ongles  monodactyles. 

I.  OniBATE  clavipèdc. 

Oi>ale,  noire,  luisante;  pattes  génicu- 
lées,  hispides ,  beaucoup  plus  longues  que 
le  corps. 

3.  Oribate  corynopède. 

Ovale,  noire,  luisante;  pattes  génicu- 
léés,  nues,  de  la  longueur  du  corps. 

3.  OniBATE  châtaigne. 

Ovale ,  brune  ,  luisante  ;  tête  courte , 
conique;  cuisses  reiijlées. 

**  A  ongles  didactyles. 

4.  Oribate  horrible. 

Oblongue ,  raboteuse  ;  abdomen  posté- 
rieurement terminé  par  deux  appendices 
et  quatre  crochets. 

***  A  ongles  tridact\les. 

5.  Oribate  géuiculée. 

Ovale,  brune,  luisante  ;  pattes  de  In 
longueur  du  corps;  cuisses  peu  reriflées. 

6.  OniBATE  théléprocte. 

Ovale ,  noire  ;  dos  marqué  de  quatre 
ou  cinq  rides  semi-circulaires . 


■j.  Oribate  coléoptère. 
Ovale,  noire;  cotés  antérieurs  avec  un 
prolongement  triangulaire. 

8.  Oribate  humérale. 

Ovale,  brune,  tres-glabre ;  côtés  anté- 
rieurs avec  un  prolongement  triangulaire, 
aigu. 

9.  Oribate  ailée. 

Ovale  ,  d'un  brun-noirdlre  ,  luisant  ; 
cotés  avec'  un  prolongement  détaché  en 
avant  et  en  arrière. 

10.  Oribate  tégéocraue. 
Ovale-ohlongue  ;  tcte  avec  un  écusson 

triangulaire  et  quatre  soies  blanches. 

11.  Oribate  cassidée. 

Corps  orbiculaire ,  écussonné,  marron; 
pattes  antérieures  en  forme  de  pinces  séti- 
feres. 

12.  OniBATE  paresseuse. 

Corps  déprimé ,  parallélogramme ,  pos- 
térieurement coupé,  bicoina. 

i3.  Oribate  bipile. 

Globuleuse,  d'un  b  ru  a- marron  ;  tête 
aiguë,  pourvue  de  trois  poils  avancés. 
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*  A  ongles  nionodaclyles. 

1.  Oribate  clavipède. 

Oribata  cLn'ipes. 

Orihata  oi>ata  nigra  ,  nilida ,  pedihus  genicu- 
latis  hijpidis ,   corpore  longionbus. 

Notafpisclai'ipes.  Herman ,  Aptemlogia ,p.  88. 
n°.  I.  tah.  A-Jîg-  7- 

Celte  efpèce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
rOribnle  génicuk'e ,  dent  les  pattes  ne  font  pas 
plus  longues  que  le  eoi'ps,  &  terrainc^es  par  trois 
ongles.  La  cluvipède  cil  très-petite.  Tout  le  corjis 
efl  noir,  luifant,  fpht'iique  ou  ovale,  arrondi  pol- 
térieuremtnt.  Le  corcelet  ell  plus  étroit  que  le 
corps  ,  &  ft'paré  par  lui  enfoncement  tranfverlal  :  on 
voit ,  de  chaque  côté  ,  une  apophyfe  à  deux  cornes. 
Le  corps  fe  fait  remarquer  par  une  fuite  circulaire 
de  foies  placées  fur  le  dos.  Les  pattes  font  une  fois 
plus  longues  que  le  corps  ,  &  paroilTenl  avoir  plu- 
flturs  articulations  reullées  d'où  partent  -quelques 
foies. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  moufles. 

2.  Oribate  corynopède. 

Oribata  cnrynopus. 

Oribata  oi>ata  nigra  ,  nitida  ,  pedihus  geni- 
culatis  nudiSj  iongituc'-ie  corporis. 

Notqfpis  corynopus.  IIerm.  Apterol.  pag.  89. 
n".  2.  iab.  A-f'S-  ^• 

Elle  ell  très  -  petite  ,  comme  la  précédente  , 
n'ayant  guère  au-delà  d'un  quart  de  ligne  de  dia- 
mètre. Le  corps  efl  noir ,  luifant,  prefque  l'pliérique 
ou  ovale  ,  à  demi  pointu  poflcrieurement.  Le  dos 
eft  illabre.  Le  corcelet  efl  plus  étroit  que  le  corps , 
&  difliiicl  par  un  léger  étranglement.  La  partie  an- 
térieure ell  terminée  en  pointe.  Les  pattes  font  de 
la  longueur  du  corps.  Les  cuiffes  font  renllées  A 
leur  extrémité.  Les  autres  articulations  le  font 
moins,  &  on  ne  voit  pas  les  foies  qui  fe  font  re- 
marquer dans  l'efpèce  précédente. 

Elle  fe  trouve  en  Europe ,  dans  les  moulTes. 

3.  Oribate  châtaigne. 

Oribata  cajlanea. 

Oribata  ovata  cajlanea ,  nitida  ,  capite  hrei'i 
conico ,  Jemoribus  clai'utis. 

NntaTpis  cajlaneus.  Herm.  Apteinl.  pag.  8y. 
nP.  3.  tab.  ']-jRg-  4- 

Elle  efl  très-petite  comme  les  précédentes.  Tout 
le  corps  t(l  d'un  Ijnin-niarron  ,  luifant.  Le  corps 
e(l  ovale,  prefque  glolnileux,  arrondi  poftérieure- 
iiiciii.  Le  corcelet  ell  peu  difllncl  ,  &  forme  ,  avec 
la  lête  ou  la  pai'tie  antérieure  ,  un  cône  court,  à 
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large  bafe.  Les  pattes  font  glabres ,  de  la  longueur 
du  corps.  Les  cuifl'es  font  rtnllées. 

M.  Herman  dit  avoir  trouvé  celte  efpèce,  au 
foUlice  d'été  ,  dans  un  gazon  toullii  ,  parmi  des 
Lichens.  Sa  marche  n'cll  ni  lente  ni  accélérée.  Il 
croit  qu'elle  appartient  à  cette  divifion  ,  fans  en 
être  bien  certain. 

Elle  le  trouve  en  Europe. 

*  *  A  ongles  didacljles. 

4.  Oribate  horrible. 
Oribata  horrida. 

Onhata  ohlonga  ^fpera  ,  ahdomine  pojïicè  hi- 
dcnlato  quadrihamato. 

Notafpis  horridus.  Herm.  Aptewl.  pag.  90. 
tab.  6.  'jig.  3. 

Oribata  horrida.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Inf.  t.  l. 
p.  i5o.  n°.  7. 

Le  corps  eft  alongé ,  prefque  carré  ,  d'un  brun- 
clair,  parfemé  d'une  pouiïière  écailleufe,  blan- 
châtre. Il  ell  terminé  poftérieurement  par  deux 
appendices  courtes  ,  obtul'es  ,  écartées ,  &  par 
quatre  crochets,  dont  deux  ,  mobiles,  peuvent  être 
écartés  ou  appliqués  contre  le  corps  ,  ce  font  les 
plus  voifins  des  appendices  ,  &  deux  autres  un 
peu  au  defl'us  de  ceux-ci ,  plus  courts ,  relient  tou- 
jours dans  la  même  pofition.  Le  corcelet  eft  aulfi 
large  que  l'abdomen  ,  &  ne  fe  diftingue  de  lui  que 
par  une  ligne  Iraufverfale,  enfoncée,  qui  l'en  ié- 
pare.  Le  bec  efl  pointu  ,  tranfparent,  &  peut  être 
alongé  ou  raccourci  :  on  voit  à  fon  extrémité  un 
point  obfcur.  Les  pattes  font  de  la  longueur  du 
corps,  ou  même  un  peu  plus  courtes,  &  les  articu- 
lations font  étranglées  &  bien  diilintles.  La  troi- 
fième  paire  n'a  pas  les  gros  poils  que  l'on  voit  aux 
autres.  Chaque  patle  ell  terminée  par  deux  cro- 
chets afl'ez  forts,  peu  arqués. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  moulTes. 

*  *  *  A  ongles  tridactyies. 

5.  Oribate  géniculée. 

Oribata  geniculata. 

Oribata  oi>ata  ,JiiJco-caJlanea  nitida  ,  pedibus 
longitudine  corporis ,  J^iimoribusjitbclavatis. 

Oribata  geniculata.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  Inf. 
tovi.  I.  p.  149.  n".  I.  — Hijl.  Nat.  des  Cmjl.  & 
des  Inf.  tom.  y.  p.  400. 

Acarus  petrarum  niger,  abdomine  glohofo  lu- 
ridn,  Jènioribus  Jubclai'atis.  Geoff.  Inf.  tom.  2. 
p.  CiaG.  71"-  1 1 . 

Acarus  coiticalis.  Deg.  Mem.  Inf.  7.  pag.  l3l. 
nP.  19.  tôt).  Q.fg.  I- 

Cette  efpèce  ell  mentionnée ,  dans  ce  Diâion- 
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naii-e,  fous  le  nom  de  Mitte  géniculée,  n».  26.  Elle 
a  lin  quart  de  ligne  de  dianit-lre.  Son  corjis  ell 
biiiii,  ovale,  arrondi  poflt'rieiutmenl ,  conique  à 
la  [larlie  anlérieuie  ,  parlemé  de  poils  coiirls  &. 
t»(s-liiis.  La  tête  eil  l't'parée  du  corcelet ,  &  celui- 
ci  de  l'abdomen,  par  une  ligne  tranlverlale  ,  en- 
foncée. Les  paltes  l'ont  d'un  brun  plus  clair  que  le 
corps  &  de  longueur  moyenne.  Celles  de  devant 
fout  un  peu  plus  longues  que  les  quatre  qui  (uiveut , 
&les  poilt'rieures  ne  l'uni  guère  plus  longues  que  les 
premières.  Elles  font  toutes  c;arnies  de  quelques 
toies ,  &  les  cuilfes  antérieures  font  renflées.  Les 
huit  pattes  font  terminées  par  trois  oni^les  bien 
diltinas. 

Elle  fe  trouve  en  Europe,  fous  les  pierres  &  fur 
les  écorces  d'arbres. 

fi.  Oribate  tbéléproile. 

OniByiTA  theleproclus. 

Oribata  ovata  ,  atra  ,  dorfo  nigis  Jèmicirculari- 
bus  notato. 

Oribata  iheleproflm  nigra ,  dorfo  clypeato  , 
clypeolo  per  cijvuliis  concentricos  divifo.  Latr. 
Gen.  CniJL  &  Tuf.  tom.  i.  p.  149-  «".  2. 

Nota/pis  tbeleproflus ,  abdoiniue dsprejjo ,  pnf 
ticè  in  papillatn  produclo  ,  fuprà  rugis  Jètiiicir- 
culartbus.  Herman  ,  Apteml.  p.  gi.  n".  5.  tab.  7. 

Le  corps  eft  ovale,  prcfqu'orbiculaire  ,  un  peu 
déprimé,  terminé  pollévieuremeut  en  pointe  ,  d'un 
noir-obfcur  ,  glabre,  marqué  de  quelques  rides  ou 
enfonceraens  concentriques  ,  ouverts  poftérieure- 
meut.  Le  corcelet  eft  court,  dillinû  de  la  têle  & 
de  l'abdomen  par  deux  étranglcmens.  Les  pattes 
font  de  la  loua;iieur  du  corps.  Les  articulations  font 
dillinfles  ,  &.  \e%  cuiflTes  font  peu  renflées.  La  der- 
nière pièce  eft  armée  de  trois  ongles  crochus. 

Elle  fe  trouve  en  Europe ,  dans  les  moufles. 

7.  Oribate  coléoptère. 

Oribata  coleoptrata. 

Oribata  ovata ,  atra,  laterihus  anticis  an- 
giilaio  acutis. 

Gamafua  coleoptixttiis.  Fabr.  Syfl.  AntL  p.  5b3. 
n".  24. 

■  Notafpis  acromios  ,  abdomine  nigricante  ,  tu- 
berculato  ,  rnargine  anteriore  medio  pilis  duohiis 
fpathufaiis ,  albis,-  laierum  alis  trigonis,  anticè 
truncatis.  Herm.  Apter.  p.  91.  n°.  6. 

T^oyez  ,  pour  la  defcription  Si  les  autres  fyno- 
nymes  ,  Mitte  coléoplère  ,  u".  20.  Le  corps  eft 
ovale,  noirâtre,  luifant ,  marqué,  fur  le  dos  &  au 
bord  pollérieur,  d'un*  fuite  circulaire  de  poils 
blancs  ,  linéaires ,  droits. 
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8.  Oribate  humérale. 
Oribata  humeralis. 


Oribata  ofata,  brunnea  ,  glaberrima  ,  lateri- 
bus  anticis  produclis  ,  angulato-aculis. 

Notafpis  humeralis.  IIerm.  Apter.  p.  92.  n°.  8. 
tab.  à,.fig.  5. 

Oribata  humeralis.  Latr.  Gen.  Crufl.  &  Inf. 
tom.  I.  p.  i5o.  n".  5. 

Elle  reffemble  beaucoup  à  la  précédente.  L'alî- 
doraen  eft  d'un  brun-foncé,  ovale,  prefque  glo- 
buleux, très-lifl'e  il  luifanl.  Les  produ^lions  laté- 
rales font  trigones  ,  tronquées  antérieurement.  La 
partie  antérieure  du  corps  fe  termine  en  piramyde. 
La  tête  &  le  corcelet  fe  confondent ,  &  ne  font  nul- 
lement diftinfts.  Les  pattes  font  de  la  longueur  du 
corps,  munies  de  foies  fort  courtes j  elles  ont  leurs 
articulations  peu  apparentes. 

Elle  fe  trouve  en  Europe,  dans  les  mouflbs. 

9.  Oribate  ailée. 

Oribata  alata. 

Oribata  oi>ata  ,  ^fufco-caflanea  nitida ,  lateri- 
bus  produclis  ,  anticè  pofïicèque  folutis. 

Notafpis  alatus,  Herm.  Apter.  pag.  92.  n".  8. 
lab.  ^.\fig.  6. 

Acarus  aqualicus-marginatus  aquaticus  ,  fub- 
rotundiis  cruflaceus  niger ,  pedibus  rufis  ,  corporis 
lateribus  margmaiis.  Ueg.  Mem.  Inf.  t.  7.  p.  i52. 
n°.  38.  tab.  ll.fg.  I. 

Elle  eft  très-petite.  Le  corps  eft  d'un  brun-noi- 
râtre ,  glabre  ,  globuleux  ,  arrondi  pollérieure- 
ment ,  terminé  en  piramyde  antérieurement.  La 
tête  &.  le  corcelet  fe  confondent.  On  voit  à  la  par- 
tie latérale  une  produflion  comme  dans  les  elpè- 
ces  précédentes ,  mais  qui  en  diffère  dans  celle- 
ci  ,  en  ce  qu'elle  fe  détache  du  corps  à  fa  partie 
antérieure  ainfi  qu'à  fa  partie  pollérieure.  Les 
pattes  font  à  peine  de  la  longueur  du  corps  ,  & 
d'une  couleur  roulTeâtre  ou  de  marron-clair.  Les 
articulations  font  peu  diftincles. 

Elle  le  trouve  en  Europe  ,  dans  les  moufles.  De- 
geerl'a vueen grandnombre,  courant  furlafurface 
des  eaux  de  marais,  le  tenant  toujours  à  la  fuperfi- 
cie  ,  fans  jamais  s'y  enfoncer  :  elles  s'attachoient  aux 
petits  limaçons  &  aux  infe£les  morts  qui  flottoient 
fur  l'eau  ,  fans  doute  pour  en  tirer  leur  nourriture 
eu  les  fucant.  Elles  font  lentes  dans  leur  démarche, 
&  ne  quittent  guère  leur  proie  tant  qu'elle  leur 
fournit  de  quoi  les  nourrir. 

10.  Oribate  tégéocrane. 

Oribata  tegeocrana. 

Oribata  ovato-ohlonga ,  clypeo  triangulari j 
margiiie  anteiiore  fetis  quatuor  albis. 
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Notaff'is  (pgeocrana,  ahdomine  ohlnn-go,  mar- 
^ine  anleriore  l'etis  quatuor  alhis  ;  capite  J'cuto 
Iriangulari  teclo  ,  fquainiilà  laterali  pellucidà. 
îIermas  ,  Apterol.  p.  gS.  n".  g.  tab.  i\.Jig.  5.  4-' 

OribaUi  tcgeocrana.  Latk.  Gcn.  Cnijl.  &  Inf. 
tom.  \.  p.  l5o.  n°.  6. 

L'abdomen  cfl  ovale  ,  oblong  ,  d'un  roiix-fonc(? , 
luberculi; ,  glabre,  leniiiiK^  anK'rieiiipment  en  pi- 
ramyde.  I.e  coicelet  cft  diflinO  du  rcde  du  corps 
par  une  ligne  cufonc-ée.  On  voit  quatre  ioies  Jjlan- 
tlies  au  bord  aulthieur,  &  la  tête  eft  couverte  d'un 
bouclier  di'taclié  j  trianjr'daire  ,  échancré  au  fom- 
jnet  8t  "arni  de  deux  l'oies. 

Elle  le  Irouve  en  Europe  ,  dans  les  mouffcs. 

11.  Obibate  caffldée. 

O  RI  BAT  A  cujjîdea. 

Oribata  corpore  clypeato  cajianeo  ,  pedibus 
iintïcis  anlentiijoimibus  fetijeris. 

Nofafpis  caflfideiis  caftaneiis ,  fiito  hyalinn , 
d  fcnidro  dcpn-JJh  ;  peddn/s  primi  pans  aiitcjini- 
forniihus ,  motatoiiis  ,  apice  Jbti/cns.  IIerman  , 
Aptaiol.  p.  çja.  n°.  10.  tab.  è-Jîg.  z. 

Elle  eft  petite  ,  parfaitement  orbiculaire  ,  pref- 
qu'eii  forme  de  lentille  ,  couverte  d'un  bouclier 
difcoide,  élevé  au  milieu,  déprimé  &.  plane  fur 
fes  bords,  couvrant  tout  l'abdomen  comme  dans 
les  Caflides,  &.  traulpareut  comme  du  verre.  Le 
difijue  eft  marqué,  fur  fon  conlour,  de  flries  écar- 
tées ,  ■&  courtes  vers  l'intérieur.  Les  pattes  anté- 
rieures font  portées  droit  en  avant,  pendant  la 
marche,  &  agitées  de  côté  &  d'autres,  comme  les 
antennes  dans  les  autres  infefles.  Elles  font  com- 
pofées  d'un  fémur  renflé ,  ayant  une  dent  faillaule 
vers  l'extrémité  antérieure;  enfuite  de  denx  arli- 
cles  courts,  &  d'un  dernier  prefqu'en  maffue  ,  un 
peu  en  zigzag  ,  &yarni  de  trois  foies  au  fommet. 
Les  autres  pattes  ,  qui  fervent  l'eules  à  la  marche  , 
ont  trois  articles  au  fémur  &  au  tibia  ,  &  le  tarfe 
efl  (impie. 

Elle  fe  Irouve  en  Europe  ,  dans  les  mouffes.  Elle 
appartient  peut-être  à  la  première  divifion. 

la.  Oribate  pareffeux. 

Oribi4ta  Jègnïs. 

Oribata  corpore  deprcJJ'o  ,  pandlelogramo  pof- 
ticè  retujh  bicorni. 

Nota/pis  fegnis  depreJTus ,  ahdomine  paral/elo- 
graniino  ,  pn/ficè  retujo  bicorni  ;  thorace  trigono 
halterato.  Herm.  Apterol.  p.  04.  n,°.  11.   tab.  4- 

Cette  efpcce  diflère  beaucoup  des  précédentes 
par  la  forme  du  corps ,  qui  efl  celle  d'un  carré-long. 
î,a  partie  antérieure  eft  triangulaire  &  diftinfle  ; 
fil?  eft   féparée  du  corps  par  une  ligue  tranfvcr- 
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falc,  enfoncée,  &  garnie,  de  chaque  côté,  d'une 
forte  de  balancier.  Les  angles  poiléneurs  du  corps 
font  garnis  d'un  appendice  en  forme  de  ftilet  , 
tranfjjarent ,  un  peu  arqué  ou  courbé  en  dedans. 
Les  pattes  font  munies  de  trois  ongles.  Tout  le 
corjis  eft  d'une  couleur  cendrée,  noirâtre. 

Elle  le  trouve  en  Europe ,  dans  les  niouifcs.  5a 
marche  elt  très-lente. 

l5.  Oribate  bipile. 

Oribata  bipilis. 

Oribata  glohnfii ,  cajlanea  ,  capite  acuminain, 
pilii  quiituor  porivclis. 

A^o/iï/pM  bipilis.  Herm.  Aptcr.  p.  go.  n".  12. 

Le  corps  de  ce  petit  infecle  eft  châtain ,  globu- 
leux ,  terminé  antérieurement  en  pointe  ,  pourvu 
de  quatre  poils  avancés  ,  roidcs  ,  dont  deux  exté- 
rieurs affez  gros  ,  &  deux  intérieurs  plus  minces  : 
il  y  a  deux  autres  poils  écartés  à  l'extrémité  du 
corps,  &  un  autre  lort,  furies  côtés  des  cuili'cs  de 
la  Iroifiénie  paire.  Lorfque  l'infcile  contradle  le-s 
pattes,  on  voit,  de  chaque  côté  du  corps,  trois 
autres  poils  dirigés  en  avant,  qui  appartiennent 
aux  pattes  :  il  y  a  un  autre  poil  étendu  dans  une 
(ituation  droite  fur  le  côté  ,  qui  ell  le  poil  de  la 
cuiife.  Au  refte  ,  toutes  les  cuifl'es  font  nues  ,  fui- 
vaut  l'obfervation  de  M.  Hermau;  mais  les  jambes 
&  les  tarfes  font  garnis  de  poils  tournés  en  avant. 

Elle  a  été  trouvée  en  mai  ,  dans  une  forêt  près 
du  Rhin  ,  fur  une  fubftance  attachée  contre  l'é- 
corce  d'un  arbre  ,  qui  a  paru  à  M.  Herman  être  de 
la  tienle  deQ'échée  de  quelque  limaçon. 

ORITHYIE.  Orithyia.  Genre  d'infcaes  de  la 
troifième  feflion  de  l'Ordre  des  Aptères  ,  dans  la 
méthode  de  M.  Olivier  ,  &  qui ,  fuivant  la  nôtre  , 
appartient  à  la  famille  des  Oxyrinques ,  claffe  des 
Cruftacés. 

La  ieule  efpèce  connue  de  ce  genre  fut  d'abord 
aflociée  par  Herbft  aux  Crabes  (Cancer  biinacu- 
latus).  Eabricius  la  réunit  aulii  avec  eux,  &.  la 
décrivit  comme  inédite  (Cancer  nianimillaris ). 
Daldorf ,  dont  les  travaux  opérèrent  dans  l'Ordre 
des  Cruftacés  une  réforme  néccilaire  ,  jugea  que 
celui-ci  devoit  compofer  un  genre  propre ,  qu'il 
nomma  Onthuia.  Faijricins  ,  dans  le  Supplément 
de  Ion  Entomologie  fyjîématique  ,  1  adopta  ,  ainfi 
que  la  plupart  des  autres  genres  de  cet  auteur  ,  à 
quelques  changemens  près  qu'il  fit  dans  leur  110- 
menclalure.  Les  Crullacés  à  courte-queue  ou  les 
Crabes  brachyures  de  Linné  forment  uiaïutenaut , 
dans  le  lyftème  de  l  entomologifte  de  Kiell ,  la 
claffe  des  KleiJIagnathes ,  &  où  entre  le  genre 
d'Orlthyie.  Mâchoire  extérieure  à  divifion  latérale 
lancéolée  ,  pointue  ,  courte  ,  mutique  ;  antennes , 
quatre  ,  inégales  ;  les  intérieures  plus  longues  ,  eu 
forme  de  palpes  :  tels  font  les  carailcres  elltntiels 
qu  il  lui  alligna.   Les  nôtres  repofent  fur  d'autres 
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parties  ,  8:  qui  nous  ont  paru  fe  prêter  plus  facile- 
ment à  l'obl'ervatiou.  Les  Onlh^'ies  relfeinblent 
iiiix  PorliiiKS,  aux  Podoplithalaus  quant  à  la  diU 
pofilion  &  la  f'onne  gt'néralc  des  pattes,  c'eft-i- 
dire  que  les  deux  antt'rieures  Tout  en  toruic  de 
bras  ,  avec  des.  mains  didadlyles  ;  que  les  trois 
paires  liiivanles  linifl'ent  par  un  tarfe  conique  & 
oni;niculc  ,  &  que  la  dernière  efl  natatoire  ou  le 
termine  eu  une  lame  foliacée  ou  très-comprimée  ; 
mais  le  corps  des  Fortunes  8:  des  Podoplitlialmes  , 
ou  leur  teft  ,  efl  large  ,  &  préfente  un  l'egment  de 
cercle  ;  celui  des  Orilhyies  eft  en  ovoïde  tronqué 
par-devant.  Ce  caraélère  les  rapproche  des  Do- 
rippes  &  des  Maintes;  mais  les  Dorippes  ont  leurs 
pattes  poflérieures  inférées  furie  dos,  &  ,  dans  les 
Matutes  ,  toutes  les  pattes  ,  à  l'exception  des  bras, 
font  natatoires.  N'ayant  vu  qu'un  individu  mal 
conl'ervé  de  i'Oritlivie  mamelonnée  ,  il  ne  m'a  pas 
été  pofliîjle  d'étudier  tous  fes  caraflères  naturels. 
Faliricius  lui-même  n'en  a  donné  qu'une  partie  ,  & 
qui  font  expolés  de  la  manière  fuivante  dans  le 
Supplément  de  fou  Entomologie  lyjlématique , 
pag.  024. 

Bouche  compofée  de  mandibules  ,  de  palpes  & 
de  trois  mâchoires. 

Mâchoire  extérieure  offeufe  ,  bifide  ;  dividon 
intérieure  oblongue  ,  plane,  ciliée,  légèrement 
cannelée  extérieurement  ,  prelque  concave  inté- 
rieurement ,  coudée  au  milieu  ,  avec  le  bout  pal- 
pi  gère. 

Palpe  comprimé,  ofî'eux ,  fétacé,  un  peu  cilié, 
triarticulé;  le  premier  article  court;  le  iecond 
plus  long;  le  troifîème  encore  plus  alongé  ,  arqué 
&  pointu. 

Diftjion  interne  (  de  la  même  mâchoire  )  lan- 
céolée ,  aigué  ,  mutique. 

Les  autres  organes  de  la  manducation  n'out  pas 
^té  fuffifamment  examinés. 

Antennes ,  quatre ,  inégales. 

Extérieures  très-courtes,  fétacées ,  inférées  au 
coin  interne  de  l'œil  ;  le  premier  article  très- 
long  ,  Cylindrique  ;  les  autres  très-uombreux ,  fort 
courts. 

Intérieures  une  fois  plus  longues  ,  pulpil'ormes  , 
de  quatre  articles  ;  le  premier  court,  ovoïde  ;  le 
fécond  &.  le  troiiième  plus  longs  ,  cylindriques  ;  le 
quatrième  très-court ,  en  alêne  ,  bifide  :  divifion 
intérieure  courte.  Ces  antennes  intérieures  l'ont 
repliées  fur  elles-mêmes  ,  comme  dans  un  grand 
nomJjre  de  genres  de  la  divifion  des  Crultacés  à 
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courte-queue.  Il  paroitroit  que,  quoique  leur  forme 
foit  effentiellemenl  femljlaL.le  à  celle  qu'uni  les 
mêmes  organes  dans  les  Crabes,  les  Dromies ,  le» 
Fortunes,  elles  feroient  néanmoins  proportionnel- 
lement plus  longues ,  tandis  que  les  antennes  ex- 
térieures IJeroieut  comparativement  plus  petites. 

Je  confidère,  avec  M.  Olivier,  les  pièces  arti- 
culées &  difpofées  fur  deux  rangs  longitudinaux 
qui  forment  la  bouche  des  (>rulhicés ,  an  dell'u.s 
des  mandibules  ,  comme  des  palpes  profondé- 
ment bifides  ou  même  dcmbles.  Fabricius  prend 
pour  mâchoire  extérieure  le  premier  article  (ce- 
lui qui  efl  le  plus  grand-)  des  deux  divifions  des 
derniers  palpes  ou  de  ceux  qui  recouvrent  ex- 
térieurement les  autres  ,  &  font  placés  immédia,- 
lemeut  au-devant  des  deux  premières  pâlies  ou 
dos  bras.  L'article  qui  fert  de  fupport  commun  aux 
deux  branches  du  palpe  n'efl  pas  compté.  J'ai 
oblervé  fur  un  individu  de  la  colleûion  du  Mu^ 
léum  d'Hilloire  naturelle  de  Faris  ,  que  la  branche 
extérieure  efl  petite  &.  lancéolée  ,  comme  Iç  dit 
Fabricius  ;  que  le  fécond  article  de  la  branche  in- 
terne ,  &  qui,  félon  fa  manière  de  voir,  paroît 
être  le  premier  article  des  palpes  de  la  mâchoire 
extérieure  ,  préfente  un  triangle  alongé  ,  échancré 
ou  concave  au  côté  interne  &.  près  du  bout.  La 
forme  de  cet  article  efl  ainfi  dilférente  de  celle 
qu'a  la  même  pièce  dans  les  palpes  extérieurs  des 
Crabes  ,  où  elle  eft  beaucoup  plus  courte  ,  plus 
large  &  plus  arrondie.  Les  trois  articles  qui  fui- 
vent  ou  qui  terminent  la  branche  intérieure  de  ces 
palpes  ,  en  fe  repliant  le  long  du  bord  interne  , 
font  aulli ,  dans  les  Orithy ies ,  proportionnellement 
plus  longs  iu  plus  grêles  que  dans  les  Crabes. 

Le  tell  des  Orithyies  forme  un  ovoïde  déprimé, 
tronqué  en  devant ,  &  un  peu  refl'erré  avant  les 
angles  qui  terminent  les  côtés.  Le  bord  antérieur 
efl  fortement  éi  hancré  de  chaque  côté  pour  l'em- 
placement des  orbites  oculaires.  Sou  milieu  eft 
avancé  &  denté.  Les  bords  latéraux  ofi'rent  aufïï 
des  pointes.  Les  yeux  font  placés  à  l'extrémité 
d'un  pédicule  allez  long  &  cylindrique.  Les  bras 
font  courts,  graveleux  &  tubercules.  Les  trois 
paires  de  pattes  fuivantes  font  terminées  par  ua 
tarfe  ccmique  &  anguleux  ;  celui  de  la  dei'nière  eft 
très-comprimé  &  eu  forme  de  lame  elliptique  , 
très-unie  &.  pointue. 

Les  habitudes  des  Orithyies  nous  font  incou-» 
nues.  Ces  Crultacés  paroiflent  propres  aux  mers 
orientales. 


tKjJyr 


536  Suite  rie  l'Inlt'ùduction  a  VHislotre  Naturelle  <Jes  Insectes, 


O  R  I  T  H  Y  T  E. 

ORITHYIA.  Fabr.   ORITHUIJ.  Dald.   CANCER.  Hersst. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Quatre  antennes;  les  extérieures  très-courtes,  sétacées;  le  premier  article  fort  long, 
cylindrique  -,  les  auti-es  très-nombreux  et  fort  petits  -,  les  intérieures  une  fois  plus  longues , 
repliées,  de  quatre  articles,  dont  le  second  et  le  troisième  plus  longs-,  le  dernier  très- 
court,  subulé,  bifide. 

Corps  ovoïde,  tronque  en  devant,  déprimé-,  queue  courte,  sans  feuillets  natatoires 
au  bout. 

Dix  pattes  ;  les  deux  antérieures  en  forme  de  bras  ,  et  terminées  par  une  sorte  de 
main  didactyle  -,  dernière  pièce  des  trois  paires  suivantes  conique  et  pointue  ;  celle  de 
la  dernière  paire  en  forme  de  lame  ou  de  nageoire. 


ESPÈCE. 


I .  Orithtie  mamelonnée. 

Test  tubercule,  triépineux  de  chaque  côté,  ai>ec  deux  taches  rougedtres,  arrondies, 
sur  le  dos;  chaperon  avancé,  triangulaire ,  ayant  cinq  dents. 
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I.  Orithyie  mamelonnée. 
Orithyia  mammilhins. 

Orithyia  tcjlâ  tuherculatâ,  iitrinquè  trijpinoja, 
maculls  duahus  dor/ri/i/n/.i ,  nife/centibus  ,  rotun- 
disy  c/ypeo  rojlrlfnnni ,  quinquedentato. 

Orithyia  ntamniillaris.  Fabr.  Suppl.  Ent.  Syjl. 
p.  363. 

Orithyia  mammillaris.  Latr.  Ttijl.  nalur.  des 
Cnijl.  &  des  Inf.  tom.  6.  p.  i3o.  pi.  5o.  —  Gen. 
Crujl.  Ù  Inf.  tom.  I.  p.  42. 

Cancer  niammillaris,  thorace  oi'ato,  aculeato, 
utrinquè  (rifpiiiojoj  rojlro  t^revi ,  tridiiniato.  Fab. 
£iit.  Sjjt.  ein.  tom.  2.  p.  ^65. 

Cancer  himaculatus.  Herbst  ,  Cane.  tom.  l . 
p.  248.  tab.  iQ.Jig.  101. 

Son  teft  a  environ  quinze  lignes  de  long ,  Si  mi 
jieu  moins  en  largeur;  il  eft  ovoïde  ,  un  peu  rel- 
fcrré  fur  les  côtés  ,  près  des  ant^Ies  antérieurs  & 
latéraux,  déprimé,  d'un  jaunàlre-pâle  ,  couvert 
en  majeure  partie  de  petits  grains,  avec  deux  fil- 
ions longitudinaux  8c  trois  rangées  de  tul)erciilcs  , 
dont  une  compofée  de  trois  &  lituée  entre  les  fil- 
ions, &  les  deux  aulres  latérales,  i'ormées  chacune 
de  quatre  tubercules;  les  deux  poftérieurs  de  cha- 
que rangée  font  roufleâlres ,  &  placés  fur  une  taclie 
ronde,  prefque  de  la  même  couleur.  Chaque  côté 
du  tell  a  (rois  fortes  pointes  eu  forme  d'épines,  8: 
deux  tubercules  antérieurs.  Son  bord  antérieur  a 
au  milieu  un  avancement  triangulaire  ,  ayant  cinq 
dents  pointues  ,  deux  de  chaque  côté  ,  &  une  au 
bout,  plus  longue;  chaque  angle  laléral  de  ce 
bord  antérieur  eft  bifide  ou  bidenté  ;  la  dent  ex- 
térieure eft  plus  forte.  Le  bord  inférieur  des  or- 
bites oculaires  a  aufïi  une  pointe  allez  forte  près 
du  canthus  interne.  Les  pédicules  des  yeux  font 
aflez  longs  8i  cylindriques.  Les  bras  font  courts  &. 
graveleux  ;  les  deux  premiers  articles  inférieurs, 
ceux  qui  répondent  à  la  hanche,  ont  chacun  deux 

Fetites  pointes  au  côté  interne  ;  l'article  luivaut, 
analogue  de  la  cuiffe  ,  a,  au  milieu  de  l'arête 
inférieure  ,  une  dent  ou  faillie  conique  ;  on  en  re- 
marque aulFi  une  autre  au  bord  fupérieur;  le  qua- 
trième article  ou  le  carpe  ofl're  en  defl'us  deux  tu- 
bercules ,  &L  au  côté  interne  une  pointe  conique. 
Les  mains  (ont  dilatées  ,  prefque  triangulaires  , 
graveleufes  ,  avec  trois  érainences  dentilbrmes  au 
bord  fupérieur;  les  doigis  l'ont  un  peu  plus  longs 
que  les  mains ,  comprimés  &  dentelés  au  bord  in- 
térieur; ceux  de  la  main  droite,  qui  paroit  plus 
forte ,  ont  des  dents  plus  grofles.  Les  trois  paires 
de  pattes  fuivantes  font  prefqu'également  longues, 
ont  une  petite  dent  à  l'extrémité  fupérieure  du 
fécond  &  du  troilième  article  ,  une  frange  de  poils 
noirâtres  au  côté  interne  des  deux  fuivans,  8c  font 
terminés  par  un  tarie  conique  &c.  anguleux.  Les 
angles  du  tarfe  de  la  quatrième  paire  font  plus 
Hi^.  Nat.  Inf.   Tome  VUl. 
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dilatés.  Les  deux  premiers  articles  de  la  dermèrn 
paire  font  unidentés  au  bout ,  &.  celui  qui  la  ter- 
mine ,  a  la  ligure  d'une  lame  elliptique ,  très-unie  , 
pointue  au  bout  ,  avec  des  poils  noirâtres  fur  les 
bords.  On  remarqne  une  dent  fur  le  milieu  du 
premier  fegiiienl  de  la  queue  ,  &  trois  au  fuivant. 
L'individu  que  j'ai  obftrvé,  étoit  un  mâle. 

Elle  fe  trouve  dans  les  parties  de  l'Océan  indien, 
qui  avoifiueut  la  Chine.   (Lat.) 

ORNÉODE.  Orncodes.  Genre  d'InTefles  de  l'Or- 
dre des  Lépidoptères ,  St  de  la  famille  des  Ptéro- 
phorites. 

Deux  confidérations  principales  m'ont  déterminé 
àféparer  génériquement  des  Ptérophores,  l'efpèce 
que  Geoflroy  avoil  nommée  le  Ptérophore  à  éven- 
tail, &  qui  ell  le  Ptérorophore  he.vadaclylus  deFa- 
bricius.  Dans  les  autres  Ptérophores  ,  les  palpes  ne 
font  pas  plus  longs  que  la  tête,  fe  recourbent  dès  leur 
origine j  Se  fout  prefqu'uniformément  recouverts' 
de  petites  écailles.  (]eux  des  Ornéodes  font  beau-' 
coup  plus  longs  ,  avancés  ,  avec  le  fécond  article 
garni  d'écallles  nombreufes  ,  8c  le  dernier  prefque 
uu  ou  moins  convexe  ,  grêle  ,  cylindrique  ,  pointu 
au  bout ,  relevé  8c  en  forme  de  corne.  Voilà  d'à-» 
bord  une  première  confidéralion  prile  de  la  com* 
paraifon  d'un  organe  important  de  l'infefle  parfait. 
Les  métamorphofes  nous  fourniflènt  la  féconde-, 
La  Chrylalide  des  Ptérophores  eft  nue,  ou  point 
renfermée  dans  une  coque  ,  8i  fiifpendue  prefque 
verlicaleineut  au  moyen  d'un  fil  ou  d'une  foie. 
Celle  des  Ornéodes  ell  enveloppée  d'un  liflu  pen 
fourni ,   tenant  néanmoins  lieu  de  coque. 

Ces  caraflères  ,  à  la  vérité,  ne  s'appliquent  qu'à 
une  feule  efpèce  de  nos  catalogues  ;  mais  les  prin- 
cipes d'une  bonne  méthode  ne  nous  permettent 
pas  de  réunir  des  objets  trop  difl'emblables ,  quel- 
que rellreint  que  puiffe  être  le  groupe  que  l'oo 
détache. 

Lorfque  les  obfervations ,  à  cet  égard,  feront 
plus  multipliées  ,  le  genre  d'Ornéode  fera  proba- 
blement moins  circonfcrit.  Nous  fommes  fi  peu 
avancés  dans  la  connoifl'ance  des  Lépidoptères  de 
la  famille  des  Ptérophorites  ,  que  Fabricius  n'en  a 
pas  décrit  une  feule  efpèce  d'étrangère  à  l'Eu- 
rope. 

Parleurs  ailes  horizontales  ou  en  toit,  des  an-»- 
tennes  félacées,  les  Ptérophorites  s'affocient  aux 
Lépidoptères  noflurues.  Ils  fout  les  feuls  de  cette 
leflion  dont  les  ailes  ,  ou  du  moins  deux  d'entre 
elles  ,  ont  des  tiffures  imitant  une  forte  de  digita- 
tion;  ce  qui  donne  à  ces  ailes  une  refl'emblance 
grollière  avec  celle  des  oifeaux.  La  famille  des- 
Ptérophorites  ne  comprend  que  les  genres  Ptéro- 
phore 8c  Ornéode.  J'ai  expofé  ci-dell'us  les  dilTc- 
rences  qui  les  caraftérifent. 

Tous  ces  petits  Lépidoptères  ont  le  corps  grêle 
8c  alongé  ;  des  antennes  fétacées  ,  Gmples  ,  un  peu. 
plus  courtes  que  le  corps ,  inférées  entre  les  yeux , 
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près  du  milieu  de  leur  bord  interne;  une  trompe 
courte  ,  roulée  en  fpirale ,  prefque  membraneufe  ; 
des  pattes  longues  &  épineufes.  Leurs  ailes  ne  pré- 
fentent  que  quelques  grofl'es  nervures  ou  côtes 
longitudinales,  plus  ou  moins  féparées  entr'elles , 
couverles  de  petites  écailles,  mais  ayant  aux  deux 
bords  une  frange  de  poils,  &  imitant  ainfi  des 
pennes  d'oifeaii.  Dans  l'Ornéode  liéxadaclyle  ,  les 
ailes  ont  un  plus  grand  nombre  de  nervures;  & 
lorfqu'elles  font  étendues,  elles  forment ,  autour 
de  fon  corps ,  un  demi-cercle ,  à  la  façon  d'un 
éventail ,  d'où  eft  venu  le  nom  que  lui  a  impofé 
Geoll'roj. 

Sa  Clic  nille  a  feize  pattes  ,  &  vit  fur  le  Caméri- 
fier  ou  le  Chèvre-feuille  des  buiffons  ( lonicera 
^ylojleum )  ,  dont  elle  mange  les  fleurs.  Frichs 
nie  paroit  être  le  premier  qui  l'ait  obfervéc. 
M.  Wilhelm  ,  dans  fes  Récréations  tirées  de  l'Hil- 
toire  naturelle ,  ouvrage  publié  en  allemand  j  mais 
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dont  nous  avons  une  traduflion  fiançaife  ,  imprî-" 
mes  à  Bile,  dit  aufTi  que  la  Chenille  du  Ptéro- 
phore  lié.xadaflyle  ronge  les  fleurs  de  cet  arbrif- 
i'eau  en  paffant  de  l'uue  à  l'aulre  ,  &.  qu'elle  fe 
change  en  Chryfalide  dans  un  tiflii  à  claire-voie  ; 
mais  dans  la  figure  qu'il  donne  de  l'infeélc  parfait , 
chacune  de  fes  ailes  n'eft  divilée  qu'en  trois.  Cet 
auteur  diltingue  &  repréfente  enfuite  un  autre 
Ptérophore  ou  Alucite  ,  qu'il  nomme  Dodccadac- 
tyle ,  parce  que  le  nombre  des  rayons  bai'bus  ou 
des  plumes  (  pour  me  fervir  de  fes  expreffious  )  des 
ailes  efl:  de  douze.  Il  ell  clair  que  cette  cfpèce  eft 
le  vrai  Ptérophore  héxadaclyle ,  puifque  Linné  dit 
formellement  que  chaque  aile  eu  partagée  en  fix. 
L'Alucite  héxadaclyle  de  M.  Wilhelm  leroit  donc 
une  autre  efpèce,  &  peut-être  du  même  genre. 

On  trouve  fouvent  l'Ornéode  héxadaflyle  dans 
l'intérieur  des  appartemens,  aux  vitres  des  croi- 
fées  ,  en  automne. 


Suite  de  l'Introduction  à  l'Histoire  Naturelle  des  ïnsectesi 
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ORNE  ODE. 

ORNEODES.  Latr.    PHJ.Lj¥.NA   JLUCITJ.    I/nn.   Scop. 
PTEROPHORUS.  GEorFR.  Fabr.  ALUCITA.  £>£N.  Scnni.  Hubn. 
I         CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  sétacces,  simples. 

Trompe  courte ,  presque  membraneuse  ou  peu  cornée. 

Deux  antcnnules  longues ,  avancées  -,  le  second  article  très-garni  d'écaillés  ',  le  dernier 
presque  nu ,  long ,  grêle  ,  cylindrique  ,  terminé  en  pointe ,  recourbé  ,  en  forme  de 
corne. 

Ailes  divisées  eu  rayons  barbus  (six  à  chaque). 

Chenille  aytint  seize  pattes. 

Chrysalide  dans  une  coque  peu  serrée. 


ESPECE. 


I.  Ornéodë  héxadactyle. 

y^iles  liéxadactjles ,  d'un  grùrcendré,  entrecoupé  de  noirâtre. 
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j.  Orséode  Léxadaflyle. 

Ornsodes  hejradact}'lus. 

Omeodes  alis  hexadactylis  ,  cinereo-grifcis  , 
•fiifco-interfeàis. 

Omeodes  hexadaclylus.  Latr.  Tlijl.  Nat.  des 
Çnift.  &  des  Inf.  toin.  14.  p.  a58.  —  Gen.  Criijl. 
V  Inf.  toni.  4.  p.  a34. 

Phahrna  Alucita  hexadaflyla  ,  alis  palenti- 
"busJllJis ,Jingulis fex-partitis  cinereis.  Linn.  SyJI. 
JSIat.  tom.  2.  pag.  900.  n°.  460.  —  Faun.  Suec. 
éd.  2.  n".  1458. 

Phalœna  Alucita  hexadaclyla.  Scop.  Entoin. 
'^am,  n°.  676. 

Phalœna  Alucita  hexadaclyla.  Vill.  Entom. 
loin.  2.  p.  i34-  tab.  G.Jig.  32. 

Phalœna  Alucita  hexadaclyla.  Beahm.  Kal.Il. 
I.  89.  34-  —  323.  208. 

Ptéiopliore  en  éventail.  Geoff.  Inf.  Par.  t.  2. 
^.72. 

Pterophnnis  hexadaflylus  ,  alis  fifjls  ,  cinereis , 
Jingulis fexpartitis.  Fabr.  Syft.  Entom.  p.  672. 
n".'j.  —  Spec.  Inf.  tom.  2..  p.  3i2.  n".  7.  — Mant. 
Inf.  tom.  2.  p.  269.  n°.  11.  —  Entom.  Syfl.  em. 
tom.  3.  pars  2.  p.  349-  n°.  i5. 

Walck.  Faun.  Parif.  tom.  2.  p.  Z24. 

Alucita  he.r.adaâtyla.  Schhett.  Wienn.  Verz. 
td.  I.  p.  146.  n°.  10.  —  éd.  a.  tom.  2.  p.  i34. 
n°.  10. 

Alucita  hexadaclyla.  Hubn.  Lepid.  IX.  tab.  2. 
jÇg-.  10.  1 1.  —  Beifr.  I.  l.  tah.  ^.Jig.  R. 

RÉAuu.  /^/^  tom.  I.  /p/.  ig.  /ï^.  19-21. 

Fbichs  ,  Inf.  tom.  3.  tab.  7. 

Petiv.  Gazoph.  tab.  6j.Jig.  7. 

Harr.  /^/^  Angl.  tab.  2..Jig.  7. 

Il  eft  long  d'environ  fix  lignes ,  d'un  gris-cendré 
&  un  peu  brun.  Les  ailes  ,  parliculurement  les 
fiipérieures  ,  Ibnt  traverfées  par  des  bandes  plus 
obf'cures  ou  noirâtres,  8c  ont  quelques  points  d'un 
gris  plus  clair.  Chacune  de  ces  ailes  eft  divil'ée , 
julqu'à  la  nailTance  ,  en  trois  lanières  ou  côtes  prin- 
cipales ,  dont  la  première  le  fubdivife  en  deux 
rayons  ,  &.  la  féconde  en  trois  ;  la  troifième  eft  fim- 
ple.  La  première  des  intérieures  étant  prcfque  dé- 
tachée ,  a  été  regai-dée,  par  GeollVoy,  comme  une 
dépendance  des  ailes  fupérieures  ;  &  c'eft  pour 
cela  qu'il  dit,  dans  fa  phrafe  fpécilique  ,  que  les 
ailes  rupéneures  fout  partagées  en  huit,  &  les  in- 
férieures en  quatre  j  mais  il  eft  plus  naturel  d'ad- 
juger cette  branche  intertnédiaire  aux  ailej  iafé- 
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rieures ,  parce  qu'elles  font  d'ordinaire  plus  large» 
8c  plus  divifées  dans  cette  famille. 

Il  le  trouve  dans  toute  l'Europe.  (Lat.) 

ORNÉPHILES  ou  SYLVICOLES.  M.  Dumrril, 
dans  i^^  Zoologie  analytique ,  a  donné  ce  nom  à 
la  treizième  famille  des  iufefles  Coléoptères  de 
l'Ordre  des  Hétéromères ,  c"eft-à-dlre  ,  dont  les 
quatre  tarfes  antérieurs  ont  cinq  articles,  &  les 
poftérieurs  quatre  feulement.  Elle  a  pour  carac- 
tères :  élytres  dures  ,  larges  ;  antennes  filif  ormes , 
fouvent  dentées.  Elle  renferme  les  genres  llélops  , 
Serropalpc,  Ciftèle,  Galope,  Pj  rochre  êc  Horie. 

ORNITHOMYIE.  Ornilhomyia.  Genre  d'infec- 
tes de  l'Ordre  des  Diptères,  &  de  la  famille  des 
Coriaces. 

La  trompe  des  Diptères,  défignés  ,  parles  au- 
teurs ,  fous  le  nom  <XHippob(fques  (  voyez  ce 
mot ),  nous  préfente  un  cara£lcre  unique  dans  cet 
Ordre.  Elle  eit  compofée  ,  1°.  de  deux  lames  prel- 
que  carlilagiiieufes  ,  ou  deux  valvules  formant  , 
par  leur  rapprochement ,  une  forte  de  tube  (i)  j 
2°.  d'un  fucoir  libre  ,  ne  conCllant  ,  en  apparence , 
qu'en  une  foie ,  8i  plus  ou  moins  recouvert  par  les 
deux  laraes  précédentes  qui  lui  fervent  de  four- 
reau. Dans  les  autres  Diptères  ,  la  trompe  eft  une 
gaîne  univalve  ou  d'une  feule  pièce  ,  plus  ou 
moins  coudée,  8c  plus  ou  moins  labiée  à  fon  extré- 
mité ,  dont  les  bords  le  replient  longitudinalement 
en  deflus,  pour  former  un  tuyau ,  8c  lailfer,  au  point 
de  réunion  ,  une  goutière  ou  un  canal ,  où  le  loge 
le  fuçoir.  Les  Hippobofques  font  encore  les  lèiiis 
Diptères  qui  foieut  conflammtnt  parafites  dans 
leur  dernier  âge.  Les  tégumens  de  leur  corps  lont 
d'une  nature  plus  folide  84  plus  ferme  que  ceux 
des  autres  Diptères  ;  de  forte  qu'on  peut  le  preifer 
très-fortement  fans  que  la  peau  crève  8c  que  l'in- 
fefte  foit  écrafé.  Les  crochets  de  leurs  taries,  ap- 
propriés à  la  manière  de  vivre  de  ces  infeclcs  , 
paroiûent  doubles  ou  même  trilides  ;  8c,  comme  li 
la  Nature  vouloit  nous  annoncer  la  lin  de  l'Ordre  , 
8c  nous  préparer  au  fiiivant ,  cjuelques  efpèces  font 
dépourvues  d'ailes  8:  de  balanciers.  Il  étoit  donc 
convenable  de  former,  avec  ces  infetles,  une  famille 
particulière  :  c'eft  celle  des  Coriaces.  (  l^oyez  mon 
Gênera  Cnfl.  &  Inf.  tom.  4  ,  p-  36o  8c  fuiv.  ) 

J'ai  obfervé  ,  dans  les  Hippobofques  des  ento- 
mologiftes  ,  quelques  dilléreuces  organiques  ,  d'a- 
près lefqueUes  J'ai  établi  deux  autres  genres,  Orni- 
thomyie  h.  Mélophage.  Il  ell  facile  de  diftinguer 
les  Mélophages  en  ce  qu'ils  n'ont  ni  ailes  ni  balan- 
ciers. La  ligne  de  démarcation,  entre  les  Hippo- 
bofques proprement  dues  Se  les  Ornithomyies  , 
femble  d'abord  n'être  pas  bien  apparente  Se  bien 


(i)  C'eft  (donc  plutôt  un  bec,  rofti-um ,  qu'une  trompe. 
Peut-cire  tiudroit-il  appliquer  une  liénomiu.îtion  particu- 
lière à  cette  partie,  afin  d'éviter  toute  équivoque. 
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tUtermiDi'e.  Les  points  qui  m'ont  fervi  à  la  (l'acev 
avoieut  cependant  dt'jà  l'té  remarqiu's  parDet^eir. 
L  Hippobol'que  aviculaiie  lui  avoil  ollVrl  de  petits 
jeux  liflos  qu'il  n'avoit  point  lïouvés  dans  l'Hip- 
pobofque  <lu  Cheval.  Ces  deux  petfTs  corps  ,  en 
ionne  de  boulons  ,  que  l'on  découvre  à  l'exlrcmité 
anl('iit'ui-e  de  la  lèle  ,  dans  cette  dei-nièrc  efpèce  , 
&  que  l'on  doit  conCdcrer  comme  des  anicnnes  , 
tcmt  remplacés  ,  dans  l'autre  llippoboftjuo  ,  par 
deux  pièces  coniques,  l'aillantes  de  chaque  côté 
de  la  trompe  ,  &  chargées  de  poils  longs  8i  roides. 
Degcer  n'a  pas  ofé  prononcer  fur  leurs  l'ontlions  ; 
mais  la  place  qu'elles  occupent ,  leur  compoll- 
tion  ,  me  font  croire  que  ces  parties  lout  toujours 
des  antennes. 

Les  crochets  des  tarfes  ont  une  conformation 
particulière  ,  &  qui  n'a  pas  échappé  à  cet  excel- 
lent nafuralille.  Les  ailes  mêmes  ne  l'ont  pas  enlié- 
ri  ment  femblables  à  celles  des  llippobol'ques. 
J  ajouterai  enfin  que  les  Ornidiomyies,  ainli  que 
1  indique  l'étymologie  de  ce  nom  ,  vivent  excluli- 
vement  lurles  oifeaux,  taudis  que  lesllippobofques 
ne  s'attachent  qu'à  certains  quadrupèdes,  tels  que 
les  chevaux  ,  les  bœufs  ,  &c. 

Ce  qu'on  a  dit ,  à  l'article  Hippobosqde  ,  de  la 
forme  générale  de  ces  infefles ,  convient  aulîi  aux 
Ornithom_yies.  Le  corps  ell  également  aplati,  re- 
vêtu, à  l'exception  de  l'abdomen  ,  d'une  peau  écail- 
leufe  &  luifanle  ,  &  s'élargit  infenliblement  de  de- 
vant en  arrière.  Les  yeux  font  ordinairement 
grands ,  ovales,  latéraux  &  entiers.  L'extrémité  an- 
térieure de  la  tête  ell  écliancrée  en  un  demi-cin- 
Ire,  où  font  placés  les  organes  de  la  bouche  ,  fermé 
en  delfous  par  une  membrane  ,  &  en  dell'us  par 
«ne  petite  pièce  écailleufe  ou  coriace  ,  en  forme 
de  chaperon  ,  échancrée  en  devant,  &  portant  les 
antennes.  Les  côtés  de  cette  pièce  ont  chacun  , 
dans  les  Hippobofques  ,  une  cavité  profonde  & 
alongée  ,  au  bout  fupérieur  de  laquelle  ell  inléréc 
une  antenne  qui  reffemble  à  un  gros  tubercule 
arrondi  &  poilu.  I>es  antennes  des  Oinilhomyies 
occupent  la  même  place,  mais  elles  ont  une  autre 
forme.  Elles  font  compofées  de  deux  articles,  dont 
l'un  très-court ,  radical;  &  l'autre  beaucoup  plus 
grand ,  lamelliforme  ,  alongé ,  avancé  ,  faillant  , 
Irès-velu,  terminé  en  pointe  obtufe  ou  arrondi  au 
Lout,  plane  &  concave  au  côté  interne,  &.  d'une 
confillance  qui  m'a  paru  alTez  folide.  Dans  le  même 
genre,  la  partie  qui  a  la  forme  d'un  chaperon 
a,  en  devant,  une  petite  pièce  plus  ou  moins  ap- 
parente ,  fuivant  les  efpèces  ,  &.  imitant  une  lèvre 
iupérieure  &  échancrée.  C'eft  de  cette  échancrure 
que  l'on  voit  fortir  la  trompe  ou  la  gaîne  du  hi- 
coir,  de  longueur  variable  ,  mais  ordinairement 
l'aillante.  Un  petit  filet  écailleux  ,  avancé  au-delà 
de  la  trompe  ,  un  peu  arqué ,  formé  de  deux  foies 
réunies,  conftitue  le  fuçoir,  de  même  que  dans 
les  Hippobofques.  Je  n'ai  pu  voir  ,  dans  aucune 
cl'pèce  de  cette  famille  ,  les  palpes  que  T'abriclus 
attribue  aux  Hippobofques. 
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Le  inll'eu  de  rcxirérnilé  polléricure  de  la  tête 
offi'e  ,  dans  la  ])lupart  des  Ornithomyies ,  &  fur  un 
efpace  dont  le  contour  ell  comme  "diftinfl  ,  trois 
petits  yeux  lilTes,  punéliformes,  très-rapprochés  , 
difpofés  en  un  triangle  équilatéral. 

Le  corcelet  des  Oinithomyies  ,  de  même  que 
celui  des  Hippobofcpies  ,  a  ,  de  chaque  côté  ,  près 
du  bord  antérieur,  un  lligmate  très-diflinfl  ,  &  fon 
dos  ell  diviié  Iranfverfalcment  par  deux  ligne.s 
imprimées  ,  dilpofées  en  croix.  Outre  celle  qui 
délcrmiuela  portion  foutellaire,  onvoit  encore,  au 
dellous  de  chaque  angle  antérieur,  une  impreflion 
liliéaire  &  arquée. 

Les  ailes  font  longues,  quelquefois  très-étroites 
&.  peu  propres  au  mouvement ,  horizontales  ,  Si 
vont  en  divergeant,  du  moins  dans  les  individus 
morts;  car  Degeer  a  vu  celles  de  rOrnitlioinvié 
aviculaire  croifées  l'une  fur  l'autre  lorfque  l'iii- 
fetle  n'en  faifoit  pas  ufage.  Les  grandes  nervure.s 
ie  prolongent  très-fenfiblement  jufqu'au  bord  pof- 
térieur;  mais  dans  les  Hippobofques,  elles  fem- 
blent  s'olîlitérer  im  peu  au-delà  du  milieu,  &  les 
deux  cellules  fermée^  que  l'on  y  remarque,  font 
plus  égales  ,  &  fe  terminent  prehju'à  la  même  hau- 
teur. J'ai  vu  dilliu^lement  les  deux  balanciers  dans 
f  Ornithomyie  auflralalienne. 

li'abdomen  des  Oinithomyies  ell  revêtu  d'une 
peaumoins  folide  ouprefque  membraneufe,  Sip;i- 
roît  continue.  Il  tient  au  corcelet  par  un  pédicule 
allez  t^ros.  Sa  forme  varie  (uivantles  fexes  :  tantôt- 
il  ell  prefque  triangulaire  (  les  mâles  )  ,  &  terminé 
par  une  petite  émiiieuce  d'où  iort  iiu  tube;  fan  loi: 
il  refl'erable  à  une  forte  de  cœur  renverfé  (  les  fe- 
melles ) ,  ou  dont  l'échancrure  ell  pollérieure. 
Dans  les  uns  &.  les  autres  ,  il  ell  court ,  échancré  , 
ou  un  peu  concave  de  chaque  côté  de  la  baie  , 
avec  les  angles  antérieurs  proéininens  ou  un  peu 
dilatés  en  arrière.  Sa  furface  ell  hérifl'ée  de  pelius 
pointes,  ou  garnie  de  duvet  ,  avec  des  poils  longs 
fur  les  bords. 

Les  pal  tes  ,  quant  à  la  forme  St  à  la  grandeur  , 
font  femblables  à  celles  des  Hippobofques  :  leur 
direflion  efl  encore  la  même  ,  c'eft-à-dire  ,  que  It  s 
Ornithomvies  les  éltvcnt  peu  &.  les  écartent  beau- 
coup. Mais  les  crochets  des  tarfes  ont  fubi  une  mr- 
dification  qui  procure  à  ces  infeiles  plus  d'aifance 
pour  fe  cramponner  aux  objets  fur  lefquels  ils  le 
tiennent.  Ces  crochets  font  proportionnellement 
plus  longs  que  dans  les  Hippobofques.  Ici,  ils  pa- 
roifl'ent  doubles  ;  là  ,  on  les  croiroit  triples ,  parce 
qu'ils  font  divifés  profondément  eu  trois  pièces  ru 
trois  dents,  dont  la  fupérieure  plus  forte  &  plus 
aiguë,  &.  dont  l'inférieure  plus  courte.  Les  deux 
pelotes  Si  l'appendice  fétiforme  &  barbu  ,  inféré* 
entre  les  croohets ,  fout  aulîi  proportionnellement 
plus  longs  dans  les  Ornithomyies. 

Celle  que  je  nomme  fierté  ell ,  au  témoignaga 
de  Degeer,  d'une  grande  vivacité.  Elle  court  très- 
vite  ,  Ibuveul  de  côté,  comme  les  Crabes,  8c  s'en- 
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yole  r.Tcilemenl.  IlHc  ^'accroche  fortement,  avec 
l'es  ougles  ,  aux  oIjJl'Is  rurklquels  elle  maiehe  ,  & 
pai-ticuliéremeiit  aux  plumes  &  à  la  peau  des  oi- 
îeaux  dont  elle  fuce  le  fang.  C'eft  daus  leurs  nids 
que  la  femelle  pond  fes  œufs,  que  l'on  dit  rellem- 
bler  t  ^les  grains  uoirs ,  auiïi  luiCans  que  du  ja_yet. 
(Article  HippoBOSQiE  de  ce  Diclioiuiaire.J 

Réai;mur  a  quilquetols  trouvé  julqu'a  trente  in- 
dividis  de  l'Ornithoui^'ie  de  l'IIiroudelle  dans  un 
feulnid  de  cet  oifeau.  Il  y  avoit  aulîi  une  grande 
quantité  de  Puces  ,  l'oit  en  état  parfait ,  l'oit  en  état 
de  larves.  11  n'a  pas  vu  celte  Ornilhom\ie  fe  fervir 
de  fes  ailes  j  S(. ,  en  ellet ,  elles  ne  font  guère  pro- 
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près  au  mouvement ,  à  raifon  de  leur  peu  d'étendue 
en  largeur. 

L'analogie  nous  porte  à  foupçonner  que  les  mé- 

[  tamorpl.ofes  des  pruilbomylcs  cm!  les  ))lus  grands 

rapports   a^ec    celles    des    Hippobolques  ;     mais 

n'ayant  pas  d'obfervations  pofitives  à  cet  égard  ^ 

nous  devoiis  fulpendre  notre  jugement. 

I       L'étude  des  elpèces  de  ce  genre  u  a  pas  été  aflez 

1  fuivie  ,   &  nous  n'i  n  connoillons  qu'un  pelil  nnm- 

I  hre.  11  cil  probable  que  des  oileaux  ,  Irès-dilléreni 

en   lialntudes  ,    nourriflént   aulIi   divcrfes    forlei 

d'Oruillioiuyies,   qui  n'ont  pas  été  apperçuea  ou 

I  qu'on  aura  négligées. 


Suite  de  l'Introduction  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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ORNITHOMYIE. 

ORNITHOMTIJ.  Latr.   HIPPOBOSCA.  Linn.  Geoffr.  Scor. 
De  G.  Fabr.  Oliv. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  insérées  à  la  partie  antérieure  et  latérale  delà  tète,  saillantes,  et  s'avançaut 
parallèlement  de  chacjue  côté  de  la  trompe,  très-velues,  de  deux  articles,  dout  le  premier 
très-petit,  le  second  alougé. 

Trompe  composée  de  deux  valvules  coriaces,  formant  un  tube  avancé  et  recouvrant 
le  suçoir. 

Suçoir  sétiforme,  libre,  saillant. 

Point  d'antennules  distinctes. 

Corps  déprimé,  à  peau  solide  et  coriace;  crochets  des  tarses  fortement  tridcutés,  et 
paroissant  triples. 
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Petits  yeiix  lisses  distincts  ;  trompe 
Ircs-courte  et  cachée  entre  les  antennes  ; 
coTf}s  noirâtre. 

2.  Orjiithomtie  verte. 

Petits  yeux  lisses  distincts  ;  trompe  sail- 
lante j  corps  verddtre,  avec  le  dessus  du 
corcelet  noir;  ailes  presqu  ovales. 

3.  OuNiTnoMTiE  de  l'Hirondelle. 

Petits  yeux  lisses  distincts  ;  trompe  sail- 
lante ;  corps  jaunâtre  ;  ailes  presque  li- 
néaires,  arquées  et  subulées. 


4.  Ormthomtie  du  Merle. 

Petits  yeux  lisses  distincts;  trompe  sail- 
lante ;  corps  d'un  brun-foncé ,  avec  la  bou- 
che,  les  angles  antérieurs  du  corcelet  et 
les  pattes  d'un  jaunâtre-pâle. 

5.  Ornithomtie  pâle. 

Point  de  petits  yeux  lisses;  corps  pâle; 
extrémités  postérieures  des  ailes  subulées. 

6.  Ornithomyie  brune. 

Point  de  petits  jeux  lisses;  corps  brun , 
avec  la  partie  antérieure  de  la  tète ,  les 
angles  antérieurs  du  corcelet  et  les  pattes 
pâles  ;  ailes  presqu  ovales. 
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I.  Ornithoiitih  aullralafieune. 

Ornithomvia  aujlralajiœ. 

Omitliomyia  ocellis  diJlincHs ,  probojcide  brv- 
uijjlmà,  inter antcnnas  occultatâ }  corporejitfco. 

Hippobofca  Auflralafia? ,  aJis  ohtujls,  ohjcurè 
tejlacea,  abdomme  Jufi°-  t'A^R.  Syjiein.  Aiitl. 
pag.  '35'J. 

Cetle  efpècc  efl  la  plus  grande  de  celles  qui  me 
font  connues ,  ayant  un  peu  plus  de  fix  lignes  de 
longueur  ,  depuis  la  têle  julqu'au  bout  des  ailes. 
EUe  efl  d'un  brun  -  noirâtre  foncé  ou  prefque 
noire  ,  luifante  8i  velue.  Sa  trompe  efl  fort  courte  , 
&  cacliée  entre  les  antennes.  La  partie  antérieure 
de  la  têle  lire  furie  brun-noiràlre.  Les  yeux  lont 
grands,  très-hufans  ,  &  paroifl'ent  très-unis.  Les 
petits  yeux  lilFes  font  Irès-difliucls.  Le  corcelet  a 
fes  angles  latéraux  &  antérieurs  avancés,  en  forme 
<le  pointes.  L'écull'on  cil  très-court  ,  tronqué  &, 
ti'aiiiVerfal.  Les  ailes  font  oofcures ,  grandes,  en 
Iriangle  alongé'  ou  prelqu'ovales,  &.dépalfeat  beau- 
coup le  corps,  L'alidomtn  cit  fort  court,  large  , 
velu,  S:  écliani.'ré  poflérieuremenl.  La  poitrine  &. 
le  delfous  des  cuili'cs  font  d'un  jaunàlre-pâle. 

Elle  a  été  apportée  des  îles  de  l'Océan  auftral 
par  feu  Riche  &  W.  Lal)illardière.  Elle  fe  trouve 
audi  à  l'Ifle-de-France  ,  &  m'a  clé  donnée  p;ir 
M.  jMatliieu  ,   ofiicier  d'arlillcrie. 

2.  Orxithojiyie  verte. 

ORNiTUomn^  viridis. 

Ornithotnyia  ocellis  dijlinclis  ,  prohofcide  ex- 
Jertâ  f  corpore  virejcente  y  thonice  J'uprà  nigro  , 
alis  Juboi'ulihus. 

Omithnniyia  i-iridis.  Latr.  ïiifl-  nat.  desCruJî. 
&  des  Inf.  loin.  14.  p.  40a.  tab.  I  lO.fîg-  y.  —  Gen. 
Criiji.  &  liif.  toin.  4-  /?•  562. 

Hippobojca  aviçulaila.  Fabb,  Ent.  Syfl.  em. 
t.  4.  p.  41 5.  n°.  a.  —  Syjl.  Antl.  p.  338. 7i°.  3. 

Hippobofca  avicularia.  Ross.  Faun-  Etrujc, 
tout.  a.  p.  538.  n°.  i5()3. 

Hippobq/ca  cwicularia.  Walk..  Faun.  Parif. 
tom.  2.  p.  416.  n".  6. 

ScDELj..  Dipter.  tab.  42../%.  2.  3. 

J^oyez  ,  pour  la  fuite  de  la  fynonymie  &  pour 
la  delcription  de  l'efpèce ,  l'article  de  I'Hippo- 
EosQuE  aviculaire ,   n°.  2. 


3.  Ornithomyie  de  l'Hirondelle, 

Orxithomi-ia  Hirundinis. 

Orntthomyia  ocellis  di/linclis ,  probojcide  ex- 
fertâ  ,  corpore  /laiiejcente  j  alis  Jiiblinearibus  , 
arcualis  ,  Jubulatis. 
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Jlippohojca  Hirundinis.  Fabr.  Ent.  Sv/f.  em. 
tom.  4.  pag.  413,  n".  3.  —  S\J}.  Antl.  pag.  3,)i). 
n°.  5. 

Hippobofca  Hirundinis.  Ross.  Faun.  Etrufc. 
tom.  2,.  p.  337.  n°.  1592. 

Hippobojca  Hirundinis.  Walck,  Faun.  PariJ". 
tom.  2.  ;;.  416. 

J^oyez,  pour  la  fuite  de  la  fynonymie  &  la  def- 
cription  de  l'efpèce  ,  l'article  de  l'IiiPPOBosQUE  de 
l'Hiroudelle  ,   n".  3. 

4.  Ornithomyie  du  Merle. 

OnifiTHOMriA  Turdi. 

Ornithomyia  ocellis  dijlinclis ,  probojcide  ex- 
Jhrtâ  ,  corpore J'ufco-b'runneo  ,  ore  ,  thoracis  an- 
gulis  anticis  pedibujquejlavido-pallidis. 

Elle  n'a  qu'une  ligne  de  long.  Son  corps  eR  d'un 
brun-foncé,  avec  le  dev^t  de  la  tête  &  les  anten- 
nes prefque  Jjlancliâtres;  les  angles  antérieurs  du 
corcelet,  la  poitrine  &  les  pattes  d'un  jauuâtre- 
pàle.  Les  antennes  font  proporlionnellement  plus 
petites  que  dans  les  autres  efpèces  ,  &  femblent 
être  inembraneufes.  Les  yeux  font  noirâres.  L'el- 
pace  compris  entr'eux  tire  un  peu  fur  le  brun- 
rougeâtre.  Les  petits  yeux  lill'es  m'ont  paru  être 
placés  fur  une  petite  éminence  noirâtre.  L'écull'on 
efl  triangulaire.  Les  ailes  font  grandes  ,  hyalines, 
prefqu'ovales  ,  avec  les  nervures  brunes.  Les  pat- 
tes ,  dans  nue  variété  ,  font  d'un  brun-clair,  avec 
la  bafe  des  cuilfes  jaunâtre.  La  dent  intermédiaire 
des  crochets  du  tarfe  eft  courte  ,  large  &.  obliife. 

M.  Olivier  a  trouvé  celte  efpèce  fur  le  Merle 
folitaire  ,   dans  le  Levant, 

5.  OnNiTHOMTiE  pâle. 

Orsithomvia  pallida, 

Ornithomyia  ocellis  nudis ,  corpore  pallido , 
alaruni  apicibus  pojlicis  J'ubulatis. 

Hippobojca  Hirundinis.   Panz.  Faun.   Gertn. 

7.  tab.  24. 

ScHaiFP,  Elem.  Entom.  tab.  70.  —  Icon.  Inf. 
Ratijb.  tab.  33.  j%-.  I. 

Elle  efl;  un  peu  plus  grande  que  l'Ornithomyie 
de  l'Hirondelle  ,  d'un  rouHcâtre-pâle  ,  avec  les 
yeux  noirs  &.  l'abdomen  obfcur.  La  trompe  efl 
avancée.  Les  petits  yeux  lifl'cs  manquent.  Les  ailes 
forment  un  ovale  étroit,  qui  fe  rétrécit  depuis  le 
milieu  Si  fe  termine  en  alêne.  Les  nervures  font 
rouflèâtres.  Les  crochets  des  taries  font  uoirs. 

Elle  fe  trouve  eu  Europe. 

6.  Ornithomyie  brune. 

Orsithomvia  brunnea. 

Ornithomyia  oceliis  nuUis ,  corpore  brunneo  , 

ore  , 
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ore,  thoracis  angulis  anticis  pcdibujîfue  paîUdis; 
alis  fuboi'alU'us. 

Elle  a  trois  liaines  de  long; ,  depuis  la  tête  inf- 
qii  au  bout  des  ailes  ,  &  un  peu  moins  en  ne  me- 
fuiant  que  le  corps.  Elle  efl;  d'un  brun-t'ouci^ ,  avec 
la  Jiouclie ,  l'occiput ,  les  aiij^Ies  auti'iieurs  du  cor- 
cclet  ,  la  poilvinc  &c  U-s  pattes  d'un  jaunâtre-pâle. 
Les  yeux  font  obl'curs.  La  partie  jaunâtre  de  l'oc- 
ciput V  forme  une  tache  <5cliancrée.  Le  defl'us  du 
corceict  a  des  poils  jaunâtres.  L'dcufl'on  ell:  court , 
large  ,  IronquéSi  Iranfverfal.  Les  ailes  font  gran- 
des ,  prefqu'orales  ,  avec  les  nervures  jaunâtres  ; 
celles  qui  avoifiaent  la  côle  font  plu5  foncées. 

Elle  fe  trouve  en  Caroline,  d'où  elle  a  été  rap- 
portée par  M.  Bofc. 

L  nippobofque  du  Corbeau  ,  Coivi,  décrit  par 
Scopoli  ,  &  mentionné  dans  cet  ouvrage  ,  doit  être 

F  lacé  parmi  les  Ornitlioinyics  ,  à  côté  de  celle  de 
Hiroiidelle  ou  de  l'avicuïaire.  N'ayant  pas  vu  cet 
infecle,  &  Scopt)li  n'ayant  pas  donné  afl'ez  d'éten- 
due à  la  defcnptioii  ([u'il  en  fait ,  je  n'ai  pu  ex- 
pofer  les  caraiJlères  diltin^Kfs  de  cette  efpèce. 

Les  Hi])pobofc(ues  longipennis  ,  f^efpeitilionis 
de  Fabi-icius  font  peut-être  des  Ornilhomyies. 
(Lat.) 

ORMTOMYZES  ou  RICINS.  C'efI  ainfi  que 
M.  Duméril,  dans  Kd.  Zoologie  analytique ,  a  nom- 
mé les  infe£les  Aptères  qui  forment  la  cinquante- 
Cxième  famille  ,  &  qui  ont  pour  caraclères  :  des 
mâchoires ,  la  tête  dijlinclc ,fîx:  pattes  ,  point  de 
poils  à  la  queue.  Cette  famille  ne  comprend  que 
le  Ricin. 

ORSODACNE.  Orfodacna.  Genre  d'infeaes  de 
la  troifième  feftiou  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  & 
•de  la  famille  des  Criocéiides. 

Les  Orfodacnes  ont  les  anicnnes  filiformes,  plus 
longues  que  le  corcelel  ;  les  yeux  arrondis  ,  fail- 
lans  ,  entiers  ;  le  corps  alongé  ;  le  corcelet  un  peu 
rétréci  poftérieurement;  quatre  articles  auxtarfes, 
dont  deux  triangulaires  ,  &  le  troifième  large  & 
bifide. 

.  Les  infe£les  que  M.  Lalreille  a  détachés  des 
Criocères ,  fous  le  nom  A'Oifidacnes  ,  préfentent 
des  différences  fr remarquables  dans  la  forme  & 
i'infertion  des  antennes  ,  dans  les  parties  de  la 
abouclie ,  dans  la  forme  des  yeux  &  du  corcelet  , 
Vju'on  ne  peut  s'empêcher  de  convenir  qu'ils  n'au- 
Boient  jamais  dû  être  réunis  aux  Criocères. 
■  Les  antennes  des  Criocères  font  moniliformes. 
'Les  mandibules  font  larges  ,  voûtées  &  dentées  à 
leur  extrémité ,  &  la  lèvre  inférieure  -eft  très-petite. 
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Les  yeux  font  très-faillaas  ,  8c  marqués ,  à  leur 
partie  latérale  interne,  d'une  entaille  qui  doit  fa- 
ciliter le  jeu  des  antennes.  Le  corcelet  eft  cylin- 
drique ,  ordinairement  tubercule  fur  les  côtés  ,  & 
plus  ou  moins  étranglé  poflérieurement. 

Les  antennes  des  Orfodacnes  font  filiformes,  & 
corapofées  de  onze  articles  ,  dont  le  premier  elb 
peu  renllé.  Les  deux  fiiivans  font  plus  minces  , 
peu  alongés.  Les  autres  font  coniques  ou  un  peu 
amincis  a  leur  bafe.  Elles  font  inférées  au-devant 
des  yeux  ,  &  font  un  peu  plus  diftantes  à  leur  bafe, 
l'une  de  l'autre,  que  celles  des  (>riocères. 

La  lèvre  fupéiieuie  ell  membraneufe  ,  affez 
laro;e  ,  arrondie  ,  un  peu  ciliée. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  comprimées  ,  ar- 
quées ,  aiguës ,  munies  d'une  dent  à  peine  mar- 
quée ,  vers  l'extrémité. 

Les  mâchoires  font  bifides.  La  divifion  exté- 
rieure e(l  un  peu  plus'grande  que  l'autre,  com- 
primée, un  peu  dilatée  à  l'extrémité,  arrondie  & 
ciliée.  La  divifion  intérieure  eft  pointue  ,  compri- 
mée ,  ciliée  tout  le  long  du  bord  interne.  La  lèvre 
inférieure  crt  avancée  ,  bifide.  Les  divifions  font 
grandes  ,  dillantes  ,  arrondies  à  leur  extrémité,  & 
ciliées. 

Les  antemiules  antérieures  font  compofées  de 
quatre  articles  ,  dont  le  premier  eft  petit ,  court  j 
le  feeojid  eft  le  plus  long  &  conique  ;  le  troifième 
eft  également  conique  ;  le  quatriènae  eft  le  plus 
large  de  tous  ,  &.  tronqué  à  fon  extrémité.  Elles 
font  inférées  au  dos  des  mâchoires ,  à  la  bafe  de 
la  divifion  extérieure. 

Les  anteunuk'S  poflérieures  font  filiformes  ,  & 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  eft 
court  ;  le  fécond  eft  prefque  cylindrique  ,  un  peu 
aminci  à  fa  bafe  ;  le  troifième  eft  obloug.  Elles  font 
inférées  à  la  bafe  latérale  de  la  lèvre  inférieure. 

Les  yeux  font  arrondis  ,  chagrinés  ,  faillans  ;  ils 
n'ont  point  cette  entaille  que  nous  avons  fait  re- 
marquer à  ceux  des  Criocères. 

La  tête  n'eft  pas  diftintle  du  corcelet  comme 
dans  les  Criocères ,  mais  un  peu  enfoncée  :  celui-  . 
ci  eft  plus  étroit  qiie  les  élylres ,  &  un  peu  figuré 
en  cœur. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  ,  &  les 
tarfes  font  compofés  de  quatre  articles  ,  dont  les 
deux  premiers  font  triangulaires ,  &  le  troifième 
eft  bilobé. 

Ces  infe£les ,  dont  nous  ne  connoiflbns  point  la 
larve ,  &  dont  on  a  fort  peu  de  détails  fur  la  ma- 
nière de  vivre  ,  paroifl'ent  habiter  les  feuilles  des 
arbres.  On  trouve  au  printems  la  première  efpèce 
fur  les  Cerifiers,  les  Pruniers,  l'i^ul^e-épine. 
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Suite  de  l'Introduction  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


ORSODACNE. 

ORSODACNJ.  Latr.  CRIOCERIS.  Fabr.  Geoffr.  Payk.  Pasz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps-,  articles  un  peu  coniques. 

Mandibules  cornées,  arquées,  presque  dentées  intérieurement. 

Yeux  arrondis,  saillans  ,  entiers. 

Quatre  antennules-,  les  antérieures  un  peu  en  masse  ■■,  les  postérîeur«s  filiformes. 

Pénultième  article  des  tarses  bilobé. 


ESPÈCES. 


I .  Orsodacne  du  Cerisier. 

Télé  et  corcelet  d'un  fauve -pâle  ^  élv- 
tres  ponctuées ,  testacées. 

1.  Orsodacne  tète  noire. 

Corcelet  et  abdomen  d'un  fauve-pâle  ; 
éljtres  et  pattes  testacées. 

3.  Orsodacne  nigricolle. 


Noire  ;  éljtres  et  pattes  testacées. 

4.  Orsodacne  humérale. 

D'un  noir- bleuâtre  ;  élytres  avec  une 
tache  humérale ,  ferrugineuse. 

5.  Orsodacne  bordée. 

Noire  j  pattes  testacées  ;  élytres  testa- 
cées, avec  tout  le  bord  noir. 


ORS 

I.  Orsodacne  du  CeriCer.  » 

Orsodacna  Cenifi. 

Orfodacna  capite  thoniceque  pallidè  rufis  y 
elytris  punclatis ,  tejlaceis.  Ent.  toin.  6.  n°.  94 
bis,  p.  752.  iad.  i.Jig-  i- 

Crioceris  Cerafi.  Fabr.  Syjl.  Eleut.  t.  l.  p.  456. 
71».  3o. 

Crioceris  rufîcoUis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  2. 
p.  5.  n°.  12. 

Crioceris  pallida  ,  oculis  nigris.  Geoffr.  Iiif. 
toni.  I.  p.  243.  n°.  6. 

Crioceris fuhicoUis.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  2. 
p.  77.  n".  2. 

Crioceris  fulvicollis.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc. 
85.  tab.  8. 

Orfodacna  chlorotica.  Latr.  Gen.  Cntjl.  &  Inf. 
tpin.  0.  p.  44.  n°.  I . 

yoyez  Criocëre  cliloiolique  ,  n".  3l. 

Elle  a  environ  deux  lignes  &  demie  de  long.  Les 
antennes  font  d'un  fauve-oblcur ,  avec  la  baie 
fauve.  La  tête  eit  d'un  fauve-pâle  ,  avec  lu  partie 
podéneure  noire.  Le  corcelet  ell  fauve-pâle  ,  très- 
nnement  pointillé.  L'écuiïon  efl  noirâtre.  Lis  ély- 
tres  font  finement  ponfluées ,  jaunâtres.  La  poi- 
trine &  l'abdomen  font  noirâtres.  Les  pattes  font 
pâles. 

Elle  le  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fur  le 
Çenlier. 

3.  Orsodacke  tête  noire. 

OR'iODAcyA  nignceps. 

Orfodacna  thonice  abdr>niineqiie  riifis ,  elytris 
psdibujque  tejlaceis.  Entoin.  tom.  6.  n".  94  bis  , 
p.  753.  lab.  l.,fig.  2. 

Galcruca  Ceraji.  Faer.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  22.  n".  43. 

Crioceris  fuh'icoUis  ,var.  y.  Payk.  Faun.  Suec. 
tom.  2.  p.  78. 

Orfodacna  nigriceps.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Inf. 
tom.  3.  p.  44-  "°-  2- 

Crioceris  lineola.  Pasz.  Faun.  Genn.  Fafc.  04. 
tab.  5.  ? 

Crioceris  lineola.  Fabr.  Syjî.  Elcut.  tom.  l. 
/;.  462.  n°.  63. 

Elle  u'efl.  peut-être  qu'une  variété  de  la  précé- 
dente,  aiufi  que  l'a  cru  M.  Paykul.  Les  antennes 
font  obfcures ,  avec  la  bafe  leflacée.  La  tête  eft 
ponftuée  ,  noirâtre,  avec  la  bouche  fauve.  Le  cor- 
celet elt  poatltué  ,  pubefcent ,  fauve.  L'écufTon  eft 
noirâ!re.  I-cs  élytres  font  légèrement  pubefcentes  , 
p)ucluéesj  tellacées  pâles,  avec  la  future  légère- 
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ment  noirâtre.  La  poitrine  cfl  noire.  L'abdomen 
eft  fauve.  Les  pattes  font  tellacées  ,  faus  tache 
ou  avec  une  tache  obfcure  fur  les  cuifl'es  pofté- 
rieures. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  fur  le  CeriCer  ,  1* Au- 
be-épine. 

3.  Orsodacne  nigricolle. 

Orsodacna  nigricollis. 

Orfodacna  nigra,  elytris  pedihufque  tejlaceis, 
Ent.  tom.  6".  «°.  94  bis  ,p.  753.  tab.  l.Jig.  3. 

Elle  reflemijle  à  l'Orfodacne  du  CeriG^r.  Le» 
antennes  font  obfcures,  avec  la  bafe  tellacée.  La 
lete  eft  noirâtre  ,  avec  la  bouche  d'un  brun-fauve. 
Le  corcelet  eft  ponilué ,  légèrement  puijefcent , 
noir  ,  avec  le  bord  antérieur  &  le  bord  poftérieur 
d'un  Inun-fauve.  L'écuflon  eft  fauve.  Les  él^lres 
font  ponÉluées,  légèrement  pubefcentes,  teftacècs. 
Le  coi'ps  eft  noir.  Les  pattes  font  teftacècs,  avec 
une  tache  noire  fur  les  cuiifes  poftérieurcs. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

4.  Orsodacne  humérale. 

Orsodacna  humei-alis. 

Orfodacna  nigro-cyanea  ,  elytris  punclo  hume.- 
ralijemtgineo.  Ent.  tom.  ().  n°.  ()4bis,p.  754- 
«<=.  4- 

Orfodacna  humèralis.  Latr.  Hifl.  des  Crufl.  & 
des  InJ.  tom.  11.  p.  35o.  —  Gen.  Ciiijl.  &  Inf.  t.  3. 
/0-45- 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  l'Orfodacne  du  Ceri- 
Cer. Les  antennes  font  noires  ,  avec  la  baf;  furru- 
giueule.  La  tête  eft  jjonfluèe  ,  d'un  noir-bleuâtre  , 
avec  les  antennules  ferrugiueufes.  Le  corcelet  eft 
ppuclué  ,  d'un  noir-bleuaire  ,  avec  deux  taches 
ferrugineufes  fur  le  dos.  Les  élytres  font  légéie- 
mcnt  pubefcentes,  ponfluées,  d'';n  noir-IJeuàlro, 
avec  une  tache  fen-ugioeuie  ,  placée  à  l'angle  de' 
la  bafe.  Le  delFous  du  corps  &  les  paties  font  noi- 
râtres ,  avec  la  bafe  des  cuiifes  feirugineufc. 

Elle  fe  trouve  aux  euvinuis  de  IMayeuce. 

5.  Orsodacne  bordée. 

Orsodacna  Uiabata. 

Orfodacna  nigra  ,  pedihus  tejlactis ,  elytris  tej- 
taceis ,  margiiie  omni  nigro.  Eut.  tom.  6.  n".  94 
bis, p.  754.  tab.  i./îg.  5. 

Elle  eft  un  peu  p!;is  potiie  que  les  précédeiiles. 
Les  antennes  lont  d'un  iauve-oijfcur.  La  ;ête  &  le 
corcelcL  font  poinlilk  . ,  noiràtn-s  ou  d'un  noir  de 
poix.  L'écuDoii  eft  noir.  Les  élytres  font  pouâuécs, 
teftacècs  ,  avec  la  i'uture  &  le  bord  latéral  noirs. 
Le  defl'ous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  tel- 
lacées. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

Z  Z  Z    'A 
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ORTHOCÈRE.  Orthocems.  Genre  d'infeOes  de 
la  féconde  l'eéHon  de  l'Ordre  des  Coléoptères,  &.  de 
la  famille  des  Te'néhrioniles. 

Ce  genre  efl  reconnoiil'able  aux  antennes  fuG- 
formes  ,  velues  ;  au  corps  alongé  ,  à  la  tète  &  au 
cortelet  prefque  carr(^s  ;  aux  pattes  fimples  ,  aux 
taries  filiformes,  dont  les  quatre  antérieurs  font 
coinpofc's  de  cinq  articles ,  &.  les  pollérieurs  de 
quatre  feulement. 

Il  ne  comprend  jofqu'à  préfent  qu'une  feule  ef- 
pece  ,  dont  Linné  avoit  d'abord  fait  un  Dermefle , 
&  qu'il  avoit  enfuite  placée  parmi  les  Hifpes.  Fabri- 
cius  l'avoit  auiïi  placée  parmi  les  Hifpes  ,  quoique 
Degeer  en  eût  déjà  fait ,  avec  plus  de  fondement , 
un  Ténébrion.  Jugeant  qu'il  ne  pouvoit  être  rangé 
parmi  les  Ténébrions ,  dont  il  difl'ère  par  la  forme 
&  1  inferlion  des  antennes ,  &.  encore  moins  parmi 
les  Hifpes,  qui  n'appartiennent  pas  à  la  même  fec- 
tion  ,  je  me  propofois  d'en  ibrmer  un  genre  lorfque 
mon  départ  pour  l'Orient  vint  interrompre  mes 
travaux.  Je  trouvai,  à  mon  retour,  que  M.  Latreille 
l'avoit  établi  fous  le  nom  à'Orthocère,  que  M.  Illi- 
ger  l'avoit  de  même  publié  fous  le  nom  de  Sarro- 
trium ,  &  que  Fabricius  avoit  adopté  ce  dernier 
dans  Ion  S\Jlema  Eleuterataruni. 

Les  antennes  des  Ortliocères  font  un  peu  plus 
longues  que  le  corcelet ,  fufiformes  ou  un  peu  ren- 
flées dans  leur  milieu,  &  compofées  de  dix  articles, 
dont  le  premier  efl  le  plus  étroit  ;  le  fuivant  l'eft 
un  peu  moins.  Les  autres  font  plus  courts ,  vont  un 
peu  en  s'élargifl'ant  jufqu'au  feptième ,  &  décroif- 
fent  enfuite  jufqu'au  dernier,  qui  efl  un  peu  plus 
alongé  &  arrondi  à  fou  extrémité.  Tous  ces  articles 
font  bien  dillintls,  très-velus  ,  un  peu  féparés  les 
uns  des  autres ,  &  enfilés  par  leur  milieu.  Elles  font 
inférées  à  la  partie  latérale  antérieure  de  la  tête, 
h.  quelque  dillance  des  yeux. 

La  tête  ell  inégale ,  prefque  carrée.  Les  yeux 
font  petits  ,  arrondis ,  peu  faiilans  ,  placés  à  la  par- 
tie latérale  pollérieure  de  la  tête. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires ,  d'une 
lèvre  inférieure  &.  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  cornée,  très-courte,  affez 
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large ,  cachée  en  partie  fous  le  chaperon  :  celni- 
ci  cil  coupé  carrément  &L  ell  peu  avancé. 

Les  mandibules  font  cornées,  aflez  larges,  cour- 
tes ,  un  peu  arquées  ,  terminées  par  deux  petite» 
dents  aiguës. 

Les  mâchoires  font  cornées  ,  courtes  ,  bifides. 
Les  divifions  font  égales  en  longueur  j  mais  l'ex- 
térieure efl  plus  large  que  l'iuturieure. 

La  lèvre  inférieure  eft  coriacée  ,  peu  avancée  , 
échancrée  à  fon  extrémité,  un  peu  rétrécie  à  fa 
bafe.  Le  menton  fur  lequel  elle  pofe,  ell  corné  , 
couit ,  prefque  carré. 

Les  antennules  antérieures  font  courtes ,  com- 
pofées de  quatre  articles ,  dont  le  premier  ell  très- 
petit;  le  fécond  peu  alongé,  conique;  le  troifième 
un  peu  plus  court  &  un  peu  plus  large  que  le  fé- 
cond; le  quatrième  ell  ovale,  obtus.  Elles  font 
inférées  au  dos  des  mâchoires. 

Les  antennules  pollérieures  font  très-courtes  , 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  premier  efl 
très-petit  ;  le  fécond  conique  ;  le  dernier  ovale  , 
obtus.  Elles  font  inférées  à  la  bafe  latérale  de  la 
lèvre  ,  fur  la  partie  antérieure  du  menton. 

Le  corcelet  efl  carré ,  inégal  en  deffus ,  à  bords 
tranchans  fur  les  côtés  ,  un  peu  plus  large  que  la 
tête. 

Les  élytres  font  alongées  ,  prefque  linéaires , 
guère  plus  larges  que  le  corcelet  ;  elles  cachent 
deux  ailes  membraneufes  qui  ne  paroilïent  pas 
repliées  ,  &  dont  l'infetle  probablement  ne  fait 
guère  ufage.  L'écuflbn  ell  triangulaii-e,  très-court, 
à  peine  dillintl. 

Les  pattes  lont  fimples,  fans  épine  ni  dentelure. 
Les  tarfes  font  filiformes ,  compofés  de  cinq  arti- 
cles dans  les  quatre  pattes  antérieures  ,  &  de  qua- 
tre feulement  dans  les  poflérieures.  Ces  articles 
font  courts  &  de  longueur  égale  ;  le  dernier  feule- 
ment eft  peu  alongé  ,  terminé  par  deux  crochets. 

Cet  inledle  parolt  avoir  les  habitudes  des  Téné- 
briouites.  On  le  trouve  ,  comme  les  Opatres  ,  dans 
les  lieux  arides  ,  fabloniieux  ,  marchant  lentement 
par  terre  ,  &  ne  faifant  aucun  elTort  pour  s'en- 
voler loiiqu'on  veut  le  faiCr.  Sa  larve  nous  ell  in- 
connue. 
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ORTHOCÈRE. 

ORTHOCERUS.  Latr.  SARROTRIUM.  Illig.  Fabr.  PTILINUS.  Fasr. 

Panz.  Payk.  HISPA.  Lisn.  Fabr,  TENEBRIO.  Dec. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  velues,  fusiformes,  un  peu  plus  courtes  que  le  corcelet. 
Mandibules  cornées,  terminées  par  deux  petites  dents  aiguës. 
Chaperon  entier  •  lèvre  transverse,  peu  avancée. 
Quatre  anlemiules  courtes  -,  le  dernier  article  ovale. 
Tarses  filiformes ,  à  articles  courts ,  égaux. 


ESPÈCE. 


1 .  Orthocère  hirticorne. 

Noir  ;  éljtres  avec  quatre  sillons  ponctués. 
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I-  OrthocÈre  kutxcoine. 

Ortuocerus  hirlicomis. 

Orihocerus  niger,  elytris  punélatis  ,  quadriful- 
catis. 

Orthocenis  hirticornis.  Latb.  Gen.  CmJT.  &  Irif. 
toni.  2.  p.  172.  —  tlifl.  nat.  des  Crujl.  &  des  Inf. 
tnni.  10.  p.  259.  tah.  ^g-./'g-  i- 

Hi/pa  mutica.  Linn.  Syjl.  Nat.  2.  pag.  604. 
n".  4- 

Dermejles  chivicornis.  Linn.  Faun.  Suec. 
Ji°.  41 3. 

Hifpa  mutica.  Fadh.  SyJl.  Ent.  p.  71.  n^.  6. 

Ptiliiius  inuticus.  Fabr.  Ent.  ^xfi.  em.  tom.  4- 
App.  p.  445. 

Sarrolrium  imiticum.  Illig.  Coleopt.  Bot.  t.  l. 
p.  344-  ""•  '• 

Sarrotriuin  mitticuin.  Fabr.  Syjî.  Eleiit.  tom.  I. 
p.  337. 

Tenehrio  hirticomis.  Dec.  Mem.  Inf.  tom.  5. 
p.  47.  n°.  8.  tab.  "o.Jig.  l. 

Ptilinus  inuticus.  Pays.  Faun.  Suec.  tom.  i. 

p.   317.   72°.  3. 

Ptilinus  muticus.  Va^z.  Faun.  Genn.  Fafc.  l. 
tab.  8. 

Cet  infef^e  eft  retnarqualile  par  fes  aniennes  , 
tjiii  font  en  forme  de  fuftau  ,  à  articles  Lien  dil- 
tincls  S:  velus.  Le  corps  efl  noir,  long  d'une  ligne 
&  demie  ou  d'une  ligne  &  deux  tiers  ,  &  large 
d'une  demi-ligne  ou  guère  plus.  La  fête  efl  enfon- 
cée ou  déprimée  à  fu  partie  antérieure  ,  avec  les 
côlés  un  peu  élevés  au  deffus  de  l'infertion  des 
aniennes.  Le  corcelet  eft  inégal,  &  marqué  d'une 
dépreilîon  longitudinale  fur  le  dos.  Les  élytrcs  ont 
cliacune  quatre  filions  ,  dans  chacun  defqviels  on 
voit  deux  rangées  de  points  enfoncés.  La  crête  de 
chaque  filiou  eft  prelque  crénelée. 

On  le  trouve  dans  toute  l'Europe.  Il  n'eft  pas 
très-rare  aux  environs  de  Pai-is. 

ORTHOPTÈRES.  Orthoptcra.  Ordre  cinquième 
de  la  divifion  méthodique  des  infetles ,  dont  le 
carjâère  principal  eft  d'avoir  quatre  ailes ,  deux 
inférieures,  fervant  au  vol,  droites  &  plillées  lon- 
giludinalement  dans  l'état  de  repos;  &.  deux  fupé- 
neures,  fervant  d'étui,  flexibles,  étendues,  un 
peu  en  recouvrement  par  leur  bord  interne. 

Les  infecles  que  renferme  cet  Ordre  avoient  été 
placés  par  Linné  ,  parmi  les  Hémiptères.  Geof- 
frijy  en  avoil  fait  une  diviilon  particulière  des  Co- 
l.'opières,  en  raifon  de  la  niollelle  de  leurs  éljtres. 
IL>  f  irmeut  la  fcptième  claife  do  la  méthode  pro- 
ps)i<  e  par  Degeer  ,  qui  les  caraflérifoit  aufli  par  la 
iJjpJiclLc  da  léuxj.  ciyires  &.  pat  la  prcleuce    des 
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mâchoires;  &  la  féconde,  du  fyftème  entomologî- 
que  de  Fiihricius ,  dont  le  caratl^re  eft  tiré  de  cette 
pièce  meniln-aneufe  qui  couvre  les  mâchoires. 

Dans  la  claflifieation  rpie  nous  avons  établie  ,  les 
ailes  de  Ions  ces  infeftes  nous  ont  fourni  un  carac- 
tère qui  fuffit  pour  les  diftinguer  de  tous  les  au- 
tres ,  &  que  nous  avons  cherché  à  rappeler  en  par- 
tie par  le  nom  que  nous  avons  donné  à  cet  Ordre  , 
Orthoptùre  venant  de  deux  mots  grecs  qui  figni- 
Ëent  ailes  droites. 

Avec  ce  caraclère ,  pris  des  ailes  ,  marchent 
beaucoup  d'autres  rapports  qui  lient  entr'eux  , 
d  une  manière  très-naturelle  ,  les  Orthoptères  ,  fit 
les  font  diftinguer  facilement  des  iufedle-s  de  tous 
les  autres  Ordres ,  &  notamment  de  ceux  avec  Ici- 
quels  on  les  a  voit  confondus.  Ce  font  ces  mêmes 
rapports  aufti  qui  leur  affignent ,  dans  l'ordre  na- 
turel, une  place  entre  les  Coléoptères  Si  les  Hémip- 
tères. 

Comme  les  infefles  de  ce?  deux  Ordres  ,  les  Or- 
thoptères ont  quatre  ailes  ,  dont  les  deux  inférieu- 
res feules  l'ervent  au  vol  ;  mais  ,  ainfi  que  nous 
l'avons  déjà  dit,  ces  ailes,  lorfque  l'infeéle  n'en 
fait  pas  ufage  ,  font  plilli?es  longitudinalement  en 
éventail,  tandis,  que  dans  les  Hémiptères  ,  elles 
font  cachées  fous  les  élytres  ,  fans  être  ni  pliifées 
ni  pliées ,  &  cpie  ,  dans  les  Coléoptères  ,  elles  font 
de  plus  pliées  traniVerfalement  ,  c'efl-à-dire  ,  fur 
leur  longueur,  afin  d'être  renfermées  fous  les  ély- 
tres,  qui  font  généralement  plus  courtes  qu'elles, 
8:  toujours  plus  ou  moins  dures. 

Si  le  peu  de  coufilhince  des  élytres  des  Orthop- 
tères ,  St  lurtoulles  uiétamorphofes  fémi-complètes 
par  lefquelles  ces  inleftes  pall'eut  avant  d'acquérir 
leur  dernier  état,  les  rapproche  des  Hémiptères, 
la  flrudlure  de  leur  bouche  les  en  éloigne  confidé- 
rablement  pour  les  rendre  voifins  des  Coléoptères. 
Au  lieu  d'un  bec  ou  trompe  plus  ou  moins  prolongé, 
conrbé  fous  la  poitrine  ,  &  renfermant  un  nombre 
variable  de  foies  que  nous  ofîrent  ces  infecles  fu- 
cenrs  ,  avec  lefquels  nous  comparons  les  Orthop- 
tères ,  nous  trouvons  ,  dans  ces  derniers ,  des  man- 
dibules ,  des  mâchoires ,  des  antennules  articulées; 
enfin ,  tous  les  organes  des  infecles  mafticatcurs. 

Au  refte ,  les  caractères  principaux  qui  diftiii- 
guent  les  Orthoptères  ,  &.  leur  affignent  une  place 
fixe  dans  la  lérie  naturelle  desinfefles ,  ne  font  pas 
les  feuls  rapports  qu'ils  aient  eulr  eux  :  nous  en 
trouverons  dans  chacune  de  leurs  parties  comme 
dans  leurs  muinirs. 

Nous  allons  jeter  un  coup-d'œil  fur  chacune  de 
ces  parties,  avant  d'entrer  dans  quelques  détails 
fur  les  niétumorphofes  &l  les  mœurs  de  ces  in- 
fères. 

Leur  tête  eft  groffe ,  ordinairement  perpendi- 
culaire au  fol  &  à  l'axe  du  corps  ,  comme  dans  les 
Sauterelles,  les  Criquets,  les  Grillons.  Elle  eft  plus 
alongée  en  avant  dans  lesTruxales,  dont  une  ef- 
pèce  a  reçu  le  nom  de  Truxah  à  grand  nez  à  caui'o 
de  cette  dilpofition. 


O  R  T 

Les  anfennes  qni  furmonfpnf  cette  tête  font  plus 
ou  moins  longues,  iilil'ormes  ,  fétacées  ,  quelque- 
fois enfifoimes  ou  lemblal)lcs  à  une  lame  d'épc'e  , 
toujours  compolres  d'un  grand  noml>re  d'articles 
peu  dillinâs.  Elles  font  inférées  ordinairement 
au-devant  des  yeux  ,  &  quelquefois  au  defl'ous  : 
ceux-ci  font  au  nombre  de  deux,  à  facettes,  de 
forme  globulaire  nu  ovale,  &  faillans.  Ouhe  ces 
deux  yeux  à  facéties  ,  beaucoup  d'Orllioplèros  ojit 
encore  plufieurs  yeux  lilfes  ,  très-pelits. 

La  bouche  ,  comme  nous  l'avons  dit ,  eft  celle 
des  infedles  madicateurs  ;  elle  efl  également 
^ande  ,  &  les  pièces  qui  la  compofent ,  lout  (rès- 
di(hn61es.  En  avant,  on  voit  toujours  une  lèvre 
fupérieure  arrondie,  mobile  de  liaut  en  bas,  qui 
recouvre  plus  ou  moins  les  mandibules  :  celles-ci 
font  grandes,  cornées,  très -fortes,  &  toujours 
dentées  à  leur  bord  interne.  Ces  dentelures  ,  aux- 
quelles on  n'avoit  point  attaché  d'importance  , 
quant  à  leur  nombre  Se  à  leur  forme  ,  paroiffeut 
.cependant ,  d'après  un  Mémoire  de  M.  Marcel  de 
Serres  Jùr  les  organes  de  la  niajîication  des 
Orthoptères ,  avoir  quelqu'analogie  arec  ce  que 
l'on  trouve  dans  les  mammifères,  &  être  en  rap- 
port avec  le  genre  de  nourriture  de  ces  iu- 
fecles. 

M.  Marcel  de  Serres  appelle  dents  incijli'es , 
dans  les  Orthoptères  ,  celles  qui  font  larges  ,  qui 
ont  la  forme  d'un  coin  ,  &  dont  la  face  externe  ell 
convexe  ,  &  la  face  interne  concave  ;  elles  font 
évidemment  coupantes.  Les  canines  ou  lanières  , 
félon  cet  auteur ,  font  coniques ,  fouvent  plus 
longues  que  les  autres  ,  très-aiguës  ,  &  recourbées 
en  crochets  dans  les  Orthoptères  caruaflîers.  Leur 
nombre  varie,  ainfi  que  celui  des  incifives.  Les  mo- 
laires font  les  plus  grandes  de  toutes ,  &  font  fituées 
très-près  du  point  d'appui  :  leur  ufage  efl  évidera- 
•ment  de  broyer  les  alimens  découpés  par  les  dents 
qui  les  précèdent  :  on  n'en  trouve  jamais  plus  d'une 
à  chaque  mandibule. 

Ces  trois  fortes  de  dents  n'exiftent  pas  toujours , 
8t  leur  préfence  ou  leur  abfeuce  ,  ainfi  que  des 
modifications  dans  la  forme  de  chaque  elpèce  ,  in- 
dique la  nature  de  l'aliment  qu'elles  doivent  pré- 
parer. Ainfi  les  Orthoptères,  elfentiellement  car- 
natîiers  ,  tels  que  les  Mantes  ,  les  Empufes  ,  n'ont 
que  des  dents  laniaires  ,  qui  font  plus  longues , 
plus  aiguës  que  dans  les  autres  Orthoptères  ,  &  re- 
courbées ,  à  l'extrémité,  en  manière  de  tenailles  à 
branches  croifées  ,  tandis  que  ceux  qui  fout  uni- 
quement herbivores ,  zoxa\3ix^\e.i  Sauterelles ,  les 
Criquets,  les  Tmxales ,\^  Taupe-Grillon,  les  Phaf- 
mes  ,  n'ont  que  des  incifives  &  des  molaires  :  cel- 
les-ci font  plus  larges  que  dans  les  omnivores ,  & 
leur  concavité  ,  ainfi  que  l'acuité  des  incifives  , 
varie  encore  félon  la  nature  des  végétaux  dont  les 
efpèces  fe  noumffent. 

Les  omnn'ores ,  qui  vivent  de  végétaux  ,  de 
cadavres  ou  de  proies  vivantes  ,  ont  des  lanières 
connue  les  cornalSers ,  mais  moins  longues  8t  moins 
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recourbées,  &  des  molaires  moins  larges  &  moins 
grandes  que  celles  des  herbivores  ,  mais  à  tuber- 
cules plus  faillans. 

Toutes  ces  dents  ne  font  point  implantées  dans 
les  mandibules  ;  elles  font  corps  avec  elles  ^  &  n'en 
paroiffent  nullement  diftiuftes  à  leurbafe  externe  ; 
cependant ,  à  leur  bafe  interne  ,  elles  feinljlent  fé- 
parées  de  la  mandibule  par  une  lame  coriacée. 
Afin  de  permettre  les  mouvemens  ,  de  droite  à 
gauche  ,  des  mandibules  qui  jouent  les  unes  fur  les 
autres  ,  ces  dents  ne  font  pas  placées  far  le  milieu 
du  bord  interne  de  chaque  mandibule.  Sur  la  gau- 
che ,  elles  fout  plus  en  dehors  de  ce  bord.  Si  le 
contraire  a  lieu  fur  la  droite  ;  de  forte  que ,  lorfque 
les  mandibules  fe  croifent  ,  les  dents  fe  joi- 
gnent. 

Les  mâchoires,  qui  font  placées  derrière  ccj 
mandibules  ,  font  aulfi  très-fortes  &  dentées  j  elles 
portent  chacune  une  antennule  articulée  ,  ic  uu 
autre  organe  que  l'on  peut  regarder  audi  commo 
une  antennule  ,  mais  qui  n'efl  point  articulé  ,  &. 
qui  ell  quelquefois  affez  large  pour  couvrir  &  pro- 
téger la  mâchoire.  C'efl  à  cet  organe,  particulier 
aux  Ortho]itères,  que  Fabricius  a  donné  le  nom  de 
giilea- ,  &  fur  la  confidération  duquel  il  a  formé  l'on 
Ordre  des  Ulonates. 

J^e  mot  gale  a ,  qui,  traduit  littéralement  par 
cafque ,  auroit  préfenté  une  idée  fauffe ,  a  été 
rendu  par  le  mot  galette,  qui  paroît  eu  quelque 
forte  mieux  convenir  à  cette  petite  pièce  mince, 
étroite ,  menibi-aneufe  qui  accompagne  la  mâ- 
choire ,  &  qui  fe  trouve  à  côté  de  l'anlennule.  Oa 
voit  une  pièce  à  peu  près  ferublable  aux  mâchoires 
d'un  grand  nombre  de  Coléoptères  &  même  de 
Névroptères  ;  ce  qui  feroit  confondre  ces  infefles 
fi  on  n'avoit  pas  d'autres  caraflères  pour  les  dilHn— 
guer.  Le  nom  de  galea  auroit  mieux  convenu  aux 
deux  lèvres  réunies  qui  couvrent  la  bouche  des 
Orthoptères ,  qu'à  la  pièce  qui  accompagne  l'anten- 
nule  antérieure,  &.  le  eai-aclère  delà  clafl'e  ei*U  été 
meilleur  s'il  avoit  porté  fur  l'en femble  des  pièces 
qni  couvrent  la  liouche ,  qu'à  celle  feulement  qui 
couvre  à  peine  les  mâchoires. 

fnférieurement  la  bouche  efl  fermée  par  une 
lèvre  qui  porte  deux  antenaules  articulées  ,  entre 
lefquelles  efl  une  langue,  dont  les  divifions  varient 
beaucoup  dans  les  divers  genres  de  cet  Ordre.  Ces 
divifions  font  au  nombre  de  q\ialie ,  égales  &.  poin- 
tues dans  les  Mantes.  l/cs  deux  du  milieu  font 
beaucoup  plus  courtes  dans  les  Spectres.  Les  deux 
externes  font  larges  &  arrondies ,  &  les  interm<?- 
dlaires  courtes  &  pointues  dans  les  Criquets  & 
les  Sauterelles.  On  n'en  trouve  que  deux  oblon- 
gues  dans  les  Blattes ,  &  deux  arrondies  dans  les 
TniJ^ales. 

Les  antennules,  toujours  au  nombre  de  quatre  ,. 
font  regardées  ,  par  M.  Marcel  de  Serres  ,.  coran>e 
l'organe  de  l'odorat.  Cette  opinion  ,  que  nous 
avions  émife  pour  les  infecles  en  général ,  à  l'ar- 
ticle Antesnule,   avec  le  doute  qiii  convient  k 


55a 


O  R  T 


toute  propnfltion  qui  n'efl  pas  appuyée  fur  des 
preuves  rufiiTuntes  ,  vient  d'être  prtl'entée  par  ce 
n;Unralifl:c,  daus  un  Mémoire  qui  a  pour  litre  :  De 
rOdoriit ,  &  des  organes  qui  puroijlent  en  être  le 
Jiige  ,  chez  les  Orthoptères  ,  comme  un  fait  à  peu 
prt's  démoiiln'.  M.  Marcel  de  Serres  a  pu  diflinguer 
deux  nerfs  qui  pénétrent  dans  l'intérieur  des  an- 
lennulesj  il  a  pu  fuivre  leur  divifion  ,  &  les  voir  le 
réjiandre  fur  la  membraue  vélieulcufc  qui  termine 
le  dernier  article.  Celle  membrane',  dit-il,  rc.oit , 
au  mojen  de  ces  nerfs  qu'on  peut  nommer  olj'ac- 
tifs ,  la  fenlibillté  convenable  pour  qu'elle  puili'e 
être  affefL'e  par  l'impreiïion  des  corps  odorans  , 
&  ces  ntrfs  d'ailleurs  peuvent  tranfmettre  au  cer- 
veau la  fenfaliou  qu'ils  ont  perçue;  car  ils  (out 
fournis  ,  l'un  par  la  cinquième  paire  qui  part  des 
faces  intérieures  du  cerveau,  &  l'autre  par  la  pre- 
mière paire  des  faces  latérales  &  fupérieures  du 
premier  u-ani;;lion  filué  dans  la  tête.  Entre  ces  deux 
nerfs  on  obferve  ,  ajoute-t-il  ,  une  trachée  qui , 
avant  d'arriver  à  la  membraue  véliculeufe  ,  com- 
mence par  former  une  poche  pneumatique  ,  qui  le 
développe  entièrement  lorfqu'elle  arrive  dans  la 
ca\-ité  de  l'anteunule.  De  cette  poche  pneumatique 
parient  des  ramiiicalions  nombreufes  de  trachées  , 
qui  vont  fe  répandre  &  le  diflrlbuer  dans  l'intérieur 
de  la  cavité  de  l'antennule,  &y  verfer  l'air  quelles 
contiennent. 

Dans  le  niêmeMémoire,rauteurregardeles  anten- 
nes comme  l'organe  du  taft  ,  ainfi  que  nous  l'avons 
dit  nous-mêmes  autrefois  à  l'article  Antenne. 

Le  coi'celet  eft  généralement  grand,  un  peu 
avancé  en  avant  fur  la  tête  ,  &  en  arrière  fur  les 
ailes.  Il  ollre  quelquefois  des  membranes  ou  des 
expaufions  lingulières  ,  comme  dans  les  Manies. 
Il  eft  plat  en  delTus  ,  ou  élevé  en  forme  de  carène 
dans  la  plupart  des  Criquets.  Il  reffemble  à  un  bou- 
clier dans  les  Blattes.  Il  fe  dilate  quelquefois  con- 
■fidérableracnt  dans  quelcpies  Mantes  ,  ou  prend  des 
formes  bizarres  dans  quelques  Sauterelles  &.  dans 
quelques  Criquets. 

Uabdouien  eft  long  ,  cylindrique  dans  beau- 
'coup,  aplati  dans  quelques-uns  ,  compofé,dans 
tous,  d'un  grand  nombre  d'anneaux  ,  furies  parties 
latérales  dclquels  on  apperçoit  dillinflemeut  les 
ouvertures  des  ftigmates.  Il  ell  terminé  ,  dans  la 
plupor'  ,  par  deux  ou  quatre  appendices  flexibles  , 
'plus  ou  moins  longues  dans  les  mâles  comme  dans 
les  l'einelles ,  St ,  dans  cpelques  femelles ,  par  une 
forte  de  tarière  plus  ou  moms  longue,  compofée  de 
deux  pièces  appliquées  l'une  contre  l'autre,  cju  elles 
"f  nfoncent  en  tene  pour  y  porter  leurs  œufs  ,  qui 
<  li.Tent  entre  ces  deux  pièces  alors  un  peu  écartées. 

Ces  inlefles  n'ont  porirt  d'écuifon  ;  ce  qui  les 
difllnguc  encore  des  Coléoptères  8:  des  Hémiptères, 
qui  eu  font  prefque  tous  pourvus. 
'  Les  élylres  Ibnt  coriacées  ou  membraneufes. 
Ijcur  bord  interne  n'eft  point  en  ligne  droite ,  mais 
un  peu  arqiié,  &  fléchi  de  manière  qu'elles  ne  peu- 
Vi  ni  Te  réunir  par  une  future,   mais  foraJeut  au 
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contraire  ,  en  s'avançant  l'une  fur  l'autre  ,  une  forte 
de  toit.  Elles  font  garnies  de  plufieurs  nervures  : 
leur  extrémité  eft  ordinairement  arrondie,  Scelles 
font  de  la  longueur  des  ailes  ou  plus  courtes  qu'elles. 

Les  ailes  font  membraneufes  ,  tranfpareules  , 
quelquefois  colorées  ,  garnies  de  nervures  nom- 
breufes, dont  on  apperçoit  plus  diftinflement  les 
longitudinales;  elles  font  plus  larges  que  les  ély- 
lres lorfqu'elles  Ibnl  déployées.  Dans  l'état  de  re- 
pos ,  elles  font  plifTées  longitudinalement  comme 
l'ell  un  éventail;  &  lorfque  les  él\tres  ne  fout  pas 
allez  longues  pour  les  recouvrir  ,  le  bord  externe 
de  ces  ailes  prend  alors  plus  de  confiflance,  &  c'eft 
fous  lui  que  vient  fe  pliii'er  le  reflc  de  l'aile.  Ces 
ailes  font  quelquefois  ornées  de  couleurs  bleues  ou 
rouges  très- vives  ,  qui  font  uu  très-bel  ellel  lorfque 
l'inlêfte  vole. 

Les  pattes  font  au  nombre  de  fix  ;  elles  font  plus 
grandes  ,  proportionnellement  avec  la  groffeur  du 
corps,  dans  les  Orthoptères,  que  dans  les  autres 
iiifeâes;  elles  font  auili  plus  grolles  ,  offrent  des 
renllemens  ,  des  expanfions  dans  quelques-unes  de 
leurs  parties. Dans  prefque  tous ,  elles  font  hcrifféeï 
de  piquants  très-forts  ,  écartés  les  uns  des  autres  -,  & 
qui  font  furlout  vifibles  fur  les  jambes  des  Blattes  , 
des  Grillons,  des  Sauterelles,  des  Criquets.  Les 
deux  pattes  antérieures  font  attachées  à  la  partie 
inférieure  du  corcelet  :  ce  font  les  plus  grofl'es  , 
dans  les  Mantes  ,  dans  lefquclles  ces  parties  font 
terminées  par  uu  crochet  très-fort.  Les  deux  au- 
tres paires  de  pattes  nailTent  de  la  poitrine,  comme 
dans  touslesiufeêlespourvus  d'ailes.  Elles  fontlon- 
gues  &  grêles  dans  les  Ma  nies  ;  mais  dans  les  Orthop- 
tères fauteurs,  tels  que  les  Criquets,  les  Sauterelles , 
les  Truxales  ,  les  cuilTes  pofténeures  font  longues 
&  renflées.  Elles  font  pourvues  intérieurement  de 
mufcles  très-forts  ,  au  moyen  defquels  ces  infectes 
exécutent  des  fauts  à  une  très -grande  diflanee. 
Ces  cuifTes  ,  dans  l'état  de  repos  ,  s'élèvent  au  defr 
fus  de  la  ligne  du  corps,  &forment,  avec  la  jambe 
qui  ell  aulfi  fort  longue  ,  un  angle  plus  ou  moins 
aigu;  ce  qui  donne  alors  à  ces  iufetles  fauteurs  ua 
port  qui  leur  ell  particulier. 

Le  nombre  des  articles  des  tarfes  varie.  On  en 
trouve  trois  dans  les  Grillons ,  les  Truxales  ,  les 
Criquets ,  quatre  dans  les  Sauterelles ,  &  cinq 
dans  les  Mantes  &.  les  Blattes.  Le  dernier  article 
efl  terminé  par  deux  onglets  ordinairement  accom- 
pagnés d'une  pelolte  fpougieufe. 

Les  parties  internes  des  Orthoptères  ,  celles  fur- 
toul  deftiuées  à  la  digeftion  ,  n'offrent  pas  moins 
de  détails  curieux  que  les  organes  extérieurs  qui 
concourent  à  la  même  fonction.  Ou  trouve ,  dans 
l'eftomac  de  ceux  qui  fe  nourriffent  de  végétaux  , 
une  complication  qu'on  diroit  analogue  à  celle 
qui  rend  fi  remarquables  les  ruminans  parmi  les 
mammifères.  On  allure  même  que  plufieurs  Or- 
thoptères font  revenir  leurs  alimens  à  leur  bou- 
che pour  les  triturer  une  féconde  fois;  ce  que  nous 
n'avonsjamais  pu  vérifier. 

Après 
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Après  l'œfopliafçe  ,  on  trouve ,  dan»  la  pliip.iit 
des  genres,  un  cllomac  niombraneux ,  (]ui  n'eft 
qu'une  dilatation  de  rœl'ojjliai^o ,  &  qui  forme, 
dans  les  Achètes,  un  fac  cœeal,  n'ayant  qu'un  ori- 
lice  pour  l'entrée  &.  la  i'orlie.  Après  cet  ellomac  , 
on  en  voit  un  autre  à  pavois  plus  épaifi'es  8:  char- 
nues ,  de  forme  ronde,  &  lapiiré,  à  l'intérieur , 
décailles  nombreui'es ,  imbriquées,  dirigées  en 
arrière,  ou  de  dents  ifolées,  ayant  la  mémo  di- 
rection. L'orifice  pylorique  de  ce  fécond  edomac 
ell  entouré  de  cœcums ,  dont  le  nombre  varie  de- 
puis deux  jufqu'à  dix. 

Avec  des  organes  digellifs  fi  nombreux  ,  les  Or- 
thoptères qui  en  font  pourvus  ,  doivent  avoir  be- 
foia  de  prendre  unegraude  quantité  de  nourriture; 
aullila  voracité  de  la  plupart  fiirpall'e-t-elle  celle 
d'aucun  autre  iufe£le.  Quelques  Sauterelles  ,  quel- 
ques Cliquets  ,  fullifent  pour  détruire  ,  en  peu  de 
jours  ,  toutes  les  feuilles  d'une  plante  ;  &  ,  dans  les 
pays  chauds ,  où  ces  derniers  font  extrêmement 
nombreux  ,  ils  dévorent  non-feulement  les  végé- 
taux qui  fe  trouvent  à  leur  portée  ,  mais  fe  tranf- 
portent  à  de  grandes  diftances  pour  tomber  de 
ci;^me  lur  ceux  des  contrées  voifines.  Oh  fait  que 
l'Egyple  &  la  Paleftine  eurent  bien  fouvent  à  gé- 
mir de  ce  fléau  ,  Se  que  les  voyages  modernes  dans 
les  régions  méridionales  ,  furlout  en  Alie  &  en 
Afrique  ,  fout  pleins  de  récils  des  défallres  occa- 
fiounés  par  les  Criquets  voyageurs.  Leur  nombre 
eft  fi  coafidérable  ,  qu'ils  forment  ,  en  l'air  ,  des 
elpèces  de  nuages  qui  obfcurcifl'ent  l'air;  &  lorf- 
qu'ils  s'abattent  fur  un  terrain,  ils  le  dépouillent 
en  un  inJlant  de  toutes  les  produclions  végétales. 
Ces  Criquets  de  palFage  ,  que  j'ai  vus  plufieurs 
fois,  voyagent  par  un  tems  calme.  Ils  viennent  tou- 
jours des  contrées  plus  méridionales,  fe  dirigeant, 
de  proche  en  proche  ,  vers  le  nord,  ou  plutôt  ils 
qui'Ieut  les  déferts  de  l'Afrique  ,  de  l'Arabie  ,  de 
la  Tartane  pour  fe  répandre  fur  les  terres  culti- 
vées ou  couvertes  de  végétaux.  On  les  a  vus 
pénétrer  en  Efpagne,  eu  France,  en  Italie  ,  en 
Allemagne  ,  en  Hollande  &.  jufqu'en  Suède.  La  fa- 
mine n'elt  pas  le  fcul  fléau  que  ces  infeflcs  produi- 
fent.  Pénflant  bientôt  eux-mêmes  fur  la  terre  qui 
les  a  nourris  ,  leurs  corps  amoncelés  occafionneut 
des  maladies  daugereufes  par  les  exhaluilbus  pu- 
tx-ides  qui  s'en  échappent. 

Ces  Criquets  font  de  plufieurs  fortes  :  ceux  que 
j'ai  oblervés  à  Bagdad  étoieut  diflérens  de  ceux  que 
î'avois  vus  précédemment  en  Egypte;  &  ceux  qui 
ont  paru  ,  à  diverfes  époques  ,  dans  les  régions  eu- 
ropéennes appartiennent  à  une  efpèce  que  Linné 
8t  t'abricius  ont  fignalée. 

L'émigration  de  ces  infefles  n'cfl  point  inhé- 
rente à  leur  elpèce  :  tant  qu'ils  trouvent  des  vé- 
gétaux à  dévorer,  ils  ne  fe  déplacent  point.  Les 
contrées  fertiles  de  l'Amérique  méridionale  fout 
couvertes  de  Criquets,  qui  jamais  ne  voyagent  ; 
tandis  que  ceux  qui  prennent  naid'auce  dans  l'iii- 
tci'ieur  de  l'Afrique  ,  dans  les  flérile»  coatrées  du 
Hijl.  Nat.  Inf.  Twne  VIII. 
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l'Arabie,  de  la  Pevfe  méridionale  ,  de  la  Tartarie  , 
émigrenl  dès  qu'ils  ont  acquis  leurs  ailes  8;  con- 
l'ommé  la  nourriluic  ([u'ils  avoieul  autour  deux. 

Ces  émigrations  ,  au  relie,  font  plus  ou  moins 
nombreufcs ,  fuivant  que  la  faifon  a  été  plus  oa 
moins  favorable  au  développement  des  Criquets  , 
&  que  la  terre  s'ell  plus  ou  moins  couverle  de  vé- 
gétaux. Souvent  elles  n'ont  pas  lieu  ,  parce  que  ce< 
lufecles,  qui  ont  pour  ennemis  un  grand  nombre 
de  petits  quadrupèdes,  d'oifeaux  &.  de  reptiles ,  ne 
font  point  afl'e/  nombreux  pour  épuifer  les  végé- 
taux que  ces  déferts  produifent. 

Quelques  peuples  de  l'Afrique ,  de  l'Arabie  &.  de 
l'Afie  les  font  rôlir  &:  les  mangent ,  fi  l'on  en  croit 
les  relations  de  plufieurs  voyageurs,  fi  je  dois  m  eu 
rapporter  à  tout  ce  que  m'ont  dit  les  Arabes  qui 
fréquentent  Bagdad.  Ce  mets  ne  peut  être  ni  lavoii- 
reux  ni  fubflanlul;  car  les  efpèces  qu'on  mange  ne 
diilèrent  en  rien  ,  pour  la  grolTeur  &  la  confiflance  , 
des  efpèces  qui  habitent  les  contrées  méridionau-s 
de  l'Europe.  Mais  pour  des  peuples  qui  ont  louvcnt 
à  lutler  contre  la  faiin  ,  tout  moyen  d'exiilence  efî 
bon;  &.  fi  les  Criquets  n'ont  pas  la  propriété  de  le;T- 
donner  de  l'embonpoint  ,  ils  font  du  moins  propris 
à  foutenir,  pour  quelque  tems,  leur  foible  exillem  e 
en  attendant  que  des  mets  plus  nourrifl'ans  &.  plus 
falulaires  viennent  les  rétablir. 

Plufieurs  autres  Orthoptères  ne  font  pas  moins 
nuifibles  à  l'homme  ,  que  les  Criquets  S:  les  Saute- 
relles. Le  Taupe-Grillon  détruit  l'efpoir  du  jardi- 
nier &  du  laboureur  eu  rongeant  ou  coupaui  L'S 
racines  à  la  manière  des  Taupes.  Les  Blailes  s'in- 
Iroduifeiit  dans  les  mailbiis  ,  &  nous  incommodent: 
par  leur  puanteur  &.  par  les  dégàls  qu'elles  fout 
dans  les  cuifiues  ,  les  armoires  ,  les  garde-manger  , 
les  fucreries  ,  âcc. 

Le  nombre  des  œufs  pondus  parles  femelles  des 
Orthoptères  varie  confidérablement.  Les  Blattes  en 
pondent  un  ou  deu.K  prefqu'aufli  gros  que  leur  ab- 
domen. La  plupart  des  autres  les  réunifl'ent  ,  ea 
grand  nombre,  dans  un  trou  fait  dans  la  terre, 
comme  les  Gnllons  ,  les  Saulerelles  ,  ou  les  fixent 
à  des  tiges  de  plantes  en  les  enveloppant  daus 
une  matière  glulineufe,  qui,  en  le  defl'échant  , 
leur  forme  des  efpèces  de  cellules ,  comme  les 
Mantes. 

Dans  tous,  les  larves  ne  diilèrent  de  l'infeilé 
parfait ,  en  fortant  de  l'œuf,  que  parce  qu'elles 
font  privées  d'ailes  Gc  d'ély  1res  :  du  refle ,  elles  fau^ 
tent  ou  courent  comme  l'infetle  parfait;  elles  ha- 
bitent les  mêmes  lieux  ,  prennent  la  rnême  nourri- 
ture ,  ont  leur  bouche  conformée  de  même,  ('ei 
larves  changent  plufieurs  fois  de  peau  ,  &  on  dit^ 
qu'elles  palfeut  à  l'état  de  nymphe  Icrfqu'elles 
acquièrent  des  moignons  d'élytres  i  d'ailes.  C'eit 
cette  métamorphofe  féuii-complèle  qui  établit  de" 
fi  grands  rapports  entre  les  Orthoptères  &.  les  llé-r 
miptères ,  quoiqu'ils  diflèrent,  à  bien  des  égards,, 
par  la  bouche.  Ce  ([u'il  y  a  de  jjien  remarquai  le.^ 
o'eii  qjue  glulieuia  Orilioptères  relient  diuos  l  éta* 
A  a  as. 
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àv.  nymphe  cij  uu'iiiu  de  liirvc  ,  c'cfl-;i-dire  qu'ils 
n'iitqiiièi-ent  jamais  ni  les  ailes  &  IfS  t'Jylrcs,  ni 
quelquefois  niôir.c  dos  inoij^nons,  Si  ct-pendanl  fout 
«j)'.e.s  à  s'ac-coupler  îi  à  fe  reproduire. 

l.cs  Orllioptères  font  tous  des  infefles  terre flrcs  , 
q'ii  vivent  peu  de  tenis  ,  &.  dont  Fefpèce  le  per- 
pétue, d'un  été  h  l'antre,  feulement  par  les  œufs. 
Plufieurs  font  noflurncs,  Scieurs  couleurs  en  général 
peu  brillantes,  fi  l'on  en  excepte  celles  des  ailes 
d'.'  quilques  Cricpiels.  Ils  font  ,  ou  gris,  du  bruns 
comme  la  terre  fur  laquelle  ils  habitent ,  ou  verdà- 
tre.i  comme  les  lierbes  Si.  les  plantes  au  m:lieu  def- 
quelles  ils  fe  trouvent.  Ils  font  généralement  lilî'es  , 
>i  ont  ]x>int  le  corps  hérllié  de  poils  touffus,  &  leur 
di'pouilL'  elt  fjcilemejit  attaquée  par  les  autres  m- 
feiles;  aufli  font-ils  très-dillieiles  à  conferver  dans 
les  cabinets.  » 

C  ell  dans  cet  Ordre  ([iie  l'on  trouve  des  lu- 
feôles  ,  dut  les  formes  l'ont  les  plus  bizarres ,  & 
qui  ont  valu  à  quelques-uns  les  noms  de  S/^ci:- 
trc' ,  de  Munie  ou  Defin.  Les  Phafmes  pourroient 
o.'re  prifes  pour  des  feuilles  qui  commencent  à  le 
dolTéclier,  &  les  Bulles  pour  des  inlefles  remplis 
d'air. 

Plufieurs  efpèees  fout  entendre  des  bruits  mo- 
notones qu'ils  produifent  ,  foit  en  frottant  leurs 
élytres  l'une  fur  l'autre,  ou  celles-ci  avec  leurs 
pal  tes  poftérieures.  Quelques-unes  le  produifent 
au  mo3  en  d 'S  moignons  d'ailes  &.  d'élytres  ,  qui 
poiii-iurs  font  coriaces  &  très-durs. 

Les  Forfieulcs  femblent  tenir  le  milieu  entre  les 
C  iléoptères  &  les  Orthoptères;  ils  appartiennent 
évidemment  à  ces  derniers  par  leur  bouche  ,  le 
nombre  variable  des  articles  des  antennes  ,  &  ,  ce 
qui  eft  plus  important  ,  par  leurs  métamorphofes; 
mais  on  doit  les  ranger  parmi  les  Coléoptères  , 
ainfi  que  nous  l'avions  d'abord  fait,  fi  on  luit  ri- 
goureiifcuienl  les  caraclères  que  nous  avons  afli- 
gués  à  ces  deux  Ordres.  Comme  les  Coléoptères  , 
les  Forficules  ont  la  future  des  élvtres  droite  ,  & 
les  ailes  repliées.  Comme  les  Orthoptères,  leur 
larve  &  leur  nymphe  ne  dilTèrcnt  de  l'infeile  par- 
fait que  par  le  manque  d'ailes.  La  bouche  prélente 
la  même  flrutbire  que  celle  des  Orthoptères  ,  &. 
les  antennes  lont  ,  dans  la  plupart  des  elpèces  , 
compofées  d'un  grand  nombre  d'articles.  Ces  der- 
nières confidérations  doivent  fans  doute  prévaloir. 
Ainfi  les  Forficules  feront  dorénavant  pour  nous, 
comme  elles  l'ont  été  pour  la  plupart  des  eutomo- 
logllles  ,  de  vrais  Orthoptères  ,  furlout  fi  nous  lai- 
fons  attention  que  les  ailes  préfentent,  à  quelque 
chofe  près  ,  les  caraflèrcs  que  nous  avons  alTignés 
aux  Orthoptères  ,  puifqu' elles  ne  font  pas  pliilées 
de  la  même  manière  cpie  celles  des  Coléoptères  , 
niaislougitudinalement  en  éventail,  ainfi  que  celles 
des  Orthoptères  ;  elles  dépalTent  de  même  les  ély- 
tres, qui  font  très-cour! es  ;  elles  ont  plus  de  con- 
Gflanee  fur  la  partie  extérieure  du  premier  pli  , 
qui  doit  gar.mtir  loiil  le  relie  de  l'aile;  mais  en- 
i'uite  elles  fe  replient  fiu-  elles-mêmes ,  &  la  future 
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des  élytres  efl  droife  ;  ce  qui  appartient  exelufive- 
ment  \x\\\.  Coléoptères. 

M.  Uuméril ,  dans  l'a  Zoologie  auiihliqiic ,  a 
divifé  cet  Ordre  en  rpiatre  familles  ,  les  Forficules 
ou  Labidoures  ,  les  Blattes ,  les  DilVornies  ou  Ano- 
nildes  ,  &  les  (îry iliformes  ou  Grylloides." 

M.  Marcel  de  Serres ,  dans  le  Mémoire  déjà  cilé , 
propufe  de  diviler  eu  deux  familles  celle  des  Ano- 
mides  ,  parce  que  les  inléi'les  qui  lu  eompolenl  , 
tels  que  les  Mantes ,  les  Fhyllics  Si  les  Phafmes  , 
ne  fout  point  tou.-.  carnaffiers;  il  regarde  les  der- 
niers ,  qui  font  herbivores  ,  comme  devant  fermer 
une  fauiillc  Dartieuliève,  fous  le  nom  àe  Ncinides, 
&  il  croit  que  le  genre  Phyllie  doit  de  même  être 
léparé  des  Manies,  &  former  une  autre  lamilli^. 

M.  lialreille  divife  les  Orthoptères  en  fix  famil- 
les :  la  première  ,  fous  le  nom  de  Fnrficii/aiivs  ,  ne 
comprend  que  le  genre  Forficule  ;  la  féconde,  lous 
celui  de  Bluttiiires ,  ne  comprend  de  même  que  le 
i^enre  Blntle;  dans  la  Iroilième  ou  les  Mantides  , 
font  compris  les  genres  Phafme  ,  Phyllie  ,  Empufe 
&  Mante;  dans  ïa  quatrième,  les  ùryllones ,  on 
voit  les  genres  CoiirtiUière,  Tridaélyle  Si  Gryllun. 
La  cinquième,  les  Locuflaires ,  n'eft  formée  que 
du  genre  Sauterelle.  La  fixième  enfin  ,  ou  les  Aery- 
diens ,  renferme  les  genres  Pneumore  ,  Truxale  , 
Criquet  &  Tétrix. 

Le  genre  Mantifpe  ,  détaché  de  celui  de  Mante, 
n'appartient  point  aux  Orthoptères  ,  ainfi  ([ue 
nous  l'avons  déjà  obfervé  à  l'article  Névroptères  , 
quoiqu'il  ait ,  au  premier  afpe^l ,  toute  l'apparence 
des  Mantes  par  la  tête  inclinée,  la  longueur  du 
coreelet,  &  les  pattes  antérieures  en  foriîie  de  cro- 
chets. Si  on  examine  la  bouche,  on  ne  la  voit 
pas  conformée  comme  celle  des  Mantes  8i  des  au- 
tres Orthoptères.  Les  ailes  inférieures  ne  font  pas 
plifTées  ,  mais  étendues  St  femblables  aux  fupé- 
rieures  ,  Si  leurs  larves  ,  qui  nous  font  inconnues , 
auroient  été  plus  louvent  rencontrées  que  l'inlecle 
parfait,  qui  vole  avec  la  plus  grande  facilité,  fi 
elles  n'en  dilîéroient  pas  complètement. 

Ce  genre  a  été  placé  ,  par  M  Marcel  de  Serres , 
parmi  les  Anomides  entièrement  carnaflières.  En 
effet,  la  forme  des  pattes  antérieures,  propres  à 
faifir ,  doit  faire  préfumer  que  ces  infedles  vivent 
uniquement  de  proie.  J'ai  pourtant  furpris  une 
fois ,  vers  la  fin  de  juillet ,  la  Mantifpe  qui  fe 
trouve  au  midi  de  la  France  ,  rongeant  une  jjoire 
fucrée ,  nommée ,  dans  le  pays  ,  C  renié  fine  ou  Cm- 
nioi/ie  j  ce  cjui  me  fait  croire  que  ces  lufeêies,  cpii 
ont  plus  d'analogie  avec  les  Raphldies  qu'avec  les 
Mantes  ,  peuvent  fe  nourrir  indiliéremment  de  vé- 
gétaux Si  d'animaux. 

ORTOCHILE.  Ortochile.  Genre  d'infefles  de 
l'Ordre  des  Diptères,  8t  de  la  famille  des  Rliagio- 
nides. 

Ce  genre  ,  que  j'ai  établi  d'après  une  feule  ef- 
pèce ,  a  les  aniennes  Si  le  port  des  Dolichopes ,  Si  la 
bouche  des  B.liagioas.  Les  anteuues  loat  très-rup- 
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proclic-es,  fort  courtes ,  de  trois  pièce»,  difpofe'es 
<ii  une  ttte  i^lobiileiile  ,  avec  une  (oie  longue  , 
jH-efqiie  terminale.  La  trompe  ell  avancée,  très- 
courte  ,  termiin'e  par  deux  lèvres,  dontlexlrémité 
forme  une  poinle  ,  &  rei'onverto  en  deilus  par  deux 
palpes  ou  antennules  de  (a  longueur,  avancés  & 
prefque  conicpies.  L'analogie  me  lait  prélumer  que 
fou  fuçoir  ell  compofé  de  quatre  foies. 

Le  corps  eft  oblong.  La  têle  ell  verticale,  &  a 
\jne  forme  Irigone ,  avec  les  angles  ol)tus.  Les  yeux 
l'ont  grands.  Le  coicelet  o(l  élevé.  I/e»  ailes  font 
couchées  horizontalement  fur  le  corps  ,  &  reffeni- 
ilenl  prefque  ,  quant  à  la  difpoClion  des  nervures  , 
à  celles  de  DolkhnpesiL  de  la  Mouche  domeflique. 
Les  balanciers  fout  découverts.  L'abdomen  eit  co- 
nique ,  comprimé,  un  peu  arqué  furie  dos.  Les 
pattes  font  longues  8c  terminées  par  deux  pelotes. 
En  rapprochant  &  comparant  ces  divers  cai-atlè- 
res,  l'on  voit  que  les  Ortocliiles  ne  dillèrent  eifen- 
liellement  des  Uolichopes  que  par  la  forme  étroite 
de  leui-s  palpes. 

Les  antennes  font  inférées  entre  les  yeux  ,  près 
du  milieu  de  la  face  antérieure  de  la  tête  ,  plus 
c  )urtes  qu'elle  ,  prefque  contiguës  à  leur  bafe  , 
i^levées,  3t  de  trois  articles  ;  le  premier  ell  un  peu 
alongé  ,  prelque  cylindrique  ,  un  peu  plus  gros 
vers  le  bout,  plus  grêle  que  les  fuivans ,  &  tor- 
uiant  au  fec  uid  une  forte  de  pédicule  ;  celui-ci  eft 
prefque  ciipulaire;  le  troifième  ou  le  dernier  ell  eu 
cône  très-court ,  avec  une  foie  aloiigée ,  avancée  , 
fimple  ,  inférée  fur  le  dos  &  un  peu  de  côté. 
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La  trompe  eft  membraneufe ,  beaucoup  plj.s 
courte  que  la  lète  ,  très-petite  ,  avancée  ,  &.  d'une 
figure  conique. 

Les  deux  palpes  font  de  fa  longueur,  la  recou- 
vrent en  s'avancant  &  s'inclinant  fur  elle  ,  &  ont 
une  forme  étroite,  linéaire,  allant  eu  pointe. 

Les  yeux  ,  de  même  cpie  dans  les  Dolichopes  , 
occupent  une  grande  partie  de  la  tête  ,  ne  laill'ant, 
enir'eux  &  par-devant,  qu'un  efpace  linéaire  ,  * 
font  en  ovale  court,  un  peu  plus  larges  poUérieu- 
rement  &  allez  convexes. 

I/e  corcelet  eft  arrondi  &  bombé  en  deffus. 

IiCs  ailes  font  grandes,  triangulaires-,  &  reffem- 
blcnt  à  celles  des  Callomyies  de  M.  Meigen  (tab. 
i^yfig.  i4J-  Elles  font  divifées  ,  dansleur  longueur, 
par  cinq  nervures  qui  vont  jufqu'au  bord  pofté- 
rieur ,  &  forment  fix  grandes  cellules  longitudi- 
nales ,  dont  les  trois  premières  ,  ou  les  plus  près  du. 
bord  extérieur,  font  très-étroites,  prefque  linéaires  ; 
la  quatrième  &.  la  cinquième  font  plus  évafées  & 
triangulaires  ;  la  quatrième  eft  coupée  en  deux  par 
une  nervure  tranfverfe  ou  récun-ente.  Toutes  les 
autres  ne  font  fermées  que  par  le  bord  poftérieui* 
de  l'aile.  Je  n'ai  pas  compris  ,  dans  ce  nombre,  uuo 
petite  cellule  que  l'on  remarque  près  de  la  bafe  ex- 
térieure. 

Les  pattes  font  proportionnellement  m^oins  lon- 
gues &  plus  groffes  que  dans  les  Dolichopes.  Le 
corps  ,  de  xnê.me  que  le  leur  ,  eft  peu  velu  ,  &  a  des( 
couleurs  brillantes. 

Je  n'ai  pas  obfervé  les  mœurs  de  ces  Diptères. 
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ORTOCHILE. 

O  RT  OC  HI  LE.    Latr-eille. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  très-courtes,  de  trois  articles,  dont  les  deux  derniers  forment,  réunis, 
une  petite  tète  presque  globuleuse  •,  une  soie  longue ,  simple ,  insérée  siu'  le  dos  du 
dernier. 

Trompe  très-courte,  avancée,  droite,  conique. 

Suçoir  de  quatre  soies.  ? 

Deux  antennules  très-petites,  presque  coniques,  de  la  longueur  de  la  trompe,  et 
couchées  sur  elle. 

Ailes  couchées  sur  le  corps. 

Balanciers  découverts. 


ESPÈCE. 


I .  Oktochile  bluet. 

D'un  bleu-violet  ;  antennes  et  pattes  noires  j  ailes  sans  tache. 
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I.  Ortockille  blujt. 

Ortocuiie  nigro-cxnileus. 

Oriochile  vio/ticen-ca-mlcus,  atttennis  pedihiif- 
que  Tiigr-is  ,  alis  iinrnaculatis. 

Ortochi/c  nigro-cœruleus,  iiu?nnciihitus  ,  n/is  , 
(jd  /ui/iinis  njlexuin  auro-nitentibus.  Lath.  Gen. 
Crujl.  &  In/',  tom.  4.  p.  289. 

Son  corps  eft  très-petil  ,  n'ayani  qu'un  peu  plu-; 
d  une  lia;nc  de  lon;^  ,  d'un  hleu-f'oncô  ,  avec  ui-e 
ti'inle  violelle  ,  &.  du  vert  i'ur  les  côtes  d<;  l'aJj- 
domen.  Les  antennes  ("ont  noires.  Le  contour  in- 
férieur de  lu  lête  ell  bordé  de  petits  poils  !;ris. 
Les  yeux  font  grands  &  d'un  brun-noirâtre,  ii'el- 
pace  compris  entr'cux  tire  iur  le  vert,  Si  par(;it 
d'un  lilanc-l'oveu-x  &.  argenté  prés  de  la  bouche. 
Lu  deil'us  du  corcelet  a  quelques  poils  noirs.  Les 
ailes  font  lans  tache,  avec  les  nervuivs  noires  & 
un  rellet  doré.  Les  balanciers  (ont  jaunâtres.  L'ab- 
domen efl  violet  en  deil'us  ,  vert  fur  les  côtés  ,  & 
garni  d'un  léger  duvet.  Les  pattes  l'ont  noires  8c  un 
peu  poilues. 

J'ai  trouvé  cet  infefle  ,  une  feule  fois,  ;{ux  envi- 
rons de  Paris  &  dans  les  prairies  du  Petit -Gen- 
tdli.  (Lat.) 

ORYCTÈRES.  M.  Duméril  ,  dans  fa  Zoologie 
analytique ,  a  donné  le  nom  d^Oiyclères  c^i  de 
FouiJJ'eurs  aux  infetles  Hyménoptères ,  formant  la 
vihgt-leptième  famille  ,  &  ayant  pour  earaflères  : 
abdomen  pédicule  ;  lèi>re  inférieure  de  la  longueur 
des  mandibules  j  antennes  non  brifées ,  de  qua- 
torze à  dijc-J'ept  articles  :  elle  comprend  les  gen- 
res Tiphie ,  Larre,  Pompile  8c  Sphège. 

ORYCTES.  Otycles.  Genre  d'infefles  delà  pre- 
mière feftion  de  l'Ordre  des  Coléoptères ,  &  de  la 
famille  des  ScarabEBides. 

Ce  genre  ,  établi  par  Illiger  ,  &  adopté  par  La- 
treille  ,  comprend  quelques  Scarabés  détachés  de 
ceux  de  ma  première  divifion  ,  laquelle  répond  aux 
Géotrupes  des  derniers  ouvrages  de  Fabricius.  La 
diirérence  qui  exifle  entre  les  Oryiles  &.  les  Scara- 
bés de  Latreille  confifte  dans  les  mandibules  ,  dont 
les  côtés  font  fans  crénelures  ni  dents  ,  &  les  mâ- 
choires à  un  feul  lobe  dans  les  premiers,  tandis 
que,  dans  les  féconds,  les  mandibules  font  exté- 
rieurement crénelées  ou  dentées  ,  8c  les  mâclioii'es 
dentées.  (  Voyez  Scarabé.  ) 

ORYSSE.  OoJTfs-  Genre  d'infe^es  de  la  pre- 
mière feâion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères ,  dans 
la  méthode  de  M.  Olivier,  8c  qui  appartient  à 
notre  famille  des  Urocérates  ,  ietlion  des  Hymé- 
noptères porle-tarière. 

Les  genres  Tenthredo ,Sirea:  de  Linné,  &  celui 
d'Oryfîe,  font  les  feuls  de  cet  Ordre  ,  où  l'on  ob- 
ferve  un  abdomen  parfaitement  felille.  Les  Oryll'es 
fe  rapprocLent  des  Sirex  ou  de  nos  Urocères ,  par 
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la  forme  générale  du  corps ,  par  celle  des  mandi- 
bules ,  de  la  lèvre  inférieure  ;  ])ar  l'identité  du  nom- 
bre des  articles  des  palpes  lalàaux  ,  8c  furlout  en  eé 
que  la  tarière  des  femelles  efl  lilifornie.  Sous  quel- 
ques rapports,  ils  avoifuient  aulïiles  Xiphydries, 
dernier  genre  de  notre  famille  des  Tenthrédines ,  8c 
ils  femblent  ainfi  la  lier  avec  celle  des  Urocéi-ates  j 
mais  ils  ont  des  caratlères  qui  les  éloignent  de  tous 
ces  infe(*les.  Leur  tarière  efl  cachée  dans  l'inlé-" 
rieur  de  l'abdomen.  Leurs  palpes  maxillaires  font 
compolés  de  cincj  articles.  Leurs  ailes  fupérieure.i 
ont  une  cellule  radiale  ,  grande,  incomplète,  Se 
deux  cellules  cubitales  ,  dont  la  première  reçoit: 
feule  une  nervure  récurrente. 

Scopoli  lit ,  le  premier,  mention  de  l'efpèce  qui  a 
fervi  de  type  à  ce  genre  ,  8c  la  plaça  parmi  les 
Sphex.  Cluiil  appliqua  mal^à-propos  lu  déno- 
mination 8c  la  lynonymie  de  cet  auteur  à  une 
forte  de  Pompile ,  que  je  crois  être  le  Coccinevs  de 
Fabricius.  Il  décrivit  8c  figura  fous  le  nom  de  Tt/i-^ 
thredo  degeiier.  (tab.  Z\,Jig.  2,J,  un  Hyménop- 
tère  qui  paroit  avoir  beaucoup  d'affinité  avec  10- 
ryffe  couronné  ,  ou  du  moins  avec  les  Xipbydries. 
Fabricius  connut  ce  même  Oryll'e  ,  8;  le  décrivit  , 
dans  fon  Entomologie  Jyjlfrnatique ,  fous  le  nom 
de  Sire.v  X'efperlilio .  L'examen  particulier  que  ic 
lis  de  cet  infe^le  me  détermina  à  établir  un  iiku- 
veau  genre  (  Oniffus ,  je  creufe)  ,  dont  je  dévelop- 
pai les  caraâères  dans  un  Mémoire  qui  fut  pié-- 
fenté  à  la  première  clafl'e  de  l'InHitut  eu  l'an  IV. 
Peudetems  après^  jeles  reproduifis,  mais  plus  fuc- 
cinclement,  dans  mon  Piécis  des  caractères  géné- 
riques des  Injectes.  Fabricius  profita  de  mes  oJWftr- 
vations  [^Suppl.  Entom.  S\Jlem.  pag.  aog  &:;!]o) 
fans  citer  ce  qu'elles  ofiroient  d'effeiitiel ,  adoucit 
la  dénomination  que  j'avois  impcilée  au  genre  ,  et 
fit  des  deux  fexes  du  même  iniedle  autant  d'eipè- 
ces.  MM.Klug  &.  Jnrine  ont,  depuis  cette  époque, 
illuitré  le  genre  ,  l'un  dans  fa  belle  Monopraphie 
des  Sirex,  &  l'autre  dans  fa  nouvelle  Méthode  de 
daller  les  Hyménoptères.  J'y  ai  ajouté  moi-même 
quelques  autres  détails.  (  Gêner.  Ciujl.  &  Infect. 
tom.  5,  pag.  245.  ) 

Les  antennes  des  Oryffes  font  filiformes  ,  com- 
primées ,  inférées  à  la  bafe  extérieure  8c  fupcrieure 
des  mandibules  ,  fous  les  angles  latéraux  du  bord 
antérieur  du  chaperon  ,  avancées,  un  peu  cour- 
bes ,  vibratiles  ,  un  peu  plus  courtes  que  le  corce- 
let,  8t  compofées  de  onze  articles  (1)  dans  les 
mâles  ,  8c  de  dix  dans  les  femelles.  Tous  ces  arti- 
cles font  diflincls  ;  mais  pluGeurs  d'entr'eux  diîl. - 
rent ,  quant  aux  proportions,  fuivant  les  fe.\es.  Dans 
les  mâles ,  celui  de  la  baie  efl  pins  épais  ,  prjf'qu'cu 
ovoïde  court,  avec  le  côté  extérieur  droit ,  Se  l'ai- 
terieurun  peu  dilaté  ou  arqué.  Le  fécond  8c le  1roi- 
fième  font  obconiques  :  celui-ci  ell  plus  Idng  ffue 
les  fuivans  ,  Scceliii-là  plus  court.  Les  autres  j  juf- 

(i)  Fabricius  donne  un  article  cfe  plus  aux  .mtcnijes  Asa    , 
mâles  :  t'eft  une  erreur  qui  a  déjà  été  relevée  par  î^f.  Rlug." 
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qu'au  dixième  incluîivement ,  font  prcfqu'cji;anx  j 
cvliuJriques ,  comprimés;  le  dernier  a  une  forme 
conique.  Dans  les  femelles  ,  le  fécond  article  elt 
ijroportionnellement  un  peu  moins  large.  Le  troi- 
il^^me  ,  le  fixième,  &  furlout  le  neuvième,  font  les 
plus  longs  :  celui-ci  efl  arqué  en  deflusj  le  dixième 
ou  le  dernier  eft  petit ,  grêle  ,  tronqué  &.  un  peu 
creu.v  à  l'on  Commet.  Vu  à  la  lumière  ,  il  femble 
être  d'une  confilhmce  dillérenle  de  celle  des  pré- 
cédens ,  olfrant  une  teinte  d'un  brun-clair  ,  avec 
lin  peu  de  tranfpareuce.  M.  Klug  dit  qu'il  eft  cilié 
&.  rétraÛile.  Les  difproportious  de  ces  deux  dei- 
uiers  articles  font  telles,  que  l'on  croiroit  d'abord 
que  l'extrémité  derautcniie  a  élé  laulilée.  J'obfer- 
vcrai  auin  que  ces  organes  fuul  un  peu  plus  courts 
que  dans  les  individus  de  l'autre  fexe. 

La  bouche  cil  compofée  d'une  lèvre  fupérieure , 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvve  inférieure ,  Si.  de  quatre  palpes  ou  anten- 
nuk's. 

La  lèvre  fupérieure  (  ou  le  lalive)  eft  apparente , 
coriace,  petite  ,  plane  ,  arrondie,  &  ciliée  en  de- 
vant. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  faillantes  ,  cour- 
tes ,  épaifl'es  ,  un  peu  refl'errées  près  de  la  baie  , 
convexes  &.  arrondies  eu  dehors ,  terminées  par  une 
pointe  courte,  fans  dentelures,  velues,  avec  les 
côtés  iutcrnes  droits,  tombant  perpendiculaire- 
ment, &  s'appliqiiant  l'un  contre  l'autre. 

Les  mâchoires  fout  coriaces,  en  demi-tuyau 
comprimé  ,  un  peu  bombé  au  milieu  du  coté  ex- 
térieur,  &.  fe  terminent  par  une  pièce  raembra- 
neufe  ,  large  ,  arrondie  ,  un  peu  concave,  un  peu 
velue,  &  qui  recouvre,  dans  le  repos,  l'extrémité 
de  la  lèvre  inférieure.  Sur  le  dos  de  chacune  de 
ces  mâchoires  eft  inféré  un  palpe  fort  long,  pref- 
que  fétacé  ,  pendant,  de  cinq  articles,  dont  le 
premier,  de  moyenne  grandeur,  cylindrique;  le 
fécond  très-court ,  obcouiqiie  ;  le  troilième  ikie  qua- 
trième beaucoup  plus  longs  qu.'les  autres  ,  cylin- 
drlco^obconiqnes;  le  troifième  elt  jilus  épais;  le 
cinquième  ellplus  grêle  que  les  précédeus,  alongé 
&  c\lindriqiie. 

lia  lèvre  inférieure  eft  petite,  membraneufe , 
recouverte  ,  près  de  fa  naiffance  ,  d'une  pièce  co- 
riace ,  tranfverfc  ,  en  forme  d'anueau ,  &  fe  termine 
en  un  demi-cercle  ,  n'ayant  poiul  d'échaucrure 
apparente.  Immédiatemeut  au  delTus  de.  la  pièce 
coriace  ou  de  la  petite  gaiuc  qui  l'enveloppe  in- 
férieurement ,  font  inférés  ,  8i  latéralement,  deux 
palpes  trois  fois  plus  courts  que  ceux  des  luàchoi- 
res  ,  compofés  de  trois  articles,  dont  le  premier 
obconique  ;  le  fécond  moitié  plus  court ,  prefque 
cylindrique  ;  St  le  troifième  de  la  longueur  de 
celui  de  la  bafo  ,  plus  épais ,  ovalaire. 

Le  corps  des  Oryffes  efl'cylindi-ique.  La  tête  eft 
verticale  ,  un  peu  plus  large  que  le  corcelet,  com- 
primée en  devant ,  avec  le  contour  arrondi.  La 
f.ice  anléricure  tombe  brufqucment  ,  &.  finit  au 
tlelTiJ'  de*  inaijdibulei  ,  pay  un  bord  aigu,   tj-anf- 
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verfal  &  prefque  droit.  Les  yeux  font  latt'ranx  , 
alTez  grands,  ovales  Sceniicrs.  I,es  trois  petits  yeux 
lifl'es  fojit  égaux,  écartés,  S:  forment  un  triangle 
équilaléral  fur  le  fominet  de  la  tête  :  cette  partie 
eft  hérifl'ée  de  petits  tubercules,  difpolés  fur  deux 
lignes  qui  couvergeutpoftérieureaien t. Un  des  petits 
yeux  lifl'es,  celui  qui  fait  la  pointe  du  triangle, 
eft  placé  an  milieu  des  deux  ligues.  Les  deux  autres 
font  en  dehors.  Le  corcelet  a  la  figure  d'un  ovoïde 
tronqué.  Son  fegmeut  extérieur  eft  très-ccurt  , 
arqué  &.  prefque  vertical  ;  fa  jiartie  la  plus  bafi'e  fe 
prolonge  un  peu ,  &  forme  un  petit  cou  qui  porte 
la  tête.  Le  fécond  fegmeut  eft  alongé  ,  &  oflro  ,  à 
Ion  extrémité  poUérieure  ,  une  efpèce  d'ccufton 
plan,  triangulaire,  &  dont  la  baie  eft  diftinguée 
par  une  ligue  imprimée ,  tranlverfe.  Le  dernier 
fegment ,  ou  le  métalhorax  ,  eft  court ,  iiguré  à 
peu  près  comme  dans  les  Urocères  &  les  Tenlhrè- 
des  ,  ayant ,  de  chaque  côté  ,  près  de  la  naiflance 
des  ailes  inférieures ,  un  enfoncement  &  deux  pe- 
tites éminences  ,  en  forme  de  grains  ou  de  tuber- 
cules, dans  l'entre-deux. 

Les  ailes  l'ont  couchées  horizontalement.  &  s'é- 
lendent  jufqu'à  l'extrémité  poflérieure  du  corps. 
Les  fupérieures  ont  cette  portion  marginale  &  cal- 
leufe  que  M.  Jurine  nomme  le  point ,  punctum  ,  & 
que  d  autres  appellent  y?/^//2(/fcj  Jligma  ,  très- 
graude  &  ovale.  Elles  n'ont  qu'une  cellule  radiale 
ou  marginale  ,  qui  eft  grande  &  incomplète.  Le» 
cellules  cubitales ,  ou  celles  que  je  défigne  fous  le 
nom  àejoiij'inarginales  ,  font  au  nombre  de  deux  ; 
leur  forme  eft  alougée  ,  prefque  linéaire.  La  pre- 
mière eft  plus  courte  ,  n'eft  diftinguée  delà  féconde 
que  par  une  foible  nervure,  &  reçoit  une  nervure 
récurrente;  la  féconde  eft  deux  fois  au  moins  plus 
longue  ,  &  n'eft  fermée  que  par  le  bord  poftérleur  : 
aucune  nervure  récurrente  ne  va  y  aboutir.  Lc$ 
ailes  fupérieures  adhèrent  an  fécond  fegnicnt  (lu 
corcelet  par  le  moyen  d'un  tubercule;  mais  on  ne 
voit  point  au  defl'us  celte  petite  pièce  ,  en  forme  de 
coquille  ,  que  l'on  oblerve  à  la  nailfance  des 
ailes  ,  dans  un  grand  nombre  d'Hyménoptères. 

L'abdomen  eft  uue  fois  plus  long  que  le  corce- 
let, cylindrique  ,  un  peu  réUéci  6c  arrondi  pollé- 
rieuremeiit,  &  compofé  de  huit  à  neuf  anneaux  j 
plus  larges  que  longs.  Il  renferme  les  organes, 
fexuels. 

Si  onprefie  ,  dans  le  maie  ,  le  bout  du  ventre  , 
on  appercevra,  l".  deux  ou  quatre  pointes  laté- 
rales, ftyliformes,  cylindriques  Siobtufes  ;  3°.  une 
pièce  en  forme  d'un  petit  tulie  ,  blanc,  mol,  ré- 
traflile,  placé  au  delFus  de  l'anus;  5°.  l'organe 
fexuel  proprement  dit,  formant  un  corps  conico- 
ovoide ,  corné,  &.  compofé  de  deux  valvules  ou 
efpèci's  de  coquilles  réunies  à  leur  bafe,  tranfpa- 
renles  ,  arrondies,  dont  le  fommet  préfenie  deux 
petites  pinces  en  forme  de  fpalule.  Ces  valniles 
fervent  de  réceptacle  à  trois  autres  pièces  afl'ez 
dures.  Celle  du  milieu  eft  courte  ,  comprimée  ,  ar- 
quée ,  obtufe  ,  &  creufée  en  goulière  au  niilie-n 
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de  fa  face  aulcrieure  :  on  peut  la  fcu6<fefrer  comme 
lu  pénis.  Les  deux  mitres  foiil  l'ollice  de  ei-otliels; 
elles  ont  audi  un  cuiialj  mais  fitu^  le  long  du  coté 
interne,  Scfiaiflent  en  une  pointe  obtufe  &(5chan- 
i  réi . 

Décrivons  maintenant  les  ori;;anes  fexuels  de  la 
ftraelle.  Si  on  examine  le  defloiis  du  ventre,  nous 
verrons,  1°.  que  le  milieu  de  l'avant  -  dernier 
tleuii-fei!;ment  cfl  coupé  ,  dans  fa  longueur  ,  ]>ar 
nue  écaille  ,  en  forme  d'arête  ,  avancée  en  poiute  , 
(lu  côté  de  l'anus;  a",  que  le  demi-fe;;;mciii  terminal, 
ou  celui  de  l'anus,  ell  couipofé  de  deux  laïues, 
grandes,  longitudinales,  parallèles,  un  peu  bom- 
bées &  caréuées  au  milieu^  dans  une  grande  partie 
de  leur  longueur,  &  dont  l'enlemble  forme  un  ovale. 
(]es  lames  m'ont  paru,  du  moins  dansles  plus  grands 
individus  ,  comme  divllées  en  trois  par  des  lignes 
tranfverfes  ;  elles  le  réunifient  &  fe  touchent  au 
bord  interne,  pouvant  néanmoins  s'écarler  l'une 
de  l'autre  ,  de  manière  à  lailVer  une  coulilfe  droite 
&.  longitudinale  pour  le  paC'age  de  la  tarière.  Cette 
tarière  u'eftpas  à  découvert  dans  l'iuaflion  ,  ou  on 
n'en  voit  tout  au  plus  que  la  pointe.  Elle  eft  engaî- 
née  inférieurement  dans  un  fourreau  compofé  de 
dcuxdemi-tiiyaux,  coriaces,  tronqués  obliquement 
à  leur  extrémité  ,  &  qui  femblent  être  un  prolon- 
gement des  deux  gros  mufcles,  entre  lefquels  elle 
firend  uaiffauce.  Comme  elle  efl  plus  longue  cjue 
e  corps  ,  il  cfl  néceffaire  qu'elle  fe  roule  ou  fe 
replie  fur  elle-même  dans  l'intérieur  du  ventre. 
Son  côté  inférieur  ayant  des  rainures  longitudi- 
nales ,  je  préfume  qu'elle  n'eft  pas  fimple  ,  Se  que 
fa  flruaure  efl  analogue  à  celle  de  la  tarière  des 
Urocères  ,  des  Iclineumons,  &c.  Elle  eft  grêle, 
lililorme  ou  prefque  capillaire  ,  &  iinit  en  une 
pointe  très-acérée  ,  &  à  laquelle  je  n'ai  point  ap- 
perçu  de  dentelures  bien  diflincles  (i).  L'infedle 
renfonce  dans  les  fentes  ou  les  crevall'es  des  ar- 
bres ,  afin  d'y  déjiofer  les  œufs. 

Les  pattes  font  de  grandeur  moyenne  &  prefque 
glabres.  Les  deux  antérieures  font  plus  courtes  , 
mais  un  peu  plus  épaifl'es.  Les  cuifl'es  farmeut  une 
forte  de  demi  -  ovale  ,  compofé  de  trois  plans  , 
dont  l'inférieur  convexe  ou  arqué.  Les  quatre  jam- 
bes poftérieures  font  afl'ez  grêles,  iufenfiblement 
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(1)   M.  Kliig  paroîc  en  avoir  vu  de  très-petites,  acuUus 
Jubf.riatus i  il  dit  encore  que  cette  tarière  elt  lîmple. 


plus  épailfes  ,  armées  de  quelques  dentelures  au 
côté  extérieur  ,  &  terminées  par  deux  petites  ép.*- 
ues.  Les  deux  antérieures  fout  plus  courtes  ,  j)lus 
épaifles  &  obconlques  ;  leur  côté  interne  ne  pré- 
fente  qu'une  épine  ,  mais  qui  cil  alTex  forte,  &l  bi- 
fide au  bout.  Dans  la  femelle  ,  ces  jambes  ont  , 
au  ded'ous ,  une  efpèce  d'entaille  où  ce  bout  elt 
comme  enclnifié,  8t  forme  l'apparence  d'un  article 
cylindrique.  Les  tarfes  fontlouj^s,  menus,  cylin- 
driques, terminés  par  deux  petits  crochets  ,  uiu~ 
de'ntés  à  leur  bafe  ,  &  deux  pelotes  ou  appendii;is 
trè.<i-petites  dans/l'enlre-deiix.  Tous  les  tarfes  du 
mâle  ont  cin([  articles  ,  dont  le  premier  ell  fort 
long;  mais  dans  la  femelle,  les  deux  antérieurs 
n'en  ont  que  trois,  &:  celui  de  la  bafe  fe  pro- 
longe en  poiute  au  deli'us  du  fécond.  Les  autui  s 
tarfes  ne  différent  pas  de  ceux  du  mâle.  Je  ne  coi:- 
nois  aucun  Hyménoptère  qui  nous  oilre  une  telle 
anomalie  fexuelle. 

Je  n'ai  trouvé  les  Oryffes  que  dans  les  Lois  & 
au  printems.  Ils  fe  pofeut  fur  les  vieux  arbres  ex- 
pofés  au  foleil  ,  quelquefois  même  firr  ceux  qu'an 
a  déjà  coupés  &  mis  en  pièces.  Ils  y  courent  avec 
rapidi:é  &  fur  une  même  bgne  ,  s'arrêtant  un  peu 
lorfqu'ils  font  menacés  ,  &i  prenant  audi  une  mai- 
che  latérale  ou  rétrograde  :  on  peut  alors  les  failir 
avec  facilité.  Le  Sapin  ,  le  Hêtre  &  le  Chêne  font 
les  arbres  qu'ils  femblent  préférer,  lyeurs  métamor- 
phofes  font  inconnues;  mais  leurs  larves  vivent 
certainement  dans l'inlénear  du  bois.  Les  épingle? 
avec  lefquelles  on  a  piqué  ces  infecles  s'oxitlenl 
promptemenl,  &  j'ai  fait  la  même  remarque  par 
rapport  à  la  plupart  des  infefles  lignivoi'cs  dans 
leur  premier  âge. 

M.  Jurine  ,  en  plaçant  les  Orylfes  entre  les  Cé- 
phalcies  &.  les  Trachèles  ,  me  feinble  rompre  l'or- 
dre des  rapports  naturels.  Les  deux  derniers  gen- 
res ,  celui  des  Urocères  du  même  favaut  ,  &.  qei 
répond  aux  Xiphydries  de  Fabricius  ,  ne  peuvent 
s'éloigner  ,  quant  aux  organes  de  la  mallicatton  , 
&  quant  à  la  forme  de  la  tarière  ,  de  la  famille  des 
Tentbrédines.  LesOiyfl'es,  au  contraire,  fe  rappro- 
chent davantage  ,  fons  ce  point  de  vue  ,  des  Sirex 
&des  Icbneumonides.  Peut-être  même  devroienl- 
ils  terminer  la  famille  des  Urocérates  ,  &  telle  avoit 
été  d'abord  mon  opinion.  Nous  ne  connoilfons 
encore  que  deux  efpèces  de  ce  génie,  8t  propres, 
tout€sles  deux,  à  l'Europe. 
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Suite  de  l'Introduclion  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


ORYSSE. 

ORYSSUS.   Latr.   Fjbr.  Klvg.   Jur. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes ,  insérées  à  la  base  extérieure  des  mandibules ,  de  onze  articles 
dans  les  mâles  -,  de  dix,  dont  le  neuvième  alongé,  et  le  dixième  plus  menu  et  tronqué, 
daus  les  femelles. 

3Iandibules  cornées,  courtes,  sans  dents. 

Quatre  antennides  inégales;  les  antérieures  beaucoup  plus  longues,  presque  sétacées, 
de  cinq  articles-,  les  postérieures  de  trois,  dont  le  dernier  plus  gros,  ovalaire. 

Lèvre^  inférieure  arrondie  et  entière  à  sou  extrémité. 

Abdomen  sessilc. 

Femelles  ayant  une  tarière  filiforme,  très-longue,  cachée,  et  les  tarses  antérieurs 
de  trois  articles. 

Cellule  radiale,  une,  incomplète. 

Cellules  cubitales,  deux;  la  première  recevant  seule  une  nervure  récurrente. 


ESPÈCES. 


I .  Ortsse  couronné. 

Noir;  deux  lignes  blanches  sur  le  de- 
K'ant  de  la  tète;  abdomen  faut'e,  avec  la 
base  et  l'extrémité  inférieure  noires. 


i.  O 


RTSSE   lUllC 


olor. 


Noir;  tête ,  corcelet  et  abdomen  sans 
tache. 
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•  I.  Ortsse  couronne. 

Oryssuh  comnatus. 

Oryffus  Tiiger,  capitisjacie  anticâ  lincohs  dua- 
bus  albis  i  abdotnine  rufb  ,  bciji  apiceque  nijhro 
nigris. 

Or\'0us  coronatus  ,  thorace  immaculata ,  ab- 
doinine  apice  nij'o  ,  purtâlo  anali  albo.  Fabr. 
Suppl.  Entoni.  Syff.  p.  ai8.  n".  l.  Le  mâle  ;  ibid. 
p.  219  j  onjjus  velperlilio  ,  thorace  iininaculato , 
abdoniine  baji  nigro  ,  apice  nifb.  L;i  femelle. 

Oryjfus  coronatus.  Fabr.  ^j/?.  Pye^-  p-  47- 

Sirejc  vefperlilio.  Fabr.  Entom.  Syjl.  toin.  2. 
p.  J29.  n°,  19.  La  femelle. 

Oryllus  coronatus.  Latr.  Hi/i.  nat.  desCniJl.  & 
des  In f.  tom.  10.  p.  iGo.  —  Gêner.  Cnijl.  &  Inf. 
toni.  5.  p.  248.  n°.  I.  —  Geme  Oiuffe.  Préc.  des 
caract.  génér.  des  Infect,  p.  III. 

Oryffles  coronatus.  Coqueb.  Illujlr.  Icon.  Inject. 
Dec.  I.  tab.  5.  fig.  7.  A.  B.  le  mâle;  ibid.  lab. 
ead.Jîg.  y.  C.  La  femelle. 

Orylfits  vejpeitilio.  Klug  ,  Monogr.  Siric.  Gerin. 

p.j.  t.ih.  i.fig.  1-5. 

OrjJJus  coronatus.  Jcjr.  Noue  Méth.  de  clciffer 
les  Hyinénop.  p.  69.  pi.  7.  Gen.  8.  Le'  mâle. 

Sphc.v  abietina.  Scop.  Entom.  Cam.  p.  296. 
71°.  88.  La  femelle. 

Sirex  vefpertilio.  P.^nz.  Faun.  Inf.  Genn.  52. 
tab.  19.  La  femelle. 

Son  corps  efl  noir  ,  luifant  ,  prefque  glabre  ,  & 
a  cinq  à  fix  ligues  de  longueur.  Les  antennes  font 
jioires ,  avec  l'exircmité  fupt'rieure  du  troillème 
article  ,  le  delTus  du  quatrième  &  du  cinquième 
blancs.  La  tête  ell  chagrinée  ,  avec  une  petite 
raie  blanche  &  longitudinale  ,  de  chaque  côté  ^ 
près  du  bord  interne  des  yeux  ,  &  des  tubercules 
aigus  fur  le  vertex  ,  dilpolés ,  trois  par  trois  ,  fur 
deux  lignes  formant  un  angle  ouvert  ou  un  V  ren- 
verfé.  Les  yeux  fout  ovales  ,  entiers  &  noirâtres  j 
la  partie  de  la  tête  qui  ell  au  deflbus ,  ou  fes  côtés 
inférieurs ,  ell  un  peu  élevée  dans  fon  milieu  ,  & 
préfenle  une  efpèce  d'arête  écrafée.  Les  petits 
yeux  liOes  font  d'un  brun-clair  &  luifant  ;  l'anté- 
rieur ell  placé  au  milieu  de  l'cipace  compris  entre 
les  tubercules,  &  les  deux  autres  en  dehors. 
Le  corcelet  ell  très-ponélué  ,  un  peu  flrlé  fur  la 
partie  antérieure  &  latérale  du  dos  ,  tout  noir  & 
fans  tache  dans  les  femelles.  Les  mâles  ont  un 
point  blanc  ,  de  chaque  côté  ,  près  de  la  naiflance 
des  ailes.  Les  ailes  lont  tranfparentcs.  Les  fupé- 
rieures  ont  la  côte  &.  le  point  marginal  noirs  ,  avec 
les  nervures ,  une  tache  au  deffous  du  point , 
&  une  bande  affez  grande ,  tranfverfe ,  avant  le 
bout  ,- noirâtres.  L'intervalle  renfermé  entre  les 
deuK  taches  8t  le  bout  paroiffent  blancs.  L'abdo- 
men efl  d'un  rouge-fauve ,  avec  les  deux  premiers 
fegmens  &.  fextrémité  inférieure  noirs.  Ces  deux 
Ufl.  Nat.  Inf.   Tome  VIII. 
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premiers  fegmens  font  chagrinés,  avec  de  courtes 
îbies  à  leur  bord  antérieur.  Le  dernier  fegmcnt  a, 
dans  les  mâles ,  une  tache  dorfale  ,  blanche.  La 
tarière  efl  d'un  brun-fauve.  Les  pattes  font  noires  , 
avec  les  genoux  &  une  portion  du  deffus  des  jam- 
bes blancs.  Les  tarfcs,  &  même  une  partie  du  def- 
fous des  jambes  potlérieures  ,  fout  ruufl'eâlrcs. 

Cette  efpèce  varie  pour  la  grandeur.  Je  l'ai 
trouvée  aux  environs  de  Brives,  département  do 
la  Con-èze  ,  fur  de  vieux  Charmes.  Je  l'ai  reçue  do 
Vienne,  en  Autriche,  d'où  elle  m'a  été  envoyée 
par  M.  Ziégler,  adminiflrateur  du  (Cabinet  impé- 
rial. M.  Olivier  l'a  apportée  des  îles  de  l'Ar- 
chipel. 

2.  Ortsse  unicolor. 

Orvssus  unicolor. 

Orv[fus  niger ,  capitc ,  thorace  abdomineque 
inii/iaciilatis. 

Il  reflemble  ,  pourla  forme  ,  au  précédent;  mais 
il  ell  de  moitié  plus  petit.  La  tête  ,  le  corcelet  8t 
l'abdomen  font  entièrement  noirs  &  fans  tache. 
Les  antennes  font  noires  ,  avec  le  deffus  du  qua- 
trième &  du  ciuqinème  article  ,  le  deffus  du 
Gxième  ,  &  même  d'une  partie  du  quatrième  ,  dans 
quelques  individus  ,  blancs.  Les  ailes  fupérieures 
font  colorées  comme  dans  l'autre  efpèce  ;  mais  la 
nervure  récurrente  eii  prefqu'oblitérée.  Les  pattes, 
y  compris  même  les  tarfcs  ,  font  noires ,  avec  le 
bord  fupérieur  des  cuiil'es  &  une  partie  du  delfus 
des  jambes,  blancs. 

J'ai  pris  pluGeurs  individus  de  cette  efpèce  au 
bois  de  Boulogne  ,  près  de  Paris  ;  ils  étoicnt  tous 
femblables  ,  aux  dillérences  fexuelles  près  :  d'où  je 
préfume  que  cet  inlcfte  n'efl  pas  une  variété  de  la 
précédente.  D'ailleurs  ,  je  n'ai  jamais  trouvé  celle- 
ci  dans  les  environs  de  cette  ville.  (  Lat.  ) 

OSCINE.  Ofcinis.  Genre  d'infetles  de  l'Ordre 
des  Diptères  ,  de  la  famille  des  Mufcides  dans 
notre  méthode  ,  &  de  celle  des  Micromyzides  de 
BL  Fallèn. 

Les  Ofcines.ont  des  antennes  plus  courtes  que 
la  tête  ,  inférées  à  l'extrémité  fupérieure  du  front, 
avancées  ou  peu  inclinées  ,  écartées  à  leur  bafe  , 
en  forme  de  palette  comprimée ,  dont  le  premier 
article  à  peine  diflincl ,  dont  le  fécond  prefque  de 
la  longueur  du  fuivant  St  obconique  ,  &  dont  le 
troifième  ou  dernier  plus  grand  ,  prclqu'ovoide  ou 
prefqu'orbiculaire  ,  arronili  au  bout  ,  &  ayant  fur 
le  dos  une  foie  Cmple.  La  trompe  de  ces  Diptères 
efl  membraneufe,  bilabiée  8c  rélraftile  ;  elle  porte 
à  fa  bafe  deux  anlennults  prefque  filiformes  ,  & 
fon  fuçoir  n'efl  compofé  que  de  deux  foies. 

Leur  corps  efl  un  peu  plus  alongé  que  celui  de 
la  Mouche  domefUquc  ;  leur  tê(c  elt  moins  hémifi- 
phérique  ,  &  parciil  comme  trigone  ,  fa  parlie  fu- 
périeure étant  déprimée  prel'qu  horizonlalement , 
rétrécie  &  avancée  vers  le  front.  Les  yeux  ibnt 
Bbbb 
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moins  (étendus  que  dans  les  Mouclips  proprement 
dites.  Les  ailes  font  gi'andes  ,  croifées  l'une  fur 
l'autre  ou  peu  divergentes.  Les  balanciers  font  nus. 
L'abdomen  cfl  conique  ou  triangnlaiie  &  aplati. 
Les  pattes  font  de  grandeur  mo_j  eunc  ,  glabres  ou 
fimplemcnt  pubefcentes. 

J'avois  pris  pour  type  du  genre  d'Ofcine  la  Mou- 
clie  rayue  ,  Miifca  Imeata  {i\oin'.  Dicl.  d'HiJl. 
natur.  tom.  24  ,  tah.  méthod.  pag.  i;)6).  Dans  le 
nombre  des  el'pèces  de  Mouches  que  je  rapportois 
à  cette  coupe  ,  celle  que  Fabricius  avolt  nommt'e 
planifrons  fui  citée  par  mdprife.  Je  ne  tardai  pas 
à  réparer  l'erreur,  &  l'infetle  qui  en  avoit  été  le 
fujet  fut  placé  avec  les  Tétanocères  C inje^  ce 
mot  J  ,  dont  il  ne  s'éloigne  pas  efl'entiellemeut 
(  Telanocera  pluTiiJmns  ;  —  Hijl.  nat.  des  Criijl. 
ô  des  Inf.  tom.  14,  p.  335).  Fabricius  ,  ne  con- 
noiil'ant  pas  fans  doute  cette  corriflion ,  &  négli- 
geant les  caraûères  que  j'avois  donnés  primitive- 
ment aux  Ofcines  ,  a  établi  {^Sy/l.  Antl.  pag.  214) 
les  liens  d'après  ce  même  Diptère  que  j'avois  re- 
pouffé  du  genre.  Ses  Ofcines ,  quoique  l'efpèce 
dont  j'ai  tiré  les  caratlcres  leur  foit  ail'ociée,  ne  font 
donc  plus  les  miennes.  Je  fuis  fiché  d'une  telle 
difcordance  ;  elle  n'auvoit  pas  eu  lieu  fi  Fabricius 
eût  été  plus  foigneiix  81.  plus  attentif  à  cet  égard. 

De  grandes  diUicullés  entravent  l'étude  des 
genres  de  la  famille  des  Mufcidcs.  On  efl'aiera  en 
vain  de  les  vaincre  fi  l'on  ne  profite  pas  des  varié- 
tés de  formes  que  préfenlent  toutes  les  parties  du 
corps.  Les  antennes  St  la  trompe  ne  fournifl'ent  pas 
affez  de  cara£lères  ,  ou  fi  l'on  fe  borne  à  ces  orga- 
nes ,  à  l'exemple  de  l'cnlomologifle  que  j'ai  cité, 
il  faudra  reftrelndre  le  nombre  des  genres  ,  &  di- 
vifer  conlidérablement  ceux  que  Ton  confervera. 

Les  antennes  des  Ofcines  font  inférées  entre  les 
yeux  ,  &  au  point  où  le  front  &  le  plan  fupérieur 
de  la  tête  fe  réuniffent;  elles  font  écartées  dès  la 
bafe  ,  avancées  ou  peu  inclinées  ,  notablement 
plus  courtes  que  la  tète  ,  &  forment  une  palette 
comprimée  ;  elles  confiltent  en  trois  articles,  dont 
Je  radical  paroit  à  peine  ,  dont  le  fécond  eft  obco- 
nique  ,  s'élargiffant  infenfiblcmenl  de  fa  bafe  à 
l'autre  bout ,  &  dont  le  troifième  ou  le  dernier  plus 
grand  ,  prefqu'ovoide  ou  comme  orbiculaire  &. 
arrondi  à  fon  extrémité.  Sur  fon  dos  ,  &.  à  peu  de 
diftance  de  fa  bafe ,  eft  inférée  extérieuremf  nt  une 
foie  affez  forte,  élevée,  qui  n'eft  point  barbue, 
&  dont  la  portion  inférieure  préfeute  l'apparence 
d'un  article  court  &  cylindrique.  Dans  les  Téphri- 
tes  ,  genre  très-voifui ,  la  dernière  pièce  des  an- 
tennes eft  en  forme  de  triangle  curviligne. 

La  trompe  eft  cylindrique  ,  membraneufe ,  lon- 

fue  ,  coudée  près  de  fa  bafe ,  ainfi  que  vers  le 
ont ,  &  terminée  par  deux  lèvres.  La  cavité  qui 
la  renferme  dans  le  repos  eft  grande.  Le  fuçoir  eft 
court ,  &  compofé  de  deux  foies. 

Les  antennules  font  alongées  ,  un  peu  velues ,  & 
i'élargiifent  vers  leur  extrémité  fupérieure. 

La  tête  eft  un  peu  plus  large  que  le  corcelet , 
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contre  l'extrémité  antérieure  duquel  elle  s'appliqna 
eiailement  ;  elle  paroit ,  ainfi  que  nous  l'avons  dis 
plus  haut,  comme  trigone,  le  vertex  étant  dé- 
primé, repréfentant  une  forte  de  tairé  on  de  Iman- 
gle  tronqué,  &.faifaut,  avec  le  front,  un  angle,  ou 
prefque  droit  ou  aigu.  Cette  forme  de  la  tête  lue 
femble  fournir  un  caraclère  qui  aide  à  diftinguer 
ces  infefles  &  quelques  autres  de  plufieurs  Dip- 
tères voifins ,  tels  que  les  Tépbrites  ,  où  le  vertex 
eft  incliné,  &  forme,  avec  le  front ,  un  arc  ou  uq 
angle  obtus. 

Si  l'on  regarde  de  profil  ces  derniers  Di|)lî-res, 
leur  tête  paroît  avoir  une  forme  prefqu'liéiuilplié- 
rique.  Les  aulenues  femblent  être  internes  vers  le 
milieu  de  fa  hauteur;  mais  dans  les  Olcines  ,  le* 
Tétanocères  ou  les  Scatophages  de  Fabricius ,  la 
bafe  de  ces  organes ,  confidérés  fous  la  même  face , 
eft  prefque  de  niveau  avec  le  vertex.  La  lêic  de» 
Ofcines  eft  revêtue  d'une  peau  prefque  nuiubra- 
neufe  ,  blanche  ou  d'im  brun-rougeâlre  &  pn  Ique 
nue.  Le  front  eft  alongé,  &  marqué  de  deux  filions. 
Les  yeux  font  ovales  ou  arrondis  St.  entiers.  Les 
yeux,  llfTes,  font  au  nombre  de  (rois,  très-petits, 
coutigus,  &  difpofés  on  triangle  au  milieu  de  l'ex- 
trémité poftérieure  &  fupérieure  de  la  tête,  où  ds 
forment  une  petite  lâche  noire. 

Le  corcelet  eft  court  ,  cylindrique ,  fans  divi- 
Cons  apparentes  ,  &  terminé  par  un  écuflon  trian- 
gulaire ,  faillant  ,  affez  épais  ,  &.  ayant  cpielques 
poils  roides  ,  en  forme  de  crins. 

L'abdomen  eft  conicjne  ou  triangulaire,  déprimé, 
&  compofé  de  cinq  à  fix  anneaux. 

Les  pattes  font  de  grandeur  moyenne,  glabres 
ou  peu  relues.  Les  tarfes  font  terminés  par  deux 
crochets  &  deux  pelotes. 

Les  ailes  font  grandes  ,  en  triangle  alongé,  & 
croifées  horizonlah  ment  furie  corps  ou  peu  écar- 
tées ;  leur  côte  paroit  un  peu  dilatée  vers  la  bafe  ; 
elles  ont  quatre  nervures  principales,  &  qui  fe  ter- 
minent au  bord  piiftérieur  ;  les  deux  premières  ou 
les  plus  voifines  de  la  côte  font  réunies  vers  leur 
nairt'anee.  ITne  nervure  récurrente  ,  placée  vers  le 
milieu  de  l'aile  ,  joinl  la  féconde  de  ces  grandes 
nervures  avec  la  troilième  :  celle-ci  eft  également 
réunie  avec  la  quatrième  j  mais  la  nervure  récur- 
rente eft  placée  plus  bas  ou  plus  près  du  bord  pot- 
térieur.  On  remarque  près  de  la  côte  une  autre 
nervure  longitudinale  qui ,  après  l'avoir  fuivie  de- 
puis fon  origine  ,  le  recourbe ,  &  fe  coufund  avec 
elle  vers  le  milieu  de  fa  longueur.  De  plus ,  la  bafe 
intérieure  de  l'aile  oii're  ,  dan»  les  plus  grandes  ef- 
pèces  ,  une  petite  nervure  liée  avec  la  quatrième 
des  précédentes  par  le  moyen  d'une  troifième  ner- 
vure récurrente. 

Les  euillerims  font  très-petits,  arrondis  &  un 
peu  «liés.  Les  balanciers  font  ainfi  à  découvert. 

Les  Ofcines  fe  pLiifent  fur  les  arbres  &  fur  les 
fleurs  de  diUérens  végétaux.  Les  larves  de  quel- 
ques efpèccs  font  très  -  nuifibles  ]iar  les  perles 
qu'elles  font  effuyer  à  l'agriculture.  Elles  attaquent 
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les  fiiLftances  qui  fourniflenl  à  nos  premier^  be- 
foins ,  les  plantes  céréales.  Amfi  ce  genre  d'infec- 
tes ,  quelqu'obfcur  qu'il  foit,  n'eft  que  trop  digne 
de  l'attention  particulière  du  naturalilte. 

Je  réunis  maintenant  aux  Ofcines  ,  les  Diptères 
dont  j'avois  formé  le  genre  Otite ,  Otites  ,  les  ca- 
radlères  qui  le  diftinguent  du  précédent  n'étant  pas 
affez  importans. 

Je  ne  mentionnerai  qu'un  petit  nombre  d'Ofci- 
nes  ,  celles ,  en  un  mot ,  dont  j'ai  pu  vérifier  les 
caraflères.  Fabriciuspeut  en  avoir  décrit  plufieurs 
autres  efpèces  ;  mais  elles  me  font  inconnues  ,  & 
les  moyens  de  les  découvrir  ,  dans  les  genres  con- 
fus où  il  les  a  dilTéminées ,  me  manquent  totale- 
ment. J'avois  i-angé  avec  les  Ofcines  la  Mouche 
de  l'Olivier.  Un  examen  plus  approfondi  m'a 
convaincu  que  cet  infefle  devoit  être  réuni  aux 
Z)acM^  de  Fabricius  oa  à  inesTéplirites,  celles  par- 
ticulièrement dont  le  dernier  article  des  antennes 
eft  alongé,  &  qui  fe  rapprochent  des  Micropèzes. 

Le  genre  CItlorops  de  M.  Meigen ,  &  dont  Panzer 
a  figuré  deux  efpèces  (Faun.  Infect.  Germ.  Fafc. 
104  ,  tU'i-  21  ô  22  J,  paroît  bien  fe  rapprocher  de 
Celui  d'Ofcine  ,  &  particulièrement  des  efpèces  qui 
compofent  ma  féconde  divifion.  C'eft  encore  à 
cette  divifion  que  fe  rapportent  les  Ofcines  de 
M.  FaUèfl. 
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L'efpèce  d'Ofcine  dont  j'ai  parlé,  fou»  le  nom 
de  Cun'ipenne ,  dans  mon  Htjloire  générale  des 
Crujlacés  &  des  Injeâles ,  doit  former  un  genre 
propre.  Les  Scdto^h&^ei  cmj/lpeunis  {Mufca gan- 
grœnofa?  Panz.  )  ,  marmorea  {Mufca  hyalinata. 
Panz.  )  de  Fabricius ,  font  peut-être  dans  le  même 
cas ,  &  font  la  nuance  des  Ofcines  aux  Téphiites. 
Elles  ont  prefque  le  port  extérieur  des  premières  : 
leurs  antennes  ont  des  proportions  &l  une  direflioa 
femblables;  mais  leur  dernière  pièce  a  la  forme 
d'un  triangle  curviligne  ,  &  fe  termine  en  pointe 
comme  dans  les  antennes  des  Téphrites. 

Je  ne  connois  pas  l'Ofcine  Frit  de  Fabricius 
(S^Jlein.  Antl.  pag.  216,  n°.  5.  —  Mufca  Frit, 
ejufd.  E7itom.  Sj^lem.  entend,  tom.  4  ,  pO'g-  1^3  » 
n°.  ^o),  &'je  ne  puis  aflurer  qu'elle  foit  pofiti- 
vemeut  de  ce  genre.  Elle  a  été  décrite  à  l'article 
Mouche,  efpèce  n".  82,  de  ce  Didlionnaire.  Cet 
infefte  ,  fuivant  Linné  ,  détruit,  en  Suède,  le 
dixième  du  produit  de  l'orge  ,  &  le  dommage  qu'il 
occafionne  ell  évalué  à  100,000  ducats  d'or. 

Je  fuis  dans  la  même  incertitude  relativement 
à  l'Ofcine  Argus  du  même  auteur.  ( OJcinis  argu» 
pilofa  ,  pallida  ,  ahdomine  cinereo ,  nigroz/aJ~ 
ciato  y  alis  atris  albo-punclatis.  Fabr.  Syjlem. 
Antl.  pag.  ai6j  n".  7-J  Elle  fe  trouve  en  Au- 
triche. 
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Suite  de  l'Introduction  h  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


OSCINE. 

OSCINIS.  Latr.  Fabr.  Fall.  TEPHRITIS.  SCATOPHACJ.  Fabr. 

AlUSCJ.    LlNN.  SCHELLENB. 

CARxVCTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

AntenuPS  en  palette  comprimée,  beaucoup  plus  coiirles  (pie  la  tète,  insén'cs  an 
sonmiet  du  front,  écartées,  avaucéi's  ou  peu  inoliiiécs,  de  trois  pièces,  dont  Us 
deux  dernières  presque  de  la  même  longueur,  et  dont  la  terminale  presqu ovoïde  ou 
presqu'orbiculaire ,  arroudie  au  Ijout,  et  ayant  sur  le  dos  une  soie  simple. 

Trompe  membraneuse,  biliJjiée,  rclractile. 

Suçoir  de  deux  soies. 

Deux  antenuules  presque  filiformes,  insérées  sur  la  trompe. 

Corps  et  pattes  peu  alongés.  Tête  presque  trigone,  plane  en  dessus,  avancée  à  la  partie 
supérieure  du  front  ;  front  presque  nu  et  membraneux.  Balanciers  découverts.  Ailes 
grandes,  coucbées  ou  peu  écartées.  Pattes  glabres,  simplement  pubesceutes  ou  peu 

velues. 


ESPÈCES. 


*  Tout  le  dessus  de  la  tête  de  la  même 
consistance  et  coriace. 

1.  OsciNE  élégante. 

.Ailes  tachetées  ;  corps  noir  ;  des  ligues 
sur  le  corcelet  et  des  bandes  sur  l'abdo- 
nicn  cendrées. 

2.  OsciNE  à  ailes  tachées. 

Ailes  tachetées;  corcelet  cendré,  avec 
de  très-petits  points  et  quatre  lignes  noirs; 
abdomen  noir ,  avec  des  bandes  cen- 
drées. 

3.  OsciNE  nébuleuse. 

Ailes  mélangées  de  noirâtre  et  de  blan- 
châtre prés  de  la  cote  ;  extrémité  anté- 
rieure et  supérieure  de  la  tête  arrondie  ; 
corps  cendré;  pattes  roussedtres. 

4.  OsciNE  mélanoptcre. 


Ailes  noirâtres;  corps  d'un  faui'e-obs- 
cur  ;  dessus  du  corcelet  cendré  et  rayé. 

**  Le  sommet  seid  de  la  télé  coriace  ou 
écailleux,  et  en  forme  de  triangle- 

5.  OsciNE  rayée. 

Corps  presqu  entièrement  jcamâtre  ; 
corcelet  rayé  de  noir;  dernière  pièce  des 
antennes  presqu  orbiculaire ,  beaucoup 
plus  grande  que  la  précédente ,  avec  une 
soie  menue  et  noirâtre. 

6.  OsciNE  striée.  '^ 

Corps  mélangé  de  blanc-jaunâtre  et  de 
noirâtre;  corcelet  Jioirâtre,  rayé  de  jau- 
nâtre; dessus  de  l'abdomen  noirâtre,  avec 
le  bord  postérieur  des  anneaux  blanchâ- 
tre ;  dernière  pièce  des  antennes  presque 
ovoïde,  guère  plus  longue  que  la  précé- 
dente, avec  une  soie  épaisse  et  blanchâtre. 


ose 

I.  OsciNE  éli'gante. 

O-^CTffis  elegans. 

Ofcinis  capite  fuprà  penitits  coriaceo  y  al:s 
nuuii/dtis ;  corpore  nigm  j  thorace  lineis  ahdo- 
niineque Sufi^iis  cinervis. 

OJlhns  elegans.  Latb.  G  en.  CniJJ.  &  Inf.  t.  4- 
p.  55i. 

Otites  elegans.  T.atr.  Hi/l.  nat.  des  Cnijl.  S' des 
Inf.  tant.  14.  p.  385. 

Scatnphaga  vuficcps  cinerea ,  thorace  vigro  U- 
neato  ,  ahdoniineSafciato,  alis  maculutis.  Fabr. 
Sjyieni.  Antl.  p.  20g.  n°.  24.  ? 

Celte  efpèce  l'effetuble  fort  au  Diptère  de  la 
même  famille  ,  que  Panzer  a  figuré  8t  nommé  Mufca 

Jhnnojk  (  Faun.  JnJ'.  Geim.  Fafc.  09.  tab.  21 J  y 
mais  ici  le  front  e(l  d'un  blanc  de  lait  &  les  pattes 
font  noires.  Faliricius  a  penfé  ,  avec  raifon  ,  que 
cette  efpèce  dilîéroit  peu  de  ion  Dichfa  gang/w- 
noja ;  il  a  tort  uéannioins  de  rapporter  à  cette  der- 
nière la  SIouclic  qui ,  dans  Fanzer,  aie  même  nom 
fpéciiique,  fon  corcelet  n'étant  pas  rayé.  Je  fnup- 
çonne  que  celle-ci  eit  plutôt  la  Scatopliage  ciaj- 

Jipennis  de  Faliricius.  L  Ofcine  élégante  a  qua- 
tre ligues  de  long.  Sou  £orps  efl  noir,  luil'ant  & 
peu  velu.  Les  antennes  &.  la  t^te  iout  d'un  fauve- 
jaunâtre.  Le  l'econd  article  des  anienues  eft  aufli 
long  que  le  dernier  :  la  foie  de  celui-ci  eli  uoire 
&  fimple.  Les  yeux  font  noirs  ,  avec  une  ligne 
Llanche  tout  autour.  Le  fomraet  de  la  tête  eft  plus 
foncé,  &  recouvert,  jufqu'aux  yeux,  d'une  peau 
plus  coriace ,  en  forme  d'un  carré-long ,  &  dont  le 
côté  antérieur  efl  uu  peu  concave.  Quelques  indi- 
vidus ont ,  au  deli'us  de  l'origine  des  antennes  ,  une 
caroncule  véiiculeufe&faiilan te;  mais  ce n'eil qu'un 
accident,  dout  on  voit  fouvent  des  exemples  diuis 
d'aulresefpèces,  &  qui  ne  tient  qu'à  la  manière  dont 
l'infe^le  s'eit  développé  en  quitlant  l'état  de  l\ym- 
phe.  Les  petits  veux  lifles  iorment  un  tubercule 
noir.  Le  corcelet  a  des  lignes  longitudinales  cen- 
drées ,  grifàtres  :  trois  au  milieu,  plus  longues  , 
&  allant  jiifq\i'à  l'écufl'on,  &  deux  de  chaque  côlé, 
dont  une  antérieure  ,  obKque  &.  réunie  avec  la  plus 
voifine  des  précédentes,  &.  dont  une  poilérieure, 
plus  interne  &  courte.  L'écuilba  cil  cendré  ,  &.  a 
quelques  poils  roides  &  noirs ,  en  lorine  de  crins  : 
on  en  voit  auiïï  quelques  autres  lur  le  corcelet. 
L'abdomen  efl  triangulaire  ,  a])lati ,  noir,  avec  la 
baie  fupérieure  des  anneaux  d'un  cendré-grilâtrej 
ce  qui  f  jrme  quatre  bandes  tranfverfes  de  cette 
couleur.  Les  patles  l'ont  d'un  brun-roulTeâtre  ,  avec 
les  larfes  &.  quelques  autres  parties  plus  o))fcurs 
ou  noirâtres.  Les  ailes  font  grandes  ,  tantôt  d'un 
blauc-lranfparent ,  tantôt  un  peu  jaunâtres,  iur- 
•  tout  à  leur  naiiTance  ;  elles  ont  des  taches  noirâ- 
tres, plus  ou  moins  marquées.  Ces  taches  ,  dans 
les  individus  où  elles  ont  le  plus  d'étendue  ,  font  au 
nombre  de  fix  :  une  à  quelque  dillauce  de  la  baie , 
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en  forme  de  petite  bande,  &.  allant  du  milieu  de 
l'aile  à  la  côte;  deux  plus  petites  l'ur  cette  côte;  la 
quatrième  au  bout  de  l'aile  ,  &  fe  réunilFant  avec 
la  dernière  des  deux  précédentes  pour  former  une 
lunule;  la  cinquième  ,  près  du  milieu  du  bord  pof- 
térieur  ,  oblique  Si.  alongée  ;  la  fixième  ,  enfin  , 
puntliforme  ,  &.  fituée  au  deilous  de  la  l'econde. 
Les  nervures  font ,  en  grande  partie,  jaunâtres. 
Les  cuiUerons  &  les  balanciers  font  blanchâtres. 

J'ai  trouvé  cette  efpèce  aux  environs  de  Paris  , 
dans  la  forêt  de  Saint-Germain,  au  printems  ,  8c 
fur  le  tronc  des  Chênes. 

2.  OsciNE  à  ailes  tachées. 

OsciNis  niacitlipennis. 

Ofcinis  capite  fuprà  penitits  coriaceo  ;  alis 
niact/latis;  thorace  cinereo  ,  punctis  rninritiffiniis 
lineoUfque  quatuor  ni  gris;  abdomiiie  iiigro  ,Jàf~ 
dis  ctneivis. 

Elle  ne  diffère  de  l'Ofcine  élégante  qu'en  re 
que  ion  corcelet  cil  cendré  ,  très-pomlilié  de  noir, 
avec  quatre  lignes  de  la  même  couleur ,  très- 
courlcs  &  peu  marquées  ,  au  milieu  du  dos.  Les 
ailes  ont  des  taclies  prefcpie  lemlijables  quant  au 
nomljre  ,  leur  difpofition  &  leurs  figures.  La  der- 
nière tache  du  bord  extérieur  &  celle  du  bout  font 
plus  petites  &  féparées.  Le  point  cential  cil  plik» 
grand  &.  alongé.  La  baie  di-  l'aile  eil  plus  foncée 
que  dans  l'autre  efpèce.  D'ailleurs  ,  les  antennes  , 
la  tête  ,  l'abdomen  &  les  pattes  l'ont  conformés  8c 
colorés  de  la  même  manière.  Les  yeux  néanmoins 
font  rougeâtres. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Turin - 

3.  OsciNiE  nébulcuie. 

OsciNis  nehulofii. 

Ofcinis  capite  fuprà  penitiis  coriaceo  ,  anticè 
wtundato  ;  alis  ad  cojhimjiifio  alhidoque  varie- 
gatis  ,'  corpore  cinereo  ,  pedibus  nif'efcentibus. 

Otites  Porcus.  Latr.  Noui>.  Dicl.  d'Hifl.  nat. 
tom.  24-  '"'^-  méih.p.  196. 

Elle  efl  un  peu  plus  petite  que  les  précédentes. 
Son  coi-ps  eil  cendré  &  légèrement  poilu.  Les  an- 
tennes &.  la  têle  font  fauves  :  celte  couleur  efl  plus 
foncée  lur  le  vertex.  Les  yeux  font  noirâtres  &  en- 
tièrement Ijordés  de  cendré.  L'extrémité  anté- 
rieure &.  fupérieure  de  la  tète  s'avance  &  s'arron- 
dit au  deifus  de  l'origine  des  antennes.  Les  petits 
yeux  liilcs  tout  noirs  ,  &  placés  fur  un  efpace  cen- 
dré. Le  corcelet  a  quelques  lignes  noirâtres,  peu 
tranchées  ,  &  dont  les  latérales  lont  courtes.  L'ah- 
.domen  efl  triangulaire  ,  aplati,  pubefcent  lur  les 
côtés  ,  &  fans  taches  diilinfles.  Ijcs  pattes  font  d'un 
fauve-pâle  &  un  peu  velues.  Les  ailes  ont  pluiieurs 
nervures  bordées  de  noirâtre  :  cette  couleur  s'étend 
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en  quelques  endroits  ,  &  y  forme  autant  de  taches 
O'»  H'.'Hit'j fîtes.  On  en  remarque  trois  principales, 
:'  :..  ia  pvcinivTy  Cil  à  peu  de  diftance  dj  la  côte& 
un  peu  avant  le  milieu  de  l'aile;  la  féconde  un  peu 
plus  bas,  centrale,  enferme  d  uu  petit  trait,  &dont 
la  troifième  ,  lin(?aire  ,  liluée  au  bout  de  la  côte  : 
entre  celle-ci  &  la  première  font  deux  autres  pe- 
tites taches,  arrondies  &  blanchâtres. 
EUle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

4-  OsciNE  mélanoptère. 

Oscjrfis  nielanoptera. 

Ofcinis  capite  fuprà  peiiitùs  coriaceo  y  alis 
nigricantibus f  corpore  objcurè  Jerrugineo  j  tlio- 
racis  doijo  cinentfcente. 

Scatophaga  nigripennis  ,  ihoracc  cinereo  ,  ab- 
domine ,  alts  pedibûfque  nigris.  Fabh.  Syji.  Antl. 
p.  2o5.  n°.  6.  ? 

Mufca  nigripennis.  Fabr.  Entom.  Syjî.  emend. 
tom.  4.  p.  346.  n".  141.  ? 

Je  fonpçonne  que  cette  efpèce  n'eft  qu'une  va- 
rxélé  de  la  Scalophage  nigripenne  de  Fabricins, 
qu'il  dit  fe  trouver  vn  France  ,  &  qu'il  a  probable- 
ment vue  dans  la  coUefllon  de  M.  Bofc  ,  où  noire 
Ofcine  porte  eUeflivement  le  nom  de  Nigripennis. 
Son  corps  eft  plus  étroit,  plus  arqué  &.  plus  velu 
que  dans  les  efiièces  précédentes.  Il  ell  long  de 
trois  lignes  &  demie  &  d'un  fauve  très-foncé.  Le 
devant  delà  tète  tire  un  peu  furie  jaunâtre.  Les  yeux 
lont  noirâtres.  Le  diffus  du  corcelet  efl  i.n  peu 
cendré  ou  gnfâtre  &  rayé  de  brun.  L'abdomen  eft 
alongé  ,  prefque  cylindrique.  Les  pattes  font  de  la 
couleur  du  corps.  Les  ailes  font  entièrement  noi- 
râtres ,  &  les  balanciers  font  bruns. 

Elle  le  trouve  aux  envii'ons  de  Paris. 

5.  OsciNE  rayée. 

OsciNis  lineata. 

Ofcinis  capitis  vcrtice  Jltmmo  coriaceo  ,  tri- 
gono  ;  corpore  toto  Jerè  Jlavido  ,  iliotace  lineis 
nigris  ;  antennarum  articula  ultiino  fuborbicu- 
lato  ,  prœcedenti  multà  majore  y  Jeta  tenui  , 
Jufcâ. 

Ofcinis  lineata.  Latk.  Hifl.  nat.  des  Crujl.  & 
des  Inf.  tom.  14.  p.  383.  —  Gen.  CruJl.  &  Infeë. 
■tom.  4-  p.  35 1. 

ofcinis  Wneoila. ,  fïiprà  nigra ,  lineis  thoracis 
fcutelloqueJlavis,fubtùsJlai>a.  Fabb.  Syfl.  Antl. 
p.  2l5.  n°.  4. 

Mufca  lineata.  Fabr.  Ent.  Syfl.  em.  tom.  4. 
p.  35b".  n°.  180. 

Mufca  faltatrlx  ,  antennis fetariis ,  nuda^flava ; 
ahdomine  fuprà  thoraceque  lineis  tribus  fufcis. 
\j\^^.  Syfl.  Nat.  éd.  12.  tom.  1.  p.  g83.  n".  60.  — 
Fetun.  Suec.  éd.  2.  n".  23 iq. 
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Mufca  lineata.  Scitell.  Dipt.  tah.  ^-ftg.  I. 

Voyez ,  pour  les  autres  fynonymes  ,  l'articld 
de  la  Mouche  rayée  de  ce  DicUounaire  ,  ef- 
pèce l36. 

Son  corps  eft  long  d'environ  deux  lignes  ,  jaune 
&  un  pen  pubefcent.  Le  dernier  article  des  anten- 
nes eft  orbiculaire  ,  plus  gi-andqiie  le  fécond,  noi- 
râtre au  bout ,  8:  fa  foie  eft  noirâtre  &  menue.  Les 
yeux  font  noirs.  L'extrémité  poflérieure  &  fupé- 
rieure  de  la  tête  paroît  être  moins  membraneufe, 
&  préfente  une  petite  taciie  noire,  triangidaire, 
luifante  ,  fur  laquelle  font  les  petits  yeux  liffes  : 
cette  tache  fe  prolonge  en  devant,  en  forme  de 
trait.  Le  corcelet  a  eu  dell'us  cinq  lignes  noires  , 
dont  les  trois  du  milieu  beaucoup  plus  grandes  , 
en  forme  de  bandes ,  &  dont  les  deux  latérales  tort 
courtes.  La  bafe  fupérieure  des  anneaux  de  l'ab- 
domen &  le  bout  des  tarfes  font  noirâtres.  Les  aile* 
fonl  Iranfparentes  &  fans  tache. 

Quelques  individus  font  plus  alongés  &  ont  les 
cuilfes  poilérieures  affez  grofles.  Je  préfunie  que 
ce  font  des  mâles  ,  &  qu'ils  lautillent.  Dans  lu  Mou- 
che fauteufe  de  Linné  ,  ou  dans  l'Olciue  rayée  de 
Fàbricius  ,  le  deffus  de  l'alidomen  eft  noir  [^voycz 
la  defcription  de  la  Mouche  rayée  de  ce  Dicltoii- 
naire  ,  efpèce  l56)  :  cette  partie  eft  prefqu'entié- 
renient  jaune  dans  nos  individus  :  c'eft  peut-être 
une  autre  efpèce.  La  figure  de  Schellemberg  con- 
vient parfaitement  à  la  nôtre. 

Elle  eft  très-commune  aux  environs  de  Paris. 

L'Ofcine  que  Fabricius  nomme  Pumilionis 
(Ofcinis  pumilionis  nigra,  capite  thoracis  lineis- 
duabus  fcutelloque  flavis.  Fabr.  Syfleni.  Antl. 
/?.  216,  n°.è),  eft,  fuivant  lui  ,  très-voidne  de 
cette  efpèce  ;  &  en  eflet  ,  leurs  caractères  ont  une 
grande  conformité.  C'eft  la  Mouche  du  Seigle, 
n°.  83  ,  de  ce  Diflionnaire.  Sa  larve  ,  fuivant  ce 
naturalifte,  eft  jaunâtre  ,  avec  l'extrémité  noire. 

G.  OsciNE  ftriée. 

OscjNi.^  flrigula. 

Ofcinis  capitis  vertice  fummo  coriaceo ,  tri- 
gono  y  corpore Jlavido-albefcentefufcoque  varie- 
gato  ;  thorace  fitfco  ,  lineis  Jlavidis  j  abdomina 
fuprà  nigricante  y  fegmentorum  margine  poflico 
albicante  j  antennarum  articulo  ultimo  fubovato, 
prœcedenti  vix  longiore  j  fetâ  incrafjàtâ,  albidâ. 

Ofcinis  flrigula.  Latr.  Gen.  Crufl.  &  Inf.  t.  4- 
p.  35r. 

Tephritis  ftrigula  ,  thorace  lineato  ,  abdomîne 
atro  ;  fegmentorum  marginibus  nigris.  Fabr.  Syfl. 
Antl.  p.  'h2,i^.  n".  38. 

Mufca  flrigula.  Fabr.  Ent.  Syfl.  em.  tom.  4> 
p.  334.  ri°.  95. 

Mufca  flrigula.  Coqueb.  Illuflr.  Icon.  Irifecl. 
Dec.  3.  tab.  2.'\fig.  6. 
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Elle  a  la  forme  &  la  l;:ille  de  l'OfciiK?  rayée. 
Sjq  corps  efl  mt'lan2;é  de  Ijlanc-jaiinàire  &  de  iioi- 
râti-e  &  pubefcent.  Les  antennes  lont  un  peu  plus 
aloQgéi'S  que  dans  l'el'prie  pviei'di.  nie  ,  jauuàlres  , 
avee  l'extrémité  obf'.ur.e  :  leur  l'oie  eil  grolTe  8t 
blaneliâlre.  Le  devant  delà  tête  efl  prel'que  l)lanc. 
I-a  (aclie  noire  dn  vi  rtcx  ell  beaucoup  plus  étendue 
que  dans  l'autre  OlVine.  Les  jeux  font  muràlrts. 
Le  covielet  eil  pointillé,  d'un  noirâfre-iendu'  U 
rayé  de  jaunâtre.  La  couleur  noirâtre  efl  divifée 
en  cinq  lignes,  dont  les  trois  intermédiaires  beau- 
coup plus  glandes  ,  occup;uit  prefque  tout  le  dos, 
&  dont  les  deux  latérales  fort  courtes.  L'écufl'onefl 
d'un  noirâtre-cendré  en  dellus  ,  avec  l'extrémité 
plus  pâle.  Le  defl'us  de  l'abdomen  efl  noirâtre  , 
avec  le  bord  poftérieur  des  anneaux  blancliàlre. 
La  poitrine  a  des  taches  noirâtres.  Les  pattes  lont 
roulTeàlres  ,  arec  une  grande  partie  des  cuilles  , 
une  tache  annulaire  aux  jambes  poflérieures  &  le 
bout  des  taries  noirâtres.  Les  ailes  font  tranlpa- 
rentes  &  fans  tache. 

On  la  trouve  dans  les  bois ,  aux  environs  de 
Paris.  (L^T.J 

OSMIE.  Ofmia.  Genre  d'infe£les  de  la  féconde 
feflion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères  ,  dans  la 
méthode  de  M.  Obvier,  &  de  ma  famille  des 
Apiaires. 

Les  Ol'mies  font  des  infeéles  qui  ont  quatre  ailes 
nues,  membraneufeSj  veinées  &  inégales  ;  des  anten- 
nes filiformes  ou  prefque  de  grofi'eur  égale  ,  courtes , 
un  peu  coudées  ,  de  treize  articles  dans  les  mâles  , 
&  de  douze  dans  les  femelles  ;  deux  mandibules 
fortes  &  dentées  5  une  lèvre  fupérieure  grande  ,  en 
carré-long,  &  inclinée  perpendiculairement;  une 
elpèce  de  trompe  fléchie  en  defTous  ,  &  compo- 
fée  ,  1°.  d'une  lèvre  inférieure  ,  filiforme,  accom- 
pagnée de  deux  palpes  ou  antenniiles  compofées 
de  quati'e  articles  ,  dont  les  deux  derniers  très- 
petits  ,  &  les  deux  premiers  fort  longs  &  compri- 
més ;  2°.  de  deux  mâchoires  ou  valvules  longues  , 
allant  en  pointe  ,  &  portant  chacune  im  palpe  très- 
court  ,  quadriarticulé.  Les  femelles  des  Ofmies 
font  armées  d'un  aiguillon  rétraclile  ,  &  placé  à  l'ex- 
trémité du  ventre  :  ce  ventre  efl  garni  en  dcfl'ous 
d'un  grand  nombre  de  poils  loyeux  ,  qui  fe  char- 
gent du  pollen  des  fleurs.  Le  premier  article  des 
tarfes  poltérieurs  efl  graud  ,  comprimé  ,  &  duveté 
au  cc'ité  interne.  Les  ailes  fupérieures  ont  une  cel- 
lule radiale  ou  marginale  ,  &  deux  cellules  cubita- 
les ou  foufiaarginales,  dout  la  féconde  recuit  deux 
nervures  récurrentes.  Les  Ofmies  font  des  Apiaires 
fblitaires  ,  &  qui  n'ofirent ,  de  même  cjue  la  plupart 
des  autres  iul'etles ,  que  deux  fortes  d'individus 
fexHfls ,  des  mâles  &.  des  femelles.  Dans  l'ordre 
naturel,  elles  vont  fe  réunir  à  ces  Ilymcnoplcres 
que  Réaumur  nommoit  Abeilles  coupeufes  dejeuil- 
\es  ,  Abeilles  tapijfîères  ,  Abeilles  maçonnes ,  &i 
dont  on  a  formé  plufîeurs  genres.  Les  Ofmies  ont 
cela  de  particulier  ,  que  leurs  palpes  maxillaires 
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ont  quatre  articles.  TlIs  font  les  principaux  trait», 
fo,it  communs,  foit  diflinflils  ,  qui  conviennent  à  ca 
genre  d'inlVtles. 

A  une  époque  où  le  nombre  des  Apiaires  con- 
nus ii'étoil  pas  Irès-ccniidérable  ,  quelques  grande» 
coupes  fuilifoient  pour  le  befoin  de  la  méthode  , 
&.  l'on  continua  de  placer  les  Ofmies  avec  le» 
Abeilles.  Cette  marche  fut  fuivie  dans  ce  Uiflion- 
naire.  Un  exauicn  plus  approfondi  &  plus  détaillé 
me  fit  appercevoir  des  diflérences  plus  ou  moins 
remarquables  dans  les  parties  cjui  compofent  la 
trompe  de  ces  infectes.  J'établis  plufîeurs  genres 
nouveaux  ,  dans  un  defquels  ,  celui  de  Mégachile , 
les  Ofmies  furent  incorporées.  M.  Kirby  ,  favant 
naturalille  anglais ,  publioit  en  même  tems  fes 
excellentes  obfervations  fur  les  infe£les  de  cette 
famille,  &  donnoit,  par  des  divifions  nombreufes, 
très-bien  caraftérifées  ,  tous  les  élémcns  des  genres 
cjue  l'on  pouvoit  introduire  à  l'avenir  ,  par  rapport 
aux  efpèces  indigènes  qui  avoient  été  le  fujet  de 
fes  recherches.  Les  Ofmies  compofèrent  fa  dixième 
coupure  du  genre  Apis.  Faljricius  ,  dans  Ion  Sjrf- 
téiiie  des  Pyézates  ,  adopta  la  plupart  des  genres 
cjue  j'avois  formés  ,  8c ,  par  un  renverfement  de 
noms  cpi  lui  étoit  ordinaire,  les  Mégachiles  de- 
vinrent pour  lui  des  Anthophorcs.  Les  Ofmies  y 
entrèrent,  quoique  le  nombre  des  articles  de  leurs 
palpes  maxillaires,  étant  de  quatre,  8c  non  de 
deux  comme  clans  les  Mégachiles ,  s'oppofât  à 
cette  réunion.  Le  doâeurPanzcr,  ayant  remarque 
cette  dilcordance  de  caraflères  ,  fépara  des  An- 
thophores  les  efpèces  dont  les  palpes  maiillaires 
étoieut  quach-iarticulés  ,  8c  compofa  ,  avec  ces  eC- 
I  pèces ,  le  genre  d'Ofmie.  La  réforme  néanmoins  ne 
futpasaufîi  parfaite  qu'elle  auroît  pu  fétre.  De  vé- 
ritables Ofmies,  telles  que  les  efpèces  nomméesyà/. 
vioentris,  adunca,  reflèrenJ  avec  les  Anthophores. 
Les  diflérences  fexueUes  furent  méconnues,  8c  oc- 
cafioimèrent  de  doubles  emplois.  M.  Klijg ,  îl  avan- 
tageulement  connu  par  fes  belles  Monographies 
des  Sire.r ,  des  Lyda  ,  8cc.  ,  divife  les  Ofmies  en 
trois  genres  :  Anthophora  ,  HopLtis  ii.  Amblys  : 
CCS  deux  derniers  lui  font  propres.  M.  Jurine,  ref- 
treignanl  les  bafes  de  fa  méthode  aux  ailes  ,  aux 
inandiluil^s  8c  aux  antennes  des  Hyménoptères  , 
n'auroit  pu  admettre  le  genre  d'Ofmie  qu'autant 
que  ces  organes  lui  euffeut  prélenté  des  carailères 
particuliers.  N'en  avant  pus  obfervé  ,  les  Ofmies, 
les  autres  Anthophores  de  Fabricius,  fes  Anthi- 
dies  ,  quelc[ues  Eucères ,  les  Daf ypodes ,  ont  formé 
un  feul  genre,  celui  de  Trachufe.  11  eft  certain 
que,  nouobilant  la  diverlité  du  nombre  des  articles 
des  palpes  ,  les  Ol'mies  ont  la  plus  grande  affinité 
avec  les  Mégachiles,  tant  par  rapport  aux  formes 
extérieures  du  corps ,  que  relativement  aux  habitu- 
des 5  ruais  ces  rapproehemcns  u'ont  pas  lieu  ,  quant 
aux  ÎMicères  Seaux  Dalypodes  ,  cjueM.  Jurine  alTo- 
cie  à  fes  Trachutes. 

M.  lUiger ,  dans  fon  Analyfe  de  la  monographie 
des  Abeilles  d'Angle  terne    cie  2*1.  Kn-by  ,  met  1^ 
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Xylocope  des  murs  de  Fabricius  &  l'Abeille  fici- 
licnne  de  Rolli  ,  avec  les  efpèces  de  la  divifion 
cmbiallant  les  Ofmies.  Ces  premiers  Apiaires  , 
n'ayant  que  deux  articles  à  leurs  palpes  nia.vil- 
#  laires  ,   doivent  appartenir  au  genre  Mégachile  on 

à  celui  d'Anlhophore  de  Faln-icius. 

Les  antennes  des  Ofmies  fout  iafcit'es  eulre  les 
yeux  ,  vers  le  milieu  de  la  liauteur  de  la  face  an- 
térieure de  la  tête,  &  un  peu  fui-  (es  côiés.  iilles 
font  filiformes,  on  à  peine  &  iuleuCblemenl  plus 
gi-olTes  vers  le  bout,  coudées  ou  rejetées  fur  les 
côtés  ,  &  formant  \m  anj;le  au  fécond  article  ,  ja- 
mais plus  longues  cpie  le  corcclet,  même  dans  les 
mâles,  &  ordinairement  leur  extrémité  ne  dépalie 
pas  l'origine  des  ailes.  Le  nombre  de  leurs  articles 
eft  de  treize  dans  les  maks  ,  &  de  douze  dans  les 
femelles.  Le  premier  efl  cylindrique,  toujours  no- 
tablement plus  long  que  Us  antres  ,  particulière- 
ment dans  les  individus  de  ce  fexe;  le  iecond  efl 
le  plus  court  de  tousj  le  troifièrae  ell  un  peu  plus 
long  que  les  fuivans ,  aminci  à  fa  bafe  ou  pretque 
obconiqiie.  Ceux-ci  font  cylindriques  ,  courts  , 
trcs-fcrrés,  Si.  à  peu  près  égaux;  le  dernier  feule- 
ment efl  un  peu  plus  long  &  Irès-obtus,  ou  arrondi  à 
fon  extrémité.  Les  antennes  des  mâles  de  plufieurs 
Ofmies  maçonnes  font  plus  longues  que  dans  les 
individus  femblables  des  autres  congénères,  & 
paroifTeut  comme  noueufes. 

Laboucbe  ell  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  d'une  trompe  ,  &  de  quatre 
palpes  ou  antennules.  ■ 

La  lèvre  fupérieure  ou  le  labre  efl  coriace ,  en 
forme  de  carré-long ,  tombant  perpendiculaue- 
inent  au-devant  de  la  trompe. 

Les  mandibules  font  cornées ,  grandes,  avancées 
eu  inclinées ,  plus  ou  moins  triangulaires  ,  rabo- 
teufes  &  pubefcentes  en  defl'us,  flnées,  &  i'ouvent 
veluesiiu  côté  extérieur,  terminées  par  un  fort  cro- 
cbet ,  croifées  à  cette  extrémité  ,  plus  ou  moins  den- 
tées &  traucbantes  au  côté  interne.  11  ell  important , 
pour  la  diflindlion  rigoureufe  des  efpèces  ,  de  tenu- 
compte  du  nombre ,  de  la  forme  &  de  la  grandeurde 
ces  dentelures;  mais  comme  les  mandibules  des  ef- 
pèces que  j'ai  décrites  n'étoientpas  toujours  ouver- 
tes ,  je  n'ai  cité  que  les  dentelures  les  plus  appa- 
rentes. Ces  organes  de  la  manducation  lont  plus 
petits  ,  plus  étroits  ,  &  moins  dentés  dans  les 
mâles. 

La  trompe  efl  compofée  de  trois  pièces  princi- 
pales,  dont  deux  latérales,  &  la  troiûème  au  mi- 
lieu. Les  deux  latérales  ,  ou  les  mâchoires,  con- 
fiflent  chacune  en  une  valvule  demi-coriace  ,  très- 
comprimée,  plus  mince  &.  prefque  membraneufe 
fur  l'es  bords,  étroite,  fort  alongée,  plus  large  &  en 
demi-tu))e  à  fa  bafe,  échancrée  au  côté  extérieur 
&.  coudée  au-delà  ,  puis  terminée  par'une  lame  lan- 
céolée, voûtée,  &  ayant  une  arête  dans  le  milieu 
de  fa  longueur.  Al'échancrure  efl  inféré  un  palpe 
très-petit,  conique  ou  fubufé  ,  de  quatre  articles  , 
dont  les  trois  premiers  cylindriques  ,  &  le  dernier 
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allant  en  pointe  :  celui  de  la  bafe  efl  un  peu  pluj 
grand  ,  &  le  dernier  efl  le  plus  petit. 

La  pièce  intermédiaire  ou  la  lèvre  inférieure 
a  la  forme  d'une  langue  très-grêle,  longue,  féta- 
cée ,  &  dont  \\n  peu  moins  de  la  moitié  inférieure 
eft  renfermée  dans  un  tuyau  demi-coriace ,  cylin- 
drique Si  alongé.  De  l'extrémité  de  ce  tuyau  naif- 
fcnl  deux  palpes  de  quatre  articles.  Les  deux  pre- 
miers font  beaucoup  plus  grands  &  comprimés;  le 
fécond  efl  un  pen  plus  long  que  celui  de  la  bafe, 
&.  le  termine  peu  à  peu  en  pointé.  Les  deux  der- 
niers font  très-petits,  obconiques,  &  rejetés  en 
dehors,  le  Iroifième  de  ces  articles  étant  inféré  au 
côté  extérieur  du  précédent  &  près  de  fa  pointe. 

Ces  trois  pièces  forment,  parleur  réuuum,  une 
trompe  plus  ou  moins  bmgue,  âi  liéchie  en  délions, 
à  quelque  diitance  de  fon  origine. 

Le  corps  des  Ofmies  eft  oblong,  plus  étroit  dans 
les  mâles  que  dans  les  femelles  ,  velu  ou  pubefcent 
&  pointillé.  Dans  quelques  efpèces ,  ii  toutes  ma- 
çonnes ,  les  poils  font  plus  longs  &.  plus  épais. 

La  tête  efl  génér;Jemcnt  épaill'e  ,  arrondie ,  de 
la  largeur  du  corcclet,  un  peu  moins  élevée,  8t 
dans  une  direélion  verticale.  Les  yeux  lont  ovaies 
ou  elliptiques  ,  &.  occupent  fes  côtés.  Les  petits 
yeux  liU'es  font  rapprochés  fur  le  vertex ,  entrian- 
gle  plus  large  que  long.  Les  mâles  ont  la  tête  moins 
forte,  &  leur  chaperon  offre  fouvent  une  touffe  de- 
poils  plus  clairs  ,  blancs  ou  gnlàlres. 

Le  corcclet  efl  prefque  globulaire  ,  un  peu  plus 
long  que  large,  &  tronqué  ou  coupé  aux  deux 
bouts. 

L'abdomen  eft  prefque  Ingono-ovoide,  tronqué 
&  un  peu  encavé  â  ta  bafe  ,  couvexe  en  deUus  , 
plane  en  deffous ,  &  plus  ou  moins  courbé  à  Ion 
extrémité.  Il  eft  compofé,  dans  les  femelles,  de 
fix  anneaux,  &  armé  d'un  aiguillon  oflenfif  &  ré- 
traclile.  Leur  ventre  eft  tout  garni ,  en  deflbus  ,  de 
poils  foyeux  ,  épais,  droits,  mais  inclinés  en  ai-- 
rière  ,  dilpolés  par  rangées  tranfverfales ,  &  for- 
mant une  forte  de  brolld  que  linfedle  palfe  &  re- 
pafî'e  furies  étamines  des  fleurs,  &  qui  fe  charge 
ainfi  de  leur  pollen.  L'abdomen  des  mâles  eft  tantôt 
plus  court  &.  prefque  globuleux ,  tantôt  plus  alongé 
&  très-courbé  en  deflous.  Il  a  un  anneau  de  plus  , 
&  cet  anneau ,  ainfi  que  le  pénultième ,  a  quel- 
quefois des  formes  particulières  ,  dont  l'obferva- 
tion  eft  Irès-utile,  ou  même  néceffaire  ,  pour 
l'étude  des  efpèces.  Les  lames  ou  demi-fegmens  du 
délions  de  l'abdomen  ollrent  encore  des  caratlères 
propres,  &  qu'il  ne  faut  pas  négliger. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne,  mais  affez 
robultes ,  &  toujours  plus  ou  moins  garnies  de 
petits  poils.  Les  jambes  font  courtes ,  obtrigones  , 
&  terminées  extérieurement  par  une  petite  pointe 
en  forme  de  dent.  Les  deux  poftérieures  ont  deux 
forts  éperons  à  leur  extrémité  intérieure  ;  mais  il  n'y 
en  a  qu'un  aux  quatre  autres  ,  &.  ceux  de  la  pre- 
mière paire  ont  une  forme  un  peu  différente  , 
comme  dans  tous  les  Hyménoptères  en  général. 

Les 
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Les  tarfes  foût  longs ,  avec  le  prtmier  article 
Beaucoup  plus  grand,  comprimé,  en  caiTc  long, 
garni  inlérieurement  de  poils  plus  fins ,  plus  courts 
&  plus  nombreux ,  ou  d'une  forte  de  duvet.  L'on 
ohCerve  plus  particullc'rement  cette  conformation 
aux  pattes  pollérieures  des  femelles. 

Les  ailes  fupérieures  n'ont  qu'une  cellule  radiale 
ou  margijiole,  &  dont  la  figure  cil  elliptique.  I-eurs 
cellules  cubilales  ou  foufinarginales  font  au  nom- 
bre de  deux ,  &  de  grandeur  à  peu  près  égale  ;  la 
féconde  reçoit  les  deux  nervures  récurrentes.  Sous 
ce  rapport,  les  Ofmies  ne  feroient  pas  diftinguées  de 
nos  Mégacliiles  5  mais  outre  que  les  palpes  maxil- 
laires de  ctHles-ci  n'ont  que  deux  articles ,  leur 
abdomen  cft  plus  court ,  triangulaire  8c  prefque 
plan  en  deffus  ;  auffi  ces  infeftes  ont-ils  la  facilité 
de  le  redrelfer  ,  &  de  fe  fervir  avec  plus  d'avantage 
de  leur  dard. 

Ces  divers  caraftères  de  fonnes  fe  retrouvant  en 
général  dans  toutes  les  Ofmies  ,  j'ai  jugé  qu'il  étoit 
inutile  de  les  reproduire  en  décrivant  les  efpcces 
du  genre.  Les  modifications  elTentielles  que  la  pby- 
Conomie  de  ces  infeftes  peut  éprouver ,  di-voient 
feules  fi.xer  mon  attention.  Si  l'on  fuivoit  cette 
marche,  les  defcriptions  feroient  plus  laconiques 
&  plus  claires. 

■  Réaumur,  Degeer ,  M.  Spinola ,  8cc.  ont  re- 
cueilli quelques  traits  de  l'iiilloire  des  Ofmies  ,  & 
que  mes  recbercbes  ont  en  partie  conilatés  ou 
éclaircis.  Le  premier  ,  après  nous  avoir  fait  con- 
noitre  les  mœurs  de  cette  efpèce  d'Abeille  ma- 
çonne, que  Fabricius  place  mal-à-propos  avec  les 
Xylocopes  ,  &  qu'il  nomme  Muraria ,  parle  de 
quelques  autres  efpèces  de  la  même  famille,  &  éga- 
lement maçonnes.  Le  mortier  que  font  celles-ci 
n'efl  pas  aulE  bon  que  ccJui  de  la  précédente  :  ce 
n'efl:  qu'une  terre  fine  ,  dont  les  grains  font  liés 
eafeml)le  par  le  moyeu  d'une  liqueur.  Il  feroit 
inutile  de  donner  à  ce  mortier  plus  de  dureté, 
parce  que  ces  infecles  favent  conllruire  leurs  cel- 
lules dans  des  endroits  où  elles  ne  font  pas  expo- 
fées  à  être  détrempées  par  la  pluie  :  ils  cberchent 
des  pierres  qui  aient  des  cavités  affez  profondes  & 
affez  fpacieufes  pour  fervir  d'habitation  à  une  feule 
de  leurs  larves  ;  ils  recouvrent  de  terre  les  parois 
de  cette  cavité  ,  la  rempliffent  même  en  partie,  & 
n'y  laifl'ent  de  vide  que  l'efpace  néceffaire  pour 
contenir  les  provifions  de  la  larve  qui  doit  éclore 
de  l'œuf  dépofé  auprès  d'elles,  &  cette  larve,  dans 
fes  divers  accroifl'emens  Si  fes  métamorphofes  ; 
mais  pour  que  le  travail  foit  moins  long,  ces  Abeil- 
les choififlent  les  cavités  qui  ne  font  pas  trop  gran- 
des ,  &  dont  les  entrées  n'ont  guère  plus  de  dia- 
m.ètre  que  ce  qu'il  faut  pour  qu'elles  puiiTent  paf- 
fer.  Lorlque  ces  ouvertures  ne  font  pas  jufles,  elles 
les  rétréciffent  en  attachant  de  la  terre  à  leur  bord 
intérieur ,  &  laifl'ent  au  milieu  un  trou  bien  circu- 
laire &  proportionné  à  la  groffeur  de  l'infefle.  La 
pâtée  que  Rtanmur  tira  de  quelques-unes  de  ces 
cellules  avoit  la  conCilaace  de  la  bouillie.  Le  miel 
Uijl.  Nat.  Inf.   Tome  VllI. 
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qui  fervoit  à  délayer  la  poudlère  des  Staminés 
dont  cette  bouillie  étoit  formée,  avoit  un  goût  fort 
agréaljle.  L'infefle  ,  ayant  pourvu  aux  befoins  de 
fa  poflérité,  fcelle ,  avec  de  la  terre  préparée  à  cet 
effet ,  l'entrée  de  la  cellule. 

Cette  Abeille  maçonne  eft  mon  Ofmie  cornue, 
dont  j'ai  quelquefois  lùoi-même  fuivi  les  tra- 
vaux. 

Une  autre  Abeille  maçonne,  mentionnée  par 
Réaumur,  S;  probablement  une  Ofmie,  fait  dans 
le  bois  des  ouvrages  femblables  à  ceux  que  l'autre 
exécute  dans  la  pierre.  Ne  redoutant  point  la  pié- 
fence  de  l'homme  ,  &  privée  pour  ainfi  dire  ,  elle 
nidifie  dans  les  portes ,  dans  les  cliâflis  des  fenê- 
tres lorfqu'elle  y  trouve  des  cavités  propres  à  fer- 
vir de  berceau  à  fes  petits.  L'individu  obfervé  par 
Réaumur  avoit  profité  d'un  trou  qui  traverfoit  un 
des  battaiis  de  la  porte  de  la  cuifine.  Elle  n'étoiC 
point  épouvantée  par  le  mouvement  des  gens  qui 
alloient  &  venoient  continuellement ,  &  dont  plu- 
fieurs  même  s'arrêtoient  quelquefois  pour  la  voir 
travailler.  Que  le  battant  fût  ouvert  ou  fermé,  elle 
ne  continuoit  pas  moins  l'on  ouvrage ,  eulraut  dans 
fou  trou  8t  en  fortant  plufieurs  fois  à  chaque  heure 
du  jour;  elle  enduifit  de  terre  les  parois  de  ce 
trou ,  &  en  fcella  les  deux  bouts  arec  la  même 
matière  après  avoir  -fait  fa  ponte.  Ce  naturalifle 
ayant  attendu  trois  femaines  ou  plus  avant  que  dé 
déranger  l'intérieur  du  nid,  le  trouva  vide,  l'in- 
feâe  ayant  fubi  toutes  fes  métamorphofes  dans  cet 
intervalle  de  tems.  L'Ofmie  bicorne  a  des  habi- 
tudes parfaitement  femblables. 

Le  même  naluralille  avoit  remarqué  que  l'A- 
beille maçonne  ,  dont  j'ai  parlé  précédemment , 
ou  rOfmie  cornue,  avoit  au-devant  de  la  tête  deux 
efpèces  de  cornes.  Cette  Cngularilé  efl  commune 
à  plufieurs  femelles  du  même  genre  ,  Si  qui  font 
également  leurs  nids  avec  de  la  terre.  Ces  cornes 
font  des  prolongemens  des  côtés  antérieurs  de  la 
tête.  L'intervalle  qui  les  fépare,  eft  plus  ou  moins 
enfoncé ,  plus  ou  moins  étendu  ,  ordinairement 
uni  &  très-luifant  :  c'eft  une  efpèce  d'auge.  Il  fal- 
loit  à  ces  infefles  des  inftrumens  propres  à  leur 
genre  d'iaduflrie  ,  &  l'on  ne  fauroit  douter  que  les 
parties  mentionnées  ci-deflus  ne  leur  foient  d'une 
grande  utilité  ou  même  néceflaires  pour  édifier 
leurs  ouvrages.  La  prévoyance  de  l'auteur  de  la 
Nature  a  encore  fourni  à  ces  Abeilles  un  grand 
fecours  en  donnant  plus  de  force  à  leurs  mandi- 
bules ,  &  en  les  couvrant  de  petites  afpérités  ,  de 
duvet ,  &c.  Il  eft  poflible  que  ces  cornes  ,  par  le 
mouvement  de  la  tête,  augmentent,  fi  Isefoin  eft, 
la  profondeur  de  la  cavité  où  l'infefle  veut  nidi- 
fier, &  en  arrondilTent  les  parois  ou  le  centre. 

Degeer  a  expofé  l'hiftoire  de  l'Ofmle  bleuâtre; 
il  remarqua  plufieurs  années  de  fuite  ,  dans  les 
inégalités  d'un  mur  bâti  de  groffes  pierres  de  grav 
nit ,  des  plaques  ovales ,  relevées  en  bolle,  &:  ayant 
la  couleur  de  l'argile  fèche.  En  les  examinant  de 
près,  cet  obfervateiU'  s'apperçut  qu'elles  étoicBl! 
C  c  c  c 
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compofi'cs  de  tcrve  &.  de  grains  de  fable  mêl(?s 
enfemblc; ,  qui  foraioient  une  maffe  aflez  lolide  , 
mais  qu'on  dctaclioit  facllemcut  avec  la  poiuls 
d'un  couteau  ,  Si  qui ,  pour  peu  qu'on  la  touchai 
trop  rudement,  tomboit  en  poiidière.  Ces  maffes 
<^loienl  des  nids  de  l'Ofiuie  bkniâlre,  que  Degeer 
appelle  petite  Abeille  maçonne  bronzée.  Ayant 
puvert ,  au  mois  de  mai ,  mi  de  ces  nids ,  &  qui 
uvoit  élu  conflruit  l'année  d'auparavant,  il  vit 
dans  fon  int(?rieur  deux  ou  trois  cellules,  rem- 
plies cbacune  d'une  coque  ovale  de  foie  très- 
jnince  ,  d'un  blanc-fale  ,  &  qui  renfevmoit  une  pe- 
tite Abeille  pleine  de  vie  ,  &  qui  n'eût  pas  tardé 
è  quitter  fa  lof;e. 

Un  nid  ovale,  fait  de  la  même  tnalitrc,  fut 
trouvé  dans  une  couche  cpaiflc  d  argile  mêlée  de 
chaux,  dont  on  a  coutume,  dans  le  pays,  d'en- 
-duire  les  parois  des  maifons  de  bois.  Une  grande 
cavité  intérieure  de  ce  nid  renfermoit  une  larve 
apode  ,  d'un  blaur-jaiinàire,  ayant  le  corps  gros 
&  court,  la  (ête  écailieufe ,  arrondie,  également 
blanche ,  &  munie  de  deux  petites  dents  ,  à  extré- 
mité brune.  I-e  derrière  de  cette  larve  éloit  gros, 
arrondi,  &  marqué  d'un  petit  trait  brun  &  tranf- 
verfal ,  que  Degeer  foupçonne  être  l'ouverture  de 
l'anus.  Cette  larve  pafl'a  tout  l'hiver  fous  cette 
forme,  &  ne  fe  transforma  en  nymphe  que  le  pre- 
mier du  mois  de  juin  de  l'année  fuivante. 

Cette  nymphe  étoit  entièrement  d'un  blanc  de 
lait.  Son  corps  éloit  court ,  gros,  dodu,  avec  le  ven- 
tre un  peu  courbé  en  deffous.  On  voyoït  fur  le  delfus 
de  fon  corcelet  quatre  petites  éminences,  en  forme 
de  tubercules  coniques.  Les  antennes  Si  les  pattes 
étoient  arrangées  régulièrement  fous  le  deffous  du 
corps ,  de  même  que  dans  la  plupart  des  autres 
nymphes.  Les  fourreaux  des  ailes  éloient  placés 
fur  les  côtés  ,  au  deffus  des  pattes  intermédiaires. 
La  trompe  s'étendoil  entre  les  pattes,  jufqu'au  bout 
du  ventre  ,  &.  fon  extrémité  étoit  un  peu  rejetée 
fur  le  côté.  Quatre  pièces  plus  courles  ,  formant 
une  efpèce  d'étui,  éloient  placées  à  TorigiTie  de 
cel  organe. 

Feu  Daudin  me  fit  voir  une  coquille  d'Hélix 
renfermant  un  nid  de  terre ,  &  duquel  étoit  furtie 
JineOfmie,  qui,  autant  que  je  puis  m'en  reffou- 
venir,  étoit  celle  que  j'ai  nommée  bicolor. 

J'ai  furpris  très-fouvent,  dans  des  trous  de  vieux 
arbres ,  l'Ofmie  à  ventre  fauve  ;  mais  j'ignore  de 
quelle  manière  elle  y  fi^ti  fou  md.  Je  préfume 
qu'elle  y  emploie  des  morceaux  de  feuilles  ,  pmf- 
que  j'ai  vu  cet  infecle  couper  celles  de  l'Alcée 
rofe.  r 

Une  Ofmie  des  plus  intéreffantes  par  la  nature 
des  matériaux  dont  elle  fait  ufage  lorfqu'elle  rem- 
plit les  devoirs  de  la  maternité ,  efl  celle  que  Réau- 
ijiur  défigne  fous  le  nom  iC Abeille  tapiffièrc ,  &. 
qui  eft  pour  moi  l'Ofmie  du  Pavot.  Les  pétales  de 
ff  s  (leurs  ,  voilà  ce  qu'elle  met  eu  œuvre.  On  a 
préfenté  dans  cet  ouvrage  ,  à  l'article  Andriîne 
tapiilièr^,  un  extrait  des  curieufcs  obfervatioiis 
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que  ce  grand  naturalifte  avoit  recueillies  fur  ce* 
infefle  ;  mais  comme  il  ne  l'avoit  pas  décrit ,  &  que 
celle  efpèce  avoit  depuis  échappé  aux  recherche* 
des  enlomologifles  ,  on  ne  pouvoil  lui  afîignei-  unç 
place  certaine  ;  on  étoit  même  forcé  ,  &  à  regret , 
de  l'exclure  de  nos  méthodes.  Plus  heureux  dan* 
mes  tentatives  ,  j'ai  enfin  découvert  cette  Ofmie  , 
8c  elle  a  été  le  fnjef  d'un  Mémoire  qui  fait  fuite  au» 
obfervations  de  Piéaumur. 

On  fait  que  le  premier  travail  de  cet  infe£le  e3 
de  crcufer  dans  la  terre  uu  trou  perpendiculaire  , 
profond  de  quelques  pouces ,  cylindrique  à  foi» 
enirée,  plus  évafé  au  fond,  &  reffemblant  à  un» 
efpèce  de  bouteille.  Des  portions  en  demi-ovale 
de  pétales  de  fleurs  de  Coquelicot,  que  l'infeile  \ 
coupées  &  tranfporlées  avec  fes  m.-uidibiJes,  tapif- 
feront  le  terrier  Si  préviendront  l'éboulemeut.  Pour 
faire  entrer  ces  pièces  ,  il  les  plie  en  deux  ;  enfuila 
il  les  développe  &  les  étend  le  plus  uniment  pofîi- 
lîle  fur  les  parois  intérieures.  La  tapiflene  déborde 
foiivent  de  quelques  lignes  l'ouverture  du  trou ,  & 
forme  tout  autour  un  ruban  couleur  de  feu,  qui 
averlit  l'ceil  attentif  de  l'obfervateur.  Comme  cette 
tenture  revêt  toute  la  furface  intérieure  du  fouter- 
rain,  elle  prend  naturellement  fa  forme.  L'Abeille, 
ayant  mis  au  fond  une  pâtée  compofée  de  poufllère 
d'étamines  &  d'un  peu  de  miel ,  y  pond  un  œuf, 
&  ferme  l'entrée  du  nid  en  refoulant  l'extrémité 
fupérieure  de  la  tapifferie.  Si  le  trou  ell  affez  pro- 
fond ,  elle  élève  un  fécond  md  au  deffus  du  pre- 
mier. Un  peu  de  lerie  fermera  &.  cachera  l'entrée 
de  celle  habilatinn.  Le  nid  a  maintenant  la  forme 
d'un  dez  à  coudre ,  &  bouché.  Si  les  fleurs  de  (Co- 
quelicot font  rares  dans  le  local  que  l'infe<Ele  4 
choifi,  on  s'il  eft  trop  preffé  ,  il  emploie  celles  de 
navette  ,  du  moins  en  fupplément. 

Des  larves  de  Boucliers  ,  de  Dermcfles  s'inlro- 
duifent  quelqui'f'ois  dans  fon  nid,  &  déiruifent 
fes  efpérances.  Un  fait  remarquable  ,  &:  rendant , 
comme  tant  d'autres  ,  un  témoignage  à  celte  fage 
Providence  qui  veille  à  la  conftrvaliou  des  êtres  , 
c'eft  que  les  nymiphes  de  l'Olmie  du  Pavot  n'éclo- 
fent  qu'au  moment  où  fes  fleurs  s'épanouiffent. 

Une  efpèce  de  Chêne  du  midi  de  la  France  a 
fouvent  fes  rameaux  chargés  de  galles  fungueufes, 
pref'que  fphériques ,  &  couronnées  de  tuJjercules. 
Une  efpèce  de  Diplolèpe  y  paffe  fon  enfance.  A- 
t-il  quitté  fa  demeure,  l'Ofmie  des  galles  s'en  em- 
pare ,  comme  étant  au  premier  occupant  ,  &  ea 
fait  le  domicile  de  fa  pollérilé.  L'habitai  ion  n'a^'ant 
pas  une  capacité  fulfifanle  pour  contenir  fes  petits, 
elle  l'agrandit  confidérablement ,  &  en  polit  l'mlé- 
vieur.  Le  local  préparé  ,  elle  y  fait  fon  nid ,  qui 
confîfle  en  plufieurs  petites  cellules  prefque  cylin- 
driques, placées  coufufément ,  St  dont  chacuue 
renferme  un  œuf.  IjC  nombre  de  ces  cellules  eft 
ordinairement  de  douze  à  quinze  ;  quelquefois  , 
mais  rarement ,  11  efl  porté  à  vingt-quatre.  De  p(;- 
tils  brins  de  feuilles  tle  Chêne  ,  agglutinés  paj:  le 
moyeu  d  mie  matière  réliueiiliî,  eu  forment.  le% 
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parois.  Ceft  à  M.  Maximilien  SpitwJa  (pie  nous 
îbmmes  redevables  de  ces  iuléi-eflantes  obferva- 
tions. 

Concluons,  de  tous  ces  faits,  que  lesOftnies, 
Confidérées  relativement  à  leurs  Labiludes,  nous 
préfentent  deux  principaux  modes  d'indullrie.  Les 
lires  font  des  maçonnes  ;  les  autres  font  des  cou- 
peufes  de  feuilles,  de  pt^tales,  n'importe  la  matière 
qui  recèle  leurs  œufs.  Il  e(l  néceflaire  aux  Ofmies 
&  aux  Mt'gachiles  coupeufes  cpie  la  v('g(?lalion  foit 
bien  développée,  paifqu'clles  n'emploient,  dans 
la  conflruftion  de  leurs  nids ,  que  des  portions  de 
feuilles  ,  &  prifes  fur  diverfes  fortes  de  plantes  ou 
d'arbres  ;  auffi  ne  paroiffent-elles  que  vers  la  fin  du 
printems  ou  en  été;  mais  les  Ofmies  maçonnes  ne 
dérobant  aux  fleurs  que  leur  miel  &leur  pollen  ,  la 
terre  qu'elles  mettent  en  œuvre  pour  bâtir  la  mai- 
fon  qui  renfermera  leur  progéniture  étant  toujours 
à  leur  difpoCtion ,  n'ont  pas  befoin  que  la  Nature 
ait  étalé  de  nouveau  toute  fa  richefl'e  ;  elles  peu- 
Vent  le  contenter  des  premières  fleurs  du  prin- 
tems ;  &  en  effet ,  à  peine  les  arbi-es  fruitiers  de  nos 
jardins  ont-ils  ouvert  leurs  boulons  ,  qu'elles  vien- 
nent s'oflrir  à  nos  regards  en  cherchant  alors  , 
comme  nous,  les  lieux  abrités  &.  expofés  aux  rayons 
du  foléîl. 

Les  larves  &  les  nymphes  des  Ofmies ,  comme 
«elles  de  tous  les  autres  infe£les ,  font  expofées  aux 
attaques  des  Ichneumons  &  des  C^nips.  L'infeâe 
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parfait  lui-même  ,  furfout  l'Ofmie  à  rerttre  fauT*, 
efl  quelquefois  couvert  d'un  nombre  prodigieux  de 
Milles. 

Plufieurs  de  ces  faits  avoient  déjà  été  expo- 
fés dans  les  préliminaires  hiftoi-iques  de  l'article 
Abeille  ;  mais  ce  genre  d'infecles  ayant  fubi  de- 
puis de  nombreux  changemens ,  la  dilliutUon  de» 
faits  &  leur  application  particulière  étoient  indif- 
penfables.  L'étude  que  j'ai  faite  des  mœurs  des 
infeftes  me  pernieltoit  ce  travail. 

J'ai ,  autant  qu'il  m'a  été  poflible ,  coordonné  la 
férié  des  efpèces  à  leurs  habitudes  &  à  leurs  rap- 
ports naturels.  Je  déliute  par  les  Ofmies  maçonnes, 
dont  le  corps  efl  ordinairement  plus  velu  ,  dont  les 
antennes  font  un  peu  moins  courtes,  &  même  pref- 
qu'aufli  longues  que  le  corcelet  &.  noueules  dan* 
les  mâles.  L'abdomen  de  ces  individus  eft  court  U 
prefque  globuleux.  Les  efpèces  dont  les  femelles 
ont  le  cliaperon  cornu  ouvi'ent  la  férie  ;  elles  font 
aufîi  les  plus  grandes.  J'arrive  par  gradation  aux 
plus  petites. 

Sur  les  vingt-quatre  efpèces  d'Ofmies  décrites 
dans  cet  article  ,  il  n'y  en  a  pas  une  du  Nouveau- 
Monde  ;  toutes  même  font  indigènes  de  l'Europe 
ou  des  contrées  qui  l'avoiCnent.  Le  genre  des  Of- 
mies feroit-il  doue  propre  à  l'ancien  Continent? 
Voilà  une  queflion  où  m'amène  cette  remarque  , 
mais  que  je  ne  puis  réfoudre  ,  nos  connoifTances  en 
infeftes  exotiques  étant  encore  trop  bornées. 


Bece  z 
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OS  MU.  Panz,  Latr.  Spinol.  APIS.  Linîj.  Geoffr.  Oliv.  Kirb. 
ANTHOPHORA.  Fabr.  TRACHUSA.  Jvr.  MEGACHILE.  Latr. 
Walck.  Spinol,  HOPLITJS,  AMBLYS.  Klvg. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes  ou  à  peine  jiliis  grosses  vers  leur  extrémité,  presque  coudées^ 
plus  courtes  que  le  corcelet,  dans  les  femelles. 

Mandibules  tr^s-fortes  et  triimgulaires  dans  les  femelles. 

Lèvre  supt'ricure  eu  carré  long  et  perpendiculaire. 

Mâchoires  et  lèvre  inférieure  formant  une  trompe  fléchie  en  dessous  -,  lèvre  inférieure 
très-longue  et  filiforme. 

Quatre  antennides;  les  antérieures  fort  petites,  presque  coniques,  de  quatre  articles-, 
les  postérieures  imitant  des  divisions  de  la  lèvre  ,  de  quatre  articles  ,  dont  les  deux 
premiers  très-grands,  et  les  deux  derniers  très-petits;  le  troisième  inséré  sur  le  côté 
extérieur  du  second. 

Cellule  radiale  une  et  alongée  ;  deux  cellules  cubitales,  dont  la  seconde  reçoit  les 
deux  nervures  récm-rcutes. 

Femelles  armées  d'un  aiguillon  fort  et  caché  dans  l'abdomen  -,  abdomen  presque 
ovoïde,  convexe  en  dessus,  nyaut  en  dessous  une  brosse  soyeuse  et  pollinigère  ",  premier 
article  des  tarses  postérieurs  très-grand,  comprimé,  garni  de  duvet  au  côté  interne. 


ESPECES. 


*  Chaperon  des  femelles  cornu. 

1.  OsMiE  tricorne. 

Femelle  ayant  trois  cornes  sur  le  cha- 
peron ;  corps  Ij'hs-velu ,  d'un  iioir-bleud- 
tre  ;  extrémités  postérieures  du  corcelet  et 
l'abdomen  hérissées  de  poils  roux. 

2.  OsMiE  cornue. 

Femelle  ayant  deux  cornes  sur  le  cha- 
peron ;  corps  très-velu,  noir,  ai^ec  l'ab- 
domen bronzé,  tout  couvert  de  poils  roux^ 
cornes  du  chaperon  arquées ,  pointues , 
simples  ;  soii  bord  antérieur  relevé. 


3.  OsMiE  bicorne. 

Femelle  ayant  deux  cornes  sur  le  cha- 
peron ;  coyps  tr'es-i^elu,  noir,  avec  l'ab- 
domen bronzé  ;  corcelet  couvert  de  poils 
d'un  gris-jaunàtre  ;  abdomen  hérissé  de 
poils  fauves ,  plus  obscur  postérieurement; 
cornes  du  chaperon  tron<juées  oblique- 
ment et  extérieurement  à  leur  extrémité , 
presquunidentée.s. 

4.  OsMiE  fronticorne. 

Femelle  ayant  deux  cornes  sur  le  cha- 
peron ;  corps  velu ,  noir,  avec  l'abdomen 
bronzé  ;   corcelet   couv<  rt   de  poils   d'un 
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OSMIE.    (Insecte.) 


§ris- jaunâtre  ,•  abdomen  hérissé  de  poils 
Jtitn'es,  plus  obscur  postérieurement  j  cor- 
nes du  chaperon  presque  droites ,  presque 
trigones,  un  peu  échancrées  en  de^'ant. 

5.  OsMiE  de  Latreille. 

Femelle  ayant  deux  cornes  sur  le  cha- 
peron; corps  noir  ;  tête  et  corcelet  cou- 
verts de  poils  jaunâtres  ;  abdomen  pres- 
que nu  et  bleuâtre  en  dessus,  hérissé  en 
dessous  de  poils  noirs  ;  mandibules  proé- 
minentes il  leur  base  ;  chaperon  ayant 
deux  enfoncemens  et  deux  petites  cornes 
arquées. 

*  *  ChaperoTi  de  la  femelle  mutique  et 

bijide. 

6.  OsMiE  nez-denté. 

Corps  de  la  femelle  d'un  bleu-foncé  , 
pubescent  ;  duvet  soyeux  et  iiférieur  de 
l'abdomen  noir. 

*  *  *  Chaperon  de  la  Jémelle  mutique  et 

entier. 

■y.  OsMiE  à  rentre  fauve. 

Corps  de  la  femelle  noir ,  pubescent; 
poils  jaunâtres  ou  grisâtres  ;  abdomen 
presque  nu  et  d'un  noir-bleuâtre  en  des- 
sus ,  hérissé  en  dessous  de  poils  rousseâ- 
tres  ;  mandibules  un  peu  élevées  ci  leur 
base  ;  bord  antérieur  du  chaperon  un  peu 
concave  :  son  milieu  presqu'unidenté. 

8.  OsMiE  bourdon. 

Femelle  noire  ;  partie  supérieure  de  la 
tête ,  dessus  du  corcelet  et  de  l'abdomen 
couverts  de  poils  fauves  et  épais  ;  milieu 
de  l'abdomen  moins  velu  ;  mandibules 
fortement  tridentées. 

9.  OsMiE  ferrugineuse. 

Femelle  bronzée ,  avec  du  rouge-cui- 
vreux; dessus  du  corps  et  dessous  de  l'ab- 
-  domeiL  hérissés  de  poils  d'un  fauve-rouge . 


10.  OsMiE  bicolor. 

Femelle  très  -  noire ,  velue;  poils  de 
l'abdomen  et  des  tarses  roux  ;  les  tar- 
ses postérieurs  et  l'extrémité  des  autres 
fauves. 

1 1 .  OsMiE  à  poils  fauves. 

Femelle  alongée ,  noire,  pubescente ; 
poils  roux ,  formant  des  lignes  transver- 
ses sur  le  dessus  de  l'abdomen  ;  ailes  noi- 
râtres. 

12.  OsMiE  bleuâtre. 

Femelle  d'un  bleu-foncé  ou  violet, 
pubescente  ;  poils  blanchâtres  ;  dessus  de 
l'abdomen  presque  nu  ,  avec  des  raies 
blanches  ,  interrompues  en  partie  ;  son 
dessous  hérissé  de  poils  noirs  et  épais. 

i3.  OsMiE  notée. 

Femelle  noire,  pubescente  ;  poils  blan- 
châtres; dessus  de  l'abdomen  presque  jiu, 
avec  des  raies  blanches ,  transverses ,  in- 
terrompues en  partie  ;  son  dessous  cou- 
vert de  poils  noirs  et  épais. 

14.  OsjiiE  des  Galles. 

Femelle  d'un  %^ar t- foncé ,  pubescente  ; 
poils  blanchâtres  ;  dessus  de  l'abdomen 
presque  nu ,  avec  des  raies  blanches , 
transverses,  en  partie  interrompues;  son 
dessous  couvert  de  poils  blancs  et  épais. 

i5.  OsMiE  à  ventre  noir. 

Femelle  noire ,  pubescente  ;  poils  gris 

ou  d'un   gris-jaundlre ,  formant,   sur  le 

dessus  de  l'abdomen  ,  des  raies  transver- 

i    ses ,  'dont  les  premières   interrompues  ; 

ceux  de  son  dessous  épais  et  noirs. 

iG.  OsMiE  interrompue. 

Corps  des  deux  sexes  noir,  alongé , 
pubescent  ;  poils  blanchâtres  ;  abdomen 
courbé  en  dessous ,  avec  des  raies  blan- 
ches ,  dont  les  premières  interrompues  ; 
femelle  ayant  la  tête  épaisse ,  et  la  brosse 
du  ventre  jaunâtre. 
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OS  MIE.   (Insecte.) 


17.  OsMiE  fasciée. 


Femelle  noife  ,  puhescente  ;  poils 
blancs  ;  tête  épaisse  ;  abdomen  court , 
avec  des  raies  et  In  brosse  blanches. 

18.  OsMiE  spinigère. 

Mdle  noir ,  pubescent  ;  poils  grisâtres  ; 
abdomen  alongé,  avec  des  raies  srisdlres; 
une  cpine  forte  et  bidentée  à  sa  base  infé- 
rieure; te  sixième  segment  crénelé,  échan- 
cré  et  unidenté  de  chaque  coté. 

19.  OsMiE  surdorëe. 

Corps  noir ,  très  -  pubescent  ;  poils  , 
brosse  du  ventre  ,  le  bord  postérieur  de 
ses  anneaux ,  fauves  ;  les  côtés  du  sixième 
anneau  échancrés ,  unidentés ,  et  le  sep- 
tième ou  le  dernier  entier  et  arrondi  au 
bout  dans  le  mâle. 

20.  OsMiE  crochue. 

Corps  noir,  très  -  pubescent  ;  poils, 
brosse  du  ventre ,  le  bord  postérieur  de 
ses  anneaux,  d'un  gris-cendré  ;  côtés  du 
sixième  anneau  échancrés ,  unidentés ,  et 
le  septième  ou  le  dernier  entier  et  arrondi 
dans  le  mdle. 

21.  OsMiE  du  Pavot. 

Corps  noir ,  très-pubescent  ;  poils  da 


vertex  et  du  dessus  du  corcelet  jaunâtres 
ou  rousseâtres  ;  les  autres,  la  brosse  du 
ventre ,  le  bord  postérieur  de  ses  anneaux, 
gris  :  côtés  du  sixième  anneau  échancrés  , 
unidentés,  et  le  dernier  fourchu  dans  le 
mal*  ;  dents  obtuses. 

22.  OsMiE  andrêuiforme. 

Noire  ,  légèrement  puhescente  ;  poils 
gris  ;  les  trois  premiers  anneaux  de  l'ab- 
domen d'un  rouge  fauve;  les  autres  noirs, 
bordés  de  gris;  brosse  du  ventre  de  la  fe- 
melle blanchâtre. 

23.  OsMiE  versicolor. 

Femelle  ayant  la  tête  bronzée,  le  des- 
sus du  corcelet  cuivreux  et  couvert  de 
poils  roussecitres ,  le  dessus  de  V abdomen 
presque  nu,  d'un  vert-foncé ,  entrecoupé 
de  raies  violettes  ;  brosse  du  ventre  d'un 
brun-rousseâtre . 

24.  OsMiÉ  annelée. 

Mâle  noir ,  pubescent  ;  poils  blanchâ- 
tres; mandibules  d'un  fauve-pdle  ;  dessus 
de  l' abdomen  presque  nu,  avec  des  raies 
traïuverses ,  blanchâtres  ;  le  sixième  an- 
neau échancré  et  unidenté  do  chaque  côté; 
le  septième  ou  le  dernier  fourchu  ;  dents 
pointues. 
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1.  OsMiE  tiicoraei  '  ,. 

O^Mi.4  iricomiSt 

Ofmia  Jemina  clypeo  tricomi  /  corpore  hir- 
J'uto  j  ccrrule/centi-njgro  y  metaihorace  a'bdoini- 
net/ue  rujh-hirtis. 

Anthophora  Innenfis  hypoJJomate  inenni  ,  pul- 
le/cente-barbiito  y  (intennis  ihnnice  loiigioribus  , 
nodulajis.  Illig.  Magaz.  Fiir.  Inf.  iSoti.  p.  \2.-j. 
Mas  ;  cyaneo-atra  ,  metathonne  abdoinineqiie 
crtien-fuli'o-hirlis,  hypojloinale  iiiargme  tricomi j 
cornibus  dtjjhrmibus.  Femina.  Ibid.  p.  eud. 

Anthophora  tiinenCs  nigni ,  ihorace  hirfuto 
Vifo;  abdoniinis  Jegmentis  inargine  rufo,  ciliatis. 
l'ABn.  Sjiifl.  Pyez.  p.  576.  n".  ib.  ? 

Apis  timenjls.  Fabr.  Entom.  S\Jl.  em.  iom.  2. 
p.  334.  n".  87.  ? 

J'avois  rapporté  à  l'Ofmie  furdorée  ,  aurulenta  , 
dePanzer,  l'Anthophore  tunifienne  de  Fabricius. 
M.  Illiger  n'admet  point  cette  ijnon^mie  ,  &  re- 
garde lUlinie  que  nous  allons  décrire  comme  étant 
refpèce  propre  du  naturalifte  de  Kiel.  J'avouerai 
cependant  que  j'ai  encore  des  doutes  à  cet  égard. 
Fabricius,  dans  ia.  Dejcription  de  l'Anthophore 
tunifienne ,  ne  dit  point  que  fa  tête  ait  des  cornes. 
L'Ofaiie  furdorée ,  qui  ,  par  la  couleur  de  fon 
duvet  ,  fe  rapproche  beaucoup  de  lefpèce  précé- 
dente ,  fe  trouve  auHi  en  Barbarie,  ainfi  que  je 
m'en  fuis  alTuré  en  étudiant  les  infeiles  recueillis 
en  cette  contrée  par  M.  Desfontaines.  Dans  celte 
incertitude,  j'ai  cru  devoir  donner  un  uoiiveau 
nom  (tricornis)  à  l'Ofmie  que  M.  Illiger  appelle 
Tuiienjîs. 

L'Ofruie  tricorne  femelle  a  pros  de  fix  lignes  de 
long;  elle  e't  d'un  noir-i)leuâtre  ,  avec  les  anten- 
nes ,  les  inandilmles  &  les  pattes  noires  ,  8:  l'abdo- 
men bronzé.  Le  corps  efl  pointillé  &  généralement 
relu.  Les  poils  de  la  tête  ,  de  la  portion  antérieni'e 
du  corcelet  ,  fout  noirâtres;  mais  les  auli-es  ,  & 
particulièrement  ceux  qui  bordent  le  deil'us  des 
anneaux  de  l'abdomen ,  la  broffe  Ibyeufe  de  fa  par- 
tie inférieure,  le  duvet  du  coté  interne  ou  pofté- 
rieur  des  tarfes  ,  foot  d'un  roux  aflez  vif.  Les  man- 
dibules font  très-fortes ,  très-velues  en  dehors  ,  & 
leur  deffus  oQre  des  points  enfoaccs  &.  deux  ligues 
en  relief,  dont  l'extérieure  s'élève,  à  la  Lafe  de 
la  mandibule,  en  forme  de  crête  arrondie  ;  le  côté 
intérieur  de  ces  mandibules  ell  un  peu  finué,  & 
uiiideuté  fous  la  pointe.  Le  chaperon  efl  armé  de 
trois  cornes,  une  de  chaque  côté,  &  la  Iroilièuie 
au  milieu  :  celle-ci  efl  formée  par  le  prolougemeut 
d'une  carène  ,  dout  l'extrémité  eft  avancée ,  un 
peu  inclinée  &  tronquée.  Les  deux  autres  cornes 
font  plus  grandes  ,  fe  dilatent ,  s'arrondifl'eut  ex- 
térieurement vers  le  bout ,  &.  font  ttriées  en  def- 
fus. La  tranfparence  des  ailes  ell  faiblement  obf- 
curcie. 

Le  mâle  eil  un  peu  plus  getit  qçiç  la  femelle.  Sa 
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tête  eft  fimple  ,  &  garnie  en  devant  ,  &.  principale- 
ment au  delfous  des  mandibules  ,  de  poils  blancs. 
Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  dans  la 
femelle  ,  atteignant  l'extiéuiilé  pollérieuve  ducorr 
eelet ,  &  font  comme  noueufes.  Les  différences  de 
formes  &  de  pi-oportious  qu'on  obfervc  dans  tes 
organes  font  communes  à  toutes  les  efpèces  de  ce 
genre  ,  dont  les  femelles  ont  des  cornes  à  la  tète. 
Le. dernier  fegment  del'aljdomen  m'a  j  aru  un  peu 
échancré  au  iiout.  Les  couleurs  font  d'ailleurs  les 
mêmes  que  dans  l'individu  de  l'autre  fexe. 

M.  nippolyte  de  Fonfcolcmbe  a  trouvé  cette 
efpèce  aux  environs  d'Aix.  Je  l'ai  encore  reçue 
de  Montpellier  ,  d'ovi  elle  m'a  été  envoyée  par 
MM.  Marcel  de  Serres  &  Dufour. 

2.  OsMiE  cornue. 

OsiiiA  comuta. 

Qfinia  ^femina  clypeo  bicornij  corpore  hirfuto 
atroj  abdomine  œneo,  penilùs  rufo-hirlo;  clypeo 
cornibus  arcuatis,  acuininutis,Jiniplicibusj  illiut 
tnargina  anlicè  reflexo. 

Ofinia  comuta.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  fjijéâf. 
tom.  4.  p.  ib4- 

Meguchile  comuta.  Latr.  Hijl.  nat.  des  Crujl. 
&  des  Inf.  tom.  i4-  p-  5y. 

Ofmia  comuta.  Spinol.  Infect.  I.igur.  Fafc.  ï. 
p.  80. 

MegachUe  cornutafetnina.  Spin.  Ihid.  Fafi.  l. 

p.  14C).  La  femelle.  —  Ibid.  pag.  l47-  MegacfMc 
comuta,  nias.  Le  mâle. 

Apis  bicolor.  Till.  Entom.  Linn.  t.  3.  p.  32f). 
n".  121.  tab.  8.Jrg.  37.  Le  mâle.  ? 

Apis  bicomis.  Otiv.  Eiicycl.  Méth.  Hift.  nat. 
tom.  4-  p.  69.  11".  47-  La  femelle. 

Apis  nija.  Ross.  Faun  Etntfc.  tom.  2.  p.  lOj: 
n".  gt3.  Le  mâle. 

Apii  bicomis.  Ibid.  Mant.  I.  p.  l43»  /2°.  SlQ, 
La  femelle. 

Christ.  Hymenopt.  tab.  12.  Jzg.  9.  La  fe- 
melle. ';* 

RÉAuii.  Me'm.  tom.  G.  p.  86.  tab.  8.fg,  11.  La 
femelle. 

RolH  a  pria  le  mâle  de  celte  efpèce  ,  qiri  parott 
propre  au  midi  de  1  Europe  ,  pouï  ÏApis  nifii  de 
Linné ,  &  la  femelle  pom-  loa  Apis  bieorrus.  De 
cette  fanfl'c  application  ,  il  eu  eft  réfulté  qu  il  -a 
décrit  comme  inédite  ,  &  fous  le  nom  à' Apis  csr- 
nigeni ,  la  véritable  Abeille  bicorne  du  naturalifte 
fuédois.  Quelques  caturaliftes  allemands ,  ne  con- 
Boiil'ant  pas  notre  Ofmie  covnue  ,  ont  augmenté  , 
à  ce,t  égard  ,  la  confulion  de  la  nomenclature. 
Quoique  la  defcripiiou  de  l'Abeille  bicorne,  àat»» 
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jii'e  par  Lîniié,  foil  trop  fuccincle  ,  il  indique  ce- 
pendant un  figualemeul  qui  nous  fournit  le  moyen 
de  diftinguer  cet  infecle  de  la  femelle  de  l'Ofmie 
Cornue.  11  dit  que  les  petites  cornes  frontales  ont, 
près  de  l'extrémité,  an  côté  extérieur,  une  petite 
dent  ( Faun.  Suec.  éd.  2.  n".  1691 J.  Or,  ce  cu- 
raflère  ne  fe  trouve  jamais  d;ms  la  femelle  de 
rOfinie  cornue.  Les  autres  détails  où  je  vais  entrer 
alfurcront ,  d'une  manière  claire  &  poCtive  ,  la 
dilliuilion  de  ces  deux  cfpèces. 

La  femelle  de  rOfmie  cornue  a  environ  fept 
lignes  de  long.  Son  corps  cil  pointillé,  très-velu  , 
iioir  ,  avec  i'al)domeu  bronzé  ,  mais  parojiTaiit 
d'abord  entièrement  roux  ,  les  poils  nombreux  qui 
la  recouvrent  étant  de  celte  couleur.  Ceux  des 
autres  parties  du  corps  foni  noirs  ou  noirâtres.  Les 
jambes  &  les  tarfes  en  ont  plufieurs  qui  tirent  fur  le 
roulfeâtre.  La  tête  e(l  proportionnellement  plus 
épaifle  que  celle  de  la  femelle  de  l'Ofmie  bicorne. 
Les  antennes  font  noires  ,  brifées  ,  un  peu  plus 
courtes  que  le  corcelet.  Les  mandibules  font  très- 
fortes,  velues  extérieurement ,  à  peine  uiiidenlécs 
fous  la  pointe  ,  pointillées  ,  iiTéa;uliérement  llriécs  , 
&  unicarénées  en  duffus.  Le  devant  de  la  têle,  ré- 
pondant au  (iiapcron  ou  à  l'hyportome  de  M.  II- 
îiger,  eil  enfoncé  j  d'un  noir-luii'ant ,  dépourvu  de 
poils,  un  peu  relevé  dans  le  milieu  de  fa  longueur, 
&  rebordé  tout  autour.  La  portion  inférieure  de  ce 
rebord,  ou  celle  qui  fe  trouve  à  l'origine  de  la 
Jèvre  fupérieure  ,  eflplus  élevée  ,  femble  fe  dilater 
un  peu  au  milieu ,  &  va  fe  réunir  à  deux  fadlies 
avançant  en  forme  de  cornes,  comprimées,  ar- 
quées ,  allant  en  pointe,  &  placées  ,  une  de  clia- 
trire  côté  ,  prefqu  à  la  bafe  des  mandibules.  Les 
■\eux  font  prefque  noirs.  Les  poils  du  milieu  du 
corcelet  font  un  peu  moins  noirâtres  que  ceux  des 
côtés.  L'abdomen  paroît  être  proporlionnellemeut 
plus  large  que  celui  de  l'Ofmie  bicorne.  Les  pattes 
font  noires  ,  avec  le  dernier  article  des  tarfes 
roufleâlre.  Les  ailes  ont  une  foible  teinte  jau- 
nâtre. 

Le  mâle  ellun  peu  plus  petit.  Ses  antennes  font 
prefque  de  la  longueur  du  corcelet.  Ses  mandibu- 
les fout  petites.  La  tête  n'a  pas  de  cornes  ,  &  toute 
fa  partie  antérieure  elt  garnie  de  poUs  blancs  :_  on 
en  voit  aulll  de  femblables  à  la  première  paire  de 
pattes.  Les  deux  derniers  anneaux  de  l'abdomen 
iont  Cmples. 

Cette  efpèce  paroît  dès  les  premiers  jours  du 
printems  ,  &  fait  fon  nid  dans  les  murs.  Elle  eft 
commune  aux  environs  de  Paris  ,  dans  tout  le  midi 
de  la  France  &  en  Italie. 

3.  OsMiE  bicorne. 

OsMiA  hicomis. 

Ofmia  ^fcTJiina  clypeo  h'icomi ;  corpore  hir- 
Jiito,  nigro  ;  thoraca  Jlauefcenti-grifeo  hirto  ;  ab- 
doniine  œneo,  nifo-hirto,  pnjiicè  objcuriorij  clypei 
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comibtis  adapicem  extùs  oblique  truncatis  ,fub- 
unidentatis. 

Ofmia  bicornis.  Panz.  Ret'if.  der  Uymenopt. 
p.ZOl. 

Apis  rt(fa.  Panz.  Faun.  Gertn.  56.  tab.  10. 
Le  mâle.  —  'Apis  coinigem.  Ibid.  55.  tab.  i5.  La 
i'emelle. 

OJ'inia  bicornis.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  T/if.  t.  4- 
p.  164.  — JJiJl-  nat.  des  CruJl.  Sldeslnf.  tom.  14. 
p.  Sg  &  60. 

Apis  vufa  abdmnine  ru/hfcenfe ,  J'mnte  albâ. 
Linn.  S\Jl.  Nal.  éd.  12.  tom.  2.  p.  u54.  n".  9.  — 
Faun.  Suec.  éd.  2.  71.°.  ibgo.  Le  maie. 

Apis  bicornis  ^frante  bicomi ,  capite  nigro , 
abdomine  hirj'uto.  LiNN.  Sy/l.  Ncit.  éd.  12.  iotn.  I. 
p.  954.  n".  10.  —  Faun.  Suec.  éd.  a.  n°.  1691.  La 
femelle. 

Qpiiia  bicoinis.  Spinol.  InJ'ecl.  Ligur.  Fajc.  2. 
p.  80.  La  femelle. 

Mcgachile  hicomis Jcinina.  Spin.  Ibid.  FaJc.  l. 
pag.  147.  La  femelle. 

Anthophnra  bicornis  J)onte  bicorni ,  capite 
alro  j  ahdainine  hirfuto  ,  rujh.  Fabr.  Syjl.  Pyez. 
p.  075.  n'>.  16.  La  femelle. 

Aiitliophora  bicornis ,  var.  f,.  ejufd.  ibid. 
p.  376.  Le  mâle. 

Apis  vnia.  J~ujca ,  abdomine  rujejlente ,_fronte 
albâ.  Fabr.  Entom.  S^Jl.  em.  tom.  2.  pag-  554. 
n".  88.  Le  mâle. 

Apis  bicornis  Ji-onte  bicomi ,  capite  nigro , 
abdomine  hirfuto  ritfo.  Fabr.  Ibid.  tom.  id,  pag. 
ead.  n°.  86.  La  femelle. 

Apis  riija.  '^'^ill.  Enlom.  Linn.  tom.  3.  p.  288. 
n".  8;  eju/d.  Apisjrojitalis.  Ibid.  p.  33o.  n°.  127. 
tab.  Vi.Jig.  28.  Le  mâle. 

Apis  bicornis.  Ibid.  p.  288.  n".  9.  tab.  8.Jig.  ~o. 
La  femelle. 

Apis  ruja.  Oliv.  Encycl.  Méth.  Hijî.  nat.  t.  4- 
p.  èj.  n".  48.  Le  mâle. 

Apis  comigera.  Ross.  Faun.  Etrujc.  tom.  2. 
p.  108.  n°.  920.  La  femelle. 

Apis  bicornis.  Kirb.  Monog.  Ap.  Angl.  tom.  2» 
p.  271.  n°.  07. 

ScLz.  Injecl.  tab.  vj.Jig.  i5.  Le  mâle. 

CnRisT.  Hymen,  tab.  12,. Jig.  10.  La  femelle.  ? 

Rai.  Injecl.  p.  242.  n°.  7.  Le  mâle. 

La  forme  générale  du  corps  de  cette  efpèce ,  le 
fond  de  fa  couleur  ,  font  les  mêmes  que  dans  l'Of- 
mie cornue  ;  elle  en  diflère  néanmoins  fous  plu- 
fieurs rapports.  Elle  eft  conllaminent  plus  petite  &. 


O  s  M 

on  peu  moins  velue.  Les  poils  du  corcelei  font  d'un 
gris-jaunàtrc.  Ceux  du  dcfl'us  des  trois  premiers 
iegmens  de  l'abdomen  &  le  duvet  foyeux  qui  revêt 
fa  partie  infi^rieure  font  roulleâlres  ;  mais  les  poils 
de  fon  e^!rt'^litd  podérieure  &  dorfale  l'ont  noirs  , 
&  lui  donnent  une  teinte  plus  foncée.  Ces  carac- 
tères font  communs  aux  deux  fexes.  La  femelle  a  , 
comme  celle  de  l'Ofmie  cornue  ,  deux  pointes 
avancées  au  deffus  des  mandibules  ;  mais  ces  ef- 
pèces  de  cornes  font  plus  petites  ,  comme  tron- 
quées obliquement  au  côté  extérieur  &  près  du 
bout  :  ce  côté  paro'it  avoir  une  deul  ou  un  petit 
angle.  L'efpace  du  chaperon  compris  entre  les 
cornes  n'a  pas  un  enfoncement  aufli  étendu  que 
dans  la  femelle  de  l'efpèce  précédente.  Le  bord 
antérieur  de  ce  chaperon  n'efl  pas  relevé  ;  il  a  , 
de  chaque  côté,  une  échancrure  ou  finus ,  &  Ion 
milieu  eil  un  peu  avancé  &i  terminé  par  deux  ou 
trois  dentelures. 

Les  mâles  reffemblent  beaucoup  à  ceux  de  l'Of- 
mie cornue;  mais  les  poils  du  corcelet  font  d'un 
gris-jaunàlre  ,  &  ceux  du  bout  de  l'abdomen  font 
noirs  ou  plus  obfcurs,  ainii  que  je  l'ai  dit  plus  haut 
relativement  à  la  femelle.  Ceux  de  Li  partie  anté- 
rieure de  la  tête  ne  font  pas  audi  blancs  que  dans 
les  mâles  de  l'efpèce  précédente. 

L'Ofmie  bicorne  fait  fon  nid  dans  les  trous  des 
rieux  arbres,  des  poutres,  des  planches,  &c.  ;  elle 
enduit  l'intérieur  de  ces  trous  de  mortier,  5:  les 
ferme  avec  la  même  matière,  après  j  avoir  dépofé 
la  quantité  de  pollen  néceffaire  à  la  nourriture  de 
fa  génération. 

Cette  efpèce  eft  commune  dans  toute  l'Europe  , 
aux  mois  de  mai  &  de  juin.  On  la  trouve  iur  les 
fleurs  ,  dans  les  jardins  &  dans  les  bois  ;  elle  vol- 
tige fouvent  autoiu'  des  fenêtres. 

Cette  efpèce  eft  le  type  du  genre  Ambljs  de 
M.  Kliig. 

4.  OsMiE  fronticorne. 

OsMiA  Jronticomis. 

OfmiaJ'emina  clypeo  hicorni  j  corpore  villojo, 
nigro  y  thomcis  hirfutie  flaitefcenti-gtijea  y  ab~ 
domine  villis  nifis ,  pojlicè  ohjcunore  y  clypei 
comibus fubreâlis  ,Jubtrigonis  ,  antè  Jubeniargi- 
natis. 

Ofmiafmnticomis.  Panz.  KeviJ".  derSymenopt. 
p.  252.  La  femelle. 

Apis  Jronticomis.  Panz.  Faun.  Gemi.  63. 
tab.  20.  La  femelle. 

Ofmia  bicornis ,  ï'rtr.  Latr.  Gêner.  Crtijl.  &InJ'. 
iom.  4.  p.  164.  —  Hiji.  nat.  des  Crujl.  b  des  Inf. 
tom.  14.  p.  59. 

OJinia  Jronticomis.  Spinol.  Inf.  Ligur.  Fajc.  3. 
p.  200.  11°.  %.  La  femelle. 

Anthophora  fronticornis  J'ronte   bicomi j   ci- 
Eijl.  Nat.  Inf.   Tome  VIII. 
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nereohlrto;  ahdomine  fuhtùs  villofo ,  rujo.  Fabb. 
5jr/?.  Pyez.  p.  376.  n°.  17. 

Cette  efpèce  ne  difl'ère  de  la  précédente  qu'en  ce 
qu'elle  eft  d'un  tiers  plus  petite  ,  qu'elle  eft  moins 
velue  ,  particulièrement  fur  le  deft'us  de  l'abdo- 
men ;  que  les  cornes  de  la  tête  font  plus  petites  & 
plus  droites,  d'une  figure prefque  triangulaire,  avec 
le  côté  antérieur  un  peu  concave  ou  échancré.  Elles 
n'ont  pas  non  plus  la  dent  extérieure  que  l'on  remar- 
que, en  ces  parties,  dans  l'Ofmie  bicorne  femelle. 

Ces  dinéren(  es  pourroient  bien  n'être  qu'acci- 
dentelles ,  &  dès-lors  l'Ofmie  fronticorne  ne  feroit 
qu'une  variété  de  l'Ofmie  bicorne  ,  ainfi  que  je 
l'avois  préfumé. 

On  la  trouve  en  même  tems  que  l'autre  &  dan» 
des  localités  femblables. 

5.  OsMiE  deLatreille. 

OXMiA  Latreillii. 

Ofmia  Jemina  clypeo  biconii ,  corpore  nigro  , 
capite  thoraceqiie  fiavido-fillofis  ^  abdomine fu~ 
prà  nigro  cœrulefcenli  ,J'ubnudo  ,  injrà  nigro-hir- 
to  ;  luandibulurtim  haji  proinineiite  ;  clypeo  bi- 
Joveolalo  j  coniibus  duobus  parvis  ,  arcualis. 

Ofmia  Latreillii.  Spisoi,.  Inf.  Ligur.  Fafc.  3. 
p.  202.  Le  mâle. 

Megacliile  Latreillii  mandibulis  tubercuhitis , 
fronts  comigerâ,  ventre  lanâ  nigrâ.  Ibid.  Fafc.  1. 
p.  3l.  tab.  2,.Jig.  12. 

La  femelle  eft  longue  d'environ  cinq  lignes  , 
pointillée  ,  noire,  velue  ,  avec  le  deffus  de  l'abdo- 
men d'un  bleu-foncé,  luifant,  &  prefque  nu.  La 
tête,  le  corcelet ,  les  bords  latéraux  de  l'abdomen 
font  garnis  de  poils  jaunâtres  ou  prefque  gris.  La 
brofle  foyeufe  du  ventre  eft  noire.  Le  duvet  des 
jambes  &  des  tarfes  eft,  en  majeure  partie,  noi- 
râtre. La  lête  eft  épaiffe.  Les  mandilniles  font  très- 
fortes  ,  très-protubérantes  à  leur  bafe  fupérienre  , 
&  bidentées  à  leur  extrémité  ;  elles  ont  eu  dellus 
un  duvet  d'un  brun-roufl'eâtre  ,  &  deux  arêtes  , 
dont  l'extérieure  plus  élevée  à  fa  nailfance  ,  &  y 
formant  une  petite  faillie  ou  crête.  La  partie  émi- 
nente  de  la  bafe  des  mandibules  refl'erable  à  un 
gros  tubercule  ,  avancé  ,  anguleux  en  deffus ,  ter- 
miné en  pointe  obtufe ,  &  ayant  prcique  la  figure 
d'une  corne.  Le  chaperon  a  deux  enfoncemens  , 
féparés  par  une  petite  élévation  longitudinale  ,  en 
forme  de  carène  ,  8i  dont  le  bout  antérieur  eft  ex- 
cavé  ,  avec  une  échancrure  &  deux  dents  termi- 
nales. De  l'extrémité  latérale  &  extérieure  de  cha- 
que enfoncement  s'élève  une  corne  ,  peiile,  un  peii 
arquée,  dirigée  en  avant  ,  &  allant  en  pointe.  Le 
deffus  de  fabdomen  eft  d'un  bleu-d'acier,  légère- 
ment pubefcent  on  prefque  nu.  Les  ailes  font  un 
peu  enfumées. 

Le  mâle  eft  plus  petit  que  la  femelle  ,  &  refTem- 
ble  beaucoup  a  celui  de  l'Ofmie  à  ventre  fauve.  H 
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cft  bronzB  ,  avec  les  antennes,  les  mandibules  & 
Its  palIcs  noires.  Sa  lêie  il  f'on  rorcrlet  font  cou- 
vons d'im  duvet  jauualrt.L'al;douicn  eft  peu  vlIii  , 
taiU  en  dell'us  qu'en  duUouî.  î,'av;uil-dernicv  l'eg- 
îiieul  a  (rois  échaucruies ,  dout  celle  du  milieu 
jjius  e'iroite;  le  deinici- eit  bidi  uté.  Les  anîeunes 
t'ont  un  peu  plus  Ioniques  que  dans  la  femelle. 

ComiDe  dans  les  clpèce.s  analogues,  la  grandeur 
■des  éminences  que  l'on  ojjltrve  aii-devunt  de  la 
lA'le  des  lemelles  varie. 

Oji  trouve  telle  elpéce  dans  les  départeraous  les 
plus  me'ridionaux  de  la  France,  Si  eu  Egypte ,  d'où 
M.  Olivier  l'a  apportée. 

C.  OsMiE  nez-denté. 

OsMi.4  jKiJldens. 

OJhiia  Jcuiina  clypeo  tnviico ,  hifidn  ,  hideit- 
tato  y  corpore  Jiigro-cœnileo  ,  pubeJieiUe  j  ab- 
doniinc  infrà  nigio-hirfuto. 

■  Je  ne  connuis  qiu'  la  femelle  de  celte  efpètej 
elle  a  la  forme  &  la  taille  de  rofmie  de  Latreille. 
Son  corps  eîl  jioiutillé,  d'un  bleu-foncé  ,  luifant  , 
avec  les  antennes  ,  les  mandibules  &  les  pattes 
noires.  Il  efl  bériffé  d'un  duvet  court  ,  peu  l'erré  , 
en  grande  partie  noirâtre.  Les  mandibules  font 
llriées  en  deffus  ,  unideutées  au  côté  interne ,  Si.  ter- 
minées par  un  fort  crocbet.  On  remarque  un  tu- 
bercule ,  en  forme  de  dent ,  un  peu  au-dtlà  de  leur 
bafe  &  près  des  yeux.  L'extréniilé  aniérieure  du 
chaperon  a,  au  milieu  ,  une  entaille  profonde  ,  car- 
rée ,  &  une  dent  avancée  de  chaque  côté.  Une 
partie  du  duvet  du  deifiis  du  corps  paroît ,  vu  à  un 
certain  jour,  d'un  gris-foncé.  L'abdomen  clt  alfez 
court,  &  garni  en  délions  de  poils  foyeu.v  &  uoii-s. 
Les  ailes  fout  légèrement  enfumées. 

Cette  efpèce  m'a  été  donnée  par  M.  Dufiefne  , 
chef  des  travaux  du  laboratoire  de  zoologie  du 
Muféum  d'Hifloire  naturelle.  Sa  patrie  m'ell  in- 
connue. 

7.  OsMiE  à  ventre  fauve. 

OsMiA  Juhiven  tris, 

Ofinia  fimiiia  clypeo  miitico  ,  intcgro  ;  cor- 
poœ  nigro  y  capite  thoraceque  lil/is  gnjeis  iel 
Jîavidis  j  abdomine  fuprà  J'uhnudo  ,  cœi-utefceiiie- 
nigro  ,  infrà  nijefcenli-hirto  ;  mandibuldnim  boji 
prorninula  j  cfypei  rnargine  antico  lalèfubemur- 
ginaio  ,   incdio  fubunidentato . 

Ofinitijuh'iventris.  Lato.  Gen.  Crujî.  &  Inftcl. 
tom.  4-  p-  i65. 

Ofinia  leiana.  Spinol.  Injhcl.  Lrgur.  Fafc.  3. 
p.  200.  La  femelle.  —  Ofinia  n°.  2.  Ibid.  p.  20a. 
Le  mâle. 

Anthophora  fulviventris  nigra ,  cinereo-vil- 
infa ,  %  entre  Lma  Jidva.  Syji.  Pyez.  pa'g.'h-j^. 
B".  27.  La  femelle.  :'  '  - 
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j4iit?tophora  ^fulplventris.  Pakz.  Bet'iJ".  dcrTTjr" 
rnennpt.  p.  245.  La  femelle. 

Apis  ,fuh>ii>ejilris.  Pa>'z.  Faitn.  Gerin.  56.. 
tab.  18.  La  femelle. 

Opiiia  a'Jtea.  Rei'iJ.  der  Hymcnopt.  pag.  253, 
Le  mâle. 

Atulrena  ccnea.  Panz.  Faun.  Gerin.  56.  tah.  3. 
Le  mâle. 

Apis  leiana.  Kibb.  Monngr.  Ap.  Angl.  tom.  a. 
p.  2()3.  n°.  34.  La  femelle. 

Elle  efl  très-voifiue  de  l'efpèce  décrite  pnr 
M.  Spinola,  fous  le  nom  ôHOJinie  du  Latreille. 
l".  Iicurs  mâles  fe  refTemblent  tellemehl ,  tju'on  ne 
les  dillingue  guère  que  par  des  didéreuccs  de  pro- 
porlions.  2°.  Les  femelles  onl  la  bafe  fupéricurc  de 
leurs  mandibules  épaiflie  ,  &  leparée  diS  angles 
antérieurs  de  la  lêle  par  un  enfoncement  plus  ou 
moins  marqué,  fuivant  la  grandeur  des  individus. 
Dans  l'Ofniie  à  ventre  fauve,  cette  pa ri ie  des  man- 
dibules ollreménie  quelquefois  deux  lulx  renies  ou 
deux  éminences  comme  dansl'Ofuiie  de  Lalreillej 
mais  ici  ce  caradlère  ell  plus  prononi  é.  D'ailleurs  , 
ion  chaperon  eft  cornu,  &.  le  duvet  foyeux  de  foa 
ventre  eft  noir. 

L'Ofmie  à  vcnlre  fauve  a  ordinairement  cinq 
lignes  de  long.  Son  corps  cft  pcliilillé,  noir,  Se  cou- 
vert ,  fur  la  lêle  8t  fur  le  corcelet ,  de  poils  jaunâ- 
tres ou  grifâtres.  La  (êle  elt  grande.  Les  antennes 
font  noires.  Le  bord  e>.tériiur  du  chaperon  eft  un 
peu  concave  Si.  bordé  de  cils  jaunâtres;  fon  mi- 
lieu ,  du  moins  dans  la  plupart  des  individus  ,  (Il 
foiblement  unidenlé.  Les  maudibidcs  font  irès- 
forles;  leur  côté  interne  a  dcnx  dents,  dont  l'in- 
férieure moins  avancée  &  obtul'e  :  l'on  voit  en  def- 
fus ,  près  de  ce  côté  ,  un  duvet  rouft'eâlre.  L'abdo- 
men eft  d'unnoir-bleuâire  ,  très-luifanl  ,  S:  prefque 
nu  en  deft'iis.  Le  premier  anneau  eft  un  peu  velu  fur 
les  côtés.  Les  quatre  fuivans  ont ,  le  long  du  bord 
poftérieur  ,  un  duvet  très-fin  &  peu  étendu  ,'  formant 
de  petites  raies  jaunâtres  ou  grifâtres,  mais  cjui  le 
plus  fou  vent  s'eflacent  en  tout  ou  en  partie.  Labroflie 
foyeufe  du  deflbus  du  ventre  eft  cfiin  fauve-pâle. 
Les  pattes  ont  de  petits  poils  grifâtres  ;  mais  ceux 
de  la  face  iulerne  du  premier  article  des  lai-fes 
tirent  fur  le  rouft'câtre.  Les  ailes  ont  une  teinte  noi- 
râtre, avec  quelques  efpaces  plus  clairs. 

Le  mâle  ell  d'uu  vert-foncé  ou  bronzé,  luifant, 
un  peu  doré  dans  quelqnics  individus,  &  couvert  do 
poils  d'un  jaunc-rpulièâlre  ,  plus  épais  fur  la  tèle  , 
plus  rares  (ur  l'aJjdomen  Stiiy  occupant  que  le  bord 
pofti'rieur  des  anneaux.  Les  antennes  (ont  un  peu 
plus  courtes  que  le  corct  let ,  mais  évidemment 
plus  longues  que  celles  de  la  femelle.  L'abdomeu 
eft  prefque  globuleux.  Le  bord  pcftérieur  de 
lavant-dernier  fegmi.nt  eft  tronqué  obliqueraeut 
de  chaque  côté  Se  échanpré  au  milieu;  le  dernief 
anneau  eft  bideuté.  Les  pattes  ont  un  duvet  d'uà 
roùx-jnuuâti'e.       ' 
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J'ai  fouvent  trouvé  les  deux  Çe\ei  rJunis.  La  Tc- 
tnelle  établit  le  domicile  de  l'a  podéiité  dans  [es 
trous  des  vieux  arbres  j  &  comme  je  l'ai  vue  coupant 
des  feuilles  de  Malvacces  ,  je  préi'ume  cju'elle  les 
emploie  dans  la  faLricalion  de  fonnid.  Celle  efpèce 
fift  très-commune  ,  en  clé  ,  aux  environs  de  Pans  ; 
«lie  fe  tient ,  de  préférence  ,  fur  les  Heurs  de  char- 
dons &  des  autres  piaules  compofées.  J'ai  reçu  ,  du 
midi  de  la  France  &.  de  l'Efpagne  ,  des  individus 
plus  forts  que  les  noires, 

L'Abeille  fauve  à  ventre  cuivreux  de  Geoflioy 
a  beaucoup  d'analogie  avec  cette  efpèce  ,  & 
M.  Kiiby  croit  que  c'ell  le  même  infefle;  mais  le 
naturalille  français  dit  que  l'abdomen  de  fon 
Abeille  tfl  cuivreux  en  deflus.  Je  n'ai  jamais  ob- 
fervé  celle  couleur  dans  les  femelles  de  l'Ofmie  à 
ventre  fauve.  Un  lel  cara£lcre  convieudroit  au 
mâle  fi  le  même  naturalille  ne  paroifl'oit  pas  avoir 
indiqué  une  femelle  en  parlant  des  poils  affez  fer- 
rés qui  garaiffent  le  delfous  du  ventre.  Quoi  qu'il 
en  foil,  l'tfpèce  de  Geolfroy  a  été  décrite  dans  ce 
Dictionnaire  ,  à  l'article  Am3bï.!«e  cuivreufe. 

Je  ne  fuis  pas  encore  bien  cerla.ii  que  l'Antlio- 
pliore  fuUivenire  de  Fabiicius  foit  l'Abeille  à  la- 
quelle Panzer  a  donné  le  même  nom  ,  parce  que 
l'efpèce  dii  premier  cft  extrêmement  rapprochée 
de  l'Anthophore  centuncularis,  qu'elle  eft  limple- 
ment  un  peu  plus  petite  &  fans  raies  blanches  fur 
le  ventre.  Or,  je  crinnois  une  Mégachile  ou  une 
Anthophore  dans  la  méthode  de  Fabricius,  à  la- 
quelle ces  obfervations  peuvent  s'appliquer.  Les 
Ol'mies  ,  miJoré  leur  affinité  avec  les  Anthophores  , 
ont  néanmoins  ime  phylionoraie  parliculiere. 

Les  Apiaiies  cjue  Panzer  a  repréfeiités  &  décrits 
fous  les  noms  d'épis  globqfa  ,  à'^pis  ventralis  , 
font  des  Olmics  très-voifines  de  celle  dont  nous 
venons  de  parler,  &.  qui  me  font  inconnues.  Leurs 
couleurs,  celles  de  leur  duvet  &  de  la  brofle  du 
ventre  ,  (ont  les  mêzues  que  dans  l'Ofmie  à  ventre 
fauve;  mais  le  deflus  de  leur  abdomen  n'a  point  de 
raies  formées  par  du  duvet.  Dans  l'iUseille  globu- 
leufe  ,  celle  partie  du  corps  a  la  figure  qu'indique 
fon  nom  fpécitique.  Dans  l'Abeille  ventrale,  il  eft 
ovoide.  L'Abeille  fuligineufe  du  même  auteur  pré- 
fente, au  premier  coup-d'œil ,  les  caraflcres  des 
Ofmies;  mais  je  crois  néanmoins  qu'elle  appartient 
au  genre  Stelis. 

8.  OsMiE  bourdon. 

OSMIA  Jucifhrmis. 

Ofinia  Jernina  clypeo  nxutico  ,  intégra  y  cor- 
pore  nigroj  capiùs  verlice  dorj'oque  ntfo-hirfutis; 
abdonnnts  média  minus  hirtoj  mandibulis  validé 
iridentalis. 

La  femelle  reffemble  ,  pour  la  taille ,  à  l'Ofmie 
bicorne  du  même  fexe.  Son  corps  eft  noir,  poin- 
tillé &.  tout  velu.  Les  poils  de  fa  partie  inférieure  , 
du  devant  de  la  tête  ,  des  pattes  ,  à  l'exception  de 
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ceux  dc! jambes,  font  noirs  ou  noirâtres.  Le  duvet 
qui  garnit  l'occiput ,  le  defl'us  du  corcelet  8t  cx-Iui 
de  l'abdomen  efl  fauve.  Le  Iroifième  fegment  de 
celle  dernière  portion  du  corps  ,  ainfi  que  les  deux 
fuivaus  ,  font  moins  garnis  :  les  poils  que  l'on  y 
remarque  tirent  même  fur  le  noir,  &  y  forment 
comme  uue  grande  bande  de  celte  couleur.  Les  an- 
tennes font  courtes  &  entièrement  noires.  Les  man- 
dibules font  grandes,  forlement  tridentées  au  côlé 
interne,  &:  garnies  de  duvet  en  delFiis.  Les  poils 
loyeux  du  deffous  de  labdomcn  fout  très-noirs. 
Ceux  de  la  face  poftérieure  du  premier  article  des 
tarfes  font  rouffeàlres  :  on  en  voit  des  gris  à  l'ex- 
trérailé  des  deux  dernières  jambes.  Le  boui  des 
ailes  eft  noirâtre.  Les  antennes  du  mâle  ne  font  pas 
notablement  plus  longues  que  celles  de  l'autre 
fexe.  Le  duvet  de  la  tête  &  de  tout  le  dcffus  du 
corps  eft  roux.  Les  poils  du  chaperon  font  feule- 
ment plus  pâles,  &  les  anneaux  intermédiaires  de 
l'abdomen  font  moins  velus  à  leur  bafe.  Les  poils 
des  côtés  inférieurs  de  la  tête  ,  des  pattes  ,  des 
deux  premières  furlout ,  font  gris.  L'avanl-dernier 
fegment  du  ventre  eft  arrondi  fur  les  côtés  ,  &  un 
peu  échaucré  au  milieu  du  bord  poftérieur;  le  der- 
nier a  une  entaille  profonde  ,  &  qui  le  faitparoitre 
bidenlé. 

J'ai  pris  celle  efpèce,  une  feule  fois,  dans  le 
bois  de  Boulogne  ,  près  de  Paris.  Le  doileur 
Panzer  me  l'a  envoyée  d'Allemagne  avec  fon  nid  , 
qui  eft  conftruit  eu  terre ,  &.  reuemble  à  celui  de 
l'Ofmie  bicorne.  D'après  les  renfeignemens  que 
m'a  communiqués  ce  favant  naturalifte,  elle  le  pla- 
ceroit  fous  le  bord  des  toits. 

g.  OsMiE  ferrugineufe. 
OxMJA  S<^rruginea. 

Ofniia  Jhmina  clypeo  mutico ,  intégra;  cor- 
pore  purpurafcenti-œneo  ,  dor/'o  abdomineque 
iirfià  rubro-Jerrugineo  hirfulis. 

Son  corps  eft  long  de  trois  lignes  &.  demie  ,  d'un 
bron/.é-doré,  briUant,  .ivec  une  lein'e  purpurine. 
Il  eft  tout  pointillé  ,  &.  garni  fur  la  tête  ,  le  corce- 
let ,  le  bord  poftérieur  &  fupérieur  des  anneaux  de 
l'abdomen  ,  de  poils  épais ,  d'un  fauve  prefque 
rouge  &  très-vif.  Les  antennes  font  eniiérement 
noires.  Les  mandibules  font  de  la  même  couleur  , 
&  ont  en  deflus  un  duvet  rougeâtre.  Le  bord  in- 
terne de  celle  qui  eft  la  plus  découverte ,  lorf- 
qu'elles  font  croifées  1  une  fur  l'autre,  a  deux  d<.ntï 
très-diftincies ,  dont  celle  du  jîoul  plus  forle.  Les 
yeux  fout  cendrés.  Les  trois  petits  veux  lilTes  font 
jaunâtres.  La  trompe  eft  courte.  L'abdomen  eft: 
court,  prefque  fémi-globuleux ;  fon  deflous  eft 
chargé  de  poils  foyeux ,  épais  ,  couchés  8t  roux. 
Les  pattes  font  garnies  d'un  petit  duvet  de  la  même 
couleur.  Les  cuiiTes  &  les  jambes  ont  une  teinte 
purpurine.  Les  tarfes  lontroufleâtres,  avec  le  pre- 
mier article  noir.  Les  ailes  font  un  peu  enfumées , 
avec  les  nervures  noires. 

Dddd  3 


58o 


O  S  M 


M.  Olivier  a  trouvé  celte  efpcce  en  Éjiypte.  L'in- 
dividu que  j'ai  décrit  eft  uue  femelle  ;  lautre  Icxe 
m'eft  inconnu. 

îo.  OsMiË  bicolor. 

ÛSMIA  bicolor. 

Ofniia  Jèniiiia  clypeo  trfutlco  ,  irilcgro  ;  cor- 
pori  alTO ,  fabhirjuto  i  abdominis  taifommque 
villis  rufîs  j  tarfis  pojlicis ,  aliorum  apicejerru- 
^ineis. 

Ofinia  fufca.  Panz.  Kevif.  &r  Uymenopt. 
p.  2Z2,.  La  lemelle. 

^pisjufca,  Panz,  Faun.  Germ-  56.  tab.  11. 
La  femelle, 

yipis  hœmatoda.  Ibid,  81.  tab.  20.  Le  mâle.  ? 

1/ Abeille  noire  à  ventre  fauve.  Geoff.  Hift.  des 
Infeâl.  tom.  a.  p,  419.  n°.  27.  ? 

Apis  rufliàa.  Fourc.  Ent.  Par.  pars  2.  ;;.  45i- 
«o.  a8.  ? 

Anthophara  fufca  villofa  ,  atra  ,  ahdomine  ti- 
biifque  pojlicis  rufo-hirtis.  Fabr.  Syjlem.  Pyez. 
p.  377.  n°.  20.  La  femelle. 

Apis  bicolor.  Scurank.  Enum.  Infecl.  Aujl. 
;j».  BoO".  ? 

Apis  bicofor.  Kirb.  Monngr.  Ap.  Angl.  tom.  2. 
p.  277.  n°.  58.  La  femelle. 

Megachilc  tunenjis ,  var.  Spinol.  Infecl.  Ligur. 
Fafc  1.  p.  139..^ 

Aplsjufca.  Christ,  Uymenopt.  tab.  l^.fg.  10. 
La  femelle. 

Elle  a  environ  cinq  lignes  &  demie  Je  long.  Son 
corps  ell  très-noir  ,  pointillé ,  &  couvert  de  poils  de 
la  même  couleur  ,  àl'excepiion  de  ceux  de  l'abdo- 
men  &  des  taries ,  qui  fout  fauves  ou  d'un  roux 
affez  vif-  Les  antenues  font  courtes  &  entièrement 
noires.  Le  cliaperon  eft  uu  peu  tronqué  en  devant , 
&  les  an2;les  latéraux  de  cette  punie  du  bord  m'ont 
paru  un  peu  relevés.  Les  mandibules  font  uniden- 
tées  fous  la  pointe.  L'abdomen  e(l  luifant  ,  &  le 
bordpoftérieur&fupérieur  de  fes  auueaux  eit  cou- 
vert de  poils  fauves ,  en  forme  de  b.indes  Iranlver- 
fes  ,  mais  dont  une  partie  s'oblilcre  fouvent  par 
l'eflet  des  frotteroens.  La  brolTe  du  delTous  du  ven- 
tre eft  de  la  même  couleur,  ainfi  que  le  duvet  des 
tarfes.  Les  tarfes  pollérieurs  eux-mêmes  font  fau- 
ves; mais ,  aux  quatre  antérieurs ,  les  trois  ou  qua- 
tre derniers  articles  font  feuls  de  cette  couleur. 
Les  ailes  font  foLblement  rembrunies. 

L'individu  que  je  prends  pour  le  mâle  de  l'ef- 
pèce  eft  proportionnellement  plus  étroit  &  plus 
alougé  que  la  femelle.  Son  corps  eft  noir,  &  garni 
d'un  duvet  gris  &  peu  épais;  celui  du  cbaperon  & 
du.  dgffous  du  corps  eft  d'une  couleur  plus  claire. 
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Les  antennes  font  notablement  plus  longuet  que 
dans  la  femelle.  L'abdomen  eft  prelque  globuleux 
&  luifant.  Sa  bafe  &  les  côtés  des  fegraens  vouins 
ont  des  poils  gris.  Ceux  des  autres  font  roux  ,  U, 
forment  une  raie  au  bord  poftérieur  de  chacun 
d'eux.  Le  même  bord ,  dans  l'avant-dernier  feg-» 
ment ,  eft  écbancré  &  unidenté  de  chacpie  côté  { 
fon  milieu  olfre  aufti  une  autre  échancrure,  mai» 
très-petite.  Le  dernier  fegment  eft  fortement  bi- 
denté.  Une  des  plaques  du  delTous  du  ventre  a  foa 
bord  poftérieur  garni  de  cils  longs  ,  rouffeàtres  , 
&  formant  une  courbe.  On  remarque  un  caraclère 
femlîlable  dans  les  mâles  de  plufieurs  auUes  efpècei 
du  même  genre.  Les  tarfes  font  bruns  à  leur  extré» 
mité.  Le  delfous  du  premier  article  8:  le  bout  de» 
fuivans  oflreut  un  petit  duvet  rouffeâtre. 

J'ai  obfei^vé  cette  efpèce  ,  au  printems ,  dans  le 
bois  de  Boulogne  ,  près  de  Paris.  Elle  fait  fon  nid 
en  teiTe  ,  &  dans  les  lieux  un  peu  couverts  ou  om- 
bragés. Ou  la  trouve  aulfi  en  Allemagne  &  en  An- 
gleterre. 

1 1 .  OsMiE  à  poils  fauves. 

OsuiA  rujb-hirta. 

Ofmia  Jèrnina  clypeo  inutico  ,  integm  ;  cor- 
pore  elongato  ,  nigro  ,  nifo-pube/cente  y  abdomi- 
nis fillis  dorfalibus  ,  per  lineas  trunjl'cr/us  dijpo- 
Jitis  j  alis  jTufcis. 

Ofmia  bvffîna.  Spinol.  Iri/èâl.  Ligur.  Fafc.  3. 
p.  2.01.? 

AnthophorahyfTma,  rufo-hiria ,  abdnmine  ci- 
nereo-villofo ,  fubliis  hirlo.  Fabr.  S^ft.  Pyezat, 
p.  378.  n°.  28.  La  femelle.? 

Anlhophora  byffina.  Panz.  Revif.  der  Uyme- 
nopt. p.  245.  La  femelle,  'r* 

Apis  by/^na.  P&iiz.  Faun.  Germ.  5(5.  tab.  21. 
La  femelle.  ';' 

Cette  efpèce ,  longue  d'environ  quatre  lignes  , 
a  une  forme  plus  étroite  81  plus  ;ilongée  que  les 
précédentes.  Elle  eft  d'un  noir-luifant ,  poinlillée, 
&  couverte,  en  grande  partie  ,  d'un  duvet  court 
&  fauve.  Les  antennes  font  entièrement  noires. 
Les  mandibules  ont  une  forte  dent  près  de  lear 
extrémité.  Le  duvet  fupéneur  du  corcelet  eft  d'un 
roux  plus  vif  que  celui  des  côtés.  L'abdomen  eft 
prefqu'ovale  ,  peu  velu  en  defliis ,  à  l'exccptioa 
du  bord  poftérieur  des  anneaux.  Les  raies  for- 
mées par  les  poils  font  grifjlres  dans  q  lelques  in- 
dividus. La  brofle  inférieure  du  ventre  &  le  duvet 
des  pattes  font  fauves.  Les  ailei,  leui-  milieu  ex- 
cepté ,  fout  noirâtres. 

Cotte  efpèce  ,  dont  je  ne  counois  que  la  femelle>, 
fe  trouve  en  France  Se  en  Allemague  ;  elle  eft  rare 
aux  enYiïou»  de  Paris.. 
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fa.  OsMiE  Menâtre.  i» 

OsMiA  cœiiilefcetis. 

Of/nia  JliiiiTia  clypeo  mutico ,  intégra;  cor- 
p)re  intenJU'è  cœnileo  aut  viulaceo  ,  alhidn-pu- 
he/iciite  y  abdomme  fupm Jiibnudo ;  Itnen  allndis, 
iran/i'tijis  f  parlhii  iiUerrupiis ,  itifrà  iiigro-htr- 
Jiito. 

Opnia  cœnifcfcens.  Panz.  Kevif.  derHymenopt. 
p.  •2ÏK1.  La  ffmtUe. 

.J/id>vr/a  cœrulejcens.  Pasz.  Faun.  Gerin.  55. 
tab.  i8.  La  femelle. 

Apis  cserulefcens  fufca  ,  fuhvillofa  ,  abdoinine 
cœrulejcente  ,  in-ci/cinirum  inaiginibus  albicanti- 
bus.  LiNN.  Sy/i.  t\at.  éd.  12.  ioni.  1.  pcig.  ySS. 
n".  21.  —  Faun.  Suec.  éd.  a.  /»".  i5i)6.  La  fe- 
melle. 

Apis  aînea  gtijejcente-pubcjcens.  LiNiV.  S_\Jl. 
Niit.  edtt.  12.  ioin.  I.  pag.  <)55.  «".  ao.  —  Faun. 
Suec.  edit.  2.  n".  lbc)5.  Le  mâle. 

Anihophoia  c yanea  cyanea ,  cinereo-villofa. 
Fabr.  i;^/.  i-;>'ei.  p.  38l.  H".  41.  La  femelle. 

Andrsna  cisrvXek'.ens^fiiJca  ,Jiibvillqf(i  ,  ahdo- 
tnuie  cœrulefcentc  ,  inci/hmrum  initiginihus  alhi- 
cantibiis.  Fabr.  Syfl.  Pyez.  pag.  5:i3.  7i".  7.  — 
Entom,  Syjieni.  entend,  tom.  a.  /?.  007.  n°.  1 .  La 
femelle. 

Anthophora  ?enea  œnea,  grifefcente-pubefcens. 
Fabb.  Jy//-  Pyez.  p.  38i.  «°.  40.  Le  mâle. 

Andrena  œnea.  Fabr.  Entom.  S\Jleni.  emend. 
toni.  2.  p.  003.  71°.  8.  Le  mâle. 

Abeille  maçonne ,  dont  la  femelle  eft  d'un, 
bleu-violet ,  à  poils  cendrés  ,  &  le  mâle  d'un  veit- 
bi-cnzé,  liiifaut,  à  poils  roux.  Dec.  Uléni.  tom.  2. 
p.'j'ùi.  tab.  'ho.Jig.  33.  La  femelle  j  tab.  "S'i.Jig.  i. 
Le  mâle. 

Apis.  œnea.  Sccp.  Entom.  Cam.  n".  80g.  Le 
mâle. 

Apis  ccerulefcens.  Vill.  Entom.  Linn.  tom.  3. 
p.  201.  n°.  17.  La  femelle. 

Apis  œnea.  Vill.  Ibid.  tom.  id.  p.  ead.  n".  iC. 
Le  mâle.  > 

Andrena  ccpnilefcens.  Oiiv.  Encycl.  Méth.  Uijl. 
nat.  tom.  4-  p.  i35.  n".  l.  La  femelle. 

Andrena  œnea.  Otiv.  Ibid.  tom.  id.  pag.  ead. 
n"-  6.  Le  mâle. 

Andrena  cœralejcens.  Rossi ,  Faun.  Etrujc.  t.  l. 
p.  g6.  n".  893.  La  femelle. 

Andrena  œnea.  Rassi ,  Ibid^  tom.  id.  pag.  ead. 
n".  8y4'  Le  mâle.  ■   " 

Apis  cœmlefcens.  Kibb.  Monogr.  Ap.  AngL 
iam.  2.^j)-  264-  n°.  55.  La  feiae    11. 
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Andrena  c\-anea.  Coqueb.  IlluJIr.  Icon.  Infect, 
Dec.  2.  tab.  li-Jig.  9-  La  femelle. 

M.  lUigo-  ,  dans  fon  édition  de  la  Faune  étnif- 
qite  de  Rofli  ,  a  avancé  qne  l'/Vndicne  bleuâtre  de 
Fabricius  étoit  véritaMement  de  re  genre,  St  dif- 
féroit  aiuli  de  l'Abeille  bleuâtre  de  Linné.  Fabri- 
eius  n'ayant  rien  ajouté  à  la  dofcription  de  eet  in- 
feMe,  donnée  parle  dernier  ,  &  rapportant  fouveut 
aux  genres  iju'il  a  étal)lis  des  efpèces  tjui  ne  leur 
appartiennent  pas,  coinrae  ,  ]vn- exemple  ,  \Apis 
œnea  de  Linné,  dont  il  a  fait  long-tems  une  An- 
drène  ,  je  ne  vois  pas  l'ur  quels  motifs  M.  Ilbger 
fonde  fon  opinion.  La  CoUeélion  de  M.  Desfonlai- 
aes  ,  cpii  fait  partie  de  celle  du  Muféum  d'Hiftoire 
naturelle  de  Paris  ,  oilre  le  type  dc^  refpèce  d'An- 
ihophore  que  Fabririus  a  décrite  fous  le  nom  de 
Cyanea.  li'ayant  comparée  ^\ccX  Apis  cœ  mie  (cens 
de  Linné,  je  me  fuis  convaincu  que  ces  infeélci 
avoicnt  les  mêmes  cara^ères  fpéciiîqnrs  ,  S:  qu'il 
falloit  re^lilier  ,  à  cet  éj;ard  ,  la  fynon\  nrie. 

L'Ofmie  bleuâtre  femelle  a  quatre  lignes  de 
long.  Son  corps  ell  tfun  bleu-foncé  ,  luilaiil ,  tirant 
quelcpiefois  fur  le  violet  ,  pointillé  &  pubclee-at. 
Ses  poils,  à  l'exception  de  ceux  du  délions  élu  ven- 
tre ,  font  plus  ou  moins  lîlanchâtrcs.  La  tôle  &  le 
corcclet  font  d'un  bleu  plus  foncé  que  l'abdomen  , 
quelquefois  i)refque  noirs.  T/a  .-été  cft  forte  :  Tes 
poils  lui  forment  quel([uefois  doux  taches  blan- 
ches, une  de  chaque  coté  ,  près  du  bord  interne 
des  yeux.  Les  antennes  font  enliéremont  noires. 
L'extrémité  antérieure  du  chaperon  eft  avancée  8t 
a  des  cils  rouU'eàtres.  Les  mandibules  en  ont  auflj  , 
en  delTus ,  eie  la  même  couleur  près  du  bord  in- 
terne; elles  font  noires  ,  uaidentées  fous  la  pointe  , 
&.  leur  côté  extérieur  préfente,  en  deîl'is,  deux 
petites  lignes  élevées  :  leur  face  fupérieure  elt  cou-» 
verte  d'ua  petit  duvet.  Les  yeux  font  noirs.  Les 
trois  petits  yeux  lifTes  font  brillans  8c  jaunâtres. 
Les  poils  du  vertex  &  ceux  du  deflus  du  corcelet 
font  d'un  gris  plus  foncé  que  les  autres.  L'abdo- 
men eft  fémi  -  ovalaire  ,  prelque  nu  eu  deilus  , 
n'ayant  de  poils  bieu  appareils  que  fur  les  côtés  8t 
au  bord  poflérieur  des  cinq  premiers  anneaux  ;  il* 
forment  ici  de  petites  raies  blanchâtres ,  mais  or- 
dinairement interrompues  ,  au  milieu,  furies  trou 
ou  quatre  premiers  amicaux.  La  brode  foyeufe  qui 
içarnit  le  deflous  de  l'abdomen  ell  noire.  Les  pattes 
tont  noires,  &.  ont  im  duvet  grifi'itre  :  celui  de  la 
face  intérieure  du  premier  article  des  tarfes  ap- 
proche un  peu  du  bnm.  Le  bord  poftérieur  dej 
ailes  eft  un  peu  noirâtre. 

Le  mâle  ell  plus  petit  que  la  femelle,  d'un  vert- 
bronzé,  foncé  &.  loifaiit.  I>es  poils  du  vertex  ,  de 
la  tête  &.  du  dell'us  du  orce'lct  font  d'un  gris-jaib- 
nâtre;  les  autres  tirent  fur  le  blanc.  Les  antennes 
font  plus  longues  que  dans,  la  femelle  ,  Si  ua  peu 
plus  courtes  que  le  corcclet.  L'abdomen  eft  prefque 
globuleux  ,  plus  luifant  &  plus  nu  que  tes  antres, 
parties,  du  corps.   Son   extrémité   oflre   (juelque* 
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raies  î)lanchàires ,  plac(5es  fur  le  bord  poftérJeur 
des  auneaux,  &  furoK^es  par  im  petit  duvet.  Le 
bord  pofk'iieur  de  1  avant-dernier  anneau  eft  ar- 
rondi &  entier.  L'anus  eft  muni  de  trois  épines 
affez  longues  ,  droites  ,  parallèles  ,  écartées  & 
pveiqu  égales.  Les  pattes  ont  des  poils  gris.  L'ab- 
dom;  n  oit  quelquefois  un  peu  cuivreux. 

L'infe£le  que  M.  Klrliy  donne  pour  le  mâL>  de 
celle  effjL'ce  doit  élre  rapporté  à  rOfmle  à  ventre 
fauve.  Je  foupçonne  auili  que  YOjinia  ccneii  de 
Panzer  eil  encore  le  mâle  de  celle  tiernière  efpi  ce. 
La  confiifionelld'aulanl  plus  facile,  que  ,  dans  ces 
Çfmies  ,  les  mâles  fe  reflemblent  beaucoup ,  & 
cpi'on  ne  peut  les  didinj^uer  netlemeul  que  par  des 
caraflères  tirés  de  la  fcu-nie  des  derniers  anneaux 
de  l'abdomen ,  &  qu'en  général  on  a  peu  obfervés. 
L'Ofmie  décrite  par  M.  Maximilien  Spiiiola  ,  dans 
le  premier  Fnjcicule  des  infectes  de  Ligurie  ,  fous 
ie  nom  de  Blégachile  bleuâtre ,  m'efl  inconnue. 
Celle  qu'il  menlionoe  au  Fafcicule  fuivant,  avec 
la  même  défignation ,  fera  pour  nous  rOloiie  ver- 
ficolor. 

L'Ofmie  bleuâire  efl  commune  d;ins  loule  l'Eu- 
rope, &  fe  trouve  même  en  Barbarie  :  clic  fait  (on 
nid  avec  de  la  terre  &.  des  u;raiiis  de  fable  ,  dans 
les  cavités  &  aux  angles  des  murs;  elle  s'établit 
encore  dans  des  terrains  arjrilcux  ou  crétacés,  cou- 
pes  a  pic  ou  laclines. 

13.  OsMiE  marquée. 

OsMiA  notala. 

Ofmia  fimina  c/ypeo  inutico  ,  intcgroj  cnrporc 
nigro ,  alliido-pulTsfcente  ;  ahdoininejuprà  J'ub- 
nitdo  ;  lineis  ulbidis  ,  tranjverfis  ,  partïm  inter- 
ruptis ,  infrà  nigro-hirfuto. 

Anthophora  notata,  nigra  ,  cineren-hirta  ,  <7/>- 
dominis  fegnientis  utrinquè  macula  albidâ  ,Jubtus 
atro  hirtis.  Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  Sjb'.  n".  ly. 

Ofmia  melanippa.  Spixol.  Inf.  Ligur.  Fafc.  2. 
p.  %^.  La  femelle. 

La  femelle  de  cette  efpèce  ne  s'éloigne  de  celle 
de  rOimie  bleuâtre  que  par  le  fond  de  fa  couleur, 
qui  eft  entièrement  noir.  La  taille  ,  les  formes  gé- 
nérales Si  partielles,  la  pubefcence&les  ta'clies  ou 
ïaies  qu'elle  forme,  font  exaâemeiit  les  mêmes 
dans  l'un  &  l'aulre  de  ces  individus.  L'on  pourroit 
dès  -  lors  préfunicr  que  l'Ofinie  marquée  n'eft 
qu'une  variété  de  la  précédente.  C'eft  en  corapa- 
l'ant  les  mâles  des  deux  que  l'on  éclaircira  le 
•doute. 

Cette  efpèce  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  & 
«Kiel. 

14.  OsMiE  des  galles. 
OSMJA  gallarum. 

Ofmia  Jemina  clypeo  nmiico  ,  integm  j  cor- 
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pnre  intenfivè  viridi ,  alhido-puhefcente  y  ahdn- 
rninefuprà  nudwfculo ,  liners  a/bidis,  tninjl'erjis  , 
partïm  inlerruptis  ,  ijijrà  albo-lurfuto . 

Ofmia  gallarum.  Spi.nol.  Irif.  Ltgur.  Fafc.  2. 

Celle  efpèce  ,  découverte  par  M.  Maximilien 
Spiuola  ,  &  qu'il  a  eu  j  1  eomplail'ance  de  me  com- 
muniquer, reffcmblc  It  llement  à  l'Ofinic  bleuâtre  , 
que  je  me  bornerai  à  fair,^-  connoîlre  les  caractères 
qui  les  diiïérencient.  L'Ofoiie  des  galles  eft  un  peu, 
plus  petite  &.  n'a  que  trois  lignes  de  long.  La  le- 
melle  eft  d'un  vert-foncé  ,  un  peu  1,'leuâire  dans 
([uelques  individus,  avec  les  anleunes  ,  les  man- 
dibulis  &  les  patte.^  noires.  La  broile  de  l'alidomeu 
eft  blanelic.  La  fonne  du  corps  ,  fa  pubcfcence  , 
les  raies  qu'elle  forme  fur  l'abdomen  ,  font  d'ail- 
leurs les  mêmes  que  dans  la  femelle  de  l'Ofmie 
bleuâtre. 

Le  mâle  eft  d'un  vert  de  bronze  brillant  &  doré. 
Les  poils  ([ui  garnifl'tnl  le  deilus  de  fon  corps  ,  & 
qui  l'ont  plui  abondans  fur  la  tète  &  fur  le  corcc- 
let,  font  jaunâtres  :  ceux  du  ebaperon  &  des  par- 
lies  intérieures  font  gris,  j/abdoiueii  eft  prefque 
globuleux  ,  avec  deux  ou  trois  raies  jaunâtres  , 
formées  par  un  petit  duvet,  &  occupant  le  bord 
poflérieur  des  derniers  fegmens.  Le  pénultième  de 
ces  anneaux  eft  arrondi  &  entier  au  bout  ;  le  der- 
nier eft  lernmié  par  trois  dents  courtes,  de  la 
même  longueur,  mais  dont  les  deux  latérales  plus 
larges  &  obtufes  ,  &  dont  celle  du  milieu  étroite  8t 
pointue.  La  fonce  de  ces  dents  diftingue  ce  mâle 
de  celui  de  l'Ofoiie  bleuâtre. 

M.  îMaximilien  Spinola  a  trouvé  fréquemment 
celte  efpèce  fur  le  mont  Oréro,  à  peu  de  diftaiiee 
de  Gênes.  La  larve  vit  folitaire  dans  les  galles  foo- 
gueufes,  rondes  &  couronnées  de  tubercules  ,  qui 
le  forment  fin- les  branches  du  Cliêne.  J'ai  donné, 
dans  les  généralités  de  cet  article,  un  exirait  de» 
curieufes  obfervations  que  ce  ualuralifte  a  recueil- 
lies lur  cet  infefle. 

I  j.  OsHiE  à  venire  noir. 

OsMi^  melanogafler. 

Ofmia  femina  clypeo  inutico,  integm;  corpore 
nigro  ;  villis  grifeis  aut  grifeo.Jlavicanlihus ,  in 
abdominis  dotfn  per  lineas  tranfveij'as  difpojitis; 
primis  interruptisj  xentre  nigro-hirfuto. 

Ofmia  melanogafler.  Spin.  Inf.  Ligur.  Fafc.  2. 
p.  65.  La  femelle. 

Megachile  notata.  Spi.v.  Ibid.  Fafc.  i.  p.  146, 
La  femelle. 

La  femelle  paroi  t,  au  premier  coup-d'œU  ,  fe 
rapprocher  beaucoup  de  celles  des  Ofmies  mar- 
quée &L  bleuâtre.  La  comparaifon  des  mâles  aflbi- 
blit  ces  rap|50rls,  &.  nous  apprend  que,  dans  l'ordre 
naturel ,  l'Ofmie  à  ventre  noir  eft  encore  plus  voi- 
Cne  de  celle  dont  Panzer  a  nommé  1«  mâle  Adunca^ 
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î/OTmie  à  ventre  noir  e(l  lonj^ue  rie  «nq  lig,nes , 
iioii-c  ,  luifanle  ,  forlcuient  poiiitillte  8i  trôs-pubei- 
tinle.  Les  poils  font  gris  ou  cendres;  ceux  du  foin- 
liiel  de  la  It-le  &.  du  dcflus  du  cori'det  fout  l'oii- 
vuit  truu  gris-jaunâtre. Les  anlCMises  &  les  _j  eux 
font  noirs.  Le  chuperon  e(î  Irès-pnnilué  :  l'on  bord 
anii'rieur  eft  prni  de  eils  rouHeàlres,  &  p;iroil 
fniliU'njtnl  unideulé  au  milieu  ou  li'gi'^ieiiienl  (iiiué. 
Les  ni;iudil.'ules  (ul  en  deiltis ,  &  près  du  bord  iii- 
lernc  ,  une  plaque  de  petits  poils  rouHcàlres.  Ce 
Lord  (ifVre  une  dent  plus  apparente  :  le  côlé  exté- 
rieur a  en  dcflïis  deux  petites  lignes  élevées.  L'ab- 
dotnen  efl  féuii-ovalaire  ;  la  partie  l'upérieure  c(t 
i)refque  nue  au  niiiicu  ;  les  eotés  &  le  bord  poflé- 
rieur  de  fes  cinq  premiers  anneaux  font  garnis  d'un 
petit  duvet  gvilàtre  ,  y  compui'ant  des  raies  Iranf- 
vtrfes  ,  dont  les  premières  ordinairement  inter- 
rompues. Ce  duvet  s'étend  même  ,  mais  plu.s  iine- 
luent,  fur  les  deruiers  anneaux.  Les  poils  des  pre- 
miers l'ont  un  peu  plus  longs.  La  broU'e  du  vcuti'e 
eîl  noire  ou  noirâtre.  Le  duvet  de  la  lace  interne 
du  prenuer  article  des  lavfes  eft  brun.  Les  poils  qui 
rouvrent  les  aiilres  parties  des  p;rttes  (ont  gris.  Lp.s 
ailes  font  uu  peu  noirâtres  ,  avec  quelques  elpaces 
plus  clairs. 

Le  mâle  ne  dilTère  de  la  femelle  que  par  des 
caraélères  purement  fexnels.  Ses  antennes  ne  fout 
guère  plus  longues  (pie  les  Tiennes.  Les  poils  de  la 
partie  antérieure  de  la  tête  font  plus  épais ,  &  pref- 
que  blancs  fur  le  chaperon.  L'alidomen  fe  courbe 
eu  deffous  :  ion  avaui-dtrnier  fcgmcnt  efl  écban- 
eré  &  unideuté  de  chaque  côté  ;  le  dernier  le  ttr- 
jiiine  en  pointe. 

On  trouve  celle  efpèce  dans  les  déparlemens  les 
plus  méridionaux  de  la  France,  &  eu  Ei'pagne,d'où 
elle  m'a  été  envovée  par  JNl .  Léon  ]3ufour,  médecin 
&  naluraliile  aulli  plein  de  lumières  que  de  zèle. 

]6.  OsMiE  interrompue. 

O.iMi^  inlemipta. 

Ojmia  Jemina  cfypeo  muiico,  inlegi-n;  utenjuc 
Jexus  corpore  nigro,  elon guto ,  albido-pubefcenie ; 
ubdotiiine  incun'o;  lincis  alhis ,  priniis  interrup~ 
tis ;  Jemina  caplte  crajjo  ,Jlnpulâ  lentrali  Jla- 
vej'cente. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  des  Ofmies  à  ven- 
tre fauve  &  crochue  ;  mais  elle  en  dilTère  parti- 
culièrement par  l'épaillèur  de  fa  tête  &  par  l'on 
abdomen,  très-courbé  en  deffous  dans  les  deux 
fexes.  Le  corps  de  la  femelle  a  un  peu  plus  de 
quatre  lignes  de  long  ;  il  ell  étroit ,  alongé  ,  noir , 
luiJ;:nt  ,  pointillé  ,  garni  d'un  duvet  court ,  peu 
épais  &  blanc.  La  tête  ell  plus  longue  que  dans  les 
congénères  ,  &  paroît  carrée  vue  en  di'fTus.  Lus 
poils  latéraux  de  fa  face  antérieure  j  forment  deux 
taches  blanches  ,  une  de  chaque  côlé'.  Les  anten- 
nes ionl  entièrement  noires.  Le  bord  extérieur  du 
chaperon  eft  un  peu  coacave  ou  écliancré  au  mi- 
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lieu  ,  &  garni  de  cils  jnunâtris.  Los  rnanilibules  en 
tuii  de  l'emblables  ,  &  dont  ([uelques-uns  ,  près  de 
leur  bord  interne  ,  font  dil'pol'éa  eu  faifceaux.  Ce 
bord  cil  dentelé  ,  &.  le  côlé  exlérixiir  a  une  Une  eu 
dellus.  L'abdomen  étant  replie'  en  deU'ous  ,  piroit 
Irès-convcxe  &  prefque  glolnileux  :  l'on  dellu;  cU 
prcfque  nu  ;  le  bord  polli'rieur  de  l'es  cinq  pre- 
miers aiunaux  eft  couvert  d'un  petit  duvet  blanc, 
qui  V  forme  des  raies  Iraid'vei-fes  ;  les  ji-emièriA 
fonl" interrompues  au  milieu  ,  mais  les  dtrnièrl'i 
font  continues.  T. a  broOe  du  deifous  du  ventre  ell 
d'un  jaunâtre  uu  peu  roux.  Les  pattes  ont  des  pods 
])lancs.  Le  duvet  de  là  face  interne  du  premier 
article  des  taries  efl  de  la  couleur  de  celui  qui 
revêt  le  deffous  du  ventre.  Les  ailes  font  noirâtres, 
avec  quelques  traits  blancs. 

Le  mâle  reiremble  à  la  femelle.  Ses  antenne* 
font  un  peu  plus  longues.  Les  poils  du  chaperou 
fonl  très-blanes.  Le  li-vièine  anneau  <le  l'abdomen 
a  trois  lifius  au  bord  pofiérieu^,  &  dont  c;lui  du 
milieu  plus  petit  ;  cliuque  côté  du  même  anneau 
ell  foibiement  nnideuté  ;  le  dernier  anneau  oh  le 
i  fuivant  a  au  milieu  une  entaille  profonde;  ce  qui 
I  le  fait  paroîlre  terminé  par  deux  den;s. 

Celle   efpèce   a,   été   trouvée   en    Efpague    par 
j  M.  Léon  Lulbur,  médecin. 

!  .,    ■ 

j  17.   Os'.TIE  fafciée. 

OsMiAjctjiiata. 

Ofinia  Jeitiina  r'rpso  rnufrco,  hitfgv.ij  cor- 
pore  nigro ,  alhn-pubrjcenti!  ;  capile  crajfo  ,  ab~ 
domine  brevi,  Imeis Jcnpulâque  al/ns. 

Son  corps  eft  long  d'environ  cinq  lignes ,  noir  , 
pointillé  ,  avec  un  duvet  blanc  fm-  le  devanf  de  la 
tête,  les  côtés  du  corctlet ,  au  bord  poil- 'rieur  & 
fupérieur  des  anneaux  de  l'abdomen,  à  l'a  partie 
inférieure  &  aux  pattes.  Ce  duvet  forme  di-ax  ta- 
ches blanches  &  longitudinales  fur  la  face  anté- 
rieure de  la  lêie,  une  de  chaque  côté,  près  dit 
bord  interne  des  yeux  ,  &  une  raie  iranfverle  aux 
bords  poftérieur  &  fupérieur  des  fegmeus  abdomi- 
naux ,  le  dernier  excepté.  La  tête  eft  fort  épa;ffe. 
Les  mandibules  ont  eu  defl'us  une  ligne  brune, 
formée  par  un  duvet  ;  une  d'elles  au  moins  a  deux 
dents  pliîs  apparentes  ,  m  comptant  Ira  terminale. 
Le  bord  antérieur  du  chaperon  avance  un  peu  au 
deffus  de  la  baie  des  mandiiiules.  Les  petits  yeux 
liffes  font  d'un  jaunâtre -foncé.  L'abdomen  eil 
court  ,  prcfque  triangulaire.  Ses  raies  blanches 
fonl  interrompues  au  milieu  du  dos;  mais  je  pré- 
fume cpie  le  duvet  y  a  difparu  par  une  fuite  des 
frottemens  que  celte  partie  du  corps  a  éprouvés. 
La  broffe  qui  garnit  le  deffous  du  ventre  m'a  paru 
plus  foncée  ou  moins  blanche  dans  fon  milieu.  Le» 
pattes  fout  noires  ,  avec  un  pet  t  duvet  grifàtre- 
Les  ailes  font  un  peu  rembrunies. 

Cette  el'pcce,  dont  je  ne  connois  que  la  femelle, 
a  été  apj)ortée  de  l'Arabie  par  M.  Olivier. 
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18.  OsMiE  fpinigère. 

OsMiA  Jjjînigera. 

Of/niamas  corporc-  ni'gro ,  gri/eo-piibefcerttej 
ahdominc  elongato  ,  lincis  grijcis;  fpinâ  lalidâ  , 
bidfHlatâ  ad  tllius  hajin  inferain ;  J'cgmento  fexto 
creiiulato  ,  utrinquè  einarginato  ,  unidentatn. 

Le  mâle  de  cette  efptce  veflemble,  pour  la  forme 
&  \ix  grandeur  ,  à  celui  de  l'Cjrmie  crochue.  Sou 
corps  e(l  long  d'i  nviron  cinq  lignes  ,  d'un  uoir  peu 
luifiint  ,  poinliik',  ;ivec  un  duvet  griliilre  &  aiFcz 
fourni  lia-  lalêle,le  corcelet,  aux  pattes  &  aux  bords 
poflcrieur  &  luptricur  des  anneaux  du  venire  ,  oîi 
il  forme  des  raies  tsanlVerles.  Les  poils  du  vertcx 
&  ceux  du  milieu  du  corcelet  font  d'un  gris-jau- 
nâtre. L'abdouien  cil  alongi'  &.  fe  courlje  en  def- 
fous ,  vers  fon  extréu>ité  pnih-rieure.  Les  poils 
formant  les  raies  grifâtrcs  de  ion  dos  l'ont  coucliés. 
Le  fixième  ou  avant-dernier  iegment  eft  coupé 
Iranfverralement ,  &  à  peu  de  diflunce  de  fou  Lord 
terminal  ,  par  une  ligue  enfonce'e.  (Chaque  côté  de 
«■.e  bord  ell  tronqué  obliquement  ou  un  peu  éclian- 
cré,  &  muni  d'une  dentelure  extérieure.  Sou  mi- 
lieu eft  crénelé  ,  &  cilié  en  deifous.  Le  dernier 
fegment  ell  peu  Paillant ,  &  replié  en  délions  ;  il 
m'a  paru  fe  terminer  en  pointe.  La  bafe  infé- 
rieure du  ventre  oliie  une  faillie  cornée  ,  en  forme 
d'épine  ,  allez  forte  ,  prefque  conique  ,  perpendi- 
culaire ,  dont  la  pointe  eft  échancrée  8t  bidentée. 
Les  ailes  font  prefque  vitrines. 

J'ai  vu  dans  la  coUeélion  de  M.  Olivier,  qui  a 
pris  cet  infecte  en  Egypte ,  une  Ofraie  femelle  du 
même  pays,  femblable  à  la  précédente  ,  aux  diilé- 
rences  fexuelles  près ,  c'eft-à-dire  que  fes  antennes 
font  un  peu  plus  courtes  &,  de  douze  articles  ;  que 
fes  mandibules  font  plus  grandes  ,  &  que  fou  abdo- 
men eft  plus  fort  81.  limple.  Les  poils  foyeux  Aa  fa 
partie  inférieure  font  d'un  gi-is-foucé.  Je  foupconne 
que  cet  individu  eft  la  femelle  du  mâle  que  je 
viens  de  décrire. 

ap.  OsMiE  furdorée. 
OsMJA  aundenta. 

OJ'mia  clypeo  mutico ,  integm  y  corpore  utriuf- 
quefexûs  nigm,  villojb;  pube,  Jcopulâ  ahdomi- 
nis ,  fegmentonim  inargiiie  pojlico  firrugineis  , 
Jegmento  Jexto  niajculi  utrinquè  emarginato , 
unidentato  y  fepUmi  ultiniwe  apice  intégra  ,  ro- 
tundato. 

OJmia  aurulenta.  Panz.  Revif.  der  Hymenopt. 
p.  252.  La  femelle. 

^pis  aundenta.  VA^iz.Faun.  Genn.  65.  tab.  22. 
La  femelle. 

Ofinia  tunenjis.  Spinol.  Infecl.  Ligur.  Fafc.  2. 
p.  80. 

Megachile  tunerifis.  Siim.Ibid.FaJc.  l.  p.  l5(). 
La  variété  exceptée. 
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Apis  iunenfis.  Kirb.  Monogr.  Ap.  Angl.  t.  z. 
p.  26y.  Feniina.  ? 

Megachile  tunenjîs.  Latr.  Hifl.  nat.  des  Cnijl. 
&  des  Inf.  toin.  J4.  p.  58. 

Anihophora  grifea  ferruginco-villnfa ,  ahdn- 
niiiie  jugro  y  feginentoruin  marginibus  grijiis. 
Fabr.  Sy/l.  Pyez.  p.  '5-jg.  n".  00.  i* 

La  femelle  eft  longue  de  près  de  cinq  lignes , 
pointillée,  prelque  noire,  &  couverte  ,  en  majeure 
partie  ,  d'un  duvet  court ,  fin,  &  d'un  roux  un  peu 
ja;inâtrc;  il  eft  plus  clair  fur  la  tête  ,  &  particulié- 
reiueiil  lur  le  dell'us  de  fabdomen  ,  où  il  ne  forme 
C[ue  des  raies  tranlVerfes  ,  &.  occupant  le  bord 
poftérieurde  fes  auncaux.  Les  poils  qui  garnifl'ent 
le  deffus  du  corcelet  &  ceux  du  deffous  du  ventre 
font  d'un  roux  plus  iutenfe.  Les  antennes  fout 
noires.  Le  bord  antérieur  du  cliaperon  efl  entier 
&  cilié.  Les  mandibules  font  fortes,  veloutées  en 
de  (Tus ,  &  ont  au  côté  interne  une  dent  obtufe  & 
échancrée.  L'aljdoinen  eft  fémi-ovalaire ,  &.  paroît 
prefque  nu  en  deffus  ,  les  bords  pollérieurs  des 
anneaux  exceptés.  Les  épines  des  jambes  &.  le  der- 
nier article  des  taries  font  fauves.  Les  ailes  font 
un  peu  noirâtres. 

Le  mâle ,  ou  du  moins  l'individu  que  je  préfume 
appartenir  à  l'efpèce,  eft  proportionnellement  plus 
étroit  &  plus  alongé  que  la  femelle.  Ses  anten- 
nes font  un  peu  noueufes  ,  pas  plus  longues  que 
dans  l'autre  léxe,  &  ont  im  peu  de  rouffealre  vers 
le  milieu  de  leur  côté  inférieur.  La  tête  a  un  duvet 
plus  épais  ,  furtout  en  devant.  Les  poils  du  cha- 
peron font  d'un  roufleâtre  plus  pâle  ;  ceux  du  déf- 
ions du  corps  Si.  des  pattes  font  grifâtres.  L'a  )do- 
iiien  eft  alongé  &.  courbé  en  deffous.  Le  (ixièuie 
anneau  ou  l'avant-deinier  eft  échancré  8t  unidenté 
de  chaque  côté  ;  le  dernier  eft  arrondi  &  entier  au 
bout.  A  fa  partie  inférieure  font  fafpeudus  deux 
petits  corps  étroits  ,  alongés  ,  ftyliforines  ,  &  qui  ac- 
compagnent probablement  les  organes  fexuels.  On 
en  voit  de  feinblables  dans  le  mâle  de  l'Olmie  cro- 
chue ,  qui  ne  diffère  de  celui  de  l'Ofraie  furdorée 
que  par  la  couleur  de  fon  duvet.  M.  Kirby  dit 
que  le  mâle  de  cette  dernière  efpèce  a  une  échan- 
crure  à  l'anus.  Je  ne  lai  pas  remarquée.  (]'eft  en 
automne  qu'il  a  trouvé  cet  iufeile,  &.  je  ne  l'ai 
jamais  pris  qu'au  printems.  Ne  pouvant  révoquer 
en  doute  l'exaftitude  de  ce  grand  obfervateur,  je 

fjréfume  que  les  individus  qu'il  coniidère  comme 
es  mâles  de  l'elpèce  ne  font  pas  ceux  que  je  prends 
pour  tels.  Il  feroit  pollible  que  les  Cens  fuffent 
ceux  que  je  rapporte  à  l'Ofmie  bicolor  ,  &  que  fon 
Aljeilfe  tuniGenne  ne  lût  pas  l'Ofmie  furdorée  de 
Panzer ,  d'autant  qu'il  ne  cite  fa  figure  qu'iivec 
doute,  mais  plutôt  notre  Ofmie  à  poils  fauves. 

L'Ofmie  fuidorée  eft  trè^s-commune  dans  les 
bois  des  environs  de  Paris.  Je  foupconne  qu'elle 
fait  fon  nid  en  terre. 

20.  OsMia 
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20.  OsMiE  crocLue.  ^ 

OsMi^i  adunca. 

Ofmia  Jeinina  clypeo  niuiico  ,  intégra  y  cor- 
pore  utriufque  J'exûs  nigro  ,  villojo  y  villis  ,  ahdo- 
mitus fcopulà  ,Jègiiicniorui!i  margine  po/hco  ci- 
neri'o-grij'tis  y  Jeginerito  Jk-clo  mciJ'cuLi  utnnquè 
emarginalo  ,  utudeiituto  ^  Jeptimi  uUiniive  apice 
intégra  ,  rotundato. 

Anthophora  adiiaca  nigra ,  abdomine  lylin- 
drico  ,  Jegmentorurn  tnarginibus  alhis  ,  clypeo 
hirfuto ,  ano  hihainato.  Fabr.  S\Jl.  Pyez.  p.  3Bo. 
h°.  36.  Le  mâle. 

Anthophora  adunca.  Panz.  Revif.  der  Hymen. 
p.  244.  Le  mdle. 

Apis  adunca.  Panz.  Faun.  Gerrn.  Fajc.  56. 
iah.  5.  Le  mâle. 

Anthophora  albii>entris.  Panz.  Ret'iJ".  der  Hy- 
menopt.  p.  244-  L:i  femelle.  ? 

Apis  a/bii'entris.  Panz.  Faun.  Gerni.  Fafc.  56. 
tab.  i^.  lia  femelle.  ? 

.j^  Megachile  phœopterajeinina .  Spin.  Inf.  Ligur. 
Fafc.  I.  p.  i36.  La  femelle.? 

La  defcription  que  Panzer  a  donnée  de  l'Abeille 
albifentris  paroît  bien  convenir  à  la  femelle  de 
cette  clpèce  ;  mais ,  dans  fa  figure  ,  les  ailes  fupé- 
rieures  ibut  repréfentées  avec  trois  cellules  fouf- 
mar<;;inales  ;  ce  qui  indiqueroit  un  autre  genre. 

L'Ofmie  crochue  femelle  efl:  longue  d'environ 
quatre  lignes  &  demie,  pointilléc  ,  noire,  luifante 
&  couverte  d'un  duvet  court,  peu  épais  &  griidtre  : 
celui  du  fommet  de  la  tête  &  du  deffus  du  corcelet 
eft  plus  foncé  &  un  peu  jaunâtre.  Les  antennes  Ibnt 
entièrement  noires.  Le  bord  antérieur  du  chaperon 
eft  prefque  droit  &.  cilié.  Les  mandibules  font  aflez 
fortes',  unidentées  vers  le  ijiilieu  de  leur  bord  in- 
terne,  avec  le  côté  extérieur  velu,  &.  ayant  deux 
petites  lignes  élevées.  L'abdomen  ell  prefqu'ovoide, 
&  peu  velu  en  deffus.  Le  bord  pollérieur  des  cinq 
premiers  anneaux  ,  le  deffus  du  lixiènie  ou  du  der- 
nier font  couverts  d'un  petit  duvet  gris,  &  dont 
les  poils  font  couchés.  Ce  duvet  forme ,  fur  les 
cinq  premiers  anneaux  ,  autant  de  raies  tranfver- 
fes.  La  brofl'e  du  ventre  eft  grife  :  telle  eft  encore 
la  couleur  du  duvet  des  pattes  ,  à  l'exception  de 
celui  qui  couvre  la  face  intérieure  du  premier 
article  des  tarfes.  Les  ailes  font  un  peu  enfumées 
à  leur  extrémité  poftérieure. 

Le  mâle  eft  prefque  femblable  à  l'autre  fexe.  Son 
corps  eft  étroit  &  alongé.  Ses  antennes  ne  font 
guère  plus  longues  que  celles  de  la  femelle  ,  8c  le 
defl'ous  de  leur  tige  eft  ,  en  grande  partie  ,  rouf- 
feàlre.  Les  poils  du  chaperon  font  épais  &.  blan- 
châtres. L'abdomeu  eft  alongé  &  courbé  en  def- 
fous.  Le  bord  poftérieur  de  fon  fixième  anneau  eft 
profondément  échancré  &  unidenté  de  chaque 
Hijl.  Nat.  Inf.  Tome  VIU. 
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côté  :  fon  milieu  a  un  petit  fînus  ,  &  la  portion  de 
ce  bord  ,  compris  le  finus  &  les  échaiicrures  laté- 
rales ,  eft  un  peu  crénelé.  Le  dernier  fegiuent  eft 
arrondi  au  bout.  Le  mâle  de  cette  el'pcce  ne  diilère 
de  celui  de  l'Ofmie  furdorée  que  par  la  couleur 
des  poils  de  fon  corps. 

L'Ofmie  crochue  eft  commune ,  en  été ,  aux  en- 
virons de  Paris,  &  on  la  trouve  plus  particulière- 
ment fur  les  fleurs  de  la  Vipérine.  Elle  fait  fou 
nid  dans  les  murs  ,  quelquefois  même  dajis  les 
vieux  arbres.  Je  l'ai  reçue  du  midi  de  la  France  , 
d'Efpagne  &  d'Allemagne. 

M.  Kliig  a  formé  ,  avec  cette  efpèce  ,  le  genre 
Hoplitis  j  mais  il  n'a  fait  que  l'indiquer.  Les  an- 
tennes pourroieut  feules  ,  par  des  diilérences  de 
proportions  ,  ollrir  le  moyen  de  couper  en  deux 
le  genre  d'Ofmie.  De  tels  carailères  néanmoins  ne 
me  paroilfent  pas  afl'ez  importans ,  &  d'ailleurs 
ce  genre  u'eft  pas  aflez  nombreux  pour  qu'il  loit 
nécellaire  de  le  démembrer. 

21.  OsMiE  du  Pavot. 

OsMiA  Papai^eris. 

OJ'niia  femina  clypeo  niutico  ,  intégra;  cor- 
pore  nigro  ,  Tillojo  y  rerticis  thoracfque  fuperi 
pubère  fliH'efc ente  aut  nfifcente;  rillis  aliis  ,  ab- 
dominis  fcopulâ ,  fegnieiitoruiii  niargine  poflico 
grifeis  j  feginento  fe.vlo  inafcuU  ulrijiquè  einaigi- 
nato  ,  unidenlatoj  feptiiiio  ultiniovefurcato  ,  den- 
tibus  obtufis. 

Ofmia  Papaveiis.  Latr.  Gen.  Cnft.  &  Inf  cl. 
toni.  4-  p-  i65. 

Megachile  Papai'eris.  T^atr.  Hiff.  natur.  des 
Crujl.  &  des  Irf.  tom.  14.  p.  Sy.  tab.  IO4.  fig.  4. 
La  femelle. 

T/Aljeille  t^piffière.  Latb.  Hifî.  nat.  desFourrn. 
&  Mém.  p.  3o2.  tab.  12,.  fg.  i.  La  femelle. 

Ofmia  Papaveris.  Spin.  Ijfecl.  Ligur.  Fafc.  3. 
p.  201. 

Apis  Papaveris.  Coqueb.  Ilhflr.  Icon.  Infect. 
Dec.  3.  tab.  21. fg.  14.  La  femelle. 

Andrène  tapiflière.  Oliv.  Encycl.  méth.  Hifl. 
nat.  tom.  4.  p-  i^O. 

Megachile  Papaveris,  nias.  Panz.  Faun.  Germ. 
lo5.  tab.  16.  La  femelle.  —  Ibid.  tab.  17.  Femina. 
Le  mâle. 

Anthophora  bihamata.  Pahzer  ,  Faun.  Germ. 
to6.  tab.  19.  Le  mâle. 

RÉAFM.  Mem.  Infect,  tom.  6.  pag.  l3i  &  fuii>. 
pi.  \h.Jig.  i-ii. 

La  femelle  a  un  peu  plus   de  quatre  lignes  de 

long.  Son  corps  eft  d'un  noir-luifant  &  pointillé. 

La  tête  &  le  corcekt  font  couverts  de  poils  courts 

&  afl'ez  épais.  Ceux  du  vertex  ,  de  la  tête  St  du  dos 

E  e  e  e 
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Cml  jaiinàires  :  les  autres  font  plus  ou  moins  gris. 
Lai  antennes  font  enliérenieu!  noires.  Les  inaadi- 
b^iles  fonl  fovies,  Iridcntées,  finement  Ih-ices  en 
d  •nTns ,  avec  deux  ligues  t'ievécs,  fepavées  par  wu 
pilil  fiUon  au  côlé  extérieur.  T^es  veux  font  noirs 
o  1  noirâtres.  Les  peùts  yeux  lifTes  font  dim  brun- 
clair  &  luifanl.  L'abdomen  eft  ovoido-conique  , 
prefque  nu  en  deffus ,  n'ayant  des  poils  un  peu 
longs  que  fur  les  cotés  du  premier  anneau.  Ces 
J)  lils  font  p;ris.  Le  bord  poRérieur  de  cet  anneau 
-&  celui  des  quatre  fuivaus  font  couverts  d'un 
petit  duvel ,  ou  de  poils  très-courts  ,  ferrés  8t  cou- 
chés ,  t'iirmant  ,  fur  cliacun  de  ces  anneaax,  une 
r.iie  firife,  fine  Si.  tranfverfe.  La  broITe  du  ven- 
tre eft  grifàtre.  Les  pattes  font  ,  .en  partie ,  re- 
couvertes de  petits  poils  de  la  même  couleur.  Le 
duvet  de  la  face  interne  du  premier  article  des 
tarfes  eil  d'un  grls-jaunàtrc.  Les  petites  épines  du 
bout  des  jambes  font  roulfeàtres.  Les  ailes  font 
prefque  tranfparentes ,  avec  les  nervures ,  le  point 
marginal  &  la  côte  noirs. 

Le  mâle  efl  à  peu  près  de  la  taille  tle  la  fe- 
melle ;  mais  il  efl  un  peu  plus  étroit ,  un  peu  velu  , 
&  tous  les  poils  qui  garnllfent  le  deifus  de  fon 
corps  fmt  jaunâtres.  Ceux  du  cljaperon  font  gris  ou 
prefque  blancs.  Le  lioid  pollérieur  du  lixième  an- 
neau de  l'alidomen  eR  échaneré  Si  fortement  uni- 
denté  de  chaque  coté.  Le  dernier  anneau  a  une  en- 
taille fort  grande  ,  &.  préfente  ainfi  deux  dents  très- 
fortes  ,  mais  arrondies  au  bout.  Les  deux  dernières 
plaques  ou  demi-fegraens  du  deffous  de  l'abdomen 
ont  leur  bord  pollérieur  échaneré  &  garni  de  poils 
longs,  rouUeâtres,  lullans,  Si.  difpofés  comme  des 
cils. 

On  trouve ,  dans  le  midi  de  la  Fiance  &  en  Ef- 
pagne,  une  variété  uu  peu  plus  grande,  dont  le 
duvet  de  la  tête  &  du  defl'us  du  corcelet  eR  prefque 
roux  ,  &.  dont  les  raies  des  auneau.x  du  ventre  font 
jaunâtres. 

Cette  efpèce  efl  commune  aux  environs  de  Paris , 
il  l'époque  de  la  florallon  du  Coquelicot.  La  femelle 
en  coupe  les  pétales  pour  compofer  fon  nid  ,  au- 
(luel  elle  donne  la  forme  d'une  bout  cille  à  pance 
arrondie,  ou  quelquefois  celle  d'un  dez  à  coudre. 
Ce  nid  remplit  la  cavité  d'un  trou  qu'elle  creufe 
dans  la  terre  ,  fur  les  bords  des  champs  &  des  cbc- 
Tiiins.  (  Voyez  les  généralité*.  ) 

22.  OsMiE  andréniforme. 

OsMiA  andrennides. 

Ofiniafemina  chpeo  miitico  ,  integro;  corporc 
utriiijque  Jèarûs  nigm  ,  grifeo-pubefcente  j  ahdo- 
tninis  ftgmentis  tnhus  prmiis  Jerruginco-rubris  , 
aliis  jiigris  ,  grifeo-margtnatis  j  jeinuiœ  J'copulâ 
ventrali  albidâ. 

OJhiia  andrennides.  Spinol.  Inf.Ligur.  Fcifc.  2. 
^.  (il.  tttb.  1>-Jig-  9-  a.  Le  mâle. 

La  femelle  eft  longue  de  trois  lignes ,  noire  , 
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luifante  ,  pointillée  ,  &.  légèrement  couverte  de 
poils  très-courts  &  grifàlres.  Ceux  du  verlex  &;  du 
delTus  du  corcelet  font  plus  obfcurs.  Les  antennes 
fonl  tout-à-fait  noires.  Les  mandibules  font  unir- 
denlées  vers  le  milieu  de  leur  côlé  interne  ,  &:mar» 
quées  d'une  fine,  en  deflus,  près  du  coté  exté- 
rieur; ce  deffus  oflre  quelquefois  ime  taclie  fauve' 
&  peu  apparente.  Le  deffus  de  l'alidomen  eft  pref- 
que nu.  Ses  trois  premiers  anneaux  font  d  un 
rouge-fauve;  les  autres  font  noirs.  Le  bord  pollé- 
rieur du  quatrième  &  du  clnc[ulème  ,  le  deffus  du 
fîxième  ou  du  dernier  font  garnis  d'un  petit  duvet 
grifâtre.  Dans  quelques  individus  ,  les  deux  an- 
neau,\  précédens  ont  ce  même  L-orduu  peu  fauve. 
La  broffe  du  deffous  du  ventre  eft  blanchâtre.  I/CS 
pattes  font  noires  ,  avec  des  poils  gris.  Le  duvet 
du  côté  interne  du  premier  article  des  tarfes  eft 
d'un  gris-rouffeâtre.  Dans  une  variété  ,  le  côlé 
poflérieur  des  cuifTes  &  des  jambes  des  dernières 
pattes  ,  le  bout  de  leurs  tarfes,  fonl  fauves.  Les 
ailes  font  un  peu  enfumées. 

Le  mâle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  femelle. 
Ses  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  les 
tiennes.  Sa  tête  &  fon  corcelet  font  plus  velus. 
Les  poils  fupérieurs  font  jaunâtres  :  ceux  du  cha- 
peron &  des  autres  parties  du  corps  tirent  fur  le 
gris.  Le  fixième  anneau  du  ventre  n'a  ni  échan- 
crures  ni  dentelures  ;  le  dernier  ou  le  feptième  eft 
voûté  en  deffous  :  eonfidéré  en  deifus,  11  paroît 
prefque  triangulaire  ,  un  peu  refferré  vers  le  bout , 
&  fe  termine  par  deux  dents  courtes  Si.  obtufes. 

(]elte  ef|)èce  fe  trouve  aux  environs  de  Marfeille 
&  de  Gènes. 

20.  OsMiE  verficolor. 
OsMiA  verficolor. 

Ofiniafemina  clypeo  mutico  ,  integro  y  capite 
œneo  ;  ihorace  fuprà  cupreo  ,  ruj'efcenli-villofb  y 
abdnniine  fuprà  nudiujculo  ,  J'titurato-i'iridi  ,  li- 
iicis  rioluceis  interfecto ;  fcopulâ  xentrali  Jujcc- 
rufi'fcente. 

Mcgachile  cœrulefcens ,  femina.  Spinol.  InfeS. 
Ligur.  Fafc.2..p.j^. 

La  femelle  a  la  taille  &  la  forme  de  celle  de 
l'Ofmie  des  Galles.  Son  corps  eft  pubefcent  ,  lui- 
fanl &  pointillé.  Les  antennes  font  noires.  La  tête, 
vue  en  defl'us  ,  paroit  bronzée  ,  avec  un  mélange 
de  rouge  cuiv-eux  ;  elle  eft  couverte  de  petits 
poils.  Les  uns  ,  favoir  ,  ceux  de  la  face  ,  font  gris  , 
&  les  autres  ,  ou  ceux  du  verlex  ,  font  rouffeâlres. 
Les  yeux  font  noirâtres.  Les  mandibules  font  noi- 
res ,  unidentées  vers  le  milieu  de  leur  côté  interne  , 
&  ont ,  en  deflus  ,  près  du  bord  extérieur,  une  ou 
deux  petites  lignes  élevées  ;  ce  defl'us  eft  couvert 
de  petits  poils,  dont  plufieurs  Je  couleur  brune  ou 
roufl'câtre.  Le  corcelet  eft  cuivreux  &.  ]nibefccnt. 
Les  poils  du  dos  foat  alfea  ferrés  6t  d'ua  roui- 
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pâle  ;  les  autres  font  {iris.  Le  delTus  de-l'abdomen  efl 

Erelque  nu,  liùs-luif'ant ,  d'un  vert-foncé  ,  un  peu 
leuàire,  entrecoupé  de  raies  violettes  &  placé  à 
la  jon£liou  des  anneaux;  le  premier,  ou  celui  de 
la  hafe  ,  eft  d'un  rouge-cuivreux.  Le  bord  pofté- 
rieur  &  les  côtés  de  quelques-uns  de  ces  anneaux  ont 
un  petit  duvet  giifàtre.  La  broffe  de  la  partie  in- 
férieure de  l'abdomen  eft  d'un  brun-rouffeâtre.  Les 
pattes  font  noires  ,  avec  des  poils  gris.  Le  duvet 
de  la  face  interne  du  premier  article  des  tarfes  efl 
un  peu  roufl'eâtre.  Les  ailes  font  légèrement  enfu- 
mées. Je  ne  connois  point  le  mcôle. 

J'ai  trouvé  cette  efpèce  près  de  Marfeille. 
M.  Maximilien  Spinola  l'a  auQi  obfervée  dans  les 
-environs  de  Gênes. 

a4-  OsMiE  annelée. 

OfMiA  annulata. 

Ofmia  mas  cnrpore  nigro ,  albido-puhefcente ; 
nuitidibuHs  pallido-rufis ;  ahdomine  fuprîi  nudiuf- 
culo ,  Itneis  albidis ,  tixinfverlis  ;   illius  fegiiiento 

Jejcto  utrinquè  emarginato  ,  uiiideniuto  ;   ultiino 

Jurcato  y  dentibus  acutis. 

Je  ne  connois  que  le  mâle  de  cette  efpèce.  Son 
corps  eft  long  de  trois  lignes  &  demie,  noir,  lui- 
fant ,  pointillé  &.  pubefcent.  Les  poils  funt  blan- 
châtres, lies  antennes  fout  un  peu  plus  longues 
que  la  tête,  noires,  avec  une  partie  du  deuous 
brune.  Les  mandibules  font  dentées ,  d'un  fauve- 
pâle  ,  avec  les  deux  extrémités  &  le  bord  interne 
noirâtres.  Le  cbaperon  eft  convexe  &  très-poilu. 
L'abdomen  eft  prefqu'ovalaire,  pref([ue  nu,  avec 
une  raie  l)lauchâtre  aw  bord  pofténeur  des  cinq 
premiers  anneaux  :  le  fixième  anneau  eft  écliancré 
&  uuidenté  de  cliaque  côté;  le  dernier  a  une  en- 
taille profonde  ,  qui  le  divife  eu  deux  dents  écar- 
t.'es  8t  uUuut  eu  pointe.  A  fa  partie  inférieure  fout 
f.ifpendues  deux  petites  lames  alongées  ,  arquées, 
eu  forme  de  crocliets.  Les  pattes  ont  un  duvet  gri- 
ifàtre.  Les  derniers  articles  des  tarfes  font  bruns, 
ainfi  que  la  petite  écaille  qui  eft  placée  à  l'origine 
des  ailes.  Ces  ailês  font  tranfparentes ,  avec  les 
nervures  noirâtres. 

Cette  efpèce  m'a  été  envoyée  d'Efpagne  jjar 
M.  Léon  Dufour  ,  médecin. 

Remarque.  Parmi  les  Antbopbores  de  Fabri- 
cius ,  qpie  je  n'ai  pas  citées  dans  la  fynoiiymie  ,  il 
en  e'I  quelques  autres  ,  telles  que  \ Anthophora 
nweaia,  Y  Anthophora  labiata  ,  &.C.  ,  qu'il  faudra 
peut-être  placer  avec  les  Ofmies.  N'ayant  point  vu 
ces  efpèces  ,  je  n'ai  pas  cru  devoir  les  rapporter  à 
ce  genre ,  d'après  de  (impies  préfomptions. 

\î  Apis  fpinojula  de  M.  Kirby  &  fon  Apis  leuco- 
mehis ,  que  cet  auteur  place  dans  une  divifion  cor- 
refpondante  aux  Ofmies  ,  me  femblent  appartenir 
plutôt ,  l'une  au  genre  Cbéloftome,  l'autre  à  celui 
d'Hériade  ,  articles  qui  feront  traités  dans  le  Sup- 
plément. (Lat.J 
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OSMYLE.  Ofmylus.  Genre  d'infefles  de  la  troi- 
fième  feflion  de  l'Ordre  des  Névroptères ,  &  de  la 
famille  des  llémérobiens. 

Ce  genre  ,  établi  par  M.  Latreille,  a  pour  type 
l'Hémérobe  maculé  ,  décrit  à  l'article  IIÉmÉrobe  , 
n°.  g.  11  dillère  des  autres  Hémérobes  ,  principale- 
ment en  ce  qu'il  a  de  petits  yeux  lilfes ,  diftinfts  , 
&  que  ceux-ci  n'en  ont  point.  M.  Latreille  a  trouvé 
encore  des  dilléreuces  dans  les  articles  des  anten- 
nes, qui  font  plus  cylindriques  dans  les  OImyles  que 
dans  les  Hémérobes ,  &  dans  l'alougement  du  der- 
nier article  des  antennules  antérieures.  (  Voyez 

HÉMÉKOBE.  ) 

OSTOME.  Ojloma  :  nom  donné,  par  LaicLar- 
ting  ,  aux  infedles  qui  forment  le  genre  Nitidule. 
(  Voyez  Nitidule.  ) 

OSTRACINS  ou  BITESTACÉS  :  nom  donné , 
par  M.  Duméril,  à  la  famille  des  Cruftacés  En- 
tomoftracés ,  qui  ont  les  yeux  felîiles ,  le  corps  pro- 
tégé par  deux  valves  de  lubftance  calcaire  ou  cor- 
née, en  forme  de  coquilles.  Cette  famille  comprend 
les  genres  Daphnie,  Cypris  ,  Cythérée  &.  Lyncée. 
Elle  répond  exatlement  à  celle  des  Oftracodes  de 
M.  Latreille. 

OSTRACODES.  Ojlracoda  :  nom  donné  ,   par^ 
M.  Latreille  ,  à  une  divifion  d'Entomoftracés ,  dont 
le  caratlère  eft  d'avoir  le  corps  renfermé  dans  un 
têt  Invalve.  Elle  comprend  les   genres  Lyncée  , 
Daphnie  ,  Cypris  &  Cythérée.  C^V-  ^^■^  niais.  J 

OTIOPHORES.  Oliophnri  :  nom  donné  ,  par 
JVI.  Latreille  ,  à  une  famille  d'infefles  Coléoptères  , 
qui  comprenoil  les  genres  Gyrin  &  Dryops  ,  mais 
qui  a  été  lupprimée  dans  fon  dernier  ouvrage.  Le 
premier  de  ces  genres  forme  atluellement  la  fa- 
mille des  Tourniquets  ,  &.  le  fécond  a  été  réimi  à 
celle  des  Byrrhiens. 

OTITE.  Otites.  M.  Latreille  avoit  établi  fous  ce 
nom,  dans  fon  Hijloire  naturelle  des  Injectes, 
un  genre  qu'il  a  enfuite  réuui  à  celui  d'Ofcine, 
(Voyez  ce  mot.) 

OVIPARE.  C'eft  ainfi  qu'oH  défigne  les  ani- 
maux dont  la  reproduftion  fe  fait  par  le  moyen  des 
œufs  que  la  femelle  pond  après  l'accouplemeut. 
Tous  les  infectes  font  Ovipares ,  à  quelques  excep- 
tions près  ,  qui  ne  doiven:  pas  empêclier  de  regai-- 
der  comme  tels  ceux-là  mêmes  qui  mettent  au 
jour  des  petits  vivans  ,  comme  ouïe  remarque  dans 
cpelques  Diptères  ,  dans  les  Pucerons^  les  Clopor- 
tes ,  les  Afelles  &.  quelques  autres  ,  chez  qui  lea 
œufs  éclofent  au  dedans  du  corps  avant  deparoître 
au  jour;  ce  qu'on  explique_aux  articles  Aselle, 
Cloporte  ,  PucEaoN  ^  Diptères  ,  auxquels  nous 
renvoyons. 

Ee  e  e  a 
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OXEE.  Oxœa.  Genre  d'infefles  de  la  fctonde 
feélion  de  l'Ordre  des  H_ymc'iioplères  ,  &  du  la  t'a- 
mille  des  Apiaires. 

Les  Oxées  ont  les  antennes  courtes,  filiformes  ; 
les  mandibules  fortes,  intérieurement  dentées  ;  la 
irompe  trifide;  point  d'anlennules  maxillaires;  les 
deux  labiales  filiformes  &  Iriarticnlécs  ;  trois  cel- 
lules cubitales  ,  petites  ,  prefquc  carrées ,  aux  ailes 
lupérieures. 

Ce  genre  ne  comprend,  jufqu'à  préfent,  qu'une 
feule  efpèce  ,  que  le  doûeur  liiiger  avoit  d'abord 
réunie  aux  Centris,  &  dont  il  avoit  enfuite  établi 
fon  genre  Dafj'gloffe ,  ainfi  nommé  à  canfe  de  la 
langue  qui  s'avance  en  forme  de  plume.  M.  Kliig 
ajant  fait  de  ce  même  infcfle  un  genre  fous  le 
nom  â^Ojrœa ,  nom  qui  exprime ,  en  quelque 
lorte  ,  la  forme  du  corps  poftérieurement  terminé 
en  pointe  ,  M.  Illiger  a  adopté  ce  dernier,  &  re- 
connu que  les  deux  efpèces  qu'il  avoit  déjà  décrites 
dans  le  Magajin  entomologique ,  l'une  fous  le  nom 
de  Centris  aquilina,  &  l'autre  fous  celui  de  Cen- 
tris chlorogqfier ,  n'ftoient  que  les  deux  fexes  de 
la  même  efpèce  ,  qui  préfentent,  à  la  vérité  ,  quel- 
ques diflérences  dans  la  grandeur  &.  les  couleurs. 

Ce  qui  eft  très-remarquable  dans  cet  Hyménop- 
tère  ,  c'eft  qu'on  ne  trouve  ,  fuivant  M.  Kliig  ,  que 
deux  antennides.  Les  antérieures  ou  maxillaires 
manquent  entièrement  ;  ce  qui  avoit  déjà  été  ob- 
fervé  dans  quelques  Mélefles  ;  &  les  labiales  ou 
poflérieures  fout  courtes ,  8t  compofées  feulement 
de  trois  articles. 

Les  antennes  font  à  peine  de  la  longueur  de  la 
tête  ou  plus  courtes  qu'elle,  &  compofées  de  douze 
articles  dans  les  femelles ,  &  de  treize  dans  les  mâ- 
les ,  dont  le  premier  efl  un  peu  alongé  ,  prefqne 
cylindrique  ;  le  fécond  efl  très-court  ;  le  troidème 
efl  un  peu  alongé ,  aminci  à  fa  bafe.  Les  fuivans 
font  courts  &  cj'lindriques.  Elles  font  inférées  à  la 
partie  antérieure  de  la  tête. 

Les  yeux  font  grands,  ovales,  &  les  trois  petits 
yeux  lifTes  font  placés  ,  fur  une  ligne  courbe ,  à  la 
partie  fupérieure  de  la  tête. 
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La  bouche ,  dont  M.  Kliig  a  donné  la  defcrip- 
tion  ,  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure,  de  deux 
mandiijules ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une  langue  ou 
lèvre  inférieure  ,  &  feulement  de  deux  antennulcs. 

La  lèvre  fupérieure  eft  linéaire  ,  comprimée  , 
cornée  ,  un  peu  plus  courte  que  les  mâchoires. 

Les  mandibules  font  cornées ,  fortes  ,  arquées , 
pointues ,  munies  d'une  dent  oblufe  vers  le  milieu 
de  fa  partie  intérieure. 

Les  mâchoires  ou  valves  ex  térieures  dt  la  trompe 
font  droites  ,  cornées  ,  plus  longues  que  la  lèvre 
fupérieure ,  divifées  en  deux  parties  ,  dont  la  pre- 
mière efl  une  fois  plus  longue  que  l'autre  ,  &  celle- 
ci  efl  terminée  en  pointe.  Elles  n'ont  poiut  d' an- 
tennulcs; ce  qui  forme,  dans  ce  genre,  une  excep- 
tion fort  remarquable. 

La  langue  ou  lèvre  inférieure  eft  également  di- 
vifée  en  deux  parties  ,  dont  l'une ,  coriit  e ,  porte 
les  deux  aniennules  à  Ion  extrémité  ,  &  l'autre  efl 
longue  ,  fétacée ,  fîmple  ,  velue ,  accompagnée  de 
deux  filets  fétacés  ,  une  fois  ou  une  fois  &  demie 
plus  courts  que  la  pièce  précédente. 

Les  aniennules  dont  nous  venons  de  parler  font 
courtes  &  compofées  de  trois  articles,  dont  les 
deux  premiers  font  cylindriques  ,  &  le  dernier  eft 
pointu. 

Le  corcelel  eft  arrondi ,  convexe  ,  un  peu  plus 
large  que  la  tête. 

L'abdomen  efl  plus  long  que  le  corcelet ,  pref- 
que  conique  ,  terminé  en  pointe. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  ;  celles  de 
derrière  font  un  peu  plus  longues  cjue  celles  de 
devant ,  &  ne  l'ont  ni  plus  dilatées  ui  plus  velues 
que  les  autres. 

Les  ailes  lupérieures  font  un  peu  plus  longues 
que  1  abdomen  ;  elles  ont  une  cellule  radiale  ou 
marginale,  alongée  8i  étroite,  &  trois  cellules  cu- 
bitales ou  foulmarginales  ,  petites  ,  prefque  car- 
rées. 

L'Oxée  eft  un  infe£le  du  Bréfil ,  dont  on  ne  con- 
noît  ni  les  habitudes,  ni  le  travail ,  ni  la  manière 
de  vivre.  Sa  larve  nous  eft  tout-à-fait  inconnue. 


Suite  de  l'Introduction  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes, 
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OXEE. 

OX^À.    KlUG.     CENTRIS.     ILLIGF.R. 

CARyVCTÈKES  GÉNÉUIQUES. 

Antcnnrs  courtes  ,  filiformes ,  de  douze  arlicli-s  dans  les  iemcllcs  ,  de   Irei/.e  dans 
les  mâles  ;  premier  article  alongc  ;  le  second  très-court  -,  le  Iroisièiue  aruiuci  à  s'a  base. 

Mnndibides  cornées,  arquées,  pointues,  unidentées  à  leur  partie  interne. 

Point  d'antennvdes  maxillaires  ;  les  deux  labiales  comtes,  triarliculées. 

Ailes  supérieures  avec  une  cellule  marginale  étroite ,  alongée ,  et  trois  sousmargl- 
uak'S  petites ,  presque  carrées. 


ESPÈCE. 


I.  OxÉE  jaunâtre. 

Corps  d'un  jaune-roux,  velu;  abdomen  d'un  verl-bleudtre  dans  le  uiûie ,  noir  dans 
la  femelle,  avec  le  bord  des  nnnenur  poli ,  d'un  vert-doré. 
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1.  OxÉE  jaunâtre. 

OsŒAjlavefcens. 

Oxœa  villa  fa  hehola ,  ahdoininis  fegmento- 
rum  marginibus  aurato-viridibus  ;  interjiUiis  in 
mare  atns  ,  in  Je/ni  nâ  viridi  cœruleis. 

Oxœajlavefcens.  Klog.  Berlin.  Mug.  Nat.  Cur. 
,1807.  ;;.  2b"a.  tab.  'j./ig-  1.  —  1810.;?.  44  &  4'J. 

Centris  aquilina.  Iljlig.  Mag.  Eut.  5.  pag.  144. 
n°.  12.  Mas. 

Centris chlorogajler.  Tllig.  Mag.  Eni.  5.  p.  i44- 
n°.  II.  Femina. 

Oxcra.  Latr.  Confid.  génér.  furies  Cnijl.  &  les 
In/l  p.  538.  Cen.  53i. 

Le  mâle  dilK-re  un  peu  de  la  femelle.  Les  an- 
tennes du  premier  font  d'un  jaune-tcftacé  à  leur 
bafe  ,  &  noirâtres  à  leur  extrémité.  Les  mandibules 
font  d'un  jaune-teltacc  ,  avec  l'extrémité  noire. 
La  tèle  eil  couverie  de  poils  d'un  jaune-clair.  Le 
corcelet  efl  couvert  de  poils  ferrés,  fins,  d'un 
jaune-fauve.  L'abdomen  e(l  d'un  noir  de  velours, 
avec  le  bord  des  anneaux  d'une  belle  couleur 
Meue  ;  verte  ,  brillante.  H  y  a ,  à  la  baie  &  à  l'ex- 
trémité ,  quelques  poils  d'au  jaune  -  fauve.  Les 
pattes  font  d'un  brun-ferrugineux.  Les  cuiffes  fout 
bordées  de  poils  jaunes.  Les  jambes  font  un  peu 
courbées;  l'intérieur  e(l  couvert  de  poils  jaunes. 

La  femelle  efl  plus  grande,  plus  épailî'e  que  le 
mâle.  Les  pattes  ne  font  pas  non  plus  audi  minces 
que  celles  du  mâle.  La  bafe  des  antennes  &  la 
partie  antérieure  de  la  tête,  qui  font  jaunes  dans 
l'un  ,  font  noirs  dans  l'autre.  Les  mandibules 
font  d'une  couleur  plus  foncée.  L'abdomen  efl  plus 
déprimé,  plus  large,  8i  terminé  en  pointe  plus 
oblufe.  Il  n'a  pas  la  dernière  articulation  pourvue, 
dans  le  mâle  ,  d'un  petit  crochet  qui  accompagne 
l'organe  fexuel.  Sa  couleur  ell  d'un  beau  bleu-ver- 
dâtre,  avec  le  bord  des  anneaux  d'un  vert-doré 
brillant. 

Cet  infecle  fe  trouve  àBabia  de  Goinès ,  dans  le 
Bre'Cl. 

OXYBELE.  O.rybelus.  Genre  d'infeélesde  la  pre- 
mière fedHon  de  fOrdre  des  Hyménoptères ,  &.  de 
la  famille  des  Crabronites. 

Les  Oxybèles  ont  les  antennes  courtes  ,  filifor- 
mes ,  en  ipirale  ;  les  mandibules  funples ,  à  peine 
dentées  vers  leur  Ijafe  interne  ;  quatre  antennules 
filiformes;  l'éculfon  armé  ordinairement  d'une  épuie 
&  de  dents  en  forme  de  lame  avancée;  les  ailes 
fupéricures  avec  une  cellule  radiale ,  alongée  ,  un 
peuappendicée,  &.  uue  très-grande  cellule  cubitale. 

Malgré  le  port  qui  leur  ell  propre  ,  &  les  carac- 
tères faciles  à  faiiir  que  préfenteut  les  antennes  ,  la 
bouche  &  le  corcelet ,  ces  infedles  avoient  été  dif- 
féminés  dans  divers  genres.  Linné  ,  c[ui  n'en  avoit 
connu  qu'une  efpèce  ,  l'avoit  placée  parmi  les  Guê- 
pes ;  &  Fabricius ,  qui  ea  a  décrit  plufieuj's ,  les  a 
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rangées ,  les  unes  pai'mi  les  Frelons,  les  autres  parmi 
les  Aljeilles  ,  &  enfuile  parmi  les  Nomades.  M.  La- 
treille  eil  le  premier  qui  les  ait  réunies  ,  &.  en  ait 
formé  un  genre  que  Fabricius,  Jurine  &.  Panzer 
ont  fucceffivemeut  adopté. 

Les  antennes  des  Oxybèles  font  filiformes ,  un 
peu  roulées  en  fpirale ,  à  peine  plus  longues  que  la 
tête  ,  &.  compolées  de  douze  articles  dans  les  fe- 
melles ,  &  de  treize  dans  les  mâles.  Le  premier  de 
ces  articles  efl  peu  alongé ,  un  peu  renflé  ;  le  fécond 
ell  court,  aminci  à  fa  bafe;  le  Iroifième  efl  plus 
long ,  &.  moins  aminci  à  fa  bafe  que  le  feiond.  Les 
fulvuns  font  prefqu'é^au.v^  &  cylindriques.  Elles 
font  inférées  ,  fort  près  l'une  de  l'autre,  à  la  partie 
antérieure  de  la  tèle  ,  un  peu  au  deffus  de  la 
bouche. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure , 
de  deux  mandibules ,  d'une  trompe  &  de  quatre 
antennules. 

La  lèvre  fupérieure  efl  cornée ,  fort  courte  , 
large  ,  arrondie  &  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  fout  cornées,  alongées,  ar- 
quées ,  minces ,  pointues ,  munies  d'une  dent  peu 
faillante  ,  vers  leur  baie  interne. 

La  trompe  efl  formée  de  trois  pièces.  Les  laté- 
rales ,  ouïes  mâchoires,  fout  cornées,  compri- 
mées à  leur  bafe  ,  coriaces  ,  comprimées ,  minces  , 
fléchies  du  milieu  à  l'extrémité.  La  pièce  du  mi- 
lieu ,  ou  la  lèvre  inférieure  ,  efl  cornée  à  fa  bafe  , 
alo"hgée  ,  étroite ,  prefque  membraneufe  enfuite 
jufqu'à  l'extrémité  qui  eil  lia  peu  échancrée. 

Les  antennules  antérieures  font  lililormes  ,  com- 
pofées  de  cinq  articles,  dont  les  trois  premiers 
font  éu;aiix  entr'eux,  à  peine  amincis  à  leur  baie. 
Les  deux  derniers  font  un  peu  plus  étroits  &  un 
peu  plus  courts  que  les  trois  premiers.  Elles  font 
inférées  fur  la  pièce  latérale  de  la  trompe.  Les  an- 
tennules poflérieures  ,  prerqu'aufîi  longues  que  les 
antérieures  ,  font  compolées  de  quatre  articles  , 
dont  le  premier  efl  le  plus  long.  Les  fuivans  vont 
un  peu  en  diminuant  de  longueur  &  d'épailfeur. 
Elles  font  inférées  à  la  bafe  de  la  lèvre  fur  la  par- 
tie cornée. 

La  tète  efl  plus  large  que  longue  ,  aplatie  anté- 
rieurement; cUe  tient  au  corcelet  par  un  col  fort 
court  &  étroit.  Les  yeux  font  oblongs  ,  peu  fail- 
lans  ,  affez  grands  ,  placés  à  la  partie  latérale.  On 
voit,  fur  le  vertex  ,  trois  petits  yeux  lilTes  difpofé» 
fur  une  ligne  courbe. 

Le  corcelet  efl  à  peu  près  de  la  largeur  de  la 
tête  ou  guère  pîus  large.  Le  premier  fegment  ell 
fort  court ,  féparé  du  dos  par  une  légère  impref- 
fîon.  Le  dos  ell  convexe  ,  un  peu  élevé  ;  l'éculfon 
c{ui  le  termine  ell  remarquable  par  une  ou  deux 
lames  un  peu  avancées  ,  qui  varient  pour  la  forme  , 
&  par  une  épine  qui  fe  trouve  au  defl'ous,  dont  la 
forme  varie  de  même.  C'efl  à  ces  parties  que  nous 
nous  fommes  attachés  pour  la  dillinftion  des  efpè-' 
ces,  plutôt  cfu'aux  couleurs  de  l'abdomen,  dont 
les  taches  varient  du  mâle  à  la  femelle. 
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Uab  Joinen  eft  court ,  de  forme  coiiiijue.  I-es  an- 
neiui\  lonl  bien  crnboitt's  les  uns  dans  le-i  unlves  , 
&  ne  picUtiilcut  pas  les  iiicifuuis  qu'on  remarque 
dans  les  génies  voifiiis  de  celui-ci. 

Les  patlcs  l'ont  de  longueur  moyenne,  ;uicz 
groli'es.  Les  cuilles  font  fmiples  ,  un  peu  rculuVs. 
Les  jauibes  font  arméi'S  de  trois  rangées  d  i^pinos 
fur  toute  leur  face  externe  ,  &.  font  terminées  en 
outre  par  deux  autres  épines  beaucoup  plus  lon- 
gues dans  les  deux  poftérieures  que  dans  les  quatre 
antérieures. 

Les  tarfes  font  filil'ormes  ,  un  peu  épineux.  Le 
premier  article  eft  long.  Les  trois  fuivans  font 
courts  &  vont  en  diminuant  de  longueur  ;  le  cin- 
quième eft  un  peu  alongé  &  i-enflé.  11  ell  terminé 
par  deux  crochets  au  milieu  defquels  fe  trouve  une 
pelote  fpongieufe,  ordinairement  noue,  fendue 
au  milieu  ,  paroifl'ant  pouvoir  s'ouvrir  &fe  fermer, 
&  qui  l'crt  à  linfeite  à  faifir  &  retenir  les  Diptères 
&  autres  petits  iufefles  dont  il  nourrit  fes  larves. 

Les  ailes  dépaffent  à  peine  l'abdomen.  Les  fnpé- 
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rieures  ont  leur  cellule  radiale  on  marginale ,  alon- 
géf  ,  terminée  par  un  appendice  peu  marqué.  Or» 
voit  cnUule  une  grande  cellule  culutale  ou  fo\{f- 
marginale  ,  d'où  part  une  nervure  récurren'c.  11'^ 
a  quelquefois  une  féconde  cellule  qui  aboutit  àt 
r extrémité  de  l'aile  ,  c'e(l-à-d'ire  que  celte  féconda 
ci'îhile  cxille  toujours  ;  mais  ordinairement  les  ner- 
vure.' qui  la  forment  font  peu  marquées. 

Les  Oxybèles  font  de  petits  infeiles  auHi  fingu- 
liers  dansleur  forme,  que  curieux  &  intére flans  dan» 
leur  manière  de  vivre.  On  les  trouve  afl'ez  ordinai- 
rement fur  Jes  Heurs,  occupés  à  fe  nourrir  du  fuc 
mielJeu.x  qu'elles  contiennent  ;  mais  on  les  voit  nulS 
faire  la  guerre  à  de  petits  Diptères,  les  faifir,  les 
tuer  &  les  tranfporter  aux  larves  qu'ils  ont  dépo- 
fées  dans  la  terre.  Nous  n'avons  pu  les  fuirre  dans 
leurs  métamorphofes  ni  obferver  leur  nid;  mai* 
nous  ne  douions  pas  qu'une  liiftoire  détaillée  de 
ces  infeèles  ne  fût  pour  le  moins  aulli  curieufe  que' 
celle  des  autres  Hyménoptères ,  avec  lefqueU  il»  ont 
des  rapports. 
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OXYDELUS.  Latr.  Fabr.  Jur.  FESPA.  Lisn.  SPHEX.  Sch^ff. 

CRABRO.  Fabr.  Ross.  APIS.  NOM  AD  A.  Fabr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes ,  filiformes ,  en  spirale ,  de  treize  articles  dans  les  mâles  ,  de  douze 
daus  les  femelles. 

Mandibules  minces,  arquées,  aiguës,  munies  d'une  dent  peu  marquée,  vers  leur  base 
interne. 

Quatre  antennules  filiformes  ;  les  derniers  articles  à  peine  plus  minces  que  les  pré- 
cédcns. 

Écusson  armé  d'une  épine. 

Ailes  supérieures  avec  une  cellule  marginale  alongée ,  un  peu  appendicée ,  et  une 
cellide  sousmargiuale  grande,  inégale. 


ESPECES. 


1 .  OxTBÈLE  piqueur. 

Écusson  pvesqiiéchancré  ,  avec  une 
épine  courbée ^  corps  noir;  abdomen  avec 
quatre  points  blancs  ;  pattes  fauves. 

2.  OxTBÈLE  lancifère. 

Ecusson  armé  d'une  épine  et  d'une 
lame  avancée  ,  échancrée  ;  corps  noir  , 
avec  huit  taches  jaunes  sur  l' abdomen  et 
les  pattes  fauves. 

3.  OxYBÈLE  rayé. 

Ecusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine;  corps  noir,  avec  des  lignes  jaunes 
sur  le  corcelet,  et  des  bandes  interrom- 
pues sur  l'abdomen. 

4-  OxYBiiLE  larron. 

Écusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  échancrée  ;  corps  noir ,  avec  deux 
taches  transverses ,  jaunes ,  sur  chaque 
anneau  de  l'abdomen. 
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5.  OxYBÈLE  armé. 

Écusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  échancrée  ;  corps  noir,  avec  deux 
points  transverses,  jaunes,  sur  les  an- 
neaux de  i abdomen  ;  tarses  et  jambes 
antérieures  ferrugineux . 

6.  OxTBÏiLE  combattant. 

Écusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  obtuse  ;  corps  noir,  avec  dix  taches 
jaunes  sur  l' abdomen  ;  pattes  noires ,  ta- 
chées de  jaune. 

■j.  OxTBÈLE  lamelle. 

Écusson  armé  d'une  lame  échancrée  tt 
d'une  épine  large  ,  bifide  ;  corps  noir , 
avec  un  duvet  cendré  et  des  bandes  inter- 
rompues, jaunes,  sur  l'abdomen. 

8.  OxYDiîLE  redoutable. 

Écusson  armé  de  deux:  dents  et  d'une 
épine  obtuse;  corps  noir,  avec  deux  ta- 
ches transverses  ,  blanches ,  sur  chaque 
anneau  de  l'abdomen. 


9.    O.VYBÈLE 
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OXYBÈLE.    (Insecte.) 


9.  OxTBÈLE  belliqueux. 

Ecusson  armé  d'une  lame  bidentce  et 
d'une  épine  obtuse  ;  corps  noir,  avec  six 
taches  transwerses ,  blanches,  sur  l'ab- 
domen ;  pattes  mélangées  de  jaune  et 
d'obscur. 

10.  OxTBÈLE  miicroné. 

Ëcusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  tronquée  ;  corps  noir,  taché  de  fau- 
ne ;  pattes  jaunes ,  avec  les  cuisses  noires. 

1 1.  OxYBÈLE  tridcut. 

Écusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  obtuse;  corps  noir,  avec  deux  ta- 
ches jaunes  sur  chaque  anneau  de  l'ab- 
domen ^  pattes  J'duves ,  avec  les  cuisses 
noires. 

19..  OxvBÈLE  iiigripèdc. 

Écussofi  armé  de  trois  épines  ;  corps 
noir,  avec  deux  points  jaunes  sur  l'ab- 
domen. 

i3.  OxïBÉLE  note. 

Ecusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 


épine  obtuse;  corps  noir,  puhescent,  avec 
quatorze  taches  jaunes  sur  l'abdomen. 

i4-  OxYBÉLE  liémorrlioïclal. 

Ecusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  aiguë  ;  corps  noir,  avec  quelques 
points  jaunes  sur  l'abdomen ,  l'anus  et  les 
jambes  ferrugineux. 

i5.  OsTEÈLE  triple-epine. 

Ecusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  ,•  corps  noir,  avec  deux  points  blancs 
sur  l'abdomen. 

16.  OsTBELE  biponctué. 

Ecusson  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  aiguë;  corps  ?ioir,  avec  deux  petits 
points  jaunes  sur  l'abdomen. 

l'y.  OxYBÈLE  pygmée. 

Corcelet  armé  de  deux  dents  et  d'une 
épine  aiguë  ;  corps  noir ,  avec  quatre 
points  blancs  sur  l'abdomen  ;  pattes  d'un 
fauve-obscur ,  avec  les  cuisses  noires. 


Hi/l.  Nat.  Inj:  Tome  VIU. 
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I.  OxtbÈle  piqueur.  ' 

OxrBELvs  hajlatus. 

Oxybelus  fcutelloj'ubemarginato  fpinâque  por- 
rectâ  mcuivâ  ,  ater ,  ahdomine  fegmento  primo 
Jecundoque  utrinquè  punâlo  albo  j  pedibus  rufis. 
Fabr.  Syjl.  Pyez.  p.  'h\'j.  n°.  4. 

Il  ell  un  peu  plus  grand  que  l'Oxybèle  raye.  T-es 
antennes  font  noires  ,  avec  le  premier  article  fer- 
rugineux. La  têle  efl  noire ,  avec  un  duvet  argenté 
fous  les  antennes.  Le  corcelet  efl  noir ,  fans  tache. 
L  écuffon  efl  avancé  ,  blanc  ,  prefqa'écliancré  , 
armé  d'une  épine  avancée ,  courbée.  L'abdomen  efl 
noir,  luifant ,  avec  un  point  blanc  de  chaque  côté 
du  premier  &  du  fécond  anneau.  Les  pattes  font 
entièrement  rougeâtres. 

Il  le  trouve  à  Mogador. 

2.  OxTBÈLE  lancifère. 
OxvBELUS  Umcijer. 

O.rybelus  fcutello  rmtcronato  laminâque  por- 
reclâ  eiiiaigintilâ  ,  niger,  abdomine  macidis  oclo 
Jlavis  ;  pedibus  rufis. 

Cet  iufefle  n'efl  peut-être  qu'une  variété  du  pré- 
cédent. Les  antennes  font  noires,  avec  très-peu  de 
brun  à  l'extrémité  du  premier  article  &  au  deffous 
des  derniei's.  La  tête  ell  ponctuée  ,  noire  ,  avec  un 
léger  duvet  argenté  fur  le  front.  Les  mandibules 
font  ronges  ,  avec  l'extrémité  noire.  Les  anleu- 
nules  fout  noires.  Le  corcelet  efl  pon£lué  ,  noir  , 
avec  un  peu  de  jaune  fur  le  premier  fegment  &  un 
point  de  chaque  côté.  L'écaillé  de  l'origine  des 
alJes  efl  lerrugineufe  ,  &  on  voit  fur  l'écuflbn  une 
lame  avancée,  un  peu  échancrée,  jaune,  &  au 
deflbus  une  épine  noire,  creufée  en  gouttière,  un 
peu  courbée  ,  plus  longue  &  plus  étroite  que  dans 
l'Oxybèle  rayé.  L'abdomen  efl  pointillé  ,  noir , 
avec  une  tache  d'un  jaune-clair  de  chaque  côté 
des  quatre  premiers  anneaux.  Les  pat  tes  fout  entié- 
rem  nt  ferrugineufes. 

Il  fe  trouve  en  Efpagne  ,  &  m'a  été  communiqué 
par  M.  Latreille. 

3.  OsTBÈLE  rayé. 

OxYBELUS  lineatus. 

j 

Ojybelus  fcutello  bidentato  mucronatoque  , 
jfiger,  thorace  Jlai'o  lineato  ,  abdoinmeque  Ji.if- 
çiis  interniptis. 

O.rybelus  lineatus.  Fabr.  S\Jl.  Pyez.  p.  Sit. 
»".  3. 

Crahro  lineatui.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
ff.  3oo.  n°.  24- 

Nomada /ineata.FA^B..  ]Ma?it.  Injhcl.  tom.  i. 
g.  206.  n".  3. 

Crahw  lineatus.  Panz.  Faun.  Gemi.  Fajc.  'fù. 

i»l>.  lë. 
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Oxybelus  lineatus.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Infeât. 
tom.  4.  p.  79. 

O.rybelus  lineatus.  JuR.  Hym.  p.  217. 

Il  a  près  de  quatre  lignes  &  demie  de  longueur. 
Les  antennes  font  noires  ,  avec  un  peu  de  rouge- 
brun  en  delTous.  La  tête  efl  noire ,  légèrement  cou- 
verte d'un  duvet  argenté ,  un  peu  plus  ferré  fur  le 
front.  Les  mandibules  font  fauves,  aved'extrémit^ 
noire.  Les  derniers  articles  des  autennules  font 
fauves.  Le  corcelet  ell  pouftué ,  noir ,  avec  deux 
lignes  furie  dos  ,  deux  plus  courtes  près  des  ailes, 
une  Iranfverfale  ,  un  peu  interrompue  ,  fur  le  de- 
vant ,  un  point  ,  de  chaque  côté ,  à  la  fuite  de  la 
ligne  tranfverfale ,  le  tout  d'une  couleur  jaune. 
L'écufl'on  a  deux  points  jaunes ,  enfuite  une  lame 
large ,  échancrée  ,  jaune  ,  8c  au  deflous  une  épine 
creufée  en  gouttière  ,  tronquée,  noire.  L'abdomen 
efl  pointiUé,  noir,  marqué  de  cinq  bandes  jaunes  , 
dont  les  cpia Ire  premières  font  interrompues;  la. 
première  efl  plus  large  &  moins  interrompue  que 
les  fuivantes.  Les  pattes  font  fauves ,  avecles  cuif- 
fes  jaunes  en  delTous.  Les  ailes  ont  leurs  nervures 
brunes. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en  Ita- 
lie ;  il  efl  très-rare  aux  environs  de  Paris. 

4.  OxYBÈLE  larron. 

O.YVBELVS  latro. 

O.rybelus  fcutello  bidentato  mwmneque  emar- 
ginato  ,  nigcr,  abdominis  fegmentis  maculis  dua- 
bus  tranfi'erjis  ,   pallidè  Jlai>is. 

Il  refferable  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
l'Oxybèle  rayé.  Les  antennes  font  noires  ,  avec  un 
peu  de  brun  en  deffous.  La  tête  efl  noire  ,  avec  un 
très-léger  duvet  argenté  fur  le  front.  Les  mandi- 
bules lont  d'un  brun-ferrugineux.  Le  corcelet  ell 
ponflué  ,  noir,  avec  un  petit  point  jaune  à  l'extré- 
mité latérale  du  premier  fegment.  L'écaillé  de 
l'origine  des  ailes  efl  d'un  brun-ferrugineux  ,  mar- 
quée d'un  très-petit  point  jaune  ,  à  peine  appa- 
reat.  On  voit  fur  l'écufl'on  deux  dents  ou  lames 
jauaes  ,  avancées  ,  &  une  épine  creufée  en  gout- 
tière ,  qui  s'élargit  un  peu  à  lextrémité ,  &  le  ter- 
mine nar  deux  lobes  arrondis  ou  par  une  échan- 
crure  bien  marquée.  L'abdomen  efl  pointillé  , 
noir,  avec  une  laclie  tranfverfe,  d'un  jaune-blanc 
fur  chaque  anneau.  Les  pattes  font  l'errugineufes  , 
avec  les  cuiffes  antérieures  noires.  Les  nervures 
des  ailes  font  d'un  brun-teflacé. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France,  en  Italie, 
aux  environs  de  Paris. 

5.  OxTBÈi.E  armé. 

O.rrsEi.us  armiger. 

O.rybelus  fcutello  bidentato  mucrnneque  emai^ 
ginaio  f  nigery  abdoininis fegmentis  puKclis  duo.~ 
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bus  tranfverfisjliwis  ;  tarjis  tibiifqwê^aniicisjir- 
nigineis. 

Il  reflemble  à  l'Oxybèle  redoutable.  Les  anten- 
nes font  noires ,  avec  l'extri-milé  brune.  La  tête  e(l 
noire,  avec  un  k'^j^er  duvet  argenté  fur  le  front. 
La  ))ouclie  efl  noire.  Le  corcelet  eft  pointillé, 
noir  ,  fans  laclie.  L'écuflbn  efl  armé  de  deux  pe- 
tites lames  avancées ,  jaunes ,  8:  d'une  épine  noire , 
creufée  en  gouttière ,  qui  s'élargit  un  peu  à  l'extré- 
mil  i' ,  &  fe  termine  par  deux  lobes  ou  par  une  échan- 
cr'  rc  bien  marquée.  L'abdomen  ellpoiulillé  ,  noir, 
(avec  une  petite  tache  tianfverfe,  jaune  ,  de  chaque 
côté  des  anneaux.  Les  pattes  font  noires,  avec  les 
■farfes  &.  les  jambes  antérieures  ferrugineux.  Les 
nervures  des  ailes  font  noires. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

C.  OxvBÈLE  combattant. 

OxrsELtrs  pugnax. 

Oxybeliis  fcutcl/o  hidentato  ijvucroneqiie  oh- 
iufo  ,  niger ,  abdomine  rnaculis  decein  Jlat'is  j 
pedibus  nigrisjlavo  tnaculatis. 

Il  eft  plus  grand  que  rOxjbèle  redoutable.  Les 
antennes  font  noires ,  avec  l'extrémité  noirâ- 
tre. La  tète  eft  noire  ,  légévement  couverle  d'un 
duvet  argenté.  Les  anlennules  &  les  mandibules 
font  également  noires.  T^e  corcelet  eft  ponflué  , 
noir,  avec  deux  points  jaunes  de  chaque  côté  du 
fegment  antérieur.  L'éculTon  a  deux  petites  lames 
jaunes  &  une  épine  noire  ,  obtufe  ,  creufée  en 
gouttière.  L'abdomen  eft  légèrement  pubefcent , 
pointillé,  noir,  avec  une  grande  tache  jaune  de 
chaque  côté  des  cinq  premiers  anneaux.  Les  pattes 
font  noires  ,  avec  la  partie  anlérieure  des  jambes 
de  devant  &  une  partie  des  cuiffes  jaunes.  Les 
patics  intermédiaires  ont  un  peu  de  jaune  au  haut 
des  jaml)es  &  fous  les  cuiffes.  Les  poftérieures  n'ont 
«n  peu  de  jaune  qu'au  haut  des  jambes.  Les  ailes 
ont  leurs  nervures  noires. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

7.  OxTBÈLE  lamelle. 

OxrBELus  îamellatus. 

r 

Oxybelus fcutello  pomelo  emarginato ,  lami- 
nàquejijjà  ,  niger ,  cinereo  pubefcens  ,  abdomine 
Jajciis  interruptis  Jlai'is. 

Il  a  trois  lignes  &  demie  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  d'un  brun-ferrugineux.  La  tête  eft 
noire  ,  légèrement  couverte  d'un  duvet-blanchâ- 
tre ,  plus  ferré  S:  ai'genté  fur  le  front.  La  bouche 
eft  ferrugineufe  ,  avec  l'extrémité  des  mandibules 
noire.  Le  corcelet  eft  pointillé,  noir,  légèrement 
couvert  d'un  duvet  blanchâtre  ,  un  peu  plus  ferré 
fur  les  côtés  de  la  poitrine.  Le  fegment  antérieur 
eft  jaune  ,  &  l'écaillé  de  la  bafe  des  ailes  eft  brune. 
On  voit  deux  points  jaunes  fur  l'écuffon  ,  une  lame 
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avancée  ,  (^chancrée ,  jaune  ,  &  liiie  antre  en  def- 
fous  beaucoup  plus  avancée  ,  ftriée  ,  large  ,  pref^ 
qu'ovale  ,  fendue  ou  lîilobée  à  l'extrémilé,  d'un 
lirun-fcrrugineux  ou  d'un  binin  très-foncé.  L'ab- 
domen eft  pointillé ,  noir ,  avec  des  bandes  jaunes , 
dont  quelques-unes  &  quelcpiefois  toutes  interrom- 
pues. Les  pattes  font  ferrugineufos,  avec  les  cuill'es 
anlèrieures  jaunes.  Les  ailes  ont  leurs  nervure» 
brunes. 

Je  l'ai  trouvé  en  Egj'pte  &  «ax  environs  de 
Bagdad. 

8.  OxTBÈi-E  redoutable. 

Oxybelus  uniglumis. 

Oxybelus  fcutello  bidentato  mucmneque  oh- 
tufo ,  niger,  nhdominis  fegmentis  utrinquè  ma- 
cula tninfverj  a  ,  albâ. 

Oxybelus  uniglumis.  Fabb.  S}Jl.  Pyez.p.  3l6. 
«°.  s. 

Cnibro  uniglumis.  Fabs.  Fnt.  Syjl.  cm.  iom.  3. 
p.  000.  n°.  sa., 

O.rybelus  uniglumis.  Lat.-».  Gen.  Crujf.  &  Inf. 
tom.  4.  p.  78.  —  Hijt.  nat.  des  Crujl.  &  des  Injecl. 
tom.  i3.  p.  307. 

Crabro  uniglumis.  Panz.  Faun.  Genn.  Fafc.  64. 
tab.  14.  —  Kiitifc.  Kevif.  p.  191. 

Oxybelus  uniglumis.  JuR.  Hyiii.  p.  2.1'J. 

Crabro  uniglumis.  Ross.  Faim.  Etrufc.  tom.  2. 
p.  02.  —  Illig.  tom.  2.  p.  l5l. 

Cet  infefle  paroît  avoir  élè  confondu  avec 
quelques  autres  efpèccs.  Ce  qui  le  diftingue  ,  c'eft 
que  le  corcelet  eft  tout  noir.  L'écuffon  a  deux 
petites  lames  jaunes  &.  une  épine  noire,  avancée, 
obtufe,  creufée  fupèrieurement  en  gouttière.  L'ab- 
domen eft  liffe  ou  .à  peine  pointillé  ,  marqué ,  fur 
chaque  anneau  ,  ou  fur  les  deux  ou  trois  premiers 
feulement ,  de  deux  petites  taches  d'un  jaune- 
blanc.  Les  patles  font  ferrugineufes  ,  avec  les  cuif- 
fes noires.  L'extrémilé  des  cuiffes  eft  quelquefois 
ferrugineufe  ,  &  il  y  a  quelquefois  un  peu  de  noir  à 
la  partie  extérieur^  des  jambes  poftérieures.  {^Voy. 
Frelon  redoutable  ,  rtP.  04.  ) 

q.  OsTBÈLE  belliqueux. 

Oxybelus  bellicofus. 

Oxybelus  fcutello  lamina  bidentatâ  mucronc- 
que  obtufo ,  niger,  abdomine  rnaculis fex  trunf- 
verjis  albis  ,  pedihusjlavoj'ufcoque  vanis. 

Il  reffemble  beaucoup  à  l'Oxybèle  mucroné.  Les 
antennes  font  noues.  La  bouche  eft  noire,  avec 
les  mandibules  extérieurement  jaunes.  La  tête  eft 
noire ,  avec  un  très-léger  duvet  argenté.  Le  corce- 
let eft  pointillé  ,  noù- ,  avec  le  premier  fegment 
.  iaune  ,  à  peine  coupé  au  milieu  par  une  petite 
^  ^  Ffffa 
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ligne  noire.  On  voit  un  point  jaune  ,  de  chaque 
coté,  à  l'extrémité  du  fegment.  L'écaillé  de  l'ori- 
gine des  ailes  efl  ferrugineufe  ,  marquée  d'un  très- 
lelit  point  jaune.  L'écuffon  a  une  lame  tranlverfe  , 
ijidentée  ,  jaune,  &  une  épine  au  défions  ,  creulée 
en  gouttière,  obtufe,  noire  à  la  bafe,  ferrugineufe 
à  l'exlrémité.  L'abdomen  efl  finement  pointillé  , 
légèrement pubefcent,  noir,  avec  uuepeliie  tache 
tranfverfe,  d'un  jaune-blanc  ,  de  chaque  côté  des 
premiers  anneaux.  Les  pattes  antérieures  font  jau- 
nes ,  avec  la  partie  fupéiieure  des  cuiffes  noirâ- 
tre, &  l'extrémité  des  jambes  d'nn  jaune  un  peu 
obfcur.  Les  intermédiaires  font  d'un  jaune  un  peu 
obfeur ,  avec  les  jambes  jaunes.  Les  poilérieures  font 
d'un  jaune-obfcur,  avecla  partie  fupérieuredesjara- 
bcs  jaune.  Les  ailes  onl  leurs  nervures  noirâtres.^ 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  &  m'a  été 
communiqué  par  M.  LatreiUe. 

10.  OxYBÈLE  mucroné. 

OxrBEZUS  mucronatus. 

Oxyhelus  fcutello  hidentato  mucroneque  trun- 
cato  ,  nige'r,  Jlai'o  maculatus j  'pedibus  Jlafis , 
Jemoribus  nigris. 

0.rybelus  mucronatus.  Fabr.  Syjlem.  Pyezat , 
p.  3l8.  n".  5. 

Crabro  mucronatus.  Fabb.  Eut.  Syji.  em.  t.  2. 
p.  3oo.  n°.  25. 

0.rybelus  mucronatus.  Panzer  ,  Faun.  Germ. 
Fafc.  73.  iab.  19. 

Ojcybelus  mucronatus.  Latb.  Gen.  Cmjl.  &  InJ. 
iom.  4.  p.  79. 

0.rybelus  mucronatus.  Jur.  Uym.  p.  S17. 

Tl  reffemble  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  à  rOxybèle  redoutable.  Les  antennes  fout 
noires ,  avecTextrémilé  un  peu  ferrugineufe.  La 
tête  eft  noire  ,  avec  un  léger  duvet  argenté  fur  le 
front.  La  bouche  elt  noire.  Le  corcelet  efl  poin- 
tillé, noir,  avec  deux  points  jaunes ,  tranfverfes  , 
far  le  premier  fêlent ,  &  un  autre  de  chaque 
côté.  L'écaillé  de  l'origine  des  ailes  efl  obfcure  , 
avec  un  petit  point  jaune.  L'écufTon  efl  marqué  de 
deux  petites  lames  jaunes  &  d'une  épine  noire  , 
creufée  en  gouttière  ,  tronquée.  L'abdomen  efl 
pointillé,  no'îr,  avec  une  tache  jaune  de  chaque 
côté  des  quatre  ou  cinq  premiers  anneaux.  Les 
pattes  font  jaunes  ,  avec  les  cuifies  noires.  Une 
partie  des  cuiffes  antérieures  cft  jaune,  &  il  y  a 
un  peu  de  noir  aux  jambes  poflérieures.  Les  ner- 
vures des  ailes  font  noires. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

1 1.  OxYBÈLE  trident.  ,.     i;i! 

O.YYEEJ.us  tridens.  '  ■  ''  '^^ 

O.rybelus  fcutello   bidcniato   mucroneque  oh- 
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tufo  ,  niger,  abdominis  fegmentis  utrinquè  ma- 
cula Jla^'â  ;  pedibus  nifis,  Jemoribus  nigris. 

0.rybelus  iridens.  Fabb.  SjJI.  Pyez.  pag.  3l8. 
n".  6. 

Crabro  tridens.  Fabr.  Entom.  Syjl.  em.  Suppl. 
tom.  5.  p.  270. 

Nornada punitata.YABR.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  346.  n".  3. 

O.rybelus  tridens.  Jur.  Hym.  p.  217. 

Il  reffemble  beaucoup  à  l'Oxybèle  mucroné  ; 
mais  il  ell  un  peu  plus  grand.  Les  antennes  font 
noires  à  leur  bafe,  ferrugineufes  à  leur  extrémité. 
La  tête  efl  noire  ,  avec  un  léger  duvet  argenté  far 
le  front.  Le  corcelet  efl  noir  ,  fans  tache.  L'éculfon 
efl  armé  de  deux  petites  dents  jaunes  &.  d'une 
épine  creufée  en  gouttière,  noire.  L'abdomen  efl 
noir,  glabre,  avec  une  tache  tranfverfe  ,  jaune, 
de  chaque  côté  des  anneaux.  Les  pattes  font  fer- 
rugineufes ,  avec  les  cuiffes  noires. 

Ufe  trouve  en  France,  en  Allemagne. 

Nota.  Le  Nomada  punclata  ,  décrit  par  Fabri- 
cius  comme  venant  du  Canada,  &  cité,  par  cet 
auteur ,  comme  étant  le  même  infcfle  que  l'Oxj'- 
lîèle  trident ,  me  paroît  différer.  11  a  un  petit  point 
calleux,  jaune,  au-devant  des  ailes,  tandis  que  le 
corcelet  de  l'autre  efl  fans  tache. 

12.  OsybÈle  nigripède. 

Oxï'BELVS  nigripes. 

O.rybelus  fcutello  trifpinofo  ,  niger,  abdominis 
Jegmento  primo  punclis  duobusJlaV}S. 

Il  a  un  peu  plus  de  trois  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  noires  ,  avec  l'extrémité  un  peu  fer- 
rugineufe. La  tête  eil  noire.  Le  corcelet  efl  poin- 
tillé, noir,  fans  tache.  On  voit  fur  l'éculTon  trois 
épines  de  la  même  couleur,  dont  deux  arquées 
intérieurement,  &  la  ti-oifième  un  peu  plus  lon- 
gue ,  creufée  en  gouttière  ,  tronquée  ,  un  peu 
ar(]uée  en  deffous.  L'abdomen  efl  finement  poin- 
tillé ,  noir,  avec  un  point  jaune  de  chaque  côté 
du  premier  anneau  ,  ou  quelquefois  entièrement 
noir^Les  pattes  font  noires  ,  avec  les  jambes  an- 
térieures ,  à  leur  partie  interne  ,  les  tarf'es  des 
mêmes  jambes,  U.  l'exlrémité  des  autres  taries, 
ferrugineux.  Les  nervures  des  ailes  font  d'unbrua- 
noirâlre. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France,  aux  environs 
de  Paris. 

i3.  OxYBÈLE  noté. 

OxFBELUS  \/t,-notatus. 

O.rybelus  fcutello  bidentato  mucroneque  ob- 
tufo  ,  niger ,  argenteo  pubefrens  ,  abdominis  feg- 
mentis maculis  duabus  tranfverjis  ,  Jlavis. 
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O.rybelus  çuatiiorde'ciin  nota/us-  JuR.  Hy>n. 
^.217.  tiib.  \i.  fig.  5. 

O.ryheliis  quatuoidecim  notatus.  Latr.  Gcn. 
Crujt.  &  luf.  tom.  4-  P-79- 

Il  n'a  guère  au-delà  de  deux  lignes  &  demie  de 
longueur.  Les  antennes  fout  noires  à  leur  Lafe  , 
ferru^ineufes  à  leur  extri'mllé.  La  tèle  ed  noire  , 
fortement  poinlillé^e  ,  légèrement,  couverte  d'un 
duvet  Liane  ,  un  peu  plus  ferré  &,  argenté  fur  le 
front.  Les  mandibules  font  d'un  jaune-fauve  ,  avec 
l'extrémité  noire.  Le  corcelet  cft  fortement  poin- 
tillé, noir,  léa;érement  couvert  d'un  duvet  blan- 
châtre, avec  le  ferment  antérieur  jaune,  &  l'é- 
caille  de  l'onirine  des  ailes  brune,  marquée  d'un 
point  jaune.  L'écufl'on  a  deux  points  jaunes,  deux 
petites  lames  jaunes  Se  une  épine  avancée  ,  creulée 
en  gouttière  ,  terminée  en  pointe  obtufe.  L'abdo- 
men eft  pointillé,  noir,  avec  deux  taches  jaunes 
fur  chaque  anneau  ,  qui  forment  des  bandes  inter- 
rompue-;. Les  pattes  l'ont  jaunes  ,  avec  uue  partie 
des  cuiffes  antérieures  &  la  majeure  partie  des  au- 
tres noires.  Les  ailes  ont  leurs  nervures  d'un  brun- 
clair. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France,  en  Italie  , 
dans  la  Grèce  ,  dans  les  îles  de  l'Archipel. 

l4-  OxYBÈLE  hémorrhoïdal. 

Ox'f'BELUS  haeinorrlioidtilif. 

O.rybelus  fcutello  bidentoto  mucroneque  aciito, 
nigt-r,  abdoniine  puncjisjlai'is ,  ano  tibiifquejef- 
rugincis. 

Il  a  un  peu  plus  de  deux  lignes  de  longueur.  Les 
anteuues  font  noires  ,  avec  l'extrémité  ferrugi- 
neufe.  La  tête  cil  pointillée ,  noire.  Les  mandibules 
lont  ferrugineufes  ,  avec  l'extrémité  noire.  Le  cor- 
celet efl  pointillé  ,  noir  ,  avec  un  peu  de  jaune 
fur  le  fegiuent  antérieur.  L'éeuflbn  eft  marqué  , 
comme  dans  les  eipèces  jirécédenles  ,  de  deux 
dents  ou  lames  avancées,  jaunes  ,  &  armé  d'une 
épine  en  deilous  ,  étroite,  creufée  en  gouttière. 
L'abdomen  eil  finement  pointillé  ,  noir,  avec  un 
point  jaune,  traufverfal ,  de  cliaque  côté  des  trois 
premiers  anneaux  ;  le  dernier  eft  ferrugineux ,  aiufi 
qu'une  partie  du  pénultième.  I^es  pattes  font  fer- 
rugineufes,  avec  les  cuilTes  noires.  Les  nervures 
des  ailes  font  d'un  tcftacé-pâlc. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris.. 

i5.  OxTBÈLE  triple-épine. 

Oxi'BELUS  trifpinofus. 

O.vybelus  fcutello  bideiHaio  mucronaicque , 
niger ,  abdnmine  utrlnquè  punclis  diiobusjlavis. 
Fabr.  Syjl.  Pycz.  p.  3i8.  n".  7. 

Crabro  irifpinnfus.  Fab».£«^  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  5oi.  n°.  2G.. 
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o.vybelus  trifpinojus.  Latr.  Gen.  Cfijl-  &  Jnf. 
tom.  4.  p.  79.  tub.  \a.Jig.  l3. 

Oxybelus  trifpinofus.  Jun.  Hyni.  p.  217. 

T'oye-,  pour  la  deferiplion  8c  les  antres  f_yno>- 
nymes,  Abeille  triple-épine  ,  a°.  76. 

16.  OxYBÈLE  biponflué. 

O.rrBELVS  bipunclalus. 

O.rybelus  fcutello  bidentatn  mucroneque  acuto , 
niger ,  abdoniine  punclis  daobus  minutisjlains. 

H  refl'emble  au  précédent  pour  la  forme  & 
la  grandeur.  Il  a  un  peu  plus  de  deux  lignes  de 
longueur.  Les  antennes  fout  noires.  La  tête  eft 
pointillée  ,  noire  ,  avec  un  léger  duvet  argenté  fur 
le  front.  Les  mandiliules  font  jaunes,  avec  l'extré- 
mité noire.  Le  corcelet  eft  pointillé  ,  noir  ,  à  peire 
pubefcent.  Ou  voit  fur  l'écufl'on  deux  dents  avan- 
cées, noires,  &.  une  épine  plus  avancée ,  creufée 
fupérieurement  en  gouttière,  &  terminée  en  pointe. 
L'abdomen  eft  lifl'e  ,  noir,  luifant ,  avec  un  petit 
point  jaune  de  chaque  côté  du  premier  anneau. 
Les  pattes  font  noires  ,  avec  la  partie  antérieure 
des  premières  jambes  ,  jaune.  Les  nervures  des 
ailes  font  teftacées  ,  pales. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  &  m'a  ét^ 
communiqué  par  M.  Latreille. 

17.  OxYBÈLE  pygmée. 

OxVBBlxrs  pygmceus. 

Oxybelus  thorace  bidentato  mucroneque  acutir, 
niger,  abdomine  punclis  quatuor  albis  j  pedibus 
fufcozferrugineis ,  fimoribus  nigris. 

Il  a  deux  lignes  de  longueur  ,  &  eft  un  peu  plus 
étroit  que  les  précédens.  Les  antennes  font  noires, 
avec  l'extrémité  d'un  brun-fen-ugineux.  La  tête 
eft  noire  ,  avec  un  duvet  argenté  fur  le  front.  La 
bouche  eft  noire.  Le  corcelet  eft  finement  poin- 
tillé,  noir,  fans  tache.  L'écaillé  de  l'origine  des 
ailes  eft  brune.  L'écufl'on  a  deux  petites  lames  noi- 
res ,  &  une  épine  de  la  même  couleur,  creufée  en 
gouttière  ,  pointue.  L'abdomen  eft  à  peine  pubef- 
cent,  très-finement  pointillé  ,  noir,  avec  un  point- 
d'un  jaune-blanc  de  chaque  côté  des  deux  premiers, 
anneaux.  Les  cuifles  font  noires.  Les  jambes  &  les 
larfes  font  d'un  ferrugineux  obfcur  ,  avec  les  jam- 
bes poftérieures  un  peu  noirâtres  à  leur  partie  ex- 
térieure. Les  ailes  ont  leurs  nervures  teftacées. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  &  m'a  été 
communiqué  par  M.  Latreille. 

OXYCÈRE.  O.rycera.  Genre  d'infefles  de  l'Or- 
dre des  Diptères ,  St  de  la  famille  des  Stratio- 
mydes. 

Les  Oxycères  ont  les  anteunes  courtes  ,  renflées , 
terminées  par  un  petit  filet  fétacé  i   la  trompe 
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courte,  cachée;  l'abdomen  di'primé,  auiïi  large 
que  loiio;;  les  nervures  des  ailes  peu  apparcnles. 

Ces  infefles  ont  été  confondus ,  par  tous  les  au- 
teurs ,  avec  les  Strntionies  ,  auxquels  ils  rcfl'em- 
Llent  elleclivement  par  la  forme  du  corps  &  des 
ailes  ,  mais  dont  ils  diffèrent  efleulielleuient  par 
ies  antennes,  qui  font  à  articles  alongés  &  didincls 
dans  ceux-ci ,  tandis  que  ,  dans  les  Oxycères ,  le 
premier  article  i(l  court,  alfcz  gros,  aminci  à  fa 
bafe.  Les  quatre  fuivans  font  courts,  (rès-ferrés  , 
&,  forment ,  à  eux  quatre  ,  une  maiïe  ovale  ;  le  der- 
nier donne  naiffance ,  à  fa  partie  fupérieure  ,  à  un 
petit  filet  fétacé  ,  de  lu  longueur  de  tous  les  autres 
tirlicles  pris  cnferable.  Elles  fout  inférées ,  très- 
près  l'une  de  l'autre  ,  à  la  partie  antérieure  de  la 
lète  ,  un  peu  au  dellus  de  la  trompe. 

Celle-ci  eft  courte ,  coudée  à  fa  bafe  ,  rélraâile  , 
bilabiée  à  fon  extrémité  ;  elle  renferme  des  foies 
que  je  n'ai  pu  développer  ,  mais  dont  le  nombre 
ce  m'a  pas  paru  excéder  trois  :  elles  font  contenues 
dans  la  rainure  de  la  trompe  ,  par  une  petite  lan- 
guette ou  lèvre  fupérieure.  On  voit  deux  anten- 
nules  fort  courtes  qui  accompagnent  la  tioinpe  , 
.&.  qui  font  inférées  à  fa  bafe  latérale ,  un  peu  fupé- 
rieure. 

La  tête  eft  plus  large  que  longue,  prefqu'aulFi 
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large  que  le  rorcelet.  Elle  porte  deux  grands  ycut 
à  réf(;au  placés  à  la  partie  latérale  ,  &  trois  petits 
yeux  llfl't-s  ,  fort  rappiocliés  ,  difpofés  en  triangle 
fur  le  verlex. 

Le  corcelet  ell  peu  élevé,  arrondi,  prefque  cy- 
lindrique ,  terminé  par  un  écufl'on  un  peu  élevé  , 
orchnairement  armé  de  deux  épines  aiguës,  prel- 
que  droites  ou  légèrement  arquées. 

L'alidomeii  eft  déprimé ,  tranchant  fur  les  côtés , 
aulii  large  que  long  ,  ou  même  plus  large ,  terminé 
en  pointe  obtulé. 

Les  pattes  font  fimples ,  de  longueur  moyenne, 
terminées  par  deux  ou  trois  petites  pelottes  fpon- 
gieufes  Si  par  deux  trocliets. 

Les  ailes  font  un  peu  plus  longues  que  l'abdo- 
men. Les  nervures  marginales  font  affez  bien  mar- 
quées; mais  on  voit ,  vers  le  milieu  ,  une  cellule 
prefqu'ovale ,  d'où  partent  quatre  nervures  à  peine 
marquées. 

Les  Oxycères  paroiftent  peu  différer  des  Slra- 
tiomcs  &  des  Némolèles,  tant  pour  leurs  larves, 
que  pour  les  habitudes  &  la  manière  de  vivre  des 
iufeiles  parfaits.  Les  premières  kabilenf  les  eaux 
douces  ,  Si.  les  derniers  fréquentent  les  fluui's  di& 
plantes  qui  croifl'eiit  dans  les  prairies  liuinides, 
autour  des  rivières ,  des  étangs  ,  des  mares. 
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OXTCERA.  M-EiG.   Jllig.   Latr.   MUSCJ.   Linn.  Scop. 
STRATIOMYS.  Geoffr.  Fabr.   Scmell. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes  ,  de  six  articles  -,  le  premier  obconirpie  \  les  quatre  suivans  com- 
primes ,  formant  une  masse  ovale  ;  le  deruier  sétiforrae. 

Trompe  courte,  coudée,  bilabie'e,  rétractile. 

Deux  antennules  courtes,  peu  distinctes,  biarticulées. 

Ailes  avec  une  cellule  ovale  vers  le  milieu,  d'où  partent  quatre  nervures  peu  dis- 
tinctes. 

Écufson  ordinairement  arme  de  deux  épines. 


ESPÈCES. 


1.  OxvcÈRE  bjpoléon. 

]\oire  ;  cotés  du  corcelet  et  de  l'ahdo- 
iiieii  a\'ec  des  taches  jaunes. 

2.  OxicÈRE  rayée. 

ferle;  corcelet  avec  des  lignes,  abdo- 
men avec  des  bandes,  noires. 

3.  OxTciiKE  variée. 

Noire  ;  corcelet  avec  deux  lignes,  ab- 
domen avec  une  bande  et  des  taches , 
jaunes. 


4..  OxyciîRE  niaculée. 

Noire  ;  corcelet  avec  six  lignes  ,  ab- 
domen avec  neuf  taches ,  jaunes. 

5.  OaYcéhe  nigricorne. 

Noire  ;  corcelet  avec  quatre  lignes  in- 
terrompues ,  jaunes  ,•  côtés  de  l'abdomen 
jaunes. 

6.  OxvcÈEE  léonine. 

Noire;  éciisson,  hase  et  extrémité  de 
l'abdomen  jaunes. 


'Î^.JSI 
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•    I.  OxYCÈnÈ  liypoléon. 

OxrcERA  liypoleon. 

Oxycera  atra  ,  thoracis  ahdoininifque  laterihiis 
Jlaço  maculatis. 

O.rycera  hypoleon.  Meig.  Dipt.  loin-  l-  p-  ii^'7- 
îab.  %.fig.  3. 

Oxycera  hypoleon.  Lath.  Gen.  Crujl.  &  Infect. 
tom.  4-  p-  s.'J'J. 

Mu/ca  hypoleon.  Linn.  S\Jl.  Nat.  2.  pag.  980. 
B".  7. 

Stratiomys  atrxi ,  iliomce  ahdumiucqtie  maculis 
Jiai'is.  Geoffr.  LtJ'.  Par.  3.  p.  4B1.  11°.  6. 

Straiiojjiys  maculata.  Fouac.  Ent.  Par.  t.  2. 
p.  468.  n".  6. 

Blufca  rara.  Scop.  Ent.  Cam.  n".  912. 

Stratiomys  hypoleon.  Panzer  ,  Faun.  Geim. 
Fajc.  1.  tab.  14. 

Elle  a  environ  trois  lignes  de  longueur.  IjCs  an- 
tennes fout  noirâtres.  La  tôle  ell  jaune,  avec  une 
ligne  noire  fur  le  front ,  Sile  verlex  noir.  Le  corce- 
let  efl  noir ,  avec  les  côt(?s ,  l'i^culTon  &.  une  tache  , 
de  chaque  côté ,  au  doffus  de  l'écuflon ,  jaunes.  L'é- 
cuffon  efl  armé  de  deux  épines  un  peu  arquées  , 
jauues.  L'abdomen  eft  court,  large,  noir,  avec  fix 
taches  ,  dont  une ,  à  la  bafe ,  prelque  carrée  ,  deux 
oblongues  de  chaque  côté  ,  &  une  triangulaire  à 
l'extréniité.  La  poitrine  efl  noire,  avec  uue  petite 
tache  jaune  fur  les  côtés.  Le  delTous  de  l'abdomen 
e(l  noir  ,   avec  un  peu  de  jaune  au  milieu. 

Elle  fe  trouve  dans  les  prairies  humides  de  toute 
l'Europe. 

2.  OxYcÈRE  rayée. 

OxrcERA  trilineata. 

Oûcycera  viridis  ,  thorace  lineis  abdoniine  ^qf- 
ciis  nigris. 

O.rycera  trilineata.  Meig.  Dipt.  tom.  \.p.  icrj. 
tab.  ^.Jig.  2. 

Oxycera  trilineata.  luA-fB..  Gen.  Cnijl.  &  Ijifect. 
iom.  4.  p.  278. 

Mujca  trilineata  antennis  ,filatis  clai>atis , 
Jcutello  bidentato  ,  corpore  viridi ,  thorace  lineis 
abdomineque  Jajciis  nigris.  Linn.  Syjl.  Nat.  2. 
p.  980.  n°.  6. 

Stratiomys  luteo-t'itêjcens  ,  thorace  lineis  tribus 
Ion gituduialihus  ,  abdomine  tribus  tranfferjis , 
arcualis,  nigris.  Geoffr.  Inf.  Par.  iom.  2.  p.  482. 
n".  7. 

Stratiomys fafciata.  Focrc.  Ent.  Par.  tom.  2. 

p.   468.   71°.   7. 

Stratiomys  trilineata.  Fabr.  Enlotn.  Syjl.  cm. 
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tom.  4.  pag.  207.  n".  19.  —  S)Jl.  And.  pag.  85. 

Stixitiomys  trilineata.  Panzer  ,  Faun.  Gemi. 
Ftijc.  I.  tab.  i5. 

Stratiomys  trilineata.  Schell.  Dipt..  tab.  24. 
Jig-  5- 

Elle  a  deux  lignes  &  demie  de  long.  Les  anten- 
nes font  noires ,  avec  la  bafe  jaunâtre.  La  tèle  cil 
verte  ,  marquée  d'une  ligne  noire  ,  qui  va  de  la 
bafe  des  antennesjufqu'aux yeuxlilles.  Le  corcélet 
efl  vert ,  avec  trois  ligues  noires  fur  le  dos.  L'ccuf- 
fon  elt  vert,  armé  de  deux  épines  jaunes.  L'abdo- 
men ell  vert ,  marqué  de  quatre  bandes  noires.  Le 
balancier  ell  vert.  Les  pattes  font  jaunes.  Les  ailes 
font  tranfparentes ,  avec  les  nervures  jauues. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe,  dans  les  prés 
très-liumides. 

3.  Oxtcère  variée. 

OxvcERA  variegata. 

O.rycera  nigra  ,  thorace  lineis  duabus  ,  abdo- 
mine Jcifciâ  maculij'que  Jlai'is. 

Elle  relTemble  beaucoup  à  l'Oxycère  rayée.  Les 
antennes  font  d'un  jaune-obfcur.  La  tête  efl  jaune, 
avec  une  ligne  noire  furie  front ,  &  le  vertex  noir. 
Le  corcelet  efl  noir,  avec  deux  lignes  jaunes  fur 
le  dos  &  une  fur  les  côtés.  L'écuÛ'on  efl  jaime  , 
armé  de  deux  épines  un  peu  arquées.  L'abdomen 
ell  noir,  avec  une  tache  jaune  à  la  bafe,  une  ta- 
che fur  les  côtés,  une  bande,  puis  deux  tache» 
plus  grandes  que  les  premières  ,  qui  fe  joignent 
quelquefois  par  une  petite  ligne ,  &  une  autre  tache 
à  l'extrémité.  La  poitrine  ell  noire  ,  avec  queUjues 
taches  jaunes  fur  les  côtés.  Les  pattes  font  jaunes. 
Les  ailes  font  tranfparentes  ,  avec  les  nervures 
blanchâtres. 

Elle  fe  trouve  en  Caroline,  d'oii  elle  a  été  ap- 
portée par  M.  Bofc. 

4.  Oxtcère  maculée. 

Oxycera  maculata. 

O.rycera  nigra  ,  thorace  lineis  fex ,  abdomine 
maculis  novemjlat'is. 

Elle  leffemble  aux  précédentes.  Les  antennes 
font  jaunes.  La  tête  eft  noire  ,  avec  deux  lignes  fur 
le  front  &  le  bord  poftéiieur  jaunes.  Le  corcelet  efl 
noir  ,  avec  fix  lignes  jaunes  ,  dont  deux  ,  de  cha- 
que côté,  fe  réunifient  par  les  deux  extrémités. 
L'écuffon  efl  jaune  ,  armé  de  deux  épines  prefque 
droites.  L'abdomen  efl  noir,  avec  une  tache  jaune 
à  la  bafe  ,  uue  autre  au  milieu  ,  trois  de  chaque 
côté  &  une  à  l'extrémité.  La  poitrine  efl  noire  , 
avec  une  tache  cpii  s'élève  en  écaille  furies  côtés. 
Le  deffous  de  l'abdomen  ell  noir,  bordé  de  jaune. 
Les  pattes  fout  jaunes.  Les  ailes  fout  tranfparentes , 
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avec  les  nervures  d'uu  jaunc-blancliâire.  Les  ba- 
lanciers font  jaunes. 

Elle  le  trouve  en  Caroline  ,  d'où  elle  a  été  ap- 
portée par  M.  Bolc. 

5.  OxycÈre  nigricorne. 

Oxrc£ji^  nigriconiis. 

Oarycera  nigrti ,  thnrace  lineis  quatuor  inter- 
ruptts  ahdominij'que  lateribusjlafis. 

Elle  efl  un  peu  plus  petite  que  les  précédentes. 
Les  antennes  font  noires.  La  tête  ell  jaune  ,  avec 
une  ligne  furie  front  &  le  verlex  noirs.  Le  corce- 
let  eil  noir,  avec  quatre  lignes  jaunes,  interrom- 
pues, au  milieu.  L'écuflbn  eil  jaune,  armé  de  deux 
Eetites  épines  prefque  droites.  L'abdomen  eft  noir  , 
ordé  d'un  jaune-fauve  ,  intérieurement  feftonné. 
La  poilrine  eft  noire ,  avec  une  écaille  jaune  fur  les 
côtés.  Le  deffous  de  l'abdomen  efl  noir,  bordé  de 
jaune,  laquelle  couleur  jaune  s'étend  légèrement 
lur  le  bord  des  anneaux.  Les  pattes  font  jaunes. 
Les  ailes  font  franlparentes  ,  avec  les  nervures 
jaunâtres.  Les  balanciers  font  jaunes. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

6.  OxïcÈRE  léonine. 

OxYcERA  leonina. 

Ojcycera  atra  ,fcutello,  ahdotninis  baji  <iplce- 
quejlavis. 

0.rycera  leonina.  Meigen  ,  Dipt.  toin.  i. 
p.  io8. 

Stiatioinys  leonina.  Panzeb.  ,  Faun.  Genn. 
FaJ'c.  58.  tab.  21. 

Elle  a  deux  lignes  &  demie  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  noires.  La  lête  efl  noire,  avec  la  bou- 
clie  jaune ,  &  une  tacîie  de  la  même  couleur  der- 
rière les  yeux.  Le  corcolet  eft  noir,  luifant ,  mar- 
qué ,  de  chaque  côté ,  d'une  petite  ligne  jaune  ,  St 
d'un  point  de  la  même  couleur  à  l'origine  des 
ailes.  L'écuifon  cil  jaune,  armé  de  deux  épines  un 
peu  arquées.  L'abdomen  eft  noir,  avec  une  taclie 
jaune  àlabafe&  une  autre  à  l'extrémité.  Les  cuifl'es 
font  noires  ,  avec  l'extrémité  jaune.  Les  jambes 
foutjaimes,  avec  le  milieu  noir.  Les  tarfes  l'ont 
noirs,  avec  le  premier  article  jaune.  Les  ailes  ont 
leurs  nervures  jaunâtres.  Les  balanciers  fout  noirs  , 
avec  le  renflement  qui  les  termine  jaune. 

Elle  fe  trouve  en  Siléfie  ,  fur  le  bord  des  eaux. 

OXYOPE.  Oxyopcs.  Genre  d'infefles  de  la 
féconde  fechou  de  lOrdre  des  Aptères  ,  &  de  la 
famille  des  Arauéides. 

Les  Oxyopes  font  des  Aranéides  qui  femblent 

réunir  les  Araignées  crabes  des  auteurs  avec  celles 

de  la  famille  des  Araignées  loups.  Leurs  yeux  ,  au 

•nombre  de  huit  &.  inégaux ,   forment  une  efpèce 

U/JÎ.  Nat.  Inj:  Tome  VllI. 
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d'hexagone  alongé,  irrégulier,  ou  une  forte  de 
triangle,  dont  la  bafe  eft  courbe  ou  arquée  en  de- 
vant ,  &  occupe  l'extrémité  antérieure  du  corcelet , 
&  dont  la  pointe  eft  tronquée.  Ils  font  difpofés  , 
deux  par  deux  ,  fur  quatre  lignes  tranfverfes.  Ceux 
de  la  féconde,  &:  en  fui  le  ceux  de  la  quatrième, 
iont  plus  gros.  Les  pattes  font  alongées  &  grêles. 
La  première  paire  ell  la  plus  longue  ;  la  féconde 
&.  la  quatrième  fout  prefqu'égalcs  ,  &  la  troiCème 
eft  la  plus  courte. 

J'avois  d'abord  placé  là  feule  efpèce  qui  m'étoit 
connue,  dans  la  divifion  des  Araignées  crabe»  ,  &. 
je  l'avois  appelée  Araignée  hétérophthaline  ,  Ara- 
nea  lieteroplithalma  ( Hiji.  nat.  des  Cntjî.  &  des 
Inf.  toin.  j,  p.  280J.  Je  crus  ,  peu  de  lems  après  , 
devoir  en  icn-mer  un  genre  particulier,  fous  la  dé- 
fignalion  iMOjryope  ( Noup.  Dict.  d'Hi/l.  nalur. 
toin.  24,  tabl.  méth.  p.  ilyj ).  M.  Wâlckenaer  l'a 
depuis  nommé  Sphaje ,  Spluifus ,  &  il  fait  partie  de 
fa  tribu  des  Araignées,  divifion  des  Arpenteufcs  , 
Exploratoriœ.  Le  mot  CÎO.ryopcs ,  fignifiant  vue 
perçante  ,  pouvoit  très-bien  s'appliquer  à  des  ani- 
maux que  la  Nature  paroit  avoir  favorifés  à  cet 
égard  ,  puifque  le  nombre  de  leurs  yeux  eft  de 
huit  ,  &.  dans  une  fitualioii  la  plus  propre  à  rece- 
voir, en  plus  de  feus  pollibles  ,  les  rayons  de  lu- 
mière. Cette  dénomination  ne  devoit  pas  élre  chan- 
gée,  &je  la  conl'erve. 

Les  deux  yeux  de  la  première  ligne  ,  ou  les  an- 
térieurs, font  très-pelits  &  rapprochés.  Ceux  de  la 
ieconde  ligne  font  très-écartés  l'un  de  l'autre  ;  lés 
quai re  derniers  forment  prefqiruu  carré,  dont  le 
côté  antérieur  eft  un  peu  plus  large.  Deux  de  ces 
yeux,  favoir ,  les  poftérieurs  ,  font  petits  5  mais  les 
deux  aulres  fout  les  plus  grands  ,  à  eu  juger  d'après 
le  dellin  de  M.  Walckenaer  ,  qui  a  étudié,  avec 
un  foin  particulier,  tout  ce  qui  eft  relatif  à  l'orga- 
nifation  &  aux  mœiu-s  des  Aranéides.  Ce  dcllia 
a  été  fait  fur  une  efpèce  exotique.  Dans  l'Oxyope 
bigarré  ,  que  nous  avons  en  Europe ,  les  yeux  de 
la  féconde  ligne  m'ont  paru  furpaiî'er  les  autres  en 
groll'eur.  Les  quatre  derniers  font  de  grandeur 
moyenne ,  &  prefqu'également  diflans. 

La  bouche  ,  comme  toutes  celles  des  animaux 
de  la  même  f  imille  ,  eft  compofée  dç  deux  mandi- 
bules ,  d'autant  de  mâchoires  &  d'antennules  ,  & 
d'une  lèvre  inférieure. 

Les  mandibules  reffernblent ,  en  général ,  à 
celles  des  Araignées  proprement  dites  Si  des  gen- 
res voifins.  Elles  font  aCez  longues  ,  perpendicu- 
laires ,  &  l'onglet  mobile  ,  ou  le  crochet  qui  les 
termine,  eil  petit  &  replié  fur  le  côié  interne. 

Les  mâchoires  font  alongées  ,  prefque  de  la 
même  largeur  partout ,  droites  &  arrondies  à  leur 
extrémité.  Leur  côté  extérieur  donne  naiîlance  , 
près  de  fa  bafe,  à  une  anteunule  tilifurnie,  de  ciuq 
articles,  dont  le  premier  très-court ,  doul  le  fé- 
cond ,  &.  enluite  les  deux  derniers,  plus  longs  5  le 
terminal  a  un  petit  crochet  au  bout. 

La  lèvre  forme  une  efpèce  de  carré  long,  s'élar- 
GgSS 
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piffant ,  &  s'arroncliffaut  un  peu  vers  fon  exlrérnitu 
î'upcrieure. 

Le  corps  des  Oxyoj^s  eil  obloiig ,  peu  ou  mé- 
diocrement vel;i.  Le  corcelet  fovaie  im  ovoïde 
t'iioit  8d  tronqué  anlériturement.  L'abdomen  ei't 
ovoido-coniquc.  l-os  pâlies  font  longues  âtilnes; 
la  première  paire  elt  la  plus  longue  ,  &  la  troiCème 
la  plus  courle.  Les  deux  auti-cs  font  prefqu'cgales. 

Je  u'airenconlré  qu'un  feul individu  del'CJxyope 
ligarré  ;  il  éloit  placé  fur  l'e-xtiéniilé  deU'écliée  de 
la  plauli;  nommée  Carline  Si.  au  dell'us  du  cocon 
renfernianl  fes  œufs.  Ce  cocon  eft  blanc,  orbicu- 
laire  &  aplati.  L'Oxyope  folTane,  obfervé  en  Caro- 
line par  M.  Bofc.  court  a]>rès  fa  proie,  &.  fe  ren- 
ferme dans  des  feuille»;  qu'il  ïapproclie  ,  alin  d'y 
pendre  l'es  a'uli. 

Ce  genre  d'^\j'anéides  eft  diffémlné  fur  tout  le 
Globe;  car,  outre  les  deux  efpèces  précédcnles, 
dont  l'une  d'Eux-ope  ,  &.  l'autre  de  l'Amérique  fep- 
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tenirionale,  nous  en  connoiffons  âcax  r.ntves,  & 
qui  font  propres  aux  Indes  oiientales.  11  paroît 
néanmoins  qu'il  faut  à  ces  Aranéides  un  climat 
chaud  ou  très-lempéré.  On  n'en  a  pas  trouvé  dans 
les  environs  de  Pans.  Les  individus  que  j'ai  vus 
avoient  tous  été  envoyés  du  midi  de  la  France  ,  & 
ces  Aranéides  mêmes  y  font  rares. 

M.  Walckenaer,  dans  fon  Tableait  des  aranéi- 
des,  çnumère  cinq  efpèces  de  Spliafes  ou  d'Oxyo- 
prs ,  dont  cvWes  qn  il  nomme  Indien,  Tixinfiilpin  , 
Fnjfanc  &  Tinioiien  ,  n'ont  pas  encore  élé  dé- 
crites. Je  donnerai  les  caraâères  de  la  jiremière 
de  ces  trois  efpèces;  la  féconde  m'eft  inconnue  , 
&  la  publication  de  la  troifîème  efl  rvfervée  à 
M.  Lefueur,  qui  acquerra  de  nouveaux  droits  à 
noire  recounoiOance  en  mettant  au  jour  le  fruit 
de  ka  recherches ,  &  de  celles  de  fou  ami  Péron , 
fur  la  ZooloLiie  des  terres  auflrales. 


Suite  de  l'Introduction  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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OXYOPE. 

OXYOPES.  Latr.   SPJîASUS.   ÎTalckenaer. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Yeux,  huit,  disposés  deux  par  deux  sur  quatre  lignes  transverses,  et  formant,  par 
leur  réunion,  un  ti-iangle  dont  la  base  est  arquée  et  occupe  l'extrcmité  antérieure  du 
corcelet ,  et  dont  la  pointe  est  tronquée  -,  les  jeux  de  la  seconde  ligne  ou  ceux  de  la 
troisième  plus  gros. 

Mandibules  perpendiculaires  ,  terminées  par  nu  crochet  replié  sur  leurs  côtés 
internes. 

Antennules,  deux,  filiformes,  insérées  près  de  la  base  extérieure  des  mâchoires. 

Mâchoires  .ilongées,  presque  de  la  même  largeur  partout,  droites  ,  arrondies  vers  le 
bout. 

Lèvre  inférieure  en  carré  long,  un  peu  dilaté  et  arrondi  vers  le  sommet. 

Pattes,  huit,  longues,  grêles-,  la  première  paire  plus  longue -,  la  troisième  plus  courte, 
et  les  deux  autres  presqu'égales. 


ESPÈCES. 


I .  OxïOPE  bigarré. 

/  c/h  ,  gris ,  mélangé  de  l'oiur  et  de 
noir;  pattes  d'un  rousseâtre-pâle ,  tache- 
tées de  noirâtre  ;  piquans  des  jambes 
alongés. 

a.  OxYOPE  rayé. 

Mandibules ,  corcelet  et  pattes  d'un 
jaunâtre  roux  et  pâle;  une  ligne  sur  les 
mandibules ,  et  trois  longitudinales  sur  le 


corcelet,  noirâtres  ;  abdomen  d'un  brun- 
obscur,  rayé  longiludinidement  de  rous- 
seâtre-pâle ;  ligne  dorsale  bifide  en  de- 
vant. 

3.  OxYOPE  indieu. 

Roussedtre ,  pâle  ,  avec  le  corcelet  et 
les  pattes  pointillés  de  noir;  yeux  de  la 
troisième  ligne ,  ou  le  cinquième  et  le 
sixième  plus  grands. 
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I.  OxYOPE  liigaiic'. 
OxroPES  vane^atu.f. 


Oxyopes  corpore  villnfo  ,  grifeo  ,  nifo-Tiigroquc 
vanoj  pedibus  pallido-riifi^/icnlil'us ,  JuJco-?/ia- 
culatis  y  fpinulis  tihialibus  elongatis. 

O.-cyopes  Pciriegatits.  I^atr.  Gcn.  Ctiijl.  S'  Irif. 
tom.  1.  p.  ll6. Jpec.  I. 

Arxinea  heierophthalma.  T.atr.  Ilijl.  nat.  des 
CrufL  &  des  Inf.  tom.  7.  p.  280. 

Spliafus  lieferoplithalmns  ,  tliordce  grifeo  ,  ril- 
lojh  ;  ahdoiniiie  ovato-conico ,  fuprà  nifo  ,Jii/ciâ 
onidi  ,  dilution- ,  fuhtùs  gri  feo.W  klk.  Htjl.  tititur. 
des  Aiaii.  Fuji.  5.  tab.  \S.  —  Tabl.  des  Arait. 
p.  19. 

Son  corps  a  ciiviioii  quatre  lignes  de  long.  Il  efl 
velu  ,  gns  ,  &  mélangé  de  noir  &  de  roux.  Ses 
pattes  font  d'uji  roux-pâle  &  tachetées  de  noirâtre. 
Les  épines  des  jambes  font  alongées.  Les  yeux  de 
la  féconde  ligne,  on  le  Iroiiicmc  &  le  quatrième  , 
font  les  plus  grands  de  tons.  Les  quatre  derniers 
font  prefcju'égaux.  J'ajouterai,  d'après  la  defci-ip- 
tion  deM.  Walckenaer,  que  fon  corcelet  eftpref- 
qu'audi  long  que  l'alHlomen  &  gris  5  que  cette  der- 
nière partie  e(l  ovoido-conique  ,  rougeâlre ,  ayant, 
en  defl'us ,  un  ovale  plus  pâle  ,  étroit,  peu  vilible; 
que  les  côtés  Bile  ventre  fout  recouvcrls  de  poils 
gris ,  formant  quatre  raies  longitudinales,  dont  les 
latérales  plus  larges  ,  8:  que  ces  raies  font  féparées 
par  trois  lignes  étroites ,  de  couleur  carmélite.  Les 
paîlc's  lont  prifque  dépourvues  de  poils  ,  mais  elles 
ov. I  '.!fs  piquans  très-longs. 

J  .:i  Ivouvé  celte  efpèce  aux  environs  deBrive  , 
département  de  la  Corrèze ,  fur  une  fleur  delfécliée 
de  Carlinej  elle  recouvroit  Ion  cocon,  qui  cftblanc, 
orLiculuire  Se  aplati. 

i.  OxroPE  rayé. 

OxvopES  lineatus. 

Oxynpes  mandihulis ,  thni-are  pedihufque  pal- 
lidè  ruJ'o-fliii'rJce7itihus  ;  jiniiidibulis  Inieâ  ,  iho- 
nicc  Jli/iiis  tribus  longitudiinililms  ,  J'uJ'lis  j  ab~ 
domine  ohfcurè  hnmiieo  ,  lineis  loiigiludinahhus 
pallido-rujejcentibus  j  Imeâ  duijali  antieè  J'ur- 
catâ. 

O.ryopes  lineatus.  Latr.  Gen.  Cnijl.  S'  Inje.cl. 
tom.  \.p.  117.  tab.  'â.Jig.  5. 

Cette  efpèce  eft  un  peu  plus  petite  q'ue  la  pré- 
cédente. Ses  mandibules  ,  fon  corcelet  &  fes  pattes 
font  d'un  jaunâtre-roux  &.  pâle.  Les  mandibules 
ont  une  raie  noirâtre.  I-e  corcelet  en  a  trois  de  la 
même  couleur  S:  longitudinales.  L'abdomen  cfl 
d'un  brun-foncé  ,  Si.  rayé ,  dans  fa  longueur  ,  de 
roulTeâtre-clair.  La  ligue  du  milieu  du  dos  ell  bi- 
fide en  devant. 
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Celle  efpèce  fe  trouve  aux  environs  de  Bor-- 

dcaux  ,  d'où  elle  m'a  été  envoyée  par  M.  Dargclas  , 

naluralHle  dillhigué. 

5.  OxvoPE  indien.  j 

Oxf'OPES  indiens.  ] 

O.ryopes  pallido-tefracevs  ,  thoiace  pedihufque 
iiigro  puncliitis  ;  ocutis  lineœ  tertiœ  feu  cpiuito  Ef 
J'exto  tnajoribus.  ■ 

Sf'JuiJiis  indicus.  Walk.  Tab/.  des  Aran.  p.  19. 

72".    I. 

11  e!l  long  de  fix  lignes  ,  d'un  roud'eàtre  très- 
pâle,  avec  de  petits  points  noirs  fur  le  corcelet  & 
fur  les  pattes.  Les  mandibides  f(mt  longues  &  per- 
pendiculaires. Le  corcclel  oit  ovoïde,  &  tronqué 
en  devant.  Les  yeux  de  la  Iroifième  lii^iie,  ou  le 
cinquième  &.  le  fi-xièine ,  font  les  plus  grands  de 
tous,  &  les  deux  potlérieurs  les  jilus  petits.  L'ab- 
domen eft  conico-ovoide.  Les  pattes  ont  des  pi- 
quans épars  &.  noirs. 

Il  fe  trouve  au  Bengale.  Colleclioii  du  iMufcuin 
d'IIifloire  naturelle  de  Paris.  ( Lav.  ) 


OXYPORE.  Oryporus.  Genre  d'infeaes  de  la 
première  feflinn  de  fOrdre  des  Coléoptères  ,  &  de 
la  famille  des  StapliyHns. 

Les  Oxypores  fe  dillinguent  des  Slapbvlins  par 
les  antennes  plus  courtes,  &  dont  les  cinq  ou  fix 
derniers  articles  font  plus  larges  &  perfoliés ,  & 
furtout  par  les  anlcnnulcs  polléricuves  ,  dont  le 
dernier  article  ell  court ,  large  ,  en  l'orLue  de  cruil- 
fant. 

Linné,  GeoUVoy,  Dcgjcer  &,  plufieurs  autres  En- 
tomologiftes ,  n'ayant  conuu  qu'une  feul*  efpèce 
d'Oxjpore ,  8:  ne  l'ayant  confidérée  que  fous  le 
rapport  des  antennes  &  de  la  forme  du  corps  , 
l'avoicnt  réunie  aux  Slapliylins,  dont  elle  difièrc 
eflefiivement  fort  peu  ;  mais  Fabricius ,  en  établif- 
fant  les  cara^.lèrcs  dts  genres  fur  les  parties  de  la 
bouche  ,  a  dû  néreUaircnienI  féparer  les  Oxypores 
des  Staphyims  ,  puif([ue  les  premiers  ont  les  man- 
dibules liinples  &  le  (iernicr  article  des  antennul%s 
poftérieurcs  en  f(n'me  de  croillant ,  tandis  cpie  les 
derniers  ont  les  mandibules  dentées  &  les  anten- 
nules  iilil'ormes  :  cependant  il  a  réuni  à  oe  genre 
un  grand  nombre  d'efpèccs  qui  ne  dévoient  en  au- 
cune manière  eu  faire  partie  ,  &  dont  M.  Graven- 
.liorll  vient  de  faire  deux  genres  nouveaux,  lojis 
lès  noms  de  Tachypore  &  de  Tuchyne.  (f^oyez  ces 
mois.  ) 

Les  antennes  des  Oxypores  font  de  la  longueur 
de  la  tête,  &.  compofées  de  onze  articles  ,  dont  le 
premier  ell  gros  ,  un  peu  alongé;  les  fuivans  font 
grenus;  les  cinq  ou  fix  derniers  font  plus  larges  Se 
perfoliés.  Elles  font  inférées  à  la  partie  antérieure 
un  peu  latérdle  de  la  tête,  à  la  bafe  fupérieure  de» 
mandibules. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
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de  deux  maudibules-,  de  deux  mâeli.owes  ,  d'une 

lèvre  iufi'rreuve  &.  de  quatre  auleiinulcs. 

l.a  lèvre  l'uperienve  f  (1  conu'e  ,  large  ,<;ourIe  , 
antéricureineut  ée.liancrée  &  eiliee. 

]jC.s  mandibules  loni  cornées,  sijrandes,  arcjuc'e.s, 
très-nôitiiaes\,  liMiiies;'  elles;  l'cil  èidiiairéinéiU 
t^roifees  lorfque  l'inlidle  les. lient  en  repos. 

Les  niàcboires  (ont  i^relque  eovnc'es  &  hilicle-^. 
La  divifion  intérieure  e(l  courte  &  pointue  j  l'ex- 
térieure e(l  beaucoup  plus  j^raiidè  ,  comprinu^c  f><  ] 
arroudic. 

i  La  lèvre  inférieure  efl  petite,  ciroife  ,  prcfquc 
éehanci-ée  &  coriaeée.  Le  menton  lous  lequel  elle 
fe  trouve,  efl  corné,  prcfque  carré.  ''    ' 

V  Les  anicunules  antérieures  font  filiformes  & 
Ôompofées  de  quatre  articles  ,  dont  le  prerni-er  éft 
court  j  les  deux  fuivans  font  alongés  ,  à  peine  co- 
niques ;  le  dernier  efl,'  un  peu  plus  court  que  cenx- 
Ci ,  cylindrique  &  obtus.  Elles  l'ont  inférées  à  la 
baie  de  la  pièce  extérieure  des  màclioires. 

Les  antennules  poilérieures  font  aullî  longues 
que  les  antérieures,  &  compol'écs  de  trois  arti- 
cles ,  dont  le  premier  e(l  très-court  ;  le  fécond  Irès- 
aloi]t:;é  ,  un  peu  reiillé  à  Ion  e.xtréauté  ;  le  dernier 

fifl  court,  très-lara,e,  lî;;uré  en  eroilfant.  Elles  font 
_nf('rées  à  l'exlrcuiité  latérale  de  la  lèvre  iiifé- 
èieure. 

'  La  tête  eïl  grande  &  portée  en  avanî ,  un  peu 
emboiléi'  dans  le  corcelet.  Les  yeux  font  aiToudis, 
faiilans  ,  &:  pbicés  à  la  partie  latérale,  un  peu  an- 
térieure lie  la  tête. 
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Le    coreelet-.  efl.-  urrcauli  ,   peu   c-<MW«x«ï%»;j»ibM»-< 

étroit  que  les'élytres  ,  nuinl  d'un  très-léger  leboid.  f 
LVcullon.eJI  très-jH'lit.  , ,'; 

Les  él_ytres  font  cornées,  dures;  In"  s.-eouvit  ■;  ;  ' 
elles  ne  couvrent  pas  la  moitié  de  l'abdomen,  8tf 
ieacliérili  deirv  ailes  intitTjft-aiieafés  ,  ixpliiSesO  |t 
.  Les  pâlies  fonl.de  lonj^ueur  moyenne.  Les  eui(|-[ 
les  font  fiiiipl^s ,  &  les  -jainlies  l'ont' pourvues  def 
poils  irès-eourls.  Les  lail'es  font  filiformes ,  &  conij 
jioffs  de  cinq,  arlielçs  ,  dont  le  feecuid  &  le  deiYij 
nier  fout  les  plus  lonj^s  ;  celui-ci  ell  terminé  p...:- 
deux  oni;les  crocbus. 

Les  (L-:vpnres  (ont  d'alTez  petits  iufefles ,  dont 
le  cb'rpjî' tit  alongé,  glabVe;  dont  la  démarche  efl; 
accélérée,  &  dont  le  vol  ell  ordincùrement.lardiL 
Leurs  lîabitiides  dillèrent  beaucoup  de' celles  d^^' 
Slaphylins  .  ([uoiquc  la  forme  du  corps  l'oit  à  peit 
'  pi^S  fembl.ible.'Au  lieu  de  fréquenter' lés fiiniierj| 
les  ordures  ou  les  ebai'u;;iies ,  comme  ces  doruieral 
les  Oxvporcs  babilenlles  Agarics  ,' les Holeis  ,  l(),f 
Champignons  ,  &  c'cll  là  que  la  larve  vit  &  prcu4> 
(on  accroilî'ement. 

Fabrieius  &  Panzer  ont  ])Iaeé  parmi  les  0>\'-?- 
porcs  un  grand  nombre  d'efpèees  qui  n'apparlien-f 
lient  point  à  ce  genre,  les  antennules  po(K'rieuri5|, 
n'étant  ni  en  forme  de  croifiant  ni  en  forme  a* 
hache,  mais  liliCormes.  I\L  Grax'enhorll .  couini^, 
nous  l'avons  déjà  dit  ,  les  range  jjainrti  f i  -.  Tachi^i 
pores  &.  t'es  Tachines  ,  dont  les  nus  ont  les  anten- 
nules terminées  en  pointe,  Scies  auijes  les  enl  ob- 
lufes  ou  finiplenicnl  Gliformes. 


''—TiilMIf^llIWir. 
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Snîte  de  ilnlroduclioii  a  l'IIùloire  Kalurelle  des  Insectes. 


OXYPORE. 

O  XYPORUS.  Fabr.  Payk.  Panz.  Latr.  Gravenhorst. 
STAPHYLINUS.  Linn.  Geo¥fr.   Dec. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  à  peine  plus  longues  que  la  tête  ;  onze  articles  -,  le  premier  alongé  ;  les 
suivans  grenus  -,  les  cinq  ou  six  derniers  un  peu  plus  gros  et  perfoliés. 

Mandibules  cornées,  grandes,  arquées,  simples. 

Quatre  antennules  ;  les  antérieures  filiformes  -,  les  postérieures  eu  croissant. 

Élytres  très-courtes. 


ESPECES. 


1 .  OxïPORE  majeur. 

Noir,  luisant  ,•  tarses  et  deux  taches  sur 
chaque  élylre,  lestaccs. 

1.  OxTPORE  fauve. 

Fauve ,  avec  la  tête  ,  l'extrémité  des 
éljtres  et  de  l'abdomen  noires. 

3.  OxTPORE  maxillaire. 

D'un fauve-p die,  avec  la  tête,  le  cor- 
celet  et  l'angle  postérieur  des  élytres 
noirs. 

4.  OxTPORE  latéral. 

Fauve,  luisant,  avec  les  cotés  du  cor- 
celet  et  de  la  télé,  et  l'angle  postérieur 
des  éljtres  noirs. 


5.  OxTPORJE  rayé. 


Noir ,  luisant  ;  éljtres  testacées ,  avec 
la  suture  et  le  bord  latéral  7wirs. 

6.  OxvPOKE  fémoral. 

Noir,  luisant,  avec  les  jambes  et  les 
tarses  pales  ;  élytres  testacées ,  avec  la 
suturt;:  et  le  bord  latéral  noirs. 

7.  Oxtpoue  ceint. 

Noir;  antennes,  antennules  et  pattes 
testacées  ;  éljtres  testacées ,  avec  la  su- 
ture et  le  bord  latéral  noirs. 

8.  OxrpoRE  ciselé. 

Noir ,  cicatrisé  ;  éljtres  fauves ,  avec 
l'angle  postérieur  noir. 

g.  OxTPORE  picipède. 

Noir  ;  bouche  et  pattes  d'un  brun- 
foncé;  tête  plus  étroite  que  le  corcelet. 


"^J^ 
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1.  O.^vpoRE  mujeur. 

Oxiponus  major. 

Oxyponis  viger ,  nitidus  ,  tar/ls  &  e/y/mntin 
moculis  dtialnis  niagnis ,  longitudimilihus  ,  tejiu- 
ci'is.  Gravz-nh.  Monogr.  Coltopl.  Micropt.  p.  a34- 
W.  I. 

Il  a  cinq  lignes  de  longueur.  Les  actennos  loni 
olilcures  ,  avec  la  baie  dn  premier  article  noire. 
La  télé  eft  noire  ,  prcfqu'iine  fois  plus  «grande  que 
le  corcelet.  Le  corcelcl  eft  noir  ,  traulVerle  ,  un 
peu  plus  étroit  vers  la  bafe.  Les  ^l_^;(res  font  noi- 
res ,  avec  une  (aclie  teftact'e  qui  part  de  1  aiii^le 
extérieur  &  defcend  jufqii'aa  milieu,  &  une  autre 
de  la  même  couleur  près  de  la  future, qui  defcend 
prefqne  jufqu'à  l'exlrénulé.  On  voit  en  outre  deux 
llries  &L  quelques  poiuts  difléininés  fur  le  difque. 
1/6  corps  eft  noir.  T/Cs  pattes  fout  noires ,  avec  les 
tarfes  fauves.  Les  jambes  antcrieiu-es  ont  un  léger 
duvet  foyeux  ,  jaunâtre. 

H  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptenfriouale. 

2.  OxvpoRE  fauve. 

Oxyponus  ni/ics. 

O.irypoitis  ru  fus  ,  capile  ,  ehtrnnim  ahdoviinif- 
{jue  pnjlicis  nigris.  RiU.  tonj.  5.  Gen.  45.  tab.  I . 
Je-   1- 

O  reparus  rufus.  Fabb..  S^Jl.  Eut.  p.  267.  n".  1. 
—  Ent.  Sy/l.  em.  tom.  2.  p.  53i.  n".  i.  — Syji. 
Eleut.  tom.  2.  p.  604.  «"■  I. 

Slaphylinus  rufu&.  Linn.  Syjl.  Nul.  2.  p.  684. 
71°.  t).  —  Faun.  Suec.  n°.  844- 

Staphylmusjlavus  ,  capite  ,  clytris  abdomiiie- 
que  pojiicè  nigris.  Geoffr.  ItiJ.  loin.  i.  pag.  OJO. 
n°.  22. 

StaphyUnus  nifus.  Fouac.  Ent.  Parif.  loin.  i. 
p.  170.  n".  22. 

StaphyUnus  ntfus.  Dec.  ISIem.  Infect,  tom.  4- 
p.  24.  n".  10.  tah.  l.fig.  II,  12. 

StaphyUnus  rujùs.  Païk.  Monogr.  Staph.  p.  18. 
n".  10. 

Oxyponis  rufus.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  3. 
p.  425.  n°.  I . 

Oxypoi us  rufus.  Pa>'z.  Faun.  Genn.  Fajc.  16. 
tab.  19. 

StaphyUnus  rujus.  Scor.  Ent.  Cam.  n".  007. 

ScH^EFF.  Icon.  Inf.  tah.  85. ./f°-.  3. 

Oxyporus  lujus.  Latr.  Gen..  Crujl.  &  Tnjécl. 
tom.  I.  p.  284.  —  Hi/î.  nat.  de^  CruJl.  5'  des  Inf. 
tom.  g.  p.  358.  tab.  [jO.Jig.^. 

StaphyUnus  rufus.  Schrank  ,  Enum.  Inf.  Anflr. 
n".  43iJ. 
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O.xryporUs  rufus.  Ros.-!.   Foi'n.  Elnfc.  Ini'i.  t. 

p.   252.  /i".   624. 

O.rypori/s  nfus.  Gr. AVli.Njt.  Cohopl.  Micrrjpt. 
p.  l5i.  n".  I.  —  Monogr.  Cu/eopi.  iUicr.  p.  2Z'6. 
n".  2.  '. 

Il  a  de  (rois  à  quatre  lignes  de  lungui-ur.  I,ef 
antennes  i'out  fauves  à  leur  baie,  noirâtres  à  leur 
extiéuuté.  Les  anteiinnles  foni  fauves.  La  lê'e  ell 
noire.  Le  corcelet  eli  fauve  ,  liile  ,  léjçérement  rt- 
bordé.  Les  élytres  fout  noires  ,  avec  une  grande 
tache  fauve  à  leur  biifc.  L'alîdomen  eft  fauve,  avec 
l'extrémité  noire.  La  poitrine  eft  noire.  Les  pattes 
font  fauves  ,  avec  la  baie  des  cuifles  uoire. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe,  dans  les  Dolels , 
les  Agarics. 

3.  OxYTOBE  maxillaire. 

OxvpoRVS  maxillofas. 

Oxyporus  palUdè  rufus  ,  capite  y  thorace  angu- 
loque  poflico  elytroram  nigris. 

Oxyporus  maxillofus  ater ,  elytris  palUdis ,  an- 
gulo  pnjiico  nigris  j  abdomine  rufo  ,  anofujco. 
Fabr.  Ent.  Syji.  em.  tom.  l.  pars  2.  p.  53i .  n°.  2. 
—  S^Jî.  Eleut.  tom.  2.  p.  6"o5.  n'\  2. 

O.ryporus  maxillofus.  Panzer  ,  Faun.  Gsrni. 
Fafc.  16.  tab.  20. 

Oxyporus  maxillofus.  Gravf.nh.  Coleopt.  Mi- 
cropt. p.  l52.  n°.  2.  — Monogr.  Coleopt.  Micropt. 
p.  235.  n°.  5. 

Il  reffemble  beaucoup  au  précédent  pour  la 
forme  &  la  grandeur  ;  mais  il  varie  pour  les  cou- 
leurs. Les  antennes  font  entièrement  fauves  ,  ou 
fauves  avec  la  moitié  extérieure  un  peu  obfcure. 
La  tête  eft  noire  ,  un  peu  plus  grande  que  dans 
rOxypore  fauve  ,  avec  les  mandibules  avancées  , 
tantôt  noires  ,  tantôt  fauves.  Les  nntennules  font 
fauves.  Le  corcelet  eft  noir,  &  quelquefois  marqué 
de  deux  taches  d'im  brun-ferrugineux.  Les  élytre» 
font  teftacées ,  avec  une  taelie  noire  à  l'angle  pof- 
térieur.  On  y  remarque  deux  ftries  rapprochées 
vers  le  milieu.  L'abdomen  eft  d'un  fauve-pâle  , 
fans  tache  ou  avec  l'extrémité  obfcure.  Les  pattes 
font  pâles. 

Il  fe  trouve  en  Europe,  da^is  les,  Bolets  ,  les 
Agarics. 

4.  OxTi'ORE  lalér;il. 

OsTPORUS  lateralis. 

O.ryporus  rufus  ,  nitidus  ,  thoracis  caprtifqtte 
lateribus  ,  angulocjue  poflteo  elytronmi  nigris. 

O.vyponis  laterali.;.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt, 
p.  iq5.  n".  I.  —  Monogr.  Coleopt.  Micr.  p.  2.0% 
n".  5. 

Il  a  trois  lignes  &  dfmic  de  lougueur ,  k.  ref» 
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femble  à  rOxjrpore  fauve  ;  mais  les  %lres  font 
beaucoup  plus  grandes ,  &.  le  corcelet  e(l  plus  large 
au  milieu.  La  tête  eft  de  la  grandeur  du  corcelet , 
d'un  fauve-pâle  ou  obfcur,  avec  le  dilque  ,  les 
yeux  Stles  angles  poftérieurs  noirs.  Les  anienuules 
'font  (elbcccs.  Le  corcelet  efl  d'un  fauve-pâle  ou 
d'un  fauve-ohfcur,  avec  les  côtés  arrondis,  non-s; 
il  eft  une  fois  plus  court  &  une  fois  plus  t'troit  cfne 
les  éljlrcs  :  celles-ci  font  prefque  carrées,  un  peu 
plus  larges  vers  l'exlréniilé  ,  teilacécs  ,  avec  l'an- 
gle ponérieurnoir.  La  fulure  efl  quelquefois  noire. 
On  voit  au  milieu  deux  ihics  qui  ne  vont  pas  juf- 
qu'à  l'exlrérailé.  L'abdomen  ell  entièrement  fauve 
ou  marqué  de  deux  poinis  noirs  fur  chaque  an- 
neau. Les  pattes  font  tellacées. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feplentrionalo. 

5.  OxYroRE  rayé. 

Oxrponvs  vittatus. 

Oxypnrus  niger,  nitidus ,  elytris  ieiîaccis  ,  fu~ 
■turâ  margineque  latemli  nigris. 

Oxyporus  vittatus.  G?.\\s.^n-Coleopt.  Micropt. 
p.  195.  n°.  2.  — Moiiogr.  Coleopt.  Micrnpt.  p.  255. 
n".  6. 

II  a  trois  lignes  de  longueur,  &.  reffemble,  pour 
la  forme  &.  les  proportions ,  à  l'Oxypore  maxil- 
laire. Les  antennes  font  un  peu  plus  courtes  que 
la  têle  ,  noirâtres  ,  avec  le  premier  article  teftacé. 
Les  antennules  font  teliacées.  La  tête  eft  noire  , 
luifante.  Le  corcelet  efl  noir  ,  tranfverfe  ,  très- 
la -ge  au  milieu  ,  avec  les  côtés  arrondis.  Les  ély- 
IcsTont  teflacées ,  avec  la  future  noire  &  une  raie 
fur  le  bord  latéral,  de  la  même  couleur,  qui  s'é- 
largit vers  l'extrémité.  Le  corps  eft  noir-luifant. 
Les  pattes  font,  teflacées. 
•    Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale. 

6.  OxYPOBE  fémoral. 
-    OxrpoRUS  Jemoralis. 

Oxyporus  niger,  nitidus ,  tibiis  tarfifque  pal- 
iidisieljtns  tc/laceis  ,Juturâ  margineque  lalerah 
nigris. 

'■  'Oxjrporas\femoràlis.  Ghavenh.  Coleopt.  Micr. 
p.  19G.  n".  3.  —  Monogr.  Coleopt.  Micr.  p.  255. 
n°.  7. 

Il  reffemble  au  précédent  ;  mais  il  eft  un  peu 
plus  grand;  il  a  trois  lignes  &  trois  quarts  de  lon- 
gueur. La- tête  eft  noire  ,  avec  les  antennules  pof- 
t.érieures  teflacées.  Le  corcelet  eft  noir,  auffi  large 
que  long  ,  à  peine  rétréci  vers  la  bafe.  Les  élytres 
font ,  comme  d'ans  r'efpèce  précédente  ,  teftacées , 
avec  lafuture  &  le  bord  extérieur  noirs.  Cette  cou- 
leur s'élargit  un  peu  à  l'angle  poftérieur.  Le  corps 
efl  noir.  Les  cuifTes  font  noires.  Les  jambes  font 
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teftacées ,  avec  un  peu  de  l'extrémité  noire.  Le» 
taries  font  leflacés. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  ft-ptcnlrionale. 

7.  OxTPORE  ceint. 

OXVPORUS  cinclus. 

O.rypoms  niger,  antcnnis  ,  palpis  pedihufque 
tcjlaceis;  e/ytris  tcjlaceis  ,futurâ  margineque  la- 
terali  nigris. 

O.-ryporus  cinclus  niger,  nitidus,  anienriis , 
palpis  pedibufijue  tcjlaceis  ,•  ahdomijiis  veàtiv 
margineque  rufis  ;  coleoptns  tcjlaceis ,  futurâ 
atque  latcrilnis  nigris.  tjRAVESB.  Coleopt.  Micr. 
p.  196.  n".  4.  —  Blonogr.  Coleopt.  Micr.  p.  s35. 
no.  tt. 

Il  n'eft  neul-ctre  qu'une  variété  de  l'Oxypore 
rayé,  fuivaut  M.  Graveuborft;  il  a  trois  lignt:s  de 
longueur.  Les  anienncs  &  les  antennules  font  lef- 
lacées.  La.lêle  eft  noire,  ainfi  que  le  corcelet.  Les 
élylres  font  teftacées  ,  Si  ont,  comiriè  les  deux 
précédens  ,  la  future  &  le  bord  extérieur  noirs.  La 
couleur  noire  s'élcnd  un  peu  plus  dans  celui-ci  ,  à. 
l'angle  poflérieur.  L'abdomen  eil  noir  ,  avec  le 
vouîre  &.  les  bords  fauves.  Les  pattes  font  enliére- 
ment  teflacées. 

11  fe  trouve  dans  l'xlmérique  feptentrionale. 

8.  OxYPORE  cifelé.    ; 

Oxyporus  cœlatus. 

Oxyporus  niger,  cicatricojus ,  elytris  rtijis , 
angulo  pojlico  tiigro. 

Oxyporus  cœlatus.  GnAVENH.  Coleopt.  Micwpt. 
p.  197.  n°.  5.  —  Monogr.  Coleopt.  Micr.  /?.  335. 
71°.  4- 

Il  n'a  que  deux  lignes  de  longueur.  La  tête  eft 
noire  ,  de  la  grandeur  du  corcelet ,  inarquée  de 
points  relevés  ,  ferrés  ,  irréguliers.  Les  yeux  font- 
faillaiij  &  arrondis.  Le  corcelet  eft  noir  ,  carré  , 
convexe,  de  la  longueur  des  élytres ,  marqicé  de 
points  enfoncés,  ferrés,  &  d'élévations  irrégnliè- 
res  ,  parmi  lefquelies  on  en  difling-ue  fept  plus 
grandes,  dont  quatre,  au  milieu  ,  font  difpofées 
en  carré  ;  la  cinquième  eft  vers  l'écuffon.  Les  deux 
autres  font  vers  les  côtés.  Les  élytres  font  noires, 
tranfverfes  ,  plus  larges  que  le  corcelet ,  marquées 
de  points  enfoncés  &  d'élévations  irréguliùres. 
L'abdomen  eft  noir,  avec  les  bords  un  peu  fauves',' 
Se  ime  fuite  de  uodufllés  de  chaque  côlé.  Les  pattes 
font  fauves  ,  avec  l'extrémité  des  cuifTes  noire. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feplenlrioiiale. 

9.  OxYPORE  picipède. 

OxrpoRVS  picipes. 

Oxyporus  niger ,  ore  pedibujqus  piceis ,  capita' 
thonice  angujîiore. 

Oxyporus 
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V.rvporus  picipcs.  Payk.  Faun.  Suec.  tom.  3. 
p.  426.  n".  2. 

Il  i-efTemblc  ,  fuivant  M.  Paj'kul ,  au  Stapliylin 
poli;  niai'i  il  appartient  au  genre  Ox\-]iore  à  caufe 
des  auteunules  pofléricares  ,  qui  font  lecui-ifonnes 
ou  plutôt  en  ci-olffant.  Les  antennes  fout  pi-tfquc 
filifiu'uies ,  un  peu  plus  lon^jucs  que  le  cori'olet , 
avec  la  bafe  Si  le  dernier  article  fauves.  Le  cov- 
celet  e(l  anii'rieurement  tronqué  ,  pofli'rieurement 
arrondi  ,  aiidi  lart^e  que  long,  très-convexe,  uoir- 
luifanf ,  liU'e  ,  marqué  de  trois  pouils  de  chaque 
côté,  dont  deux  &  un,  &  de  liuit  autres  fur  le  bord 
poflérieur.  L'écufl'on  efl:  noir  ,  triangulaire.  Les 
élytres  font  noires  ,  un  peu  déprimées  ,  aulli  larges 
&  auQI  longues  que  le  corcelel ,  légèrement  raljo- 
teufes  vues  avec  une  loupe  ,  &  clair-fcmécs  d'un 
duvet  court,  grifàtve.  La  poitrine  eil  noire.  L'ab- 
domen cftnoir.  Les  pattes  font  d'un  brun-foncé. 

Nota.  La  longueur  &  la  forme  des  antennes  me 
font  foupçonner  que  cet  infeâe  ,  que  je  n'ai  point 
vu,  n'appartient  pas  au  genre  Oxvpore. 

Il  fe  trouve  rarement  en  Suède. 

OXYRYNQUES.  O.rYOmch;.  C'eft  le  nom  que 
M.  Laircille  donne  à  la  troifième  famille  de  la 
claffe  des  Cruftacés  ,  dont  le  caractère  efl  d'avoir 
le  têt  plus  long  que  large.  Elle  elh  divilée  en  deux 
feclions.  Dans  la  première  font  compris  les  genres 
qui  n'out  point  de  pattes  terminées  en  nageoire  , 
tels  que  Dorippe  ,  MiHyre  ,  LeucoCn  ,  Corylle  , 
Litliode,  Maia  &l  Macrope.  Dans  la  féconde  fec- 
tion  ,  les  jambes  poftérieures  fout  terminées  en 
nageoire;  elle  compreudles  genres  Orithyie  ,  Ma- 
tule  &  Raniue.  (  J^''oyc3  ces  mots  à  leur  place  ou 
dans  le  Supplément.  ) 

M.  Duméril  a  de  même  nommé  Mucronés  ou 
O.ryjynques  les  Cruftacés  à  dix  pattes,  l\  bran- 
chies cachées  ,  à  queue  plus  courte  que  le  tronc  , 
firaple  à  l'extrémité  ;  à  corcelet  plus  long  que 
large;  c'efl;  fa  quatrième  famille  des  Cruftacés 
Aftacoïdes.  Elle  comprend  les  genres  Ranine  , 
Orithyie  ,  Maïa,  Dorippe  &  Leucofîe. 

OXYTÈLE.  Orytelus.  Genre  d'infecles  de  la 
première  feflion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  &  de 
la  famille  des  Staphylins. 

Les  Oxytèles  ont  les  antennes  plus  courtes  que 
le  corcelet ,  progredivement  renflées  ,  avec  le  pre- 
mier article  alongé  ;  les  mandibules  fiinples;  qua- 
tre antennules  terminées  par  un  article  étroit  & 
pointa;  les  élytres  très-courtes;  les  premiers  ar- 
ticles des  taries  très-courts  ,  &  le  dernier  très- 
long. 

Ces  infeflcs  ont  été  réunis  aux  Staphylins  juf- 
qu'à  ce  que  M.  Gravenhorfl  en  ait  formé  un  genre  , 
dont  le  principal  caracVre  eft  tiré  des  antennules  , 
dont  le  dernier  article  efl  beauccmp  plus  étroit  (pie 
\(i  .uitres  &  pointu.  Ce  caraftère  leur  efl  commun 
avec  les  Aléocliarcs  ,  les  Tacliypores  ,  les  Lathro- 
Hijl  Nat.  Inf.   Tome  Vlll. 
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bies;  ils  en  font  diflingués  en  ce  que  leurs  jambes 
font  épineufes  ,  &  qu'elles  font  îimples  dans  le* 
premières  ,  &  feulement  ciliées  dans  les  Iroifièmes. 
Le  corcelet ,  court  &  fculpté  ,  les  difl-ingue  des  uns 
&  des  autres  :  mais  un  caractère  qui  nous  paroll; 
mieux  féparer  les  Oxytèles  de  tous  les  autres  gen- 
res de  la  grande  famille  des  Staphylins  ,  ce  font  le* 
taries,  dont  les  quatre  premiers  articles  font  tî 
courts  ,  que  nous  n'avons  pu  les  compter  ,  mèma 
dans  les  plus  grandes  elpcces  ,  &  dont  le  dernier 
efl  une  fois  plus  long  que  tous  les  autres  pris  en- 
ferable. 

Les  antennes  des  Oxytèles  refTemblent  à  celles 
des  Lathroijies  ;  elles  font  un  peu  plus  courtes  que 
le  corcelet,  &  vont  un  peuengroHiirant.  Le  premier 
ar ticle  efl  alon'j;é& renfle  à  fou  extrémité.  Les  deux 
fuivans  Huit  un  peu  plus  longs  que  ceux  qui  vien- 
nent après  ,  8l  un  peu  amincis  a  leur  baie;  le  qu;i- 
Irième  eft  jilus  court  que  ceux  qui  le  précèdent. 
Les  autres  font  bien  diftincls  ,  prefque  cylindri- 
ques ,  vont  un  peu  en  grolUfljut  ,  &  paroifl'eiit  en- 
filés par  leur  milieu  ;  le  dernier  e.1  le  plus  gros  & 
terminé  en  pointe.  Elles  font  inférées  au-devant 
des  yeux  ,  &,  font  fort  diflaules  l'une  de  1  autre. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules. 

lia  lèvre  fupérieure  efl  cornée ,  un  peu  avancée 
fur  la  lîouche  ,  plus  large  que  longue  ,  arrondie  &. 
ciliée  à  fa  partie  antérieure. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées ,  minces , 
pointues;  elles  ont,  depuis  leur  bafe  interne  juf- 
C|u'au  milieu  ,  un  léger  avancement  qui  paroit 
membraneux.  Dans  les  Oxytèles  foiu-chu  &  tri- 
corne ,  les  niandilmles  s'élargiileiit  un  peu  à  l'ex- 
trémité ,  &  fe  termineut  par  deux  dents  inégales  ; 
la  fupérieure  eft  plus  courte  &  plus  petite  que  l'in- 
férieure. 

Les  mâchoires  font  coriacées,  bifides.  La  divi- 
fion  extérieure  eft  grande  &  arrondie;  l'intérieure 
eftcoLU-te,  obtufe  ,  toute  couverte,  à  fou  bord  in- 
terne, de  cils  courts  ,   très-ferrés. 

La  lèvre  inférieure  eft  coriacée  ,  bifide.  IjBs  di- 
vifions  font  avancées  ,  un  peu  diflantes  ,  égales. 

Les  antennules  antérieures  font  compofées  de  qua- 
tre articles ,  dont  le  premier  eft  très-petit ,  à  peine 
apparent  ;  le  fécond  eft  très-aminci  à  fa  bafe  ,  un 
peu  dilaté  à  fon  extrémité,  prelqu'en  forme  d'en- 
tonnoir; le  troifièine  eft  aufîi  grand  que  le  précé- 
dent ,  moins  aminci  à  fa  bafe  ;  le  dernier  eft  étroit 
&  terminé  en  pointe.  Elles  font  inférées  .t  la  bafe 
latérale  de  la  divifion  extérieure  des  mâchoires. 

Les  antennules  poftérieures  font  compofées  de 
trois  articles  ,  dont  le  dernier  eft  plus  mince  que 
les  deux  précédeus;  elles  font  inférées  à  la  bafe 
latérale  antérieui-e  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  arrondie  ,    un  peu  anguleufe  ,   dé- 
primée ,    oriui.iirement   raboteufe  ,     quel.j^utfois 
épineule.  Les  yeux  font  arrondis  Se  faillaus, 
Hhhh 
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Le  corcel'et  eft  déprimé ,  plus  large  que  long  , 
tranchant  furies  côlés. 

Les  élytres  font  courtes,  cornc'es  ,  dures  ,  pref- 
([ue  carrc'es  ;  elles  cachent  deux  ailes  meinbrancu- 
fes ,  repiii'es. 

L'abdomen  efl  nu  ,  dépvimt' ,  rebordé,  formé  de 
plulieurs  anneaux  bien  diftincls. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  cuifTes 
font  fimples  ,  peu  renflées.  Les  jambes  ont ,  à  leur 
partie  externe  ,  deux  rangées  de  petites  épiuts  dé- 
liées ,   aiguës. 

Les  tarfes  font  filiformes.  Les  premiers  articles, 
pvobableineut  au  nombre  de  quatre  ,  fout  li  courts 
&  fi  peu  diUin^ls,  qu'on  ne  peut  les  conipler  :  on 
voit  feulement  à  leur  partie  inférieure,  des  toud'es 
de  poils  qui  l'embltnt  en  indiquer  quatre  :  le  der- 
nier article  cft  mince  ,  fort  long  ,  un  peu  arqué  , 
un  peu  renflé  à  fon  extrémité  ,  &  terminé  par  deux 
ongles  ail'ez  longs  &  crochus. 
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Les  Oxytèles  font  de  très-petits  infefles  ,  dorit 
les  liabitudes  &  les  larves  paroifl'eut  peu  dillérer  de 
celles  des  Staphylins.  On  les  voit  quelquefois  voler 
dans  les  premiers  beaux  jours  du  prinlems  :  ou  les 
trouve  auili  ,  pendant  toute  la  belle  faiion,  dans 
les  fientes  des  animaux  ,  quelquefois  Ibus  les  mouf- 
les &  même  fur  les  fleurs. 

M.  Gravenborfl  a  divifé  ce  genre  en  trois  famil- 
les ,  d'après  la  forme  générale  du  corps ,  les  enfon- 
ceracns  qui  fe  trouvent  fur  la  tète  ,  fur  le  corcelet 
&  fur  les  élytres,  la  forme  des  pattes,  &c.  Nous 
aurions  plus  volontiers  établi  deux  divifions  ,  dont 
l'une  comprendroit  les  efpèces  à  mandibules  fim- 
])les ,  &  l'autre  celles  dont  les  mandibules  font  ter- 
minées par  deux  dents  ;  mais  ne  les  ayant  pas  toutes 
obfervées  ,  je  dois  me  borner  ,  pour  le  moment  ,  à 
indiquer  ces  dillérences,  dont  on  profilera  avec 
avanlage  un  jour,  foit  pour  établir  des  fubdlvi- 
fions ,  foit  pour  former  un  nouveau  genre  dis  der- 
nières. 


Suite  de  l'Inlroc!uctlon  h  YlJhtoire  Nalurelle  des  Insectes^ 
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OXYTELE. 

OXYTELUS.  Gravenh.  Latr.  Panz.  STAPHYLINUS.  Linîj.  Geoffr. 
Fabr.  Payk.  Panz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  presque  coudées,  allant  en  grossissant-,  premier  article  alougé-,  les  derniers 
distincts,  enfdes  par  leur  milieu. 

Quatre  antenuules-,  le  dernier  article  plus  mince  que  les  précédens,  et  aigu. 

Mandibules  arquées,  simples  ou  bidentées  à  leur  extrémité. 

Corps  déprimé,  presque  linéaire. 

Dernier  article  des  tarses  mince,  fort  long;  les  quatre  premiers  très-courts. 


ESPÈCES. 


I.  Os 


fui 


XYTELE  iuligmeux. 


Noir ,  luisant^  pattes  testacées ;  corce- 
let  lisse. 

2.  OxYTiîLE  pédicelle. 

Noir,  luisant;  éljtrcs ,  pattes  et  base 
de  l'abdomen  paies  ;  corcelet  rugueux. 

3.  OxYTÈLE  déprimé. 

Noir ,  opaque,  avec  les  antennes  obs- 
cures et  les  pattes  d'un  testacé-obscur  ; 
corcelet  at^ec  quatre  lignes  élev'ées. 

4.  OxYTÈLE  nitidule. 

Noir ,  luisant  ;  élytres  d'un  brun  de 
poix  i  corcelet  auec  trois  sillo?is. 


O 


XYTELE  carene. 


Noir ,  luisant;  élytres  noirâtres  ;  cor- 
celet ai'ec  trois  sillons. 

6.  OxïTiîLE  jayet. 

Noir,  ai'cc  les  pattes  d'un  testacé-pâle  ; 
corcelet  marqué  de  trois  sillons. 


j.  OxYTÉLE  ciselé. 

Noir;  antennes,  pattes  et  élytres  d'un 
brun-no ircitre  ;  corcelet  aucc  deux  sillons 
un  peu  arqués. 

8.  Oxïtî;le  corticin. 

Noir,  luisant  ;  antennes  et  pattes  noi- 
râtres ;  corcelet  avec  deux  sillons  courts, 
presque  droits. 

C).  OxYTÈLE  trilobé. 

Noir;  élytres  d'un  brun-testacé ;  cor- 
celet avec  une  ligne  lojigitudinale ,  en- 
foncée. 

10.  OxYTÈLE  cornu. 

Noir,  avec  les  élytres  testacées ,  bor- 
dées de  noirâtre  ;  tête  avec  deux  épines 
Cl  sa  partie  antérieure. 


o> 


bic 


XYTELE  Dicorne. 


Déprimé ,  noir ,  avec  l'anus  ferrugi- 
neux ;  tête  avec  deux  cornes  droites , 
avancées ,  aisuës. 


H  h  h  h  :; 
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OXYTÈLE.    (lusecte.) 


Os 


fourclii 


Noir,  luisant;  tête  as'ec  deux  cornes 
éleuées  ,  droites  ;  corcelet  avec  une  corne 
avancée,  fourchue. 

i3.  OxYTÈLE  tricorne. 

Noir  ;  tête  avec  deux  cornes;  corcelet 
avec  une  corne  avancée ,  simple  ;  éljtres 
d'un  brun-ferrugineux. 


i4-  OxTTÈLE  pallipède. 

Noir,  luisant,  avec  la  bouche  et  les 
pattes  testacées  ;  corcelet  avec  une  ligne 
longitudinale  enfoncée,  à  peine  mar- 
quée. 

i5.  OxTTÉLE  latipède. 

Noir  ;  antcnmdes  Jiliformes  et  pattes 
noires;  corcelet  postérieurement  tronque. 


'W 
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1.  OxTTÈLE  fuligineux. 

OxrrELus  Juliginofus. 

O.Tyielus  Jiiger,  nitidus,  pedihus  tejlaceis,  tho- 
Kice  /œi>iu/cti/o.  Gravenii.  Coleopt.  Micmpt. 
pag.  102.  11".  1.  —  Monogi:  Coleopt.  Micropt. 
p.  l85.  n°.  I. 

Il  a  une  ligne  de  longueur,  &  il  eft  délie' ,  fili- 
forme j  ce  qui  le  rapproche  des  Ak'ocliarcs;  mais 
il  paroît  appartenir  aux  Oxytèles  parles  jambes 
plus  fortes  &  par  le  corcelet  tranfveric,  uu  peu 
rétréci  vers  la  hafe ,  mai-qud  de  deux  fofletles.  Les 
;ialenucs  font  noires ,  à  peine  de  la  longueur  du 
corcelcl.  La  tète  eft  ncpirc  ,  orbiculairc ,  uu  peu 
plus  petite  que  le  corcelet  :  celui-ci  cftuoir,  lui- 
fan  t ,  traulVerfe,  un  peu  convexe,  plus  large  à 
l'extrémité,  un  peu  rétréci  vers  la  bafe  ,  à  peine 
plus  étroit  que  les  élytres  ,  lille,  m.arqué  de  deux 
fofleltes  peu  profondes ,  une  de  chaque  côte  ,  qu'on 
n'appcrçoit  bien  qu'à  l'aide  de  la  loupe.  Les  élytres 
font  cendrées,  luifantes,  ini  peu  plus  longues  que 
larges  ,  finement  poinlillées  ,  marquées  d'une  ligne 
enfoncée,  longitudinale,  près  de  la  future.  Les 
pattes  fout  tellacées.  Les  jambes  font  fortes,  à 
peine  épmeufes. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

2.  Oxytèlx  pédicelle. 

OxrTELUs  pedicellas. 

O.rytehis  niger ,  nitidus ,  elytris ,  pedihu;  ahdo- 
mijiij'que  bafi pallidis  j  thnnice  nignjo.  Gravenh. 
Coleopt.  Micropt.  pag.  102.  n°.  2.  —  Monogi: 
Coleopt,  Micropt.  p.  iB5.  n°.  2. 

Il  eft  très-petit ,  un  peu  gros  ,  filiforme.  Les  an- 
tennes font  obfcures ,  plus  longues  cpie  la  tête.  Le 
corcelet  eft  noir  ,  liafant ,  tranfverfe  ,  une  fois  plus 
large  que  long,  à  peine  plus  étroit  que  les  élytres  , 
marqué  de  trois  lignes  longitudinales  ,  avec  les 
bords  un  peu  élevés.  Les  élytres  font  d'un  brun- 
noir,  luifant.  L'abdomen  elt  obtus,  à  peine  une 
fois  plus  long  que  les  élytres ,  noir  ,  luifant ,  d'un 
brun-teftacé  à  la  bafe.  Les  pattes  font  d'uu  brun- 
■  teftacé. 

II  fe  trouve  en  Europe ,  dans  les  fumiers  ,  où  il 
eft  affez  commun. 

3.  OxYTÈLE  déprimé. 

OxYTELVS  deprejjïis. 

O.r^lelus  niger ,  opaciis  ,  antennisjiifcis ,  pe- 
dibusj'u/ia-tejtaceis  ,  thorace  lincis  quatuor  ele- 
Vatis.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt.  p.  lOO.  n°.  3. 
—  Monogr.  Coleopt.  Micivpt.  p.  i85.  n°.  3. 

11  a  environ  ime  ligne  de  longueur  ,  &  il  eft  dé- 
primé ,  filiforme.  Les  antennes  font  noirâtres.  La 
tête  eft  noire ,  tranfverfe  ou  un  peu  plus  grande 
que  le  corcelet,  carrée,  avec  les  angles  obtus,  ou 
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un  peu  plus  petite  que  le  corcelet,  prcfqn'orbicu- 
laire.  Le  corcelet  eit  noir,  tranfverfe,  plafie,  à 
peine  plus  étroit  que  les  élytres  ,  marqué  longitu- 
dlnalement  de  quatre  lignes  élevées  ,  drciles.  Les 
élytres  font  ncjires ,  planes.  L'a!)donu;n  eft  obtus, 
plus  long  que  les  élytres.  Les  pattes  font  tellacées , 
avec  les  cuiflés  noirâtres. 

Il  vit ,  en  fociété ,  dans  les  e.xcrcmcns  :  ou  le 
trouve  auili  furies  Heurs,  furies  grmninées  &  fir 
la  terre  humide.  Il  a  été  pris,  en  grand  nnmhre  , 
fuivant  INI.  Gravenhorft  ,  f  ir  les  fleurs  de  la  \  ipé- 
rine  ,  vers  le  milieu  de  juillet. 

Nota.  M.  Gravenhorft  avoit  cilé  pour  cette  cf- 
pèce ,  le  Stajihylin  déprimé  ,  n°.  5l  de  mon  En- 
tomologie; mais  il  a  reconnu  ciifuile  qu'il  en  éloit 
bien  diHérent. 

4-  OxYTÈLK  nitidule. 

OxrTELU.i  nitididus. 

O.rytehis  niger  ,  nitidus  ,  elytris  piceis  ,  tJinrace 
trijulcaio. 

0.r)7'(-i'(/9  niiidulus,  niger,  nitidus,  elytris  pi~ 
cej'centihiij ,  pedibus  pallidiorihus ,  ihoraca  ijum- 
quejut'eolato.  GravEiNu.  Coleopt.  Micmpt. p.  loy. 
/i".  8.  —  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  pag.  i8(). 
n".  4. 

Il  redemble  à  l'Oxytèle  jayef ,  niai'i  il  cfl  [ircf- 
qn'une  fois  plus  petit.  Les  antennes  font  noirâtres. 
La  tête  eft  noire ,  marquée  de  trois  enfoncemens  fur 
le  vertex ,  &  de  deux  plus  profonds  &i.  plus  larges  à 
la  partie  antérieure.  Le  corcelet  eft  noir ,  aufli 
large  que  la  tête,  plus  étroit  que  les  élytres,  dé- 
primé, marqué  de  trois  filions  droits  à  fa  partie 
fupérieure  ,  &  d'une  déprellion  de  chaque  côté. 
Les  élytres  font  finement  poinlillées  ,  un  peu  plus 
larges  que  longues ,  d'un  brun-noirâtre,  luifant. 
Le  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  pâles. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

5.  OxTiixE  caréné. 

OxrTELUS  carinatus. 

Oocytelus  niger ,  nitidus  ,  elytrisjiij'cis  ,  thorace 
trij'ulcato. 

0.rytelus  carinatus  niger „  nitidus  ,  elytris  Jiif- 
cejcentibits  ,  pedibus  pallidiofilnis  ,  thorace  quin- 
quejoneolato.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt.  p.  io6.- 
n°.  6.  —  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  pag.  187. 
72°.  5. 

Staphylinins  carinatus  ater^  nitidus,  thomce 
deprejjo  ,  lineis  elefatis  quatuor  pedibiij'que  tejla- 
ceis. Panz.  Faun.  Genii.  FaJ'c.  67.  tab.  24. 

Il  rcffemble  beaucoup  à  l'Oxytèle  jayet,  dont  il 
diflère  furtout  en  ce  que  les  angles  antérieurs  du 
corcelet  font  plus  ais;us.  Il  a  depuis  une  ligne  juf- 
qu'à  deux  lignes  uu  tiers  de  longueur- ,  Si  il  varie 
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parla  têle  plus  ou  moins  grande  ,  la  couleur  des 
élytrcSj  des  anteunes  &  des  pattes.  Voici  les  prin- 
cipales variétés  que  rapporte  M.  Gravenliorlt. 
Première  variété  à  corcelet  un  peu  convexe  &  liii- 
fant;  noir,  avec  la  bouclie,  les  antennes  &  les 
pattes  rougeâtres;  les  élytres  d'un  brun-ferrugi- 
neux ;  longueur,  de  deux  lignes  un  tiers.  Noir, 
arec  la  bouclie,  les  antenues  St  les  cljtres  noirâ- 
tres ;  les  pattes  rougeâtres  ;  longueur  ,  deux  lignes 
un  tiers.  Noir,  avec  les  antennes  &les  pattes  noi- 
râtres; longueur,  depuis  une  ligne  un  tiers  jufqu'à 
deux  lignes.  Noir;  élytres  ol)fcures  ,  noirâtre?; 
pattes  d  un  rouge-tellacé  ,  avec  les  cuiffes  noirâ- 
tres; loni^ueur ,  une  ligne  un  tiers.  Deuxième  va- 
riété à  corcelet  plane  &.  opaque.  1°.  Noir;  élytres 
obfcures ,  noirâtres,  pattes  teflacées ,  avec  les 
cuiffes  plus  obfcures  ;  longueur ,  depuis  une  ligne 
jufqu'à  une  ligne  ti-ois  quarts.  2°.  Noir;  élytres  &. 
pattes  d'un  brun-noir;  longueur,  une  ligne  un  tiers. 
•5°.  Noir;  élytres  obfcures  ,  noirâtres  ;  pattes  tef- 
tacées  ;  longueur  ,  depuis  une  ligne  jufqu'à  une 
ligne  un  quart. 

il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe. 

6.  OxYTiiLE  jayet. 
Oxi'TELus  piceus. 

O.rytelus  thorace  trijidcato ,  niger ,  pedibus 
pallidb  tejlaceis. 

Slaphylimis piceus.  Eut.  t.  3.  gen.  42.  /?".  20. 
tab.  'h.Jig.  00. 

Sùip/ij/inus  piceus  iiigei-,  eljtris piceis ,  thorace 
dppre(]b  ,JIriis  tribus  longitudinaltbus.  Linn.  Sjji. 
Nat.  2.  p.  6W.  n°.  23. 

Siaphylijius piceus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  eni.  tom.  i . 
pars  2.  pitg.  601.  11°.  67.  —  Sj,Jl.  Eleut.  tom.  2. 
;'.  Gi.  n".  Gj. 

Sldphjllnus  niger,  thorace  marginatofulcato, 
pedibus  rujis.  Geoffr.  InJ'ecl.  tom.  i.  pag.  067. 
n°.  16". 

Siaphj//7ius/ii/caius.  Fourc.  Eiit.  Par.  tom.  i. 
p.  iG'ô.  71".  16. 

Sl/iphjlinu-s  piceus.  Payk.  Monogr.  Staph. 
pag.  2,0.  n'\  12.  — Fauri.  Sitec.  tom.  3.  pag.  'crj^. 
n°.  22. 

Sla/)hj/iiius piceus. F Avz.Faun.  Genn.  Fajc.  27. 
tab.  12. 

Staphylinus  piceus.  Rossr ,  Faun.  Etr.  tom.  i. 
p.  2i32.  n'^\  622. 

Il  n'a  pas  deux  lignes  de  longueur.  Les  anten- 
nci  font  noires  ,  prefque  de  la  longueur  du  cor- 
celet. La  tête  elt  noire  ,  luifante  ,  déprimée  ,  pref- 
qu'audi  large  que  le  corcelet,  marquée  de  quelques 
enfoncemens  irrégu'iers.  Le  corcelet  efluoii',  lui- 
fant ,  déprimé  ,  un  peu  rebordé ,  pointillé  ,  marqué 
de  trois  fillon*  au  milieu  ,  &  d'une  dépreflion  ou 
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léger  enfoncement  de  cliaque  côté.  Les  élylre» 
font  pointillées  ,  luifantes  ,  noires  ou  brunes  ,  ou 
d'un  brun  prefque  teftacé.  Le  corps  eft  noir.  Les 
pattes  font  pâles. 

Nota.  Il  y  a  des  individus  qui  paroiflent  être 
des  mâles ,  dont  les  mandibules  font  grandes ,  & 
la  tête  aufli large  que  le  corcelet,  &  d'autres  dont 
les  mandibules  font  petites ,  &  la  tête  un  peu  plus 
étroite  que  le  corcelet. 

On  le  trouve  en  Europe  ,  dès  le  premier  pnn- 
tems  ,  &  prefque  toute  l'année  ,  dans  les  boufes ,  les 
fientes  des  animaux  ,  fous  les  pierres  ,  lous  les 
moufles. 

7.  OxTTÈLE  cifelé. 
OxYTELUS  cœlatus. 

O.rytelus  niger ,  antcnnis ,  pedibus  elylrifque 
fujco-rujefcentibus  j  thorace  kifulcato- 

Oxytelus  Ccplatiis  nigricans ,  nitidulus ,  anten- 
nis  elytris  pedibufque  pallidioribus  ;  thorace  qua~ 
drifofeulatn  ,  jfoi'eis  duabus  mediis  arcuatis. 
Gravenh.  Coleopt.  Micropt.  pag.  100.  n°.  4-  — 
Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  iQï.  n°.  •/. 

II  a  depuis  une  ligne  &  demie  jufqu'à  deux 
lignes  de  longueur.  Les  antennes  font  un  peu  ve- 
lues ,  de  la  longueur  du  corcelet ,  entièrement  noi- 
râtres ou  d'un  brun-ferrugineux  à  leur  bafe.  La 
bouche  cil  d'un  brun-ferrugincus.  La  têle,  dans 
cpiclques  individus ,  efl  aufli  large  (Jue  le  corcelel  ; 
dans  d'autres  ,  elle  efl  un  peu  plus  petite.  Elle  ell 
noire  dans  les  uns  &  les  autres,  poiutillée  ,  mar- 
quée de  deux  tubercules  placés  au  deffus  de  l'in-  ■ 
fertlon  des  antennes.  Le  corcelet  eft  plus  large  que 
long  ,  arrondi  pollérieurement ,  un  peu  rel'ordé  , 
un  peu  convexe  ,  pontlué  ,  marqué  de  deux  filions 
coiii'ts ,  un  peu  arqués.  La  partie  qui  fe  trouve 
entre  les  lillons  eft  étroite  &  liffe.  Les  élytres  font 
pointillées,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelel  , 
d'un  brun  de  poix  ou  d'un  brun-clair  ,  prefque 
telhicé.  Le  corps  ell  noir.  Les  pattes  fout  d'un  brun- 
ferrugiueux  plus  ou  moins  clair. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe,  &.  n'ell  pas 
rare  aux  environs  de  Pans  ,  dans  les  boufes,  fous 
les  mouffes  &  dans  les  endroits  liumides. 

8.  O.XTTÉX.E  corticin. 

O.XVTELU.'!  corticinus. 

Oxytelus  niger ,  nitidus ,  antennis  pedibufque 
Jujcis  j  thorace  Julcis  duobus  abbrefiatis. 

O.rytelus  corticinus  niger ,  nitidulus  ,  antennis 
pedibufque fuj'cis ,  thorace Jliborbiculato  ,  opaco  / 
Jhi'eis  duabus  Jubobjotetis.  Gravekh.  Monogr. 
Coleopt.  Micropt.  p.  192.  n°.  8. 

Il  a  une  ligne  de  long  ,  &  il  difière  du  précédent , 
félon  M.  Gravenhorft ,  par  la  taille  plus  courte  & 
plus  mince,  par  les  points  plus  petits,  par  les 
filions  du  corcelet  droits  &  prefque  parallèles  ,  par 
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les  points  des  côtes  qui  manquent ,  fe  par  la  cou- 
leur des  élylres  &  des  patles  plus  obtcure.  ]>a  lête 
efl:  plus  élroile  que  le  corcelet ,  noire  ,  avec  lu 
bouclie  &.  les  antennes  noirâtres  :  celles-ci  iont 
une  fois  plus  longues  que  la  lêle.  I.e  corcelet  ell 
noir,  prelqu'orbiculaire  ,  à  peine  plus  large  que 
long,  un  peu  plus  étroit  que  les  t'iylres  ,  mar(|ué 
de  deux  foflettes  longitudinales  ,  prefque  parallè- 
les ,  qui  ne  touchent  ni  à  la  bafe  ni  à  l'extréniilé. 
Les  élytres  iont  carrées,  poinlillées  ,  noirâtres, 
quelquefois  avec  un  rellet  Ibycux  ,  grifàtre.  L'ab- 
domen ell  alongé  ,  noir,  avec  un  rellet  foyeux  , 
grifàtre.  Les  pattes  font  obl'eures,  avec  l'extréniilé 
des  jambes  &  des  tarfes  plus  pâle. 

11  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  en  Pruffc  ,  en 
Allemagne. 

9.  OxYTÈLE  trilobé. 
OXYTELVS  trilohus. 

O.v^'telus  niger,  elytrisj'ufco-tejlaceh  ,  thorace 
lineâ  mediâ  iiiipre/Jâ. 

Staphylinus  irilobus.  Entoin.  tom.  3.  gcn.  42. 
n".  2a.  'tah.  ^.Jg.  48. 

O.rytelusJiiorfitans.  Gravexh.  Coleopt.  Dlicmpt. 
ptig-  loB.  n°.  y.  —  Moiiogr.  Coleopt.  Micropt. 
p.  iq3.  n".  9. 

O.ryteliis  morfllans.  Paxz.  Faim.  Gerin.  FiiJ'c. 
tab.  22. 

St(iphyUnu.<<  morptans.  Paye.  Favn.  Suec. 
ioni.  7).  p<ig.  383.  11°.  21.  —  Monogr.  Cure.  -^pp. 
p.  145.  2^-24. 

Il  a  un  peu  moins  de  deux  lignes  de  longueur. 
Les  aulennes  font  noires  ,  prelqu'aulli  longues  que 
le  corcelet.  La  tête  efl;  noire,  pointillée  ,  prefque 
aulli  largo  que  le  corcelet,  marquée,  à  fa  partie 
fupérieure  ,  d'une  petite  ligne  finuée  ,  à  peine  en-, 
foncée  ,  &  d'un  léger  tubercule  au  dellus  de  l'in- 
l'el'ticu  des  antennes.  Les  mandil.iules  font  biden- 
técs  à  leur  extrémité.  La  bouche  ell  d'un  brun- 
ferrugineux.  Le  corcelet  ell  noir  ,  convexe  ,  re- 
Lordé  ,  à  peine  pointillé  ,  marqué  d'une  ligue  lon- 
gitudinale ,  enfoncée  j  il  ell  arrondi  poftérieure- 
Dient ,  coupé  droit  antérieurement  ,  un  peu  plus 
étroit  que  les  élytres  :  celles-ci  font  d'un  brun 
plus  ou  moins  clair  ,  un  peu  plus  larges  que  lon- 
gues ,  à  peine  poiutillées.  Le  corps  ell  noir.  Les 
pattes  font  entièrement  d'un  fauve-pâle  ou  fauves  , 
avec  les  cuiITes  noirâtres. 

Il  fe  trouve  en  Europe,  dans  les  boufes  ,  les 
fientes  des  animaux  ,  fous  les  moufles  ,  dans  les 
Leux  humides. 

10.  OxYTitLE  cornu. 
OxvTELUS  cornutus. 

Ojcytelus  niger ,  elytris  tejîaceis ,  capite  artticè 
bij'piiiofo. 

Ojcylelus  cornutus  nitidus ,  capite  bifpinofn  , 
tliorace  unifalcccto.  Guavenh.  Coleopt.  Micropt. 
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pag.  109.  n".  10.  —  Monogr.   Coleopt.  Micropt. 
p.  195.  71°.  10. 

Il  relTemble  C  fort  au  précédent ,  qu'on  ne  doî» 
pas  douter  que  ce  ne  foit  la  même  efpèce  :  celui- 
ci  feulement  porte  ,  à  la  partie  antérieure  de  la 
tête,  deux  épines  droites  ,  minces,  aigué's  ,  avan- 
cées fur  les  côtés  de  la  lèvre  fupérieure ,  &  ne  dé- 
paUjut  pas  la  bouche.  La  lête  ell  un  peu  plus 
groli'e  que  dans  le  précédent.  Le  corcelet  ell  mar- 
qué de  même  d'une  ligne  longitudinale  ,  enfoncée. 
Les  élylres  font  à  peine  poinlillées,  feflaeées  au 
milieu,  noirâtres  tout  autour.  Le  corps  ell  noir. 
Les  pattes  font  pâles  ,  avec  les  t-uiffes  noirâtres. 

On  le  Irouve  beaucoup  plus  rarement  que  le 
précédent  Se  dans  les  mêmes  liejjx. 

II.  OxYTi-LE  bicorne. 

OxYTELUS  hiconiis. 

O.rytelus  depre/fus  ,  niger ,  ano  ^errugineo  , 
capite  cornubus  duobus  porrectis  acutts. 

Il  a  cinq  lignes  de  longueur  &  une  m\  llers  de 
largeur.  Le  corps  ell  déprimé  ,  noir,  luifant ,  avec 
l'imus  feiTugmeux.  Les  antennes  foui  liliformes, 
Ircs-velucs  ,  obfcures.  Le  premier  arliele  cil  lui- 
fant ,  alongé  ,  un  peu  reiillé  j  le  fécond  efl  im  peu 
plus  court  que  les  autres,  aminci  à  (ly.  bafe;  le 
troilième  ell  un  peu  alongé,  aminci  à  fa  bafe 
comme  le  lecond.  Les  fuivans  font  cylindriques  , 
bien  dillinéls  ,  &  paroill'ent  comme  enfilés  dans 
leur  milieu  ;  le  dernier  ell  à  jicine  plus  long  ana 
les  précédens.  Les  autennules  font  filiformes ,  &.  le 
dernier  article  efl  à  peine  plus  mince  que  les  pré- 
cédens. La  tête  ell  beaucoup  plus  étroite  que  le 
corcelet,  &  armée  de  deux  cornes  avancées,  pref- 
que couchées  fur  les  mandibules,  aulli  longues 
qu'elles,  pointues,  munies  intérieurement,  vers 
leur  bafe  ,  d'une  dent  obtufe.  Entre  ces  deux  cor- 
nes on  voit,  au  fomraet  antérieur  de  la  tête,  un 
enfoncement  ovale.  Les  mandibules  font  grandes, 
avancées ,  un  peu  dilatées  &  écliancrées  à  leur  ex- 
trémité. Le  corcelet  ell  prefque  carré,  plus  large  que 
long ,  légèrement  rebordé ,  liU'e,  manjué  d'une  ligne 
longitudinale,  droite,  enfoncée.  Les  élylres  Iont 
un  peu  plus  larges  que  longues  ,  à  peine  plus  étroi- 
tes que  le  corcelet,  planes,  régulièrement  flriées. 
Les  taries  font  conipoCés  de  cinq  articles,  dont  les 
quatre  premiers  font  fort  couris  ,  mais  le  quatrième 
encore  plus  court  que  les. autres  ;  le  dernier  efl  un 
peu  alongé,  &.  armé  de  deux  ongles  crochus  ,  affez 
grands. 

Il  fe  trouve 

(]el  infefle  ell  exotique  ,  &  m'a  été  donné  p^r 
M.  Paykul ,  lors  de  Ion  voyage  à  Paris  en  l8o>).  Il 
pareil  devoir  former  un  genre,  puifqu'il  dill'ere 
beaucoup  des  autres  Oxyti-les,  parles  antennes  & 
par  les  autennules  qui  font  filiformes.  Il  apparlunt 
peut-être  au  genre  Piejlus.  de  M.  Graveuhorll ,  que 
je  n'ai  point  encore  pu  oLlerver. 
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12.  OxtTÈLE  fourchu. 

O^rTELUS  Jurcatus. 

Ojcytelusniger,  nilidus  ,  capita  comiibus  duohus 
ereclis  ,  arcuatis  j  thorace  cornu  poireclo  bifur- 
cato. 

11  a  trois  lignes  de  longueur,  &  refferable  beau- 
coup à  rOxytèie  tricorne.  Les  anlennes  lunt  d  un 
brun-fcTrus;ineux^  &  out  le  premier  article  fort 
alongé.  La  têle  ell  noire  ,  plus  étroite  que  le  cor- 
celet ,  armée  de  deux  cornes  longues  ,  élevées^  un 
peu  arquées  &  velues.  Le  corcclel  ell  noir  ,  poiu- 
lillé  ,  rebordé,  prefqu'en  coeur,  arrondi pollérieu- 
rcment  ,  marqué,  fur  le  dos  ,  d'une  ligne  longi- 
tudinale, enfoncée.  Les  augles  aniérieurs  font 
aigus  ,  &  il  part  du  milieu  une  corne  droiie ,  avan- 
cée ,  velue  &  bilide  à  fon  extrémité.  Les  élytres 
font  noires,  plus  linement  poinlillées  que  le  cor- 
celet ,  St  les  points  font  plus  ferrés  ,  beaucoup  plus 
nombreux.  Elles  font  à  peine  plus  larges  que  le 
oorcelet ,  &  un  peu  plus  longues  que  larges.  L'ab- 
domen e!l  noir ,  avec  l'extrémité  brune.  Les  pattes 
font  d'un  brun  de  poix.  Les  jambes  ont  des  cils 
très-ferrés  Si  (rès-roidcs  ,  le  long  de  leur  partie 
externe.  Les  antérieures  font  un  peu  plus  larges 
que  les  autres.  Les  tarfes  font  pelils.  Les  premiers 
articles  font  très-courts  ,  à  peine  diilincls;  le  der- 
nier feulement  efl  très-alongé  ,   très-mince. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France  ,  fous  des 
pierres  ,  dans  des  endroits  humides ,  ombrages.  Je 
»e  coimois  pas  la  femelle  de  cet  iufetle. 

13.  OxYTÏîLE  tricorne. 

OXYTELVS  tricomis. 

Ojcytelus  niger,  capiie  hicoml ,  ihoracis  cornu 
porreclo  acuto  ,   elylns  rafis. 

Staphylinus  tricomis.  Ent.  i.  3.  geji.  4"-  n"-  4'^- 
iab.  è.//g.  5ô. 

Slaphylinus  tricomis.  Payk.  Monogr.  StapJi. 
Suec.  p.  5i.  n".  07.  —  Faun.  Suec.  i.  5.  p.  396. 
n".  38. 

Siaphylinus  tricomis.  Herbst  ,  Arch.  p.  149. 
lab.  M./ig.  8. 

Staphylimis  armatus.  Panzer  ,  Faun.  Gerni. 
pajc-  6è.  tab.  17. 

Ojrytelus  tricornis  thorace  quadralo ,  cotn'exo , 
Jcabro  ,  unifulcato  ,  7jiar:s  coniuto  ,  Jeniincc  mu- 
tico.  Ghavenh.  Coleopt.  Micropt.  p.  109.  n".  il. 
»^  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  igb".  n°.  1 1 . 

Il  a  trois  lignes  de  longueur.  Les  anlennes  fout 
noirâtres,  avec  le  fécond,  le  troilièrae  &  le  qua- 
trième article  d'un  brun-ferrugineux.  Le  premier 
e(l  alongé  ,  renflé  du  milieu  à  l'extrémité  ,  aminci 
&  ferrugineux  à  la  bafe.  La  tête  eil  noire  ,  plus 
étroite  que  le  cortelet ,   armée,  au  delfus  de  lin- 
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feriion  des  antennes  ,  de  deux  cornes  courtes , 
oblufes,  dirigées  en  avant.  La  bouche  cft  d'un 
brun-ferrugineux.  Le  corcelel  cdnoir,  luifant,  re- 
bordé ,  prefqu'en  cœur  ,  arrondi  pollérieurement , 
marqué,  fur  le  dos,  d'une  ligne  longitudinale, 
enfnncée  ,  &  de  points  enfoncés.  Les  angles  an- 
térieurs font  un  peu  aigus ,  &  il  part  du  milieu  une 
corne  dirigée  en  avaut ,  prefqu'aufli  longue  que  la 
tête,  mince,  aiguë,  fur  laquelle  fe  prolon;;e  la 
ligne  enfoncée  du  corcelet.  Les  élytres  fmt  un  peu 
plus  larges  que  le  corcelet ,  ponéluées  ,  d'un  rouge- 
brun  ,  avec  tous  les  bords  noirs  ,  ou  feulement 
avec  la  bafe  de  la  future  noire.  Le  corps  ell  noir, 
avec  l'anus  brun.  Les  pattes  font  jjrunes.  Les  jam- 
bes ont  des  cils  très  -  ferrés  &  roides  le  long  de 
leur  partie  externe.  Les  antérieures  font  un  peu 
phis  larges  que  les  autres.  Les  tarfes  font  fem- 
blables  a  ceux  de  l'Oxytèie  fourchu. 

La  femelle  ne  dillcre  du  mâle  qu'en  ce  que  le 
corcelel  ell  fans  cornes,  &  que  celles  delà  lêie 
(ont  très-courtes  &  ne  forment  que  deux  tubercu- 
les un  peu  l'ailluns. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe  ,  fous 
les  pierres  ;  il  efl  très-rare  autour  de  Paris  ,  mais 
plus  commun  au  midi  de  la  France. 

14.  OxYTÈLE  pallipède. 

Oyvtelu.-;  pallipes. 

0.iytelus  niger,  nitidus  ,  ore  pedibujquc  tejîa- 
ceis  ,  thorace  lineâ  longitudiuali  inipn'JJa  objo- 
letâ. 

O.rytelus  pallipes  nilidulus  punclatus  niger,  ore 
pedibuj'que  tejlaceis  ,  thorace  fubuni/ulcato. 
GuAVE.vn.  Monogr.  Coleopt.  Micwpt.  pag.  197. 
n°.  12. 

Il  a  deux  lignes  de  longueur  ,  &  il  reffemble  au 
précédent  par  la  forme  du  corps.  La  bouche  efl 
teflacée.  La  tète  efl  noire,  plus  petite  que  le  cor- 
celet :  celui-ci  ell  noir,  convexe,  linement  poin- 
tillé, marqué  d'une  ligne  longitudinale  à  peine  en- 
foncée. Les  élj  très  font  noires.  Le  corps  efl  noir. 
Les  pattes  fout  tellacées  ,  avec  les  cuifies  fouvent 
noirâtres. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Pruffe,  dans  les  graminées  qui  croi fient  près  des 
rftifleaux  &  dans  les  endroits  humides. 

15.  OxYTÈLE  lalipède. 

OxvTELus  latipes. 

Oxytelus  niger,  palpis  Jilifonnihus  pedibufque 
ni  gris ,  thorace  pojlicè  tnincato. 

O.rytelus  latipes  palpis  ^filifnnnibus ,  haud 
acuniinatis  ,  thorace  pojlicè  tnincato.  Gravenh. 
Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  198.  n".  i3. 

Il  a  deux  lignes  fc  un  tiers  de  longueur.  Le  corps 

efl  prefque  cylindrique.  Les  antennes  font  velues  , 

*■  fauves  , 
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fauves,  un  pru  plus  longues  que  la  tèip,  avec  le 
premier  arlicle  aloiigc.  un  peu  reiiilô  a  l'on  e-vlré- 
luilé  ;  le  Iceond  plus  uiuicc  &  plus  court  ;  les  qua- 
tre l'uivans  petits,  cauipauulrs  ,  grolliilant  iul'enfi- 
Weraent;  ceux  qui  vienneul  après,  plus  <;rands  & 
campanules;  le  dernier  prelqu'orbiculaire.  La  tète 
efl  noire,  poinlillce,  aufli  large  que  le  corcelet. 
Les  3  eux  l'ont  pelils  ,  placés  à  la  partie  latérale  de 
la  tète.  Le  corcelet  ell  noirâtre  ,  aulli  large  &  aulli 
long  que  les  élj'trcs  ,  convexe  ,  un  peu  rétréci  pol'- 
térieurement ,  pointillé  ,  marqué  en  outre  de  deux 
l'angées  de  points  enfoncés.  L'écullou  ell  petit  , 
triangulaire ,  noirâtre.  Les  ëlytres  l'ont  prefque 
carrées  ,  noirâtres ,  marquées  de  points  enfoncés  , 
difpofés  quelquefois  en  Itries.  L'abdomen  eil  noir, 
prcique  pointillé  ,  un  peu  velu  ,  cylindrique ,  avec 
le  cmquième  anneau  plus  long  que  les  autres.  Les 
pattes  (ont  fauves  8c  pi-oprcs  à  fouir  la  terre.  Les 
cuilfcs  lont  comprimées  ,  &  les  jambes  font  dila- 
tées ,  comprimées  ,  avec  le  bord  extérieur  couvert: 
de  cils  roides.  Les  tarl'es  font  grêles. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale. 

M.  Gravenborlt  remarque  que  cet  infedte ,  dont 
les  palpes  fout  filiformes ,  les  antennes  extérieure- 
ment plus  grofl'es ,  le  corcelet  fans  rebords ,  poilé- 
rieurement  tronqué  ,  apparlieiidroit  plutôt  aux 
Tacbinesfîon  n'avoit  égard  aux  autres  carafières, 
&  lurtout  à  la  forme  générale  du  corps  &  aux  lia- 
biludes. 

OZENE.  Ozcena.  Genre  d'infefles  de  la  pre- 
mière fecliou  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  &  de  la 
famille  des  Carabiques. 

Les  Ozènes  ont  les  antennes  aulli  longues  que  la 
moitié  du  corps  ,  grolTes,  moniliformes,  terminées 
par  un  article  plus  gros  que  les  précédens  ;  fix  an- 
tcnnules  courtes  ,  allez  grofl'es,  tronquées;  le  cor- 
celet en  cœur  ;  le  corps  alongé  ;  les  tarfes  com- 
pofés  de  cinq  articles  courts,  arrondis,  diminuant 
un  peu  en  grofl"eur. 

Le  genre  ('arabe,  tel  que  Linné,  Geofiroy  & 
Fabricius  l'avoient  établi ,  tel  que  nous  l'avions 
donné  nous-mêmes  dans  ce  Diclionnaire  ,  a  été 
depnis  peu  fubdivifé  à  un  *1  point ,  qu'il  fembloit 
que  tout  étoit  épuifé  à  cet  égard.  En  jetant  un 
coup-d'oeil  fur  le  grand  nombre  de  genres  formés 
aux  dépens  du  premier  ,  qui  ne  feroit  porté  à  croire 
qu'il  ne  relie  plus  aux  Enîomologiltes  qu'à  bien 
grouper  toutes  les  efpèces  de  cette  nombreufe  fa- 
mille ,  &  à  les  lignaler  de  manière  qu'on  puiife  bien 
les  reconnoître  ;'  Cependant  l'infecte  que  nous  pré- 
fentons  ici  diffère  à  tant  d'égards  de  tous  les  au- 
tres ,  qu'il  doit  non-fcLilement  former  un  genre  , 
mais  peut-être  même  une  famille  qui  relie  toute 
entière  à  découvrir.  Il  paroîlra  fans  cloute  trop 
ifolé  ,  parmi  les  Carabiques  ,  pour  ne  pas  faire 
préfumer  qu'il  doit  y  avoir  fur  le  Globe  plufieurs 
autres  genres  dellinés  à  lier  celui-ci  à  ceux  déjà 
connus. 

L'iuleâe  fur  lequel  nous  avons  étahli  ce  nou- 

,     mjl.  Nat.  înf.  Tome  FUI. 
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veau  genre  feroit  regardé  comme  un  TénélirTonite 
li  l'on  ru;  coulidéroil  que  les  antennes  &.  la  forme 
générale  du  corps.  Les  pattes  mêmes  n'ont  rien  qui 
approche  de  celles  des  Carabes  ;  elles  rcflemble- 
roient  beaucoup  plus  aux  pattes  des  Blaps  ou  des 
Ténébrions  fi  les  pollérieures  n'avoieiit  bien  dil- 
tinitemeul  cinq  articles  aux  larfes.  Le  corcelet ,  il 
eil  vrai ,  ell  figuré  en  cœur  ;  il  ell  rebordé  comme 
dans  la  plupart  des  Carabes  ,  &  les  élytres  ,  régu- 
lièrement Itriées  &  prefque  cylindriques  ,  pour- 
roient  les  rapprocher  des  Scariles,  &  plus  eucore 
du  genre  Morion  ,  établi  par  M.  Latreille  fur  un 
infeéle  apporté  de  l'orto-Ricco  par  feu  Maugé.  La 
bouche,  qu'il  faut  nécefl'airement  confulter  pour 
les  caradlères  elfentiels  des  genres,  peut  êlre  prile  , 
au  premier  alpefl ,  pour  celle  d'un  'Téuébriouile  j 
caries  quatre  antennules  pollérieures,  c'ell-à-dire, 
les  maxillaires  externes  &  ks  labiales,  reflembleui 
entièrement  à  celles  des  Téuébrious  &  des  genres 
voiGas  :  elles  fout  courtes  ,  grofl'es.  Le  dernier 
article  efl  un  ovale  alongé  ,  tronqué  à  l'exlréraité  j 
mais  ce  qui  ne  lailî'e  aucun  doute  fur  la  place 
que  doit  occuper  aâuellement  notre  lufeèle  ,  c'efl 
qu'en  diUéquant  cet  ort;aue  on  y  voit  iix  anten- 
nules ,  &  une  lèvre  inférieure  en  tout  femblable  k 
celle  des  Carabiques. 

Le  nom  que  nous  avons  donné  à  ce  nouveau 
genre  exprime  la  puanteur  de  la  liqueur  que  la 
plupart  des  Caralies  font  fortir  de  leur  bouche 
lorlqu'on  les  inquiète ,  ou  celle  de  leur  corps  en 
général;  il  avoit  aufli  été  employé  par  les  Grecs 
pour  défigner  certain  poiffoii ,  certain  polype  &l 
divers  petits  animaux  que  nous  ne  connoifîons 
point  fous  ce  nom-là. 

Les  antennes  font  très-remarquables  par  leur 
forme  ;  elles  ne  font  pas  toul-à-fait  aufli  longues 
que  la  moitié  du  corps  ,  &  font  compofées  de  onze 
articles ,  dont  le  premier  ,  le  plus  gros  de  tous , 
ell  peu  alongé  ,  prefque  cylindrique  ou  à  peine 
plus  gros  à  fon  extrémité.  Les  trois  qui  fuivent , 
font  ferrés  ,  également  cylindriques  ,  mais  de  lon- 
gueur inégale  ;  le  troifième  elt  plus  long  que  le 
quati'ième,  &  celui-ci  plus  long  que  le  fécond.  Les 
articles  qui  fuivent ,  fout  prefque  Iphériques,  plus 
amincis  à  leur  bafe  qu'à  leur  extrémité.  Le  der- 
nier efl  plus  gros  que  ceux  qui  le  précèdent  ;  il  a 
la  même  forme  ,  mais  il  ell  comprimé  à  fon  extré- 
mité. Elles  font  inférées  dans  une  fofle  qui  fe 
trouve  de  chaque  côté  de  la  tête  ,  entre  les  yeux  & 
la  baie  des  mandibules. 

La  bouche  ell  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  fîx  ani ennuies. 

La  lèvre  fupérieure  efl  cornée  ,  affez  large,  peu 
avancée  ,  courte  ,  lifle  ,  arrondie  &  entière  à  fq. 
partie  antérieure. 

Les  mandibules  font  groffes  ,  courtes,  cornées  , 

arquées,  creufées  en  goutière  extérieurement  pour 

faciliter  le  mouvement  des  antennes  ;  elles  fout 

voûtées  en   delfous  ,    trancliantes    à  leur   boid 
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interne,  wn  peu  deiik'es  à  leur  bufe  ,  pointues  à. 
leur  exIr^miK"". 

Les  màflioires  font  covnt'es  ,  prcPcjne  c'\l'indi-i- 
ques  ,  un  peu  arquées  à  leur  extri'inlté  ,  &  garnies , 
lout  le  long  de  leur  partie  interne  ,  de  cils  très- 
nombreux  &  Irès-ferres. 

La  lc\rre  inférieure  efl  coriacée  ,  peu  avancée  , 
placée  entre  les  deux  pièces  latérales  du  menton; 
elle  efl  en  deux  lobes  très-courts,  arrondis  &  ciliés. 

Les  antennules  antérieures  ou  maxillaires  inter- 
res font  filiformes,  nn  peu  plus  longues  que  les 
mdclioires  ,  &  compofées  de  deux  articles  ,  dont  le 
premier  efl  plus  court  que  le  fécond,  un  peu  renflé 
&i  arrondi  à  fon  extrémité;  le  fécond  efl  alongé, 
arcpié  ,  plus  mince  à  fa  bafe  qu'à  fon  extrémité. 
Elles  font  inférées  au  dos  des  mâchoires. 

Les  antennules  intermédiaix'es  ou  maxillaires 
externes  font  courtes,  compofées  de  cjuaire  arti- 
cles ,  dont  le  premier  efl  petit,  fort  court;  le  fé- 
cond court  ,  peu  aminci  à  fa  bafe;  le  troifième 
court  &  prefque  cylindrique;  le  quatrième  ovale- 
alongé  ,  un  peu  courbe,  tronqué  à  fon  extrémité. 
En  regardant  cette  troncature  avec  la  loupe  ,  on 
apperçoit  un- creux  ovale.  Elles  font  inH'rées  fur 
le  dos  des  màclioires  ,  à  la  bafe  externe  des  anten- 
nules antérieures. 

Les  antennules  poflérieures  font  plus  courtes 
q>ie  les  précédentes ,  &  compofées  de  trois  arti- 
cles ,  dont  le  premier  efl  fort  petit  ;  le  fécond  ob- 
couique;  le  dernier  un  peu  plus  gros  &  tronqué. 
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Elles  font  inférées  au-devant  de  la  Icvre  &  fur  Ix 
pièce  intermédiau'e  d.u  menton. 

Le  menton  efl  grand ,  large  ,  corné  ,  formé  de 
trois  pièces  ,  dont  les  deux  latéi-aies  font  grandes, 
arrondies,  &  l'intermédiaire  cil  courte,  petite, 
fillonée  &  pref([ue  bifide  à  fon  extrémité. 

La  tête  efl  déprimée  ,  prefqu'aulïi  large  que  le 
corcelet.  Les  jeux  font  arrondis  ,  faillans  ,  mais 
placés,  ainfi  que  les  antennes,  dans  une  grande 
foffe  latérale ,  à  bords  tranclians  en  deflus  &  en 
defl'ous. 

Le  corcelet  efl  plus  étroit  que  les  éljlrcs  ,  pref- 
qu'en  cœur,  antérieurement  coupé,  un  peu  ré- 
tréci poflérieurement.  Les  côtés  ont  un  rebord 
large  &  tranchant. 

Les  élytres  font  dures,  alongées  ,  étroites  ,  de 
largeur  égale  dans  toute  leur  longueur  ,  fi  ce  n'eft 
à  l'extrémité,  où  elles  font  arrondies. 

Les  pattes  font  allez  longues.  Les  culfTes  font 
cylindriques.  Les  jambes  font  plus  greffes  qu'elles 
ne  le  font  ordinairement  dans  les  Carablques ,  & 
les  tarfesfont  tous  compofés  de  cinq  articles  courts, 
prefque  cylindriques  ,  dont  la  longueur  &  la  lar- 
geur, dans  les  quatre  premiers,  vont  un  peu  en  di- 
minuant. On  voit,  à  la  bafe  des  cuiffes  poflérieu- 
res ,  un  gi'and  trocanler  arrondi ,  prcfqu'ovale. 

Cet  infecle  a  le  corps  alongé  &  le  port  d'un 
Téuébi-ionite  ,  ainfi  que  nous  l'avons  déjà  dit;  il 
m'a  été  envoyé  de  (layenne  il  y  a  quelque  tenis ,  & 
j'ignore  entièrement  fa  manière  de  vivre. 
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CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps  ;  les  quatre  premiers  articles  serrés, 
cylindriques-,  les  suivans  moniliformes  •,  le  dernier  plus  gros,  comprimé  à  sou  extré- 
mité. 

Mandibules  fortes,  anguleuses,  un  peu  dentées  à  leur  base. 

Six  antennules -,  les  quatre  postérieures  courtes-,  le  dernier  article  un  peu  plus  gros 
et  tronqué. 

Cinq  articles  aux  tarses,  courts,  cylindriques,  diminuant  progressivement  de  largeur. 


ESPECE. 


I.  OzÈNE  dentipède. 

Noir,  luisant ,-  éljtres  striées  ;  jambes  antérieures  avec  une  dent  interne. 


lui  a 
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I .  OzÈNE  dentipède. 
Oz^NA  dentipes. 

Ozœna  nigra  ,  nitida ,  elylris  Jlriath ,  iibiis 
anticis  iiitits  dentatis. 

Il  a  dix  lignes  de  longueur  ,  &  deux  un  tiers 
de  largeur  à  la  hafe  des  dlytres.  Tout  le  corps  efl 
noir,  luifant ,  tirant  un  peu  fur  le  brun.  La  tête 
efl  plane ,  in4ga]e ,  ponftuée.  Le  corcelet  eft  poia- 
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till^ ,  marqué  d'une  ligne  longiludinale  ,  enfoncée. 
Les  bords  font  larges  ,  un  peu  r;djoteux.  Les  él_jti-es 
font  régulièrement  flriées  ,  &  on  remarque  ,  avec 
la  loupe  ,  quelques  petits  poiuls  enfoncés  entre 
les  (tries.  Les  jambes  antérieures  font  munies  ,  à 
leur  parlie  interne,  d'une  petite  dent,  au  dcflbus 
de  laquelle  font  des  cils  courts  ,  placés  dans  une 
légère  entaille. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  ,  d'où  il  m'a  été  envoyé 
par  M.  Tugni. 
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r  ACHYST0:ME.  Pachyjlnmus.  Genre  d'inCeflcvs 
de  l'Ordre  des  Aptères ,  &  de  lu  famille  des  Rha- 
gionides. 

Les  Pachvftomes  reflVmblent  beaucoup  auxRIia- 
gions  par  la  ferme  du  corps ,  par  les  nervures  des 
ailes  &  par  toutes  les  parties  de  la  bouche  ;  mais 
ils  en  diilèreut  conCdt'rablement  par  les  antennes. 
Cet  organe  ,  dans  les  Rhugions  ,  e!l  formé  de  trois 
articles  bien  diflinfls  ,  courts  &  allez  gros  ,  Se  d'un 
autre  en  forme  de  foie  ,  qui  paît  de  l'extrémité  du 
IroiCème  ,  &  dont  la  longueur  égale  ou  même  fur- 
paffe  celle  des  trois  premiers  pris  enfemble.  Dans 
les  l'acbyilomes  ,  les  antennes  font  filiformes  ,  la- 
téralement arquées,  prefque  coudées ,  un  peu  plus 
courtes  que  la  têle,  &  conipofées  de  cinq  arti- 
cles ,  dont  le  premier  ell  le  plus  gros  &  le  plus 
long;  le  troifième  eft  un  peu  plus  gros  que  le  le- 
cond ,  &  les  deux  derniers  fout  les  plus  courts  de 
tous  ;  elles  ne  fout  pas  terminées  par  une  loie  , 
<-ommc  dans  les  Rbagious.  Le  dernier  article  ell 
coupé  à  l'on  extrémité  ,  &  refl'emble  en  tout  au 
péuullicme.  Elles  font  inférées,  afl'ez  près  l'une  de 
l'autre  ,  fur  une  éminence  qui  le  trouve  placée  à 
la  partie  antérieure  de  la  tête. 

La  trompe  ,  que  nous  n'avons  pu  développer  , 
attendu  que  nous  n'avons  fous  les  yeux  qu'un  feul 
individu  qui  ne  nous  appartient  pas  ,  ell  courte  , 
portée  eu  avant ,  bilabiée  ,  accompagnée  de  deux 
untennules  aufli  longues  qu'elle ,  allez  larges  ,  un 
peu  comprimées. 

La  tête  eft  plus  large  que  longue  ,  un  peu  plus 
étroite  que  le  corcelet  ,  &  de  forme  triangulaire. 
Les  yeux ,  à  réfeaux  ,  font  grands  ,  arrondis  ,  fail- 
lans ,  diilans  l'un  de  l'autre  ,  &  placés  à  la  partie 
latérale.  On  voit  ,  fur  le  vertex  ,  trois  petits  yeux 
lilfes  ,  rapprochés,  difpofés  en  triangle. 

Le  corcelet  ell  ovale  ,  un  peu  convexe  ,  termine 
polltrieureuieut ,  comme  dans  les  Rhagions  ,  par 
un  écufl'ou  all'ez  grand,  arrondi. 


L'al<di>nien  ell  alongé  ,  conique  ;  il  c.1  teruiiné  , 
dnui  la  femelle,  par  un  tube  articulé,  dont  ks 
anneaux  décroill'cnt  progrellivemcnt ,  &  reniivnt 
les  uns  dans  les  autres.  Le  dernier  ell  pourvu  da 
deux  crochets  arqués  &  aigus. 

Les  pattes  reffemlilent  à  celles  des  Rhagions  ; 
elles  font  longues  ,  allez  grêles  ,  fiuiplcs  ,  fans  pi- 
quans  ou  épines.  Les  jambes  feulement  lout  ter- 
minées pur  deux  piquans  droits,  fort  courts.  Les 
tarfes  ,  comme  dans  tous  les  Diptères  ,  font  com- 
pofés  de  cinq  articles,  dont  le  premier  ell  fort 
alon"-é  ,  &  les  deux  derniers  font  all'ez  courts;  ils 
font  terminés  par  deux  petits  crochets  &;  par  trois 
petites  pelotes. 

Les  ailes  des  Pachyftomes  ,  comme  nous  l'avons 
dit  ,  refferablent  beaucoup  à  celles  des  Rliagions; 
cependant  fi  on  les  examine  attentivement  ,  où- 
remarque  quelques  légères  dilfércnccs  dans  les 
nervures.  Les  cellules  marginales  font  plus  étroites 
dans  les  premiers  que  dans  les  féconds  ,  &  la  cel- 
lule interne  ou  anale  eft  fermée  ,  au  lieu  qu'elle 
atteint  le  bord  dans  les  Rhagions. 

Les  balanciers  font  portés  fur  un  pédicule  long. 
&  mince  ,  &.  les  ailerons  font  petits  &  arrondis. 

Ce  genre  a  été  établi ,  par  M.  Latreille  ,  fur  un 
individu  femelle  qui  lui  a  été  envoyé  de  Mayence, 
&.  qui  avoit  déjà  été  décrit  par  M.  Panzer,  &.  placé 
parmi  les  Rhagions.  Une  féconde  efpèce,  qui  nous 
paroit  appartenir  au  même  genre  ,  a  été  pareille- 
ment décrite  par  le  même  auteur,  &  placée  parmi 
les  Empis.  La  larve  de  la  première  habite  ,  fuivant 
M.  Latreille  ,  fous  l'écorce  des  Pins.  La  Nymphe 
eft  alongée  &  porte  des  anneaux  bien  diltiu^ls  , 
fur  le  bord  pollérieur  defquels  font  des  cils  roules  ^ 
femblables  à  des  épines.  Le  dernier  anneau  eft 
.  étroit,  &  terminé  en  deux  petites  pointes.  Les  an- 
tennes ou  leur  fourreau  font  détachées  &,  rejetées 
l'une  de  chaque  côté,  &  on  voit  bien dilluiftement 
la  place  des  ailes  fur  les  côtés  de  la  poitrine. 


(Caa  Suite  du  Vlntroduclton  à  l Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


PACHYSTOME. 

PACHYSTOMUS.  Latr.   RHACIO.  Panz.  EMPIS.  Panz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Autcmies  filiformes,   assez  grosses,  arquées,  presque  de  la  longueur  de  la  Icte, 
composées  de  cinq  articles,  dont  le  premier  plus  gros  et  alougé. 

Trompe  courte,  hilablée,  portée  en  avant. 

Deux  antennules  grandes ,  comprimées. 

Yeux  arrondis,  saillans  et  distans. 


ESPÈCES. 


I.  Pachystome  syrphoïde.  1         a.  Pachïstome  subulé. 

Noir;  partie  supérieure  de  l'abdomen  Noir,  avec  toutes  les  cuisses faïa'es ,  et 

et  pattes  rougedtres.  |    les  quatre  jambes  antérieures  jaunes. 


là 


1.  PAcnrsTOME  f^i'i'LoiJe. 
P^4CH vsroMUS  J}'rph o nies. 

PiuJnJIomus  citer ,  abdoiuinis  dorfo  pedihuf- 
que  nijis. 

Piuhyjlomus  Jyrplioidcs.  Lato.  Gen.  Crujl.  & 
In/',  toin.  4-  p-  aîîy- 

Rhagio  fyrplioides  aler,  thorace  lineato,  ahdct- 
mine  rufo,  haji  apiceque  nigro ,  alisjdjcia  coj- 
talij'ufcâ,  pèdibus  tejlaceis.  Pasz.  Faun.  Genn. 
Fajc.  77.  tab.  ig. 

Il  a  fix  lignes  de  longueur  fi  on  ne  comprend 
point  la  tarière  de  la  femelle  ,  qui  en  a  plus  de 
deux.  Les  antennes  &  la  tète  fout  noires.  Le  cor- 
celet  ell  noir  ,  rayé  longiludinalement  de  cendré. 
L'abdomen  ell  d'un  rouge-brun  à  fa  partie  fupé- 
ricurc  ,  avec  la  bafc  ta  l'anus  noirs.  La  tarière  eft 
noire.  Le  ventre  ell  brun  ,  avec  les  côtés  ,  la  bafe  , 
l'anus  à  le  bord  des  anneaux  noirs.  Les  pattes  font 
fauves.  Les  nervm-es  des  ailes  font  noires  dans 
prelque  toute  leur  étendue,  &  uu  peu  rouffe.'îlres 
à  leur  bafe  :  un  peu  au-delà  du  milieu  on  remar- 
que une  lacbe  traufverfale  ,  noire  ,  qui  part  du 
bord  antérieur  &  s'arrête  au  milieu  de  l'aile. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Mayence  &  de 
Barculb. 

2.  Pachvstome  fubulé. 

Pachvstomvs  fuhiilatus. 

Vachyjlomus  atcr ,  Jeinoribus  iiifis  ,  tibils  ijua- 
tuor  anticis  JlcH'is. 

Empis  fubulata  nigra ,  elovgata  ,  alis  oblongis 
iiiiiculatis ,Jemoribus  rufis ,  tibtis  quatuor  anticis 
flavis.  Panz.  Faun.  Germ.  Fafc.  34.  tab.  23. 

Je  rapporte  cet  infccle  au  genre  Pachyftome , 
ainfi  que  l'a  fait  M.  Latreille,  d'après  la  ligure  & 
la  defcriplion  que  5L  Panzer  en  a  donnée.  Il  pa- 
roît  avoir  tout  au  plus  quatre  lignes  de  longueur. 
Les  aatenues  font  noires,  avancées,  un  peu  ar- 
([uées  par  les  côtés.  La  tête  eft  noire.  Les  yeux 
font  noirâtres  ,  avec  l'orbite  fauve.  La  gaîne  de 
la  trompe  ell  jaune.  Le  corcelet  eft  noir  ,  à  peine 
rayé  de  gris.  L'abdomen  eft  noir,  luifant,  alongé 
&:  lubulé.  Les  culiFes  fout  fauves.  Les  quatre  jam- 
bes antérieures  ,  ainû  que  les  tarfes  ,  font  jaunes  ; 
les  poftérieures  ffulement  font  noires.  Les  ailes 
font  plus  longues  que  le  corps.  Les  nervures  iout 
noires  ,  &.  on  voit  une  tache  au-delà  du  milieu  & 
uu  point  marginal  noirâtres. 

11  fe  trouve  en  Autriclie. 

P.EDÈRE.  Pœderus.  Genre  d'infeaes  de  la 
première  feflion  de  l'Ordre  des  Coléoptères.  &  de 
la  famille  des  Stapbylins. 

Les  P;rdères  ont  les  antennes  filiformes  ,  à  peine 
grofliil'aut  vers  l'extréuiité  ;.  les  mandibules   ar- 
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quées  ,  avme'es  de  plufieiirs  dents  ;  quatre  anton— 
miles ,  les  antérieures  ayant  le  Iroifiènie  article 
renllé  à  Ion  extrémité,  8  le  quatrième  très-petit, 
à  peine  appuient  ;  la  tête  diltintle  du  corcelet  j 
les  élylrcs  fort  courtes;  les  jambes  fiuiples  ,  fan« 
tfine. 

Les  infefles  que  Linné  &  tous  les  auteurs  ento- 
mologiques  avoicnt  défignés  fous  le  nom  de  Sta- 
pliylin  furent  divifés  par  Fabricius  en  trois  gen- 
res ,  fous  les  noms  de  Staphylmus ,  O.typorus  &. 
Pcvdenis ,  d'après  les  diflérences  bien  marcpiées 
que  préfentcnl  les  parlies  de  la  bouche.  Le  pre- 
mier de  ces  >;cnres  a  les  mandibules  dentées  &  les 
anteunules  filiformes  ;  le  fécond  a  les  mandibules 
Gmples  ,  &  les  antennules  poftérieures  terminées 
par  uu  article  très-large,  eu  croiii'ant;  le  Paîdère 
a  les  mandibules  armées  de  plufieurs  dents  ,  &l  le 
troifième  article  des  antennules  antérieures  rendu 
à  fou  extrémité. 

Le  genre  Staphylin,  devenu  exceffivement  nom- 
breux par  les  recherches  &  les  obiervations  des 
Entomologiftes  modernes  j  a  été  fubdivile  ,  par 
M.  Graveuhorft ,  en  un  grand  nombre  de  genres 
que  nous  indiquerons  à  l'article  Staphylin,  &  que 
nous  ferons  coiinoltre  avec  plus  de  détail  à  chacun 
des  articles  qui  les  concernera.  C>elui  de  Paîdère 
a  été  de  même  divifé  eu  deux  :  le  premier  a  retenu 
le  nom  que  Fabricius  lui  avoit  déjà  donné,  &  le 
fécond  a  reçu  de  M.  Paykul  celui  de  Stejius.  Le 
mot  Pœderus,  établi  par  Fabricius,  parûitroit 
dériver  du  mot  latin  pcedor ,  qui  fignilie  falelé, 
ordure,  ou  de  pcvderos ,  mot  grec  donné  à  une 
plante  ,  fi  cet  auteur  lui-même  ne  le  plaçoit ,  dans 
fa  PhÙoJophie  entomologique  ,  parmi  les  noms, 
latins  obfcurs ,  ou  dont  la  fignilication  eft  in- 
connue. 

Les  Siènes  fe  diftinguent  ,  même  au  premier 
coup-d'œil ,  des  Piedères  par  les  antennes  ,  dont 
les  trois  derniers  articles  font  plus  renllés;  par  les 
anteunules  antérieures  très-longues,  par  les  yeux 
très-faiUans  ;  par  le  corps  ,  plus  cylindrique  que. 
celui  des  Pa;dcres. 

Les  Lalhrdbies  de  M.  Gravenhorft  font ,  de  tous- 
les  infedles  de  la  famille  des  Stapbylins  ,  ceux  qui 
fe  rapprochent  le  plus  des  Pa-dires  :  feulement  le 
dernier  article  des  antennules  antérieures  ell  beau- 
coup plus  diftinil,  &  les  antennes  font  aU'e;;  géné- 
ralement plus  courtes ,  &.  les  articles  plus  grenus. 

Les  antennes  des  Psedèies  font  filiformes  ,  ou 
vont  à  peine  en  groflifl'ant  vei-s  l'extrémité  ;  elles, 
font  compofées  de  onze  articles  ,  dont  le  premier 
eft  un  peu  alongé  &  un  peu  rende  ;  le  lecond 
eft  court  ;  le  troifième  eft  alongé  ;  les  autres  font 

f)refqu'égaux  entr'eux  ,  tous  un  peu  amincis  à 
eur  bafe;  le  dernier  eft  terminé  en  pointe.  Elles 
font  inférées  à  la  partie  latérale  antérieure  de  la. 
tête,  à  quelque  diftance  des  yeux. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fnpérieurey 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires ,  d'une: 
lèvre  inférieure  8t  de  quatre  anteunules. 
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La  lèvre  rupéneure  eft  fort  large  ,  courte  ,  cor- 
née ,  h'gérement  écLancrée  à  ïa  partie  anlé- 
ïieure. 

Les  mandibules  font  £i;randes,  cornées,  arquées, 
aiguës  ,  armées  de  pluueurs  dents  aiguës  au  mi- 
lieu de  leur  partie  interne. 

Les  mâclioires  fonl  fortes ,  cornées  ,  bifides.  La 
divifion  inlerne  e(l  courte,  poiutue,  latéralement 
«iliée.  La  divifion  extérieure  efl  grande  ,  arron- 
die ,  comprimée  ,  un  peu  ciliée. 

La  lèvre  inférieure  eft  étroite  ,  plus  ou  moins 
Bfaucée  ,  coriacée  ,  entière  ou  prefqu'écliancrée  à 
ion  exirémilé. 

Les  anleunules  antérieures  font  beaucoup  plus 
longues  que  les  pollérieures ,  &  Compolées  de  qua- 
tre articles ,  dont  le  premier  ell  court ,  pelit  ;  le 
fécond  très-long  ;  le  Iroifième  alongé  &  renflé  à 
fon  extrémité)  le  quatrième  petit,  mince  ,  très- 
court  ,  a  peine  apparent.  Elles  font  inférées  à  la 
bafe  de  la  pièce  extérieure  des  mâcboires. 

Les  antennules  poflérieures  font  courtes  ,  fili- 
formes ,  &  compofées  de  trois  articles  ,  dont  les 
deux  premiers  font  égaux  &  cylindriques  ,  &  le 
dernier  ell  court  &  ammci.  Elles  font  inférées  à 
l'extrémité  lalérale  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tète  efl  à  peu  près  de  la  largeur  du  corcelet , 
auquel  elle  tient  par  un  col  étroit  &  fort  court  ; 
elle  efl  portée  en  avant ,  &.  l'infeffe  la  relève  lorf- 
qu'il  paroît  craindre.  Les  yeux  foui  arrondis,  un 
peu  faillans ,  &  placés  à  la  partie  latérale  de  la 
lête. 

Le  corcelet  efl  convexe,  arrondi  ou  ovale  ,  & 
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quelquefois  carré,  avec  les  ani!;le5  obtus;  il  eft 
fans  rebord  fur  les  côtés.  L'écull'ou  efl  très-petit , 
quelquefois  à  peine  diflinil. 

Les  élytres  font  courtes ,  convexes  ,  rebordées , 
coriacées  ;  elles  couvrent  deux  ailes  membraneu- 
fes  repliées  ,  &.  laiflent  à  nu  toute  la  partie  fupé- 
rieure  de  l'abdomen. 

I/Cs  pattes  fout  (impies  &  de  longueur  moyenne. 
Les  jambes  fonl  pourvues  de  quelques  poils  couris, 
&  terminées  par  deux  épines  très-courles  ,  dont 
une  ,  encore  plus  courte  que  l'autre  ,  à  peine  appa- 
rente. Les  taries  font  filiformes  &  compolés  de 
cinq  articles  ,  dont  le  pénultième  ell  court ,  bilobé 
&  légèrement  gaini  de  houpes  en  deflous  ;  le  der- 
nier efl  terminé  par  deux  petits  ongles  croclius. 
Les  tarfes  antérieurs,  dans  quelques-uns ,  font  plus 
larges  que  les  autres ^  &  garnis  de  houpes. 

La  plupart  des  Pa-dères  fréquentent  les  bords 
fabloneux  des  rivières,  des  lacs,  des  étangs.  Quel- 
ques-uns fe  trouvent  fur  le  rivage  de  la  mer,  & 
d'autres  habitent ,  ainfi  que  leur  nom  l'indique  , 
fous  les  ordures  ,  fous  les  pierres  ,  parmi  les  mouf- 
fes  ;  ils  courent  tous  avec  beaucoup  de  légèreté , 
&  s'envolent  fort  aifément.  Semiilaljles  aux  Sta- 
pliylins  &  à  toutes  les  efpèces  de  cette  nombreufe 
famille  ,  ils  relèvent,  lorfqu'on  les  faiflt  ou  qu'ils 
fe  fentent  menacés  ,  l'extrémité  de  leur  ventre  ,  & 
en  fout  fortir  deux  petites  appendices  oblongues  ; 
ils  fe  nourrifTcnt  d'autres  petits  infedles  qu'ils  ren- 
contrent ou  qu'ils  attrapent  à  la  courfe.  Leurs  lar- 
ves ,  aufîi  carnafTières  qu'eux ,  ne  diflèrent  pas  de 
celles  des  Stapliylins. 
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Sut'ie  de  l'Introduction  h  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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PtEDERE. 

Pj¥.D  E  RUS.  Fabr.   Payk.    Panz.   Latr.   Gravenh. 
STAPHYLINUS.  Linn.  Scop.   Geoffr.  Dec. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  grossissant  à  peiuc  vers  rcxtvcmile,  presqu aussi  longues  que  le 
corcelet ,  premier  article  un  peu  aloiigé  et  renflé. 

Mandibules  arquées,  pointues,  intérieurement  dentées. 

Quatre  antenmiles  -,  les  antérieures  ayant  le  troisième  article  uu  peu  reuflé  à  l'extré- 
mité, et  le  quatrième  très-petit,  à  peine  distinct. 

Tète  séparée  du  corcelet  par  un  col  étroit. 

Elytres  très-courtes. 


ESPECES. 


1.  fEDERE  riverain. 

D'un  rouge-fam>e  ;  éh  très  bleues  ;  tête 
et  extrémité  de  l'ubdorncn  noires. 

•>..  Pedère  littojul. 

D'un  rouge-Jîiin'e  ;  télé  et  anus  noirs; 
élytres  bleues  ;  partie  moyenne  des  afi- 
lennes  noirâtre- 

3.  P.EoiîRE  ruficolle. 

Noir,  luisant;  corcelet  rouge  ;  élytres 
pointillées ,  bleues. 

4.  P.EDÈRE  alongé. 

Noir,  luisant;  extrémité  des  élytres  et 
pattes  d'un  brun-fauve . 

5.  Pedèue  testacé. 

D'un  brun-testacé ;  yeux  noirs;  pattes 
plus  pdlës  que  le  corps. 


6.  Pedère  châtain. 

D'un  brun  -  testacé  ,  luisant  ;  tête  et 
partie  moyenne  de  l'abdomen  noirâtres. 

■j.  P.EDÈRE  orbiculaire. 

Noir;  antennes  et  pattes  d'un  brun- 
fauve;  tête  grande,  orbiculaire. 

S.  P.ïDÈRE  fragile. 

Noir  ,  luisimt  ;  corcelet  ,  antennes  et 
pattes  d'un  rougeferrugineux ;  extrémité 
des  élytres  testacée. 

g.  Pedïlre  corticin. 

Noirâtre,  luisant;  corcelet,  élytres  et 
pattes  plus  pâles  que  le  corps. 

10.  P.EDPiRE  filiforme. 

Linéaire ,  noir,  luisant,  pointillé;  an- 
tennes et  pattes  d'un  fauve-pdle . 


Biji.  Nat.  hf.   Tome  VIII. 
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Suite  de  l'Introduction  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes: 


FÉDÈRE.   (Insecte.) 


I  I .  FÉDÈRE  vêtu. 


Lisse,  noir,  luisant;  êlytres  noirâtres; 
base  des  antennes  et  pattes  testacécs. 

12.  FÉDÈRE  bicolor. 

Linéaire,  noir,  luisant;  corcelet,  an- 
tennes et  pattes  fauves  ;  eljtres  brunes. 

i3.  FÉDÈRE  rétréci. 

Noir  ,   luisant  ;   antennes      extrémité 


des  éljtres  et  pattes  d'une  couleur  tes- 
tacée  pâle. 

i4'  PxDÈRE  ochracé. 

D'un  brun-testacé  luisant,  avec  la  tête 
noire;  tête  et  corcelet  presque  carrés. 

i5.  F.EDÈRE  rubricolle. 

Brun,  luisant,  avec  la  tête  noirâtre, 
le  corcelet  et  les  pattes  fauves. 
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t.  FÉDÈRE  rivera rti. 

P.s:derus  ripaùus. 

Pœdeius  nifus ,  elytris  cœnilels ,  capite  ahdo- 
miniji^ue  apice  nigris.  Entom.  toin.  5.  Gen.  44- 
n°.  a.  tab.  i-Jîg.  2.  a.  b.  c.  d. 

Pcederus  riparius.  Fabr.  Sy/l:  Ent.  pag.  268. 
n°.  I.  —  Ent.  Syft.  etn.  tom.  l.  pars  2.  pag.  536. 
7»°.  I.  —  S_)Jl.  Éleut.  tom.  3.  p.  608.  n°.  i. 

Staphylinus  riparius.  Linn.  Syjl.  Nat.  2.  p.  684- 
n°,  8.  —  Faun.  Suec.  n°.  846. 

Staphylinus.  Geofir.  Irif.  Parif.  t.  I.  p.  36g. 
n°.  21. 

Staphylinus  riparius.  FodrC.  jE«^.  Par.  iow.  l. 
p.  170.  «°.  21. 

Staphylinus  riparius.  Deg.  Meni.  Inf.  tom.  4. 
^.  38.  «°.  14.  tab.  l.Jig.  18. 

Staphylinus gregarius.  Scop.  ^w^.  Cam.  n°.  3o8. 

Staphylinus  riparius.  Schrank  ,  Enum.  Infect. 
Aujlr.  Ti°.  441. 

Staphylinus  riparius.  Patk.  Monogr.  Staphyl. 
Suec.  p.  27.  /i°.  ig. 

Pcederus  riparius.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.  3. 

p.  427.  «°.  3. 

Pcederus  riparius.  Panz.  Faun.  Genn.  Fajc.  g. 
lab.  II. 

Pcederus  riparius.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Infect, 
tom.  l.  p.  2g3.  —  Hifî.  nat.  des  Cruji.  &  des  Inf. 
tom.  9.  p.  545.  tab.  "J^-fg.  8. 

Pcederus  riparius.  Ross.  Faun.  Etnfc.  tom.  l. 
p.  253.  re°.  626. 

Pcederus  riparius.  Gbavenh.  Colcopt.  Micropt. 
p.  62.  n".  5. — Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  141. 
n".  II. 

Pcederus  littoralis.  Gravekh.  Coleopt.  Micropt. 
p.  61.  n°.  4-  — Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  145. 

72°.   12. 

Il  a  de  trois  à  quatre  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  un  peu  velues  ,  noirâtres  ,  avec  les 
trois  premiers  articles  fauves.  Les  antennules  font 
fauves.  La  tête  efl  lifle  ,  un  peu  velue,  noire, 
Inifaute.  Le  corcelet  efl  convexe  ,  de  la  largeur 
de  la  tête  ,  marqué  de  quelques  petits  points  en 
ftries  ,  d'où  parlent  autant  de  poils  ;  il  efl  d'un 
fauve-luifant.  L'écuffon  efl  fauve.  Les  élytres  font 
un  peu  plus  longues  que  larges,  ponftuées,  bleues , 
luifantes.  L'abdomen  efl  un  peu  velu,  fauve,  avec 
les  deux  derniers  anneaux  noirs.  Les  pattes  font 
fauves  ,  avec  les  genoux  noirâtres. 

M.  Gravenliorll  a  décrit  probablement  le  même 
infeâe  fous  deux  noms  diiiérens.  Je  n'ai  pas  vu 
celui  qu'il  nomme  riparius ,  dont  le  corcelet  efl 
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oblong,  &  la  Icte  un  peu  plus  étroite  que  le  cor- 
celel  -,  mais  le  littoralis ,  dont  le  corcelet  efl  ovale 
ou  glolnileux-  ,  &  la  tèle  plus  ou  moins  gr.ilVe  , 
préfenle,  pour  la  forme  &.  la  groffeur  de  ces  deux 
parties  du  corps  ,  beaucoup  de  variétés.  Au  refle  , 
]\L  Gravenlioril  lui-même  foupçonne  que  l'un  n'efl 
qu'une  variété  de  l'autre. 

Il  le  trouve  dans  toute  l'Europe,  dans  les  îles  de 
l'Archipel,  en  Egypte,  au  bord  des  eaux  douces. 
Fabricius  dit  qui!  le  trouve  aufli  dans  l'Amérique 
fepteutrionale  &  dans  les  Indes. 

2.  PyEDÈRE  littoral. 

P.SDERUS  littoralis. 

Pcederus  rufus ,  capite  anoqiie  nigris ,  elytris 
cœruleis  ,  antennarum  mediojufco. 

Pcederus  littorarius.  Gravenh.  Monogr.  Col. 
Micmpt.  p.  142.  71".  10. 

Cette  efpèce  ,  très-voifine  de  la  précédente  , 
paroit  avoir  été  regardée  par  Fabricius  comme  la 
même  ,  puifqu'en  parlant  de  l'habitation  du  Pae- 
dère  riverain  ,  il  cite  l'Amérique  feptentriouale  , 
d'où  nous  vient  celle-ci  ;  elle  a ,  fuivant  M.  Gra- 
venhorfl ,  deux  lignes  &  un  tiers  de  longueur ,  & 
elle  reflcinble  entièrement  au  Païdère  riverain  par 
la  forme  &  les  proportions  des  parties  ,  ainfi  que 
par  les  couleurs ,  fi  ce  n'eft  que  les  antennes  font 
fauves  à  la  bafe  &.  à  l'extrémité  ,  &  noirâtres  feu- 
lement au  milieu;  que  les  pattes  font  prefqu'eu- 
tiérement  fauves,  ayant  à  peine  les  genoux  un  peu 
obfcurs  ;  que  les  élylrcs  font  un  peu  plus  courtes , 
&  que  l'infe^le  efl  un  peu  plus  petit. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptenlrionale. 

3.  P^DÈRE  rufîcolle. 

PxDERUS  rufîcoUis. 

Pcederus  niger ,  thorace  nifo ,  elytris  cœruleis, 
Ent.  tom.  3.  Gen.  44-  'f^^-  ^-  fig-  i-  a.  b.  c. 

Pcederus  nifîcollis.  Fabr.  Gen.  Infect.  Mant. 
p.  245.  —  Ent.  Syft.  em.  tom.  i.  pars  2.  p.  537. 
n°.  2.  —  Syfl.  Eleut.  tom.  2.  p.  608.  n".  2. 

Staphylinus  atro-cœmlefcens ,  thorace  rubro. 
Geoffr.  Inf.  Parif.  tom.  i.  p.  370.  n°.  33. 

Staphylinus  thoracicus.  Fochc.  Ent.  Par.  t.  i. 
p.  170.  n°.  23. 

Staphylinus  nificollis.  Payk.  Monogr.  Staph. 
Suec.  p.  26.  n°.  18. 

Pcederus  nificollis.  Payk.  Faun.  Suec.  tom.  3. 
p.  ù,-2.'].  n°.  i. 

Pcederus  nificollis.  Panz.  Faun.  Genn.  Fafc. 
27.  tab.  23. 

Pcederus  ruficollis.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt. 
p.  i8d.  n°.  2.  —  Monogr.  Coleopt.  Micr.  p.  i43. 
n°.  l3. 
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Il  a  trois  lignes  de  longueur.  Les  antennes  font 
à  peine  velues  ,  noires  ,  avec  les  deux  premiers 
articles  d'un  rouge-brun.  La  têle  eft  lilTe  ,  noire  , 
luifante  ,  &  a  quelques  poils  clair-lemés.  Le  cor- 
celet  efl  ovale,  lille  ,  d'un  rouge-fauve  luifant,  de 
la  largeur  de  la  tête.  Le  col  efl  noir  ,  ainfi  que 
l'écuflon.  Les  élylres  font  plus  longues  que  larges, 
ponftuées  ,  d'un  Ijleu-foneé  luifant.  L'abdomen  ell 
noir.  Les  pattes  fout  enliérement  noires. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe  ,  au 
bord  des  eaux  douces  ;  il  elt  beaucoup  plus  com- 
mun dans  le  midi  que  dans  le  nord  ;  il  ell  rare 
aux  environs  de  Pans. 

4.  P^DÈRE  alongé. 

P^^DERUS  elongatus. 

Pccderus  niger,  elytris  pojficè  pedihufque  Jiil- 
pis.  F.4BR.  Tint.  Syjl-  em.  loin.  I.  pars  2.  /).  Soy. 
n°.  3.  —  Syjl.  Eleut.  toin.  2.  p.  60g.  n°.  5. 

Staphylinus  elongatus.  Linx.  Syjl.  Nat.  2. 
p,  685.  n".  i4- 

Staphylinus  elongatus.  Payk..  Monogr.  Siapli. 
Suec.  p.  25.  n°.  17. 

Pœderus  elongatus.  Patk.  Faun.  Suec.  iotn.  o. 
p.  428.  n".  3. 

Pœderus  elnrigalus.  Panz.  Faun.  Genii.  FaJ'c. 
9.  tab.  12. 

Pccderus  elongatus.  Ross.  Faun.  Etr.  Mant.  l. 
p.  101.  n°.  224. 

Lathrobiuni  elongatum  nignnn  ,  nitiduluni  , 
colenptroruni  apice  J'anguineo-nijo ,  pedibus  ru  fo- 
ie flaceis.  (jRAVENH.  Coleopt.  Micropt.  pag.  53. 
72°.  8.  —  Monogr.  Coleopt.  Micropt.  pag.  loi.. 
n°.  12. 

Il  a  près  de  quatre  lignes  de  longueur.  Les  an- 
tennes l'ont  d'un  fauve-pàle  ,  un  peu  plus  longues 
que  le  corcelet.  Les  antennules  font  de  la  même 
couleur.  La  tête  ell  noire  ,  pointillée ,  un  peu  alon- 
aée  ,  de  la  largeur  du  corcelet  :  celui-ci  ell  noir  , 
pointillé ,  plus  long  que  large  ,  prefque  carré  , 
avec  les  auu;les  arri,ndis.  Les  élytres  font  pointil- 
lées  ,  de  la  longueur  du  corcelet ,  noires ,  avec 
l'extrémité  d'un  brun-fauve.  Le  corps  ell  noir. 
Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suè4e  ,  fous  les  pierres  ;  il  n'ell  pas  rare  aux  en- 
virons de  Paris. 

5.  P^DÈRE  lellacf?. 

P.TiDERVS  tejlaceus. 

Pcedenis  J'ujco-tejîaceus  ,  oçulis  ni  gris  ,  pedi- 
bus pullidioribus.  Entom.  tom^  3.  Gen.  44-  ''*°'  3. 
tab.  l.Jig.  6.  a.  b. 
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Staphylinus  tejlaceus.  Payk.  Mojiogr.  StapTi. 
Suec.  p.  28.  n°.  20. 

Pœderus  elongatus.  Patk.  Faun.  Suec.  toni.  5. 
p.  428.  var.  fi. 

Il  cil  prcfqu'aufli  grand,  mais  plus  étroit  que  la 
Pœdère  riverain.  Les  antennes  font  un  peu  velues, 
brunes,  avec  les  premiers  articles  tellacés.  La  tête 
ell  pointillée,  d'un  brun-tellaeé  luifant,  avec  quel- 
ques poils  clair-femés.  Les  yeux  font  noirs.  Le 
corcelet  efl  d'un  brun-tellacé  ,  oblong,  prefque 
carré ,  avec  les  angles  arrondis,  un  peu  plus  étroit 
que  la  tête  ,  pointillé  ,  pourvu  de  quelques  poils. 
Les  élytres  font  teflacées  ,  ponéluées  ,  avec  les 
points  prefcpie  rangés  en  flries  ;  elle?  font  un  peu 
plus  longues  que  laages  ,  &  plus  larges  que  le  cor- 
celet. L'abdomen  cil  tellacé-pàle  ,  ainli  que  le» 
pattes. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

C.  PjEdère  cLâtain. 

P^XDERUS  cajlaneus. 

Pcederus  fubnitidus  ,J'ufcus ,  capite  abdominif- 
que  niedio  iiigricantibus.  Gravenh.  Coleopt-  Mi- 
cropt. p.  60.  Ji°.  5.  —  Monogr.  Coleopt.  Mtciopt. 
p.  159.  «".  4- 

Il  a  quatre  lignes  de  longueur,  &  il  relfemble 
au  Paedère  ocliracé  ,  fi  ce  n'efl  qu'il  ell  beaucoup 
plus  grand,  &  qu'il  a  le  corcelet  plus  étroit  vers 
la  baie.  Les  antennes  font  roufleâtres ,  prefcpi'une 
fois  plus  longues  que  la  tête  ,  avec  les  articles  du 
milieu  campanules.  La  bouche  ell  roulfeàtre.  La 
tête  ell  noirâtre,  luilante,  finement  pointillée, 
carrée  ,  avec  les  angles  obtus  ,  un  peu  plus  large 
que  le  corcelet  :  celui-ci  efl  d'un  brun-fauve  , 
prefqu'orbiculaire  ou  carré ,  avec  les  angles  ob- 
tus, un  peu  plus  étroit  en  arrière  &  plus  étroit  que 
les  élylres  ,  finement  pointillé  ,  luifant.  Les  élylres 
font  lineaient  pointiliées  ,  d'un  brun-noiràlre.  L'ab- 
domen elb  noirâtre,  avec  un  reflet  foyeux  grifâ- 
tre ,  le  delfous'plus  clair,  &  l'extrémité  roufl'eâtre. 
Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

7.  P^iDÈRE  orbiculaire. 

P.xvERUS  orbiculatus. 

Pœderus  niger,  antennis  pedibvpjue  Jujco-ru- 
Jejcenttbus ,  capite  ntajori  orbiculato.  Ent.  t.  3. 
Gen.  44.  n".  6.  tab.  i.fig.  7.  a.  b. 

Pœderus  orbiculatus.  Fabr.  Ent.  Sjjl.  entend. 
toin.  I .  pars  2.  p.  558.  «".  g.  —  Syjl.  Eleut.  t.  2. 
p.  609.  n°.  9. 

Pœderus  orbiculatus.  Payk.  Faun.  Suec.  t.  3. 
p.  401.  n".  6. 

Staphylinus  oibiculatui.  Payk.  Monogr.  Staph. 
Suec,  p.  35.  n°.  26. 
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Pcederus  orbictilatus.  Pan'z.  Faim.  Gcrni.  Fqfc. 
43.  tab.  21. 

Pcederus  orbiculatiis.  IiAtb.  Gen.  Cru/î.  &  Inf. 
tnin.  l.  p.  sgi.  ji°.  i .  — Hijl.  nat.  des  CruJJ.  S'  des 
Inf.  tom.  2-  p.  546". 

Pcederus  orhiciilalus.  Gravenh.  Colcopt.  Micr. 
p.  63.  n".  6.  —  Monogr.  Coleopt.  Micr.  p.  141. 
n".  8. 

Il  a  de  deux  à  deux  lignes  &  demie  de  loni;oeur. 
Les  aiileunes  foui  d'un  brun-ferrn(;;iDeux  plus  ou 
moins  obl'cur.  Les  anlennules  lonL  de  la  même 
couleur.  La  têle  eft  noire  ,  plus  large  que  le  cor- 
celet ,  finement  chagrinée.  Les  yeux  fout  arrondis, 
un  peu  iaillans.  La  lèvre  fujit'rieure  ell  brune  , 
grande  ,  affez  large.  Le  corcelet  ell  ft'paré  de  la 
têle  par  un  col  fort  étroit  j  il  eft  noir,  finement 
chagriné  ,  prefque  rond  ,  plus  étroit  que  la  tête  & 
les  éiytres,  njafqué  d'une  élévation  longitudinale, 
liffe,  courte.  Les  élytres  font  pomtiUées,  noirâtres 
ou  d'un  brun  plus  ou  moins  foncé.  L'al)domen  ell 
noir.  Les  pattes  font  ou  fauves  ou  brunes. 

II  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  fous  les  pier- 
res, les  ordures,  les  moufles;  il  ii'eft  pas  rare,  au 
premier  printems  ,  aux  environs  de  Paris. 

8.  P^EDÈRE  fragile. 

.     P^DERUS  Jrdgtlis. 

Pcsderus  niger,  ihorace  ,  antennis  pedihufque 
Tvjis  ,  elytrorum  inargine  apicali  tejlaceo. 

PœderusJ'nigilis.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  Inf.  t.  1. 
p.  aga.  n".  2.  —  H'Ji.  nat.  des  Crujl.  &  des  Inf. 
tom.  9.  p.  347- 

Pcederus  fragilis.  Gravenh.  Monogr.  Coleopt. 
Micropt.  p.  140.  71°.  7. 

*  Il  reflemble  beaucoup  au  Pœdcre  orbiculé  pour 
la  forme  &  la  grandeur.  Les  antennes,  les  anten- 
nules  &  la  bouche  font  d'un  brun-ferrugineux.  La 
tète  eft  noire  ,  grande  ,  orbiculaire,  un  peu  dépri- 
mée ,  très-finement  chagrinée.  Le  corcelet  eft  d'un 
rouge-foncé  ,  ovalç  ,  prefqu'anguleux  fur  les  cô- 
tés ,  très-finement  pointillé  ,  plus  étroit  que  la  tête 
&  les  élytres  ,  légèrement  marqué  d'une  ligne  lon- 
gitudinale ,  enfoncée.  Les  élytres  font  pointillées, 
noires  ,  avec  un  peu  de  l'extrémité  jaune.  Le  corps 
eft'noir.  Lee  pattes  font  d'un  brun-fauve  ,  avec  les 
cuifl'es  &  les  jambes  poftérieiires  brunes. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  fous  les  pierres ,  fous  les 
moulTesj  il  eft  rare  aux  environs  de  Paris. 

9.  P^dÈRe  corticin. 

Pjederus  corlicinus. 

Pcederus  Jiifcus  ,  thorace  ,  elytris  pedibufque 
pallidioribus. 

Pcederus    corticiûus  Jubnitidus  ,  Jufco-nigri- 
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cans ,  ore  ,  antennis  ,  coleoptris  ,  thorace  pedi-^ 
bufque  pallidioribus.  Gravenh.  Coleopt.  Micivpt. 
p.  184.  «".  I. 

Il  a  deux  lignes  &  trois  quarts  de  longueur,  & 
il  relfcmble  au  Pa-dère  cliàlaiu ,  fi  ce  n'eft  qu'il  eft 
plus  court,  moins  aniin(-i;  que  la  têle  &.  le  corce- 
let font  plus  larges.  Le  corps  eft  noirâtre  en  def- 
fus  ,  d'une  couleur  plus  claire  eu  dcflous.  La  lête  , 
le  corcelet  &  les  élytres  font  plus  luifans  ,  très-fine- 
ment pointillés.  La  têle  eft  carrée-,  de  la  grandeur 
du  corcelet  :  celui-ci  eft  carré,  à  peine  rétréci 
poflérieuremcnl  ,  un  peu  plus  étroit  que  les  ély- 
tres ,  d'un  brnn-foncé ,  marqué  d'une  ligne  longi- 
tudinale ,  lifl'e  ,  luifante.  Les  élytres  font  carrées , 
d'un  brun-pâle.  L'abdomen  eft  noirâtre  en  deflus, 
avec  un  rellet  fnyeux,  grifâtre  ,  Si  le  bord  des  an- 
neaux pâle  ,  rouifeàtre  en  deffous.  Les  pattes  fout 
fauves. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale. 

10.  P^DÈRE  filiforme. 

P^DERUS  filijbnnis. 

Pcederus  linearis,  niger,  puiiclulatus ,  antennis 
pedibuj'que  pallidè  nifis. 

Pcederus  fAiïovmis  linearis ,  niger,  pcdibus  pi- 
eds ,  articula  bajeos  mntennaruni  brei>i.  Patï. 
Faun.  Suec.  tom.  3.  p.  429-  ""•  4-  ^ 

Staphylinus  quadratus.  Payk.  Monogr.  Staph. 
Suec.  p.  29.  n°.  21.  ? 

Pœdeiusjîliformis.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  Injecl. 
tom.  1.  p.  2t)3.  n°.  4- 

Il  a  deux  lignes  &  demie  de  longueur,  8c  à  peine 
une  demi-ligne  de  largeur.  Les  antennes  font  d'un 
teftacé-pâle  ,  &.  le  premier  article  eft  peu  alongé  , 
un  peu  rende.  La  bouche  eft  d'un  brun-ferrugi- 
neux. La  tête  eft  d'un  noir-mat ,  finement  pointil- 
lée ,  un  peu  plus  large  que  le  corcelet  :  celui-ci  eft 
d'un  noir-mat,  finement  pointillé,  plus  long  que 
large  ,  prefqu'orbiculaire.  Le  bord  poftérieur  feu- 
lement eft  quelquefois  un  peu  fauve.  Les  élytres 
font  d'un  noir-uiat ,  finement  pointillées  ,  à  peine 
plus  larges  que  le  corcelet.  Le  corps  eft  noir.  Le* 
pattes  font  d'une  couleur  teftacée  pâle  ou  d'un 
fauve  plus  ou  moiiSs  obfcur. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris,  en  Suède. 

Nota.  Le  Paidère  filiforme  de  Fabricius  eft  dif- 
férent de  celui-ci ,  &.  appartient  au  genre  La- 
throbie. 

11.  PiEDÈRE  vêtu. 

P^DERUS  vejlitus. 

Pcederus  lœvis  ,  niger  ,  nitidus  ,  elytris  Jlijcis  , 
antennanim  baji  pedibuj'que  tejlaceis. 

Pcederus  vejlitus.  Gravenh.  Monogr,  Coleopi,^ 
Micropt.  p.  140.  7i®.  6. 
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Il  a  deux  lignes  de  longuenv.  Les  antennes  font 
un  peu  plus  longues  que  le  corcelet ,  de  couleur 
obfcure  ,  avec  la  Laie  tellacce.  Les  antennules 
anu'iieures  font  tellacées ,  avec  le  deruiei-  arlicle 
obfcur.  La  tête  ell  noire,  orbiculaire  ,  un  peu  plus 
petite  que  le  corcelet  :  celui-ci  ell  noir  ,  prefque 
orbiculaire  ,  prefqu'une  fois  plus  petit  que  les  ély- 
tres ,  marqué  quelquefois  d'une  ligne  longitudi- 
nale à  peine  enfoncée  ,  fouvent  elfacée.  Les  ély- 
tres  font  carrées ,  noirâtres  ou  ohfcures.  Le  corps 
efl  noir.  Les  pattes  font  tellacées. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne ,  aux  environs  de 
Roftock. 

J2.  Pjedkke  bicolor. 

Pmderus  bicolor. 

Pœderus  niger ,  tliorace ,  elylris  pedibujque 
rufefcentihus.  Ent.  tom.  3.  Gen.  44-  n°.  7.  tab.  l. 
Jig.  4.  a.  b. 

Pœderus  bicolor.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt. 
p.  5q.  n°.  2.  — Monogr.  Coleopt.  Micmpt.  p.  108. 

ji°.  3. 

Pœderus  melanocephalus,  Fabr.  Ent.  Syjl.  cm. 
tom.  1.  pars  2.  p.  53tt.  11°.  10.  —  Syjl.  Eleut.  t.  a. 
p.  610.  n°.  10. 

Lathrobium  raficorne.  Latr.  Gen.  Crufl.  &  Inf. 
tom.  I.  p.  2go.  n°.  3. 

■   Psedèi-e  bicolor.  Latr.  Hi/i.  nat.  des  Cntjl.  & 
des  Inf.  tom.  Q.  p.  348. 

Pœderus  bicolor.  Panz.  Faun.  Germ.  Fajc.  104. 
n".  i5. 

Il  eft  petit ,  linéaire.  Les  antennes  font  d'un 
fauve-obl'cur.  La  tête  ell  noire  ,  luifante  ,  de  la 
largeur  du  corcelet ,  très-linement  pointillée.  La 
bouche  ell  fauve.  Le  corcelet  elt  arrondi ,  fauve , 
très-finement  pointillé  ,  de  la  largeur  des  élytres  : 
celles-ci  font  pointillées,  d'un  fauve  plus  ou  moins 
obfcur.  L  abdomen  elt  noir.  Les  pattes  fout  d'un 
fauve-teflacé. 

Il  fe  trouve  en  France  ,  en  Pruffe  ,  fous  les  pier- 
res, dans  les  lieux  fecs. 

l3.  P^DÈRE  rétréci. 

PŒDERUS  angujlatus. 

Pœderus  niger,  antennis  elytrorum  apice  pedi- 
hufqiie  pallidè  tejlaceis. 

Staphylinus  angujlatus.  Ent.  tom.  3.  Gen.  42. 
w'.  24.  tab.  2.  Jig.  18.  a.  b. 

Staphylinus  an^Sia.iwi  JUiformis ,  ater ,  elytris 
apice  pedilnifque  tejlaceis.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em. 
tom.  ï.  pars  2.  pag.  528.  n°.  41-  —  ^Jiji-  Eleut. 
tom.  2.  p.  599.  Ji°.  5o. 

Staphylinus  angujlatus.  I'ayk..  Monogr.  Staph. 
Sueç.  p.  36.  n°.  27. 
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Pcederus  angujlatus.  Patk.  Faun.  Suec.  tom.Z. 

p.  43i.  n°.  7. 

Staphylinus  angujlatus.  Panz.  Faun.  Germ. 
FaJc.  II.  tab.  18. 

Pœderus  angujlatus.  Latr.  Gen.  Crtjl.  &  JnJ. 
tom.  I .  pag.  292.  n°.  3.  —  tlijl-  nat.  des  Crujl.  & 
des  Inf.  tom.  9.  p.  347- 

Pœderus  angujlatus.  Gravenh.  Coleopt.  Micr. 
p.  63.  «°.  7.  — Monogr.  Coleopt.  Micropt.  p.  i4i> 
n°.  9. 

Il  a  une  ligne  &.  demie  de  longueur,  &  il  eft  fort 
étroit.  Les  antennes  Se  les  antennules  font  pâles. 
La  tête  eft  noire,  finement  pointillée  ,  un  peu  plu.s 
large  que  le  corcelet.  Les  yeux  font  arrondis ,  un 
peu  faillans.  Le  corcelet  eft  pointillé ,  ovale ,  noir, 
féparé  de  la  tète  par  un  col  étroit.  Les  élylres  font 
pointillées,  plus  longues  quelarges,  plus  larges  que 
le  corcelet ,  noires  ,  avec  la  partie  poftérieure,  fur- 
tout  vers  la  future  ,  d'un  jaune-teftacé  pâle.  L'ab- 
domen eft  noir.  Les  pattes  font  pâles. 

11  fe  trouve  en  France  ,  en  Allemagne  ,  en 
Suède  ,  en  Prufle ,  fous  les  pierres. 

14.  PjEDÎiRE  ocLracé. 

P.EDERirs  ochraceus. 

Pœderus  nitidus ,  ,fufcus  ,  capite  nigm  thorace- 
que  Jitbquadratis.  Gravenh.  Coleopt.  Micropt. 
p.  59.  n".  I.  — Monogr.  Coleopt.  Micmpt.  p.  l38. 

n°.  1 . 

Pœderus  ochraceus.  Panz.  Faun.  Germ.  FaJc. 
io4-  n°.  14. 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  longueur.  Les  anten- 
nes fout  plus  longues  que  le  corcelet ,  d'un  brun- 
fauve.  Les  antennules  font  de  la  même  couleur. 
La  tête  eft  très-noire,  luifante  ,  carrée  ,  avec  les 
angles  arrondis ,  de  la  largeur  du  corcelet  :  celui- 
ci  eft  carré ,  avec  les  angles  arrondis ,  à  peu  près 
aufli  large  que  long  ,  un  peu  plus  étroit  que  les 
élytres,  d'un  brun-fauve  luif^iut ,  marqué  d'une 
ligne  longitudinale  ,  élevée  ,  un  peu  eflacée.  Les 
élylres  font  prefque  carrées  ,  un  peu  plus  longues 
que  le  corcelet ,  finement  pointillées ,  d'un  brun- 
teftacé  luifant.  L'abdomen  eft  noirâtre  ,  avec  un 
rellet  foveux  ,  grii'âtre  ,  &  le  bord  des  anneaux 
d'un  brun-fauve.  Les  pattes  font  teftacées. 

Il  fe  trouve  en  Pruffe. 

l5.  P^DÈRE  rubricolle. 

P.EDERzrs  rubricollis. 

Pœderus  brunneus  ,  nitidus ,  capite  Jijco  , 
tliorace  pedibujque  nijis. 

Pœderus  ruljricollis  rufo-jiifcejcens ,  nitidu'us , 
capite  obfcuro  ,  thorace  fubquadrato  pedibujqu» 
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71°.  2. 

M.  Gravenhovft  cite  ,  pour  cette  efpcce  ou  pour 
la  précédente  ,  le  Péedère  teftucé  de  mon  Enlomo- 
logie ;  mais  il  diflère  de  l'une  &  de  l'autre  par  la 
grandeur  ,  la  forme  &.  les  couleurs  :  celui-ci  n'a 
qu'une  ligne  &  demie  de  longueur,  &  il  reffemble  , 
félon  cet  auteur,  au  Pœdère  bicolor ,  fi  ce  n'eft  qu'il 
e(l  plus  finement  pointillé  ,  que  la  tête  efl  plus 
petite,  que  les  antennes  font  plus  longues  i.  plus 
minces,  &  que  les  couleurs  font  diflérentes.  Les 
antennes  font  filiformes,  un  peu  plus  longues  que 
le  correlet.  La  tête  eft  noirâtre  ,  orbiculaire,  un 
peu  plus  petite  que  le  corcelet  :  celui-ci  eft  fauve, 
un  peu  plus  court  que  les  élytres.  L'abdomen  &. 
les  élytres  font  d'un  brun-fauve,  avec  un  reflet 
foyeuK  grifâlre.  Les  pattes  font  d'un  fauve-lef- 
la'cé. 

Il  fe  trouve  en  Pruffe ,  en  Allemagne. 

Nota.  M.  Fabricius  a  placé  parmi  les  Paîdères 
quelques  efpèces  qui  appartiennent  aux  genres 
Lathrobie  Se  Staphylln.  (l^oyez  ces  ntoU.) 

PAGURE.  Pagitms.  Genre  d'infefles  de  la 
troifième  fe£lion  de  l'Ordre  des  Aptères ,  &  de  la 
famille  des  Paguriens. 

Les  Pagures  fout  des  Cruftacés  parafites  cpii  fe 
logent  dans  des  coquilles  ou  dans  des  creux  de 
rochers,  &  qui  fe  diitingucnt  des  autres  Cruftacés 
par  quatre  antennes,  dont  deux  plus  longues  & 
fétacées  ;  par  les  yeux  rapprocLés  ,  portés  fur  un 
pellicule  alongé,  mobile;  parles  pattes  antérieures 
en  pinces,  &.  les  quatre  dernières,  très-petites, 
cachées  dans  la  coquille. 

Les  Grecs  donnoient  le  nom  de  Pagure  ,  naysfsî , 
à  un  Cniftacé  fort  diiiérent  de  ceux-ci ,  &  qui  pa- 
roît  appartenir  aux  Crabes  ;  ils  nommoient  Car- 
cinion  ceux  qui  étoient  parafites  &  fe  logeoieut 
dans  des  coquilles  vides.  Les  Latins  les  connoif- 
foicnt  aufli  fous  le  nom  de  Cancelli ,  &  les  Mo- 
dernes les  nomment  Hermite,  Bemard-l'Hemiite, 
So/Jat.  Linné  ,  n'ayant  fait  qu'un  feul  genre  des 
Cruftacés  fous  le  nom  de  Cancer^  a  dillingué  les 
parafites  ,  &  en  a  fait  fa  fixième  fe£lion  ,  qu  il  ca- 
raflérife  par  la  queue  aphylle  ou  fans^  feuillets. 
Degeer  n'a  pas  diftingué  les  Pagures  des  Ecreviffes, 
&  M.  Heibft  ,  à  qui  nous  femmes  redevables  de 
fouvrage  le  plus  complet  fur  les  Cruftacés  ,  les  a 
tous  décrits  Sl  figurés  fous  le  nom  générique  de 
Cancer  ou  de  Crabe. 

Fabricius  eft  le  premier  qui  ait  formé  un  genre 
de  ces  inlefles  fous  le  nom  de  Pagure,  qu'il  avoit 
d'abord  carailérifé  par  quatre  antennes  inégales  , 
les  antérieures  étant  fétacées  ,  &  les  poftérieures 
filiformes  ,  avec  le  dernier  article  bifide  ,  mais 
dont  il  a  enluite  mieux  développé  les  caraflères 
dans  le  Supplément  à  fon  Entomologie  fyjléma- 
tifjue. 

Les  antennes  des  Pagures  font  au  nombre  de 
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quatre.  Les  deux  extérieures  ,  placées  ordinaire- 
ment fur  la  même  ligne  que  les  yeux  ,  fous  l'angle 
externe  du  chaperon  ,  font  à  peu  près  de  la  lon- 
gueur des  pinces ,  &  compofécs  de  quatre  articles, 
dont  le  premier  ell  gros  ,  très-court ,  inégal ,  quel- 
quefois terminé  par  une  ou  plufieurs  épines  ,  &. 
accompagné  d'un  rameau  finiple  ou  branchu  qui 
s'y  trouve  implanté.  Le  fécond  anneau  ell  court  , 
uioins  inégal ,  prefque  cylindrique  ;  le  Ircifième 
eft  plus  mince  ,  plus  long  que  le  fécond  ;  le  der- 
nier eft  très-long,  fétacé,  compofé  d'un  très-grand 
nombre  d'articles  très-courts  ,  peu  diftinfls. 

Les  antennes  inférieures,  placées  au  defl'ous  des 
yeux,  font  rapprochées  ,  courtes,  coudées  &.  com- 
pofées  de  quatre  articles,  dont  le  premier  eft  très- 
court ,  afl'ez  gros,  inégal;  les  deux  fuivans  font 
plus  longs  ,  amincis ,  prefque  cylindriques  ;  le  der- 
nier eft  divifé  en  deux  jufqu'a  fa  baie  ,  &.  forme 
deux  filets  ,  dont  le  fupérieur  eft  plus  long,  plus 
gros  que  l'autre  ,  8t  divifé  en  un  grand  nombre 
d'anneaux  peu  diftmcls. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  ,  de  trois  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  huit  aniennules. 

La  lèvre  fupérieure  ,  placée  au  defi'us  des  man- 
dibules ,  eft  renflée  ,  trilobée.  Le  lobe  du  milieu 
eft  un  peu  plus  grand  que  les  latéraux  ,  &.  quelque- 
fois pourvu  d'un  faifceau  de  poils. 

Les  mandibules  font  ofl'eufes  ,  creufes  &  voûtées 
en  dedans  ,  liftes  au  dehors  ,  un  peu  arquées  & 
tranchantes  à  l'extrémité ,  en  forme  de  molaire  à 
leur  bafe  interne;  elles  portent  au  milieu  de  leur 
partie  fupérieure  ,  ou  ,  pour  mieux  dire  ,  au  com- 
mencement de  leur  racine  fupérieure ,  une  anten- 
nule  courte  ,  triarlicuk'e  ,  dont  le  dernier  article 
eft  plus  grand  que  les  autres  ,  comprimé,  hériffé 
de  poils  courts  à  fa  partie  fupérieure. 

Immédiatement  au  deCTous  des  mandibules  on 
voit  la  mâchoire,  formée  de  irois  pièces  cornées, 
pofées  les  unes  fur  les  autres.  Fabricius  ayant 
regardé  ces  trois  pièces  comme  trois  mâ.choires  , 
nous  allons  les  décrire  telles  que  nous  les  avons 
vues  fur  plufieurs  Pagures  ,  &  entr'autres  fur  le 
gi-anulé,  n°.  5  ,  conlervé  dans  l'eau-de-vie  au  Mu- 
féum  d'Hiftoire  naturelle.  La  première  pièce  eft 
divifée  en  trois;  l'interne  eft  large,  cornée,  peu 
épaiflie  ,  courte  ;  celle  du  milieu  forme  une  pièce 
triangulaire  ,  mince  comme  du  parchemin  ,  gar- 
nie ,  à  fon  bord  interne  ,  de  cils  courts  &  ferrés  ; 
elle  eft  pourvue  d'une  dent  à  fa  bafe  interne;  l'ex- 
térieure eft  plus  courte  que  celle-ci  ,  large  à  fa 
bafe,  terminée  en  pointe.  La  mâchoire  fuivante 
paroît  également  divifée  en  trois.  A  la  bafe  in- 
terne on  voit  une  pièce  courte,  fimple,  arrondie, 
aflez  large  ,  plate  &  cornée  ;  l'intermédiaire  eft 
longue  ,  triangulaire  ,  cornée  ,  mince,  ciliée  à  fon 
bord  interne  ;  elle  eft  accompagnée  ,  à  fa  bafe  in- 
térieure ,  d'une  autre  petite  pièce  courte  ,  mince , 
cillée  à  fon  extrémité;  l'extérieure  eft  plus  courte 
que  celle-ci ,  large  à  fa  baie  ,  terminée  en  pointe. 
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Celte  mâclioire  cft  unie  extérieurement  â  une 
large  pièce  membraneure.  La  troifièine  mâchoire 
ell  remarquable  en  ce  qu'elle  a  à  l'a  baie  interne  une 
pièce  prerqu'ofleuie ,  courte,  arrondie,  lifle,  ac- 
compagnée infVrieuremeut  d'une  lame  courte,  gar- 
nie de  longs  cils  à  ("on  extrémité.  La  pièce  intermé- 
diaire efl:  mince  ,  cornée  ,  triangulaire,  fortement 
ciliée  à  l'on  bord  interne  ;  elle  a  extérieurement , 
comme  les  autres ,  une  jielite  pièce  courte,  mince , 
pointue,  prelque  membraueufe  ,  &  une  autre  plus 
grande  ,  égaleniCMt  meinbraneul'e  ,  terminée  par 
une  anteanule  de  deux  articles  ,  dont  le  premier 
ell  prelque  cylindrique,  &  le  fécond  un  peu  plus 
long  ,  aplati  ,  cilié  fur  fes  bords. 

Là  paroît  le  terminer  la  bouche.  Les  troifièmea 
anlennules  font  placées  au  defl'ous  ,  &  paroilfent 
étrangères  à  la  bouche  proprement  dite  ;  elles  font 
divifées  eu  deux  depuis  leur  baie.  La  divilion  in- 
térieure ell  en  forme  de  petite  patte  ,  8t  compofée 
de  cinq  articles  ,  dont  le  premier  ell  très-court , 
plus  large  que  long,  intérieurement  cilié;  le  fé- 
cond elt  plus  long,  un  peu  comprimé,  intérieu- 
rement cilié  ;  le  iroilième  ell  court ,  courbé  à  fa 
bafe  ;  le  quatrième  ell  un  peu  plus  long  que  celui 
qui  le  pi'écède  ;  il  ell  un  peu  alongé  lupérieure- 
inent,  &  fortement  cilié  ;  le  cinquième  ell  terminé 
en  pointe  &  ell  velu.  La  divilion  extérieure  ,  aulïi 
longue  ou  même  un  peu  plus  longue  que  l'inté- 
rieure ,  ell  formée  de  deux  pièces  ;  l'une  alongée  , 
droite  ,  prelque  cylindrique  ;  l'autre  arquée  ,  léla- 
céc  ,  compofée  d'un  grand  nombre  d'articles  très- 

Îieu  dillini^ts;  elles  ont  leur  infertion  fur  une  pièv'e 
arge  ,  mobile ,  qui  leur  ell  commune  ,  placée  à  la 
partie  inférieure  de  la  bouche,  au  cTefl'oùs  des 
mâchoires. 

Les  quatrièmes  antennules  font  plus  grandes 
que  les  précédentes ,'  &  divifées  en  deux  julqu'a 
leur  bafe.  La  divilion  intérieure  ,  appelée  unis  pur 
Dei^cer  Si  quelques  autres  lintomologilles  ,  ref- 
femble,  comme  la  précédente  ,  à  .une  petite  patie, 
&  efl  conipoi'ée  de  fix  pièces  ,  dont  la  première  ell 
courte,  inégale;  la  féconde  ell  courte,  anguleufe, 
dentelée  intérieurement  ;  la  troilième  ell  plus  Ion-' 
gue  ,  un  peu  comprimée;  la  quatrième  ell  prelque 
trianii;ulaire  ,  amincie  &  un  peu  arquée  à  fa  bafe  ; 
la  cinquième  ell  alongée  ,  comprimée ,  prelque 
carrée;  la  dernière  ell  longue  ,  comprimée  ,  ter- 
minée en  pointe  obtufe  ,  &  velue  fupéricurement 
&  intérieurenieut,  comme  foutes  celles  qui  la  pré- 
cèdent. La  divilion  exléïieure  ell  formée  de  trois 
pièces,  dont  la  première  ell  coiu'ie  ,  inégale;  la 
féconde  alongée,  prelque  cylindrique;  la  troi- 
£ème  cil  arquée  ,  fétacée  ,  compolée  d'un  grand 
nombre  d'articles  peu  dillintls.  l^es  deux  divilions 
font  inférées  à  la  partie  extérieure  de  la  lèvre 
inférieure,  fur  une  pièce  mobile  qui  leur  ell  coiu- 
mmie. 

Les  yeux  font  globuleux ,  &  portés  fur  un  pé- 
dicule mobile,  plus  ou  uioiiis  long  ,  plus  ou  moins 
{^ros  ,  formé  de  deux  pièces.  La  première  ell  très- 
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courte,  inégale,  accompagnée,  à  fa  partie  fiipé- 
rieure  ,  d'une  lame  plus  ou  moins  avancée  ,  &  dont 
la  forme  varie.  Elle  ell  ou  limple,  ou  épineufe , 
ou  dentelée;  ce  qui  peut  fournir  un  bon  carattère 
pour  la  dilliudliou  des  efpèees. 

La  tête  fe  confond  avec  le  corcelet.  La  partie  an- 
térieure ou  le  chaperon  ell  plus  ou  moins  avancée. 
Si  ell  marquée  de  deux  ou  de  quatre  entailles  pour 
faciliter  le  mouvement  des  yeux  Si  di'S  antennes 
e.vtérieures.  Ce  font  ces  entailles  qui  ,  laill'aiit 
entr'elles  trois  ou  cinq  pointes  plus  ou  moins  mar- 
quées &  avancées,  peuvent  encore  fournir  un  très- 
bon  caraclère  pour  la  dillinélion  des  elptces. 

La  partie  fupérieure  du  corcelet  ell  plane,  peu 
convexe,  ovale  ou  carrée,  formée  d'une  croiite 
allez  dure ,  mais  beaucoup  moins  que  celle  des 
pattes.  A  la  fuite  du  corcelet,  le  corps  s'élargit, 
Si.  n'ell  plus  couvert  que  d'une  peau  membraneute  , 
femblable  à  du  parchemin  mouillé  dans  les  grandes 
efpèees ,  un  peu  plus  molle  dans  les  petites. 

La  queue  efl  molle ,  limplement  couverte  d'une 
peau  membraneufe  :  c'ell  la  partie  qui  doit  tou- 
jours,relier  cachée  dans  la  coquille.  Elle  efl  à  peu 
près  aulIi  longue  ou  même  plus  longue  que  le 
corcelet ,  contournée  comme  la  coquille ,  &  gar- 
nie ,  fur  les  côtés  ,  de  trois  ou  quatre  paires  de 
lames  ou  attaches  aplaties,  alongées,  garnies  de 
cils  ,  par  le  moy-en  defquelles  ce  CruUacé  fe  fixe 
ou  fe  cramponne  aux  parois  de  la  coquille.  Il  fe 
lert  aulli  pour  cela  de  l'extrémité  de  la  queue, 
qui  ell  diverfement  figurée  dans  les  diverfes  efpè- 
ees, mais  qui  eil  formée  dans  toutes  de  plufieurs 
pièces  écailleules  ,  larges  j  aplaties,  garnies  de 
poils  courts  &  ferrés,  &.  d  une  pièce  ovale  ou  alon- 
gée ,  qui,  vue  à  la  loupe ,  paroit  formée  de  petites 
écailles  très-dures ,  imbriquées.  Ou  voit  de  pareilles 
plaques  au  delfous  des  quatre  pattes  pollérieures. 
C'efl  fans  doute  au  moyeu  de  ces  petites  lames  ou 
écuilles  imbriquées,  que  le  Pagure  iatlache  aux 
parois  de  la  coquille.  L'anus  fe  trouve  à  l'extrémité 
de  cette  c^ueue,  au  délions  de  la  plaque  du  mi- 
lieu. 

Dans  le  Pagure  Bernard,  dont  Degeer  a  donné 
une  defcription  détaillée  &  une  bonne  figure  ,  le 
bout  de  la  queue  ell  terminé  par  une  partie  écail- 
leufè  d'une  figure  ti-ès-lingulière  ,  &  dont  la  conf- 
trufliou  mérite  d'être  remarquée.  Elle  ell  compofée 
de  plulieurs  pièces  en  forme  de  lames  aplaties  , 
mais  de  figure  diflcrente  ,  &:  dont  les  cinq  pollé- 
rieures ,  placées  en  quinconce  ,  font  garnies  de 
poils,  &  courbées  en  delfous  dans  leur  poCtion 
naturelle  ,  pour  couvrir  l'ouverture  de  l'anus  , 
comme  Swammerdam  l'a  remarqué.  La  lame  du 
milieu  de  cette  partie  ell  garnie  ,  de  chaque  côté  , 
d'une  pièce  alongée  ,  ii-régulière  &  écailleufe  ,  di- 
vilée  en  deux  articulations  mobiles ,  &  qui  a  en 
defl'ous  une  petite  appendice  également  écailleufe. 
Mais  ce  qui  ell  bien  remarquable  ,  c'ell  que  la  pièce 
écailleufe  du  côlé  gauche  ell  beaucoup  plus  grande 
&  plus  longue  que  celle  du  côté  droit.  C'ell  toujours 
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telle  oppofi'e  à  la  plus  a;raiicle  pièce,  fiii'vant  l'ob- 
fervatiun  de  liofc ,  qui  eft  la  plus  grande. 

Calesby  a  dt'crit  &.  ligiiré  une  el'pèce  de  Pagure  , 
dont  le  bout  de  la  queue  efl  cruflacc  comme  la 
partie  autt^rieure  ,  &  garni  de  trois  ongles  cro- 
clius  ,  au  moyeu  defquels  il  s'attache  fortement  aux 
fpires  de  la  coquille  qu'il  habite. 

Les  pattes  font  couftamment  au  nombre  de  dix, 
quoique  l'animal  n'en  montre  ordinairement  que 
fix  hors  de  la  coquille,  &l  qu'il  n'y  eu  ait  ellbftive- 
ment  que  lix  qui  lui  fervent  à  prendre  fes  alimens 
ou  à  marcher.  Les  quatre  autres  font  très-peliles  & 
cachées  dans  la  coquille.  Les  deux  premières  pat- 
tes font  en  forme  de  pinces  ou  de  tenailles;  elles 
lont  ((uelquefois  de  grandeur  &  de  figure  à  peu 
près  fcmblable,  mais  plus  fouvent  il  y  en  a  une 
beaucoup  plus  grande  que  l'autre  ,  &  cela  tient 
peut-être  autant  à  la  diverfilc  des  efpèccs ,  qu'à  la 
forme  de  la  coquille  dans  laquelle  elles  ont  vécu. 
Ces  coquilles  contribuent  peut  -  être  à  donner 
plus  de  développement  à  l'une  de  ces  deux  pinces 
qu  à  l'autre,  ainfi  qu'il  arrive  quelquefois  aux  au- 
tres pattes  qui  ne  fe  montrent  pas  toujours  parfai- 
tement feniblables. 

Les  pinces  font  compofées  de  fix  pièces  ,  dont 
les  deux  premières  fout  courtes  &  plus  pelUes  que 
les  autres.  Les  deux  qui  fulvent  font  plus  longues  , 
plus  groll'es  ,  ordinairement  comprimées  &.  de 
forme  prefque  triangulaire.  La  cinquième  pièce  ou 
la  main  efl  la  plus  grolFe  ;  elle  efl  terminée  par  un 
doigt ,  qui  en  efl  un  prolongement ,  &  par  un  autre 
qui  efl  mobile  ,  &.  que  nous  regardons  comme  la 
fixième  pièce.  Ces  doigts  font,  ou  tranchans  à  leur 
partie  interne,  ou  garnis  de  gros  tubercules  en 
forme  de  dents.  Nous  leur  donnons  quelquefois  , 
dans  nos  delcriptions  ,   le  nom  de  /erres. 

Les  quatre  pattes  qui  fuivcnt,  font  conipofe'es  du 
même  nombre  de  pièces  que  les  pinces  ;  mais  la 
fixièrae  ou  dernière,  qu'on  nomme  aulli  doigt,  efl 
Cmple  ,  plus  ou  moius  longue ,  &  terminée  par  un 
ongle  ou  crochet  qui  y  paroît  comme  implanté. 

Les  deux  pattes ,  qui  relient  cachées  dans  la 
coquille  ,  font  petites ,  très-courtes ,  corapi-imées  , 
divifées  ,  comme  les  pi'écédentes  ,  en  fix  pièces  , 
dont  la  première  ell  très-courte;  les  fuivantes  font 
plus  ou  moins  longues,  &les  deux  dernières  diverfe- 
ment  figurées.  Elles  font  en  pinces  dans  quelques- 
unes  ,  terminées  par  un  doigt  court ,  fimple  ,  dans 
quelques  autres  ;  en  une  palette  couverte  de  petites 
écailles,  ou  en  forme  de  broffe,  dans  quelques 
autres. 

Outre  ces  pattes  ,  les  femelles  ont,  à  l'origine  de 
leur  queue ,  des  filets  tels  qu'on  en  voit  aux  autres 
Cruflacés ,  defHnés  à  fervir  d'attache  aux  œufs 
qu'elles  pondent  en  grand  nombre ,  &.  qu'elles  poin- 
tent avec  elles  jufqn'à  ce  que  les  petits  foient 
éclos. 

Ariflote  avoit  très-bien  obfervé  que  le  Pagure 
n'étoit  point  adhérent  à  fa  coquille ,  comme  le  Mol- 
lufque  qui  l'avoit  formée  &  habitée  le  premier  , 
Hi/i.  Nai.  Inf.   Tome  VIII. 
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mais  qu'il  s'en  emparoit  après  la  mort  de  celui-ci. 
Il  ayoït  obfervé,  dis-je,  qu'auflitôt  né,  il  cher- 
choit  à  fe  loger  dans  une  petite  coquille  vide,  & 
qu'en  grandiffant  il  changeoit  d'habitation  ,  &  en- 
troit  toujours  dans  une  coquille  proportionnée  à 
la  grofleur  de  fou  corps.  Ces  obfcrvalions  ont  été 
confirmées  par  Rondelet ,  lielon  &.  une  infinité  de 
voyageurs  &  de  natnralifles  qui  ont  eu  occafion  de 
voir  ces  petits  animaux  fur  le  rivage  de  la  mer  , 
où  on  les  trouve  en  grand  nombre  pendant  toute 
la  belle  faifon.  Cependant  Swammerdam,  cet  ob- 
fervateur  fi  judicieux  &  fi  exaft  d'ailleurs  ,  me  for- 
mellement que  le  Pagure  foit  un  animal  paraCte. 
Il  ne  croît  pas  ce  qu' Ariflote,  Rondelet,  lielon  & 
tant  de  voyageurs  ont  avancé  à  cet  égard.  Il  fou- 
tient,  d'après  fa  propre  obfervation  ,  que  ces  ani- 
maux font  attachés  à  leur  coquille  ,  comme  tous  les 
Mollufques  le  font  à  la  leur.  Il  prétend  que  la  co- 
quille dans  laquelle  fe  trouvent  les  Pagures,  doit  être 
confidérée  comme  une  enveloppe  qui  leur  efl  pro- 
pre, de  laquelle  ils  fe  trouvent  pourvus  dès  leur 
iiaifTance  ,  à  laquelle  ils  font  intimement  unis  ,  & 
de  laquelle  ils  ne  doivent  point  fortir  tant  qu'ils 
vivront. 

Si  l'afTertion  de  Swammerdam  étoit  vraie  ,  il 
faudroit  que  les  Pagures  naquifTent  vêtus  comme 
les  Mollufques  teflacés,  &  qu'ils  eufTent  la  faculté 
d'agrandir  eux-mêmes  leur  coquille  à  mefure  qu'ils 
prennent  de  l'accroifl'ement  ;  8t  ces  coquilles  d'ail- 
leurs n'auroienl-elles  pas  une  forme  qui  leur  feroit 
propre':*  Or,  ou  fait  pofitivement  que  ces  Crufla- 
cés n'ont  ,  en  naiffant ,  d'autre  enveloppe  que  la 
croûte  dure  qui  revêtla  partie  antérieure  du  corpsj 
&  que  l'autre  efl  nue,  ou  feulement  couverte  d'une 
peau  fine  &  délicate. 

Il  n'cfl  point  vrai  que  le  Pagure  s'empare  de 
force  d'une  coquille  tant  que  le  vrai  propriétaire 
l'habite  ,  ni  qu'il  tente  jamais  ai'  le  faire  périr.  Il 
ne  cherche  à  fe  loger  que  dans  celles  qui  font 
vides,  &  il  faut  encore  qu'elles  foient  en  fpirale  , 
&.  faites  de  manière  que  la  partie  poftérieure  du 
corps  puille  s'y  cramponner. 

Au  relie,  ce  changement  de  coquille  n'a  lieu 
qu'une  fois  l'an  ,  à  l'époque  de  la  mue.  Le  Pagure 
attend  le  moment  où  il  doit  fubir  celte  opération  , 
à  la  fuite  de  laquelle  fon  corps  doit  prendre  un  plus 
grand  développement,  pour  abandonner  fon  loge- 
ment,  &  en  chercher  un  qui  foit  plus  fpacieux. 
Pour  cela,  il  entre  fuccellivement  à  reculons  dans 
prefque  toutes  celles  qui  fe  préfenlent,  &  il  elfaie 
fi  la  partie  pofléneure  de  fon  corps  s'y  trouvera  à 
ion  aife.  Il  ne  s'y  loge  quelorfqu'il  s'eltbien  all'urs 
par  divers  tâtonnemens,  qu'elle  lui  convient. 

Il  y  a  des  Pagures  qui  fe  pafi'ent  de  coquilles. 
On  en  connoit  qui  fe  logent  dans  des  trous  de  ro- 
chers ,  dans  des  éponges ,  dans  le  tube  d'une  Ser- 
pule,  &.  d'autres  qui  s'enfoncent,  à  ce  qu'on  croit, 
feulement  dans  le  fable. 

Les  Pagures  fe  meuvent  &  marchent  au  fond  de 
la  mer  ou  fur  le  rivage ,  par  le  moyeu  des  quatre 
Llll 
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pattes  antérieures  ,  ordinairement  anllî  longues  ou 
même  plus  longues  que  les  pinces  ,  &  c'ell  avec  ces 
pinces  ([u'ils  l'aiGUeut  L  ur  proie  pour  s'en  nourrir. 
Lorfqu'ils  l'ont  menacés  de  quclc[ue  danger ,  ils 
s  enlonccnt  prefqu'entiéremeut  dans  leurs  coquil- 
les, &  ne  le  montrent  que  long-Icms  après  que  le 
danger  elt  paffé.  Lorfqu'on  -les  failit  ,  ils  font  un 
petit  cp  ,  &i  on  ne  peut  efpérer  de  les  faire  i'orlir 
joour  les  examiner ,  que  iorl'qu'ils  l'ont  morts.  Ce 
n'ell  que  daas  la  belle  faifou  qu'on  peut  obferver 
ces  animaux  dans  nos  climats  ,  parce  que  ce  n'ell 
qu'alors  qu'on  les  rencontre  fur  le  rivage  de  la 
Hier  j  ils  s'en  éloignent  fiiiver  pour  cliereiier  une 
lempéi-alure  plus  douce. 

Quand  ils  fout  encore  jeunes ,  les  Pagures  ,  ainlî 
que  nous  venons  de  le  dire,  s'eufoncent  quelque- 
lois  entièrement  dans  leurs  coquilles  :  à  peine  ap- 
perçoit-on  alors  l'extréuiité  de  leurs  pattes.  Mais 
û  paroit  que,  parvenus  à  un  â"e  plus  avancé,  ou 
lorlqu'ils  ont  pris  prefque  tout  leur  développe- 
ment, la  partie  antérieure  ,  &  furtout  les  pinces, 
ne  s'j  enfonce  plus  autant.  Les  quatre  pattes  an- 
térieures, ainli  que  les  pinces,  le  montrent  tou- 
jours en  glande  partie  au  dehors.  Quelques  efpèces 
mêmes  ont  une  des  pinces  afl'ez  greffe  pour  fermer 
prel'qu'enliéremenl  l'ouverture  de  la  coquille,  & 
faire  l'oince  d'une  opercule. 

Le  qui  ne  nous  paroît  point  avoir  été  alfez  ob- 
fervé  ,  &  (jui  nu'riteroit  bien  pourtant  de  l'être, 
c  e(l  11  le  même  individu  ,  en  quittant  l'a  coquille, 
devenue  trop  petite  pour  lui,  va  conftaniment  le 
loger  dans  une  coquille  ferablable  à  la  première , 
s  il  (e  borne  à  quel([ues  efpèces  du  même  genre , 
ou  s'il  prend  indilléremmeut  toutes  celles  qui  fe 
préfenleut  ,  n'importe  à  quelle  efpèce  elles  appar- 
tiennent. Il  l'euible  bien  que  le  même  Pagure  fe 
trouve  dans  plulleurs  coquilles  d'efpèces  dilléren- 
tes;  mais  ne  feroil-il  pas  poffible  que  l'individu  , 
qui  habite  d'abord  un  Buccin,  &.  dans  lequel  fou 
corps  s'ell  en  quelque  forte  modelé,  ne  pût  enfuite 
fe  loger  commodéuieiit.que  dans  un  autre  Buccin, 
&  qu'il  le  trouvât  incomiiiodé  ou  gêné  s'il  vouloit 
le  tixer  dans  un  Murex  ou  une  Tonne  f 
.  Nous  avons  fait  quelques  obier vations  dans  nos 
vo_\'ages  ,  qui  nous  laill'ent  des  doutes  à  cet  égard  j 
&.  il  ell  iacile  de  fe  convaincre  qu'un  grand  nom- 
bre de  Pagures,  d'el'pèces  bien  diiléreutes ,  ont 
été  confondues  Stprifes  pour  la  même,  par  desper- 
fonnes  qui  avoiint  fliabitude  d'oiiferver.  Ronde- 
let, par  exemple,  paroît  avoir  figuré  deux  efpèces 
dillérenles.  La  première  nous  paroit  être  le  Pagure 
Itrié,  &  l'autre  en  diilérer,  &  on  voit,  par  ce  qu'il 
dit,  qu'il  regarde  tous  les  Pagures  delà  Méditer- 
ranée couiuie  appartiiians  à  la  même  efpèce.  Ils 
fout  feultinent  plus  ou  moins  longs,  fui  vaut  lui  , 
&  tantôt  c'eftla  pince  droite  qui  elt  la  plus  grande  , 
tantôt  c'eltla  gauche. 

Lorfque  les  Pagines  fortcnt  de  leur  coquille 
pour  le  loger  ailleurs  ou  ))our  manger,  ils  ont  à 
craindre  une  inlinité  d'ennemis  qui  fe  nourriti'cnt 
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de  leur  chair.  Qucltpics  poiffons  le.s  mangent  avi- 
dement ,  &.  c'ell  mêaie  unmo^^'en,  ainfi  que  Belon 
l'a  oblcrvé,  pour  prendre  ceux  qui  fréquentent  le» 
rochers  ou  qui  s'approclieut   du  rivage. 

Nicolfon  ,  dans  ioa.  EJfai Jur l' Hijloirû  naturelle 
de  Saint-DuiniiTgue ,  fait  mention  d'un  Pagure 
qu'il  nomme  Soldat  de  terre ,  Cancellus  tcrrejlris  , 
&  qui  n'ell  point  du  tout  aqualicpie.  Il  e(l  afl'ez  fem- 
blable,  dit-il ,  à  celui  de  merj  mais  il  e(l  comniu- 
némcnt  plus  petit.  Sa  grofl'eur  efl  proportiounée  à 
Ion  âge.  Les  plus  gros  ont  à  peine  quatorze  pouces 
de  longueur.  Il  recherche  les  endroits  fecs.  On  ea 
trouve  fréquemment  au  bord  de  la  mer  &  fur  le» 
mornes.  Ceux-ci  font  plus  mal  logés  que  les  pre- 
miers, parce  que  les  coquilles  terrellres  fout  moins 
communes  que  celles  de  la  mer,  que  la  lame  jette 
fur  le  rivage.  Il  évite  les  lieux  fangeux  ,  où  l'on  ne 
trouve  que  de  petits  ('rabes.  Il  le  nouriit  d'excré- 
mens,  d'iiifefles  ,  d'herbes,  de  feuillages.  Il  n'cltnul- 
lement  amphibie.  Lorfqu'on  le  met  dans  l'eau,  foit 
de  mer,  foit  de  rivière  ,  il  fait  tous  fes  ellorts  pour 
en  fortir.  Trouve-t-il  un  obilacle  invincible  ,  il  jr 
périt  en  peu  de  tems. 

LatreiUe  ajoutmque  c'eft  ])eut-ètre  cette  efpèce 
qui  emploie,  pour  fe  fauver,  lelhatagême  luivant, 
dont  des  perfonnes  dignes  de  foi  lui  ont  dit  avoir 
été  témoins  oculaires.  Ces  Crullacés  font  fouvent 
à  la  pom-fulte  de  leur  proie  fur  les  rochers  ou  fur 
les  lieux  élevés.  Quelque  péril  leur  fait-il  craindre 
pour  leurs  jours,  ils  fe  retirent  auflilôt  dans  leurs 
retraites ,  &  y  roulent  avec  leur  maifon  ,  que  leur 
forme  arrondie  rend  plus  fufceplible  d^  mouve- 
ment. 

Il  y  a  dans  les  îles  de  l'Amérique  ,  félon  Bofc  , 
un  très-grand  Pagure  ,  qui  vit  habituellement  Ru- 
terre  ,  8c  qui  ne  va  à  la  mer  que  pour  y  dépofer 
fes  œufs ,  Si  enfuite  chercher  une  nouvelle  coquille, 
avec  laquelle  il  revient  fur  les  montagnes  8c  dans 
les  bois.  Quand  on  le  jjrend,  il  jette  un  peut  cri , 
&  tache  de  mordre  ou  de  pincer  la  main.  Les  ha- 
bitans  le  mangent  ,  &  tirent  de  fon  corps  nue  huile 
jaunâtre,  reg;irdée  comme  nn  remède  fouverain 
C(mlre  les  rhiiuialifmes.  On  lrou\»e  dansla  coquille 
cfoù  l'on  vient  de  tirer,  par  le  moyeu  du  feu,  un 
de  ces  Pagures  ,  une  denn-cuillerée  d'eau  claire, 
que  l'on  regarde  aulfi  comme  nn  remède  fouveram 
contre  les  pullules  que  fait  naître  fur  la  peau  le 
lue  de  mancenilicr. 

On  inange  rarement  les  Pagures,  parce  qu'il» 
fontgéuéralementpetits,  peu  abonJans  liirle  même 
rivage,  &  qu'enfermés  dans  leur  coquille,  on  les 
en  fait  fortir  ditUcilement ,  à  moins  qu'on  n  emploie 
le  feu  &  l'eau  bouillante.  Cependant  on  recherche 
quelques  efpèces  ,  dans  l'Amérique  8c  dans  les  In- 
des orientales,  dont  la  chair  elt  aulli  lavoureufe 
que  celle  de  prelqiie  tous  les  mitres  Cruftacés,  St 
dont  le  volume  du  corps  ell  affez  gros  pour  mé-« 
riter  qu'on  le  donne  la  peine  de  l'aprêter.  Séba  dit 
que  le  Pagure  larron  cil  très-bon  à  manger,  8c  que 
fes  cniiaiilcs  furtout ,  étant  bien  accommodées,  fout 
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un  mets  agréable.  Cette  dernière  aflertion  cft  dc- 
menlie  par  Linné,  qui  dit  au  contraire  que  ce 
Cruflacé  n'eft  bon  à  manger  que  lorl'qu'on  lui  a  ôté 
les  inteftins. 

Selon  Rochefort ,  les  liabitans  des  Antilles  en 
mangent  quelquefois  comme  on  mange  ,  eu  quel- 
ques conlrées  d'Europe ,  les  Efcargots;  mais  on  les 
regarde ,  en  ge'ndral ,  comm.e  plus  propres  à  fervir 
de  remède  que  de  nourriture.  Etant  léparés  deleur 
coquille  &  expofe's  au  foleil ,  ils  rendent  une  huile 
jaunâtre  ,  qu'on  ellime  falutaire  dans  les  rhumalif- 
mes  &  les  gouttes  froides.  On  s'en  fert  aufli  pour 
ramollir  les  duretés  de  la  peau  &  les  calloCtés  des 
pieds. 

Il  paroi  t  bien  certain  que  le  Pagure  quitte  affez 
ordinairement  fa  coquille  pour  courir  après  fa 
proie.  11  eft  probable  qu'il  la  quitte  aufli  dans  le 
tems  des  amours  ,  comme  à  l'époque  de  la  mue. 
Suivant  Arillote  ,  dans  les  tems  de  calme ,  ces  Cruf- 
tacés  fe  détachenr  de  leurs  coquilles  pour  aller 
prendre  leur  nourriture ,  &  ,  lorfque  lèvent  fouille 
un  peu  fort ,  ils  fe  tiennent  tranquilles  auprès  des 
rochers.  Bclon  dit  aufli  qu'ils  fortent  de  leur  co- 
quille pour  aller  manger.  Rondelet  dit  auffi  qu'ils 
fortent  de  leur  coquille  au  tems  que  la  Nature  les 
incite  à  frayer.  Ulloa,  dans  Ion  voyage  au  Pérou  , 
dit  que  le  Pagure  marche  quelquefois  avec  fa  co- 
quille ,  &  que  d'autres  fois  il  la  laiffe  pour  chercher 
à  vivre.  Dès  qu'il  eft  menacé  de  quelque  danger , 
il  court  vite  vers  le  lieu  où  il  l'a  laiflTée,  &  il  y 
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rentre  pi'oraptement  à  reculons,  chei-chant  à  et» 
fermer  l'entrée  à  fon  ennemi  &.  à  fe  défendre  avec 
les  ferres,  dont  il  fe  fert  pour  mordre  ou  pincer 
à  la  manière  des  Ecrevifl'es.  Il  ajoute  que  cette 
morfuro  produit ,  pendant  deux  jours  ,  les  mèmej 
accidens  que  la  piqûre  du  Scorpion  ;  ce  qui  n'eft 
pas  probable ,  puifque  les  pinces  des  Pagures ,  aiiifi 
que  celles  des  autres  Cruftacés  ,  ne  peuvent  agir 
autrement  qu'en  preflant  fortement  les  corps 
qu'elles  faifiO'ent. 

Quelques  auteurs  ont  parlé  des  combats  que  fe 
livrent  entr'eux  les  Pagures  pour  la  polfediou  d'une 
coquille.  Elle  refte ,  comme  on  penfe  bien  ,  à  celui 
qui  a  lerraffé  ou  mis  en  fuite  tous  fes  concurrens  , 
ou  qui  a  eu  l'adreffe  de  s'y  glilfer  pendant  que  les 
autres  font  aux  prifes. 

Le  nombre  des  efpèces  ,  borné  d'abord  à  quel- 
ques-unes ,  s'eft  accru  depuis  peu  de  tems  ,  &  il  eft 
probable  qu'il  augmentera  coulidcrablement  lorf- 
qu'on  voudra  fe  donner  la  peiue  d'étudier  ces  pe- 
tits animaux  fur  le  rivage  même  de  la  mer,  &:  qu'oa 
prendra  les  précautions  convenables  pour  les  bien 
conferver  dans  les  colleôions.  Nous  ne  doutons, 
pas  que  ces  Cruftacés  ne  foient  très-mullipliés  fur 
le  Globe  ,  &  que  chaque  région  n'en  poflède  plu— 
fieurs  efpèces  qui  lui  font  propres,  &  qu'on  a  bien 
fouvent  confondues  ,  parce  que  ni  les  delVnptions 
m  les  ligures  que  les  voyageurs  eu  ont  données  , 
n'ont  été  aflez  exaiiespour  les  faire  diftinguêr. 
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Suite  de  l'Introduction  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


PAGURE. 

PJGURUS.  Fa:Br.  BosC.  Latr.    CANCER.   Linn.  Herbst. 

JSTACUS.  Bast.  Dec.  CJNCELLUS.  Rond.  Bel.  Sjvamm. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Quatre  antennes  ;  les  deux  extérieures  distantes ,  lougues ,  sctacces  -,  les  deux  inté- 
rieures courtes  ,  rapprochées ,  ^liformes ,  bifides  à  leur  extrémité. 

Deux  yeux  rapprocliés  ,  portés  sur  un  pédicule  mobile  ,  alougé  ,  cylindrique. 

Huit  antennides  ;  les  quatre  postérieures  divisées  en  deux  jusqu'à  leur  base. 

Dix  pattes  -,  les  deux  antérieures  en  pinces  -,  les  quatre  postérieures  fort  petites. 

Corps  logé  dans  une  coquille  étrangère. 


ESPECES. 


1 .  Pagure  larron, 

Corcelet  avec  deux  lignes  croisées  en 
forme  d'X ;  queue  simple,  ventrue  en 
dessous. 

2.  Paguhe  Mégiste. 

Parasite ,  rouge ,  marqué  de  taches 
rondes ,  blanches  ;  pattes  velues  et  épi- 
neuses ;  pince  gauche  plus  gr-ande  que  la 
droite. 

3.  Pagure  moucheté. 

Parasite ,  d'un  rouge  de  sang  foncé  , 
marqué  de  taches  blanches  ;  pattes  très- 
velues  ;  pince  gauche  plus  grande  que  la 
droite. 

4-  Pagure  vieillard. 

■    Parasite;  corcelet  ovale,  avec  les  cotés 
ciliés  ;  pattes  ridées,  trés-velues. 

5.  Pagure  granidé. 

Parasite  ;  pijiccs  presquégales ,  mar- 


quées de  tubercules  réunis  ;  les  inter- 
valles hérissés  de  poils  très  -  courts  et 
roides. 

6.  Pagure  Ours. 

Parasite;  pattes  et  pinces  transver- 
salement striées  et.  très  -  velues  ;  pinces 
égales. 

■j.  Pagute  pointillé. 

Parasite,  d'uji  rouge-clair,  marqué  de 
points  blancs  ;  pinces  hérissées;  la  gauche 
plus  grajide  que  la  droite. 

8.  Pagure  incisé. 

Parasite;  pattes  et  pinces  marquées 
de  rides  transversales  ,  dentelées  ;  pince 
gauche  plus  grande  que  la  droite. 

g.  Pagure  mlliaire. 

Parasite,  brun;  pinces  égales ,  tuber- 
culées;  tubercules  rapprochés ,  d'une  cou- 
leur plus  claire. 


Siiife  de  l'Introduction  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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PAGURE. 


10.  Pagure  Bernard. 


Parasite  ;  pinces  chagrinées  et  niitri- 
qiiécs  ,  la  droite  plus  grande  que  la 
gauche. 

1 1 .  Pagure  hongrois. 

Parasite  ;  pinces  fclucs,  avec  l'extré- 
mité noire;  la  droite  plus  grande  que  la 
gauche  ;  corps  rouge. 

12.  Pagure  Diogène. 

Parasite  ;  pinces  muriquées ,  pubes- 
centes  ;  la  gauche  plus  grande  que  la 
droite. 

i3.  Pagure  soldat. 

Parasite  ,•  pince  gauche  plus  grande 
que  la  droite ,  muriquée  de  toutes  parts  ; 
doigts  des  pieds  très-longs ,  en  scie. 
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GURE  cuirasse. 


Parasite  ;  corcelet  leserement  tuber- 
cule,  antérieurement  tronque  ;  pince  gau- 
che plus  grande  que  ta  droite  ;  antennes 
intérieures  très-longues. 

i5.  Pagure  strié. 

Parasite  ;  pinces  et  pattes  transversa- 
lement striées  :  stries  ciliées ,  dentelées  ; 
pince  gauche  plus  grande  que  la  droite. 

16.  Pagure  rongeur. 

Parasite  }  pinces  presqu  égales ,  trans- 
versalement striées. 

i-j.  Pagure  geôlier. 

Parasite  ;  pince  gauche  plus  grande 
que  la  droite  ;  main  lisse  ;  doigts  des  pieds 
très-longs  et  lisses. 

18.  Pagure  rubané. 

Parasite  ;  pattes  rouges,  avec  des  raies 
longitudinales ,  blanches  ;  pinces  presque 
égales,  raboteuses ,  hérissées. 


(Insecte.  ) 

19.  Pagure  vigilant. 

Parasite  ;  pinces  presqu  égales ,  rabo- 
teuses; pédicules  des  jeux  très-longs. 

20.  Pagure  diaphane. 

Parasite ,  déprimé  ;  pince  gauche  plus 
grande  ,  lisse  ;  bord  supérieur  du  carpe 
anguleux,  dilaté. 

21.  Pagure  hermite. 

Parasite  ;  pinces  raboteuses,  presque 
égales  ;  les  six  pattes  antérieures  ayant 
un  pouce. 

22.  Pagure  tabulaire. 

Parasite  ,  presque  cylindricjue  ;  tét 
court ,  marqué  de  points  euj'onccs. 

23.  Pagure  ocidé. 

Parasite  ;  pinces  muriquées  ,  égales  ; 
pédicule  des  j  eux  de  lu  longueur  du  cor- 
celet. 

24.  Pagu?.e  ailé. 

Parasite  ;  mains  lisses ,  avec  trois  di- 
latations ;  pince  droite  plus  grande  que 
la  gauche. 

2.5.  Pagure  opbtbalmique. 

Paj-asite  ;  pinces  égales  ,  muriquées  ; 
pattes  avec  des  faisceaux  de  poils  ;  yeux 
grands,  portés  sur  un  pédicule  mince. 

26.  Pagure  Araignée. 

Parasite  ;  pinces  raboteuses  ;  queue 
calleuse  à  l'extrémité ,  et  pourvue  d'un 
onglet. 

27.  Pagure  Auteur. 

Parasite  ;  corcelet  lisse ,  entier  ;  pince 
gauche  plus  grande  que  la  droite  ;  pieds 
et  pinces  châtains  ,  avec  l'extrémité 
blanche. 
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PAGURE.    (Insecte.) 


28.  Pagure  tambour. 


Parasite;  corcelet  lisse,  entier;  pattes 
striées,  at^ec  les  doigts  marbrés. 

29.  Pagure  tirailleur. 

Parasite;  corcelet  lisse,  entier;  pinces 
égales  ,  sranulées  ;  cuisses  de  la  seconde 
paire,  comprimées. 

30.  Pagure  cuirassier. 

Parasite;  corcelet  rugueux;  bras  lisses, 
triajigulaires  ;  carpes  et  mains  muriqués. 

3i.  Pagure  pédoncule. 

Parasite  ;   corcelet    plane ,    déprimé  ; 


pince  gauche  plus  grande ,  renflée,  muri- 
(/uée;  pédicule  des  yeux  fort  gros. 

82.  Pagure  rayé. 

Parasite  ;  corcelet  plane ,  blanchâtre  ; 
pinces  égales,  trarisfersalement  striées. 

33.  Pagure  cannelé. 

Parasite  ;  pinces  égales ,  anguleuses  ; 
ansles  saillans,  en  scie. 

34.  Pagure  douteux. 

Parasite  ;  pinces  presque  glabres,  gra- 
nulées ;  la  gauche  plus  grande  que  la 
droite. 
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I.  Pagure  larron. 

Pagurus  latro. 

Pagurus  ihoracefuturis  quadnfido ;  caudâjlin- 
plici  fuhtiis  ventricqjâ.  Fabr.  Eiitom.  Sjjl.  em. 
toni.  2.  p.  468.  n".  I.  —  Suppl.  toin.  5.  p.  ù,\\. 
n°.  I. 

Cancerlatro.  Linn.  Syfl.  Nat.  tom,  2.  p.  1043. 
n".  56". 

Cancer  crumenatus.  Rumph.  Thefaur.  tab.  4. 
Bourfières.  Rochef.  Antilles,  t.  l.  chap.  2,1. 

Cancer  crumenatus  ,  oricnialis.  Seba  ,  MuJ'. 
tom.  3.  tab.  2.1.  fig.  1 .  2. 

Purjekrab.  Petiv.  Gazopli.  l.  Append.  tab.  i. 

Cancer  Ajlacics  latro.  MEKTiiT ,  Cane.  tom.  2.. 
y.  34-  /«/'•  24. 

Pagure  larron.  Bosc,  Hijl.  nat.  des  Crujl.  t.  2. 
p.  76. 

Pagure  larron.  Latr.  Jlijl.  nat.  des  CruJl.  &  des 
ïnf.  tom.  6.  p.  164-  '«"•  9- 

La  figure  cpie  Séba  donue  de  ce  Pagure  paroît 
fort  bonne.  Le  chaperon  eft  lermint'  en  ])oinie 
avancée.  Les  antennules  juti'rieui'es  Ibnt  prelque 
au!!i  longues  que  les  pinces  ,  divifées  à  leur  e.xlre- 
inilé.  Les  divifions  font  inégales.  La  fupérieiire  efl 
beaucoup  plus  greffe  &.  plus  longue  que  l'infé- 
rieure. Les  anieiines  e.vtérieures  îout  l'étacées  & 
plus  longues  que  les  pallos.  Les  yeux  ibnt  gros  , 
portés  lur  un  pédicule  cvHudrique.  Le  corps  elt 
d  uu  ))eau  rouge-corallin.  Le  corcelet  paroît  avoir 
une  ligne  lran(Ve;i"e  ,  courbe  ,  un  peu  finuée  &  en- 
foncée ,  &L  deux  autres  longitudinales  ,  qui  fe  joi- 
gnent au  milieu  ,  &  forment  en  quelque  forte  un  X. 
C'cft  fans  doute  ce  qu'a  voulu  exprimer  Séha  eu 
difant  :  «  La  coque  qui  couvre  le  corps  par-defRis  , 
f-ll  compolée  de  jilulieurs  articulations  ,  jointes  en- 
leinble  d'une  manière  qu'elles  peuvent  le  ferrer  & 
s'étendre  lorfque  l'animal  le  meut  promptemeut 
avec  les  gros  pieds.  »  La  queue  ,  formée  de  trois 
articulations  ,  efl  partout  Clionée  de  longues  raies. 
Les  pinces  font  groffes ,  rouges  comme  le  corps. 
La  gauche  eft  beaucoup  plus  greffe  que  la  droite  , 
St  les  ferres  de  l'une  &  de  l'autre  fout  garnies  de 
fortes  dents.  Les  fix  pattes  quifuivent  ^  on;  des  ta- 
ches ondées ,  Si  font  armées  de  dentelures  fur  leurs 
bords.  La  dernière  pièce  eft  alongée  ,  &  hériffée 
de  faifceaux  de  poils.  Les  deux  autres  pattes  font 
très  -  petites.  Séba  dit  que  ce  Pagure  eft  bon  à 
manger.  Ses  entrailles  principalement ,  étant  bien 
«prêtées  ,  font  un  mets  agréable. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  des  Indes  ,  &  halîlte  les 
fentes  des  rochers  ,  d'où  il  fort  la  nuit ,  &  fe  répand 
furie  rivage  pour  aller  cherclier  fa  nourriture. 
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2.  Pagure  mégifle. 

Pagvrvs  megijîas. 

P<igurus  parajllicus  nijas  ,  inuculis  rotundaiis 
albicantibus ,  pedihus  hirfulisfpinojtfque,  chclâ 
jhtijlrâ  majore. 

Cancer  megijlos.  Herest  ,  Cane.  5.  pag.  i3, 
tab.  èl.Jlg.  I. 

Ce  Cruftacé  ,  dans  la  ligure  qu'lTerbi!  en  donne  , 
paroît  être  un^Pagure  jKir  la  partie  antérieure  du 
corps ,  &  une  Ecrevill'e  parla  partie  poftérieure.  Sa 
queue  eft  terminée  par  cinq  feuillets  fort  larges  ; 
ce  qui  fuppofe  qu'il  nage  comme  les  Kcrevifles,  fe. 
qu'il  ne  fe  loge  ni  dans  une  cocpiille  ni  dans  vu 
creux  ou  fente  de  rocher.  Tout  le  corps  eft  d'un 
beau  rouge  ,  couvert  de  petites  taches  blanchâ- 
tres. Les  yeux  font  portés  fur  un  pédicule  «longé, 
cylindrique  ,  un  peu  plus  étroit  vers  le  milieu.  Les 
pattes  &  les  pinces  font  velues.  La  pince  gauche  eft 
beaucoup  plus  grande  que  la  droite,  &.  la  main  eft 
fort  reullée. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  indien. 

Nota.  Ou  voit  un  Cruftacé  ,  au  Muféum  d'Hil"- 
toire  naturelle  ,  qui  nous  paroît  le  même  par  la 
partie  antérieure  du  corps  &  parles  pattes,  mais 
qui  e(l  paraliie  &logé  dans  un  Buccin.  Le  corcelet 
eft  d'un  rouge  très-pâle  ,  marqué  de  taches  blan- 
ches. Le  chaperon  n'eft  point  a%'ancé  :  on  voit  feu- 
lement une  dent,  de  chaque  côté,  entre  les  yeux 
&.  les  antennes  extérieures  ,  qui  eft  oblufe  ,  Se  ar- 
mée, à  fon  extrémité  ,  d'une  petite  épine  blanche. 
Les  yeux  font  portés  fur  uii  pédicule  peu  alongé  , 
cylindrique  ,  rougeâtre  ,  un  peu  plus  gros  que 
dans  la  fiu;ure  de  Herbft.  La  lame  qui  eft  au  deffus 
de  leur  bai'e  fupérieure  eft  terminée  par  trois  épines 
prefqu'égaies.  Les  antennes  Internes  ont  les  deux 
premiers  articles  fort  courts ,  &  le  pénultième  ua 
peu  alongé  ,  cylindrique.  Les  pinces  font  inégales, 
bériffées  de  poils  longs,  pourpres.  Se  de  piquans 
plus  gros  &;  plus  fort»  vers  fangle  fupérieur  in- 
terne; elles  font  d'un  rouge-clair  ,  avec  des  taches 
blanches  ,  bordées  de  brun.  L'e  la  plupart  de  ces 
taches  partent  des  failceaux  de  poils.  Il  y  en  a  qui 
font  plâtrées  à  la  baie  des  piquans ,  &  d'autres  lur 
le  piquant  même  qu'elles  entourent.  L'extrémité  du 
piquant  eft  noire  Se  aigué'.  1j;i  ])ince  gauche  eft  plu.s 
grande  que  la  droite.  Les  pattes  fout  bériffées  des 
mêmes  poils  &.  des  niéinea  piquaus ,  li  ce  n'eft  qu'ils 
font  ])lus  petits  ,  plus  acérés  &  tout  norrs.  Les 
doigts  des  pinces  font  fort  gros  ,  à  peine  dentés  in- 
térieurement ,&  terminés  t'upérieurenienl  ])ar  un 
bord  noir,  tranchant.  Les  cpaatre  pattes  qui  vien- 
nent après  ont  leurs  doigts  fort  longs  ,  affcz  gros  , 
arrondis  ,  hériffés  de  poils  ,  armés  de  piquans  ,  &. 
terminés  par  un  ciiglc  noir.  Les  deux  pattes  qui 
fuivent ,  font  terminées  par  un  petit  ongle  ,  &  elles 
ont  en  délions  une  palette  oblongue  ,  noire. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  BcHine-tlpérance  ,  fie  eit 
confcrYC  au  Mul'éuui  d'Hiftoire  uatureile- 
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3.  Pagurï  mouclietJ. 

P.4CURUS  gutlalus. 

Paguriis  pani/î tiens  ,  fanguineus  ,  albo  inacu- 
latus ,  pedibus  hijpidis  j   chelâjimjlrâ  majore. 

Il  efl  fort  grand.  Le  corcelet  eft  plane  ,  prefque 
carré  ,  ridé  lur  les  côtés  ,  blancliâlre  &  lifle  au  mi- 
lieu ,  lavé  de  rouge  fur  les  côtés  ,  avec  des  taches 
blanches.  Les  bords  laléraïux  font  hériflés  de  longs 
poils.  Le  chaperon  cflpeu  avancé  ,  à  peine  denté. 
Les  _^eux  font  portés  lur  un  pédicule  lifle  ,  d'un 
brun-tellacé ,  peu  alongé.  La  baie  fupérieure  eft 
accompagnée  d'une  lame  large  ,  rouge  ,  avec  des 
points  blancs  8c  les  bords  antérieurs  ciliés.  Les  an- 
tennes antérieures  ont  leurs  premiers  articles  hé- 
nûés ,  avec  des  points  blancs.  Les  pinces  font  un 
peu  renflées.  La  gauche  eft  un  peu  plus  grande  que 
la  droite.  Elles  font  d'un  rouge  de  fana;-foncé  , 
avec  des  taches  blanches;  elles  font  hériffées  de 
poils,  &  on  voit  quelques  tubercules  épineux  fur  les 
mains  &  fur  les  doigts.  Les  pattes  font  de  la  couleur 
des  pinces  ,  &.  tachées  comme  elles  de  blanc;  elles 
Jont  hériflecs  de  poils  &  n'ont  point  de  tubercules. 
Les  doigts  font  longs  &l  terminés  par  un  ougle  très- 
fort.  Les  quatre  pattes  de  derrière  font  petites  , 
rouges  ,  tachées  de  blanc. 

11  le  trouve  à  l'Iile-de-France  ,  &  eft  confervé  au 
Muféum  d'Hiftoire  naturelle. 

4.  Pagure  vieillard. 

Pagurus  aniculus. 

Pagunis  parafiticus  ,  ihorace  opatn  ,  laterihiis 
tciliatis  ,  pedibiis  nigojis  hirtis.  Fabb.  Ent.  Syjl- 
eni.  toin.  2.  p.  468.  n°.  2.  —  Suppl.  iom.  5. 
p.  411.  n°.  ^. 

Pagurus  aniculus.  Bosc  ,  Hijf.  nalur.  des  Cntjl. 
tom.  2.  p.  ^6. 

Pagurus  aniculus.  Latr.  Tlijl.  nat.  des  Crujl.  & 
ides  Inf.  loin.  6.  p.  l63.  /;".  8. 

Cancer  aniculus.  Herbst,  Cane.  t.  s.,  p.  07. 

Il  eft  fort  grand.  La  bouche  eft  hériffée  de  poils. 
Le  chaperon  eft  bifide ,  &  les  deux  divifions  font 
«longées,  aiguës.  Les  yeux  fout  avancés,  por- 
tés fur  un  pédicule  cylindrique.  Le  corcelet  eft 
ovale  liffe  ,  glabre  ,  avec  les  côtés  ciliés  &.  la  par- 
lie  poftérieure  molle.  La  queue  eft  molle  ,  véficu- 
leule,  terminée,  de  chaque  côté,  par  deux  ap- 
pendices triarticulées,  réunies  àleurbafe,  planes 
&  noires  à  leur  extrémité ,  celle  des  deux  qui  fe 
trouve  poftérieure  étant  une  fois  plus  petite  que 
l'autre.  Les  pinces  font  grandes  ,  tranfverfale- 
jnent  marquées  de  rides  velues.  Les  mains  font 
ovales,  &  les  doigts  font  hériû'és  de  faifceaiix  de 
poils ,  dont  quelques-uns  de  couleur  rouge.  Les 
ongles  font  obtus  &.  noirs.  Les  deux  paires  de  pat- 
.î,es  qui  fuiventj  fout  longues  ,  rugueufes,  hériffées 
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de  poils.  Les  cuiffes  fout  comprimées.  Les  doigts 
foni  hérifl'és  de  faifceaux  de  ]30ils,  dont  quelques- 
uns  fout  rouges.  Les  ongles  font  noii-s,  aigus.  Les 
pattes  de  la  quatrième  paire  font  Irès-petiles ,  com- 
primées, avec  le  dernier  arlicle  ovale,  armé  d'un 
ongle  plane  ,  arrondi ,  noir.  Celles  de  la  cinquième 
font  courtes  ,  liliformes  ,  &  armées  d  uq  ongle 
noir. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  auftral. 

5.  Pagure  granulé. 

Pagurus  granulatus. 

Pagurus  parafiticus  ,  chclis  fuhcequalibus  gre- 
gatini  tul^erculatis  ,  interflitiij'que  hijpidis. 

Il  eft  fort  grand,  entièrement  blanchâtre.  Le 
corcelet  eft  plane  ,  un  peu  ralioteux  ,  fans  rides  , 
prefque  triangulaire  ou  rétréci  poftérieurement.  Le 
chaperon  eft  à  peine  bidenlé  ou  à  peine  finué.  Les 
yeux  font  portés  fur  un  pédicule  alongé  ,  blan- 
châtre ,  un  peu  aminci ,  prefqu'audi  long  que  le 
corcelet.  On  voit ,  à  leur  bafe  fupérieure ,  une 
épine  aigué' ,  avancée.  Les  antennes  extérieures 
font  plus  courtes  cj[ue  les  pinces  ;  elles  ont ,  à  leur 
bafe  fupérieure  ,  un  rameau  pointu,  épineux.  Les 
antennes  intérieures  ne  dépafl'ent  guère  les  3'eux 
que  par  leur  quatrième  arlicle  bilide.  Les  pinces 
font  prefqu'égales.  La  droite  eft  à  peine  plus  grande 
que  la  gauche.  Elles  font  couvertes  de  tubercules 
courts  ,  arrondis,  groupés  au  nombre  de  trois  à 
fept,  &mcme  huit.  L'efpace  compris  entre  ces  tu- 
Lcrcules  eft  bériffé  de  poils  roides  ,  très -courts  & 
très-ferrés.  Le  quatrième  article  de  ces  pinces  a  , 
lur  l'on  bord  fupérieur  interne  ,  une  fuite  de  pi- 
quans ,  dont  la  pointe  eft  acérée  &  noire.  Ces  pi- 
cjuans  font  moins  marqués  fur  la  main.  Les  doigts 
n'ont  que  des  tubercules  groupés.  Ils  font  gros ,  8c 
garnis  de  dénis  ou  de  gros  tubercules  offeiix,  ar- 
rondis ,  dans  toute  leur  partie  interne  ,  à  la  pince 
droite.  La  gauche  a  le  bord  interne  des  doigts 
tranchant  &  dentelé.  Les  quatre  pattes  qui  fuivent , 
fout  un  peu  plus  courtes  que  les  pinces.  Les  tuber- 
cules y  font  moins  groupés,  &  terminés  par  une 
petite  épine  aiguë' ,  plus  forte  fur  le  bord  fupérieur 
interne.  Les  doigts  font  longs  ,  hériffés  de  poils,  un 
peu  anguleux.  L'angle  fupérieur  a  une  fuile  de 
piquans  courts  &  aflez  gros  ,  de  couleur  brune. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  des  Indes ,  8i  eft  con- 
fervé au  Muféum  d'Hiftoire  naturelle. 

•6.  Pagure  Ours. 

Pagurus  Urfus. 

Pagurus  parafiticus  ,  pedibus  manibujque  trarif 
çersè  Jlriatis  liirfutis ,  chelis  œqualibus. 

Il  eft  grand  &  d'un  rouge  très-pâle.  Le  chaperon 
eft  tridenté ,  &  la  dent  du  milieu  eft  plus  avancée 
que  l'autre.  Le  corcelet  eft  un  peu  convexe ,  pref- 
que .carré ,,  marqué  d'un  enfoncement  tranfverfai 

près 
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pvèi  du  cLaperon.  Le  milieu  efl  lifle ,  niai-qu(î  de 
deux  lijfnes  peu  enfonctes  ,  qui  fo  n'uuillt  ut  en 
une  feule  antérieurement.  Les  côtés  fout  Lériflés 
de  longs  poils  rouffeâtiTs.  Les  yeux  fout  portés  fur 
nu  pédicule  long  &  mince.  La  lame  qui  les  ac- 
compagne à  leur-  bafe  fupcrieure  eft  hcriirée,  avan- 
cée 8c  terminée  en  pointe.  Les  antennes  extérieures 
font  un  peu  plus  longues  que  les  pinces  ,  Si.  accom- 
pagnées d'un  rameau  terminé^  en  pointe  aiguë.  Les 
pinces  font  de  grandeur  égale  ,  &  marquées  de  plis 
tranfverfaux,  rapprochés,  qui  paroifient  en  recou- 
vrement. Le  iiord  qui  avance,  efl  finement  den- 
telé ,  &.  hériflé  de  poils  longs  ,  roun"eâtres.  Les 
pattes  ont  les  mêmes  plis  ;  mais  ceux-ci  paroifl'eut 
moins  en  recouvrement.  Leur  bord  efl  rouge,  &ce 
rouge  paroît  formé  par  des  cils  très-courts  &  trcs- 
ierrés.  Elles  fout  hériffées  de  longs  poils  roufTeâ- 
tres  à  leur  bord  fupérieur  &t  inférieur.  Les  pattes 
de  la  quatrième  paire  font  courtes ,  comprimées  , 
hériUees  à  leur  bord  fupérieur  &  inférieur  ,  &  ter- 
minées par  une  palette  noire.  Les  deux  dernières 
font  un  peu  plus  longues  &  plus  minces. 

Li  !e  trouve  à  llfle-dt-France  ,  &l  eft  confei"vé  au 
lluléum  d'Hilloire  naturelle. 

7.  Pagure  pointillé. 

P^GURUS  punclu/atus. 

Pagtirus  paniftticus ,  pallidè  ixifiis ,  albo  punc- 
tatus  ,  chelis  hirlis  ,  finijirâ  majore. 

Tl  efl  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  efl 
earré  ,  liffe ,  peu  convexe ,  blanchâtre  ,  avec  quel- 
ques taches  rondes  ,  prefqu'oculées  ,  blanches. 
Le  chaperon  efl  prefque  trideiité ,  avec  la  dent 
du  milieu  plus  courte  que  les  autres.  On  voit  une 
ligne  tranfverfale,  enfoncée,  derrière  le  chaperon. 
Les  yeux  font  portés  fur  un  pédicule  afl'ez  gros  & 
afl'ez  long,  cylindrique,  d'un  brun-teflacé.  L'é- 
caïUe  qui  les  accompagne  à  leur  bafe  fupérieure 
eft  blanchâtre  ,  liffe  ,  ciliée  antérieuiement.  Les 
pattes  &  les  pinces  font  d'un  rouge-clair  ,  mar- 
quées de  poiiils  blancs  ,  &  hériflées  de  poils  longs 
de  la  même  couleur.  Les  pinces  ont ,  de  plus  que 
les  pattes,  des  tubercules  épineux,  en  partie  blancs. 
La  pince  gauche  efl  plus  grande  que  la  droite. 

Il  le  trouve  fur  les  bords  de  la  mer  ,  à  l'ile  de 
Timor  ,  d'où  il  a  été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  efl  conlervé  au  Muféum  d'Hifloire  naturelle. 

8.  Pagure  incifé. 

Pagurvs  incifus. 

Pagiirus  paiafiticus ,  pedibus  manibufijue  ru- 
gis, tranfrerjis ,  deiiticulatis;  chelâ  Jimjtrû  ma- 
jore. 

La  longueur  du  corps  de  ce  Pagure  eft  de  quatre 

pouces  &.  demi.  La  pince  gauche  efl  plus  grande 

que  la  droite ,  &Tune  &.  1  autre  ont  des  rides  tranf- 

verfales  ,  inégales  ,  rapprochées,  ciliées  ,  Se  mar- 

Kijl.  Nat.  Inj:  Tome  Vlll. 


PAG 


641 


quées ,  fur  leur  crête  antérieure,  de  dentelnres  , 
dont  quelques-unes  plus  grandes  que  les  autres. 
Le  bord  fupérieur  a  des  tubercules  épineux  afl'ez 
grands,  peu  nombreux.  Le  corcelet  efb  carré  ,  peu 
conve.xe,  prefque  hlle.  Le  chaperon  efl  peu  avancé, 
à  peine  tridenlé.  Les  yeux  fout  portés  fur  un  pédi- 
cule court,  afTez  gros.  La  lame  qui  les  accompa- 
gne à  leur  bafe  fupérieure  eft  terminée  par  troij 
ou  quatre  petites  épines.  Le  rameau  qui  accompa- 
gne les  antennes  extérieures  eft  avancé  ,  pointu  , 
avec  plufieurs  petites  épines  fur  fa  tige. 

Il  fe  trouve Il  eft  coufervé  au  Muféum  d'IIif- 

toire  naturelle. 

9.  Pagure  miliaire. 

Pagvrus  niiliaris. 

Pagurus  parajiticus ,  brunneus  ,  chelis  œquaJi~ 
bus,  tuberculatis ;  tubercuUs  conjertis ,  pallidio- 
ribus. 

Pagurus  miliaris.  Bosc  ,  H{/?.  natur.  des  Ctufl. 
toin.  2.  p.  75. 

Pagurus  miliaris.  Latr.  Hijl,  nat.  des  Crujl. 
&  des  Inf.  tom.  6.  p.  168.  71°.  19. 

Il  eft  de  la  grofTeur  du  poing  &  d'une  couleur 
brune.  Les  pinces  font  égales  ,  entièrement  cou- 
vertes de  tubercules  peu  élevés  ,  formés  de  petits 
grains  rapprochés  &  moins  colorés.  Il  paroît  com- 
pofé  ,  félon  M.  Bofc,  d'écaillés  en  recouvrement, 
comme  la  Galathée  flriée ,  Si  fes  pattes  font  forte- 
ment velues. 

Il  fe  trouve ,  fuivant  M.  Bofc  ,  dans  le  Buccin- 
Pomme. 

10.  Pagure  Bernard. 

Pagurus  Bernhardus. 

Pagurus  parajiticus  ,  chelis  Jcabris  ,Jubmuri~ 
catis  ,  dextrà  majore, 

Pagurus  Bernhardus  parajiticus ,  chelis  mûri-' 
catis ,  dextrâ  majore.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
pag.  469.  n°.  3.  —  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  p.  ù,\\. 
n°.  3. 

Carcinion,  Arist.  lib.  4.  cap.  4j  &  Ub.  S. 
cap.  i5. 

Cancer  Bernhardus.  Linn.  Syjl.  Nat.  tom.  2. 

pag.  1049.  '*"•  ^7-  —  ^l'if  ^'"^-  C'^'"-  P''ë-  454-  — 
Faun.  Suec.  n°.  2o33. 

Cancer  Bernhardus.  Scopoli  ,  Entom.  Cam, 
n°.  ii3o. 

AJlacus  Bernhardus  caudâ  molli  recumatâ  , 
thorace  Icefi;  pedibus  cheùjque  mu  ri c  atis  ,  Jca- 
bris ,  de.itrâ  majore.  Deg.  Mem.  In/,  t.  "J.  p.  ^o'^. 
n°.  4.  tab.  ^b.Jig.  5.  6.  7. 

AJlacus  trunco  Jubnudo  ,  molli;  thorace  Içcvi f- 
Mmiaia 
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ntanihus  pedihufque  rernicofis  ,fcahris.  Growot. 
Zooph.  p.  22f).  72°.  982. 

j4jliiciis  triinco  fuhrntundo  ,  molli  y  ihorare 
lœi'i;  inanilnia  pcdihuj'que  Juhi'errucojls ,fcubris. 
Bast.  Opujc.  fuhf.  p.  70.  tah.  lO.Jig.  3. 

Ctincellus.  Rond.  De  PiJ'cib.  lib.  18.  cap.  12. 
p.  553. 

Cancellmt.  Swamm.  Bihl.  Nat.  tom.  l.  p.  IC)4- 
tah.  I  i.Jîg.  I.  2. 

Cancellus.  Matteiol.  m  Diosc.  />.  283. 
Cancellus.  Belon.  De  lu  Nat.  desPoiJJ.  p.  370. 

Cancellus  nudus.  Jonst.  E.rfang.  tab.  7.  fig. 
6-12. 

Cancellus  gain  s ,  Beniard-rHermile  cngnonii- 
naius.  Jacob.  AluJ.  Frid.  4.  tab.  l.  n°.  3b".  Sy. 

Cancellus  quilntfdam  Bernhardus  ereiiiita. 
WcBM.  Muf.  p.  5o.  tah.  I. 

RÉAUM.  Méni.  de  l' Académ.  des  Scienc.  1710. 
■tab.  ïO.Jlg.  19.  20. 

Penn.  Zool.  Brit.  4-  tah.  l'j.Jig.  38. 
Specl.  de  la  Nat.  tom.  3.  p.  2'2G.JÎg.  F.  G. 

Cancer  Benihardus.  Heubsï,  Cane.  t.  2.  p.  14. 
/«A.  22. y^'.  0'. 

Pagunis  Bemhii/xiiis.  Latr.  ////?.  natur.  des 
Cni/l.  &  des  Inf.  tout.  b.  pug.  ibo.  n°.  I.  —  £re«. 
Crujl.  &  InJ'.  tom.  1.  /;.  46. 

Pagurus  Benihardus.  iiosc ,  ffj/?.  natur.  des 
Cntjl.  tom.  2.  /;.  76. 

Nous  ne  doutons  pas  que,  parmi  les  fynonjmes 
([ue  nous  avons  citt's  ,  il  n'y  eu  ait  cpii  le  vappor- 
lent  à  des  elpèces  Irès-dilk'rentes;  mais  comme 
les  auteurs  qui  ont  parlé  des  Pagures  n'ont  donné 
que  des  dclcriptions  incomplètes  ,  nous  ne  pou- 
vons faire  autre  choie,  poïv  le  moment,  qu'ex- 
primer nos  doutes  à  cet  égard,  (lelin  auquel  paroît 
le  rapporter  le  plus  grand  nombre  de  ligures  ,  & 
que  Degeer  a  décrit  avec  foin  ,  habite  les  coquil- 
les des  Nérites  ,  des  Buccins.  Le  chaperon  ell  tri- 
denté.  Les  yeux  lont  avancés  ,  portés  lur  une  tige 
cylindrique  ,  groife  ,  très-courte  ,  &  accompagnés 
à  leur  bafe  dune  petite  écaille  élevée.  Les  an- 
tennes antérieures  ,  qui  fe  trouvent  au  defl'ous  des 
yeux,  font  courtes,  divifées  en  trois  articles,  dont 
le  premier  ell  court  ;  les  deux  fuivans  font  un  peu 
alongés  ,  cylindriques;  le  dernier  elt  terminé  par 
deux  iilets  inégaux  ,  qui  paroill'ent  formés  d'un 
grand  nombre  d'articles  peu  dillintls.  Les  anten- 
nes extérieures  font  prelqu'aulli  longues  que  les 
pattes  ,  lélacées  ,  à  articles  peu  diftinfls.  Le  prt— 
mier  ell  gros  ,  &  accora])agné  d'une  épine  longue  , 
droite  &.  aigué  ;  les  deux  fuivans  font  alonj^é.s  & 
c^^lindriques  ,  le  troifièine  étant  plus  long  que  le 
fécond.  Les  pinces  l'ont  couvertes  de  tiiuercules 
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plus  ou  moins  nombreux  ,  dont  quelques-uns  font 
en  forme  d'épine.  Les  doigts  l'ont  munis  de  groll'e» 
dents  intérieurement.  Les  jnittes  ont  des  tuber- 
cules épineux  à  leur  bord  fupérieur. 

Il  fe  trouve  dans  les  mers  de  l'Europe ,  de 
l'Amérique  ,  des  Indes  ,  11  l'on  peut  t'en  rapporter 
aux  didérens  auteurs. 

II.  Pagche  hongrois. 

Pagurus  hungarus. 

Paguius  parajlticus ,  chelis  hirtis  ,  apice  atris, 
de.rtrà  majore  ;  corpore  rubro  Jajiiato.  Fabr. 
Eut.  Syfl.  cm.  tom.  2.  p.  4bç).  n".  4.  — •  Suppl. 
p.  412.  n".  4. 

Pagurus  hungarus.  IIerbst  ,  Cane.  tom.  2. 
p.  2b.  tah.  zô.Jig.  b. 

Pagure  hongrois.  Bosc ,  Hijl.  iiatur.  des  CmJÎ. 
tom.  2.  p.  77. 

Pagure  hongrois.  Latr.  iï//?.  natur.  des  Cnijl. 
&  des  InJ'.  tom.  b.  p.  1G4.  n'-'.  10. 

Il  ell  plus  petit  que  le  Pagure  Diogène.  Le  cha- 
peron elt  légèrement  trideiité.  Les  yeux  font  avan- 
cés ,  portés  fur  mi  pédicule  cylindrique  ,  pâle  , 
avec  des  bandes  rouges.  Le  eorcelet  e!i  liU'e , 
plaue.  Les  pinces  &.  les  pattes  font  hériifées  de 
poils  &  marquées  de  bandes  rouges.  La  piU'  e 
droite  ell  plus  grande  que  l'autre,  &.les  ferres  font 
intérieurement  dentées. 

11  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  orientales. 

12.  Pagure  Diogène. 

Paguru.i  Diogène  s. 

Pagurus  parqfîticiis  ,  chelis  muricatis  ,  pube^f- 
cenlibus ,  jinijlrâ  majore.  Fabr.  Ent.  S\JÎ.  em. 
tom.  2.  p.  469.   n".  5.  — Suppl.  tom.  5.  p.  412. 

71°.  5. 

Cancer  Dingenes.  Linn.  Sjjî.  Natur.  tom.  2. 
p.  I049.  ""•  •^^• 

yéjlacus  trunco  fubnudo  ,  molli;  manibus  pedi- 
bujque  villojis.  Groi^ov.  Zouph.  p.  200.  72°.  985. 

AJlacus  tninco  Jabnudo  ,  molli;  manibus  pe- 
dibujque  pilnjis ,  Jinijira  majore.  Bast.  OpuJ'c. 
fuhf.  p.  75.  tah.  lO.Jig.  4. 

RuMPH.  Thef.  tah.  5./ig.  K.  L.? 

Catesb.  Car.  2.  tab.  o3.^g.  1.  3. 

Kempf.  Jap.  tab.  iZ. /7g.  7. 

Cancer  Diogcnes.  Herbst,  Cane.  t.  2.  p.  17. 
tah.  2,2,. Jig.  5. 

Pagure  Diogène.  Bosc,  HiJl.  natur.  des  CruJl. 
tom.  2,.  p.  77. 

Pagure  Diogène.  Latr.  Hi/l.  natur.  des  Crujl. 
&  des  InJ'.  tom.  6.  p.  ibb.  n°.  ib. 
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11  reffemLle ,  fuivanl  Gronoviu?,  pour  !a  figure 
Sl  les  prnportions  de  toiifes  les  jiuiMies  du  corps  , 
au  Pagure  Bernard  ;  mais  il  en  dillère  par  les  pin- 
ces &  les  pattes  ,  plus  liffes,  couvertes  de  poils 
fétacés ,  plus  rares.  Eu  outre,  la  pince  t!;auclie  ell 
très-grande ,  ventrue  ,  prefque  globiJoufe  ,  tandis 
que  la  droite  oit  très-petite. 

Il  le  trouve  dans  les  mers  des  Indes  8i  de  l'Amé- 
rique. 

l5.  Pagore  foldat. 

PAGUnus  miles. 

Pagurus  parajïlicus ,  chelâ  Jiniflrâ  majore, 
utnnquè  mtiricalâ;  pcdurn  unguibus  longijjiinis  , 
J'emilis.  Fabr.  Ent.  Syft.  em.  t.  2.  p.  470.  n°.  6. 
—  Suppl.  tom.  5.  p.  412.  n".  6. 

Cancer  miles  mcicrourus ,  parajîticus ,  chelis 
gnimtliitis ,  Jil/o/is ,  finijlrà  majore  ;  unguibus 
longijimis.  HiRBsT,  C'«7iC.  tom.  2.  p.  ig.  tab.  2.2,. 

Pagure  foldat.  Bosc  ,  lïijl.  iiat.  des  Crujl.  t.  3. 
P-  77- 

Pagure  foldat.  Latr.  Hijl.  nat.  des  CruJl.  &  des 
Inf.  tom.  6.  p.  l65.  n°.  l5. 

Il  reffenible  aux  précédens ,  dont  il  dilTère  en 
ce  que  le  bras  ou  la  féconde  pièce  des  pinces  e(l 
dilaté  à  fa  partie  fupérieure  ,  &  garni  de  tuber- 
cules épineux.  La  pince  gauche  ell  plus  grande 
que  la  droite  ,  &  elle  eft  garnie  de  tubercules  épi- 
neux ,  tant  en  delTus  qu'en  deffous.  Les  ongles  font 
très-longs. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

14.  Pagdpe  cuirafl'é. 

Pagurus  djpeatus. 

Pagurus  piirnfiticus,  ihorace  tubercuhito,  an- 
iicè  truucuto  y  chelâ  Jinijlrâ  majore  j  antennis 
intenoribus  longiffimis. 

Pagurus  clypeatus  para/iticus ,  thorace  Icevi , 
integerrimo  ,  comprejjo  ;  chelâ  Jinijlrâ  majore  , 
pcdihujijue  punclatis.  Fabr.  Ent.  S\JJ.  em.  tom.  2. 
p.  470.  n°.  7.  —  Suppl.  tom.  5.  p.  4i3.  n°.  9. 

Cancer  clypeatus.  Herbst,  Cane.  tom.  a.  p.  23. 
n".  5.  tab.  zô.Jig.  2.  A.  a.  B. 

Pagure  cbapem)n.  Bosc  ,  HiJl.  natur.  des  Crujl. 
tom.  2.  p.  78. 

Pagure  cuirafl'é.  Latk.  ////?.  natur.  des  Crujl.  & 
des  Inf.  tom.  6.  p.  l6().  n".  14. 

Il  eft  fort  grand  &  d'un  rouge  très-clair,  jau- 
nâtre ou  brun.  Le  corcelet  eft  un  peu  convexe  , 
tubercule  fur  les  côtés  ,  en  forme  de  cône  tron- 
qué antérieurement.  La  troncature  eft  légèrement 
liuuée.  Les  yeux  font  portés  fur  un  pédicule  court, 
alTez  gros  ,  accompagnés ,  à  leur  bafe  fupérieure  y 
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d'une  lame  peu  avancée  ,  à  peine  dentelée.  Les 
antennes  extérieures  font  plus  courtes  que  les  pin- 
ces ,  &  placées  ,  non  pas  fur  une  même  ligne  que 
les  yeux,  ma'is  à  leur  côté  latéral  inférieur.  Les 
deux  premiers  articles  font  très-couris  ,  compri- 
més ;  le  troifième  eft  un  peu  plus  long  &  plus  petit 
que  les  deux  autres  ,  &  il  eft  également  comprimé. 
Les  antennes  intérieures  font  prefqu'aufll  longues 
que  les  autres.  Le  premier  article  ellle  plus  court, 
dilaté  &  tranchant  à  fa  bafe  fupérieure.  Le  troi- 
fième article  eft  le  plus  long  de  tous.  Les  pinces 
font  couvertes  de  tubercules  clair-femés  ,  rou- 
geâtres  ,  dirigés  en  avant ,  qui  paroiflent  comme 
implantés.  Les  ferres  font  armées  de  deufs  blan- 
ches ,  très-fortes.  Les  doigts  font  courts  ,  aile-i 
gros.  La  pince  gauche  eft  beaucoup  plus  grolfe 
que  l'autre,  &  toutes  les  deux,  ainli  que  les  pattes, 
ont  leur  bord  fupérieur  tranchant,  &.  leur  partie 
interne  plane  ou  même  un  peu  creiife.  On  voit  lui* 
les  pattes  les  mêmes  tubercules  que  lur  les  pinces  j 
mais  ils  font  plus  clair-femés  ,  fi  ce  n'eft  fur  les 
doigts ,  où  ils  font  ferrés  &  garnis  de  poils.  Le  der- 
nier article  eft  gros  ,  armé  d'un  ongle  noir. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes,  Se  il  haL.;»- 
une  grande  efpèce  de  Buccin. 

l5.  Pagure  ftrié. 

Pagurus  Jiriatus. 

Pagurus  panijlticus  ,  chelis  pedihufquc  tran/~ 
perse  Jlriatisj  jîriis  ciliatis ,  denticulatis  j  chclà 
Jinijlrâ  majore. 

Pagure  ftrié.  Bosc  ,  Hiji.  nat.  des  Crujl.  tom.  2. 
P-77- 

Pagure  ftrié.  Latr.  HiJl.  nat.  des  Crujl.  &  des' 
Inf  tom.  6-  p.  i63.  n°.  7. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  chaperon  eft 
tridenté.  La  dent  du  milieu  eft  plus  courte,  plus 
obtufe  que  les  deux  latérales.  Les  angles  latéraux 
font  obtus  &  tubercules.  Les  yeux  font  portés  fur 
un  pédicule  cylindrique  ,  aflez  gros.  On  voit ,  à 
leur  bafe  iupéricure  ,  une  lame  à  dents  aiguës', 
prefqu'en  forme  de  peigne.  Les  antennes  extérieu- 
res font  plus  courtes  que  les  pinces.  Le  premiec 
anneau  eft  accompagné  d'un  rameau  pointu  , 
court ,  garni  d'épines.  Le  corcelet  eft  plane  ,  pref- 
que carré  ,  marqué  de  quelques  points  &.  de  quel- 
ques enfoncemeiis  à  la  partie  antérieure  &.  fur  leS' 
côtés ,  &.  de  quelques  ftries  irrégulières  de  chaque 
côté,  vers  la  partie  poftérieure.  Les  boi'ds  latéraux 
ont  quelques  petits  tubercules.  Les  pinces  fout 
greffes  j  la  gauche  eft  plus  grande  que  la  droite  f 
elles  ont ,  amfi  que  les  pattes ,  au  br.rd  interne  , 
une  fuite  de  tubercules  avancés ,  eu  forme  d'épi- 
nes,  &  quelques  autres  plus  courts,  près  de  ce 
bord.  Leur  face  fujjérieure  &  leur  face  latérale 
externe  font  marquées  de  rides  inégales ,  Iranf- 
.verfales,  terminées  chacune  par  de  très-peùtes 
M  m  u  at  2 
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dentelnrej,  &  par  des  cils  courts  &  (rès-ferr^s.  Lei 
doigis  font  courts  ,  fort  gros  ,  marqués  des  mêmes 
rides,  munis  intcneurement  de  fortes  dents.  Les 
fécondes  pattes  font  un  peu  plus  longues  que  les 
pinces ,  &  les  troifièmes  encore  plus  longues  j  leurs 
«oigts  ou  tarfes  font  alongés  Si  velus.  L'ongle  qui 
.les  ttroiine,  eil  pelit  &  noir. 

Il  le  trouve  dans  toute  la  Méditerranée,  dans 
les  Buccins,  les  Pourpret. 

16.  Pagubi;  rongeur, 

Pagurus  arrqfor. 

Pagurus  pani/iticus ,  chelis  fubœqualihus  tranf- 
t'enè  Julcatis. 

Cancer  arrofor  thorace  piano;  chelis  pedibuf- 
çue  Jiilcis  numernjis  oniatis.  Herbst  ,  Cancer, 
toni.  2.  p.  170.  tab.  I^h.Jig.  i. 

Cancer  arrofor.  Bosc  ,  Hijl.  natur.  des  Crujl. 
tom.  a.  p.  80. 

Cancer  arrofor.  Latr.  Kijl.  nat.  des  Cruji.  & 
des  In/,  torn.  6.  p.  170.  n°.  24. 

Il  paroît  être  le  même  que  le  Pagure  ftrié  ,  ou 
-en  diil'crer  fort  peu.  Le  corcelet  ell  plane  ;  il  ell 
ridé,  comme  l'autre,  fur  les  côtés  poftérieurs  ; 
mais  il  n'a  pas  les  tubercules  qu'on  remarque  aux 
angles  antérieurs  du  llrié.  Les  pinces  font  prefque 
égales  en  groffeur  ;  la  gauche  ell  pourtant  un  peu 

f)lus  grofle  ;  elles  ont  des  Unes  tranfverfales  ,  ci- 
iées  à  leur  partie  fupérieure  ,  &  quelques  dents  en 
fcie  à  leur  bord  fupéneur  interne. 
11  fe  trouve 

17.  Pagure  geôlier. 

Pagurus  cujios. 

Pagurus  parajlticus  ,  chelâ  Jinijlrâ  majore  , 
manu  lœt>iufculâ ;  pedum  unguibus  longijjimis  , 
Icevibus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  pag.  412. 

71°.  7- 

Pagure  geôlier.  Bosc ,  Hl/l,  natur.  des  CruJl. 
iom.  2.  p.  77. 

Pagure  fentinelle.  Latr.  HiJl.  nat.  des  Crujl:  & 
des  Inf.  tom.  6.  p.  l65.  n°.  12. 

Il  reffemble  au  Pagure  foldat,  dont  il  difiere 
par  le  corps  moins  hériffé  de  poils ,  les  mains  plus 
liffes ,  point  du  tout  épineufes ,  &  par  les  ongles 
ou  derniers  articles  des  pattes  ,  à  peine  en  fcie. 
La  pince  gauche  efl  beaucoup  plus  grande  que  la 
droite. 

Ilfe  trouve  aux  Indes  orientales. 

18.  Pagure  rubané. 

Pagurus  vittatus. 

Pagurus  parajlticus ,  pedibus  rufis ,  albo  vit- 
iatisj  chelis  JubœquaUbui  f  fcabns f  hirtii. 
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Pagurus  vittatus.  Bosc  ,  Mijl.  nat.  des  Crufl. 
tom.  3.  p.  78. 

Pagurus  vittatus.  Latr.  HiJl.  nat.  des  Crujl.  0 
des  InJ'.  tom.  6.  p.  167.  7»°.  18. 

Il  efl  de  gi-andeur  moyenne.  Le  corcelet  eft 
plane  ,  prefqu'ovale,  \m  peu  raboteux  tout  autour, 
près  des  bords.  Le  chaperon  eP:  à  peine  tridenté. 
La  dent  du  milieu  &fl  mieux  marquée  que  les  au- 
tres. Les  j-eux  font  petits  ,  portés  fur  un  pédicule 
cylindrique  ,  étroit  &  alongé.  La  lame  latérale 
interne  qui  les  accompagne,  ell  très-courte,  poin- 
tue ,  à  peine  avancée  ,  garnie  de  longs  cils  inté- 
rieurement. Les  antennes  extérieures  lont  de  la 
longueur  des  pattes.  Le  fécond  anneau  elt  latéra- 
lement avancé  ,  pointu ,  bériflé  de  poils.  Les  an- 
tennes intérieures  font  un  peu  plus  longues  que  le» 
yeux.  Les  pinces  fout  prefqu'égales  ,  rougeâtres  , 
marquées  d'anneaux  oculés  ,  blancs  ;  elles  lont 
hériirées  de  poils  ,  &  couvertes  de  tubercules  un 
peu  épineux.  Les  doigts  n'ont  pas  de  dents  ,  mais 
font  voûtés  ou  creux  intérieurement ,  &  leurs  bords 
font  noirs  &  tranchans.  Les  pattes  font  rouges^ 
marquées  de  raies  longiîudiuales  blanches.  Les 
doigts  font  Lériirés  de  faifceaux  de  poils.  Les  on- 
gles qui  les  terminent,  font  noirs. 

Il  ié  trouve  fur  les  côtes  de  la  Caroline  ,  d'où  il 
a  été  apporté  par  M.  Bofc  ,  &.  il  fe  loge  dans  plu- 
Ceurs  efpèces  dill'érentes  de  Buccins. 

19.  Pagure  vigilant. 

Pagurus  vigil. 

Pagurus  parajlticus  ,  chelis  Jlibcrqualibus  Jca- 
bris  ,  pedunculis  oculoruni  longij/iims. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne ,  &  entièrement  de 
couleur  blanche.  Le  corcelet  ell  un  peu  convexe  , 
à  peine  raboteux.  Le  chaperon  efl  tridenté  &  légè- 
rement rebordé.  -Les  yeux  font  portés  fur  un  pédi- 
cule prefque  de  la  longueur  du  corcelet ,  &  ac- 
compagnés ,  à  leur  bafe  fupérieure  interne,  d'une 
très-petite  épine.  Les  antennes  extérieures  font 
plus  courtes  que  les  pinces,  accompagnées,  à  leur 
bafe  extérieure,  d'un  rameau  pointu  &  hériffé  de 
petites  épines.  Les  pinces  font  prefqu'égales  ;  la 
gauche  pourtant  eft  un  peu  plus  grande  ,  &  elles 
font  entièrement  couvertes  de  petits  tubercules 
rapprochés  ,  qui  les  rendent  comme  chagrinées. 
Les  doigts  ou  ferres  ont  leur  bord  interne  tran- 
chant. Les  pattes  font  en  fcie  à  leur  bord  fupé- 
rieur,  8c  en  outre  les  doigts  ont  quelques  cils. 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande ,  d'où  il  a  été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  eft  confervé  au  Muféuœ  d'Hiftoire  naturelle. 

20.  Pagurb  diaphane. 
Pagurus  diaphanus. 

Pagurus  parajlticus  f  deprejjus  ,  chelâ  Jîni/lrâ 
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majore ,  lœpiujculâ ;  carpis  dorfo  dilataiJs.  Fabr. 
E/U.  Sjjt.  em.  Suppl.  p.  412.  n°.  8. 

Pagure  diaphane.  Bosc  ,  HIJi.  nutur.  des  Crujl. 
iorii.  2.  ;y.  77. 

Pagure  diaphane.  Latr.  J7>/?.  nat.  des  CruJl.  & 
tft.v  Irtf.  tout.  6.  p.  l65.  n".  l3. 

Il  reflemble  au  Pagure  geôlier  ;  mais  il  eft  une 
fois  ))lus  petit  h.  di'primé.  La  pince  gauche  ell  plus 
gr^uide  que  la  droite.  La  main  e(i  comprimée  ,  & 
ion  bord  iufcrieur  cil  en  fcie.  Les  carpes  font 
prclcjue  rauriquéj  ,  avec  le  bord  fupcrlcur  dilaté, 
anguleux.  Les  pattes  fout  glabres,  &.  ont  leurs 
ongles  liSes. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  indieu. 

21.  Pagdre  hermite. 

P COURUS  ère  mita. 

Pagunts  parajiticus  ,  chelis  Jcahris  fuhcequa- 
hhus  ,  pedibus Jejc  anterioribus  pollicatis.  Fabr. 
Ent.  Syjl.  em.  tom.  2.  p.  470-  "°-  S-  -~  Suppl. 
toril.  5.  p.  4i3.  n".  10. 

Pagurus  eremita.  Linn.  Syjî.  Nat.  tom.  2. 
p.  1049.  "°-  ^9- 

Pagure  hermite.  Bosc^  Hijl.  natur.  des  Cniji. 
tom.  2.  p.  78. 

Pagure  hermite.  Latr.  Hijî.  nat.  des  Cnijl.  & 
des  Inf.  tom.  6.  p.  161.  n°.  2. 

Ce  Cruftacé  ,  d'après  la  defcriplion  de  Linné , 
appartient  peut-être  au  genre  P;démon  ;  il  rel- 
femble  ,  dit  Linné ,  au  Pagure  Bernard  ou  Dio- 
gène;  mais  il  ell  plus  petit.  Les  pinces  font  égales , 
raboleufcs  ,  &  elles  forlent,  ainfi  cpie  les  quatre 
pattes  cpii  fuivent,  hors  de  l'habitation  de  l'animal. 

Il  fe  trouve  avec  fa  cocpiille  au  milieu  d'un 
petit  bloc  arrondi  de  pierre  fpongieufe  ,  n'ayant 
qu'une  ouverture  tranfverlale  ovale,  dans  les  mers 
d'Italie. 

32.  Pagure  tubulaire. 

Pagurus  tubularis. 

Pagurus  parajiticus,  Jubcylindficus y  tejlâ  punc- 
tis  ejccavatis.  Fabr.  Ent.  S\Jl.  em.  tom.  2.  p.  470- 
n°.  g.  —  Suppl: p.  410.  n°.  II. 

Cancer  tubularis.  Linn.  Sjjl.  Nat.  tom.  2. 
p.  io5o.  n".  60. 

Pagure  tubulaire.  Bosc ,  Hi/I.  nat.  des  Crujl. 
p.jH. 

Pagure  tubulaire.  Latr.  HiJl.  nat.  des  Cnjl.  & 
des  hij'.  tom.  6.  p.  161.  n°.  0. 

Ce  Cruftacé ,  dont  Linné  feul  a  donné  la  def- 
cription  ,  &  qui  n'appartient  probablement  pas  à 
ce  genre  ,  refl'emble,  pour  la  forme  &.  la  grandeur , 
»  la  Scolopendre  à  pinces  ( Scolopendra  Jo'Ji- 
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cata) ;  il  fe  loge  dans  les  .Serpulaires  de  la  Médi- 
terranée. Son  têt  efi.  court  ,  prefqu'ovale  ,  coupé 
de  chaque  côté  antérieurement ,  marqué  de  points 
enfoncés  fur  toutes  fes  parties.  Les  deux  première» 
paires  de  pattes  font  en  pinces  ;  celles  de  la  cin- 
quième font  mulic[ues ,  &  on  ne  voit  que  le  rudi- 
ment des  autres.  La  queue  eft  longue  &  molle. 

Il  fe  trouve  dans  le  tuyau  de  la  Scrpulaire  glo- 
mérée ,  Serpularia  glomerata. 

23.  Pagure  oculé. 

Pagurus  oculatus. 

Pagurus  parajiticus  ,  cTielis  muricatis ,  œqua- 
libiiSj  oculorum  pedunculi:  longitudine  thomcis. 
Fabr.  £7?/.  Syjl.  em.  tom.  2.  pag.  471-  ""•  ^O-  "~" 
Suppl.  tom.  5.  p.  4i3.  n".  12. 

Cancer  oculatus.  Herbst,  Cane.  tom.  ^p.  24. 
tab.  a3.  fig.  4.  ? 

Pagure  oculé.  Bosc,  HiJl.  nat.  des  CruJ}.  t.  2. 
P-79- 

Pagure  oculé.  Latr.  HiJ?.  nat.  des  Crujl.  &  des 
Inf.  tom.  6.  p.  162.  n".  4. 

Vrai  Bernard-l'Hermile.  .E^iJ  yûr  l'HiJï.  nat. 
de  Saint-Domingue  ,  p.  340.  pi.  'J.J'g-  i. 

Il  reffemble  ,  félon  Fabricius  ,  au  Pagure  Ber- 
nard. Tout  le  corps  eft  ferrugineux.  Les  yeux  Imit 
portés  fur  un  pédicule  cylindrique  ,  de  la  longueur 
du  corcelet ,  armés  ,  à  leur  bafe  fupérieure  ,  d'une 
forte  dent.  Les  pinces  font  de  grolïeur  égale,  rnu- 
riquées,  marquées,  de  chaque  côté,  d'une  tache 
couleur  de  fang. 

Il  Ïk  trouve  dans  le  Murex  nommé  Brandaris 
par  Linné. 

24.  Pagure  ailé. 

Pagurus  alatus. 

Pagurus  parajiticus ,  nianibus  lœi>ibus  triala- 
tis ,  dextrâ  majore.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  3. 
p.  471.  n°.  II.  —  Suppl.  tom.  5.  p.  4i3.  n".  i5. 

Pagure  ailé.  Bosc  ,  HiJî.  nat.  des  Crujl.  tom.  2. 
P-  79- 

Pagure  ailé.  Latr.  Hi/î.  nat.  des  Crujl.  &  des 
InJ'.  tom.  6.  p.  162.  n°.  5. 

Il  efl  un  peu  plus  petit  que  les  précédens.  Le 
pénultième  article  des  pinces  eft  raboteux  ;  le  der- 
nier ou  la  main  eft  lifle  ,  &  les  trois  premiers  font 
proéminens  ou  dilatés  ,  &  aigus  fur  leur  bord 
interne. 

Il  fe  trouve  en  Iflande ,  dans  les  coquilles  du 
genre  Bulla  de  Linné. 

a5.  Pagure  ophthalmique. 

Pagurus  ophthalmicus. 

Pagurus  parajiticus  f  chelis  cpquahbus  mûri- 


6.6 


PAG 


cutis ,  pedibusjajcicuîalo-pilojls ,  oculis  clat'aiis. 
Fabii.  Enl.  Sjjl.  cm.  Stippl.  toni.  5.  pag.  4l5. 
7J'.    14- 

Pagure  ophthalmique.  Bosc ,  Tiijl.  natar.  des 
Cnijl.  torn.  2.  p.  'j(). 

Pagure  oculifte.  Latr.  Hi/I.  nui.  des  Crujl.  & 
dus  Inf.  tom.  6.  p.  iGb".  n°.  i3. 

Il  reffemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
Pagure  oculé.  Les  yeux  foui  grands,  portés  fur  un 
pédicule  mince,  court,  accompagné,  à  fa  bafi.-, 
d'une  petite  écaille  aiguë.  Les  pinces  font  courtes, 
égales  ,  hériffées  de  poils  roux  &  de  tubercules  en 
forme  d'épines.  Les  pattes  font  hériffces  de  faif- 
teaux  de  poils. 

11  le  trouve  daus  l'Océan  indien. 

36.  Pagure  Araignée. 

Pacurus  araneijormis. 

Pagurus  parafiticus  ,  chelis  Jcabris  y  caiidà 
iipice  callofà  ,  uiigaiculalâ.  Fabr.  Ent.  Syjl.  eiii. 
toiii.  2..  p.  471-  n°.  la.  — Suppl.  io/n.  5.  p.  414. 

71°.    l5. 

Pagure  araniformc.  Bosc,  HtJI.  nat.  des  CruJl. 
loin.  2.  p.  79. 

Pagure  Araignée.  Latr.  Hijl.  nat.  des  CniJI.  & 
des  Inf.  tom.  6.  p-  162.  n°.  6. 

Il  ell  petit,  d'une  couleur  cendrée  obfcure.  Le 
bord  ,  au  deffus  des  yeux  ,  efl  armé  de  deux  petites 
épines.  Les  pinces  font  ovales  ,  raboteufes.  Les 
quatre  pattes  fuivantcs  font  courtes,  obtufes ,  re- 
levées ,  pourvues  d'un  ongle  très-court.  La  queue 
ell  cylindrique  ,  molle  ,  &  terminée  par  une  cal- 
lolilé  globulèulb  ,  munie  d'un  onglet. 

Il  fe  trouve  dans  les  feules  des  rocliers  ,  fur  les 
côtes  luarilimes  de  l' Eco  lie ,  &.  s'empare  des  Hé- 
lices &.  des  Turbots. 

27.  Pagure  (lulcur. 

Pagurus  tibicen. 

Paguriis  parafiticus ,  ihorace  Icefi ,  integer- 
rimoj  chelâjînijlrà.  majore  j  luaiiibus  pedibujljue 
cajlaneis  ,  apice  albidis. 

Cancer  tibicen.  IIeivbst,  Cane.  tom.  s.  p.  25. 
tab.  2.7).  Jîg.  7. 

Pagure  llûlcur.  Bosc  ,  Hijl.  nat.  des  Cnijl.  t.  s. 
p.  78. 

Pagure  (lûlcur.  Latr.  HiJl.  natur.  des  Criijl.  & 
des  Inf.  tom.  b.  p.  161).  »".  22. 

Le  corcclet  efl  lili'e  ,  entier,  prefque  carré,  à 
peine  denté  antérieurement.  La  pince  gauclie  eft 
plus  grande  cpie  la  droite  j  l'une  &  l'autre  font 
prelijiu;  lill'es  ,  d'un  brun-marron  ,  avec  l'extré- 
mité biiinchâlre.  Les  pattes  font  d'un  brun-marron 
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comme  les  pinces,  avec  les  derniers  articles  blan- 
châtres. 

11  fe  trouve 

28.  Pagure  tambour. 

P-lGUnus  tynipaniflus. 

Pagurus  parafiticus ,  thorace  lœi>i ,  integcr- 
rimo^  pedibusflriatis  ,  unguibus  viannoratis. 

Cancer  tympanifîa.  Hebbst,  Cane.  tom.  3. 
p.  25.  tab.  ^.Jig.  5. 

Pagure  tambour.  Bosc  ,  lUfl-  natur.  des  Crufl. 
tom.  2.  p.  76. 

Pagure  tambour.  Latr.  Tl'fl.  nat.  des  Crufl.  (/ 
des  Inf.  p.  i6t).  n".  21. 

Le  corcelet  ell  lifl'e  ,  plane  ,  entier.  Les  pattes 
font  lliiées  ,  &  les  taries  font  comme  marbrés.  Les 
pinces  manquent  dans  l'individu  ligure  par  Herbll. 

On  ii^uore  fa  patrie. 

2y.  Pagure  tirailleur. 

Pacurus  fclopetarius. 

Pagurus  parafiticus ,  thorace  Icei-i ,  inleger- 
riino  j  manibus  crqualibus ,  granulatis  j  Jemon- 
bus  fecundi  pans  comprel/is. 

Cancer  fclopetarius.  Herbst  ,  Cane.  tom.  2. 
p.  23.  tab.  2.7).  fig.  3. 

Pagure  moufquet.  Bosc  ,  Hifl.  nat.  des  Crufl. 
tom.  2.  p.  76. 

Pagure  tireur.  Latr.  Hfl.  nat.  des  Cnifl.  &  des 
Inf.  tom.  6.  p.  168.  n°.  20. 

Il  a,  félon  Latreille  ,  cle  l'affînilé  avec  le  Pagure 
hermile.  Le  corcelet  ell  lill'e ,  plane,  un  peu  plus 
étroit  à  fa  partie  autérieure.  Les  antennes  exté- 
rieures font  plus  longues  que  les  pattes.  Les  pinces 
font  égales  eu  grolleur  ,  a  peine  velues  ,  CQuvertes 
de  tubercules  granuleux.  Les  pattes  font  compri- 
mées ,  prefque  lill'es. 

Il  le  trouve 

3o.  Pagure  cuirallier. 

Pagurus  clibanarius. 

Pagurus  parafiticus  ,  thorace  rugofo;  bracliils 
lœi'ibus  ,  triangularibus;  carpis  manibufque  mu-^ 
ricatis  ,  œqualibus;  pcdibus  penicillato  hitfulis. 

Cancer  clibanarius.  Herbst  ,  Cane.  tom.  2. 
p.  20.  tab.  2,7). Jig.  I. 

Pagure  cuirallier.  Bosc,  Hifl.  natur.  desCnfl. 
tom.  3.  p.  75. 

Pagure  cuirallier.  Latr.  Hifl.  nat.  des  Crufl.  & 
des  Inf.  torn.  6.  p.  167.  n".  17. 

Il  elt  affez  grand.  Les  yeux  font  portés  fur  ua 
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pédicule  alongé ,  cylindrique  ,  prefqu'aTifli  long 
que  le  corci'let.  Leur  hafc;  fupdrieure  efl  pourvue 
d'une  écaille  dentelée.  Le  cliaperon  efl  à  pcnie  (ri- 
dentf;.  Les  antennes  e.\l  Prieures  di'jDaflent  les  pal  les. 
hes  pinces  font  à  peu  près  éj!;ales  en  grofleur  : 
la  preraicre  pièce  ou  le  bras  eft  liffe  ;  la  ieconde 
ou  le  carpe  eft  in-efquc  triangulaire  ,  fortement 
dculée  au  bord  liipéricur  interne,  &  pourvue  de 
tuiiercules  épineux  à  fa  parlie  fupérioure.  Les 
mains  font  pourvues  des  mêmes  tubercules.  Les 
doigts  font  courts.  Les  pattes  cpii  viennent  après 
fo;il  con]|)riinées  ,  liériflces  de  fiifceaux  de  poils. 
Le  corcelet  eft  plane ,  un  peu  rulé  .  lurlout  vers 
fes  bords. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

.  3l.  Pagure  pédoncule. 

P^GUR us  pcduncultitas. 

Piigunts  fuini/hicus ,  thorace  piano  depreffo; 
chelâ  Jiiiijhd  mai  ire  injlatâ  ,inuTicalâ;  pedun- 
culiS  oculoruiu  crt!_[J{s. 

Cancer  pedunculatus.  Herbst  ,  Cane.  pag.  sa. 
tab.  61.  Jg.  2. 

Le  corcelet  eft  plane  ,  déprimé  ,  d'un  rouge- 
p.'i'.e  ,  ainfi  que  tout  le  corps.  Le  cliaperon  eft  Iri- 
dcuté.  Les  i,eax  font  portés  fur  un  pédicule  cylin- 
drique ,  for!  gros,  &.  accompagnés,  à  leur  bafe 
lup  'rieure,  d'une  lame  ou  écaille  avancée,  poin- 
tue. La  pince  gauche  eft  plus  grande  que  la  droite, 
&  elles  ont  quelques  tubercules  épineux.  Les  pâlies 
loiit  prefque  lill'ts  3  mais  la  dernière  pièce  eft  lié- 
xillée  de  poils. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

02.  Pagure  rayé. 

P--tGVRUS  Jlrigatus. 

Pagunts  parajiticus ,  thorace  piano  ,  albido ; 
chc/is  aequalibus  ,  tranfverse  Jlriatis. 

Cancei  ftrigalus  thorace  planato  ,  albido  y 
niaiJtbus  pedibujijue  rajis ,  tranfçersÈ  Jlngalis. 
Herbst,  Cane.  s5.  tab.  di.Jig.  5. 

Le  corcelet  eft  plane ,  blancLâtre ,  &  le  cba- 
peron  eft  coupé  antérieurement.  Les  pattes  font 
rouges  ,  ainfi  que  les  pinces,  &  ont  des  ftries  tranf- 
vcrl'ales  fort  rapprochées.  Les  pinces  font  à  peu 
près  égales  en  gruflTeur. 

Il  le  trouve  aux  Indes  orientales. 

33.  Pagure  cannelé. 

Pagcrus  canaliculatus. 

Pagunis  parafiticus  ,  chelis  œqualibus )  angii- 
hi'is,  augulis  clei'atis fj'erratis. 

,  Cancer  canaliculatus  carpis  nianibiijljue  fuprà 
canaljculatis  ;  marginibus  ela'ulis ,  di'niatis. 
Herbst,  Cane  p.  23.  tab.  Go.J/g.  0. 
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Il  efl  petit.  Le  chaperon  eft  \  peine  trident^. 
Les  yeux  font  portés  fur  un  pédicule  alnngé, 
mince ,  cylindrique.  Les  pinces  font  égales  en 
grofleur  ;  elles  font  cannelées  ,  &  les  bords  font 
élevés  ,  dentelés. 

Il  fe  trouve  fur  les  cotes  de  l'Océan  indien. 

34.  Pagure  douteux. 

Pacuhvs  dubius. 

Pagunis  pnraptictis  ,  chelis  Jîilglabri.' ,  gra- 
nulatis yjinijlrâ  niajoiv. 

Cancer  dubius.  IIerust  ,  Cane.  p.  22.  tab.  60. 

11  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  chaperon  eft 
légèrement  trideuté.  Les  yeux  font  portés  fur  un 
pédicule  peu  alongé  ,  très-mince.  Les  ^linces  font 
inégales  ,  chagrinées  ou  couvertes  de  petits  tu- 
iiercules  granuleux;  la  gauche  eft  beaucoup  plus 
grande  que  la  droite.  Les  ferres  fout  à  peine  den- 
telées. La  dernière  pièce  des  autres  pattes  eft  lon- 
gue &  armée  d'un  ongle  noir. 

U  le  trouve  fur  les  côtes  de  l'Océan  indien. 

PAGURIENS.  Pagurii.  Lalrellle  a  donné  ce 
nom  à  une  famille  dcCruftacés,  qui  a  pour  carac- 
tères :  queue  munie  de  feuillets  à  fon  extrémité  ; 
feuillets  ne  formant  point  l'éve.itail  ;  les  latéraux 
inférés  plus  bas  cpie  celui  du  milieu.  Elle  eft  divi- 
fée  en  deux  feélions  :  dans  la  première,  les  pat- 
tes font  terminées  en  nageoire;  les  mains  l'oii^ 
adaèlyles  ou  didaflyles,  mais  un  des  doigts  efl: 
prefque  nui ,  &  forme  au  plus  un  angle  (aillant.  ^ 
(Irullacés  point  parafites.  Celte  feflion  comprend 
les  genres  Albunée  ,  Rcmipède  &  Hippe.  Dans  la 
lecoiide  feflioii  il  n'y  a  point  de  palUs  natatoires  î.-* 
les  mains  ont  deux  doigts  très-diftincls.  Ces  Cruf- 
lacés  vivent  dans  des  coquilles  univalves.  Elle  ne 
renferme  que  le  genre  Pagure. 

PAILLETTE.  C'cft  le  nom  donné  par  Gcoft'rny 
k  un  petit  infecle  de  la  troilieme  feclion  de  l'Ordre 
des  Coléoptères  &  du  genre  Aliii'e  ,  Aliiea  atrica- 
pi/la;  il  eft  fort  commun  dans  les  jardins  potagers  , 
&  très-nuiChle  à  la  plupart  des  plantes  qu'on  y 
cullive.  Le  deîl'ous  de  fon  cor[is  eft  noir.  Sa  tête  eft 
de  la  même  couleur;  mais  (es  élytres  ,  fon  corcelet 
&  la  bafe  de  fes  auttnnes  &  de  fes  paties  ,  à  l'ex- 
ception des  cuilTes  polténeures,  lunt  d'un  jaune  de 
paille.  (  Voyez  Altise.  } 

PALARE.  Palants.  Genre  d'infefles  de  la  pre- 
mière fedliou  de  rOrare  des  Hyménoptères  ,  iL  de 
la  famille  dis  Larrates. 

L(  s  Pdlar.'s  fout  des  infeâes  à  quaire  ailes  nues, 
veinées  &  inégales,  qui  ont  l'abdomen  pé.iolé  ,  Se 
armé  d'un  aiguillon  dans  les  femelles  ;  la  tète  lai-ge 
ou  C'.'mpriiiu'e ,  avec  des  yeux  fort  grands,  aloii- 
gés  &.  prelque  con'.igus  polléricuremcut;  des  aian- 
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dil'uleséperonnces  ou  prefqn'c'chancri.'es  au  côté 
inférieur;  des  antennes  courles,  grollillant  un  peu, 
&  infenfiLlemenl  vers  le  bout ,  dont  les  ailes  i'upé- 
rleures  ont,  i".  une  l'eule  cellule  radiale,  (jui  elt 
arrondie  &  appendicée  j  a",  trois  cellules  cubita- 
les ,  dont  la  féconde  ,  plus  petite ,  triangulaire  &. 
tbiblcment  pétiolée  ,  reçoit  deux  nervures  récur- 
rentes. Enlîn  ,  ces  inretîes  ont  un  abdomen  co- 
nique ,  courbé,  tronqué  à  fa  baie ,  &  leurs  jam- 
bes ,  aiuii  que  les  taries  ,  fout  garnies  de  petites 
épi;ies. 

J'avois  dit,  dans  le  (roifième  volume  de  mon 
Ki'/loirt  générali:  des  CruJIaccs  &  des  Iiijiciei 
(pag.  356),  que  la  Tiphie  flavipède  de  Fabn- 
cius,  infetle  apporté  de  BarJjarie  par  M.  Desfon- 
taiues,  le  rapprocboit  plus  des  Larres  que  des  Ti- 
phies  ,  &  qu'il  devoit  former  un  genre  propre  , 
auquel  j'impofai  le  nom  de  Pahire  ( Palaras J. 
J'en  fis  encore  mention  dans  le  treizième  yokuue 
(pag.  agô)  du  même  ouvrage,  8t  je  prévins  que 
M.  Jurine  appeloit  ce  genre  Gonius.  La  Tiplue 
ilavipède  ne  me  parut:  pas  d'abord  dill'érer  ellén- 
tiellemeut  de  i'IIyméiioplère,  que  Pauzer  a  figuré 
Ibus  le  nom  AuPlulurithus  Jlcu'ipes ,  Faun.  liif. 
Gemi.  Fafc.  84,  tab.  a4,  &:  qui  ell  i)icn  le  type 
du  genre  Gonius  de  M.  Jurine.  J'en  concluois  que 
celte  dernière  efpèce  n'éloit  pas  le  Philantbe  au- 
quel Fabricius  a  donné  une  dénomination  lemijla- 
hle,  puifque  je  la  confoudois  avec  l'a  Tiphie  Ila- 
vipède ,  que  je  connoill'ois  d'après  une  étiquette 
écrite  de  la  propre  main  de  ce  célèbre  Entomo- 
logilte  ;  mais  je  penfe  aujourd'hui  qu'il  faut  dilhu- 
guer  fpécifiquemeut  ces  deux  Hjiménoplcres. 

Les  antennes  des  Palares  font  prefque  filifor- 
me?, un  peu  plus  groll'es  vers  leur  extrémité, 
.:ourtes  ,  de  la  longueur  de  la  tète  &.  de  la  moitié 
du  corcelet ,  afl'ez  épaiiVes  ,  un  peu  comprimées , 
rapprochées  à  leur  bal'e ,  divergentes  &.  inlérées 
c;Ure  les  yeux  ,  uu  peu  au  deilous  du  milieu  de  la 
face  antérieure  de  la  tête  j  elles  font  coropolées 
de  treize  articles  dans  les  mâles ,  &  de  douze  dans 
les  femelles.  Le  premier  elt  turbiné  ou  en  demi- 
ovoide  ,  épais  ,  &  à  peine  auHi  long  que  le  troi- 
fième  ;  le  fécond  cil  très-court  ;  les  autres  ,  julqu'à 
l'avant-dernier  inclufivcnient  ,  font  cylincfi-iqiies  ; 
Jç  troifièmp  ell  ^n  peu  plus  long  ;  les  fuivans  lont 
-courts,  ferrés,  un  peu  dilatés  mférieuremeut ,  & 
comme  légèrement  en  fcie  on  noueux  dans  les 
njâles  ;  le  dernier  eft  çopique  ^  terminé  pu 
pointe. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupéneurè, 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &  de  quatre  aniennules. 

La  lèvre  fupérieure  ell  petite  ,  à  peine  faillante, 
coriace,  eu  triangle  tranfverfal,  ewtière  U  uu  peu 
ciliée. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  plus  étroites  ,  ar- 
quées vers  le  bout ,  &.  terminées  ei»  pointe  obtule. 
Près  du  milieu  de  leur  côté  inférieur  eft  une  échan- 
cr.ure  ou  une  -entaille  ail'ez  profonde ,  cojjiaie  dans 
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les  Larres.  Une  portion  de  ce  côté  ,  au  point  oïl 
commence  l'échancrure  ,  &  en  partant  de  la  bafe  , 
ollVe  lapparenee  d'une  dent  ou  d'an  éperon.  Le  côté 
intérieur  ell  muni ,  au  point  oppolé ,  de  deux  den- 
telures très-petites  &  rapprochées.  Ces  mandibules 
font  croifées  dans  le  repos  ,  &  ont  quelques  poils 
au  côté  extérieur. 

Les  mâchoires  font  courles  ,  coriaces  ,  compri- 
mées ,  &  terminées  par  uu  lobe  ,  grand,  prelque 
ovale  ,  d'une  coufillance  un  peu  moins  lolide , 
Iranfpareut  ou  comme  membraneux  lur  les  bords  , 
cillé  Si.  un  peu  voûté. 

La  lèvre  inférieure  eft  courte  ,  mcmbraneufe  ,  & 
renfermée ,  prefqu'aux  deux  tiers  de  fa  longueur  , 
dans  une  gaine  coriace  ,  étroite  ^  alongée  ,  prelque 
Cylindrique  &  uu  peu  comprimée  fur  les  cotes  , 
&  unideulée  au  milieu  de  ion  bord  fupérieur. 
La  portion  qui  ell  à  nu  ou  la  languette  pré- 
fente deux  lobes  ail'ez  grands,  dilatés  &  arrondis 
au  bout ,  ciliés  fur  leurs  bords  ,  s'appliquant  l'un 
contre  l'autre  dans  le  repos  ,  &  formant  un  demi- 
entonnoir  comprimé  &.  échancré  lorfqu'ils  s'épa- 
nouiH'ent. 

Les  antennules  font  filiformes,  petites  ,  grêles  , 
&  prefque  de  la  même  longueur.  Les  antérieures 
font  plus  courtes  que  les  mâchoires,  inlérées  lur 
leur  dos ,  vers  le  milieu  de  leur  longueur ,  &  com- 
pofées  de  lix  articles  ,  dont  le  premier  plus  long , 
cylindricpie  ;  les  quatre  fuivans  obconiques  ,  &.  le 
dernier  cylindrico-ovoide  ;  le  fécond  &.  le  troi- 
fième  font  à  peine  plus  longs  que  le  quatrième  8c 
le  cinquième;  le  fixième  elt  un  peu  plus  petit  que 
le  précédent.  Les  poftérieures  font  plus  courtes 
que  la  lèvre  inférieure  ,  inlérées  fur  fa  face  anté- 
rieure ,  immédiatement  au  deflus  de  fa  gaîne  ,  & 
compofées  de  quatre  articles  de  la  même  grofleur, 
mais  dont  le  premier  plus  long  &:  prefque  cylin- 
drique j  les  deux  fuivans  obconiques ,  &.  le  dernier 
prefqu'ovoide.  Ces  trois  derniers  font  à  peu  près 
de  la  même  longueur. 

Le  corps  des  Palares  forme  une  forte  de  cône 
alongé,  qui  le  rétrécit  de  devant  en  arrière.  A 
l'exception  des  pattes,  il  ell  géiiéralement  glabre, 
luifant  &  ponftué. 

La  tête  ell  orbiculaire  ,  tranfverfale  ,  plus  largo 
que  le  corcelet,  &.  perpendiculaire;  elle  eft  ea 
grande  partie  occupée  par  deux  yeux  ovales,  aloor 
gés  ,  entiers  ,  convergens  poftérieureraent ,  &  qui 
ne  font  léparés  ,  au  point  où  ils  font  le  plus  rap- 
prochés ,  que  par  un  lulervalle  très-étroit.  Le  cha- 
peron eft  convexe  ,  &  comme  divifé  en  trois  par 
deux  petites  lignes  enfoncées  &  latérales.  L'efpace 
pompris  entre  les  yeux  ell  couvert  d'un  duvet 
foyeux,  fin  &  luifanl.  Les  antennes  font  féparées 
par  une  petite  carène.  Du  remarque  ,  un  peu  au 
delTus,  une  petite  élévation.  Les  trois  petits  yeux 
lifiès  font  inégaux  ;  l'antérienr  eft  plus  grand,  or-» 
biculaire  ,  éloigné  des  autres ,  &  placé  fur  le  front  j 
les  deux  autres  lont  très-petits,  ovales,  fort  rap- 
prochés ,  fitués  près  du  bord  interuç  des  yeux  ,  ua 
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^e  cliaqiie  côté,  &.  dans  l'iulcrvalle  t'iroit  qui  les 
fépare  poflL'rieurement.  l,e  foinmel  de  la  tête ,  par- 
derrière  ces  petits  yeux  lilTes ,  eft  ombiliqué. 

La  forme  du  corcelet  fe  rapproche  de  celle  d'un 
ovoïde  court  &  tronqu(?.  Le  rebord  pollérieur  de 
fou  premier  (egmeut  eft  trunlVerl'al  &.  linéaire.  La 
région  fcutellaire  oll're  deux  parties  élevées  ,  l'une 

F  lus  grande  ,  antéi-ieure  ,  en  carré  tranfvei'fal ,  & 
il  II  Ire  au  deflous  ,  parallèle  à  la  précédente  ,  &  en 
forme  de  ligne.  Le  métathorax  eft  court,  ridé  ^ 
avec  une  ligne  imprimée  ,  imitant  un  V  j  au  del- 
fous  eft  une  déprellion. 

L'abdomen  ae  tient  au  corcelet  que  par  un  pé- 
dicule très-peti;  ;  il  eft  prefque  conique,  courbé 
poftérieurement ,  &  compolé  de  fept  anneaux  dans 
les  mâles,  de  fix  dans  les  l'emelles.  La  bafe  fupé- 
rieure  des  anneaux ,  à  l'exception  du  dernier  ,  eft 
plus  balfe  ou  moins  épaifle  ,  &  diftinguée  de  la 
partie  élevée  du  milieu  par  une  ligne  légèrement 
enfoncée  &  tranfverfe  ;  les  trois  premiers,  le  ffecond 
&.  le  ti'oifième  principalement,  font  encore  remai- 
quaJjles  en  ce  que  le  Jjord  poftérieur  &  fupérieur 
eft  moins  épais  ;  ce  qui  eft  l'ellet  d'une  déprellion 
tranfverfe,  allez  brulque,  &  arquée  du  côté  de  la 
baie.  Ces  anneaux  font  ainli  incifés  ou  étranglés^ 
&  leur  milieu  forme  un  cordon  ou  un  bourrelet 
tranfverfal  ;  le  premier  eft  fortement  tronqué  ,  & 
excavé  ou  éckancré  a  fa  bafe  :  fes  côtés  antérieurs 
font  avancés  en  forme  d'angle  ou  de  dent.  Le  mi- 
lieu de  la  partie  inférieure  du  fécond  anneau  ou 
quelquefois  du  troilième  efl  rende  &.  protubérant 
dans  fa  longueur.  Cette  émineuce  m'a  paru  com- 
mencer plus  brufquement,  ik  n'avoir  pas  tant  d'é- 
tendue dans  les  femelles.  Le  milieu  du  premier  eft 
aulli  élevé  ,  mais  ordinairement  d  une  manière 
moins  fenCbie  :  le  dernier  eft  courbé  en  deffous  ; 
il  eft  alongé  &  trigone  dans  les  femelles.  La  face 
fupéiieure  eft  plane  ,  avec  les  bords  aigus  ;  le  def- 
fous eft  Itrié ,  &  laifle  appercevoir  une  petite  pointe 
faillaule  &.  ifolée ,  qui  doit  être  l'aiguiUou.  iJans 
les  miles ,  ce  même  feginent  eft  fourchu  à  ion  ex- 
trémité ,  &  la  partie  inférieure  eft  comme  taillée 
en  demi-ovale  ,  avec  un  rebord  aigu. 

Les  pattes  font  courtes  ,  mais  robulles.  Les  jam- 
bes ont  quckpies  dentelures  ,  Si.  font  garnies ,  ainfi 
que  les  tarfes ,  de  petites  épines.  Ces  épines  font 
plus  longues  ,  &  difpofées  en  forme  de  cils  au  côté 
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poftérieur  des  deux  tarfes  de  devant.  Le  premier 
article  de  ces  taries  &  des  autres  a  en  deU'ous  un 
petit  duvet  ou  des  poils  courts  &  ferrés  :  le  der- 
nier eft  terminé  par  deux  crochets  de  grandeur 
moyenne  ,  fimples  ,  arqués  ,  &  entre  lefquels  on 
voit  une  pelote  menibraneufe. 

Les  ailes  font  étendues  &  pointille'es.  Les  fupé- 
rieures  font  recouvertes  ,  à  leur  naiffance  ,  par  un 
tubercule  arrondi ,  eu  forme  d'écaillé  ;  elles  n'ont 
point  de  ftigmate  bien  diftincl  ,  ou  il  femble,  par 
fa  forme  linéaire  ,  par  fa  petitelTe ,  fc  confondre 
avec  la  côte  ;  elles  n'ont  qu'une  cellule  radiale  ou 
marginale  ,  qui  eft  ovale  ,  alongée  ,  étroite  &  ap- 
pendicée  au  bout. 

Les  cellules  cubitales  ou  foufmarginales  font  a» 
nombre  de  trois  :  la  première  eft  la  plus  grande , 
Si.  forme  prefqu'un  lofange  ;  la  féconde  eft  la  plus 
petite  ,  d'une  figure  triangulaire  ,  &  fe  joint  à  la 
cellule  radiale  par  un  pédicule  très-court  ;  elle 
reçoit  les  deux  nervures  récurrentes  ;  la  troifième 
eft  prelque  carrée,  avec  l'extrémité  poftérieure 
arrondie  inférieurement. Toutes  les  dernières  cel- 
lules font  très  -  diftantes  du  bord  poftérieur  de 
l'aile. 

En  comparant  ces  divers  caraftères  ,  il  eft  aifé 
de  voir  que  ce  genre  eft  mixte.  Par  la  coupe  gé- 
nérale du  corps  ,  celle  de  la  tête  ,  la  grandeur  &, 
la  convergence  des  yeux  ,  la  forme  des  mandi- 
bules ,  il  tient  aux  Larres  ;  par  la  difpofilion  des 
anneaux  de  l'abdomen  ,  des  cellules  des  ailes  ,  il 
fe  rapproche  de  mes  Cercer/s  ou  des  PluLinlhes 
de  M.  Jurinej  euHn  ,  par  la  forme  du  corcelet  , 
du  métathorax  furtout  ,  il  avoiline  les  Mellines  , 
&  mes  Gorytes  ou  les  Arpaftes  du  même  ualura- 
lifte.  Dans  une  férié  naturelle  ,  ils  font  le  paffage 
de  ces  derniers  Hyménoptères  aux  Cerceris  &  aux 
rhilanthes;  mais  je  ne  puis  partager  l'opinion  de 
M.  Jurine  lorfqu'il  avance  que  fes  Gonies  ou  mea 
Palares  n'ont  aucun  rapport  Cîhabitus  avec  les 
Larres. 

Les  mœurs  des  Palares  doivent  avoir  beaucoup 
d'analogie  avec  celles  des  Hyménoptères  pi-écé- 
dens  j  mais  elles  nous  font  inconnues. 

Ces  infectes  font  propres  aux  pays  méridionaux 
de  l'Europe,  8c  des  coatrées  adjacentes  de  l'anciqn 
Continent. 
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P^LARUS.  Latr.   JIPHIA.  PHILANTHUS.  Fabr.   CRABRO.  Oliv. 
Ross.  GONIUS.  JuR.  Panz. 

CARACTÈRES   GÉNÉRIQUES. 

Antennes  grossissant  un  peu  et  iusensiblement  vers  leur  estrémile,  plus  courtes  que 
la  tète  cl  le  corcelet. 

Mandibules  éperoneeS ,  arqu(^es,  presque  sans  dents  au  côté  interne. 

Lèvre  supérieure  très-petite,  à  peine  saillante. 

Mâchoires  courtes,  droites,  coriaces,  terminées  par  un  lobe  presqu  ovale. 

Lèvre  itiférieure  droite,  renfermée  en  partie  dans  une  gaîne  alougée,  cylindrique; 
sou  extrémité  supérieure  évasée,  à  deux  divisions  arrondies  et  ciliées. 

Quatre  antennules  petites,  filiformes,  de  la  même  longueur,  dont  le  premier  article 
plus  long,  et  les  autres  presqu'égaux  ;  les  antérieures  de  six;  les  postérieures  de  quatre. 

Ailes  supérieures  ayant  une  seule  cellule  radiale  et  qui  est  appendicée  ;  trois  cellules 
cubilalfs,  dont  la  seconde  plus  petite,  triangulaire,  pétiolée,  recevant  les  deux  ner- 
vures récurrenles. 

Tète  plus  large  que  le  corcelet,  transverse,  occupée  en  grande  partie  par  les 
yeux  ,  qui  sont  presque  contigus  postèrieurenieut  ;  trois  petits  yeux  lisses  inégaux  ; 
l'autérieur  éloigné,  plus  grand,  orbiculairc -,  les  deux  autres  très-petits,  ovales,  insérés 
aux  bords  internes  des  veux  ordinaires. 

Abdomen  conique ,  courbé ,  tronqué  et  échancré  en  devant ,  armé  d'un  aiguillon 
rétractile  dans  la  femelle  ;  jambes  et  tarses  épineux  ;  tarses  antérieurs  ciliés  postérieu- 
rement. 


ESPÈCES. 


I .  Palap.e  à  ventre  fauve. 

Tête  et  corcelet  noirs,  ai^ec  des  taches 
d'un  fauve-pale  j  abdomen  d'un  fauve- 
clair. 

?..  Palare  rufipède. 

Noir  ;  base  des  antennes ,  épaides , 
bord  du  segment  antérieur  du  corcelet, 
écusson  ,  anneaux  de  V abdomen  ,  leur 
base  exceptée,  et  les  pattes  en  entier 
fauves  j  ailes  roussedtres. 


3.  Palare  flavipède. 

Noir;  antennes  toutes  noires;  rebord 
du  segment  antérieur  du  corcelet,  le  bord 
postcrieur  de  l'écusson ,  une  ligne  en  des- 
sous,  anneaux  de  l'abdomen ,  leur  base 
exceptée,  jaunes  ;  pattes  d'un  jaune  fauve, 
avec  les  hanches  et  une  tache  sur  les  cuis- 
ses, noires;  ailes  presque  transparentes. 
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I.  Palare  à  veutre  fau^e. 
P.4LARUS  Jult'weniris. 

Palarus  capite  ihoraceqite  nigris,  maculis  pal- 
hdo-Juhns ,  ahdoinine  dilutèjiiho. 

Je  ne  counois  que  le  mâle  de  cette  efpèce  ,  &. 
qui  a  im  peu  plus  de  Cx  ligues  de  long.  Son  corps 
ell  eu  majeure  parlie  d'un  fauve  un  peu  jaunâtre, 
pâle,  luil'ant  &poinlille.  Les  antennes  Tout  coin- 
priinées  ,  un  peu  deulelt'es  en  ("cie  à  leur  côté  in- 
férieur, d'un  fauve-pâle  ,  avec  les  deux  derniers 
articles  noirâtres.  La  tète  ell  noire  ,  avec  fa  parlie 
antérieure  ,  jufque  par-derrière  les  antennes ,  d'un 
fauve-pâle.  Le  bout  des  mandibules  eft  noirâtre , 
&  la  couleur  du  cliaperoa  tire  davantage  fur  le 
jaune.  Le  front  a  un  duvet  (oyeux  &  argenté.  On 
voit  ,  au-devant  des  deux  petits  yeux  lifles  pofté- 
neuis ,  deux  points  fauves.  Les  yeux  font  d'un 
brun-noirâlre.  Le  corcelet  efl  noir  ,  avec  les  bords 
du  fegment  antérieur  ,  les  épaules  ,  la  portion  des 
cotés  filuée  au  deflous  des  ailes  ,  &  l'écuflbn  d'un 
fauve-pâle,  prefque  jaunâtre  aux  épaules.  Le 
tubercule  qui  recouvre  la  naiflance  des  ailes  ell 
même  jaune.  Le  métatborax  a  quelques  petites 
taches  fauves  ,  deux  en  deffus ,  &  deux  ou  trois 
autres  de  chaque  côté.  L'abdomen  ell  d'un  fauve- 
jaunâtre  clair  ,  avec  le  bord  antérieur  &  fupé- 
rieur  des  anneaux  ,  &  fou  extrémité  ,  plus  foncés 
ou  plus  fauves.  Le  dernier  fegment  eft  fourchu. 
Le  ventre  ou  le  deffous  de  l'abdomen  oflre  quel- 
ques particularités  dignes  de  remarque.  Le  pre- 
mier anneau  a  au  milieu  une  élévation  terminée 
par  deux  deuts  écartées  ,  entre  lefquelles  ell  un 
enfoncement.  Le  bord  pollérieur  de  ce  même  an- 
neau eft  liu-gemeut  échancré ,  &  chacun  de  les 
côtés  s'avance  fur  le  fécond  anneau  ,  en  forme  de 
dent  arrondie.  Le  milieu  du  troifième  s'élève  tranl- 
verfaleracnt ,  &  préfente  un  boui-relet  comprimé  , 
en  fegment  de  cercle  ,  &.  dont  la  tranche  ell  allez 
épaille.  Le  bord  pollérieur  des  anneaux  fuivans 
efl  brufquement  aminci ,  &  comme  diftingué  de 
la  partie  antérieure  de  ces  anneaux  par  une  inci- 
Con  traufverfe  &  arquée.  Les  côtés  du  cinquième 
&  du  fixième  forment  une  arête  aiguë,  &  termi- 
née par  une  dent.  Les  dents  du  fixième  anneau 
font  plus  fortes.  Ces  derniers  fegmens  font  d'un 
brun-foncé.  Les  pattes  font  d'un  fauve-jaunâtre  , 
avec  les  cuiifes  plus  fauves.  Les  ailes  ont  une 
teinte  jaunâtre  très-légère  ,  &  leurs  nervures  font 
fauves. 

M.  Olivier  l'a  trouvé  dans  les  déferts  de  l'A- 
rabie. 

2.  Palare  rufipède. 

Palarus  ntfipes. 

Palarus  niger ,  antennarum  ba/î ,  fcapulis  , 
fegmenti  antici  ihoracis  inargine  ,  fcutello  ,Jeg- 
nientis  abdominalthus ,  illnrum  baji  excepta ,  pe- 
Stibufque  totisjkmigineis  j  alis  rufejcentibus. 
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Tiphiti  flavipes  thoracis  inargine  antico  jjl'u- 
tello  ,  abdomine  feginentoruni  tnarglnibus  pedi- 
bujque  Jerntgmeis.  Fabr.  Ent.  Sxfl-  ein.  toin.  a. 
p.  224.  n".  3.  —  Syjl.  Pyez.  p.  202.  n".  3. 

Tipliiajla\>ipes.  Coqdeb.  Ilhiflr.  Tcnnogr.  Inf. 
Dec.  2.  p.  53.  iab.  iT).Jig.  i.  La  femelle. 

Latr.  Hijî.  nat.  des  Citijl-  &  des  Inf.  inin.  3. 
p.  356. 

Cette  efpèce  cil  un  peu  plus  grande  que  la  ful- 
vante  ,  ayant  fept  lignes  de  long  ,  81.  lui  refl'emble 
beaucoup.  Son  corps  ell  noir ,  luifant  &  ponÉlué. 
Les  antennes  font  noires  ,  avec  les  deux  premiers 
articles  ,  ou  quelques  autres  de  plus  ,  fauves.  Le 
chaperon  eft  d'un  jaune-fauve.  L'efpace  compris 
entre  les  yeux  eft  couvert  d'un  duvet  foyeux  8t 
argenté.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec  les  bords  de  fon 
fegment  antérieur,  les  épaules  ,  la  partie  latérale 
qui  touche  à  la  naiflance  des  ailes ,  le  tubercule  qui 
recouvre  leur  bafe  ,  une  tache  en  carré  tranfver- 
fal  Se  placée  fur  l'éculTou  ,  une  ligne  tranfverfe  au 
deflous ,  deux  points  fur  le  raétathorax  ,  fauves. 
L'abdomen  eft  de  cette  couleur  ,  avec  le  deffous, 
l'anus  ,  le  devant  du  premier  fegment  &  le  bord 
antérieur  des  autres  ,  noirs.  Les  pattes  ,  à  l'excep- 
tion du  premier  article  des  hanches  ,  font  entiè- 
rement fauves.  Les  ailes  font  rouffeàtres  ,  avec  les 
nervures  d'une  teinte  plus  vive. 

Cette  efpèce  a  été  apportée  de  Barbarie  par 
M.  Desfontaines,  profelTeur  de  botanique  au  Mufée 
d'Hiftoiie  naturelle  de  Paris. 

3.  Palare  flavipède. 

Palarus  Jlafipes. 

Palarus  niger,  antennis  penitîis  nigris  ,  feg- 
menti antici  thoracis  inargine  ,  fcutello  pof- 
ticè  lineolâque  inferâ ,  fegmeiitis  abdoininali- 
bus  ,  illorum  bafi  e.vceptâ  ,  flafis  ;  pedibus  nifo- 
Jlai>is ,  co.vis  Jeinorunique  macula  nigris j  alis 
fubhyalinis. 

Palarus  flavipes.  Latr.  Gen.  Cnfi.  &  Inf  t.  i. 
tab.  iù,.ftg.  I.  Le  mâle.  —  Ibid.  toin.  4.  pag.  74. 
—  Hifl.  nat.  des  Crufl.  &  des  Irf.  tom.  i3.  p.  2g6. 

Philanlhus  flavipes  niger,  thorace  maculato  , 
abdomine  flavo  ,  feginentoruni  marginibus  ano- 
que  nigris.  Fabr.  Syfl.  Pyez.  p.  3o4.  n".  l3.  — 
Ent.  Syfl..  em.  tom.  2.  p.  ago.  n".  7. 

Crabro  flavipes.  Fabr.  Mant.  Inf.  t.  l.  p.  275. 
n°.  8.  —  Spec.  Inf  tom.  l.  p.  470.  n°.  6. 

Frelon  flavipède.  Oliv.  Encycl.  méthod.  Hifl. 
nat.  tom.  6.  p.  5x3.  n°.  10. 

Philanthus  flavipes.  Panz.  Faun.  Inf  Gerin. 
Fafc.  84-  t<ib.  24.  Le  mâle. 

Gonius  flavipes.  Paxz.  Revif  dcr  Hymenopt. 
p.  178. 
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Crahrojlapipes.  Ross.  Faun.  Etivfc.  Mant.  I. 
p.  io6.  n°.  001. 

Gonius  /lai>ipes.  Jur.  Noup.  Méth.  de  cîqffer 
les  Hyménopt.  p.  205.  pi.  10.  gen.  24. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  précèdent ,  n'ayant 
guère  cjue  cinq  lignes  de  long.  Son  corps  eft  noir  r 
luifaut  &  ponfliu'.  Ses  aulenues  font  entièrement 
noires.  Les  mandibules  font  jaunes,  avec  l'extré- 
mité noirâtre.  Le  chaperon  &  la  carène  fitude  enire 
les  antennes  font  jaunes.  Le  devant  de  la  tête  eft 
garni  d'un  petit  duvet  luifant.  Les  yeux,lorfque 
l'infefle  eft  vivant ,  font  glauques.  Le  correlet  efl 
noir  ,  avec  le  rebord  de  fon  fegnieut  antéi-ieur  ,  le 
tubercule  de  la  baie  des  ailes  ,  ini  ou  deux  points 
à  chaque  épaule  ,  le  bord  pollérieur  de  l'écuflbn  , 
&  une  petite  ligne  (ranfverfe  au  deffous ,  jaunes. 
Quelques-unes  de  ces  taches  manquent  quelque- 
fois,  &  le  reliord  du  fegment  antérieur  tire  lur  le 
fauve.  L'al)domen  eft  jaune,  avec  le  devant  du 
premier  anneau  ,  le  bord  antérieur  &  fupérieur 
des  fuivans  ,  le  dernier  excepté  ,  &  le  defl'ous  du 
ventre  noirs.  Le  deflus  du  dernier  eft  quelquefois 
un  peu  rougeâlre  dans  la  femelle.  Ce  même  an- 
neau eft  fourchu  dans  les  mâles.  Le  defl'ous  de 
l'abdomen  ou  le  ventre  eft  garni  de  quelques  poils 
ou  de  cils  ,  &.  le  bord  poftérieur  des  anneaux  eft 
jaune.  Les  pattes  font  jaunes  ou  d'un  jaune-lauve, 
avec  les  hanches  ,  une  tache  plus  ou  moins  mai-- 
quée  fur  le  dellus  des  cuifl'es  ,  vers  leur  bafe  , 
noires.  Les  pelotes  des  tarfes  font  aufli  de  cette 
couleur.  Les  ailes  fout  prefque  tranfparenles  ou 
légèrement  roufl'eâtres.  Les  uerviu-es  font  de  cette 
couleur. 

Il  fe  trouve  au  midi  de  la  France  &  en  Italie. 
(Lat.) 

PALÉMON.  P.Woemon.  Genre  d'infefles  de  la 
Iroifième  fe^Hon  de  l'Ordre  des  Aptères ,  8c  de  la 
famille  des  Homardiens. 

Les  Palémons  ont  quatre  antennes  ,  deux  exté- 
rieures, finiples  ,  longues  ,  fétacées  ,  accompaguées 
d'une  lame  ou  écaille  large  &  all'ez  longue ,  &  deux 
internes  ,  divifées  en  trois  filels  ,  dont  un  plus  cour! 
que  les  autres 5  deux  yeux  mobiles,  portés  fur  un 
pédicule  fort  court;  dix  pattes ,  dont  la  féconde 
paire  eft  en  pince  ;  la  queue  longue  ,  terminée  par 
cinq  feuillets. 

Ces  Cruflacés  étoient  connus*  des  Grecs  fous  le 
nom  de  Karis  ,  &  des  Latins  fous  celui  de  Squilla. 
On  les  connoît  en  France  fous  ceux  de  Chevrette , 
■Crsfctle  Si  Salicoque ;  mais  on  les  confond  ordi- 
nairement avec  les  Craugons  ,  qui  en  diffèrent 
efleftivtment  fort  peu  ,  qu'on  pêche  également 
fur  les  côlcs  de  l'Océan  ,  &  qu'on  vend  de  même  , 
dans  les  marchés  ,  comme  un  mets  agréable. 

Linné  a  placé  quelques  Palémons  parmi  fes  Cra- 
bes à  longue  queue  ,  dont  le  corpelet  eft  lifle  ,  &  il 
a  rangé  les  autres  avec  ctux  à  longue  queue  ,  dont 
les  mains  font  adattyles  Se  le  corceiet  oblong.  Fa- 
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bricius  avoil  d'abord  confondu  les  Palémons  avea 
les  EcrevilTes  ,  &  nous  avions  fuivi  fon  exemple 
dans  ce  Di6lionnaire  ;  il  les  a  enfuile  dilhngués  , 
&  il  les  caraclérife  par  quatre  antennes  inégales, 
pédonculées  ;  les  fupérieures  élant  plus  courtes 
que  les  inférieures  ,  félacces  &  trifidc  s  ,  l'un  de» 
filets  élant  plus  court  que  les  deux  aulres  ;  les  infé- 
rieures étant  très-longues  ,  fétacées  ,  fimplcs. 

Les  Palémons  fe  diflinguent  efleâivement  des 
Ecrevifles  ,  des  Palinures  &.  des  Crangons  ,  avec 
lefquels  on  pourroit  encore  les  confondre,  parles 
antennes  fupérieures  ou  inlerncs,  divilées  en  trois 
filets,  dont  un  eft  fouvent  fort  court  &  moins  ap- 
parent que  les  deux  autres ,  &  par  la  lame  qui 
accompagne  les  antennes  extérieures  ,  qu'on  ne 
voit  point  aux  deux  premiers ,   &.  dont  les  Cran- 

Sions  font  pourvus  ;  mais  ceux-ci  ont ,  comme  les 
^  1  •  /•      '  ■  /• 

aulres  ,  fes  antennes  internes  ou  luperieures  11m- 

plement  bifides  à  leur  extrémité  ,  &  les  paltes  an- 
térieures fout  terminées  en  un  onglet  ou  crochet. 
Ces  paltes  font  fimples  ,daiis  les  Palmures,  &  en 
fortes  ]ûnces  dans  les  EcrevifTes.  C'eft  ordinaire- 
ment la  féconde  paire  qui  eft  eu  pince  dans  les 
Palémons  ,  au  lieu  que  c'eft  toujours  la  première 
dans  les  Ecrevifles.  Quelques  aulres  pattes  font 
aufli  en  pince  dans  les  Palémons  ;  mais  c'eft  tou- 
jours la  féconde  qui  prédomine,  &  qui  parolt  la 
plus  propre  à  pincer  &  faiCr  les  objels. 

Lès  antennes  font ,  comme  nous  l'avons  déjà 
dit  ,  au  nombre  de  quatre.  Les  deux  extérieures, 
cpii  touchent  à  l'angle  antérieur  du  corceiet,  font 
bifides.  La  divifiun  extérieure  efl  formée  de  trois 
pièces  ,  dont  une  très-courte  ,  irrégulière  ;  la  fé- 
conde fort  courte,  prefque  cylindrique,  armée  de 
quelques  petites  épines  à  fon  extréu^é  ;  la  Iroi- 
fième  eft  plate  ,  plus  longue  que  lar>^,  terminée 
extérieurement  par  une  petite  épine  ,  ciliée  en- 
fuite  à  fou  extrémité  ,  ainfi  qu'à  fon  boi-d  interne. 
La  diviCon  intérieure  eft  formée  de  quatre  pièces, 
dont  deux  font  courtes,  afl'ez  groli'es,  irrégulières j 
la  troiCèrae  efl  plus  longue ,  prefque  cvliiidriejue  ; 
la  quatrième  forme  un  filet  très-long  ,  fétacé , 
coiupofé  d'un  très  -  grand  nombre  d'articles  fort 
peu  diftinfls. 

Les  antennes  internes  ,  placées  immédiatement 
au  defl'ous  des  yeux  ,  foui  formées  de  quatre  arti- 
cles ,  dont  le  premier  eft  gros,  aplati  à  fa  bafe, 
un  peu  dilaté,  &  terminé  par  nue  ou  plulicurs  épines 
à  fa  partie  extérieure.  Le  fécond  article  eft  coiu't , 
irrégulier,  extérieurement  cilié;  le  troiCème  eft 
un  peu  plus  long  que  celui-ci,  &  prefque  cylin- 
drique; le  quatrième  eft  formé  de  trois  filels  léta- 
cés,  compofés  d  un  grand  nombre  d'articles  peu 
difhnfls.  Ces  filels  font  de  longueur  ordinairement 
inégale  :  il  y  en  a  un  alTez  loni;  ,  &  un  autre  fort 
court. 

Les  yeux  fout  arrondis  ,  afTez  gros  ,  un  peu  fail- 
lans  ,  emboîtés  dans  une  ful;fl.aice  cornée  ,  qui 
pofe  fur  i^û  pédicule  très-court  &.  mol.nle;  ils  foat 
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plari's  à  la  partie  anti^rieine  du  covcelet  ,  &  fcpa- 
ivs  l'un  do  l'autre  par  le  roKre. 

I^e  corcelet  ell  cniivi-xe ,  prefque  cylindrique  , 
lide  &.  uni  dans  toutes  les  clpèces  connues,  mais 
iiirmgnté  fupi'rieurcnif  nt  d'une  crèlc  on  ligne  tle- 
Vi'c,  qui  part,  ou  de  fon  extrémité  pollcricure  ou 
du  milieu,  &  fe  prolonge  plus  ou  moins  en  avant , 
&  fe  levmine  en  jioinle.  La  partie  fupi'ricure  de  ce 
rolhe,  ainfi  c[\\i;  la  partie  inlcricure  ,  relleuiljle  à 
une  icie  ,  dont  les  dentelures  lont  plus  ou  moins 
nombreufes  &  rappi-ocliées. 

La  queue  eft  plus  longue  que  le  corcclet  ;  elle 
efl  compofée  de  fept  anneaux  ,  dont  le  premier 
s'emboîte  fous  le  corcelet  &  fous  le  lecond  anneau  j 
le  troifiènie  s'emboîte  fous  le  fécond,  &.  ainfi  de 
fuite  les  uns  au  deffous  des  autres;  ils  font  nu  peu 
comprimés  &  arrondis  à  leur  bord  latéral  infé- 
rieur. Ces  anneaux  ne  forment,  comme  le  corcc- 
let ,  qu'une  plaque  qui  fe  borne  à  couvrir  la  ]iarlie 
lupérieure  &  les  côtés  de  la  cpieue.  En  dellbus  il 
y  a  d'autres  fcgmeiis  qui  donnent  naiilance  à  des 
filets  articulés  qui  fervent  à  la  nage  ,  &  qui  font 
exécuter  à  l'animal  les  mouvemens  prompts  &  ac- 
célérés dont  ils  peuvent  avoir  befoin. 

La  queue  eft  terminée  par  cinq  feuillets,  dont 
deux  de  chaque  côté,  larges ,  aplatis  ,  ciliés  à  leur 
extrémité  &  à  leur  bord  interne.  Le  cinquième 
feuillet,  qui  fe  trouve  au  delfus  des  autres,  eft 
convexe  ,  pointu  ,  ordinairement  terminé  par  des 
épines  de  difiérente  longueur. 

La  boucLe  eft  audi  compliquée  que  celle  de  fous 
les  autres  Cruftacés;  elle  eft  compofée  d'une  lèvre 
fupérieure  ,  de  deux  mandibules  ,  de  fix  màcboires 
&  de  huit  autennules. 

La  lèvre  fupérieure ,  immédiatement  placée  au 
deffus  des  mandibides  ,  eft  fort  grande  ,  renlléc  , 
triangulaire  ,  prefque  coriacée. 

Les  mandibules  fout  grandes  ,  prefqu'ofTeufes  , 
bifides.  La  divifion  extérieure  elt  creufe  en  de- 
dans ,  large  ,  afl'ez  mince,  terminée  par  trois  ou 
quatre  dents,  dont  les  deux  extérieures  Ibnt  un  peu 
plus  grandes  que  les  autres.  La  divifion  intérieui-e 
eft  inclinée  ,  &  reUemble  parfaitetlicnt ,  à  fon  ex- 
trémité ,  à  une  dent  molaire.  De  la  bifiircalioii  de 
ces  mandibules  part  l'antenuule  antérieure,  qui 
fe  colle  le  long  du  bord  fupérieur  de  la  divifion 
extérieure  ,  &.  tpii  eft  compofée  de  q^ialre  articles 
peu  diftinfls.  Les  deux  premiers  font  un  peu  aluii- 
gés  ;  le  troifiè'me  eft  court  &  plus  étroit  que  les 
précédens  ;  le  dernier  eft  mince  ,  fétacé  ,  peu 
alongé.  Cette  antennule  ne  dépafie  pas  en  lon- 
gueur le  bord  de  la  mandibule  ,  contre  lequel  elle 
fe  trouve  collée. 

A  la  1  aitie  inférieure  des  mandibules  font  ap- 
puyées trois  paires  de  lames  cornées  ,  minces 
comme  du  parchemin ,  qui  pai'oill'ent  faire  la 
fonchou  de  mâchoires.  Les  deux  premières ,  ou 
celles  qui  touchent  plus  inimédiatemeut  aux  mau- 
dii)ules  ,  font  les  plus  petites ,  &.  divifées  en  deux 
pièces  ;  l'extérieure  elt  petite-,  un  peu  dilatée  ; 
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l'intérieure  eft  peu  alongée  ,  obliquement  tronquée 
&  forleuiL-ni  ciliée  à  fon  exlrémilé. 

Les  lecondes  mâchoires  font  phus  grandes  que 
les  premières,  Si  divifées  en  deux  pièces  ;  l'exté- 
rieure eft  prcfijue  nuinbraneul'e,  dilatée  à  fa  bafe, 
terminée  en  pointe  ;  l'intérieure  eft  plus  grande  que 
l'autre  ,  ciliée  tout  le  long  de  fon  bord  i'nterne. 

Ui>  la  bafc  interne  de  la  pièce  extérieure  part 
un  filet  fétacé  ,  que  nous  regardons  comme  la  fé- 
conde aniennule  ;  elle  eft  une  fois  plus  Ion 'ue  que 
la  mâchoire  ,  Si  compofée  d'articles  qu'on  ne  peut 
diftinguer. 

Les  troifièmes  mâchoires  font  également  bifides. 
La  divifion  extérieure  eft  courte  ,  prefque  mem- 
braneule.  La  divifion  intérieure,  prefque  cylin- 
drique à  fa  bafe,  fe  courbe  S:  s'élargit  depuis  fon 
milieu;  elle  eft  fortement  ciliée  tout  le  lonf  du 
bord  ,  qui  eft  devenu  interne  au  moyen  d'e  la 
courbure. 

La  troifième  aniennule,  qui  fe  trouve  inférée 
entre  les  deux  divifions  de  cette  mâchoire  ,  pré- 
fente  un  filet  fétacé  ,  femblable  à  la  féconde  an- 
tennule ,  &.  compofé  d'articles  qu'on  ne  peut  de 
même  diftinguer.  Ici  fe  termine  la  bouclie. 

La  quatrième  antennule  eft  articulée  comrcs 
une  patte  ;  elle  eft  divifée  en  deux.  La  pièce  exté- 
rieure reft'emble  aux  deux  antennules  précédentes 
pour  la  forme  &  la  longueur.  La  pièce  intérieure, 
que  quelques  naluraliites  nomment  bras ,  eft  beau- 
coup plus  longue  Si  plus  groflè  que  l'autre;  elle  eft 
compofée  de  lix  pièces.  La  première  ,  fur  laqiiella 
portent  les  deux  divifions ,  eft  courte  ,  irrégulière  ; 
la  féconde  eft  courte;  la  troifième  eft  alongée  ,  un 
peu  comprimée,  ciliée  à  fa  partie  interne;  la  qua- 
trième eft  courte;  les  deux  dernières  font  alongée» 
Si  cillées. 

Les  pattes  font  au  nombre  de  dix  ;  elles  font  ea 
général  longues  Si  menues  ,  Si ,  le  plus  fouvent 
les  deux  ou  trois  premières  paires  font  terminées 
eu  pinces ,  mais  c'ell  prefque  toujours  la  féconde 
paire  qui  fert ,  à  proprement  parler  ,  de  pince  , 
puifque  ce  font  ces  deux  pattes  qui  font  les  plus 
longues ,  les  plus  groli'es  Si  les  plus  fortes ,  les  pre- 
mières étant  ordinairement  les  plus  courtes  St  les 
plus  foiblcs.  Les  pattes  qei  ne  fout  point  en  pinces 
font  terminées  par  un  doigt  alongé,  un  peu  arqué 
&  muni  d'un  cngte  à  ion  extrémité. 

Ariftote  fait  mention  de  .rois  efpèces  de  Cari- 
dcs  ,  dont  deux  paroillènt  apparleair  au  "-enre 
Palémon  ,  &  la  troifième  à  c(.îi;i  de  Sanille.  Ces 
trois  efpèces  font  les  Carides  boilues  .  les  (]ranoés 
Si  les  Carides  de  la  jielite  efpèce  ,  ainfi  nommées 
parce  qu'elles  reflent  toujours  petites.  Les  boffne^, 
fuivant  Arillole,  oui  d'abord^  du  côté  de  la  tête 
cinq  pieds  à  droite  Si  cinq  pieds  à  gauche,  qui  fe 
terminent  en  pointe.  Elles  en  ont ,  le  long  du  ven- 
tre, cinq  autres  de  chaque  côté,  dont  l'extrémité 
eft  large.  Le  dell'ous  de  leur  corps  n'eft  point  di- 
vifé  par  tablettes ,  Si  le  delfus  eft  feioljlable  à  celui 
du  corps  de  la  Langoufte. 
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U  u'eft  pas  djulfux  tpi'il  ue  foit  qnefiion  ici 
d'un  Puk'uion  ;  mais  il  relie  à  clev-iiier  lequil  ce 
peut  êli-e.  Cilui  que  llondelet  a  ligure  ,  Ui/loire 
des  Poiffb/is  ,  liv.  i8,  chap.  H  ,  l'ous  le  nom  de 
Squilla  Crangon  ,  eft  bien  aulli  un  Paltmon  ; 
cependant  cet  auteur  le  prend  pour  la  lecoiide 
etpèce  d'Arifioîe  ,  qui  nV-lt  point  un  Palcmon  , 
comme  nous  le  verrons  plus  bas ,  mais  probable- 
ment la  Squille  Mante  qu'Arillole  n^mm^  Crange 
ou  Crangon.  CiUc-ei  ell  faite  autrement  ,  dit-il, 
que  la  Squillc  boiTue  j  elle  a  quatre  premiers  pieds 
de  cbaque  côté,  l'uivis,  aulli  de  chaque  côté  ,  de 
trois  autres  pieds,  qui  l'ont  grêles.  Le  lurplus  du 
corps ,  qui  en  l'ait  la  majeure  partie  ,  efl  lans  pieds. 
La  Cande  boll'ue,  ajouie-t-il,  a  une  queue  &.  qua- 
tre nageoires.  La  Craiige  a  également  des  nageoi- 
xes  de  chaque  côté  de  la  queue.  Entre  ces  na- 
geoires ,  la  Caride  boliue  &  la  Grange  ont  des 
épines  ;  mais  chez  la  Grange  ces  épines  iont  apla- 
ties ,  au  lieu  que  chez  la  Garide  boil'ue  la  pointe 
en  efl  plus  aiguë. 

La  defcriptiou  qu'Arlllote  donne  de  la  féconde 
efpèce  de  Garide  ne  peut  convenir  qu'à  la  Squille 
Manie.  Elle  a ,  comme  il  le  dit ,  quaLoiv.e  pattes  : 
les  lix  dernières  l'ont  grêles  ,  &.le  lurplus  du  corps  , 
qui  en  fait  la  majeure  partie  ,  ell  faus  pieds.  Gom- 
ment Rondelet  ,  qui  avoil  ces  Grullacés  lous  les 
veux  ,  a-t-il  pu  le  méprendre  ':"  Si  c'ell  par  la  def- 
cription  delà  queue  qu'il  a  été  induit  en  erreur, 
il  a  mal  compris  ArllLole.  Gel  auteur  prend  pour 
la  queue  les  feuillets  qui  la  terminent.  La  Garide 
boll'ue,  dit-il,  a  une  queue  &  quatre  nageoires, 
c'eft-à-dire  ,  quatre  feuillets  latéraux.  La  Grange 
a-  également  des  nageoires  de  chaque  côté  de  la 
queue.  Entre  ces  nageoires  ou  ces  feuillets  laté- 
raux ,  la  Garide  boll'ue  &  la  ('range  ont  des  épmes 
aio^uës  dans  les  premières,  aplaties  dans  les  autres. 
Nous  ne  prononcerons  pas  fi  la  SquiUe  (]rangon 
de  Rondelet  doit  être  regardée  comme  la  Garide 
boll'ue  d'Arilfote;  mais  bien  certainement  l'une  &. 
l'autre  appartiennent  au  genre  Palénion.  Par  la 
«rrandeur  &  les  couleurs  que  Rondelet  donne  à  la 
iienne  ,  nous  avons  foupçonné  que  ce  puiivoit  être 
notre  Palémon  lilloné  ,  qui  le  trouve  extrêmement 
commun  dans  quelques  parages  de  la  Méditerra- 
née &.  dont  Gefner  a  aulli  donné  une  courte  del- 
crlption  &.  une  alî'ez  bonne  ligiire.  Nous  rappor- 
tons de  même  au  Palémoa  SquiUe  l'elpêce  qu'il  a 
figurée  fous  le  nom  de  Squilla  gibba ,  &  nous 
regardons  œmme  inconnue  aux  auteurs  modernes 
.celle  qu'il  nomme  Squilla  pan'u. 

Les  Palémons  peuvent  être  regardés  comme  des 
Cruftacés  marins,  dont  quelques  efpèces  vivent 
dans  les  rivières  ,  li  "ce  n'eit  toute  l'année ,  du  moins 
pendant  plufieurs  mois.  On  en  trouve  aulli  dans  les 
marais  falés  &  faumâtres  ;  mais  ils  fréquentent 
plus  particulièrement ,  durant  la  belle  failon  ,  les 
embouchures  des  ileuves  &.  les  parages  qui  les 
iivoiûnent.  C'elt  là  qu'on  va  les  pêcher  au  moyen 
d'un  lîlet  en  forme  de  lac  attache  carrément  au 
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bout  d'une  perche  ,  &.  qu'on  les  prend  avec  la  plus 
grande  facilité.  Gomme  ils  s'approchent  alors  beau- 
coup du  rivage,  le  pêcheur  na  qu'à  entrer  dans 
l'eau  jufcpi'àla  ceinture  &.  plonger  l'on  lilet ,  le 
coiiduifant  devant  lui  tn  le  dirigeant  vers  le  ri- 
vage. On  les  pêche  aulli  avec  ele  grands  (ilets  à 
mailles  ferrées,  qu'on  jette  au  loin  dans  la  mer,  & 
qui  en  ramènent  fur  le  rivage  des  quantités  innom- 
brables. On  fale  ,  dans  le  Levant  ,  les  grandes 
efpèces,  &  ou  les  conl'erve  dans  de  grandes  cor- 
beilles ,  faites  entr'aulres  avec  les  feuilles  de  pal- 
mier :  on  les  envoie  ,  en  cet  état,  à  Gonltanlmo- 
ple,  à  Srayrne  &  dans  toutes  les  villes  de  la  Tur- 
quie, où  les  Grecs  &.  les  Arméniens  en  font  une 
très-grande  confommation  pendant  leur  carême  8t 
les  autres  jours  de  l'année  où  ils  fout  abilinence. 

La  chair  des  Palémons  ell  aulli  ellimée  que  celle 
des  Homars ,  des  Langoulles  ,  des  Grabes  &.  des 
auires  Gruitace's.  Les  Grecs  autrefois  prétéroient 
l'efpèce  qu'ils  défignoient  fous  le  nom  de  BoJJ'ue. 
Les  Romains  rechcrchoient  auffi  les  grandes  ef- 
pèces de  la  Méditerranée  ,  comme  étant  les  meil- 
leures ,  &  il  parolt  que  ,  dans  toutes  les  parties  du 
Monde  ,  la  chair  de  ces  Grullacés  ell  regardée 
coiunve  un  aliment  dont  on  peut  faire  ulage  fans 
danger,  &  même  comme  un  mets  alTez  lavoa- 
reux. 

Rondelet  regarde  la  chair  de  ces  Grullacé» 
comme  un  aliment  nourriU'aut ,  de  lacile  digeflion 
&  Irès-utile  aux  perfonnes  attaquées  de  maralme 
ou  menacées  de  phlhilie. 

Ges  petits  animaux  ne  vivent  pas  loiig-tems 
quand  ils  font  hors  de  leur  élément  ,  &  leur  chair 
fe  corrouiproit  aU'ci  promplement  li  on  n'avoit 
la  précaution  de  les  faire  cuire  au  forlir  de  la  mer. 
G' ell  dans  cet  état  qu'on  les  tranl'porte  aux  diilé- 
rens  marchés  ,  où  on  cherche  à  les  vendre.  Leur 
couleur  ,  qui  auparavant  étoit  blanehàlre  ,  jaune , 
bleue  ,  marbrée  ou  diverfement  colorée ,  fuivant 
les  efpèces  ,  prend  toujours ,  en  cuilant,  une  teinte 
plus  ou  moins  rouge  ;  ce  qui  leur  ell  commun 
avec  tous  les  Grullacés. 

G'ell  an  printems  ,  époque  où  les  femelles  por- 
tent leurs  œufs  ,  qu'on  les  pêche  fur  nos  côtes  ,  8t 
c'ell  aulli  la  faifon  où  leur  chair  ell  la  plus  l'avou- 
reufe. 

L'arrivée  des  Palémons  fur  les  côtes  de  la  mer 
&  aux  embouchures  des  rivières  ell  toujours  fui- 
vie  de  celle  d'une  inlinité  de  Poifl'oiis  qui  s'en 
nourriffent ,  &  qui  ne  regagnent  la  haute  mer  ou 
d'autres  parages  que  les  Palémons  n'aient  eux- 
mêmes  difparu.  La  conlommation  que  ces  Poif- 
fons  en  font,  ell  prodigieulo  fans  doute;  mais  la 
facilité  que  ces  Grullacés  ont  de  le  repro  i.ure  ell, 
comme  on  penle  bien ,  en  raifon  des  ennemis  qui 
leur  font  la  guerre.  Ghaque  Palémon  femelle  pond 
plulieurs  milliers  dœufs,  &  par  ce  moyen  l'efpèce 
ne  peut  être  détruite  ni  fenflblement  diminuée 
quelle  que  foit  la  quantité  que  la  pêche  en  falle 
aan.ucllcment  difparoitre,  quel  que  foit  le  nombre 
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des  ennemis  qui  leur  fout  perpi^tuellement  la 
guerre. 

Au  rafle  ,  cesCruftacés  nagent  avec  aflez  de  cé- 
lérité pour  échapper  aflez  l'ouveut  aux  Poiflons 
qui  les  pourfuivent.  Dans  leur  étal  naturel,  ils  le 
porlent  en  avant  &  nagent  au  inoven  des  nageoi- 
res qu'ils  ont  fous  la  queue  j  mais  lorfqu'iLs  font 
meuacés  de  quelque  danger  ,  ils  fc  fervent  des 
feuillets  de  la  queue  pour  fc  porter ,  en  un  infiant , 
à  de  très-grandes  diflances.  Ils  nagent  alors  fur 
les  côtés  &  à  reculons  ,  tant  par  le  moyen  des  na- 
geoires dont  nous  venons  de  parler,  qui  fe  meu- 
vent alors  eu  fens  oppofé ,  que  par  les  feuillets  de 
la  queue,  qui,  s'ouvrant  eu  éventail,  paroiflent 
plus  particulié/emcnt  dellinés  à  frapper  l'eau  en 
avant  pour  porter  l'animal  en  arrière;  ils  fe  fervent 
auffi  de  l'écaillé  qui  accompagne  les  antennes  exté- 
rieures pour  fe  diriger  en  divers  fens. 

Nous  ne  parlerons  pas  de  ce  rofti-e  ou  bec  avancé, 
en  lame  d'épée  &  denté  fur  fes  Lords  ,  dont  ces 
animaux  font  pouivus  ,  &  que  Rondelet  a  cru  fuf- 
fifant ,  non-feulement  pour  arrêter  les  PoilTons  , 
mais  propre  même  à  les  tuer  lorlqu'ils  veulent  les 
manger.  Il  n'efl  pas  douteux  que  ce  ne  foit  là  une 
arme  que  la  Nature  leur  a  donnée  pour  leur  dé- 
fenfe    contre    des   ennemis    prefqu'aufli    foibles 
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qu'eux  ;  mais  que  pourroit-elle  contre  des  Poif^ 
fons  un  peu  gros?  Elle  n'efl  guère  plus  dure  que 
l'enveloppe  qui  recouvre  leur  corps  ,  &.  qui  efl  eà 
général  beaucoup  plus  foiJile  dans  les  Palémons, 
que  dans  les  autres  Cruflacés. 

Les  petiies  efpècos  font  un  des  meilleurs  appârs 
que  l'on  puiffe  employer  pour  la  pêche  à  la  ligne 
des  Poiffons  de  mer  ,  &  dans  beaucoup  d'endroit» 
on  ne  les  prend  que  pour  cet  ol)jet  :  c'eft  prefque 
lefeul,  fiiivant  Bofc,  dont  fe  fervent  les  Améri- 
cains des  Elatî-Uuis. 

Nous  avons  ajouté  beaucoup  d'efpèces  à  celles 
que  les  auteurs  les  plus  modernes  ont  décrites  ,  & 
cependant  nous  fommes  perfuadés  que  toutes  les 
mers  en  contiennent  encore  un  plus  grand  nombre, 
qui  nous  font  inconnues  ou  qu'on  a  confondues 
avec  d'autres.  Ainfi  que  nous  l'avons  fait  remar- 
quer à  l'article  Pagure  ,  ces  petits  animaux  ont 
befoin  d'être  décrits  &.  figurés  avec  foin  lorfqu'ils 
font  encore  frais  ,  tant  à  caufe  de  leur  forme  ,  que 
pour  leurs  couleurs  ,' qui  s'altèrent  toujours  de 
quelque  manière  qu'on  les  conferve.  Leur  forme 
fe  conl'erve  pourtant  afl'ez  bien  dans  des  bocaux 
remplis  d'efprit-de-vin  &.  bien  bouchés  :  c'^ll  même 
le  feul  moj'en  que.  l'on  ait  à  employer  à  l'égard  des 
petites  efpèces  ,  dont  la  croûte  efl  un  peu  molle. 
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PALjEMON.  Fabr.  Bosc.  Ljtr.  CANCER.  Linn.  Scop.  Otho-Fabr. 

AS  TA  eus.  Gronov.  Fabr.  SQUILLA.  Rond.  Bast. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Quatre  antennes-,  les  extérieures  longues,  sétacées,  accompagnées,  à  leur  base 
latérale ,  d'uue  écaille  hirge ,  intérieurement  ciliée  -,  les  intérieures  terminées  par  deux 
ou  trois  filets  sétacés,  de  longueur  inégale. 

Deux  yeux  rapprochés,  portés  sur  un  pédicule  très- court. 

Huit  antennules  5  les  trois  premières  paires  simples-,  les  deux  quatrièmes  bifides. 

Partie  tintérieure  du  corcelet  armée  d'un  rostre  comprimé,  aigu,  deutelé ,  fort 
avancé. 

Dix  pattes  -,  les  deux  .  quatre  ou  six  antérieures  en  pinces. 

Queue  alongée,  terminée  par  cinq  feuillets. 


ESPECES. 


1 .  Palémon  Caucer. 

Corcelet  lisse;  rostre  releué ,  en  scie 
des  deux  côtés,  de  la  longueur  des  écail- 
les des  anleiuies. 

2.  Palémow  jamaïquois. 

Corcelet  lisse  ;  rostre  supérieurement 
en  scie ,  tridenlè  en  dessous,  de  la  lon- 
gueur des  écailles  des  antennes. 

3.  Palémon  Lar. 

Corcelet  lisse;  rostre  droit,  de  la  lon- 
gueur des  écailles  des  antennes  ;  pinces 
longues,  égales,  muriquées. 

4-  Palémon  sétifère. 

Rostre  avancé,  en  scie  des  deux  cotés, 
de  la  longueur  des  écailles  des  antennes; 
antennes  extérieures  une  fois  plus  longues 
que  le  corps. 


5.  Palémon  orné. 

Rostre  avancé ,  en  scie  des  deux  côtés , 
de  la  longueur  des  écailles  des  antenjies  ; 
pinces  longues,  muriquées ,  avec  les  doigts 
dentés  intérieurement. 

6.  Palémon  cannelé. 

Dos  du  corcelet  marqué  de  trois  sil- 
lons ;  rostre  avancé ,  supérieurement  en 
scie,  unidenté  en  dessous,  de  la  longueur 
des  écailles  des  antennes. 

^.  Palémon  silloné. 

Corcelet  un  peu  en  carène,  marqué  de 
trois  sillons;  rostre  avancé,  supérieure- 
ment en  scie ,  tridenté  en  dessous ,  plus 
court  que  les  écailles  des  antennes. 

8.  Palémon  longimane. 

Corcelet  lisse;  rostre  droit,  de  la  lon- 
gueur des  écailles  des  antennes  ;  pinces 
avancées,  fisses,  illégales. 
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PALÉMON. 


9-  Palémon  brévimaiic. 


Rostre  relayé,  plus  long  que  les.  écaillfiS 
des  antennes;  pinces  médiocres  ;  doigts 
plus  courts  que  la  main. 

10.  Palémon  de  Coromandel. 

liostre  de  la  longueur  de  l'écaillé  des 
antennes  ;  pinces  médiocres  ;  doigts  plus 
courts  quQ  la  main. 

1 1 .  Palémon  de  Trauqueliar. 

Rostre  relevé,  en  scie  ;  pinces  longues, 
filiformes ,  avec  les  mains  ovales. 


la.  Paléi 


EMON  longicorne. 

Coi'celet  en  carène  ;  rostre  avancé , 
très-long ,  en  scie  de  chaque  côté  ;  an- 
tennes extérieures  deux  fois  plus  longues 
que  le  corps. 

i3.  Palémon  Squille. 

Corcelet  lisse  ;  rostre  sxq)ériéurement 
en  scie ,  Iridenlé  en  dessous ,  une  fois 
plus  long  que  l'écaillé  des  antennes. 

i4-  Palémon  liiitimaiie. 

Rostre  avancé,  court,  supérieurement 
en  scie ,  tridcnté  en  dessous;  pinces  gran- 
des,  muriquées  ;  la  gauche  plus  grande 
que  la  droite. 

i5.  Palémon  armé. 

Rostre  très -long  ,  subulé ,  en  scie  des 
deux  cotés  ;  antennes  de  la  longueur  du 
corps. 

i6.  Palémon  diversimane. 

Corcelet  lisse ,  renflé  ;  rostre  trcs- 
court ,  aigu ,  simple  ;  pince  gauche  trcs- 
grande ,  raboteuse. 

1^.  Palémon  bidenté. 

Rostre  très-court ,  aigu  ,  simple  ;  dos 
du  corcelet  avec  une  ligne  élevée  et  deux 
dents  aisuês. 


(  Insecte.  ) 

18.  Palémon  brâvirostre. 

Rostre  très-court ,  aigu,  simple;  pince 
gauche  trhsrgrande ,  comprimée,  lisse. 

ig.  Palémon  velu. 

Rostre  très-court,  aigu,  simple;  corps 
velu;  pince  droite  très-grande,  hérissée. 

20.  Palémon  lancifère. 

Corcelet  élevé  en  carène  dentelée  ,  et 
armé  d'une  forte  épine  de  chaque  côté; 
queue  élevée  en  carène  rebordée. 

21.  Palémon  dentelé. 

Corcelet  lisse ,  presqu'en  carène:  ros- 
tre en  scie,  tant  en  dessus  qu'en  dessous. 

22.  Palémon  marbré. 

Rostre  relevé,  un  peu  fendu  à  son  ex- 
trémité, avec  six  dents  en  dessus,  quatre 
en  dessous  ;  antennules  postérieures  avan- 
cées,  plus  longues  que  les  pinces. 

23.  Palémon  Sauterelle. 

Corcelet  lisse  ;  rostre  avancé ,  en  scie 
en  dessus ,  lisse  en  dessous;  doigts  alon- 
gés,  filiformes. 

24.  Palémon  hispide. 

Rostre  court ,  armé  de  piquans  de 
toutes  parts  ;  corps  épineux  ;  pinces  avan- 
cées,  épineuses. 

25.  Palémon  longipède. 

Rostre  court,  hérissé  d'épines;  corps 
épineux  ;  pinces  minces ,  sans  épine. 

26.  Palémon  des  Varecs. 

Corcelet  lisse  ;  rostre  relevé ,  et  armé 
de  cinq  dentelures  à  son  extrémité. 

2'j.  Palémon  petit. 

Corcelet  avec  deux  épines  de  chaque 
côté  ;  rostre  avancé ,  supérieurement  en 
scie ,  unidenté  en  dessous. 
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O  o  0  o 


658 


Suite  de  l'Introduction  à  l'Histoire- Naturelle  des  Insectes. 


PALÉMON.    (Insecle.) 


28.  Palémon  Narval. 


Corcclet  lisse  ;  rostre  trcs-lon^ ,  relevé 
à  son  extrémité ,  dentelé ,  tant  en  dessus 
qu'en  dessous. 

29.  Palémon  pélagique. 

Corcelet  lisse ,  armé  d'une  seide  épine 
de  chaque  côté  antérieurement  ;  rustre 
avancé,  unidenté,  tant  en  dessus  qu'en 
dessous. 


3o.  Palémon  jaunâtre. 

Corcelet  lisse  ;  dos  antérieurement  en 
caréné  ;  rostre  court ,  bossu ,  supérieure- 
ment en  scie. 

3i.  Paléjion  caréné. 

Dos  du  corcelet  en  carène  hidentée  ; 
rostre  avancé,  obtus  ,  dentelé;  les  six 
pattes  antérieures  en  pince. 
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1.  PaiÉmôn  Cancer. 

Pal  'EMoy  carcinus. 

Palœinnn  ihorace  Icei'i ,  rojlro  adfcendente  , 
Jiipiù  fuôlufque  J'ernito  ,  antennarain  J'quamis 
longiuiv. 

Palcemon  raiciniis  chrlis  œijualihus  ,  porrcc- 
tis ,  niurictitis  y  rojlro  adjcendenle  ,  antennaruni 
Jijuiuuis  /ongiore.  Fabr.  Ent.  S^\Jl.  eni.  Suppl. 
p.  4o:i.  n".  I.  . 

AfltKus  carcinus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  ern.  tom.  2. 
p.  479.  n°.  6. 

Cancer  carcinus  macrourus  ,  thorace  lœi'i , 
manibus  teretiufculis ,  brachiis  hijpido-aculeatis. 
LiNN.  Syjl.  Nat.  tom.  2.  p.  io5l.  n°.  64. 

RuMPH.  Thefaur.  tab.  l.Jig.  B. 

Cancer  AJlaciis  carcinus.  Herbst,  Cane.  t.  2. 
p.  58.  Jfa*.  -.i^.Jig.  I. 

Palcemon  carcinus.  Bosc  ,  Hijî.  nat.  des  Cnijl. 
tom.  2.  p.  104. 

Pa/œmon  carcinus.  Latr.  Hi/l.  nat.  des  CniJl. 
&  des  Injl  tant.  6.  p.  260. 

Ce  Palémon  de  la  mer  des  Indes  avoil  été  con- 
fondu avec  le  liiivant ,  qui  le  trouve  dans  les  em- 
bouchures des  rivières  de  l'Amérique  méridionale, 
&  qai  dillève  beaucoup  de  celui-ci  ;  il  a  de  fept  à 
tuit  pouces  de  longueur  de  l'extrémité  du  roftre 
au  bout  de  la  queue.  Le  corcelet  efl  lifl'e,  pi-efque 
cylindrique,  armé  de  deux  épines  de  chaque  côté; 
l'une  allez  grande  ,  fur  le  bord  anténeuv  ;  l'autre 
plus  petite ,  un  peu  en  arnère.  Le  loftre  èll  alongé , 
rslevé  ,  plus  long  que  les  écailles  des  antennes 
ev-térieures  ,  denielé  en  defl'us  &.  en  dcilous.  Les 
antennes  extérieures  font  une  fois  plus  longues 
que  le  cox'ps.  Les  pattes  antérieures  font  courtes , 
minces ,  terminées  en  pinces  ;  les  fécondes  font 
■  f-irt  grandes  &  muriquées.  Le  bras  &.  l'avaut-'n-as 
font  alongés  ,  cylindriqiies.  La  main  ell  un  peu 
plus  grolTe  ,  cylindrique;  Les  doigts  font  àlongés , 
crochus  à  leur  extrémité  ,  fortement  dentés  à  leur 
bafe.  Les  autres  pattes  font  terminées  par  un  doigt 
fimple  ,  velu.  La  queue  ell  liffe  ,  ainli  que  les  feuil- 
lets; celui  du  milieu  ell  terminé  en  pointe.  (,7^oy. 
ÉcREvissE  Cancer  ,  n°.  6.  ) 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 

2.  Palémon  jamaiquois. 
Palj:mon  jamaicen/is. 

Pa/œmon  ihorace  Icei'i,  rojlm  fuprà  Jeirato  , 
Jubtits  tndentuto , antennaruni Jquamas  aquante. 

Ajlacus  rojlro  fuprà  ferrato yfubtùs  tridenlato } 
pedibus  utrincjuè  duobus  cheliferis  ,J'ecundo  pari 
ina.rimo ,  niuncato.  Grosov.  Zooph.  pag.  23l. 
iz».  987. 
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Ajlacus  Jluviatilis  major  ,  cfielis  aculealis. 
Sloan.  Jam.  tom.  2.  tab.  s.n'ô.  Jîg.  a. 

Squilla  ,  Crangon  ,  ameiicana  ,  major.  Sed. 
Thcjaur.  tom.  li.  p.  54.  tab.  2,1.  J!g.  4. 

Cancer  AJlacus  jamàicenps.  Herbst  ,  Cane, 
tom.  2.  p.  57.  tab.  aj.JIg.  2. 

C'eft  plus  particulièrement  à  celui-ci  que  fe  rap- 
portcroit  la  defcription  que  nous  avons  donnée  de 
riicievilfe  Cancer,  n°.  6;  mais  comme  elle  t(l 
incomplète  ,  nous  devons  la  reftifier  ici.  Cette  ei- 
pcce  a  été  bien  figurée  par  Herblt ,  &  Gronovius 
eu  a  donné  une  lionne  defcription.  Le  roftre  ell 
avancé  ,  prefque  droit,  de  lu  longueur  des  écailles 
des  antennes  extérieures  ,  fupérienrcment  dentelé 
dans  toute  fa  longueur,  avec  trois  ou  quatre  dénis 
feulement  à  fa  partie  inférieure.  Les  antennes  ex- 
térieures font  de  la  longueur  du  corps  ;  les  inl({- 
rieures  font  terminées  pur  trois  filets  affcz  courts. 
Les  premières  pattes  font  courtes,  minces,  ter- 
minées en  pinces  ;  les  fécondes  font  très-grandes, 
muriquées.  La  droite  ell  plus  grande  que  la  gau- 
che ,  Si  les  doigts  font  longs  ,  un  peu  velus  ,  armés 
d'uue  ou  deux  dents  ;  les  autres  fout  plus  petits  , 
&  (eulement  dentelés  ii  leur  bord  interne.  Les  au- 
tres pattes  font  courtes ,  terminées  par  un  doigt 
fimple ,  un  peu  velu. 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  l'Amérique  méri- 
dionale ,  des  Antilles  ,  &  plus  particulièrement  à 
l'embouchure  des  rivières. 

3.  Palémon  Lar. 

P.4LJEM0N  Lar. 

Palcemon  ihorace  Icei'i;  rojlro  reclo,  antenna- 
runi J'quannis  œquantej  chelis  porreclis ,  œquali- 
bus  ,  tnuricalis. 

Palcemon  Lai.  Fabr.  Entom.  S_\Jl.  em.  Suppl. 
p.  402.  71°.  2. 

Palcemon  Lar.  Bosc  ,  HiJl.  natur.  des  CniJl. 
tom.  a.  p.  104. 

Palcemon  Lar.  Latr.  HiJl.  natur.  des  Cruji. 
tom.  6".  p.  258.  n".  5. 

Il  eft  de  la  grandeur  des  précédens.  Le  corcelet 
ell  arrondi ,  lilfe  ,  armé  d'une  dent  aigiiè'  de  cha- 
que côté,  fur  le.  bord  antérieur,  &  d'une  autre 
aulli  forte  ,  aulli  aiguë  ,  à  quelque  diltance  du  bord. 
On  voit  un  lillon  profond  au  délions  ,  qui  ne  s'a- 
vance pas  jul'qu'au  milieu  du  corcelet.  Le  roflre 
eft, beaucoup  plus  court  que  l'écaïUe  des  antennes; 
il  ell  dentelé  fupérieureineut  dans  toute  fa  lon- 
gueur ,  un  peu  relevé  à  Ion  extrémité ,  marqué 
d  un  fillou ,  de  chaque  côté  ,  qui  l'accompagne  de 
la  baie  au  fonimet.  Le  dell'ous  a  trois,  ou  quatre 
dentelures  placées  vers  l'extrémité.  L'écaillé  des 
antennes  ell  fort  grande.  Les  fécondes  pattes  font 
eu  pinces ,  grandes ,  fort  longues  ,  muriquées  dans 
O  o  0  o  a 
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toute  leur  longueur.  Les  fix  patles  qui  fuivent , 
foui  fimples  ,  fiuemt'nt  muriquc'cs.   La  queue  eft 
termiuL'e  par  cdnq  l'euilleis  ,  dont  le  fupt'rieur  elt 
convexe  ,  terminé  en^poinle  obtufe. 
Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

4-  Palémon  fétifère. 

P.nxMON  feti feras. 

Palœinon  rojiro  pnrreclo  ,  vtrinqtiè  ferrato  , 
Jquumas  antennannti  cvquante  y  aniemiis  e.rte- 
rloribus  corpore  duplà  lungiorihits. 

Cancer  fetiferus  inacroiirus ,  manihus  nuUis  , 
pedihus  utrinquè  fex  didaclylis  ,  antennis  loiigif- 
fimis.  LiNN.  Syjl.  Nat.  tom.  2.  p.  io54.  71°.  7b. 

AJlacusJluviatilis,  americanus.  Seb.  Thejaur. 
tom.  3.  p.  41-  tab.  ïj.Jîg.  2. 

Cancer  ganimarellus  Jetifenis.  Herbst  ,  Cdjic. 
tom.  2.  p.  106.  n°.  5l.  tab.  liù,.Jig.  3. 

Ce  Palémon  efl  figuré ,  dans  Seba  &.  dans  Herbfl , 
avec  douze  pattes  toutes  grêles  ,  &  terminées  en 
'pinces  ;  il  a  environ  liuit  pouces  de  loua;  de  l'ex- 
tréniilé  de  la  queue  à  celle  du  relire,  Si  fa  cou- 
leur efl.  d'un  rouge  très-pâle.  Les  antennes  exté- 
rieures font  une  fois  plus  longues  que  le  corps  ,  & 
accompagnées ,  comme   dans  les  antres  efpèces  , 

■  d'une  écaille  latérale  ,  à  peine  plus  longue  que  le 
rofhe  :  celui-ci  eft  élevé  ,  dentelé  tout  le  long  de 
fa  partie  fupérieure  ,  excepté  vers  l'extrémité  ,  & 
a  de  même  quelques  dentelures  à  la  partie  infé- 
rieure. Le  feuillet  l'upérieur  de  la  queue  efl  limple, 
terminé  eu  pointe.  (  Voyez  Ecrevisse  fétifère 
n".  5.  ) 

Il  fe  trouve  dans  les  fleuves  de  l'Amérique  mé- 
ridionale. Sa  chair  ell  très-eftimée. 

5.  Palémon  orné. 

Paljsmon  ornatusi. 

Palœmon  roJlro  utrinquè  ferrato  ,  fquamas 
anlennanim  oequante  y  chelis  lo?igifflmis  muri- 
catis ,  digitis  intus  dentatu. 

Il  a  environ  fix  pouces  de  longueur.  Sa  couleur , 

dans  les  colleftions ,  eft  jaunâtre  ,  lavée  de  violet , 

nuancée  quelquefois  de  brun.  Le  corcelet  eftlifle, 

bidenté  de  chaque  côté.  La  dent  antérieure  ,  pla- 

-cée  fur  le  bord  ,  eft  ti-ès-forte  ;  l'auti-e,  placée  en 

■  arrière  ,  eft  beaucoup  plus  petite.  Le  rollre  ,  qui 
part  d'un  peu  au-delà  du  milieu  ,  s'avance  droit , 
&  atteint  en  longueur  l'extrémité  des  écailles  des 
antennes;  il  a  huit  ou  neuf  dentelures  en  delTus  , 
&  trois  on  quatre  en  defl'ous  :  celles-ci  font  pla- 
cées au  milieu  ,  à  l'endroit  où  le  roftre  s'élargit. 
Les  antennes  extérieures  font  un  peu  plus  longues 
que  le  corps;  les  intérieures  font  divifées  en  trois 
iilets  inégaux  :  le  plus  long  égale  prefip'en  Ion- 


PAL 

gueur  les  autres  antennes.  Le  premier  article  eft 
dilaté,  &  terminé  en  pointe  aiH;uë  extérieurement . 
Les  premières  pâlies  font  très-petites,  terminées 
en  pince  ;  les  fécondes  font  groifes ,  très-longnes  , 
finement  muriquées  dans  foute  leur  longueur.  La 
niaiu  eft  longue  ,  cylindrique.  Le>  doigts  font 
longs  ,  minces  ,  crochus  à  leur  exirémilé  ;  le  fupé- 
rieur  ou  celui  qui  eft  mobile  eft  armé  d'une  forte 
dent  vers  fa  Jiafe  ;  l'autre  en  a  deux  plus  près  de 
la  bafe ,  dont  l'une  antérieure  eft  plus  forte  que 
la  poftérieure.  La  pince  gauche  eft  un  peu  plus 
longue  que  la  droile.  Les  trois  autres  paires  de 
pattes  font  petites  ,  de  grandeur  prefqu'égale.  Les 
fegmens  de  la  queue  font  lill'es.  Les  feuillets  font 
fimples  ;  celui  du  milieu  a  quatre  épines  très-fines 
fur  le  dos,  81.  il  eit  terminé  par  deux  autres  très- 
courtes. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande  ,  d'où  il  a 
été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  eft  confervé  au  Muféum  d'IIiftoire  naturelle. 

6.  PalÉmon  cannelé. 

PAi.t'BMON  canaliculatiis. 

Palarnon  thonicis  dorfo  trifulcnto;  roJIro  por- 
recto  ,  faprà  ferrato  ,  fubtiis  unideriiato ,  J'quamani 
antennarum  œquante. 

Il  a  quatre  ou  cinq  pouces  de  longueur.  Les 
divifions  extérieures  des  aniennules  font  en  plu- 
mes. Le  corcelet  a  trois  filions  afi'ez  grands ,  rap- 
prochés à  fa  partie  fupérieure  ;  celui  du  milieu 
part  de  la  bafe  &  s'avance  jufqu'au  milieu  ,  où 
commence  la  ligne  du  roftre  ;  les  deux  autres,  qui 
partent  du  même  point  ,  accompagnent  le  roftre 
jufqu'à  fon  extrémité.  Le  roftre  eft  en  fcie  fupé- 
rieurement ,  &.  on  remarque  des  cils  qui  accom- 
pagnent les  dentelures.  Le  delfous  eft  également 
cillé,  mais  n'a  qu'une  dentelure  placée  a  peu  de 
diftance  de  l'extrémité.  Les  côlés  antérieurs  du 
corcelet  ont  trois  dents  ,  une  petite  à  peu  de  dif- 
tance du  roftre  ,  une  fort  grande  à  l'angle  exté- 
rieur des  yeux,  &  une  pelite  en  arrière  ,  à  quelque 
diftance  du  bord  :  de  celle-ci  part  un  fiUon  qui 
va  en  arrière,  &  remonte  obliquement  fur  le  des. 
L'épine  qui  eft  à  l'angle  extérieur  des  yeux  fe  pro- 
longe en  vive  arête ,  &  vient  fe  terminer  près  de 
la  troifième  épine.  Les  yeux  font  fort  grands ,  très- 
rapprochés  ,  globuleux  ,  rnais  un  peu  aplatis  à  leur 
partie  inteme.  Les  antennes  extérieures  font  plus 
longues  que  le  corps.  L'écaillé  qui  les  accompa- 
gne ,  eft  large ,  fortement  ciliée  à  fon  bord  interne 
&  à  fon  extrémité.  Les  premiers  articles  des  an- 
tennes intérieures  font  très-velus ,  &  les  deux  filets 
qui  les  terminent ,  très  -  courts.  Les  trois  pre- 
mières paires  de  pattes  font  petites,  eu  pince.  Lfes 
premières  patles  font  plus  courtes,  &  à  peine  plus 
grandes  que  celles  qui  fuivent;  les  Iroifièmts  Ibnt 
les  plus  longues.  Les  derniers  anneaux  de  la  queue 
font  élevés  en  carène.  Le  feuillet  fuptrieur  elt 
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mavqitc  d'un  fîHon  longitudinal ,  profond  ;  il  eK 
ferniiné  en  poinle  aiguë,  &  les  côtés  font  ciliés  Si. 
un  peu  épineux  ;  les  antres  font  fliiés. 

Il  {ji  trouve  dans  la  mer  des  Indes  ,  d'où  il  a  été 
apporté  par  feu  Perron. 

11  elt  couferv'J  auMuféum  d'Hllloire  naturelle. 

7.  Palémon  fillûné. 

Pal.'emon  fulcatus. 

Pafœmon  thomce  carinato  ,  trifulcato  ;  mjlro 
fi-rrato  ,fubtùs  tridentato  ,  antcnnaruin  fquaniis 
breviore. 

Squilla  Crartgon.  Rond.  De  Pifc.  lib.  18.  cap.  8. 
p.^j^rj.Jig.  I. 

Cancer  kerathnrus  macroiims  ,  mjlm  enfaln  , 
fiipernè  fcrrato,fuhttis  unideritato j  thomce  fupfà 
cdTuilibus  tribus.  Forsk.  Dejcnpt  Animal,  p.  gS. 
«".  58. 

Squilla  Crânge.  Gesn.  Hijl.  Animal,  tom.  5. 
lib.  4.  p.  1099.  tab.  I. 

Il  a  de  fix  à  neuf  pouces  de  long\ieur.  Le  cor- 
celet  eft  liffe  ,  un  peu  élevé  eu  carène  au  milieu  , 
terminé  antérieurement  en  un  rolh-e  droit ,  pointu, 
plus  court  que  l'écaille  des  antennes,  armé  fupé- 
rieurement  de  plufieurs  dents  aiguës,  dilbntes, 
&  feulement  de  trois  en  delFous ,  plus  petites  ,  pla- 
cées à  peu  de  diflance  de  l'extrémité  :  vers  la  bal'e^ 
■en  deflbus,  il  y  a  des  cils  longs  &  ferrés.  Ce  roflre 
a  vers  fa  bafe  un  petit  liilon ,  &  un  plus  large  de 
cliaque  côté  ,  cjui  l'accompagne  jufcjn'à  l'exlré- 
niilé  ,  ou  ,  pour  mieux  dire  ,  jufqu'un  peu  au-delà 
de  la  dernière  dent.  On  voit ,  de, chaque  côté,  une 
crête  qui  va  fe  terminer  antérieurement  en  pointe 
aiguë ,  &  ,  au  dellus  |de  la  crête  ,  un  canal  qui  , 
parvenu  à  la  bafe  de  la  crête  ,  remonte  oblique- 
ment. L'écaille  de  la  bafe  des  antennes  eft  fort 
jrrande.  Les  pattes  font  grêles  ;  les  fix  antérieures 
fout  en  pince  ;  les  deux  premières  font  les  plus 
courtes  ,  &  les  deux  intermédiaires  les  plus  lon- 
gues. Les  bras  font  un  peu  plus  longs  que  les  deux 
fécondes  pattes ,  &  plus  courts  que  les  deux  troi- 
fièmes.  Les  derniers  anneaux  de  la  queue  font  un 
peu  en  carène.  Le  feuillet  fupéneur  eft  pointu , 
&  marqué  d'un  Cllon  aflez  profond  &  affez  large 
dans  toute  fa  longueur. 

Il  fe  trouve  dans  la  Méditerranée  ,  &  plus  parti- 
culièrement vers  les  embouchures  du  Nil.  On  m'a 
dit  auffi  qu'il  eft  très-abondant  dans  le  golfe  Per- 
lique  Si.  à  l'embouchure  du  fleuve  des  yUabes.  On 
le  pêche  avec  des  lilets ,  &  on  le  fale  pour  le  con- 
ferver.  Ou  l'envoie  dans  la  Grèce,  dans  toute  l'A- 
fie  mineure  &  dans  la  Perfe ,  oii  les  Grecs  &  les 
.  Arméniens  en  font  une  aflez  grande  confomma- 
tion. 

L'efpcce  que  Forskal  a  décrite  paroît  Çl'  rap- 
porter à  celle-ci.  Les  antennes  extérieures ,  dit-il , 
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ont  une  fois  &  demie  la  longueur  du  corps.  Le 
roftre  n'a  qu'une  dent  en  deuous.  La  couleur  dti 
Cruftacé  vivant  eft  glauque  ,  avec  quelques  point.s 
ferrugineux.  La  queue  ell  rouge  ,  avec  l'extrémité 
bleue. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Smjrne  &  d'A- 
lexandrie. 

8.  Palémon  longimane. 

P.iL.XMON  longimanus. 

Palccmon  ihorace  lœi^i ,  mJlro  reclo ,  antennci" 
furnfquamas  œquantc  y  chelis  pon'eclis  inœqua- 
Il  bus  ,  la'fihus. 

Pahvmon  longimanus.  Fabr.  Rut,  S\Jl,  em, 
Suppl.  p.  40a.  n°.  3. 

Palcemon  longimanus.  Bosc ,  Hi/l,  natur.  det 
Crujl.  tom.  2.  p.  104. 

Palémon  longimane.  Latr.  Hiji.  nat.  des  CntJÎ, 
&  deslnf.  tom,  6.  p.  268.  n°.  b". 

Il  eft  plus  petit  cpie  le  Palémon  Lar.  Le  corcelét 
eft  lifl'e,  armé  de  deux  dents  de  chaque  côté  anté- 
rieurement. Le  rolhe  eft  avancé  ,  droit ,  de  la  lon- 
gueur des  écailles  des  antennes.  IjCs  pinces  font 
liliforincs  ,  avancées  ,  liQ'cs  j  la  droite  eft  loujour» 
plus  longue  qoe  la  gauche.  Les  pattes  font  lifl'cs, 

11  fe  trouve  aux  Indes  orient;Jes. 

9.  Faléibon  brévimane. 

P.4L.£M0N  brei>imanus. 

Palœmon  rojlro  adfcendente  ,  antennanun 
fquamis  longiore  y  chelis  mediocribus ,  digifis 
manu  brevionbus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em,  Suppl, 
p.  4o3.  n°.  4. 

Palœmon  brecimanus.  Bosc ,  HiJl.  natur.  de.f 
Cnijl.  tom.  3.  p.  104. 

Palœmon  brevimanus.  Latr.  HiJl.  natur.  des 
Cruji.  &  des  Inf.  tom.  6.  p.  259.  n°.  7. 

Il  eft  plus  petit  que  les  précédens.  Le  corceîet 
eft  lifl'e  ,  glabre ,  armé  de  deux  dents  de'  chaque 
côté  antérieurement.  Le  roftre  eft  comprimé  ,  en 
fcic  de  chaque  côté,  avancé,  relevé  à  l'extrémité, 
un  peu  plus  long  que  les  écailles  des  antennes.  Les 
pinces  font  tilitormes  ,  un  peu  plus  longues  que 
les  pattes,  liftes.  Les  doigts  font  plus  courts  que 
la  main. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

10.  Palémon  de  Coromandel. 

Pal3:mon  coromandelianus. 

Palœmon  mjlm  antennantm  fquamas  œqjian- 
ie;  chelis  medincnbus ,  digitis  manu  brefionbui. 
Fabk.  Entom.  Syjlem.  emend.  Suppl.  pag.  ûflh^ 
n°.  5. 
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Palcemon  cnromandelianus.  Bosc ,  Hijl.  nat. 
des  Cri'Jl.  torn.  2,.  p.  104. 

Pdfœnion  comniandclianus.  Latr.  Hijl-  nat. 
des  Criiji.  &  des  Inf.  tom.  6.  p.  zSo.  n".  8. 

Il  refTemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur ,  &  n'en  efl  peut-être  ,  fuivant  Kabricius  , 
qu'une  variété  ;  il  en  dillère  l'eulement  par  le  roftre 
plus  court ,  &  par  les  doigts  des  pinces ,  également 
plus  courts. 

Il  fe/trouve  fur  la  côte  de  Coromandel. 

1 1.  Palémon  de  Tranquebar. 

Pal^mon  tranquebaricus. 

Palatmon  mjlro  adfcendente  ,  Jèrrafn  ;  chelis 
loTtgUJiinis  ,  Jihjormibus  j  inanibiis  ovatis. 

Pa/cpinon  tranquebaricus  chelis  longionhiis , 
Jilijbrnuhus ;  manihus  ovatis.  Fabr.  Ent.  Syji- 
ein.  Suppl.  p.  4o3.  n".  6. 

Palœmon  tranquebaricus.  Bosc  ,  Tlijl.  nat.  des 
Cruft.  tom.  3.  /).  lo5. 

Polœnion  tranquebaricus.  Laïr.  HiJl-  nat.  des 
Crujl.  &  des  Inf.  tom.  6.  p.  2G0.  n°.  9. 

11  ell  de  la  grandeur  du  Palémon  Squille.  Le 
corcelet  eft  lilTe  ,  à  peine  marqué  d'une  dent  à  fa 
partie  antérieure.  Le  roflre  eft  relevé  à  Ion  extré- 
mité ,  dentelé  à  fa  partie  fupéricure  ,  un  peu  plus 
lona;  que  les  écailles  des  antennes.  Les  pinces  font 
de  la  longueur  du  corps  ,  filiformes  ,  très-minces  , 
liffes  ,  avec  les  mains  plus  greffes  ,  ovales  ,  de  la 
longueur  des  doigts.  Les  pattes  font  liffes,  fili- 
formes. 

Il  le  trouve  à  Tranquebar. 

13.  Palémon  longicorne. 

Pal.^mon  longicornis. 

Palœmon  thomce  carinato  y  rnjlro  porreâlo 
loiigijfiino ,  uiiinquè  dentato ^  antsnnis  ejcierio- 
ribus  longijjimis. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Palémon  Squille. 
Le  corcelet  eil  un  peu  élevé  en  carène  dans  toute 
fa  longueur.  Les  côtés  du  corcelet  ont  deux  épines  : 
l'une  antérieure  ,  plus  grande  ,  fur  le  bord  ;  l'autre 
à  quelque  diftance  eu  arrière  ,fort  petite.  Le  roftre 
eft  avancé, droit,  un  peu  plus  long  que  les  écailles 
latérales  des  antennes  extérieures  ,  armé  de  lept 
ou  liuit  dents  à  fa  partie  fupérieure,  &  de  trois  ou 
quatre  en  dellous.  Les  antennes  extérieures  lout 
deux  fois  plus  longues  que  le  corps.  L'écailIe  qui 
les  accompagne  ,  ell  allez  grande.  Les  antennes 
■  intérieures  font  très-courtes.  Les  lix  pattes  anté- 
rieures font  petites  ,  en  pinces;  les  premières  font 
les  plus  courtes  ,  &  les  deux  troifièmes  les  plus 
longues.  Les  derniers  anneaux  de  la  queue  font 
élevés  eil  carèue. 
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Il  fe  trouve 

Il  eft  confervé  au  Muféum  d'IIlftoire  naturelle-. 

10.  Palémon  Squille. 

Pal.smon  Squilla. 

Palœmon  ihorace  lœoi  ,  roflio  Juprà  Jerrato  , 
JubtiiS  tndentato ,  untennarwn  J'qaamis  duplà 
longtore. 

Palœmon  Stjuilla  thorace  lœvi ,  rojlro  Jîiprà 
ferrato ,  fubtlis  tndentato,  thoracis  margine  quin~ 
quedenlato.  Fabr.  Ent.  Syjt.  eni.  Suppl.  p.  40Û. 

71°.  'J. 

AJlacus  Squilla.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  485.  n".  23. 

Cancer  ^c\\\\\S.3.  tnacrourus ,  thorace  lœvi,rop- 
tro  fuprà  Jerrato  ,  J'ubtiis  tridentato  ,  manuum 
digitis  œqualibus.  Linn.  5)^?.  Nat.  tom.  z.p.  lo5l. 

7t".   (jt). 

Squilla  gibba.  Rond.  De  Pifc.  lit.  18.  p.  649- 

AJlacus  rojlro  fuprà  ferrato  ,fubtiis  tridentato  ; 
pedibus  utrinquè  anticis  duobus  chelif'eris  ,  utnn- 
què  œqualibus  ,  fecundi  pari  longijjimo  ,  lœvt. 
Gronov.  Zooph.  p.  23l.  n°.  98(3. 

Squilla  fufcu.  Bast.  Op.  J'ubf.  lib.  z.  p.  ^'O. 
tab.  "h.Jig.  5. 

Squilla  gibba.  Gesn.  Hifl.  Anim.  tom.  3.  lib.  4- 
p.  1 100. 

Cancer  Squilla.  Scop.  Ent.  Carn.  n°.  li2(). 

Cancer  Squilla.  Otho-Pabr.  i^Viw/2.  Groenhutd. 
p.  zirj.  n°.  216. 

Crevette.  Belon  ,  De  la  nat.  des  PoiJf.  pag.  363 
&  364-  tab.  I. 

Cancer  ajlacus  Squilla.  Herbst,  Cane.  tom.  3. 
p.  55.  tab.  2.j.Jig.  1. 

Palémon  Squille.  Bosc  ,  HiJl.  nat,  des  Crufl. 
tom.  a.  p.  100. 

Palémon  Squille.  Latr.  Hifl.  natur.  des  Crufl. 
tom.  6.  p.  257.  —  Gen.  Cnift.  &  Inf.  tom.  i .  p.  Ô4. 
n".  I. 

Je  foupçonne  qu'on  a  confondu  deux  efpèces 
fous  le  même  nom,  &  que  la  Squille  de  Linné,  de 
Bafter,  de  Klein,  d'Otlion-Fabricius  n'cft  pas  la 
même  que  celle  de  nos  côtes.  La  nôtre  paroît  le 
rapporter  aux  ligures  de  Rondelet,  de  Belon  ,  de 
Herbfl.  Quant  à  celle  de  Séba ,  tom.  3,  tab.  21, 
Jig.  9,  10,  nous  la  croyons  aufli  une  elpèce  très- 
diliérente  ,  à  moins  qu'elle  n'appartienne  à  l'el- 
pèce  des  premiers.  Notre  Palémon  Squille  a  plus 
de  trois  pouces  &.  demi  de  longueur  de  l'extrémité 
du  roftre  au  bout  de  la  queue.  Les  antennes  (ont 
plus  longues  que  le  corps.  Le  roftre  ell  prelque 
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lane  fois  plus  long  que  les  ('ciiilles  des  anirnnes 
exU'iiourcs  ,  relevé  depuis  fou  milieu,  denlelé 
fupt'riuui'emeut  de  la  Ijal'e  juf(ju';iu-dcl;i  du  milieu, 
lifle  enfui  le  jiifque  près  de  l'exuémilé,où  l'on  voit 
une  petite  dent.  Le  feuillet  fupérieur  de  la  queue 
eft  terminé  pur  ])lu(ieurs  p^lili  s  épines.  (^P'ojez 
Ec'hevisse  Sijuille  ,  u".  26.  ) 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  l'Océan  européen  &. 
fur  nos  côtes  de  France  ,  aux  emboucburts  de  la 
Loire  ,  de  la  Seine  ,  où  ou  le  pêche  dans  la  lielle 
faifon  ;  il  eft  très-comoiun  dans  les  marches  de 
Paris. 

14.  Palémon  tirtimane. 

Pal^mon  hiriimanus. 

Palœmon  .  rojlro  poirecln  hrei'i  ,  fuprà  Jer- 
rato  ,Ju/>tùs  bidentatoj  chelis  muricatis  ,  Jlnijlrâ 
iiKiJore. 

Il  a  environ  trois  pouces  de  longueur.  Le  cor- 
celet  eft  lifle ,  armé  de  deux  petites  épines  de 
cliaque  côté.  La  crête  du  rollre  ,  qui  ne  s'avance 
pas  jufqu'au  milieu  du  correlet ,  efl  jjeu  élevée  ,  & 
les  dentelures  font  rapprochées.  Le  roftre  s'avance 
droit ,  &  n'atteint  que  l'extrémité  de  l'écaillé  laté- 
rale des  antennes  intcW-ieures  ;  il  n'a  en  delfous 
que  deux  ou  trois  dentelures  à  peiii^  marquées. 
Les  antennes  extérieures  dépaffent  un  peu  les 
pinces  ;  les  intérieures  font  terminées  par  trois 
lilets.  Les  premières  pattes  font  menues  ,  aflez 
longues  ,  terminées  en  pince  ;  les  fécondes  funt 
très-grandes  ,  fortement  muriquées  ;  la  gauche  eft 
plus  grande  que  la  droite  :  la  main  furtout  eft  ren- 
îlée.  Lus  doigts  de  cette  pince  ont  deux  ou  trois 
fortes  dents  aiguc-'s  à  leur  bafe  ;  ceux  de  la  pince 
gauche  font  hériiTés  ,  à  leur  partie  interne  ,  de 
longs  poils  très-ferrés.  Les  Ox  autres  pattes  font 
petites,  terminées  par  un  doigt  firaple.  Les  feg- 
mens  de  la  queue  font  liffes.  Les  quatre  feuillets 
latéraux  font  fortement  ciliés  fur  leur  bord  ;  celui 
du  milieu  eil  fortement  cilié  à  Ton  extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  la  mev  des  Indes  ,  d'où  il  a  été 
apporté  par  feu  Perron.  •      ' 

Il  eft  coufervé  au  Muféum  d'IIiftoire  naturelle.  • 

15.  PalÉmo:^  armé. 

Palémon  armigcr. 

Palœnion  rojlro  longiffiino  ,  fubuloto  ,  itirincjuè 
ferrato  y  antennis  longiluditte  curporis. 

Cancer gamniarelliis  armiger,  rojîro  longiffiino, 
futiulato  ,  ferrato  j  pedihus  dnodecini.  VIerbst  , 
Cane.  tom.  2.  p.  109.  n".  64.  tab.  Zn-Jig.  4. 

.  Il  eft  de  la  grandeur  du  Palémon  Squille.  Les 
antennes  extérieures  font  à  peu  près  de  la  lon- 
gueur du  corps.  Les  autres  (ont  plus  courtes  ,  di- 
vilées  en  trois  litels ,  dont  un  beaucou[)  plus  court 
que  les  deux  autres.  Le  rollre  eft  fubulé  ,  dentelé 
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des  deux  cotés,  beaucoup  plus  long  que  l'écaillô- 
des  aiileunes.  Les  pattes  ,  fuivant  Ilerbll,  font  au 
nombre  de  douze  ;  celles  de  la  troKiènie  paire  font 
plus  longues  queles  autres  ,  &.  terminées  eu  pinces. 
Le  feuillet  fupérieur  de  la  queue  eft  fimple  &. 
fubulé. 


Il  fe  trouve. 


16.  Palémon  diverfimane. 

Pal.jsmon  diverfnnanus. 

Palœmon  tliomce.  Icrvi ,  injlato;  mjlro  hrcpif- 
Jimo  ,  acuto  y  chelâjtnijlrâ  maximâ  ,  fcabrâ: 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Paléinot* 
Squille^  mais  un  peu  plus  court.  Le  corcplet  clllifl'e, 
très-renllé  &  comme  véficuleux  de  chaque  côté. 
Le  roftre  eft  très-court ,  très-petit^  aigu.  Les  écail- 
les qui  accompagnent  les  antennes  extérieures  font 
courtes.  Les  jeux  l'ont  très-courts  ,  fans  pédicule. 
Les  antennes  extérieures  font  un  peu  plus  courtes 
que  le  corps.  Les  autres  font  courtes,  terminées 
par  trois  iilels,  dont  un  eft  très-court.  Les  premiè- 
res pattes  font  en  pince  ,  à  peine  velues  ;  elles  font 
fort  grandes  :  la  gauche  furtout  eft  très-grande.  Le 
bras  eft  large  ,  comprimé  ,  raboteux,  anguleux  ou 
coupé  carrément  à  la  baie  du  doigt  mobile.  Ce 
doigt  eft  court ,  large  ,  extérieurement  arrondi ,  à 
peine  arqué  intérieurement ,  un  peu  plus  avancé 
que  l'autre  :  celui-ci  eft  court  ,  large  ,  creulé  à 
fa  bafe  fupérieure  pour  recevoir  l'autre  doigt.  Les 
doigts  de  la  pince  gauche  font  moins  grands  &. 
alongés.  Ils  font  prefqu'égaux  ,  St  leur  extrémité 
eft  un  peu  arquée  &  pointue.  Les  fécondes  pattes 
font  plus  mimes ,  plus  longues  que  les  fuivantes , 
8i  terminées  en  pinces. 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande ,  d'où  il  a  été  apporté  par  feu  Perron. 
Il  eft  conftrvé  au  Muféum  d'Hiftoire  naturelle. 

17.  Paiémon  bidenté. 

P.<X.E3/o.v  hidcns. 

Palœmon  rojlro  brei'ij/îmo  ,  acuto  ,  flmplici  f 
thnracii  doifo  lineà  elcfutâ  dcntihiijque  duobus 
aciUis. 

11  eft,  comme  le  précédent , prefque  de  la  gran- 
deur du  Palémon  Sqaille,  mais  plus  court.  Le  cor— 
celet  eft  lifle  ,  arrondi.  Il  a  ,  au  milieu  du  dos  , 
une  élévation  marquée,  de  chaque  côté,  d'un  lé- 
ger canal.  A  la  fuite  de  cette  élévation  s'élève  err 
crête  aiguë  le  roftre  qui  efl  fiuiple  ,  fort  court , 
terminé  en  pointe  aiguë.  On  voit  une  dent  aiguë' 
de  chaque  côté  ,  à  peu  de  diftance  de  la  bafe  dit 
roftre.  Les  yeux  fout  fixes  ,  très-courts.  Les  an- 
tennes exiéi'ieures  ont  leur  écaille  courte  ,  munie 
de  longs  cils  à  l'extrémité  &  au  bord  iiilerne^ 
&  d'une  forte  épine  à  l'extrémité  du  bord  externe. 
Elles  font  prefque  de  la  longueur  du  corps.  Le* 


(■)'64 


PAL 


antennes  inlriieurcs  font  coiiiles  &  terminées  par 
trois  tilets,  dont  un  trcs-courl.  Elles  ont  une  éplue 
aiguë  à  leur  bafe  Lilt'rale.  Li's  pinces  l'ont  gran- 
des ,  inégales  ,  un  peu  velues  ;  la  gauche  eft  beau- 
coup plus  grande  que  la  droite.  La  main  eft  grande, 
prelque  cylindrique.  Le  doigt  mobile  ell  large  , 
court,  extérieurement  arrondi  ,  arqué  intérieure- 
ment ,  muni  d'une  dent  molaire  à  ia  baie  ,  tran- 
cliant  au  milieu.  Le  doigt  fixe  ell  plus  court  que 
l'autre,  creufé  à  fa  baie  pour  recevoir  la  deiil 
molaire  de  l'autre  ,  tranchant  au  milieu  Si.  à  l'ex- 
trémité. La  pince  droite  a  la  main  prefijue  cylin- 
drique &  les  doigts  un  peu  alongés  ,  tranclians  à 
leur  bord  inlerne,  terminés  en  pointe  aiguë  &.  ar- 
fiuée.  Les  fécondes  pâlies  font  minces,  un  peu 
plus  longues  que  les  fuiyanles  &.  en  pinces.  Le 
feuillet  fupérieur  de  la  queue  ell  large  ,  marqué 
d'un  léger  fillon  ,  &  de  quatre  petites  épines.  Son 
extrémité  ell  large  &  fortement  ciliée.  La  couleuv 
de  ce  Cvullacé  ,  coufervé  dans  l'eau-de-vie  ,  ell 
d'un  rouge  très-pàle  ,  avec  trois  taches  blanches, 
grandes  i  ovales  fur  chaque  anneau  de  la  queue. 

ÎJ  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande ,  d'où  il  a  été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  efl  confervé  au  Muféum  d'Hiiloire  naturelle. 

i8.  Palémon  bréviroflre. 

PaLJEMO:^  hrstnrojlris. 

Palœnion  rojlro  brei'iffîmo  ,  aculo  ,Jimplici  j 
chelâ  Jhiijirà  maximâ  ,  coniprejja  ,  lcei>i. 

Il  reffeniLlc  aux  deux  précédens.  Le  corcelet 
eft  liil'e  ,  arrondi,  prelque  cylindrique.  Le  rollre 
tft  très-court  ,  limple  ,  aigu.  Les  yeux  l'ont  petils , 
arrondis,  lixes.  Les  auleimes  extérieures  l'ont  de 
La  longueur  du  corps.  L'écaillé  extérieure  qui  les 
accompagne,  ell  forlenient  ciliée  à  l'on  bord  in- 
terne ,  &.  terminée  par  uue  épine  forte  &.  aiguë  à  Ion 
b'ord  externe.  Les  anleunes  intérieures  font  termi- 
nées par  deux  iilels,  dont  l'un,  plus  court,  alfez  gros , 
fe  Icrmiue  par  un  pelil  filet  félacé.  Les  pattes  anté- 
rieures font  en  pinces  inégales  ,  fort  grandes;  la 
gauche  eft  plus  grande  que  la  droite.  La  main  ell 
fort  grande  ,  comprimée  ,  lill'e  des  deux  côtés  ,  à 
bords  tranchaus  ,  un  peu  velus ,  tant  en  dellus 
qu'en  délions.  Le  doigt  mobile  ell  large  ,  com- 
primé ,  arrondi  &  velu  a  l'on  bord  extérieur,  moins 
arrondi  à  Ion  bord  uilérieur,  &  muni  d'une  dent 
molaire  à  fa  baie.  Le  doigt  intérieur  elt  creulé  à 
fa  baie  pour  recevoir  la  dent  molaire  de  l'autre.  Il 
eft  enfuite  arcpié  &.  un  peu  tranchant  jufqu'à  l  ex- 
trémité. Les  doigts  de  la  pince  gauche  font  fini- 
ples,  très-longs,  peu  arqués  it  leur  extrémilé  , 
fortement  velus  a  leur  partie  inlerne.  Les  fécondes 
pattes  Iciit  très-minces  ,  à  peine  plus  longues  que 
t;elles  qui  fuivent,  &.  terminées  en  pinces.  Le  feuil- 
let fupérieai-  de  la  queue  eft  large  ,  nwni  de  quatre 
pelitcs  épines  à  fa  partie  l'upérieùre,  fortement 
iijié  à  fou  exlréiiiiic. 
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J]  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande ,  d'où  il  a  été  apporté  par  feu  Perron. 
11  eft  confervé  au  Muféum  d'iliiloire  naturelle. 

19.  Palémon  velu. 

P^LXMO^-  rillofus. 

Pdlœinon  rojlro  hrefif/îmo ,  acuto  ;  corpore 
ril/ojo  ,  chelâ  dextrâ  inajori  hirtà. 

11  reffemble  aux  précédens.  Tout  le  corps  eft  un 
peu  velu.  Le  roftre  ell  très-court,  aigu  &.  un  peu 
velu.  Les  yeux  font  petits,  fixes.  Les  antennes  ex- 
térieures lontde  la  longueur  du  corps.  L'écaillé  cjui 
les  accompagne  ,  eft  fortement  velue  ou  ciliée  inté- 
rieurement ,  &.  fou  bord  externe  fe  termine  par  une 
forte  épine.  Les  antennes  intérieures  fout  termi- 
nées par  deux  lilets,  dont  le  fupérieur,  un  peu 
plus  court  que  f  autre  ,  eft  un  peu  plus  gros  ,  8t 
terminé  par  mi  filet  fétacé.  Les  pattes  antérieures 
fout  griuides  ,  velues  ,  un  peu  muriquées  ,  &  ter- 
minées en  piuccs;  la  droite  eft  plus  grande  que  la 
gauche.  La  main  eft  renllée  ,  un  peu  comprimée, 
anguleufe  ou  coupée  carrément  à  la  baie  du  doigt 
mobile.  Les  doigts  font  très-courts,  larges;  le  fu- 
périeur eft  arrondi  ,  fupérieurement  muni  d'une 
deut  molaire  à  fa  bafe  ,  obtus  à  l'extrémité.  Le 
doigt  fixe  eft  très-court ,  creulé  à  fa  bafe  interne , 
pointu  à  l'on  extrémité.  Les  doigts  de  la  pince  gau- 
che font  alongés , prefque  droits ,  très-velus,  avec 
l'extrémité  à  peine  arquée.  Les  fécondes  pattes 
lont  minces,  plus  longues  que  les  fuivanles  ,  ter- 
minées en  pinces;  les  deux  qui  fuivent  font  com- 
primées ,  un  peu  plus  grandes  que  la  dernière 
paire.  Le  feuillet  fupérieur  de  la  queue  eft  large, 
à  peine  fiUoué,  arrondi  à  l'on  extrémité  &  forte- 
ment cilié  ;  les  autres  ont  deux  petites  arêtes  rap- 
prochées. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  ,  d'où  il  a  été 
apporté  par  feu  Perron. 

Il  ell  confervé  au  Muféum  d'Hiftoire  naturelle. 

ao.  Palémos  lancifère. 

Palmmos  lancij'cr. 

Palœnion  thorace  carinato  ,  feirato  ,  utrinquè 
aculeato  ,  caudœ  carinâ  marginatâ. 

11  eft  plus  court  que  le  Paléinou  Squille.  Le  rof- 
tre cil  callé  dans  l'individu  que  je  décris.  Le  cor- 
celet •ell  un  peu  raboteux,  élevé  en  carène  dans 
toute  fa  longueur ,  avec  cinq  ou  fix  dents  de  fcie 
depuis  la  baie  jufqu'à  l'origine  des  yeux.  On  voit 
de  chaque  côté  ,  à  quelque  diflance  du  ')ord  ,  une 
très-forte  épine  avancée,  l^i  queue  ell  un  peu  ra- 
boteufe.  Chaque  feguirnl  eft  élevé  en  carène  un  peu 
aplatie  &  rebordée  à  fon  foinmet,  &  les  côtés  infé- 
rieurs fout  armés  de  trois  petites  épines;  le  der- 
nier efl  terminé  ,  au  fommct  &.  de  chaque  côté  , 
par  une  épine  allez  forte.  Le  feuillet  liqiéricur  eft 
creufé  en  goulièrc  S:  terminé  eu  pointe  ;  les  côtés 
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C'int  cilu's.  Les  auh-es  feuillela  font  ciTîi's  fe  ont 
«ne  aiêle  à  leur  milieu.  Les  yeux  funt  j^ros  Se  pé- 
dicules. Les  {jattes  font  petites  ,  fort  minces  ;  les 
fi.x  antc'rieuies  font  cii  pinces;  les  deux  premières 
font  les  plus  courtes ,  &  les  deux  froifièmes  les  plus 
longues.  Les  bras  font  un  peu  plus  grands  que  les 
pâlies,  &  fortement  ciliés.  Les  antennes  man- 
quent. 

Il  fe  trouve  dans  la  mer  des  Indes  ,  d'où  il  a  été 
•f  porté  par  feu  Perron. 

II  eft  conferve'  au  Muféum  d'Hiftoire  naturelle. 

SI.  PalÉmon  dentelé. 

PAL.TEMO!f  Jerratus. 

Palccmon  tliorace  Icvvi ,  JUhcarinato  ;  mflro 
^trinqué  Jerrato.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl. 
p.  404.  n«.  9. 

Aftaciis  ferratus.  Fabk.  Ent.  S\Jl.  em.  toni.  2. 
pag.  486".  n°.  25. 

Palœntonferratus.  Bosc  ,  Hijl.  mit.  des  Cnijl. 
ioni.  2.  p.  io5. 

Palœmonferratus.  Latr.  Mijl.  nat.  des  Crujl. 
&  des  Inf.  iom.  6.  p.  256.  n°.  i. 

Il  efl  ])lus  petit  que  le  Palémon  Squille.  Le  cor- 
celet  efl  lilfe  ,  égal,  marqué  d'une  ligne  dorfale 
élevée,  &  de  deux  épines  de  cliaque  côté,  près 
du  lîord  antériein-.  Le  rollre  efl  avancé  ,  lancéolé  , 
un  peu  relevé  ,  en  fcle  fur  toute  fa  longueur ,  ex- 
cepté vers  1" extrémité  ,  qui  efl  liffe.  La  queue  efl: 
formée  de  cinq  feuillets.  Les  .pattes  font  fili- 
formes. 

Il  fe  trouve  en  Norwège,  &  fur  les  côtes  de 
France  Se  d'Efpagne. 

23.  Palémon  marbré.  . 

PaLjXmos  mamioratus. 

PaLvinon  rojlm  adfcèndentc ,  apicefiffo , Jliprà 
Jexdcntato  ,  J'ubtùs  quodndentato  ,  hirio  y  patpis 
pojhcis  porreétis ,  chelis  loiigioribus. 

Il  a  environ  trois  lignes  de  longueur,  &  fa  cou- 
leur eft  jaunâtre,  marbrée  de  rouge  lorfqu'il  efl 
vivant.  La  croule  qui  le  reyêt,  eft  plus  dure  que 
dans  les  autres  efpèces.  La  crête  du  corcelet  efl 
peu  élevée  &  s'avance  au-delà  du  milieu.  Elle  a , 
jufqu'à  la  ligne  des  yeux  ,  quatre  fortes  dents  ai- 
guës &  avancées.  Parvenu  à  la  ligne  des  3'eux  ,  le 
roflre  s'élève,  &.  n'a  qu'une  petite  deultlure  là  où  il 
commence  à  s'élever,  &  une  autre  plus  petite  près 
de  l'extrémilé.  L'exlréraité  efl  à  peine  fourchue  ou 
bifide.  On  apperçoit  eu  deflous  cinq  ou  fix  fortes 
dents  accompagnées  de  cils  ou  poils  ferrés  ,  un  peu 
plus  longs  que  les  dentelures.  La  longueur  du  rollre 
ne  dépalle  pas  fécaille  latérale  des  antennes  exté- 
rieures. Le  corcelel  a.  un  fillou  de  la  bafe  de  la 
crête  à  fon  extrémité  ,  &  deux  dents  de  chaque 
Bijl.  Nat.  Inf.  Tome  VIll. 


PAL 


6'65 


côté  du  bord  antérieur.  Les  antennes  extérieures 
font  do  la  longueur  du  corps.  L'écaillé  latérale  qui 
les  accompagne,  efl  plus  étroite  &.  un  peu^plus 
épaiffe  que  dans  les  autres  efpèces.  Les  antennes 
intérieures  font  très-courtes  &.  terminées  par  trois 
filets,  dont  un  li-è»-courl,  à  peine  apparent;  un 
mince  &  délié  ,  affez  court.  Se  le  IroiCème  de  la 
longueur  de  celui-ci ,  mais  gros ,  cilié  ou  velu  tout 
le  long  de  (a  partie  inférieure.  Les  autenuules 
poflérieuies  ont  une  forme  très-remarqualilc  ;  elles 
dépafl'ent  les  pattes  en  longueur.  Le  fécond  article 
efl  graud  ,  alongé,  cylindrique;  le  Iroifième  eft 
court,  cylindrique,  lupérieurement  terminé  par 
une  épine;  le  fiiivant  efl  mince,  très-long,  cy- 
lindrique ,  cilié  &  armé  d'un  ongle  à  fon  extré- 
mité. Les  premières  pattes  font  plus  grofl'es  que 
les  autres  &  guère  plus  longues.  Les  bras  8t 
les  mains  font  cylindriques.  Les  doigts  font  très- 
courts,  intérieurement  velus.  Les  fécondes  pattes 
font  minces,  terminées  en  pinces;  les  Cx  autres 
font  terminées  par  un  doigt  fimple ,  armé  d'un 
petit  ongle.  Le  troifième  fegment  de  la  queue  eft 
plus  grand  que  les  autres.  Les  quatre  feuillets  la-» 
téraux  de  la  queue  ont  une  ligne  élevée  dans  leur 
milieu,  &  le  bord  efl  fortement  cillé.  Le  feuillet  fu- 
périeur  a  quatre  petites  épines  fur  ion  dos.  Son 
extrémité  efl  obtufe  &  ciliée. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande,  d'où  il  a 
été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  elt  conferve  au  Muleum  d'Hiftoire  a^tiirelle. 

23.  Palémon  Sauterelle. 

PAL.mMON  Locujïa. 

Palœmon  tliorace  lœfi ,•  mjlro  porreclo  ,  fiiprà 
fernitn  ,  fuhtîis  hvi'i  ;  digitis  elongatis ,Jilijormi- 
bus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  Suppl.  pag.  404.  n".  8. 

AJlacus  Loeujîa.  Fabr.  Ent.  Syjl,  em.  totn.  a, 
p.  486.  n°-  24. 

Cancer  pennaceus  macrourus ,  thorace  lœi>i, 
cylindrico  y  rojlro  enjijormi ,  margine  Juperiore 
ferrato.  Lin:n.  Syjl.  Nat.  tom.  2.  p.  io5l.  n°.  65. 
~-Muf.  Adolp.  Frid.  i.p.  87. 

Palœmon  Locujîa.  Bosc ,  Hi/l.  nat.  des  CruJl, 
tom.  2.  p.  io5> 

Palœmon  Locujîa.  Latr.  Sift.  nat.  des  CruJl. 
&  des  IriJ'.  tom.  6.  p.  256.  n°.  2. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Palémon  Squille, 
auquel  il  refl'emble  beaucoup.  Le  corcelet  efllifl'ej 
unidenté  de  chaque  côté,  à  fon  bord  antérieur.  Le 
roftre  eft  alongé  ,  dentelé  en  defl'us ,  liffe  en  def- 
lous. Les  pattes  font  alongées  ,  filiformes.  Les 
mains  font  courtes  ,  ovales,  avec  les  doigts  alon- 
gés  ,  linéaires,  terminés  en  pointe  aiguë.  {^Voyei' 
EcREvissE  Sauterelle  ,  n".  2y.  ) 

U  fe  tro4ive  diuis  rOcé;La. 

PPPP/ 
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34.  PALÉiiiON  liifpide. 

Pai,.'emon  Kifpidus. 

Palœmon  mjlro  hrevi ,  iindiqiiè  aculeato  ;  cor- 
pore  fpinojb  y  chelis  porreâis  ,JpiiwJis. 

Il  cH  une  fois  plus  petit  qiie  le  Palémon  Squille. 
Tout  le  corps  eft  couvert  de  petits  piquans  un  peu 
ai-qués.  Le  rollie  ell  avance' ,  pointu ,  affez  court , 
■tout  couvert  en  dell'us  &  par  les  côiés ,  de  piquans 
arqués ,  f'emblables  à  ceux  du  corcelet.  Le  corce- 
let  a ,  vers  fa  partie  antérieure  ,  uue  lis^ne  enfon- 
cée ,  en  arc,  qui  part  de  chaque  côté  de  l'angle 
extérieur  des  antennes.  Les  aniennes  intérieures 
paroillent  n'être  terminées  que  par  deux  iilets 
prefqu  égaux  ,  une  ou  uue  fois  &c  demie  jilus  longs 
que  le  corps.  Les  autejines  extérieures  font  un  peu 
plus  longues  que  les  autr.es.  La  queue  eftbérifl'ée  de 
piquans  comme  le  corps.  Les  feuillets  font  liériii'és 
de  même  ,  &  ont  en  ouh-e  deux  arêtes.  Celui  du 
milieu  a  un  profond  fillon  entre  fes  deux  arêtes  , 
&  il  eft  garni  ,  de  chaque  côté  ,  de  longs  poils  qui 
le  fout  reileuijjler  à  une  plume  ;  les  autres  font 
auffi  velus  à  leur  bord  interne  &.  à  leur  extrémité. 
I/es  deux  pattes  antérieures  font  courtes,  menues, 
terminées  en  pinces  ;  les  deux  fécondes  font  me- 
nues comme  les  premières  ,  un  peu  plus  longuesj 
les  troiliêmes  font  grandes,  alongées,  anguleufes, 
toutes  couvertes  de  piquans  femùlables  à  ceux  du 
corps  ,  mais  un  peu  plus  gros.  Les  doigts  font  ar- 
més; favoir:  l'inférieur,  de  deux  grolles  dents,  & 
le  liipérieur  d'une  feule,  auJli  grande,  qui  s'en- 
châfl'e  entre  les  deux  du  doigt  inférieur.  La  pince 
gauche  manquoit  &  paroiîfoit  repouffer.  Dans  un 
autre,  c'étoit  la  droite  qui  manquoit  &.  paroiil'oit 
repouffer  de  même.  Les  quatre  pattes  poîlérieurçs 
font  longues,  menues  &  limples ,  fans  piquans, 
comme  les  quatre  antérieures. 

Il  a  été  apporté  par  feu  Perron  ,  &  eft  confervé 
dans  l'efprit-de-viii  au  Muféum  d'Hilloire  uatu- 
reUe. 

25.  PaiÉmon  longipède. 

P ALMMON  longipes. 

Palœmon  rojlro  bi-evi  y  aculeato  y  corpore 
J'pinojb  j  chelis  tenuioribus  ,  mulicis. 

Squilla  groenlandica.  SÉba  ,  Thefaur.  tom.  5. 
p.  54.  tab.  2.1.  Jig.  <).  7. 

CancerAJlacus  longipes.  Heebst  ,  Cane.  t.  2. 
ji.  90.  n°.  40.  tab.  Tii.Jig.  2. 

Cette  efpèce  reffemble  à  la  précédente  par  les 
épines  qui  font  répandues  fur  tout  le  corps  ,  mais 
elle  en  dillcre  ellentiellement  par  les  pattes,  & 
furtout  par  les  pinces  ,  qui  font  petites.  Elle  eft 
plus  grande  ,  &,  fuivaut  Séba  ,  qui  en  a  donné 
une  bonne  figure  &  une  courte  defcription ,  les 
deux  premières  pattes  font  minces  8t  fe  terminent 
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par  un  faifceau  de  poils;  les  deux  qui  fulvent ,  font 
petites  &  en  pinces;  les  Hx  autres  font  fimples, 
minces ,  affez  longues.  Tout  le  corps  eftlicriffé  de 
petites  épines.  Le  roftre  eft  avancé  ,  aigu  ,  court , 
hériffé  d'épines.  Les  antennes  font  une  fois  plus 
longues  que  le  corps  ;  les  intérieures  paroiffent 
n'avoir  que  deux  filets  fort  alongés.  Les  yeux  font 
à  lleur  de  tê'e. 

Il  fe  trouve  furies  côtes  du  Groenland. 

26.  Palémos  des  Varecs. 

P^L.XMON  Fuconim. 

Palœmon  thorace  lœvi  ,  rojîiv  adfcendente  , 
apice  quinquedentato.  Fabr.  Ent.S^Jl.  em.  Suppl. 
p.  404.  n°.  10. 

Palœmon  Fucontm.  Bosc  ,  Tlijl.  nat.  des  Crujl. 
tom.  2.  p.  io5. 

Palœmon  Fuconim.  Latr.  Hijî.  nat.  des  Criifl. 
&  des  Inf.  p.  257.  n".  0. 

Il  eft  une  fois  plus  petit  que  le  Palémon  Squille. 
Le  corcelet  eft  liffe.  Le  rollre  eft  alongé ,  liffe , 
avec  l'extrémité  relevée  ,  marquée  de  cinq  dente- 
lures. '^ 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  ,  fur  le  Varec  llottanf , 
Fucus  naians. 

27.  Palémon  petit. 

Pazmmon  parvus. 

Palœmon  thorace  antice  iitnnqiiè  bifpinojb; 
rojlro  porrecto  ,J'uprà  J'errato  ,Jubtiis  unidentato. 

Squilla  par^'a.  Rond.  DePifc.  lib.  18.  cap.  10. 
p.  55o.  tab.  1. 

Squilla  pan'a.  Gesn.  HiJl.  Anim.  t.  3.  lib.  4. 
p.  woi.fig.  I. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Palémon  Squille.  Le  cor- 
celet eft  liffe ,  armé  ,  de  chaque  côté  du  bord  an- 
térieur, de  deux  dents  ou  épines  aiguës.  Le  rollre 
s'avance  droit  &  dépaffe  un  peu  les  écailles  des 
antennes  ;  il  a,  fur  toute  ia  longueur,  cinq  dente- 
lures ,  dont  une  près  de  la  bafe  ,  &  une  autre  près 
de  fextrémité  ;  il  s'élargit  un  peu ,  vers  fon  milieu  , 
en  deftous  ,  &.  forme  une  dent  accompagnée  de 
cils  affez  longs.  La  bafe  fupérieure  s'avance  juf- 
qu'au  milieu  du  corcelet.  Les  antennes  latérales 
font  de  la  longueur  du  corps.  Les  pattes  font  fort 
milices.  La  queue  a  cinq  feuillets  :  celui  du  milieu 
eft  terminé  par  plufieurs  petites  épines ,  dont  deux 
un  peu  plus  longues  que  les  autres. 

11  fe  trouve  dans  la  Méditerranée. 

28.  Palémon  Narval. 

PAL.XMON  Nan>al. 

Palœmon  thorace  lœvi  ;  rojlro  adfcendente , 
longij/imo )  utrinqucjerralo,. 
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AJJacus  Narval  antennis  pojilcis  hîfîdis ;  mf- 
tro  longijjintn  ,  aJJ'cciidetite  ,  comprejjo  ,  iilri li- 
gne ferra  to.  Fadr.  Mant.  IriJ'.  toni.  l.  pcig.  35l. 
n".  5. 

Cancer  AJlacus  "Nan'ul.  IIerbst^  Cane.  t.  2. 
p.  61.  tab.  28. j%-.  2. 

Palœmon  Narval.  Bosc  ,  Tlijl.  nat.  des  Cnijl. 
lom.  a.  p.  io5. 

Palœmon  Nan'al.  Latr.  Hi/i.  nat.  des  Cnijl. 
&  des  Inf.  tnni.  6.  p.  261.  n°.  II. 

II  eH  un  peu  plus  petit  cpie  le  Pali'mon  Squille. 
Le  corcelel  ell  lille.  Le  roftre  e(t  prefqu'aulli  long 
que  le  corps,  un  peu  relevt?  ,  fiiiemeat  denlelé  des 
deux  côtés.  Les  pattes  l'ont  minces  ,  allez  longues. 
La  queue  elt  formée  de-einq  feuillets  ,  dont  l'in- 
termédiaire eil  fubulé,  fimple.  (^P'ayez  Écrevisse 
Narval,  n".  q.  ) 

Il  fe  trouve  dans  la  Méditerranée. 

2g.  Paiémo.v  pélagique. 

Pal.smon  pelagicus. 

Palœmon  thorace  lœvi ,  antice  utrinquè  uni- 
dentato  y  rojlro  porreclo  ,  unidcntato. 

Palœmon  pelagicus.  Bosc ,  Hijl.  nat.  des  Cnijl. 
toin.  2.  p.  lo3.  tab.  i^.Jig.  2. 

Palœmon  pelagicus.  Latr.  Hi/l.  nat.  des 
Cruji.  toin.  6.  /P.  261.  n".  13. 

Le  corcelet  efl  lille  ,  airondi ,  armé  d'une  pe- 
tite dent  de  cbaque  côté.  Le  roftre  ell  avancé , 
droit  ,  aigu ,  avec  une  feule  dentelure  tant  en  dçf- 
fiis  qu'en  deflous.  Les  antennes  extérieures  font 
un  peu  plus  courtes  que  le  corps  ;  les  autres  font 
pielqu'audi  longues  que  celles-ci  ,  81.  feulement 
bitides.  Les  pattes  font  minces,  petites,  toutes  en 
pinces.  Le  premier  article  de  la  queue  eft  fort 
grand  ,  plus  grand  même  que  le  corcelet  ou  que 
tous  les  autres  pris  enfemble  ;  les  deux  dei'niers 
font  alongés  ,  aplatis  ,  tranfparens.  Les  cinq  écail- 
les caudales  font  également  tranfparenles. 

Cette  elpèce  ,  fuivant  Bofc  ,  très-remarqualile 
par  la  grolTeur  de  la  première  articulation  de  fa 
queue  ,  jouit ,  au  moyen  des  deux  dernières  ,  à  un 
haut  degré,  delà  faculté  de  fauter.  Plus  qu'aucune 
autre  de  ce  genre,  elle  nage  par  bonds.  Elle  fe 
repofe  fur  les  tiges  des  Fucus  qui  flottent  dans  la 
grande  mer ,  &  alors  toute  fa  queue  ell  renfermée 
ou  cachée  fous  le  premier  anneau.  Elle  eft  fort 
abondante. 

Il  fe  trouve  dans  la  haute  mer  ,  à  plus  de  cinq 
cents  lieues  des  côtes  de  l'Amérique  feptentrionale, 
fur  les  Fucus  ,  où  il  a  été  obfervé ,  décrit  &  delfiné 
par  M.  Bofc. 

3o.  Palémon  jaunâtre. 
P ALJEMON Jlavefcens. 

Palœmon  thorace  lœvi,  antice  carinato  ;  rof- 
iro  elevato  ,  brevi ,fuprà  Jerrato, 
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11  ell  peiit ,  mou ,  jaundirc.  Le  corcelet  efl  élevé 
en  cai<  ue  uiiiuë  à  fa  parlic  aut'rieuie.  Le  roflre 
e(l  court ^  lupérieureuiont  élevé  &  liaement  den- 
lelé. Les  aniennos  extérieures  font  ua  peu  plus 
coui-tes  que  le  corps.  Les  deu^  paires  de  patte* 
antérieures  l'ont  ])etites,  en  pinces ,  la  féconde 
étant  plus  grande  que  l'antérieure.  Les  anteumiles 
fimt  foliacées  à  le'ir  Lal'e<  La  queue  efl  courte  , 
conique. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande  ,  d'où  il  a 
été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  efl  coufervé  au  Muféum  d'Hifloire  naturelle. 

5i.  Palémon  caréné. 

Pal.^mon  carinatus. 

Palœmon  thorace  carinato  ,  hidentato  ;  rojlro 
porreclo  ,  oblujo  ,  dentato  ;  pedibus  fex  anticis 
chelatis. 

Il  eft  Irès-pctit ,  n'ayant  guère  que  de  quinze  à 
dix-huit  lignes  de  longueur.  Le  corcelet  eft  caréné 
dans  toute  fa  longueur,  &  la  carène  eft  armée  de 
deu-v.  dentelures.  Le  roftre  eft  avancé,  obtus, 
armé  de  deux  ou  trois  petites  dentelures  à  fa  par- 
tie fupérieure  ,  &  d'une  fort  petite  à  fa  partie  in- 
férieure. Les  antennes  extérieures  font  de  la  lon- 
gueur du  corps;  les  intérieures  font  terminées  par 
trois  filets  très-courts ,  dont  un  à  peine  diftinft. 
Les  yeux  font  pédicules.  Les  fix  pattes  antérieures 
font  petites  ,  terminées  en  pinces  ;  les  deux  pre- 
mières font  les  plus  courtes ,  &  les  deux  troiCèmes 
lout  les  plus  longues.  Tous  les  fegraens  de  la  queue 
font  élevés  en  carène.  Les  feuillets  ont  une  arête 
au  milieu;  le  fupérieur  eft  obtus  &  fortement 
cillé. 

Il  fe  trouve  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande ,  d'où  il  a  été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  eft  confervé  au  Muféum  d'Hilloire  naturelle. 

PALINURE.  Palinurus.  Genre  d'infedes  de  la 
troiCème  feflion  de  l'Ordi'e  des  Aptères,  &  de  la 
famille  des  Langoiiftines. 

Les  Palinures  ont  quatre  antennes;  deux  exté- 
rieures très-longues ,  éplueufes  à  leur  bafe  ;  deux 
iatérieures  plus  courtes ,  fimples,  bifides;  les  yeux 
portés  fur  un  pédicule  commua ,  tranfverfal  ;  dix 
pattes  prefqu'égales,  fans  pinces;  la  queue  grande, 
terminée  par  cinq  feuillets. 

Les  Grecs  ont  nommé  Carabos ,  &  les  Latins 
Locu/îa ,  le  Cruftacé  qu'on  counoit,  fur  les  côtes 
de  la  Méditerranée ,  fous  le  nom  de  Langoujîe.  Oa 
le  ]>èche  dans  tout  le  courant  de  l'été  ,  &.  il  s'en 
fait  une  allez  grande  confommaliou  dans  toutes 
les  villes  maritimes  de  la  France  &  de  l'Italie  ,  où 
on  le  regarde  comme  un  mets  fort  agréable.  Arif- 
tote  en  avoit  donné  une  aftez  bonne  defcription  , 
&  étoit  entré  dans  quelques  détails  au  fujet  de  fa 
forme  ,  de  la  manière  de  vivre  ,  de  la  mue.  de  loa 
accouplemeut  Se  de  fa  ponte.  Rondelet  ,  Belon  Se 
Gefner  l'avoieuf  allez  bien  figuré,  &  avoient  ajouté 
P  p  p  p  a 
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fort  peu  de  faits  à  ceux  déjà  donnés  par  Ariftote. 
Néanmoins  ,  Linné  n'a  point  fait  mention  de  ce 
Cruftacé  dans  fon  Svflème  de  la  Nature  ,  à  moins 
qu'il  ne  l'ait  confondu  avec  fon  Cancer  Homarus. 
Fabricius  Javoit  de  même  paffé  fous  filence  dans 
fes  premiers  ouvrages  ,  &.  en  avoit  enfuite  donné 
tine  defcriplion  à  peine  ébaucliée  ,  fons  le  nom 
û'Elephas,  dans^in  MantUTai  il  le  regarde  comme 
inédit,  &  le  dit  liabllcr  autour  des  îles  de  1  Ame- 
Tique  méridionale  ;  ce  qui  ne  pouvoxt  fetvir  à  le 
laire  reconnoîlre.  Dans  fon  dernier  ouvrage  leu- 
lemenl,  où  il  établit  le  genre  Palmure,  il  décrit 
un  peu  plus  au  long  la  Langoufte  de  la  Médilcr- 
ranée  ,  fous  le  nom  de  Quadncornis ,  &.  coniimte 
à  lui  donner  pour  habitation  les  îles  de  l'Améri- 
•que  méridionale.  ^ 

J'avois  donné  une  defcription  aiïez  détaillée  de 
te  Cruftacé  à  l'arlicle  Écbevisse  de  ce  Diction- 
naire ,  &  j'avois  cité  avec  raifon  la  ligure  de  Pioii- 
delet;  mais  j'avois  cité  auQi  \e  Cancer  Hoiiuims 
de  Linné  ,  parce  que  je  ne  pouvois  me  perluader 
•que  cet  illuflre  naturaliile  n'eût  pas  eu  counoil- 
fancc  d'un  C^rulhicé  décrit  &  ligure  par  un  grand 
nombre  d'auteurs  anciens  ,  fort  commun  d'ailleurs 
fur  toutes  les  côles  de  la  Méditerranée  ,  &.  qu'où 
■trouve  aulli  fur  celles  de  l'Océan  européen.  J'avois 
rru  ,  dis-je  ,  que  ,  fous  le  nom  de  Cancer  Homa- 
rus ,  Linné  avoit  confondu  plufieurs  cfpccts  ,  la 
defcription  qu'il  en  donne  étant  en  effet  un  peu 
vague  ,  &  pouvant  s'appliquer  à  plufieurs  efpèces 
dilférentcs  ,  fi  uous  en  exceptons  pourtant  ce  qu'il 
•dit  du  rofti  e  aigu  ,  comprimé ,  fupérieurement  en 
fcie  ,  qui  n'appartient  à  aucun  l'alinure  connu ,  &. 
qui  ne  fe  rap])orte  pas  non  plus  aux  efpèces  figu- 
rées par  Rumpbius  ,  Petiver  &  Séba  ,  qu'il  cite. 

M.  iïerbll  a  depuis  lors  décrit  &  figuré  ce  Cruf- 
tacé fous  le  nom  de  Cancer  Elephas ,  fans  citer 
aucun  autre  auteur  que  Fabricius;  &  comme  il 
rapporte  enfuite  au  Cancer  Homarus  les  ligures 
de  Rondelet,  de  Belon  ,  de  Gefner  &,  de  quelques 
autres  auteurs  qui  ont  voulu  parler  de  la  Lan- 
goufte ,  il  régnoit  encore  la  plus  grande  coufufion 
à  cet  éo-ard  lorfque  M.  LatreiUe  ,  dans  un  Mémoire 
imprimé  en  1804  dans  les  Annales  du  Muféum 
d'HiJïoire  naturelle  de  Paris ,  a  entrepris  de  dé- 
brouiller ce  chaos  ;  il  a  ,  comme  nous ,  caraclérifé 
la  Lani'oufte  de  la  Méditerranée  de  manière  à  ce 
qu'on  ne  la  confondit  pas  avec  d'autres  efpèces 
qui  nous  viennent ,  tant  de  l'Américpie  que  des 
randes  Lides ,  &.  l'a  dillinguée  de  quatre  autres  Pa- 
i.uures  qui  fe  Irouvoieut  alors  au  Muféum  d'Hiftoire 
naturelle.  Il  en  eft  arrivé  un  fixième  depuis,  dont 
je  donne  ici  la  defcription  ,  &  il  n'eft  pas  douteux 
qu'on  en  découvrira  plufieurs  autres  lorfcpie  ceux- 
ci  feront  all'ez  exailement  décrits  pour  qu'on  ne 
puiife  plus  les  confondre  avecjes  nouvelles  elpè- 
ces  qu'on  aura  occafion  de  rencontrer. 

Fabricius  fait  mention  ,  dans  fon  dernier  ou- 
vrage ,  de  quatre  efpèces  de  Palinures  ;  mais 
conime  il  ne  les  décrit  pas  ou  qu'il  ne  les  décrit 
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que  très-fuccinflement ,  il  refte  des  cloutes  fur  le» 
trois  premières  :  on  pourioit  même  dire  lur  toutes; 
car  la  dernière ,  que  nous  croyons  ,  d'après  une 
courte  defcription,  être  notre  Langoufte,  pour- 
roit  Inen  en  différer,  s'il  éloit  rr;ii  que  celle  que 
cet  auteur  a  décrite,  hal>itât,  c>".nme  il  le  dit,  les 
îles  de  l'Amérique  méridionale. 

Les  Palinures  ont  les  plus  grands  rapports  avec 
les  Ecrevilî'es  par  les  antennes  ,  les  parties  de  la 
bouche  &  la  forme  du  corps;  mais  ils  en  diffèrent 
effentiellement  par  les  jeux ,  qui  partent  d'un 
pédicule  commun,  Iranfverfal,  &  par  le  défaut  de 
pinces. 

Les  antennes  des  Palinures  font  au  nombre  de 
quatre  ;  les  fupérleurcs ,  placées  à  la  partie  anté- 
rieure &  latérale  de  la  tête ,  un  peu  au  dcffous  des 
yeux  ,  font  compofées  de  quatre  articles  ,  dont  les 
trois  premiers  font  courts  ,  inégaux  ,  anguleux  , 
arnu's  de  piquaus  de  diverle  grandeur  :  le  dernier 
eft  flirt  long,  armé  de  petites  épines  dans  toute 
fa  longueur;  il  eft  aulfi  long  ou  plus  long  que  le 
corps ,  va  en  diminuant  d'épaifl'eur  ,  &  eft  compofé 
d'un  grand  nombre  d'articles  très-courts ,  peu  dif- 
tiufts. 

Les  antepnes  inférieures  font  rapprochées  l'une 
de  l'autre ,  &  compofées  de  trois  articles  ,  dont  le 
premier  eft  plus  long  que  les  autres ,  un  peu  renflé 
à  fa  bafe  ,  enfuite  fimple  &.  cylindrique,  comme 
les  deux  fuivans  ;  le  dernier  donne  naill'ance  à 
deux  filets  fétacés ,  plus  ou  moins  longs  ,  compo- 
fés  eux-mêmes  d'un  grand  nombre  d'articles  très- 
courts  ,  peu  diftinfls.  Elles  font  inférées  à  la  partie 
la  plus  antérieure  de  la  tète ,  au  deCTous  des  an- 
tennes fupérieures. 

Les  yeux ,  placés  à  la  partie  fupérieure  ,  font 
mobiles,  affez  grands ,  prefque  fphénques,  portés 
furies  côtés  ,  &  placés  à  l'extrémité  d'un  pédicule 
commun  ,  fixe  ,  tranfverfal. 

La  bouche  eft  compolée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules ,  de  quatre  mâchoires  Si  de 
huit  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  véficuleufe  ,  divifée  en 
trois  lobes  ,  dont  les  deux  inférieurs  font  les  plus 
petits,  &  placée  entre  les  bifurcations  des  man- 
diliules. 

Les  mandibules  font  très-grandes  ,  olTenfes  , 
divifées  en  deux  parties  ;  la  fupérieure  eft  plus 
longue  que  l'autre  ,  pointue  ,  &  paroît  s'articuler 
à  fon  extrémité  avec  un  avancement  olfeux  qui  fe 
trouve  au  deflus  de  la  lèvre.  La  pièce  inférieure 
eft  très-grofle  ,  inégale  ,  femblable  à  une  dent  par 
fa  partie  inférieure  interne.  Elles  portent  ,  à  la 
partie  fupérieure  de  leur  bifurcation ,  une  anlen- 
nule  triarticulée,  dont  le  fécond  article  eft  un  peu 
plus  long  que  le  premier ,  &  le  dernier  eft  court , 
velu  à  fon  extrémité. 

La  première  mâchoire  eft  aplatie,  mince,  cor- 
née, divifée  en  deux  pièces  prefqu'égales ,  ciliées 
à  leur  extrémité.  La  pièce  interne  eft  un  peu  plus 
petite  que  l'autre. 
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Les  fécondes  màclioircs  font  un  peu  plus  <^i',;n- 
des  que  les  précédentes  ,  &.  divilees  en  deux  pièces 
aplalies  ,  minces,  cornées,  dont  l'une  interne  ell 
petite  ,  triangulaire,  ciliée  ù  l'on  extrémité  ;  l'autre 
cil  grande  ,  carrée  ,  ciliée  à  Ion  bord  l'upérieur  : 
<eile-ci  porte  ,  à  fa  bafe  extérieure  ,  une  anleu- 
mile  fétacée  ,  deux  fois  ou  une  fois  &i  demie  plus 
longue  que  la  mâchoire.  Cette  aniennule  eil  com- 
pol'ée  d'un  grand  nombre  d'articles  très-peu  dif- 
linih. 

Au  dcflous  de  ces  deux  mâchoires  on  voit  les 
troilièmes  anieniiules ,  formées  de  deux  pièces  : 
lune  interne  ,  qui  relTcmble  à  une  petite  patte 
corapcfée  de  Kx  pièces  ,  dont  les  deux  premières 
i'jut   comprimées  ,  fort  courtes  ;  la  troifièmc  elt 

{'lus  longue  que  les  deux  premières  prifes  enfem- 
)le  ,  &  comprimée  ;  la  quatrième  efl  courte  ,  com- 
primée ,  plus  étroite  que  les  autres  ;  la  cinquième 
cil  large  ,  dilatée  ,  fortement  ciliée  à  fon  bord 
lupérieur;  la  dernière  elt  comprimée,  plus  large 
que  longue  ,  arrondie  8c  ciliée  fur  fes  bords.  La 
divifion  extérieure  ell  de  la  longueur  des  lecondes 
anteunules  ,  &  formée  de  deux  articles,  dont  un 
{impie ,  peu  alongé  ,  &  le  dernier  cil  compofé  d'un 
grand  nombre  d'articles  peu  dilliiicls;  elle  ell  for- 
tement cillée  des  deux  côtés ,  en  allant  vers  l'ex- 
trémité. 

I/Cs  quatrièmes  antennules  font  divifées,  comme 
les  précédentes,  en  deux  pièces,  dont  l'une,  iu- 
teiue  .  reli'emble  à  une  petite  patte  compofée  de 
lix  articles,  dont  les  trois  premiers  font  anguleux, 
dentés  à  leur  bord  interne,  tubercules  &  bérilfés 
de  poils  à  leur  face  interne;  le  quatrième  elt  court; 
le  cinquième  efl  peu  alongé  ,  &  le  fixième  ell  jilus 
petit  ,  hérifl'é  de  poils.  La  pièce  extérieure  ref- 
i'emblc  à  celle  des  troifièmes  antennules. 

Le  corcelet  ell  prefque  cylindrique  ,  traverfé 
d'un  enfoncement  alfez  profond  ,  arqué  ,  qui  le 
dlvife  en  deux  parties  ;  il  eft  liériU'é  de  poils  irès- 
courts ,  8i  tout  armé  de  piquans  plus  ou  moins  gros 
&  plus  ou  moins  ferrés  ,  fuivant  les  elpèces ,  tous 
dirigés  en  avant. 

La  queue  eft  foi-mée  de  fix  anneaux  ou  fegmens 
en  recouvrement  les  uns  au  dellous  des  autres  , 
lill'es  en  deflus  ou  traverlés  chacun  par  an  lilion 
.  entier  ou  interrompu  au  milieu.  Ce  liUon  peut 
fournir  un  très-bon  caraôère  pour  la  dillinèlion 
des  efpèces.  Ces  anneaux  font  fort  étroits  en  def- 
fous,  &.  unis  les  uns  aux  autres  par  une  membrane 
femblable  à  du  parchemin.  Les  quairo  intermé- 
diaires portent,  dans  la  femelle,  deux  feuillets 
alfez  larges  ,  auxquels  s'attachent  les  œufs  après 
la  ponte.  Les  côtés  des  anneaux  font  terminés  eu 
un  ou  plulieurs  piquans.  L'extrémité  eft  garnie  de 
cinq  feuillets  qui  s'ouvrent  comme  un  éventail  : 
celui  du  milieu  eft  large  &  arrondi  à  fon  extré- 
mité, comme  les  quatre  autres.  Une  portion  de 
ces  feuillets  eft  eruftacée  &  dure  ;  l'autre  cil  nvem- 
braueule  &.  flexible  ,  quoicfue  très-forte. 

Les  jjuttes  font  au  nombre  de  dix  ;  les  deux  an- 
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It'rieurcs  fout  les  j'ius  grofù  s  &  les  plus  couriez  ! 
elles  fout  ,  comme  IcS  aiilres  ,  formées  de  fix  piè- 
ces ,  dont  la  dernière  eft  fimple  ,  ordinairement 
couverte  de  faifceaux  de  poils,  &  toujours  termi- 
née en  pointe  aiguë. 

La  poitrine  retl'cmblc  à  un  plaftrnn  en  forme  de 
cœur  ,  tout  couvert  de  tubercules  afl'ci;  gros  &  ar- 
rondis. La  partie  la  plus  large  de  ce  cœur  le  trouve 
à  la  partie  qui  louche  à  la  queue.  Les  pattes  fout 
attachées  de  chaque  côté  de  ce  plallron. 

Les  Palmures  n'ont  jioint  de  pinces.  Toutes  les 
pattes,  comme  nous  venons  de  le  dire  ,  font  ter- 
minées par  un  doigt  liniple ,  garni  de  quelques 
épines  ou  de  faifceaux  de  poils  fort  rudes  :  cepen- 
dant on  lit  dans  les  notes  fur  l'fliftoire  des  Ani- 
maux d'Ariftote,  faites  par  Camus,  à l'arlicle  Lan- 
gouste, que  l'auteur  grec  a  décrit  très-clairement 
les  pinces  de  ce  Cruftacé;  mais  on  voit  que  Camus, 
perdiadé  que  les  Langoulles  ,  qu'il  ne  connoili'oit 
probablement  pas,  avoient  des  pinces,  fait  tous 
fes  elforts  pour  nous  perfuader  qu'Ariftote  leur  en 
avoit  reconnu.  On  lit  pourtant  dans  l'excellente 
traduction  qu'il  a  donnée  de  cet  ouvrage ,  //i'.  Il', 
cJiap.  2,  :  K  Parmi  les  Cruftacés,  le  premier  genre 
eft  celui  des  Langoulles.  Un  fécond  genre,  alliez 
voifiu  de  ce  premier,  eft  celui  des  Ecrevilfes,  qui 
ne  dillèreut  des  Langoufles  que  par  les  pinces  84 
par  quelques  autres  variétés  peu  nombveufes.  »  U 
ell  évident  qu'en  cet  endroit  Ariftole  dit  positive- 
ment que, la  principale  dillérence  qui  fe  trouve 
entre  les  Ecrevilfes  &.  les  Langouftes  ,  c'eft  que  les 
premières  ont  des  pinces  ,  &.  que  les  lecondes  n'en 
ont  pas. 

Belon  dit  auflS  que  la  Langoufte  n'a  point  de 
pinces  ,  non  plus  que  l'Ours  de  mer  ou  le  Scyllare, 
au  contraire  du  Homar  &  de  l'Yraigne  de  mer  & 
du  Chabre.  Arillote  même,  ajoute-t-il,  l'a  aiuli 
entendu. 

Suivant  Ariftote  ,  la  Langoufte  mâle  diffère  de 
la  femelle  en  ce  que  celle-ci  a  le  premier  pied 
fendu  ,  celui  du  mâle  ne  l'étant  pas.  Cette  di'Vé- 
rence  exifte  réellement.  Les  doigts  de  la  dernière 
paire  ,  qu'Ariftote  regarde  comme  la  première  , 
ainlî  qu'on  le  voit  plus  clairement  lorfqu'il  parie 
de  l'Ecrevifle ,  peuvent  être  confidérés  en  quelque 
forte  comme  fendus  dans  la  femelle  ,  parce  que , 
vers  la  bafe  poftérieure  du  doigt  ou  du  dernier 
article,  on  en  voit  un  autre  plus  court ,  qui  n'exiile 
pas  dans  le  mâle;  mais  comme  ce  dernier  doigt 
ii'ell  point  articulé  ,  qv'il  n'ell  qu'une  légère  pro- 
duflipn  de  l'autre  ,  une  forte  d'ergot ,  on  u"a  pas  ' 
dû  y  faire  attention  ;  ce  cfui  a  pourtant  empêché 
d'entendre  précifément  ce  qu'Ariftote  avoit  voulu 
dire. 

Nous  ne  favons  rien  de  bien  étendu  ni  de  bien 
exaâ  relativement  à  l'iiiftoire  des  Palinures,  qui 
fréquentent  les  côtes  de  l'Amérique  méridionale 
ou  celles  des  Indes  orientales  ;  mais  l'eipèce  de  la 
Méditerranée  a  été  fi  bien  obfervée  par  Arillote  84 
quelques  auteurs  anciens  ,  elle  ell  li  connue  d'ail- 
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leurs  fur  lontes  Irs  colej  de  l.i  Méculeri'aïu'e  i  dans 
tout  le  midi  de  l'Europe  ,  qu'il  eft  très-furprtuaut 
que  Linné  8c  Fabricius  n'eu  aient  pas  dit  im  mot 
d--.ns  leurs  ouvrages.  Nous  réparerons  ici  celle 
omiflion  ,  tant  parce  qu'il  eft  regardé  couiaie  le 
meilleur  à  manger  de  tous  les  Crultacés,  que  parce 
qu'il  rappelle,  liiivaut  Belon  ,  un  Irait  de  la  vie  de 
Tibère,  peu  fait  pour  honorer  ce  Prince. 

Nous  avons  déjà  dit  que  la  Langoulte  étoit  re- 
gardée comme  un  raels  ailei  délicat  fur  toutes  les 
côies  de  la  Méditerranée  ,  &.  qu'on  la  péchoit 
abondamnieul  pendant  quelques  mois  de  l'année. 
C'eft  il  la  tin  de  mai ,  eu  juin  ,  en  juillet  &:  même 
en  août,  que  la  Langoufte  eft  réputée  m  lUeure, 
parce  que  c'eft  alors  que  l'on  prend  les  femelles  , 
que  l'on  eftime  beaucoup  plus  que  les  mâles  lorl- 
qu'ellus  n'ont  point  encore  pendu  leurs  œuts.  Elles 
les  ont  encore  ,  a  cette  époque  ,  dans  l'intérieur 
de  leur  corps ,  &  c'eft  ce  qu'on  nomme  corail. 
Ils  forment  deux  malTes  alougées ,  de  la  gruUéur 
d'un  fcn-f  luyau  de  plume  ,  d'un  très-beau  rouge  , 
qui  le  dirigent  ,  en  divergeant ,  vers  les  onlices 
fitués  ,  l'un  de  chaque  côté,  à  la  bafe  des  pattes 
intermédiaires.  Après  avoir  porté  ces  œufs  pen- 
dant quelque  tems^  il  fe  fait  ^  fuivant  l'expreliion 
d'Ariilolc  ,  une  première  ponte.  Les  œufs  palfent, 
avec  les  ovaires  ,  fous  la  queue  ,  &.  s'attachent  aux 
Luit  feuillets  dont  nous  avons  parlé  plus  haut.  Ces 
œufs  ,  très-petits  en  forlant  du  corps  de  la  mère  , 
croill'ent  peu  à  peu  pendant  une  vingtaine  de  jours 
qu'ils  refteut  attachés  fous  la  queue,  après  quoi  la 
Langoufte  les  détache  tous  eufcmble  &  avec  leurs 
«nveloppes.  11  u'oil  pas  rare  de  les  trouver  ,  en  cet 
état ,  fixés  contre  des  rochers ,  ou  promenés  par 
les  vagues. 

Le  moven  que  la  Langoufte  emploie  ,  fuivant 
Ariftote  ,  dans  cette  première  ponle  ,  pour  pouil'er 
fes  œufs  vers  les  feuillets  ,  oii  ils  doivent  relier  en 
dépôt,  c'eft  de  replier  la  partie  large  de  fa  queue 
pour  les  comprimer  au  moment  qu'ils  parodient , 
&.  de  pondre  ,  le  corps  ainfi  com-bé.  Les  ieuiUets  , 
vers  le  lems  oii  ils  doivent  recevoir  les  œufs  ,  s'a- 
loni'eut  pour  être  tn  état  de  les  retenir  :  la  Lan- 
eoulle  les  y  dépofe ,  comme  la  Sèche  dépofe  les 
hens  ,  auprès  des  plantes  &  autres  corps  qui  fe 
rencontrent  dans  la  mer. 

Les  œufs ,  détachés  de  la  queue  ,  reftent  encore 
une  quinzaine  de  jours  en  cet  état ,  après  quoi  il 
eu  fort  la  petite  Langoufte  couverte  de  fa  croûie 
ofléufe  Si.  épineufe  ,  &c  capable  des  mêmes  mouve- 
mens  que  ceux  de  la  mère. 

Après  leur  ponle  ,  les  femelles  font  maigres  &. 
peu  eftimécs.  On  préfère  pour  cette  raifou,  à  la 
lin  de  l'été  &.  en  automne  ,  les  mâles  ,  comme  étant 
plus  gras  &.  plus  fournis  de  chair;  mais  ,  quoiqu'on 
les  trouve  alors  meilleurs  que  les  femelles,  ils  u'ap- 
prochenl  jamais ,  pour  la  faveur ,  de  celles-ci  lorf- 
cu'elles  font  pourvues  de  leur  coi'ail. 

J<."bivcr ,  les  Langouftes  difparoiffent  j  cepen- 
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dant  on  voit  encore,  de  tems  à  autre ,  quelques 
mâles  dans  les  mois  d'oclobre  8t  de  novembre  , 
mais  tous  ^gasi;nent  enfuite  la  haute  mer ,  &  il  eft 
probable  qu'ils  vont  fe  cacher  alors  dans  les  fentes 
des  rochers  pour  fubirleur  mue  ;  elles  difparoiDTent 
aufti ,  fuivant  Ariftote,  pendant  les  plus  fortes  cha- 
leurs de  l'été.  Leur  accouplement  a  lieu  au  com-> 
inencement  du  prinfems ,  &  c'eft ,  comme  nous 
l'avons  dit ,  dès  la  tin  de  mai  que  les  femelles  font 
pleines. 

Au  commencement  du  priutems  ,  on  prend  plus 
de  mâles  que  de  femelles  :  celles-ci  font  au  con- 
traire plus  abondantes  fur  ks  côles  à  la  ,lin  du 
printems  &  au  commencement  de  lété.  Pour  ce 
qui  i-egaide  leur  mue,  c'eft  encore  Ariftote  qu'il 
faut  coufulter;  il  eu  parle  avec  beaucoup  plus  de 
détail  que  de  celle  des  autres  Cruftacés.  Au  livre 'V, 
chapitre  17  de  fon  Hiftoire  ,  il  dit  qu'elle  fe  fait 
dans  le  printems;  aulivreVIII,  chapilre  17,  il  dit 
qu'elle  fe  fait  quelquefois  au  printems  ,  quelque- 
fois en  automne.  11  obferre  que  cette  mue  ne  fe 
fait  pas  comme  celle  des  Serpens.  Les  Langouftes 
ne  quittent  point  leur  vieille  croûte  en  une  leule 
pièce;  mais  elles  parviennent  par  dilléreuscfîbrts  , 
&  à  force  de  i'e  gonfler,  à  la  faire  éclater  &l  tom- 
ber par  partie. 

Les  Langouftes  ne  fréquentent  guère  que  les 
fonds  rocailleux  ou  pierreux  :  rarement  on  ea 
trouve  fur  les  fonds  de  fable  ,  &  jamais  dans  les 
fonds  vafeux.  Elles  vivent  de  poiflons  &  de  divers 
animaux  marins,  &  parviennent ,  dans  quelques 
années  ,  à  la  longueur  d'environ  un  pied,  mefu- 
rées  depuis  la  tète  jufqu'à  l'extrémité  de  la  queue. 

Dans  les  villes  maritimes  ,  ou  apporte  les  Lan- 
gouftes,  au  marché,  encore  vivantes;  mais  on  aie 
foin  de  les  faire  cuire  lorfqu'on  veut  les  Iraulporter 
à  quelques  lieues  dans  les  terres  ,  ou  qu'on  veut 
les  garder  quelques  jours.  Sans  cette  précaution, 
on  courroit  le  rifque  de  les  perdre  ;  car  dès  qu'elles 
font  mortes,  ce  qui  ne  tarde  pas  lorfqu'elles  font, 
hors  de  leur  élément,  elles  entrent  affez  promp- 
tement  en  pulréfaQion  ,  lurtout  en  été. 

On  apprête  ces  Cruftacés  de  pluGeurs  manières  : 
les  plus  ulitées,  dans  le  midi  de  la  France  ,  conlif- 
tent  à  .les  faire  bouillir  quelque  tems  dans  l'eau, 
&  à  faire  ,  avec  le  bouillon ,  un  pilau  au  riz ,  q«'oa 
ailaifonne  avec  le  fel,  le  poivre,  le  girolle,  8i 
qu'on  colore  ,  fi  Ion  veut ,  avec  du  iatran.  Plus 
communément  on  fe  contente  de  faire  bouillir  les 
femelles  ,  de  les  couper  en  long  par  le  milieu  du 
c;orps,  d'eu  détacher  le  corail  &  ce  qui  fe  trouve 
dans  l'ellomac  ;  d'écrafer  le  tout ,  &  de  le  broyer 
dans  de  l'huile  d'olives  ,  à  laquelle  on  ajoute  du 
fel ,  du  poivre  &  un  peu  de  vinaigre.  On  trempe 
la  chair  dans  cette  fauce ,  à  laquelle  les  œufs  du 
Crullacé  donnent  de  la  faveur  ;  car  lorfqu'oa 
mange  les  mâles  avec  la  même  laucg,  mais  privée 
I  du  corail,  on  juge  que  c'eft  ce  dernier  qui  en  fait 
le  principal  mérite. 


Suite  de  V Introduction  a  VTIisloire  Naturelle  des  Insectes. 
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PALINURE. 

PJLINURUS.  Fabr.  Bosc.  Latr.  LOCUSTJ.  Rond.  Belon.  Gesn. 

ASTACUS.  Gronov.   CANCER.  Linn.  Herbst. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Quatre  antennes:  les  deux  supérieures  longues,  sétacées  ;  premiers  articles  courts, 
gros,  épineux.;  les  inférieures  plus  courtes,  terminées  par  deux  filets  sétacés. 

Yeux  distans,  arrondis,  mobiles  ,  placés  à  chaque  bout  d'un  pédicule  transversal. 

Dix  pattes  simples  -,  les  deux  antérieures  un  peu  plus  courtes  et  un  peu  plus  grosses 
que  les  autres. 

Queue  aloiigée,  grosse,  tcnniaée  par  cinq  feuillets. 


ESPECES. 


1.  Palinure  Langouste. 

Corcelet  épineux  et  hérissé  de  poils 
courts  et  roides,  armé  antérieurement  de 
deujc  grands  /riquans  comprimés ,  dentés 
en  dessous. 

2.  Palinure  moucheté. 

Corcelet  épineux;  front  avec  deux  cor- 
nes ;  corps  et  pattes  bleus ,  avec  des  ta- 
ches rondes,  blanches. 

3.  Palintjre  orné. 

Corcelet  épineux,  verddtre  ;  front  avec 
six  cornes;  pattes  mélangées  de  blanc  et 
de  bleu. 

4.  Palinure  fascié. 

Verddtre  ;  tpieue  avec  une  bande  blan- 
che sur  chaque  anneau. 


5.  Palixure  argus. 

Corcelet  épineux  ;  front  avec  r/uatre 
cornes  ;  corps  mélange  de  rose  et  de  bleu; 
queue  avec  quatre  taches  oculées ,  blan- 
ches. 

6.  Palinure  polyphage. 

Corcelet  à  peine  épineux,  postérieure- 
ment granulé  ;  front  avec  deux  cornes. 

■j.  Palinure  pénicillé. 

Corcelet  granulé  et  épineux  ;  front 
avec  quatre  cornes;  pattes  avec  des  ban- 
des longitudinales,  blanches,  bleues  et 
rouges. 
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1.  PalisoRe  Langouile. 

Pâli  NU  RU  s  Locujla. 

Pahniirus  ihorace  aculeato  hifpidoque  ;  acu- 
leis  duobus  anlicis  coTiipreJJis  ,J'ubtùs  deiitatis. 

Palinurus  quadi-icoinis^i/?/^  ocularibus  fub- 
tus  deiitalis ,  ruj'us  ,  inaadis  abdoniitmlibus  albis. 
Fabr.  Ent.  Syjt.  em.  Suppl.  p.  401.  n°.  4. 

yijlacus  Elephas.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  2. 
p.  4ji).  n°.  2. 

Cancer  .A/iacus  Elephas.  \iï.9.BST: ,  Cane.  t.  ~. 
p.  71.  tab.  •J.^.Jig.  I. 

Carabus.  Arist.  Hijl.  Anim.  lib.  4.  cap.  ^,  5' 
Ub.  4.  cap.  b. 

Locujla.  Rond.  De  Pijc.  lib.  ly.  p.  535.  c.  2. 

Langoulle.  Belon  ,  De  la  nat,  des  PoiJJ'.p.  Sj^^ 
&  p.  aôii.  /ig.  I. 

Locujla  marina.    Gzs.v.   Hijl.    Anim.   lib.   4. 

Palinurus  quadricornis.  Bosc ,  Hi/l.  nat.  des 
Crujt.  loin.  2.  p.  ()3. 

Palinurus  vulgaris.  Latr.  Hijl.  nat.  des  Cmjl. 
&  des  Inf.  tutn.  b.  p.  lyi.  n".  i.  —  Gen.  Cnijl. 
^  [nf.  ioni.  1.  p.  48.  n".  1.  —  Annal,  du  Muj'. 
d'HiJt.  nat.  cah.  17.  p.  Sgi.  n°.  i. 

Cette  elpèce  ,  qu'oa  a  coufondue  avec  plufîeurs 
autres  ,  eit  bieu  dilhu6le  de  toutes  par  les  deux 
piquans  qui  le  trouvent  au  dell'us  des  yeux  ,  &  qui 
font  plus  comprimés  que  dans  les  autres  elpèces  , 
&  armés  ,  à  leur  Ijord  antérieur  ,  d'autres  piquans 
aigus.  Entre  ces  deux  piquans  il  _y  en  a  un  autre 
qui  s'avance  droit  iur  le  pédicule  commun  des 
yeux.  Le  front  ou  celte  partie  qui  fe  trouve  entre 
les  yeux  &  la  baie  interne  des  aniennes  eft  ians 
cornes  ou  piquans  ,  &  le  trouve  cieulée  en  gou- 
tière.  Les  àuteiiucs  intérieures  l'ont  terminées  par 
deux  tilets  aflez  gros  &  fort  courts.  Les  fegmeiis 
de  la  queue  ont  cliacun  un  fillou  traulverlal,  rem- 
pli de  poils  courts  &  ferrés  ,  &.  interrompu  au 
milieu.  Us  ont  quelques  petits  points  enfoncés  & 
deux  taclics  d'un  blanc-jaune. 

Jl  ell  commun  dans  toute  la  Méditerranée  :  on 
le  trouve  aulli  ,  mais  plus  rai'ement  ,  fm-  les  côtes 
de  rOcéun  européen.  (  J^oyei  EcaïvissE  Jjuu- 
goulte ,  n".  4.) 

a.  Palinure  mouclieté. 

Palinurus  guttatus. 

Palinurus  ihorace  aculeato  ,  Jronte  Hcorni , 
sorpore  pedibujque  cœrulcis  j  maculis  roluiida- 
tis  }  albis. 

Langoufte  mouchetée.  Latr.  Annal,  du  Muf. 
d'HiJl.  nat.  an  12.  cah.  l'J.  p.  3^2.  n°.  a. 
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Palinurus  Hoinarus  riridis  ,  albn  pnnâfatus , 
abdoiuinisfegmeiitis ,Julcn  nicdio  iinprejjo.  Fabr. 
Ent.  S)Jl.  em.  Suppl.  tom.  5.  p.  400.  n°.  1. 

AJIacus Homarus.  Fabr.  E/it.  S-iJI.  cm.  tom.  2. 
p.  479.  n°.  3. 

Palinurus  Hoinarus.  Boscj  HiJl.  natur.  des 
Crujl.  tom.  2.  p.  cj2. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Palinure  Langoufte.  Le 
corcelet  eft  couvert  de  piquans  allez  grands  ,  poin- 
tus, dont  les  uns  font  entièrement  bleus  ;  les  au- 
tres font  en  partie  bleus  ,  en  pariic  blancs  j  quel- 
ques-uns font  blaucs  ,  avec  l'extrémité  rougeàtre. 
Ou  en  voit  de  bleus  ,  qui  ont  un  cercle  blanc  à 
leur  bafe.  Oulre  ces  piquans  ,  il  y  a  des  tubercules 
&.  des  poils  très-(-ourts ,  roull'eâlres.  Les  piquans 
antérieurs  font  beaucoup  plus  grands  qne  les  polté- 
rieurs  :  on  eu  voit  deux  liuiples  ,  fort  grands  ,  au 
deflus  des  yeux ,  &  deux  plus  petits  de  chaque 
côté  :  il  y  en  a  deux  autres  au  deil'us  des  auteunes 
inférieures.  Ces  antennes  font  bleuâtres  ,  marquées 
de  taches  blanches  fur  le  premier  article.  Les  deux 
iilels  jjuiles  terminent,  font  iibforuies,  plus  courts 
que  les  trois  premiers  articles  pris  enl'emble.  Le» 
antennes  extérieures  font  mélangées  de  bleu  &,  de 
blanc.  Les  trois  premiers  articles  font  armés  de 
Irès-grands  piquans  :  le  dernier  a  des  épines  affez 
fortes.  Les  pattes  font  bleues  ,  marquées  de  taches 
rondes,  blanches,  furlout  fur  les  premiers  articles  : 
les  derniers  ont  des  faifceaux  de  poils.  La  queue 
eft  bleue  ,  toute  mouchetée  de  blanc.  Chaque  ieg- 
ment  eft  Iraverfé  par  uu  lillon  velu,  eutier^St  ter- 
miné ,  de  chaque  côté ,  en  pointe  très-aiguë  ,  ar- 
cjuée.  Les  feuillets  de  la  queue  font  terminés,  à 
leur  partie  crullacée  ,  par  des  piquans.  Le  refte  ell 
chagriné  j  &  hérill'é  de  poils  roides  &  Lrès-courls. 

11  le  trouve  aux  Indes  orientales. 

3.  PALINDREOrué. 

Palinurus  omatiis. 

Palinurus  ihorace  aculeato ,  virefcenti  jjronto 
cornubusj'ex  ,  pedibus  cœruleo  alboque  variis. 

Palinurus  ormilns  viiidis  ,  lateribus  alho  ma- 
cula tis ,  abdominis feginenlis  lœi>ibus.  Fabr.  Ent. 
S\Jt.  em.  Suppl.  p.  400.  n".  2. 

Cancer  A fl-acus  Homarus.  IIerpst  ,  Cane.  t.  2. 
p.  84.  n°.  3g.  tab.  Oi.Jig.  I.  y 

Palinurus  ornatus.  Latr.  HiJI.  nat.  des  CruJl.  " 
&  des  InJ'.  tom.  ().  p.  192.  n".  2. 

Palinurus  ornatus.  Bosc  ,  HJl.  nat.  des  CruJl. 
tom.  2,.  p.  93. 

Il  eft  très-grand  ,  mélangé  de  bleu  ,  de  violet  i 
de  pourpre  &  de  blanc.  Le  liliou  qui  traverfe  le 
cori'elet  eft  large  Si  profond.  La  partie  poftérieure 
eft  prelquc  11  Ile,  avec  quel([ues  pic[uans  près  du 
lillon,  St  quelques  aulres  cûui-feiués ,  feuleoient 
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^ancli(?s.  To»is  partent  d'une  tache  ovale  ,  blan- 
che. Sur  la  partie  auu'rieiat ,  il  y  a  deux  forts  jff- 
quaiis  ,  fimplis  ,  avancés  au  dcil'us  des  yenx  ;  qua- 
tre antres  beaucoup  plus  petits  en  arrière,  &  deux 
de  cliarpie  côté,  l'ur  le  hord  anlc'rieiir,  dont  un 
Irès-pclit  :  on  ou  voit  deux  au  dellus  des  antennes 
inférieures,  &  quatre  autres  moins  apparens  en 
arrière  de  ces  deux.  I-es  antennes  inférieures  iont 
blanches  ,  mélangées  de  bleu  &  de  rouge.  Les  deux 
filets  qui  les  fenuinent,  font  très-longs,  une  fois 
plus  lonifs  que  les  trois "aulrcs.  Les  antennes  exté- 
rieures ont  quelques  piquans  livs-forls  furies  trois 
preaiiers  anneaux  ;  le  dernier  efl  blanchâtre  de  la 
bafe  au  milieu,  eiifuite  bleuâtre,  avec  quelques 
épines  bleues,  cliir-femées.  Le^  patles  font  liiles  , 
mélangées  de  bl.inc,  de  rouge,  de  bleu  &  de  vio- 
let, avec  des  faifceaux  de  poils  vers  l'extréniité. 
La  queue  eil  mélangée  comme  le  corps.  Elle  n'a 
point  de  fdl.in  ,  mais  ell  marquée  de  quelques 
points  cnfoucés.  Chaque  feginent  ell  latéralement 
terminé  en  piunle  aiguë  ,  arcpiée.  La  partie  cruf- 
tacée  d(  s  feuillets  de  la  queue  eft  terminée  en  dents 
de  Icie;  l'autre  efl  fiilouce,  un  peu  raboteufe. 

Il  fe  trouve  à  l'IÛe-dc-France  ,  d'où  il  a  été 
apporté  par  M.  Blalhieu. 

Il  eft  confervé  au  Muféum  d'Hifloire naturelle. 

4-  Palinure  fafcié. 

PALINURVSjuJciutUS. 

Palinurus  vire/cens  ,  abdominis  feginentisjlij'- 
ciâ  albà.  Fabr.  Ent.  Svjl.  eui.  Suppl.  pag.  401. 
n".  3. 

Palinurus^fafciatus.  Bosc  ,  Hijl.  nat.  des  Cne/I. 
totn.  2.  p.  ()3. 

Palinurus Jlijciatus.  Latr.  HIJl.  nat.  des  Ciujl. 
&  des  InJ'.  torn.  6.  p.  igS.  /;''.  5. 

Je  n'ai  point  vu  ce  Palinure.  Fabncius  ,  qui  en 
donne  une  dcfcription  infuflifante,  dit  qu'il  ref- 
femble  beaucoup  aux  précédens  ,  mais  qu'il  en  efl 
dilbnft  par  l'abdomen  ou  la  queue  verdatre  ,  avec 
une  bande  pofténeure ,  diftinfle ,  entière ,  blan- 
che ,  fur  chaque  anneau. 

Il  fe  trouve  dans  l'Océan  indien. 

5.  Palinure  argus. 

Palinurus  argus. 

Palinurus  ihorace  aculeato  ,  fiante  quadri- 
corni ,  corpore  rofeo  cœruleoque  varia  ,  caudâ 
fnaculis  ocellaribus  aibis. 

Palinurus  argus.  Latr.  Annal,  du  Mitf.  d'Hi/î. 
nat.  an  12.  cah.  ly.  ^.5c)5.  n".  3. 

)1  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  eft  cou- 
vert de  piquans  fort  gros  ,  clair-femés,  pointus, 
dirigés  en  avant  :  on  en  voit  deux  au  deffus  des 
^lUJl.  Nat.  Inf.   Tome  VllI. 
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3^enx  ,  frès-grands ,  arqués,  avancés,  pointus, 
limples.  Le  chaperon  ciilre  deux  ell  fmiple  ,  con- 
cave ,  cilié  antérieurement.  Sur  les  côtés  antérieu- 
rement il  y  a  trcis  petits  piquans  fimples.  Au  mi- 
lieu delà  partie  fupérieure  ,  on  voit  un  large  fillon 
arqué.  I.e  front  a  deux  piquans  à  fa  pariie  anté- 
rieure ,  &  deux  autres  plus  petits  à  fa  partie  pof- 
térieure.  Les  antennes  extérieures  font  beaucoup 
plus  longues  que  le  corps.  Les  trois  premiers  arti- 
cles font  armés  de  très-gros  piquans  ,  femblable* 
à  ceux  du  corcelet.  La  partie  qui  relie,  eft  couverte 
de  petils  piquans  ,  qui  vont  eu  diminuant  de  gref- 
fe ur  ,  comme  l'anienne.  Les  antennes  inlérieures 
ont  le  premier  article  affez  long  ,  prefque  cylin- 
drique ,  Cmple  comme  les  fuivans.  Les  deitx  lïlelsf 
quijes  terminent ,  font  longs  &.  fétacés.  Les  pattes 
fout  {impies ,  fans  piquans  ;  les  antérieures  font  les 
plus  courtes  ,  &  garnies  de  failceaiix  de  poils  vers 
leur  extrémité.  La  qneue  a  un  petit  lillon  tranfver- 
fal  fur  chaque  anneau  ,  interrompu  dans  quelques- 
uns  feulement.  La  partie  latérale  inférieure  le  ter- 
mine eu  poinle  aiguë  ,  un  peu  arquée.  Les  feuillet» 
de  la  queue  font  chagrinés,  SiluTiffés  de  poils  trèsr 
courts  &  très-ferrés.  La  couleur  de  ce  CruHacc, 
dans  la  Colleflion  ,  eft  mélangée  de  rouge-clair  &. 
de  bleu  ,  avec  fiji  taches  blanches  ,  entourées  dé 
pourpre  ,  dont  une  de  chaque  côté  du  corcelet , 
deux  fur  le  fécond  fegment  de  la  queue  ,  &  deux 
fur  le  dernier.  On  voit  en  outre  {pielques  taches 
blanches  ,  plus  petites  ,  fur  les  autres  anneaux  de 
la  queufe. 

Il  fe  trouve   aux  Indes  orientales. 

6.  Palinure  polyphage. 

Palinurus  pohpJiagus. 

Palinurus  thorace  pojlicè  panulato  ,  anticè 
li.r  aculeato  ;  fioiUe  hicorni. 

Cancer  Ajlacus  pohq^hagus  thorace  fubfpinofo , 
pedibus  cœiulea  inarnioratis.  Herbst,  Cane.  t.  2. 
p.  90.  n°,  41  ■  tub.  03. 

Langoulle  polyiih.nge.  Latr.  Annal,  du  Mujl 
d'HiJI.  nat.  an  12.  ccûi.  \~.  p.  3c)3.  n".  4- 

Palinurus  polyphagus.  Bosc  ,  HiJl.  nat.  des 
Ciujl.  lom.  z.  p.  ()3. 

Il  efl  de  la,  grandciir  du  Palmure  Langoufle ,  & 
entièrement  d'un  roii,o;e  très-pâle  danslji  Colleflion. 
Le  corcelet  ell  divi  fé  en  deux  par  un  Cllon  Iranfver- 
fal ,  arqué,  comme  dans  toutes  les  autres  efpèces. 
La  partie  antérieure  a  quelques  piquans  dirigés  en 
avant,  aigus,  clair-lemés  ,  difpol'és  fur  quatre 
rangées.  Il  v  a  deu.x  piquans  affez  grands ,  arqués  , 
fimples,  fur  le  devant,  au  deffus  des  yeux,  &  un 
fur  les  côtés,  beaucoup  plus  petit.  La  partie  poflé- 
rieure  a  quelques  piquans  clair-femés  ,  &  des  tu- 
bercules arrondis  ,  beaucoup  plus  rapprochés.  Les' 
antennes  intérieures  ont  leurs  arlicles  fimples  ;  le 
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pienjiei-  feulement  cil;  cilié  iut^neurement  depuis 
la  Lufe  jiifqu'au  niilit;u.  Les  deux  derniers  lilels 
fout  filitorni€s ,  uu  peu  plus  longs  que  le  nile  de 
l'anleiine.  Les  aulenues  extérieures  eut  quelques 
gros  ])iqu;ins  fur  les  trois  premiers  uuneaux  ;  le 
qaalricine  ell  à  peine  armé  de  quelques  jjiquans 
très-pclits.  Les  anneaux  de  la  queue  l'ont  fuuples, 
pointillés,  fans  fijlon  traulVerlal.  Les  pattes  font 
•Êmples ,  avec  des  faifceaux  de  poils  fur  tous  les 
rfioigts.  La  partie  inférieure  des  feginens  de  la 
queue  efl  terminée  en  pointe. 

y.  Palisur»  pénicillé. 

PyiT.ryuRus  penicillLitus. 

Palinums  thorace  granulato  acuhatnque  , 
f mille  quadricomi  ,  pedibu%  albo  cœruleo  rufo- 
■ijue  vittalis. 

Langoufle  verfîcolore.  Latr.  Annal,  du  Muf. 
tCWJl.  nat.  an  12.  cah.  17.  p.  394-  ""•  5- 

Palinurus  gigas.  Bosc ,  Hijl.  nalur.  des  Cnijl. 
§om.  z.  p.  93. 

Palinurus  gigas.  Latr.  Hijî.  natiir.  des  Cruji. 
©  des  Inf.  toni.  6.  p-  igS.  n".  5. 

Il  efl  plus  grand  que  le  Palmure  Langoufle.  Le 
corcelet  ell  marqué  d'un  lillon  tranf/erfal,  arqué  , 
larn-e  &  profond  ,  &  entièrement  couvert  de  tuber- 
cules gros  ,  arrondis ,  de  cKHérenle  grandeur  :  les 
plus  grands  ont  à  leur  fomuiet  un  petit  piquant 
dirigé  en  avant  ,  &.  les  petits  ,  des  poils  courts  , 
pareillement  dirigés  en  avant  :  il  y  a  en  outre 
quelques  gros  piquans  à  la  partie  antérieure,  dont 
deux  enlr'autres  font  (impies  ,  avancés  fur  les 
veux  ,  8i  deux  autres  moins  grands  derrière  eieux- 
ci.  Sur  les  côtés  antérieurs  il  y  a  deux  autres  pi- 
quans ,  également  dirigés  en  avant.  On  en  voit 
quatre  autres,  difpofés  en  carré  au  defl'us  des  an- 
tennes intérieures.  Ces  antennes  font  rouges,  avec 
des  raies  lougitudinales  ,  blanches.  Les  deux  filets 
qui  les  terminent  ,  font  félacés  ,  de  la  longueur 
des  trois  autres.  Les  antennes  extérieures  ont  les 
trois  premiers  articles  méhingés  de  bleu ,  de  blanc 
&  de  rou"'e  ,  Si  font  armés  de  piquans  très-grands. 
Le  dernier  article  ell  long ,  rougeâtre  ,  armé  d'é- 
pines. Les  pattes  font  en  partie  rouges  ,  en  partie 
bleues ,  avec  des  raies  longitudinales  fort  larges, 
blanclies  j  eues  font  fiuiples  ,  avec  des  faifceaux 
de  poils  vers  leur  e.\lrémité.  La  queue  eft  rou- 
fi-eâtre ,  toute  couverte  de  petits  poiuls  enfoncés, 
blancliâtres.  Les  fegmens  font  latéralem£nt  ter- 
ihinés  en  pointe  aiguë  ,  arquée.  La  partie  cruftacée 
des  feuillels  de  la  queue  ell  terminée  en  dent  de 
fcie*  l'autre  ell  fdlonée  8:  raboteufe.  (^'oy.  Ecbe- 
TissE  pénicillée,  n°.  5.) 

Il  fe  trouve  à  l'Ide-de-France,  d'oii  il  a  été 
apporté  par  M.  Malliieu. 

H  eft  confervé  au  MuCéum  d'Hiftoire  naturelle. 
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Nota.  Linné  a  décrit  ,  fous  le  nom  de  Cancer 
Èonia/us  ,  un  Cruftacé  qui  n'appartient  point  aux 
ligures  qu'il  cile  ,  &:  qui  femble  être  un  Palmure 
par  les  pâlies  &.  le  corcelet,  &  un  Palémon  par  le 
rollre.  On  pourroit  foupconner  qu'il  avoit  lous  les 
yeux  un  individu  mutilé  &  mal  léparé.  Voici  fa 
plirafe  fpécifique ,  &  la  defcription  qui  luit  : 

Cancer  niacroarus  ,  ilinrace  antmrsinn  acu- 
leato ,manihus  udaclylis.  S\Jl.  Nat.  2.  ;;.  lo53. 
n°.  74-  —  M'tf-  Lud.  Ulr.  p.  454. 

Le  corcelet  eft  oblong,  prefque  cylindrique, 
mélangé  de  noir  &  de  jaune  ,  parfcmé  d'épines 
dirigées  en  avant.  Le  rollre  eft  aigu,  comprimé, 
fupérieurement  en  fcie  :  ily  a  ,  au  delfus  des  yeux  , 
deux  grands  aiguillons  recourbés.  Les  antennes 
qui  font  au  delfous  des  yeux  font  très-grandes  , 
armées  d'épines  verlicillées.  Les  deux  palpes  qui 
font  entre  les  antennes  font  plus  petits  ,  fimples  , 
bifides  (Linné  veut  probablement  parler  des  an- 
tennes inférieures).  La  queue  eft  longue  ,  formée 
de  fix  articles  ,  &.  terminée  par  cinq  feuillets  qui 
ortt ,  vers  leur  bafe ,  de  petites  épines  prefqu'inibri- 
quées.  Les  bras  reiremblent  aux  pattes.  Les  pinces 
refl'emlilent  audl  aux  pâlies,  &  font  monodaflyles, 
étroites  ,  velues.  Les  Luit  autres  pâlies  fout  liiles  , 
avec  les  genoux  épineux.  Le  doigt  eft  fimple  j 
velu. 

Il  fe  trouve  dans  les  deux  Indes. 

PALPE.  Palpus.  {Voyez  Antesnule.) 

PALPEURS.  Palpatores.  Dixième  famille  de 
l'Ordre  des  Coléoptères ,  établie  par  Latreillc  ,  dont 
les  caradlères  font  :  tarfes  à  cinq  articles  fimples; 
antennes  longues,  filiformes,  à  articles  cylindriques 
ou  groflilTaut  un  peu  vers  leur  extrémité  ;  articles 
greuus,  inférés  devant  les  yeux;  palpes  maxillaires 
très-grands  ,  renflés  vers  leur  extrémité  ;  corps 
alongé;  tête  &  corcelet  un  peu  plus  étroits  que  l'ab- 
domen; tète  d'une  figure  ovée  ou  triangulaire;  un 
petit  cou;  yeux  ronds  ,  aflTez  grands  ;  corcelet  un 
peu  plus  large  que  la  tête,  du  moins  en  devant,  cy- 
lindrico-conique  ,  un  peu  plus  rétréci  poilérieuie- 
uient;  écuffon  très-pelit  ou  prefque  nul;  abdomea 
grand  ,  prefqu'ovalaire  ,  embrall'é  par  les  élytrcs; 
pattes  grandes  ;  cuifl'es  en  malfue  ;  jambes  fans  den- 
telures; tarfes  filiformes,  alongés.  Elle  comprend 
les  genres  Maftlge  &.  Seydmèue.  (T'oyez  ces 
mots.) 

PAIMBORE.  Paniborus.  Genre  d'infeaes  de  la 
première  feition  des  Coléoptères  ,  &  ô.e  la  famille 
des  Carabiques. 

Les  Pambores  ,  ainfi  que  les  Cicindèles  &  les 
Carabes  de  Linné  ,  font  des  inlefles  à  éluis,  dont 
tous  les  tarfes  oui  cinq  articles  ,  qui  onl  fix  anlen- 
imles ,  des  antennes  iiliformes ,  à.  des  pattes  uni- 
quement projires  a  la  courfe.  Le  crocliet  qui  ter- 
mine leurs  màcboires  n'étant  pas  articulé  à  fa  bafe,. 


P  A  M 

ces  Col(^*optère.s  sVloigiir>nr  des  Cicindt'lètes  ,  & 
vont  fc  placer  dans  la  l'amille  des  (larabiqucs.  Par 
la  forme  i!;('n(Tale  dn  corps ,  ils  avoifiaent  les  Ca- 
rabes ,  les  Calofomos  &  les  Panas;;('es.  Leurs  man- 
dibules font  (rès  -  deuires.  L'c.'.lit'initc'  de  leurs 
deux  premières  jambes  eft  ))rolongce  en  pointe  au 
colé  extérieur ,  &  armée  de  deux  lapines  au  côté 
oppolé  ou  l'intérieur.  Sous  ces  rapports  ils  ont 
quelqu'alDnilé  avec  les  Scariles  &  les  Clivities  ; 
mais  !e  côté  exiérieui-  des  mêmes  jainbc.^  n'ed  pas 
deut<'  dans  les  Pambores.  En  outre,  Je^'rs  anten- 
nes ne  l'ont  pas  raoniliformes ,  &.  leurs  antenniiles 
moyennes,  ainfi  qne  les  pofli'rieures  ,  font  termi- 
nées D.ir  UTi  iiL-liele  plus  grand  ,  compripié,  &  pref- 
que  di  mi-elliplique.  Ce  earatlèrc,  celui  que  nous 
fournilTent  les  deux  jambes  antérieures,  &  dont  je 
viens  de  parler,  les  dents  des  mandibules  ,  diflin- 
guent  ks  Pambores  de  Ions  les  Carabiques.  Un 
e.vamen  plus  détaillé  nous  fera  découvrir  d'autres 
dillérenees  remarquables  ,  &  qui  acbeveront  de 
confiilider  i'élablili'ement  de  celle  coupe  géné- 
rii;ue.  ' 

Les  antennes  font  iiliformes  ,  inférées  fur  les 
côtés  de  l:i  lèle,  au-devant  &.  à  quelque  dillance 
des  jeux  ,  un  peu  plus  longues  que  la  moitié  da 
corps  ,  &  de  onze  articles.  Le  premier  elt  en  côue 
rnnverlé,  alongé  ,  prefqu'aulli  long  que  les  deu.^ 
fuivaus  réunis,  &.  plus  épais;  les  autres  font  pref- 
qu'égaux,  &  Ce  rapprochent  davantage  de  la  forme 
c_)liudrique  ;  le  fécond  elt  à  peine  plus  court  que 
le  troilième  ;  les  quatre  premiers  font  luifans  ,  unis 
&  prefque  glabres  ;  ceux  qui  fuccèdenl ,  font  d'une 
couleur  pbij  maie  &  pubefcens  j  mais  ce  caraflère 
elt  général  dans  la  même  tauuile. 

La  uouclie  eft  compolée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une 
lèvre  inférieure  &.  de  ûx  anicnnules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  piel'que  cornée,  décou- 
verte, li.se,  &  eu  carré  un  peu  plus  large  que 
long  ;  le  milieu  de  fou  plan  fupérieiir  eit  enfoncé 
&  relevé  tout  autour  ;  le  bord  antérieur  elt  écban- 
cié  dans  fon  milieu,  un  peu  velu  ,  &  terminé  de 
chaque  côté  par  un  lobe  court  &  arrondi. 

Les  mandibules  lont  de  cnnliltance  écaïUoufe  , 
avancées  au-delà  de  la  lèvre  fupérieure ,  compri- 
mées ,  ti'ès-arqiiées  au  côté  extérieur  ,  &.  terminées 
par  une  dent  forte  &  très-aiguë.  Le  milieu  du  côté 
interne  elt  dilaté  ,  &  otlre  ,  i".  uiie  dent  fituée  im- 
médiatement au  deli'ous  de  la  précédente  ,  très- 
acérée  ,  Si  lurinontée  d'une  arête  ;  2,°.  une  faillie 
couipninée  ,  échancrée  &  bidentée  au  bout. 

Les  mâchoires  font  écaïUeufes  ou  très-col'iiees  , 
courtes,  prefque  c_ylindriques,  moins  épailles  vers 
le  haut  ,  un  peu  angiileutes  extérieurement  ,  avec 
le  côté  interne  comprimé,  aigu,  garni  d'une  frange 
de  cils  ,  &.  dont  l'extrémité  fupérieure  eft  terminée 
par  une  dent  forte  ,  aiguè' ,  prefque  perpendiculaire 
a  la  longueur  de  la  mâchoire. 

La  lèvre  inf-i-ieurc  eft  compofée  de  deux  pièces  ; 
l'une  inferiem'e,  que  j'appelle  le  menton  j  &  l'au- 
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tre  fupérienre  on  terminale ,  farcir  :  la  Kingtirtte. 
Le  menton  eft  corné,  court,  tranfverfal ,  prefque 
plan,  avec  les  côtés  arrondis  ,&  l'extrémité  fupé- 
rieure largement  échancrée  ou  concave  ,  rebor- 
dée ,  fans  aucune  dent  au  milieu  de  fon  bord,  l^a' 
languette  forme  ,  au  deft'us  de  l'échancrure  du. 
menton  ,  une  faillie  prefque  carrée  ,  guère  plus 
longue  que  cette  pièce  ,  mais  plus  étroite  ,  dont 
la  face  antérieure  eft  membranBiife  au  milieu  ,  & 
cornée  fur  les  côtés  ,  y  formant  l'apparence  d'ua 
article  cylindritpie,  &  fervant  de  fupport  aux  an- 
tennules  poftérieures.  Les  côtés  de  la  face  pofié— 
ncure  ou  de  l'intérieure  font  encore  cornés  ou 
écaïUenx.  La  portion  membraneufe  du  milieu  eft^ 
furmontée  d'une  petite  pièce  conique  ,  écaïUuufj  y 
femblable  à  une  dent ,  &  terminée  par  trois  poils 
roidcs  ,  droits  8c  alongés.  Cette  pièce  forme  une- 
l'aïUie  entre  les  anteniiules  poftérieures  ,  &  dépaffe 
à  peine  l'oi-igine  de  leur  article  radical. 

Les  antenuules  font  de  trois  fortes  :  les  anté- 
rieures, les  intermédiaires  ,  ou  celles  qui  font  in- 
férées à  l'exlréniité  dorfale  des  mâchoires,  &.  les 
poftérieures,  ou  celles  qui  prennent  iiaiflance  fuc 
les  côtés  antérieurs  de  la  languette  :  les  moyennes 
&  les  poftérieures  font  prefque  de  la  longueur  de 
la  tète  ,  trcs-faillantes  &  dilatées  à  leur  extrémité  : 
celles-ci  font  un  peu  plus  courtes. 

Les  antenmiles  antérieures  ou  les  maxillaires 
internes  diffèrent,  quant  à  leur  direftion  &  quant 
à  leur  figure  ,  de  celles  des  autres  Carabiques  j 
elles  font  droites  ,  très-courtes  ,  de  deux  articles  , 
dont  le  premier  très-petit,  &:  dont  le  fécond  pref- 
qu'obconiquc  ,  épais  ,  dilaté  &  arrondi  extérieure- 
ment au  lomruet. 

Les  antcnnules  intermédiaires  ouïes  maxillaires 
extérieures  font  compofées  de  quatre  articles,  dont; 
le  premier  très-petit  ;  le  fécond  plus  long  que  les 
autres  ,  obconique  &  un  peu  courbe  ;  le  iroifième 
ligure  comme  le  précédent ,  d'un  quart  plus  court, 
un  peu  plus  épais  ;  Si.  le  quatrième  ou  le  termi- 
nal prcîqu'aulli  long  que  le  fécond,  plus  large, 
comprimé,  demi-elliplique  ou  en  hache  étroite, 
aloiigée  ,  ayant  le  côté  extérieur  droit  &  l'interne 
courbe.  (Je  Jiord  interne  eft  membraucux  &  comme 
bilabié  ,  étant  divifé  jiar  un  Cllon  Jongitndiiial. 

Les  antennules  poitérieures  ou  les  labiales  font 
compofées  de  trois  articles  ,  dont  le  dernier  con- 
formé de  la  môme  manière  que  le  terminal  des 
antennules  moyennes  ,  Se  plus  grand  que  les  deux 
inférieurs  :  ceu,x-ci  font  obconiques.  L'article  da 
la  bafe  eft  plus  court  que  le  fécond. 

Le  corps  des  Pambores  eft  alongé ,  &  a  le  port 
des  Carabes. 

La  tèle  eft  plus  étroite  que  le  corcelet ,  avan- 
cée, en  carré  long  ,  St  rétrécie  poftérieurement  ea 
forme  de  cou.  Les  yeux  font  petits ,  mais  faillaiis 
S:  prefque  globuleux. 

Le  corcelet  a  la  forme  d'un  cœur  tronqué  aux 
deux  extrémités.  &  dont  la  poftérieure  ,  large- 
ment échoacrée  ,  elt  terminée  de  chaque  côté  par 
Qqqq  3 
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tme  deut  obtiife  ;  il  efl  à  peu  près  auITi  long  qwe 
large,  déprimé  en  deOus  &,  rebordé  laléralement. 
Son  plus  grand  diamètre  IranlVerfal  fft  un  peu 
plus  court  que  celui  de  l'abdomen  ,  &.  fa  longueur 
égale  au  moins  la  moitié  de  celle  de  la  même  par- 
tie du  corps. 

L'écuiron  eft  aplati  ou  peu  élevé  au  delTus  de 
ia  bafe  de  l'abdomen  ,  &  en  triangle  plus  large 
que  long. 

L'abdomen  ell  en  ovale  court ,  recouvert  par 
deux  élytres  bombées,  rebordées,  &  qui  paroif- 
fent  fondées  ,  du  moins  eu  grande  partie.  Les  ailes 
manquent. 

Les  pattes  reffemblent ,  quant  aux  formes  gêné- 
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raies  &  quant  aux  proportions ,  à  celles  des  Carabes 
proprement  dits;  mais  leurs  deux  jambes  antérieu- 
res fe  prolongent ,  à  leur  extrémité  latérale  &.  exté- 
rieure ,  en  une  pointe  forte  ,  droite  &  conique  ,  ea 
forme  de  dent. 

Nous  n'avons  aucun  renfeignement  fur  la  ma- 
nière de  vivre  de  ces  infeûes;  mais,  à  eu  juger 
d'après  leurs  mandibules  ,  ils  doivent  ê^re  émi- 
nemment carnaffiers. 

La  feule  efpèce  qui  nous  foit  connue  a  pour 
patrie  la  Nouvelle-Hollande  ;  elle  paroît  avoir  de 
l'affinité  avec  le  Calofome  ,  que  Fabricius  nomme 
Porculatinn  {Sy/î.  Eleut.  toin.  î,  p.  au,  "°-  5), 
&  qui  eft  du  même  p^j's. 
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PAMBORE. 

PAMBORUS.    Latr. 
CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Auteiines  filiformes,  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps. 

Six  antennules  ;  les  antérieures  fort  courtes  ,  droites  ,  de  deux  articles  ,  dont  le 
premier  très-petit  ;  le  second  obconicjue  ;  les  intermédiaires  et  les  postérieures  presque 
égales,  terminées  par  un  article  plus  large,  comprimé,  demi-elliptique  ou  eu  forme 
de  hache  étroite  et  alougée. 

Mandibxdes  très-dentées. 

Lèvre  inférieure  ayant  une  languette  courte,  terminée  par  mie  dent  -,  menton 
transversal,  plan,  avec  le  bord  supérieur  concave,  rebordé. 

Jambes  antérieures  terminées  par  une  pointe  très-forte,  et  deux  épines. 

Corcelet  ^n  cœur,  presqu' aussi  long  que  large,  largement  échancré  et  bidcuté  pos- 
lérieurcmeut  \  abdomen  ovale. 


ESPÈCE. 


I .  Pambore  alternant. 

Noir;  côtés  du  corcelet  d'un  bleii-nn'olet;  éljtres  d'un  hronzé-foncé ,  sillonées;  silloJis 
coupés  par  des  incisions  transyerses ,  et  granulés. 
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J.  Pambore  alternant. 

Pamborus  altainans. 

Pamborus  niger,  thoracis  laterlbus  violaceo- 
cœruleis  y  elytris  nigro  -  ceneis  ,  Julcalis  y  fulcis 
tran/versè  incijîs  ,  granulalis. 

Son  corps  efl  long  d'environ  quatorze  lignes  ,  8: 
large  de  cinq  ,  meluré  vers  le  milieu  de  l'abdo- 
men ;  il  e(l  d'un  nolr-liiifanl.  Les  qualre  premiers 
articles  dt-s  antennes  font  de  celte  couleur  ;  les 
autres  l'ont  plus  obfcurs,  noirâtres  &.  pubei'ceiis. 
Le  dell'us  de  la  tête  efl  allez  uni.  Les  jeux  font 
d'un    grifiltre-obicur.   Le   delTus   du   corcelel   eft 

Îilan  ,  fans  poinis  ,  avec  trois  lignes  imprimées  & 
ongitudinales ,  dont  une  loiil  le  long  du  milieu 
du  Jos ,  &.  les  deux  aulres  latérales  ,  pofléricures  , 
parallèles ,  une  de  cliatpe  côlt'.  Celle  furface  ell 
coupi'e  Iranfvcrfalemeiit  par  quelques  traits  en- 
foncés &  ondulés  ,  mais  Irès-foiLles.  Les  colés  du 
corcelel  font  très-rebordés  ,  d'un  bleu-violel,  par- 
ticulièrement aux  angles  polit-rieurs.  L'écuU'on  elb 
plan  &  uni.  Les  élytrcs  font  d'un  bronzé  Ircs- 
foncé  ou  d'un  verl-noirâlre  ,  très-luifans  ,  avec  les 
bords  d'un  vert  plus  clair;  elles  ont  cliacune  huit 
peîltes  côtes  (la  futurale  coraprile)  longitudina- 
les ,  dont  le  dos  elt  arrondi  &  prefque  nu  ;  elles 
s'all'oiLliirenl  vers  le  bout  de  l'él_ytre  ,  &  s'y  ter- 
minent en  arêtes  aiguës  &  coupées.  Celte  intei- 
ruplion  commence  plus  haut  ,  fur  la  féconde  & 
Ja  troifi'iiie  côte  ,  &.  _y  forme  comme  des  perles  ou 
tubercules  linéaires.  Les  filions  font  divifés  Iranf- 
verfalement  par  de  petites  incitions  ,  &  prélenlent 
ainli  une  rangée  de  grains  élevés  ou  de  petits  tu- 
bercules. Ces  élévations  font  plus  petites  &  moins 
noinbreufes  vers  le  bout  :  il  y  en  a  deux  fériés 
entre  le  bord  extérieur  &  la  première  côte.  Le  def- 
l'ous  du  corps  &  les  pattes  font  d'un  noii-luifaut. 
Les  jambes  &  les  taries  ont  de  pelils  cils  fpinuli- 
formes. 

Cet  infe£te  a  été  apporté  du  port  Jackfon  par 
Pérou  &M.  Lefueur.  Je  dois  l'individu  de  ma  col- 
leftion  a  l'amitié  de  M.  Ale-xandre  IMac-Leay ,  fe- 
crc  taire  de  la  Société  Linnécnne.   (L.rr.  ) 

P^VjMPHILTE.  Pamphilius.  Genre  d'infeaes  de 
la  première  fecliou  de  l'Ordre  des  Hyménoptères, 
&  de  la  famille  des  Tentbrédines. 

Les  Paniphilies  ,  ainti  que  les  aulres  genres  dé- 
rivés de  ceux  de  Tenlhredo  &  de  Sircjc  de  Linné  , 
ont  l'abdomen  parfaitement  fellile  ,  ou  étroite- 
ment uni  au  mélalhorax  &  de  fa  largeur.  Comme 
toutes  les  Tentbrédines  ,  elles  font  dililnguées  de 
nos  Uroccres  ,  des  Treaiex  de  M.  Jurine  ,  &.  des 
Oryfles ,  1°.  par  le  nombre  des  articles  de  leurs  au- 
tennules ,  qui  efl  de  fix  aux  maxillaires  ,  de  qualre 
aux  labiales  ;  2".  par  leur  lèvre  intérieure  trilide  ; 
3".  par  les  cellules  radiales  ou  marginales  de  leurs 
ailes  fupérieures  ,  ces  cellules  étant  toujours  fer- 
mées ,  taudis  que ,  dans  les  trois  genres  précédens  , 
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la  féconde  ,  s'il  y  en  a  deux  ,  ou  la  folitaire  sTl  n'y 
en  a  qu'une  ,  ell  ouverte  pollérieurement  &  incom- 
plète. Eu  outre,  les  femelles  des  Tenilirédines  ont 
une  l.'.rière  compofée  de  deux  lames  dentelées  en 
fcie  ,  &  reçue  dans  une  coulilfe  ,  fous  l'anus  :  cette 
tarière  eft  filiforme  ou  capillaire  dans  les  fL-melles 
des  Urocères  ,  des  Tremex  &  des  Oryfl'es.  Ici  elle 
fe  roule  eu  fpirale  dans  l'intérieur  du  ventre  :  là  , 
elle  forme  ,  au-delà  de  l'anus  ,  une  forte  de  queue 
divilée  en  trois  filets. 

Quelques  genres,  tels  que  ceux  de  Mégalodonte 
ou  Tiirpa  deFabricins,  dePamphilie,  dt-Céplius, 
de  Xipliydric ,  compofent ,  dans  la  famille  des 
Tenibrédmos  ,  une  feèlion  particulière  ,  nous  con- 
duifant,  par  degrés  ,  aux  Urocères.  Leur  lèvre  fii-^ 
périeure  u'cfl  plus  a  découvert.  Leurs  quatre  jara7 
bes  poltérieures  ont ,  au  côté  inierne  ,  de  petites 
épines  que  l'on  n'oLferve  pas  à  celles  dcsCirabex  , 
des  Ttntlirèdes  ,  &c.  I.eiir  tête  eft  très-forte  ,  & 
tient  fouvent  au  corcelel  par  une  efpèce  de  cou. 
Leurs  antennes  font  toujours  furmées  d'un  très- 
gvand  nombre  d'articles  ,  ou  de  feiz»  à  trente. 
Iinlin,les  mi'lamorphofi.s  firlitient  encore  l'éla- 
Ijliffement  de  cette  coupe  :  ici,  les  faull'es  Chenil- 
les ou  les  larves  de  ces  Tenilirédines  n'ont  point 
de  pattes  mcmbraneufcs.  Les  Mégalodonles  &  les 
Pamphilie.i  n'ont  pas  la  forme  étroite  &  linéaire  des 
Cépbus  &  des  Xiphydries.  Leur  abdomen  cil  aplati 
&  non  comprimé.  Leurs  mandii.ules  l'on!  longues  , 
arquées  ,  &.  terminées  par  un  f.irt  crocbel.  Ces  or- 
ganes font  courts,  ou  guère  plus  longs  que  larges 
dans  les  deux  derniers  genres.  Les  antennes  des 
jMégalodonles  font  en  fuie  ou  pectinées  ;  celles  des 
Cépbus  gi-odifl'ent  vers  le  bout.  Les  Pamiilnlifs  Si 
les  Xiphydries  font  les  feuls  genres  de  la  même 
feflion  ,  on  elles  foient  à  la  fois  fimples  &  fétacées; 
mais  dans  les  Pamphilies  ,  elles  fout  plus  longues 
que  le  corcelet,  &  inférées  un  peu  au  deffous  dn 
front.  Dans  les  Xiphydries,  elles  font  plus  courtes, 
&  prennenl  naill'ance  près  de  l'extrémité  antérieure 
de  la  tête.  Les  Pamphilies  compofent  aiufi  un 
genre  très-diflin6l.  Linné  l'avoit  entrevu  ,  puif- 
c[u'elles  font ,  dans  fes  Tenihrèdes ,  le  fujet  d'une 
divifion  particulière.  (  Antennes  fétacées  &  com- 
poj'ées  de  beaucoup  d'articles. )  Je  donnai  à  cette 
coupure  (  liijl.  gén.  des  Cruji.  S'  des  Inf.  toni.  3, 
p.  "boTi)  le  nom  généiicpie  de  Pamphilie ,  auquel 
Fabricius  a  fubftilué  celui  de  Lyda.  Il  paroil  que 
M.  Jurine  avoit  également  formé  ce  genre  fous  la 
dénomination  de  Céphaléie  ;  mais  il  y  réunit  nos 
Mégalodonles  ou  les  Tarpes  de  Fabricius  ,  parce' 
qu'il  n'a  pas  égard  aux  différences  de  formes  que 
préfeulent  les  mâchoires,  la  lèvre  inférieure  &  les 
articles  des  antennes.  JI.  Kliig  a  publié  ,  dans  les 
nouveaux  Actes  des  Curieux  de  la  Nature  ,  année 
1808,  une  Monographie  de  ces  deux  genres,  & 
qui  ajoute  encore  a  la  réputation  qu'il  s'éloil  ac- 
quife  par  celle  des  Sircjc. 

Les  antennes  des  Pamphilies  font  inférées  entre 
les  yeux  ,  vers  le  milieu  de  la  face  antérieure  de  la 
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*et<?,  écariées  àleurbafe  ,  fclact'es,  grêles  ,  fim- 
ples,  un  peu  comprimées  ,  uu  peu];li!slouguis  que 
la  iL'Ie  &  le  corcelel ,  compoItTs  de  feize  à  trente 
articles  cyliudriques  ,  dont  le  premier  plus  ^ros  , 
un  peu  courbe  ,  aminci  vers  fa  haie  ;  le  fécond 
court;  le  (roifième  ordinairement  aloti!;é  ,  &  les 
antres  diminuant  graduellement.  Les  derniers  font 
fort  petits. 

La  boucbe  eft  compofée  d'une  lèvre  fujiérieiire  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires  &  d  une 
lèvre  inférieure,  courte,  droite j  &  de  quatre  an- 
tcnnules. 

La  lèvre  fnpérieure  n'efl  pas  apparente,  étant 
preCque  nulle  ou  tout-à-fail  cachée  fous  le  cha- 
peron. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  grandes  ,  dépri- 
mées ^alongées,  arquées,  terminées  par  une  pointe 
lorte  &.  aiguë,  &  ont,  au  côté  interne,  une  en- 
taille on  une  petite  liflure  ,  Si  au  deflbus  une  dent 
très  -  forte  ,  accompagnée  quelquefois  d'une  fé- 
conde ,  mais  fort  petite.  Elles  font ,  dans  le  repos  , 
totalement  croifées  l'une  fur  l'autre  ,  8c  ne  débor- 
dent que  de  peu  l'extrémité  antérieure  de  la  tête. 

Les  mâchoires  font  droites  ,  comprimées  ,  co- 
riaces inférieurement ,  membraneufes  &  arrondies 
au  bout,  &L  ont,  au  côté  interne,  près  du  lobe  ter- 
minal, une  faillie  en  forme  de  dent  oblufe. 

La  lèvre  inférieure  efl  membraneufe  &  un  peu 
plus  courte  que  les  mâchoires.  Sa  moitié  inférieure 
ell  renfermée  dans  un  denii-lube  coriace  ,  court , 
plan  ou  déprimé  en  devant  ,  &  qui  paroit  prefque 
carré.  L'autre  moitié,  ou  la  partie  fnpérieure  & 
faillaute  ,  comme  dans  les  Hyménoptères  de  la 
même  famille ,  s'élargit  en  forme  d'un  ovale  court , 
&  le  divife  en  trois  pièces ,  dont  celle  du  milieu  un 
peu  plus  grande. 

Les  anlennules  antérieures  font  prefqiia.  féta- 
cées,  beaucoup  plus  longues  que  les  poftérieures,  & 
inférées  fur  le  dos  des  mâchoires,  près  de  l'origine 
de  leur  lobe  terminal:  elles  font  compofées  de  fix 
articles,  dont  le  premier  fort  court  ;  le  fécond  &  le 
troifième  prefqu'égaux  ,  à  peine  plus  longs  &  plus 
épais  que  les  deux  luivans  ,  prefque  cylindriques  ; 
le  quatrième  &  le  cinquième  obconiques  &  à  peu 
près  égaux;  le  fixième  ou  le  dernier  el!'  un  peu  plus 
long  que  le  précédent,  plus  grêle  &.  cylindrique. 

Les  autenxiules  poltérieures  vont  un  peu  en  grof- 
fîffant  de  leur  naifl'auce  à  l'extrémité  oppofée;  elles 
font  inférées  fur  les  côtés  antérieurs  de  la  lèvre 
inférieure,  immédiatement  au  defl'us  de  fa  gaine. 
Elles  font  compofées  de  quatre  articles  ,  dont  les 
trois  inférieurs  prefqu'obconiques  ,  &  le  dernier 
ovalaire  ;  le  radical  eft  plus  petit ,  &  les  deux  de 
l'exlrémilé  un  peu  plus  gros. 

lie  corps  desPampbilies  ell  oblonc;,  &  relTemble, 
en  2;énéral ,  à  celui  des  autres  Tcuthrédines  ;  il  ell 
néanmoins  proportionnellement  plus  court  &  plus 
large. 

La  tête  eft  foa'te,  un  peu  plus  large  (pie  longue  , 
&  paroit  prelquc  carrée  ,   vue  en  delliis.  Sa  face 
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antérieure  s'incline  bnifqucmcnt  depuis  le"  front  ^ 
8c  Ion  extrémité  efl  trè.s-oblufe  ou  comme  lroii=' 
quée,  ]'  chaperon  étant  aulli  large  qu'elle  ,  8l  ter- 
minée p  .1-  un  bord  piefipie  droit ,  contre  Ictruel  les 
mandibules,  Irès-croifées  l'une  fur  l'autre  ,  saj-pb- 
quent  tranfverfalemenl.  Le  milieu  du  chaperon  tft 
(ouvent  relevé  en  une  carène  qui  commence  près 
du  front.  Le  fommet  de  la  tête  ell  fpacieux  ,  &.  di- 
vife, dans  prefque  toutes  les  efpèces,  par  deux 
petits  filions,  quelquefois  réunis  ]iar  le  ino^rii 
d'une  autre  petite  ligne  enfoncée,  mais  tranfverfe. 
Les  yeux  font  afle:<  petits  ,  relativement  à  la  gran- 
deur de  la  tête,  en  ovale  fort  court  ou  prel'qu'or- 
biculaires.  Les  petits  j'cux  lill'es  font  placés  fur  la 
partie  antérieure  du  fommet  de  la  tête  ou  près  du 
front,  &  rapprochés  en  un  triangle  plus  large  que 
long  ,  ou  en  uuc  ligne  courte  &  arquée. 

Le  corcelet  efl  court  8i  arrondi.  Son  fegmcnt  an- 
térieur forme  une  elpèce  de  collet  Iranfverfal  ou 
légèrement  arqué  ;  cette  partie  ell  bien  plus  courl  e 
dans  les(]iuibex,  les  Tenthrèdes  &  autres  premiers 
genres  de  la  famille.  Le  métalhorax  8;  l'abdomen 
prélentent  là  ,  cohime  ici ,  une  organifati'on  efl'eii- 
tiellement  identique  (i);  feulement  l'iJjdomen  efl 
plus  court ,  plus  large  &  aplati,  ou  prefque  mem- 
braneux. 

Les  pattes  ont  un  caraflère  propre.  Les  quatra 
jambes  poflérieures  ont,  à  leur  côté  intérieur, 
quelques  petites  épines ,  trois  à  ce  qu'il  m'a  paru  , 
dont  une  folitaire  ,  &  les  deux  autres  rappro- 
chées. 

Les  ailes  font  grandes,  relativement  :i  la  lon- 
gueur du  corps.  Les  fupérieures  ont,  l".  deux  cel- 
lules radiales  ,  comjilètes  ou  fermées  ,  dont  la  pre- 
mière plus  courte,  prefque  demi-circulaire  ,  Se  la 
féconde  alongée;  2«.  trois  cellules  cubitales  com- 
plètes &:  le  commencement  d'une  quatrième.  La 
troifième  ell  la  plus  grande ,  &  reçoit  ,  ainfi  que  la 
féconde  ,  une  nervure  récurrente  r  cette  féconde 
cellule  efl  un  peu  arquée  ,  à  raifon  de  la  figure  de 
la  première  des  radiales. 

Les  Pamphilies  font  des  iufei'les  généralement 
peu  communs  ,  St  propres  aux  climats  feiJtentrio— 
naux  ;  ils  le  montrent  de  bonne  heure  8i  pour  peit 
de  tems. 

Réaumur  ,  Frifch  ,  Ijergman  ,  &  Degeer  fur- 
tout  ,  ont  recueilli  dillereatcs  obfervations  fur  les 
métamorpholês  de  ces  Hyménoptères.  L'analogie 
nous  permet  de  croire  ,  ou  du  moins  de  foupcon- 
uer,  que  leurs  larves  ,  défîguées  ,  aiufi  que  celles  de 
la  même  famille,  fous  le  nom  de  Faiiflés-Cheni/- 
les ^  n'ont  point  les  pattes  membraneufes ,  Se  dont 
le  nombre  varie,  que  l'on  remarque  aux  larves  des 
Tenlhrédines  de  la  première  fetlion ,  ou  celles 
dont  la  lèvre  fupérieure  efl  apparente  ,  8i  dont  le.s 
jambes  ne  foui  point  épineiilesle  long  de  leur  côte 
interne;  car  les  Tamplulies  qu'on  a  obtenues  par 
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le  moven  de  l'c^ducation  ,  provenoient  toutes  de 
larves  l'emlilables  ou  fans  pattes  membraneuCes. 

Ces  Faiiires-Ckenilles  compofent  ,  dans  la  Mé- 
thode de  Uegeer ,  une  famille  Ipéciale  ,  fa  qiia- 
Inùme.  Elles  reiî'emblent  à  des  vers  ,  ayant  uni- 
quement trois  paires  de  pattes  écaiUeufes ,  placés 
fur  les  trois  piemiers  anneaux  du  corps  ,  &  dont  le 
derrière  e(l  terminé  par  deux  efpèces  de  cornes 
pointues;  elles  vivent  furies  feuilles  des  arbres. 
Quoique  cet  liabile  naturalille  n'ait  pas  été  plus 
heureux  que  Réaumur  dans  l'éducation  de  ces 
larves  ,  fe  fiant  néanmoins  aux  obfervations  ana- 
logues de  Frifcli  &  de  Bergman  ,  il  place  dans 
cette  famille  les  iMouches-à-fcie  à  antennes  féla- 
cées  &  pluriarticulées  ,  ou  nos  Pamphilies  ,  qu'il 
a  vues  en  Suède.  Il  décrit  trois  efpèces  de  Faufles- 
Clienilles  l'ans  pattes  membraneufes. 

La  première,  ou  fon  u".  3o,  vit  en  fociété  fur 
l'Abricotier.  Vers  la  fiu  du  mois  de  mai  de  l'année 
1737 ,  il  découvrit  fur  cet  arbre  ,  en  Hollande  ,  un 
peloton  de  feuilles,  attachées  enfemble  avec  des 
fils  de  foie ,  qui  y  formoient  comme  une  toile  ,  dans 
laquelle  il  y  avoit  beaucoup  d'excrémens  de  cet  in- 
fedle.  En  ouvrant  le  paquet,  il  y  trouva  un  grand 
nombre  de  ces  larves  ;  elles  ont  le  corps  tout  vert , 
&  divifé  en  douze  anneaux.  Aux  trois  premiers 
font  attachées  fix  pattes  écailleufes,  noires  &  co- 
niques. La  tête  eft  noire.  On  voit  le  long  du  dos 
une  raie  d'un  verl-obfcur,  &  fur  le  ventre  une 
anlreraie,  mais  d'un  jaune  très-clair.  Le  premier 
anneau  a  trois  petiles  plaques  écailleufes  ,  noires  , 
&  aux  environs  des  pattes  font  des  taches  de  la 
même  couleur  &  d'une  confiftance  femblable.  Ces 
plaques  &.  la  lèle  font  exclufivement  garnies  de 
poils  courts.  On  remarque  au  di  flous  du  dixième 
anneau  deux  fortes  de  petits  mamelons  charnus. 

La  tête  a  deu.x  antennes  ,  inférées  latéralement , 
allez  longues  ,  coniques,  terminées  en  pointe  fine  , 
&  divii'ées  en  huit  articles  ,  qui  font  noirs  ,  &  (é- 
parés  par  des  anneaux  blancs.  Elle  eft  armée  de 
deux  fortes  dents  ,  avec  lefquelles  la  larve  rouge 
leS' feuilles.  La  lèvre  inférieure  a  des  barbillons  ou 
d£s  palpes  coniques ,  dont  les  deux  extérieurs  plus 
grands,  &  avec  lefquels  l'animal  faiïit  le  bord  de 
la  feuille  quand  il  veut  manger.  Entre  les  deux 
petits  barbillons  ell  une  filière  ,  femblable  à  celle 
des  Chenilles,  &  d'où  fortentles  lils  de  foie  qu'elle 
a  continuellement  befoin  d'employer.  Deux  petits 
yeux  noirs  ,  élevés  &  luifans,  font  Ctués  entre  les 
aneaues  8:  les  dents.  Le  corps  a  ,  outre  les  divifions. 
des  anneaux  ,  des  plis  ou  des  rides  tranfverfales , 
peu  élevées.  Les  Cx  pattes  écailleufes  font ,  comme 
les  antennes ,  terminées  eu  pointe  fine  ,  &  colorées 
de  même  ;  mais  elles  n'ont  que  fix  articles. 

Le  delius  du  dernier  anneau  oflre  une  tache 
verte  ,  élevée  ,  en  forme  de  mamelon  ,  &  entourée 
d'un  cercle  uoir ,  écailleux ,  au  milieu  duquel  ell  un 
point  noir,  qui  eft  peut-être  un  ftigmale.  Au  defl'ous 
du  même  anneau  eft  une  bande  noire  ,  écaïUeufe  , 
jjrquéBj  &  fituée  proche  de  l'ouTÊiture  de  laaus. 
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Les  excr^mens  que  la  larve  rejette,  font  d'un  vert* 
foncé. 

Le  derrière  eft  encore  muni  de  deux  pièces  dé- 
liées, lemblables  à  des  cornes  coniques,  compofées 
de  trois  articles,  dont  le  premier  plus  long  que  les 
deux  autres  ,  &  dont  le  dernier  fort  pointu. 

Chacune  de  ces  Faulfes-CheniUes  fe  file  un  petit 
tuyau  de  loie  ,  proportionné  à  la  grofl'eur  du  corps, 
&  lui  formant  une  demeure  particulière.  Ces  tuyaux 
fe  trouvent  enfermés  dans  le  paquet  de  feuilles 
qu'elles  mangent  ,  &  qui  font  liées  enfemble  avec 
une  foie  blanche. 

Leur  mouvement  progreffif  efl:  fingulier ,  en  ce 
que  les  pattes  n'y  coulribuent  prefque  pas.  Ces  lar- 
ves font  incapables  de  marcher  furies  feuilles  nues. 
Elles  ne  glifl'ent  eu  avant  ou  ne  reculent  dans  leur 
tuyau  foyeux  qu'en  alongeaiit  ou  contratlant  les 
anneaux  du  corps.  Pour  avancer  plus  loin,  eDes 
alongent  toujours  le  tuyau  en  y  ajoutant  de  nou- 
veaux fils  de  foie  ,  &.  leurs  pattes  femLlent  ne  leur 
lervir  qu'a  s'appuyer  ou  fe  cramponner.  Lorfqu'elles 
veulent  changer  de  place  ou  glilTeren  avant  ,  elles 
fout  toujours  fur  le  dos.  Si  on  les  lire  de  leurs 
tuyaux ,  &  fi  on  les  met  fur  un  plan  uni ,  elles 
prennent  d'abord  la  même  fitualion  ,  puis  fe  coiif- 
truifent  une  for'.e  d'arcade  de  foie,  de  la  hauteur 
du  corps  ,  compofée  de  boucles  placées  de  dif- 
tance  en  diftance  ,  &  formées  avec  des  fils  qu'elles 
ont  tendus  de  côté  &l  d'autre  ,  &  C.\és  contre  le 
plan  de  poûlion.  Elles  glillent  &  avancent  fous  cette 
voûte  par  le  mouvement  des  anneaux  du  corps  , 
qui  touchent  aux  arcs  de  foie.  Elles  augmen- 
tent le  nombre  de  ces  boucles  lorlqu'elles  ont  le 
dellein  d'aller  plus  avant.  Telle  eft  la  feule  manière 
dont  elles  fe  tranfportent  d'un  lieu  à  l'autre.  De- 
geer  a  vu  une  de  ces  Faulies-Cheuilles  s'avancer 
de  la  lorle  &  pofée  fur  le  dos  ,  contre  la  glace  d'un 
miroir  fufpendu  à  une  muraille. 

On  fait  que  plufieurs  efpèces  de  Chenilles  ,  fur- 
tout  les  arpenteufes  &  les  rouleufes  de  feuilles  ,  fe 
laifl'ent  tomber  quand  on  les  touche,  &  demeu- 
rent fufpendues  à  un  fil  de  foie  qu'elles  dévident 
en  defcendant.  Nos  Faulfes-Chenilles  emploient  la 
même  rufe;  mais  pour  remonter  enfuite  le  même 
fil  ,  elles  s'y  prenneul  d'une  autre  façon  que  les 
Chenilles.  Elles  attachent  ,  fuccedivement  dans 
toulela  longueur  du  fil,  des  boucles  de  foie,  qui 
fervent  d'échelons  ,  &.  leur  donnent  le  moyen  d'at- 
teindre enfin  l'endroit  d'où  part  le  fil  de  foie. 
Coufidérons-la  dans  ce  travail.  Elle  fe  courbe ,  & , 
appuyant  la  tête  au  milieu  du  corps  ,  elle  y  fixe 
l'extrémité  du  fil  de  foie.  Là ,  elle  lire  un  nou- 
veau fil  qu'elle  conduit  autour  du  corps  ,  St.  qu'elle 
attache  au  point  de  départ ,  afin  de  fe  former  nue 
efpèce  de  ceinture.  GliUant  enfuilc  en  avant ,  elle 
dégage  la  moitié  poiléricure  de  fon  corps ,  de  ma- 
nière cependant  que  fon  derrière  ne  foit  pas  lout- 
à-fait  hors  de  la  ceinture  ,  puifqu'elle  doit  lui  fer- 
vir  de  point  d  appui.  Cela  fait  ,  elle  avance  la  iête 
eu  haut,  étend  Ion  corps ,  &  fe  fixe  de  nouveau  au 

fil 
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m  qui  la  fouticnt ,  lopins  haut  qu'elle  peut  atlein- 
di-(i  avec  fa  tête.  Voilà  un  promiei-  pas  achevé  ,  & 
dont  la  longueur  n'égale  que  la  luoiUé  envucm  do 
celle  de  l'on  corps.  1mi  répélanl  la  même  opi'iatiou , 
elle  fera  uu  fecoud  pas,  puis  un  iroiiième  ,  &  aiufi 
de  hute.  Apres  bien  des  aunivetncns  &,  des  contor- 
fious  ,  elle  arrive  euJin  à  l'on  bul.  Suppolous  que  la 
longueur  du  fil  fuit  de  deux  pieds  ,  &  celle  de  la 
Faulfe-Clicnille  d'uu  pouce,  elle  ne  pourra  allein- 
dre  le  point  où  ce  fil  eft  allaclié  ,  qu'après  avoir 
exécuté,  quaranle-liuil  fois  au  moins,  le  même 
manèiije  ou  aulanl  déboucles  de  foie. 

Clés  animaux  doivent  cUe  pourvus  d'une  grande 
provifion  de  foie,  puifcpi'ils  font  toujours  obligés 
de  iiler  ,  tant  en  marclianl  que  dans  d'autres  oc- 
calions ,  &  qu'ils  prodigu,  iit  d'ailleurs  cette  matière 
dans  la  couliruèlion  de  la  lanfe  qui  leur  fort  d'habi- 
tation commune.  Ils  muent  fouvoul  de  peau  ,  &  de 
la  même  façon  que  les  Chenilles.  La  peau  de  leur 
t\jle  Se  des  premiers  anneaux  le  fend  en  deQus  , 
jiour  donner  paiTage  au  corps.  Imuiédiatenieut  à  fa 
i'orlie,  il  ed  enliérement  vert,  à  l'exception  des 
yeux  &  des  dénis  ,  qui  fout  noirs.  Au  bout  de  quel- 
ques, heures,  les  autres  parties  qui  doivent  être 
noires,  le  redevieunent. 

Parvenues  à  leur  dernier  ternie  d'accroiflement, 
ces  Faulî"es-(!lieuillcs  quittent  l'arbre  Si  vont  s'en- 
toneer  en  terre.  C'ell  ce  que  Degeer  leur  vit  faire 
vers  la  (in  du  mois  de  mai.  Elles  parcouroieul  l'in- 
térieur de  la  terre  du  poudrier,  où  elles  étoient 
reule.-mées  avant  de  fe  fixer  quelque  part.  Ce  na- 
turalifte,  au.  bout  de  quelques  jours,  trouva  la 
terre  toute  moifie  ,  &  toutes  ces  larves  étoient 
mortes,  lléaumiir  ,  qui  les  a  connues  ÇMem.  Inf. 
ioin.  \,  pi.  \^,Jig.  5-(î^,  n'a  pas  été  plus  heu- 
reux; mais  Frifch  (Inf-  iom.  8,  yf.  4i>  ^'"''-  ^U 
a  vu  leurs  transformations.  Suivant  lui ,  linfeile 
eli  tout  noir  ,  ayant  feulement  quatre  anneaux  du 
ventre  hordes  de  jaune.  Ses  antennes  fout  longues 
&  à  plufieurs  articles.  Bergman  efl  aulli  parvenu  a 
obtenir  une  de  ces  Tenthrédines  dans  ton  dermor 
état  ;  mais  il  eft  douteux  que  ce  foit  la  même  ef- 
pèce.  Elle  eft  noire  ,  avec  les  antennes  fétacées. 
La  lêle  eft  mélangée.  Le  delTus  de  l'abdomen  a 
uue  tache  dentée  ,  &.  des  taches  lunulées  ou  eu 
croiffant ,  jaunes.  Son  délions  eft  de  cette  couleur  , 
avec  quatre  rangées  de  lignes  noires.  Les  pattes 
font  encore  jaunes. 

La  féconde  FaulTe-Chenille  ,  fans  pattes  mem- 
braneufes  ,  décrite  par  Degeer  (  n".  ôi  )  ,  vit  eu 
fociété  fur  le  Poirier.  Réaumur  (  Mem.  Injecî. 
tom.  4-,  pi-  l5^  Jig.  7-10J  &  Frifch  (  tout.  8, 
p.  7)0,  tah.  ipj  l'ont  auili  connue.  Elle  eft  un  peu 
plus  grande  que  la  précédente  ,  étant  longue  d'en- 
viron treize  lignes ,  &  lui  reU'emble  entièrement , 
quant  à  la  forme.  Ses  pattes  font  feulement  plus 
petites;  mais  leur  corps  eft  d'un  jaune-verdàtre,  ou 
plutôt,  comme  le  dit  Réaumur,  d'uu  jaune  de 
chair  d'Abricot  mûr.  Leur  peau  eft  rafe  ,  luifante  , 
te  comme  gluante.  La  tête  eft  noire.  Le  preaitr 
mjl.  Nat.  Inf.   Tome  Vlll. 
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anneau  du  cor]is  a ,  de  chaque  côté  ,  tine  plaque 
écaillcufe,  8c  en  delTous  deux  pku^ues  plus  petites  & 
noires.  Les  deux  antennes  coniques  font  tachetées 
de  noir  &  de  blanc-fale  ;  mais  les  deux  elpèces  de 
cornes  du  derrière  fout  de  la  couleur  du  corps. 
Les  pattes  font  très-courtes  îi  fort  petites.  Le  corps 
a  plulieurs  rides  tranfverfoles  &.  un  rebord  inégal 
le  long  des  côtés. 

Uegeer  trouva  ces  larves  en  Oftrogothie.  Elles 
vivent  en  fociété  au  milieu  d'un  bouquet  de  feuil- 
les qu'elles  réunifl'eut  en  forme  d'un  grand  paquet , 
avec  une  grande  quantité  de  foie.  Elles  fout  ',1q 
grandes  mangeufcs;  car  on  les  voit  pall'er  d'une 
j-ranche  à  l'autre,  &  conftruire  de  nouveaux  nuis 
à  fur  Si  mefuie  qu'elles  épuifent  les  provifions 
de  leur  domicile.  Leur  toile  eft  toujours  rem- 
plie d'une  grande  quantité  de  grains  d'excrcmens. 
Aimant  à  être  toujours  couvertes  de  foie  ,  elles 
filent  beaucoup.  Leurs  mouvcmcns  s'opèrent  de  la 
même  manière  que  ceu.x  de  la  Faull'e-Chenillo 
précédente  ou  celle  de  l'Abricotier. 

C'ell  au  mois  d'août  ,  du  moins  en  Suède  , 
qu'elles  abaudouueut  l'arbre  pour  entrer  eu  terre 
&  s'y  métamorphofer;  mais  011  n'a  pas  encore  rtulfi; 
à  voir  leur  dernière  transformation. 

La  troiQème  Fauire-Cheuille  fans  pattes  mem- 
braueufes ,  mentionnée  par  f)egeer  (  n".  02  )  ,  vit 
fur  le  Tremble,  ('e  naturalifte  n'en  a  trouvé  qu'urt 
feul  individu  ,  Se  qui  s'étoit  filé  une  toile  de  foie 
dans  une  feuille  ,  dont  il  avoil  replié  les  bord'. 
Son  corps  eilluug  d'environ  neuf  Ligues,  gros,  cv-"' 
lindrique  ,  &  feinblable  ,  au  premier  coup-d'œil  , 
à  celui  d'une  Faull'e- Chenille  ordinaire.  Il  eft 
vert ,  avec  un  peu  de  jaune  fur  les  côtés.  Sa  lêie 
eft  d'un  brun  un  peu  verdàtre ,  avec  le  front  noir. 
Sa  bouche  oll're  les  mêmes  parties  que  celle  de  ht 
l''auU'e-('henille  de  l'Abricotier.  Ses  antennes  font 
aOTez  longues  ,  déliées  ,  coniques ,  terminées  en 
pointe  très-fine,  8c  compofées  de  huit  articles  j 
elles  font  brunes  ,  avec  des  bandes  claires.  Les 
deux  yeux  fout  noirs  8c  luifans.  Le  corps  eft  divifé 
en  douze  anneaux  ,  ridé  tranfverfalement  ,  8c 
ayant ,  fur  les  côtés ,  des  plis  obliques  8c  longitudi- 
naux. On  voit,  le  long  du  dos ,  une  raie  d'un  vert- 
obfcur.  Les  ftigmates  font  d'un  brun-pâle,  8c  dif- 
pofés  comme  dans  les  autres  FauU'es-Chenilles. 
Les  pattes  fout  vertes ,  courtes  ,  très-déliées  ,  co- 
niques 8c  très-pointues  au  bout.  Le  dernier  anneau 
du  corps  eft  aplati ,  avec  lui  rebord  blanchâtre  tout 
autour  ,  8c  plufieurs  petits  poils  bruns  :  il  a  en- 
core en  dell'us  quelques  futures  blanchâtres.  Ceir 
anneau  a  deux  petites  cornes  inférées  fur  les  côlc's , 
déliées,  coniques,  fimlTaut  en  pointe  ,  8c  divifées 
en  trois  articles  ;  elles  fout  vertes ,  avec  le  bout 
brun. 

Cette  FaufTe-ChenlUe  marche  beaucoup,  en  fe- 
traînant  fur  le  ventre  ,  8c  en  élevant  un  peu  ,  en 
même  tems  ,  fon  derrière.  Elle  n'aime  point  ,  du 
moins  autant  que  les  précédentes ,  à  fe  tenir  fut 
Ifi  dos,  Iji  ue  paroit  pas  qu'elle  faft'e  ufage  de  fe* 
Pvr  r  r 
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pades.  Lorfqu'elle  gliffe,  même  fur  une  taWe  ,  ces 
organes  pendent  au  corps  fans  mouvement ,  & 
quand  ils  touchent  au  plan  de  pofition  ils  cèdent 
au  conta6l  &  fe  plient  involontairement.  Bergman 
les  regardoit  comme  de  fimples  appendices  du 
corps  ,  &  Degeer  incline  prefque  pour  cette  opi- 
bion. 

Cette  Faufle-Chenille  mourut  fans  fe  tranf- 
lormer. 

Ce  n'efl;  que  provifoirement  &  fur  l'autorité  de 
Fabricius,  que  je  rapporte,  au  genre  desPamjilii- 
lies ,  les  fix  dernières  cfpèces.  Je  foupçonne  qu'elles 
ny  entrent  pas;  mais  n'en  ayant  point  la  certi- 
tude ,  J'ai  dû,  jufqu'à  ce  que  d'autres  recherches 
aient  fixé  mon  opinion,  leur  conferver  la  place 
qu'on  leur  a  afiignée. 

Je  ne  mentionnerai  point  les  Tenlhrèdes  que 
Linné  nomme  Interci/s  ,  Rumicis  ,  U/ini ,  Pnmi  , 
Lonicerœ  &.  Capi-eœ  (Syjleni.  Nat.  ed.\2.,  tnm.  I , 
pag.  927  fi-paS;,  n'^K  So-S'Sj ,  quoiqu'il  les  ait 
mil'es  dans  une  divifion  répondant  aux  l'am- 
philies. 

La  première  de  ces  efpcces  paroît ,  à  raifon  de 
fes  antennes  &  de  quelques  autres  caraflères  ,  ap- 
partenir plutôt  à  ma  famille   des  Cinipfères.  La 
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cinquième  ,  on  celle  du  Chèvre-Feuille  ,  d'après 
le  delliu  que  Réaumur  donne  de  fes  antennes,  eit 
im  Hylolome.  Linné,  en  outre  ,  ne  la  décrit  pas  , 
&  cette  efpèce  ,  ainfi  que  celles  de  l'Ofeille  ,  de 
l'Orme,  du  Prunier,  du  Saule,  n'efl  guère  dif- 
linguée  ,  de  même  que  la  plupart  des  Pucerons  , 
que  par  la  dilférence  des  végétaux  où  elle  vit 
dans  l'on  premier  état.  Ce  naturaliîle  renvoie  aux 
Mémoires  &  aux  figures  de  Réaumur;  mais  en  vain 
y  chercheroil-on  ces  détails  defcriptifs  qui  peu- 
vent feuls  nous  éclairer  fur  la  nature  des  cf- 
pèces. 

Je  doute  auflî  que  les  Mouches  à  fcie  ,  dont 
Geollroy  a  compofé  fa  troifième  famille  ,  celles 
dont  les  antennes  ont  feize  articles  ,  l'oient  des 
Pamphilies.  Ces  derniers  infeftes  n'ont  pas  cette 
forme  et  roi  le  Sialongée  qu'il  donne  aux  Tenlhrèdes 
de  cette  divifion.  L'el'pèce  qu'il  appelle  Mouchc- 
à-Jcie  à  longues  antennes  efl  probablement  un 
Céphus.  Fourcroy  ( Ent.  Parif.  pars  2, ,  p.  5/8^  a 
augmenté  la  même  famille  de  trois  efpèces.  Celles 
qu'il  défigne  fous  les  noms  de  Longico/lis,  Prolnn- 
gata ,  doivent  être  rangées  avec  nos  Xiphidries 
ou  les  Urocères  de  M.  Jurine.  Sa  Mouche-à-fcie 
à  bouquet  (JertiJ'era)  ell  du  genre  Lophyre. 


Suite  de  rintroduction  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  insérées  vers  le  milieu  du  devant  de  la  tète,  sétace'es,  simples,  de  seize  à 
trente  articles. 

Lèvre  supéi-icure  ou  nulle  ou  point  apparente. 

Antcnnules  antérieures  beaucoup  plus  longues,  presque  sétacées ,  de  six  articles, 
dont  le  second  et  le  troisième  un  peu  plus  grands,  presque  cylindi'iques  -,  le  quatrième 
et  le  cinquième  obconiques  ;  le  dernier  plus  long,  plus  grêle  et  cylindrique  :  anten- 
nules  postérieures  de  quatre  articles ,  dont  les  deux  derniers  un  peu  plus  gros  ;  le 
terminal  ovalaire. 

Mandibules  grandes,  arquées,  croisées,  terminées  par  une  forte  pointe;  côté  interne 
ayant  une  incision  et  une  dent  robuste- 

Mâchoires  membraneuses,  arrondies  à  leur  extrémité,  unidentées  intérieurement. 

Lèvre  inférieure  profoudément  trifide. 

Ailes  supérieures  ayant,  i°.  deux  cellules  radiales  fermées,  dont  la  première  presque 
demi-circulaire;  a»,  trois  cellules  cubitales  complètes,  dont  la  seconde  et  la  troisième 
reçoivent  chacune  une  nervure  récurrente. 

Tète  grande,  presque  carrée;  abdomen  parfaitement  sessile,  ayant,  dans  les  femelles, 
une  tarière  en  scie  ,  logée  dans  une  coulisse  bivalve ,  sous  lanus  ;  côté  interne  des 
quatre  jambes  postérieures  garni  de  petites  épines. 


ESPÈCES. 


I .  Pamphiliè  tête-rouge. 

D'u7i  hleu-foncé  ;  la  tête  entièrement 
rouge  (la  femelle),  ou  rougeâlre  à  son 
extrémité  antérieure  (  le  mâle  )  ;  ailes 
noirâtres ,  avec  les  nervures  d'un  bleu- 
foncé. 

1.  Pamphiliè  cyanée. 

D'un  bleu  de  ciel  verdâtre  ;  tête  poi- 
lue ,  d'un  jaune  d'ochre ,  avec  une  grajide 
tache  d'un  bleu  de  ciel  verddtre ,  entre 
les  yeux  ;  ailes  un  peu  noirâtres ,  avec  les 
nervures  plus  foncées . 


3.  Pamphiliè  embrassée. 

D'un  bleu  de  ciel  tres-foncé  j  tête  et 
pattes  jaunes. 

4-  Pamphiliè  du  Bouleau. 

Fauve  ou  jaunâtre  ;  les  yeux,  le  cor- 
celet ,  son  segment  antérieur  excepté , 
et  les  derniers  anneaux  de  V abdomen 
noirs  ;  ailes  veinées  de  jaunâtre  ,•  une 
bande  noirâtre ,  avancée  en  angle  pos- 
térieurement ,  près  du  bout  des  supé- 
rieures. 


Suite  de  l'Introduction  ci  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 


PAMPHILIE.   (Insecte.) 


5.  Pamphilie  heureuse. 


Tres-noire  ;  télé  et  ahclomen  rouges  ; 
niles  jioirfàres ,-  cote  et  bout  des  anté- 
rieures blancs. 

6.  Pamphit.ie  à  pl.iie. 

Trcs-noire ;  télé,  le  milieu  de  son  som- 
met excepté,  pattes  et  dessus  de  l'abdo- 
men jaunes. 

"j.  PAsiniii-iE  oi-eilliardc. 

Tête  noire;  chaperon,  eoics  de  la  tête, 
au  dessous  des  yeux,  antennes,  abdomen 
et  pattes  jaunes. 

8.  Pamphilie  réticulée. 

7'éle  et  correlet  72oii's  ,  tachetés  de 
jaunâtre  ;  abdomen  d'un  rougedtre-pâle; 
ailes  mélangées  de  noinître  et  de  jau- 
nâtre. 

f).  Pamphilie  des  piés. 

Noire  ;  antennes  ,  pattes  et  des  taches 
diverses  sur  la  tête  et  sur  le  corcelct , 
jaunes  ;  bord  de  l'abdomen  faiwe  ;  ailes 
transparentes. 

10.  Pamphilie  entourée. 

Tres-noire  ;  des  taches  sur  la  tête  et 
sur  le  corcelet ,  et  bord  de  l'abdomen 
blancs. 

1 1 .  Pamphilie  champêtre. 

Noire;  antennes,  milieu  de  l'abdomen 
et  pattes,  leurs  cuisses  exceptées ,  jaunes  ; 
écusson  blanc;  ailes  transparentes,  avec 
une  teinte  jaune  ;  leur  extrémité  et  le 
stigmate  noirâtres. 

12.  Pamphilie  arlequine. 

Tres-noire  ;  antennes  roussecttres ,  de 
seize  articles  ,  dont  le  troisième  alongé  ; 
chaperon ,  des  taches  dii'crscs  sur  la  tête 


et  le  corcelet,  jaunes  ;  dessus  de  l'abdo- 
men ,  la  base  exceptée ,  livide  ,  avec  des 
taches  pciles  sur  le  bord  ;  ailes  presque 
transparentes  ;  stigmate  jaunâtre. 

i3.  Pamphilie  vide. 

Noire  ;  devant  et  cotés  postérieurs  de 
la  tête ,  bord  du  segment  antérieur  du 
corcelet ,  et  pattes  jaunes  ;  abdomen  d'un 
Jèiuve-pâle ,  presque  transparent,  avec  les 
deux  extrémités  noires  ;  antennes  rous- 
seâtres  ;  le  troisième,  article  guère  plus 
long  que  le  suivant. 

i4.  Pamphilie  damier. 

Tête  et  corcelet  mélangés  de  noir  et 
de  blanc;  abdomen  et  pattes  fauves  ;  des- 
sus des  cuisses  noir. 

i5.  Pamphilie  ceinturée. 

Tres-noire;  antennes  et  pattes  d'un 
fauve  -  clair  ;  deux  lignes  derrière  les 
jeux ,  épaules  et  écusson  blancs  ;  qua- 
trième et  cinquième  anneaux  de  l'abdo- 
men fauves  en  dessus;  ailes  transparen- 
tes,  sans  tache. 

i6.  Pamphilie  déprimée. 

y/ntennes  d'un  jaundlrefauve ;  tête  et 
corcelet  noirs,  tachés  de  jaune;  abdomen 
fauve;  pattes  d'un  fauve-jaune  ;  ailes  et 
leurs  stigmates  saj'ranés. 

ly.  Pamphilie  jaunâtre. 

Antennes  noires  en  dessus ,  fauves  en 
dessous;  tête  noire,  avec  une  tache  anté- 
rieure jaune  ;  corcelet  noir ,  avec  trois 
taches  fauves  sur  le  dos;  abdomen  jaune , 
plus  pale  sur  ses  bords;  pattes  jaunes. 

i8.  Pamphilie  campagnarde. 

Noire;  antennes  jaunes ,  avec  l'extré- 
mité noirâtre  ;  tête  et  corcelet  tachetés  de 
fauve  ;  abdomen  fauve ,  avec  le  dos  noi- 
râtre ;  pattes  fauves  ;  dessus  des  cuisses 
postérieures  noir  ;  ailes  jaunâtres  ;  stig- 
mate noir. 


Suite  de  l'Introduction  a  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes, 
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PyVMPHILIE.    (Insecte.) 


i().  P\MPniLiE  des  forets. 

Trcs-noire  ;  antennes  jaunâtres  ;  des 
taches  sur  la  t.éle  ,  écusson  et  pattes  jau- 
nes ;  ailes  transparentes  ;  sommet  île  la 
tête  inégal;  troisième  article  des  antennes 
guère  plus  long  que  le  suivant. 

20.  Pamphilie  des  arbustes. 

Antennes  et  corps  noirs;  une  ligne  au- 
devant  de  l'attache  des  ailes  et  l'écusson 
blancs;  Iroif^icme,  quatrième  et  cinqui'e/ne 
segniens  de  l'abdomen,  ainsi  que  les  pat- 
tes,  fauves  ;  ailes  transparentes. 

21.  Pamphilie  ponctuée. 

Tres-noire;  tête ,  corcelet  et  bord  de 
l'abdomen  tachetés  de  blanchâtre  ;  cuisses 
noires ,  avec  le  bout  blanchâtre  ;  ailes 
transparentes ,  avec  les  nervures  et  le  stig- 
mate noirs;  antennes  entièrement  noires. 

22.  Pamphilie  mi-partie. 

Très-noire  ;  base  des  antennes  ,  une 
tache  sur  le  front ,  et  pattes  jaunes  ;  ex- 
trémité postérieure  de  l'abdomen  jaune , 
avec  des  bandes  brunes  ;  ailes  noirâtres; 
une  tache  noire  sur  les  quatre  cuisses  an- 
térieures. 


23.  Pamphilie  alpine. 
Presque  linéaire ,  noire  ;  un  point  sur 
le  corcelet,  abdomen  et  pattes  jaunâtres. 

24-  Pamphilie  marquée. 
Pâle  ;  trois  taches  longitudinales  sur  le 
dessus  du  corcelet,  et  écusson  noirs. 

25.  Pamphilie  liémorrlioïdalc. 
Très-noire  ;  anus  fauve  ;  pattes  d'un 

fauve  jaunâtre,  avec  la  base  des  cuisses 
noire. 

26.  Pamphilie  du  Peuplier. 

D'un  bleuâtre  très-foncé ,  bouche,  an- 
tennules  et  jambes  antérieures  jaunes. 

2T.  Pamphilie  de  TEglanlier. 

Très-noire;  abdomen  linéaire;  pattes 
fauves;  les  postérieures  annelées  de  blanc 
et  de  noir. 

28.  Pamphilie  des  bois. 

D'uji  bleu  de  ciel  très  foncé  ;  abdomen 
entièrement  safrané  ;  ailes  noirâtres ,  les 
antérieures  aj  ant  la  côte  et  une  tache 
noires. 

2g.  Pamphilie  jaune. 

Jaune;  une  tache  fauve  sur  les  ailes. 


il"»  ■' 
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1.  Pamphilie  lùte-rouge. 

Patiphilius  erythrocephahis. 

Pamphilius  nigro-cœntleus,  capite  penitùs  (fe- 
Eiina  )  rubrn  vcl  anticè  (  mus  )  tejiaceo ,  alisjuf- 
(ts  ,  nervis  nigro-caeruleis. 

Pamphilius  erythroccplialus.  Latr.  Hijl.  nat. 
d's  Crujl.  &  des  Infecl.  tom.  l5.  p.  lOg.  n°.  I.  — 
(àen.  Criijl.  &  In/,  tom.  3.  p.  254- 

Ter.ihredo  eiylhrocephala  antennis  fetaceis , 
enrpore  cœruleo ,  capite  rubro.  Linn.  S;)Jî.  Nat. 
l'J.  12.  tom.  I.  pag.  g2(j.  /2^  4o-  — Faun.  Suce, 
e.d.  2.  n°.  l56o. 

Ljd<i  erytlirsceplwila  cœrulea  ,  capite  rubro. 
lADa.  Syjl.  Pyez.  p.  i\Ô. 

Tenthredo  erythrocepJiala.  Fabr.  Ent.  SyJI.  ein. 
i-im.  2.  pag.  121.  n".  66.  — Mant.  Inf.  tom.  l. 
p.  256.  n".  54.  —  Spec.  Inf.  t.  i.  p.  416.  n".  5i. 
—  Syjl.  Ent.  p.  320.  H".  53. 

Tenthredo  eTjthrocephala.  Vill.  Ent.  Linn. 
t>in   o.  p.  117. /z".  112. 

Tenthredo  erythmcephala.  Panz.  Faun.  Infecl. 
G.-nn.  7.  tab.  9.  —  Revif.  der  Hymenopt.  p.  49. 

Lydii  eryllu-ocepliala  cœrulea  ,  alisfufcis y  ca- 
p'fc  (Jenitneo)  rubro  ( mafculo  anticè  teflaceo). 
Ki.UG.  Acl.  Curiof.  Nalur.  1808.  Lyd.  Monogr. 
Sp-'c.  l(i. 

.Sif.z.  Inf.  tab.  \5.fg.  Il3. 

^jiH.EFF.  Icon.  Inf.  tab.  C)6.Jîg.  9. 

CIhrist,  Hymenopt.  tab.  t>\.Jig.  6. 

Elle  efl;  longue  de  cinq  lignes,  d'un  bleu-foncô, 
l'.iil.inle  ,  poinlillée  8t  un  peu  pubefcente.  Les  aii- 
ttiuics  Ibut  noires  ,  conipol'ées  d'environ  vina;(- 
qu.itre  arliclcs  ,  dont  le  troiiième  aulli  long  que 
le.s  deux  luivans  enlumble.  La  It'te  ell  moins  iné- 
gale que  dans  les  aulres  efpèces  j  celle  de  la  fe- 
111  .:11e  ell  d Un  rouge-fauve  ,  avec  le  bout  des  man- 
dibules noiràlre  ,  les  yeux  &  la  place  oli  lont  les 
petits  yeux  lilFcs,  noirs;  dans  le  màle^  la  bouche 
l'cule  ell  d'un  tuuve-jaunàtre  ou  leflacée.  Les  pattes 
antérieures  ont  les  jamijes  &  une  partie  de  l'e.x- 
trémité  lupérieure  des  cuiÛ'es  d  un  rouge-iauve. 
Les  ailes  lont  noirâtres,  avec  les  nervures  d'un 
bleu-foncé. 

Elle  le  trouve  en  Suède  &  en  Allemagne  ,  fur  le 
Piu  fauvage. 

Î5.  Pamphilie  cyanée. 
Pamphilius  cyaneus. 

Pamphilius  riiefcenti-cyaneus ,  capite  pilofo  , 
ochraceoj  macula  interoculari  virefcanti-cyaueâ , 
rnugnâj  ahs  Jucejcentibus ,  nervis  obfcurioribus. 

Mouclie-à-fcie  féticorne  à  tête  jaune.  Degker, 
Mem.  tom.  2.  p.  io58.  «".  53.  pi.  ^o.Jig.  19. 
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Zyda  cyanea  rire/lenti-cyanca  ,  capite  pilofo  , 
anticè  pnflicèque  ulrinquè  t'flnceo  y  <///.>•  albis. 
Klug.  Acl.  Curiof.  Nat.  1808.  Lyd.  Monogr. 
Spec.   17. 

Cette  efpèce,  fuivant  Degeer ,  efl  de  la  gran- 
deur d'une  Guêpe  ordinaire.  Son  coi-ps  efl  d'un 
blcii-verdàlre  ou  couleur  d'acier,  devenu  bleu  par 
le  feu  &  luifan!.  Les  antennes,  un  peu  plus  lon- 
gues que  la  moitié  du  corps,  font  noires,  félacées, 
cornpofées  de  vingt-quatre  à  vingt-cinq  articles  , 
dont  le  premier  &  le  fécond  beaucoup  plus  gros  , 
&  don;  le  troilième  alongé.  La  tète  efl  veine,  d'un 
jaune  d'ocLre  ,  avec  une  grande  tache,  de  la  cou- 
leur du  corps  ,  entre  les  yeux,  qui  font  bruns.  Les 
ailes  ont  une  légère  teinte  de  bruu,  &  leurs  ner- 
vures font  plus  foncées. 

Cette  clpèce  habile  la  Suède;  mais  elle  y  eft 
fort  rare,  Degeer  n'y  en  ayant  trouvé  qu'un  feul 
individu  ,  &  qui  étoit  une  femelle.  Ce  naturalifle 
avoit  i)ris  cette  efpèce  pour  la  Tenthrède  à  tête 
rouge,  Erythrocephala y  de  Linné. 

3.  Pa.mphilie  embraffée. 

Pamphilius  amplectus. 

Pamphilius  alro-cyaneus  ^  capite  pedibufqite 
Jlai>is. 

Lyda  amplefla  ati-o-cyanea  ,  capite  pedibufque 
Jlavis.  Fabr.  Syfl.  Pyez.  p.  \6.  n°.  \6. 

Lyda  amplefta  atro-cyanea ,  capite  pedibuf 
que  Jlai>is.  Klug.  Acl.  Curiof.  Natur.  1808.  Lyd. 
Monogr.  Spec.  20. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Pamplulie 
champêtre.  Son  corps  ell  d'un  bleu  de  ciel  très- 
foncé.  Ses  antennes  font  noires.  Sa  tête  ell  junnâ- 
Ire,  avec  une  ligne  très-noire  ,  large  &  verticale. 
Son  corcelet  a  de  chaque  côté  ,  en  devant  ,  un 
point  jaunâtre.  L'abdomen  eft  dépHraé  &  plan.  Les 
pattes  font  jaunâtres.  Les  ailes  font  grandes  ,  & 
iemblent  enilîrafl'er  le  corps  :  de  là  forigine  du 
nom  fpécificpie. 

Elle  a  été  apportée  de  la  Caroline  par  M.  Bofc. 

4-  Pamphilie  du  Bouleau. 

Pamphilius  Betulœ, 

Pamphilius  r.ifus  vel  luteus ,  oculis  ,  thorace  , 
ffginento  antico  excepto  ,  abdtiminifjuefegmen- 
tis  ultimis  ,  nigris;  alis  flavo-renojis  ;  anticis  , 
apiceni  ante,JaJciâfufcâ,poflicè  uniangulatâ. 

Pamphilius  Betulœ.  Latr.  Hifl.  nat.  des  Cnifl. 
S'  des  Inf  tom.  i3.  p.  140.  n°.  6.  —  Gen.  Ctufî. 
&  Inf  tom.  5.  p.  204. 

Tenthredo  I5elula;  antennis  fetaceis ,  corpore 
rubro  f  thorace  ,  ano  ,  oculis  nigris;  alis  pofUcé 
fufcis.  Likn.  Syjl.  Nat.  éd.  13.  tom.  l.  pag.  927,- 
n'\  ^j. —  Faun.  Suec.  éd.  a.  n".  i563.. 
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Mouclie-à-fcie  féticonie  ,  rouJe  ,  à  tl<  n-ièie 
noir.  Dec.  lUein.  toin.  a.  p.  loôg.  «".  04.  pi.  40. 
Jîg-  21. 

Z>(/ti  Betul»  rubra ,  tlioiace ,  ann  ocuHJ'quv 
ni  gris  j  a/is  pojîicè  JuJ'cis.  Fabr.  S^J'cin.  Pjcz. 
p.  44.  n".  8. 

Tenthredo  Bciulce.  Fabr.  i"?!/.  5iy7.  £■/«.  /o/«.  2. 
p<ig.  122.  7j°.  ya.  —  Mant.  Inf.  tniii.  i.  /'Cif-  25C. 
n".  60.  —  L^^er.  Inf.  tom.  i.  /^«é"-  ^-'y-  ""■  "^Z"  — 
ifiy/.  £«/.  p.  024.  72°.  58. 

Tenthredo  Betulœ.  Schrank  ,  Enwn.  Inf.  Aufu: 
n".  690. 

Tenthredo  Betulœ.  Vill,  £«/.  Linn.  tom.  3. 
;>.  120.  7J°.  119. 

Tenthredo  Betulœ.  Ross.  Faun.  Etr.  tom.  2. 
p.  32.  77°.  734-  éd.  Illig.  tom.  2.  /;.  48. 

Cephaleia  Betulœ.  Panz.  Faun.  Injecl.  Gerin. 
87.  tai).  18.  —  Rei>if.  derHymenopt.  p.  5o. 

Lyda  Betulae  lutea ,  thonice  anoque  nigris , 
alisj'ujcis ;  dijco  hyalino  ,  Jlcu'o-DenoJ'o.  Klug  , 
Act.  CurioJ".  Nittur.  I008.  Lyd.  Monugr.  Spec. 
n".  3. 

Son  corps  eft  long  d'environ  fi.\  lignes  ,  d'un 
f.uive-pàle  ou  d'un  jaune  clair  &  Inifant.  Les  an- 
tennes font  de  fa  coaleur,  un  peu  plus  courles  que 
lui  ,  &  corapofdes  de  \'ingl-quatre  à  vingt-cinq 
arùcles ,  fuivant  Degeer.  J  eu  ai  compté  viiigl-fept 
fur  un  individu  maie.  Le  troifième  elt  prefque  de- 
là longueur  des  deux  fuivans  réunis.  Une  jiartie 
des  mandibules ,  les  yeux  &  l'efpace  occupé  par 
les  petits  yeux  liffes  font  noirs.  Le  milieu  du  déf- 
ias de  la  tête  eft  coupé  longitudinalcment  par 
deux  lignes  enfoncées  &  profondes  ,  qui  comm.eii- 
cent  derrière  les  antennes.  Le  fegmeut  antérieur 
du  corcelet  efl  de  la  couleur  du  corps  &  pubef- 
cent  j  mais  fon  fécond  fegment ,  le  mélalliorax  , 
l'origine  de  l'abdomen  ,  fes  trois  derniers  anneaux 
&:  la  poitrine  font  noirs.  Les  pattes  font  entière- 
ment de  la  couleur  du  corps.  Les  ailes  font  tranf- 
pareutes  ,  avec  une  teinte  &i  les  nervures  jaunâtres 
depuis  leur  naiffance  jufque  près  du  bout  ;  les  fu- 
périeiu'es  ont,  près  de  cette  extrémité,  une  bande 
noirâtre,  tranfverfe,  allez  large,  avancée  en  angle 
poflérieurement,  &  fur  laquelle  on  diftingue  une 
petite  raie  blanche.  Leur  extrémité  ou  leur  bord 
terminal  efl  fans  couleiu-.  Le  bout  extérieur  des 
ailes  inférieures  eft  lavé  de  noirâtre. 

Elle  fe  trouve  en  Europe  ,  fur  le  Bouleau  ;  elle 
efl  très-rare  aux  environs  de  Paris.  Je  l'ai  prife 
dans  la  forêt  de  Bondi. 

5.  Pamphilie  heureufe. 

Pampjiilius  Jàujhis, 

Ptnnphilius  ater ,  capite  abdomineque  nibris; 
*lis  Jiijcis ,  anticis  margine  apicequc  a'bis. 
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LyJd  faufîa  atrd ,  cnpite  ahdovnncque  ntbrisj 
alis  fujcis,  anticis  margine  apiceque  ulb.s.  Kluc, 
Acl.  Curinf.  Natur.  1808.  Lyd.  Monogr.  Spec.  10- 
tab.  j.Jig.5. 

Cette  efpèce  efl  longue  do  pris  de  cinq  lignes. 
Ses  antennes  font  noires,  avec  le  Iroifième  article 
alongé.  La  tête  efl  rouge.  Le  corcelet  e't  noir,  avec 
le  fegmeut  antérieur  rouge.  L'abdomen  efl  de  cet:* 
couleur  ,  avec  les  deux  premiers  fegmens  &l  l'anu» 
noirj.  Les  pattes  font  rougcàlrcs.  Les  ailes  font 
noii-àlres.  La  côte  &  l'exlrémilû  des  fupérieure* 
font  blanches  ou  Iranfparcnles  ,  Si  fans  c;  iileur. 
Le  fligmate  efl  noir. 

Elle  fe  trouve  aux  envirous  dt  Viiinne  ca  _lu.- 
1  riche. 

6.  Pajiphilie  à  pLiie. 

P.^MPHIT.IU.<l  pliigiatus. 

Paniphilius  ater,  capite ,  j'erticis  rncc'io  ex.» 
cepto  ,  pedibus  iibdoiiiinij'que  dorjb  luteis. 

Lydti  plagiata  afra  ,  cap:te ,  ptrticis  niedio  e.t^ 
ceptn ,  pedibus  (il'doininifque  d'jrfo  luteis.  Klug, 
Ad.  Curiof.  Natur.  if'iofi.  Lyd.  Monogr..  Spec.  il. 
tcib.  'J.Jig.  0". 

Elle  efl  longue  de  quatre  lignes,  d'un  noir-ia-!. 
tcnfe  ,  avec  la  tête,  ion  foinmel  excepté  ,  le  fer- 
ment antérieur  du  corcelet,  une  grande  partie  du 
deflus  de  l'abdomen  ,  au-delà  de  fa  baie  ,  &  le» 
pattes  d'un  jaune  un  peu  fauve.  Les  antennes  fonê 
noires,  divifées  en  un  grand  nombre  d'articles, 
dont  le  troifième  plus  long  que  les  fuivans.  Les 
ailes  fout  brunes,  avec  le  fiigmate  noir. 

On  la  trouve  à  Baltimore,  dans  l'Amérique  IVp- 
tentrionale. 

7.  Pamphilie  oreilharde. 

P.4MPHILIVS  auritus. 

Pamphilius  ater,  clypeo ,  genanim  macula  , 
antennis  ,  abdomine  pedihuj'que  Jlai'is. 

Lyda  aurita  atra ,  capitis  clypeo  maculJque. 
genanim  ,  antennis ,  pedibus  abdomineque JltH'is . 
Klug,  ,4c?.  CunnJ.  Nat.  1808.  Lyd.  Monogr.  Spec. 
6.  tab.  y.Jrg.  3. 

Elle  eft  longue  de  cinq  lignes  ,  très-noire  ,  avec 
les  antennes  ,  le  chaperon  ,  les  côtés  inférieurs  de 
la  tête  ,  le  bord  pofléricur  du  premier  f  gnien;  d'i 
corcelet ,  l'abdomen  ,  à  l'ocentiou  du  deflus  dis 
deux  premiers  fegmens  &  du  milieu  du  troifième  , 
jaunes.  Les  pattes  font  aufîi  de  cette  couleur.  Lis 
ailes  lont  tranfparentes ,  avec  les  nervures  &  Ij 
ftigmate  jaunâtres.  Le  troifième  article  des  antennes 
elt  un  peu  plus  louu;  que  le  fuivant. 

L'individu  reprélenlé  par  M.  Kliig  eft  un  mâle  , 
&  qui  appartient  peut-être  à  quelqn'cfpéce  décrite 
fous  un  autre  nom.  J'ai  reçu  des  environs  de  Lvja 
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nue  Parnplnlic  du  in.'rae  Icxe ,  &  qiii  ne  diiïèrc 
eU'enlii'lk-iEC'ut  de  celle  dont  je  viens  de  parler, 
qu'eu  ce  que  le  premier  article  des  antennes  &  les 
cuiÛ'es  ont  uiic  taclie  noire  ,  &  que  le  i'ommet  lie 
la  tête  a  quelques  points  jaunes.  Ses  antennes  l'ont 
compofces  d'une  trentaine  darlicles,  dont  le  troi- 
fiènic  ulougé.  Le  jaune  du  defl'ui  de  l'abdomen  ell 
coup(î  au  milieu  par  une  raie  uoiie.  Cet  individu 
/'eroit-il  le  mile  de  la  Pamplailie  des  prés  'r*  La  del- 
cription  que  FaLncius  a  donnée  de  cet  inlefle  sy 
applique  allez  bien. 

iVL  Klilg  avit  eu  de  Vienne  en  xiutriclie  la 
Paniphilie  oreilliarde. 

8.  PiMPiuLiE  réticulée. 

P.iUPHiLiv  s  rcliculatus. 

PampJn/nis  capitc  thoraceqiie  nigris  ,JlaviJo- 
macitliilis  y  ubdoinine  palUdo-rubeJcente ,  alu 
Jhfcojhwidoque  parus. 

TeiHhredo  reticulata  antennh  Jitaceis ,  alis 
palltdojitjhoque  rariis;  xenis  elefatis^  albis ,  m- 
iku/atis.  LiNN.  SjjL  Nai.  cd.  13.  tom.  i.  p.  i)2-. 
n".  46".  —  Faun.  Siiec.  éd.  2.  n°.  i564- 

Tenth'-edo  reticidata.  Yill.  Ent.  Linn.  tom.  3. 
p.  120.  n",  118. 

Ccphalcia  Clarkii.  Jur.  Nouv.  Métli.  de  clajjcr 
fes  Hyniéitopt.  p.  (iy.  pi.  7.  Gen.  7.  Feuiina. 

J.yda  reliculata  alis  pailido  Jlijcoque  rariis ; 
i'cuii  elevatis  ,  albis,  reticulatis.  Klug  ,  Acl.  Cur. 
Niit.  1O08.  I.jd.  Monogr.  Spec.  i. 

Elle  ell  un  peu  plus  grande  que  la  Parnplnlic  du 
Bouleau.  Ses  antennes  l'ont  noires  ,  .&  compolées 
d'un  grand  nombre  d'articles  ,  dont  le  troilicnic 
beaucoup  plus  long.  La  tête  ell  noire,  avec  le  clia- 
pevon ,  deux  lignes  de  cliaque  côté,  renlerinant 
les  yeux  ,  &  deux  taches  fur  le  fommet ,  d'un  jau- 
ndlre-pàle.  ('es  lignes  &  ces  taches  le  réuniH'cnt 
au  bord  pollérieur  de  la  tête.  Le  coreelet  ell  noir, 
avec  le  rebord  antérieur  jaunâtre.  L'abdomen  ell 
rougeùlre  ou  jaunâtre ,  avec  une  grande  tache 
anale  ,  commune  aux  deux  l'urfaces  ;  &  lix  autres 
taches  ,  mais  petites ,  télragoncs  ,  dilpolées  deux 
par  deux  ,  lur  trois  rangées ,  &.  fiiuées  près  de  l'ex- 
trémité poftérieure  du  ventre,  noires.  Les  pattes 
font  de  celle  couLur.  Les  ailes,  depuis  leur  uaif- 
l'ance  jufqii'aux  deux  tiers  de  leur  longueur,  out 
une  teinte  jaunâlre  ,  avec  des  taches  d'un  noirâtre 
un  peu  violet ,  formant  au  milieu  une  bande  tranl- 
verl'e  ,  &  toutes  coupées  par  des  nervures  jaunâ- 
tres. I^e  reliant  de  l'aile  &.  fes  nervures  pollérieures 
font  d'un  noiràtre-violet.  Le  bord  terminal  des 
^iles  fupéricurcs  efl  fans  couleur  ,  &  paroit  blanc. 

Cette  jolie  efpèce  le  trouve  plus  parliculiére- 
jnent  au  nord  de  l'Europe  5  elle  a  été  prife  au  pied 
du  Jura  par  M.  Clark,  &.  J\L  lîliig,  célèbre  uatu- 
V.iliilc  de  Berlin,  me  l'a  envoyée. 
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9.  pAMpniLiE  des  prés. 

P^MPiiTLlu.s  pniten/is. 

Pawphil/us  nigcr,  anlennis ,  pedlbus  ,  capitis 
tlioracifque  maculis  variis ,  Jlafis  y  abdomiriis 
inarginej'erntgiiieo  ,  alis  hyaliiiis.  ' 

Lyda  pratcnfis  capite  thoraceque  jii'gro  Jlai'o- 
quc  rariis  ,  abdomine  tiigm ,  inaiglnejhrnigmeo. 
Éabd..  jTiy/.  Pyez.  p.  45.  n".  10. 

Tenthredo  pralenjis.  FiBB..  Ent.  Syjl.  cm.  i.  3. 
p.  123.  71".  14. 

Lydii  pralcnfis  capite  thoraceque  nigmjlafo- 
<iue  rariis ,  abdomine  nigro  ,  margiac  J'crni giiieo . 
Klug  ,  .4c7.  Curiof.  Nutur.  1808.  Lyd.  Monogr. 
Spec.  4- 

Tenthredo  vafra  aniennis  fetaceis ,  capite  nigro 
alboque  vnriegato  ,  pedibus  tcjlaceis.  Linn.  Jijr/?. 
Kat.  éd.  12.  tom.  i.p.  927.  n°.  45.? 

Lyda  vafra  capite  nigro  alboque.vario ,  pedibus 
tejlaccis.  Fabr.  S\Jl.  Pyez.  p.  44-  ^°-  6-  ■ 

Tenthredo  vafra.  FjipR.  Ent.  Syfl.  em.  tom.  2. 
/).  123.  n".  71- V  — Mant.  Inf.  tom.  i.  pag.  350'. 
n".  59. 'î*  — Spec.  Inf.  tom.  1.  p.  417.  n".  50'.?  — 
S\Jl.  Ent.  p.  334.  n".  27.  ? 

Tenthredo  rqfra.  Yihh.  Entom.  Linn.  tom.  3. 
p.  119.  n°.  117.  ? 

Tenthredo  Jlellata.  Christ,  Hymenopt. p.  458. 
tab.  Si.Jig.  4. 

ScUiEFF.  Icon.  Inf.  tab.  ^^.Jig.  8.  9. 

Elle  a,  d'après  Faliricius  ,  le  port  &  la  taille  d  C 
la  Pampliilie  champêtre.  Ses  antennes  font  jaunes, 
avec  le  premier  article  noir.  La  ti-le  &  le  coreelet 
font  mélangés  de  noir  &  de  jaune.  L'abdomen  eft 
déprimé,  plan,  largement  bordé  de  fauve,  U  jau- 
nâtre en  dell'ous.  Les  ailes  font  tranfpareiites  ou 
couleur  d'eau.  Les  pattes  font  jaunes. 

Les  figures  de  Chrill  Si  de  Scba^fler  ,  citées  plus 
haut,  paroillent  convenir  à  celte  efpèce,  ainfi  que 
l'avoit  déjà  remarqué  W.  Kliig.  Le  piêine  natura- 
lifle  y  rapporle  encore  la  Tenthrède  la/ra  de 
Linné;  niais  j'ai  quelques  doutes  fur  la  jufleife  de 
cette  application  ,  la  defcription  que  Linné  a  don- 
née de  celle  efpèce  étant  Irop  coacife.  Suivant 
lui,  luTenllirède  rufée ,  tqfra,  reifémiîle  beau- 
coup à  la  Tenthrède  réticulée  ;  mais  elle  ell  un 
peu  plus  petite.  La  tête  prélente  la  même  con- 
venance de  rapports  ;  les  cotés  de  l'écuiî'on  font 
jaunes.  Les  ailes  font  noirâtres  &  ians  tache.  Le» 
pattes  fout  leftacéffs  ou  d'un  fauve-jaimâlre ,  &  non 
pas  noires.  La  couleur  des  anlenues  84  celle  de  l'ab- 
domen ne  font  poinl  indiquées  dans  celte  defcrip- 
tion. La  fiinililude  que  Linné  trouve  entre  cet  in- 
feéle  &:  la  Tenihrèdc  réticulée  pourroil  faire  foup- 
conner  que  ces  parties  du  coi-ps  fout  également 
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colorées  dans  l'une  &  l'aulre  efpèce;  mais  il  s'en- 
fuit toiijoiu's  que  la  dcrcription  eft  ambisriië. 

La  Pamphilie  des  prés  le  Irouve  en  Alleinagne. 

M.  Jiiiine  piéfume  {Noia'.  Méth.  de  clalJi'rles 
Ilyinénopt.  pag.  67)  que  la  Lyile  cLampêlre  de 
Fabricius  ell  le  mâle  de  celte  ei'pèce.  M.  Kliig  elt 
d'iiu  autre  feutiment,  puifqu'il  luit  à  cet  égard 
Fabricius.  Il  paroît  mèiue  que  l'individu  de  la 
Lyde  cluimpétre  ,  dont  il  donne  la  ligure  ,  eft  une 
femelle.  Si  cela  eft,  toutes  les  diilicultés  font 
levées. 

10.  Pamphilie  entourée. 

Pamphilius  cirvumcinctus. 

Pamphilius  ater,  capitis  ihoracifque  maculis  , 
ahduniinis  margine  albis. 

Lydu  circumcinfta  atra ,  capitis  thoraci/ljue 
maculis ,  abdiiminis  margine  albis.  Klug  ,  Acl. 
Curiof.  Natur.  1808.  Lyd.  Monogr.  Spec.  l5. 

Elle  eft  trcs-voifine  de  la  Pamphilie  des  prés; 
niaij  elle  s'en  éloigne  par  la  couleur  de  fes  anten- 
nes ,  q>ii  font  noires ,  &  par  celle  des  taches  de  la 
têle,  du  corcelet  &  du  hord  de  l'abdomen,  qui  font 
blancs. 

Elle  fe  trouve  en  Géorgie ,  dans  l'Amérique  fep- 
tenlrionale. 

II.  P.'VMPHii.iE  champêlre. 

Pamphilius  campejlris. 

Pamphilius  niger ,  antennis  ,  abdonvnis  me- 
dio  pedibuj'que  ,  Jemoribus  exceptis  ,  lutejs;  Jcu- 
tcllo  ulho  ,  alis  Jiavo-hyalinis  ,  apice  Jîigmate- 
que  J'uJ'cis. 

Lyda  campellris  nigiu ,  abdomine  deprejjo  , 
ffginentis  quatuor  rujis  ,fcutello  albo.  Fabh.  S\Jl. 
Pyez.  p.  43.  n".  9. 

Tenthredo  campejlris.  Fabr.  Enio/n.  Syjl.  em. 
tom.  2.  p.  122.  n".  73. 

lyda  campeftris  abdomine  luteo  ,  apice  nigro  , 
alis  Jlavo  -hyalinis  ,  apice  Jliginateque  _fujcis. 
Klug  ,  Acl.  Curiof.  Natur.  1808.  Lyd.  Monogr. 
Spec.  2.  tab.  J.^g.  2. 

Tenthredo  hieroglypliica.  Christ  ,  Hymennpt. 
p.  459.  tab.  Sï.Jig.  5. 

Fabricius  &.  M.  Kliig  rapportent  à  cette  ef- 
pèce la  Tentlirède ,  à  laquelle  Linné  a  donné  le 
lucine  nom  ;  mais  comme  il  l'a  placée  dans  la  di- 
vifion  de  celles  dont  les  antennes  font  de  Icpt  arti- 
cles ,  je  ne  puis ,  malgré  des  convenances  géné- 
rales de  couleurs  ,  allez  oi-dinaires  dans  cette  fa- 
mille ,  admeUre  une  telle  f)'nonymie. 

La  Pamphilie  champêtre  a  la  taille  &.  la  forme 
de  celle  du  Bouleau.  Son  corps  eft  noir.  Ses  an- 
tennes font  jaunes.  Au-devant  de  chaque  œil  ell 
ILJl.  Nat.  Iiif.   Tome  Vlll. 
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rni  point  de  la  même  couleur.  Le  corcelet  a  deux 
petites  taches  blanches,  une  près  du  milieu  du 
fegraent  antérieur,  &  en  forme  de  cœur;  l'aulre 
carrée  &  près  de  l'écuflon.  L'aljdomen  eft  d'un 
jaune  un  peu  roufléâtre,  avec  Us  premiers  anneaux 
Sï.  les  derniers  noirs.  Suivant  Fabricius,  la  couleur 
jaune  ou  fauve  (car  il  varie  fts  expreilions  )  af— 
fetle  le  fécond  anneau,  les  trois fuivans  &  le  bord 
du  fixicme.  Les  pattes  font  jaunâtres  ou  roullcâ- 
tres,  avec  les  cuiifes  noires.  Les  ailes  font  h'auf- 
parentes  ,  lavées  de  jaunâtre  ,  avec  le  ftigmate  8t 
rextrémilé  noirâtres. 

Elle  le  trouve  en  Allemagne. 

12.  Pamphilie  arlequine. 

Pamphilius  hijlrio. 

Pamphilius  ater,  antennis  rujefcenlibus  ,Je.r- 
decim  articulis  ,  tertio  elongato;  clypeo  ,  capitis 
thoracifque  maculis  variisjlanis ;  abdomine  fu- 
prà  ,  bajï  excepta  ylii'ido^  maculis  marginalibus 
p  allidis ,  alis Jubhyalinis  ,  Jligmate  Jlavefcente , 

Cette  efpèce  eft  très-voifîne  de  la  Pamphilie  des 
prés  &.  de  celles  que  je  nomme  mi-partie  &  dépri- 
mée; elle  eft  longue  de  cinq  lignes  &  demie ,  &  a 
la  forme  de  la  Pamphilie  du  Bouleau.  Son  corps 
ell  noir  &luifant.  Ses  antennes  ,  un  peu  plus  cour- 
tes que  dans  les  congénères ,  font  d'un  roufteâtre- 
pâle  ,  compofées  de  feize  articles,  dont  le  premier 
un  peu  jaunâtre  ,  le  troifième  aufli  long  que  les 
deux  fuivans  enfemble  ,  &  les  derniers  d'un  rouf- 
feâtre  plus  obfcur.  Les  mandiJuiles  font  roufleâ- 
tres  ,  avec  une  tache  noirâtre  vers  leur  milieu.  La 
tête  eft  grofl'e  &  poni:luée.  Ses  côtés  inférieurs, 
fon  bord  pollérieur ,  le  chaperon  &  la  majeure  par- 
lie  du  front  font  jaunes.  Le  milieu  du  chaperon  , 
jufqu'un  peu  au-delà  de  l'ongine  des  antennes  ,  ell 
élevé  en  une  carène  peu  faïUante  &.  écralée.  La 
couleur  jaune  du  front  ell  divifée  en  trois  grandes 
taches ,  dont  une  de  chaque  côté ,  le  long  du  bord 
interne  des  yeux ,  &  dont  l'autre  au  milieu  &  échan- 
crée  au  bout.  Les  efpaces  qu'elles  occupent ,  font 
élevés;  celui  du  milieu  a  un  gros  point  enfoncé  & 
noir.  Le  vertex  a  deux  filions  bien  marqués  &  pro- 
fonds :  fur  chaque  fillon  eft  placée  une  tache  jaune 
&  bifide  ,  ou  formée  de  deux  petites  lignes.  Les 
angles  poftérieurs  de  la  têle  font  jaunes  ,  avec  une 
tache  noire.  Les  yeux  font  d'un  )n-un-foncé.  Le 
fegment  antérieur  du  corcelet  eft  fortement  bordé 
de  jaune  ;  le  fécond  ou  le  dos  a  quatre  taches  de 
la  même  couleur  ,  dont  deux  latérales  &  près  des 
ailes;  la  troifième  en  devant,  &  ayant  la  forme 
d'un  cœur  Irès-évafé;  la  quatrième  oppolée  à  la 
précédente  ,  &  Ctuée  près  de  l'écuflon.  L'abdôinf  u 
eft  court,  large  &  très-aplati  :  fon  deflbus  eft  noirj 
mais  le  delfus  ,  à  commencer  au  fécond  anneau  , 
eft  livide  ou  d'un  jaunâtre  un  peu  roufléâtre.  La 
plupart  de  ces  fegmens  ont  une  ride  tranlverlale , 
&  le  bord  pollérieur  de  quelques-uns  eft  plus  foncé. 
S  s  s  s 
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■Les  côt(?s  du  ventre  ont,  tant  en  deffiis  qu'en  dcf- 
fous  ,  des  taches  plus  pâles  ou  jaunâtres.  Le  dél- 
ions du  corps  en  offre  quelques  autres  de  la  même 
couleur ,  dont  deux  plus  remarquables  ,  en  forme 
de  lignes  ,  liîudes  iur  la  poitrine  ,  une  de  chaque 
coté,  &  deux  près  du  milieu  du  bord  pollérieur 
de  1  avant-dernier  fegmeut.  Les  pattes  fout  en 
entier  d'un  jaune-pâle.  Les  ailes  ont  une  foible 
teinte  jauuâlre  :  c'eft  auffi  la  couleur  de  leurs  ner- 
vures &  du  lligmate. 

Elle  le  trouve  aux  environs  de  Paris. 

10.  Pamphilie  vide. 

P-4MPHILIUS  inanitus. 

Pamphilius  niger ,  capile  anlicè  &  pq/Iicè 
utnnquè ,  fegmenti  antici  thoracts  ntargine  pedi- 
bufijue  JUwis  j  abdomme  pallidàjuho  ,  fubdia- 
phano  ,  hiiji  apiceque  Jiigris;  iinlennisjuiwejien- 
iibus ,  articula  tertio  fequeuti  vijc  longiore. 

■  Pamphilius  inanitus.  Latr.  Gen.  Cntjl.  &  I/tf. 
iom.  3.  p.  235. 

Tenthredo  \n\xni\d.  nigra  ,  antennisjtih'is  ,  fe- 
taceisj  ahdoijiinejuh'o ,  diaphano;  apice  riigio. 
YiLL.  Ent.  Linit.  tom.  5.  p.  I25.  n°.  "h-j.  Lab.  7. 
Jig-  21. 

Lyda  inanis  capite  anticè  pojîiccque  lUrinquè, 
ahiruin  Jligmate  pedibufque  pallidis  ,  al^doininis 
medio  rujo.  Klug  ,  Ad.  Curiof.  Nat.  1808.  Lyd. 
Monogr.  Spec.  i5. 

Elle  a  un  peu  plus  de  quatre  lignes  de  long.  Ses 
îiilennes  font  d'un  fauve-clair  ,  compofées  d'un 
grand  nombre  d'articles ,  dont  le  troifièine  à  peine 
plus  long  que  le  fuivant.  Le  corps  eft  noir.  La  tête 
fil  ponctuée.  Son  chaperon  ,  jufqu'à  l'origine  des 
antennes,  eft  jaune,  &  a  au  milieu  une  carène 
aiguë  ,  qui  fe  termine  à  nue  éminence  frontale,  &. 
divifée  eu  deux  pur  un  enfoncement.  Le  verie.»:  a 
deux  filions  profonds  :  fon  extrémité  pollérieure 
ollre  une  ligne  jaune  ,  arquée  ou  fuivant  le  con- 
tour de  la  tête,  à  partir  des  yeux  ,  &  interrompue 
au  milieu.  Les  yeux  font  noirs.  Le  bord  poltérieur 
du  premier  fegraent  du  corcelet  &  l'attache  des 
ailes  font  jaunes.  L'abdomen  efl  d'un  fauve-jau- 
nâtre ,  avec  le  premier  anneau  &.  les  deux  ou  trois 
derniers  noirs.  Vu  :i  la  lumière  ,  il  paroit  comme 
vide.  Les  pattes,  à  l'exception  du  premier  article 
des  hanches,  font  d'un  jaune-pàle.  Les  ailes  font 
ti-ani'parenles ,  avec  les  nervures  &  le  fligmate  d'un 
roulTeâlre-clair.  J'ai  fait  cette  defcription  fui-  une 
femelle. 

.  Les  individus  que  je  préfume  être  les  mâles  font 
un  peu  plus  petits  &  plus  alongés.  Le  premier  ar- 
ticle de  leurs  antennes  eft  jaunâtre.  Le  ded'us  de 
r.abdoiiien  eft  noir  ,  avec  le  quatrième  &  le  cin- 
quième anneau  en  entier,  les  angles  poltérieurs 
du  iroili.'uie  ,  les  côlés  des  derniers  &  l'extrémité 
auiuie  roulleàtres.  Le  ventre ,  les  côtés  de  la  poi- 
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Ivine  &.  les  pattes  font  d'un  jaune-pàle.  Ces  ini- 
vidus  reffemblent ,  pour  le  relie  ,  à  la  femelle. 
Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Lyon. 

14.  Pamphilie  damier. 

Pamphilius  teJJ'elutus. 

Pamphilius  capite  thoraceque  albo  nigroque 
variis ,  abdomine  pedibujque  rubris  ,  Jcmoribus 
Juprà  nigris. 

Lyda.  teffelata  capite  thoraceque  albo  nigroque 
variis,  abdomine  pedibujque  rubris ,Jèri>oribus 
Juprà  nigns.  Klug  ,  Acl.  CurioJ.  Nat.  i5o8.  Lyd. 
Monogr.  Spec.  7.  iab.  'J-Jig-  4- 

Elle  cil  un  peu  plus  grande  cple  la  Pamphilie 
arlecjuine  ,  &  lui  rellemble  beaucoup.  Les  anten- 
nes font  jaunâtres  ,  avec  du  noir  fur  le  premier 
article.  La  tête  &  le  corcelet  font  noirs,  avec  des 
taches  blanches  ,  difpofées  à  peu  près  de  la  même 
manière  que  les  taches  jaunes  de  la  Pamphilie 
arlequine.  L'abdomen  cfl  rouge  ,  avec  les  deux 
premiers  anneaux  noirs.  Les  pattes  font  rouges, 
avec  le  deflus  des  cuifl'es  noir. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Géorgie  ,  en  Amérique. 

15.  Pamphilie  ceinturée. 

Pamphilius  cingulatus. 

Pamphilius  ater ,  antennis  pedibujque  dilulè 
rii/is  ,  linenlis  duabus  pone  oculos  ,  Jcapulisjcu- 
telloque  albidisj  abdoiiiinis  jeginentis  quarto  & 
quitilu  Jiiprà  rii/isj  alis  hyalinis ,  immaculatis. 

Elle  efl  un  peu  plus  grande  que  la  Pamphilie 
pon£luée  ,  légèrement  pubefcente  &  d'un  noir-lui- 
fant.  Les  antennes  font  compofées  d'environ  vingt- 
deux  articles  ,  dont  les  deux  premiers  nous  ,  &.  les 
autres  d'un  fauve-pâle.  Les  derniers  font  un  peu 
plus  obfrurs  ,  &  le  troiCème  ell  fort  long.  Les  pal- 
pes font  d'un  fauve  irès-pâle.  IjBs  mandibules  font 
roufl'eâlres  ,  avec  la  bafe  plus  pâle.  La  tête  cil  très- 
pontiuée.  Le  milieu  du  chaperon  efl  foiblement 
relevé  en  carèue.  L'extrémité  fupérieure  du  front 
cil  un  peu  rabotcule  ,  ê".  divilée  ,  ainfi  cpe  le  ver- 
tex  ,  par  deux  lignes  profondément  imprimées  8t 
longitudinales  ;  elles  font  réunies  ,  derrière  les 
petits  yeux  tilles ,  par  une  petite  ligne  Iranfverfe  ; 
ce  qui  forme  une  efpèce  de  H  alongée.  On  voit 
derrière  chaque  uil  une  petite  raie  arc|uée  &  blan- 
châtre. Une  partie  des  épaules  ,  le  tidicrcule  placé 
à  l'origine  des  ailes  &  l'écuiron  font  aufîi  de  cette 
couleur.  Le  deflus  de  l'abdomen  efl  d'un  noir  un 
peu  bleuâtre.  Le  milieu  du  bord  pollérieur  &  fupé- 
rieur  de  fon  troilicme  fegment ,  le  déliais  des  deux 
fuivans  ,  une  portion  de  leur  bafe  exceptée  ,  font 
d'un  fauve  prelcjue  rouge.  Le  milieu  de  ces  deux 
fegmens  &  (lu  fixième  eft  relevé  ,  en  forme  d'arête 
Iran fverf 'aie.  Le  bord  poflérieur  des  anneaux  du 
ventre  ou  du  deflbus  del'abdomeu  efl  pâle  ou  J)laû,->- 
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cliàlre.  Les  pattes,  à  l'exception  d\i  premier  article 
des  hanches ,  font  enlii'reraent  d'un  fu^ve  frès- 
pàle.  Les  ailes  font  tranfparenles  ou  n'ont  du  moins 
qu'une  teinte  jaunâtre  trcs-foible.  Les  nervures 
font  noiiàtres.  Le  fond  du  ftigmate  eft  un  peu  clair 
&  d'un  brun-jaunàtre. 

Cette  efpèce  le  trouve  aux  environs  de  Paris  , 
&  a  beaucoup  d'allinité  avec  la  Pamphilie  des 
arbuftes  &  avec  la  Lyde  des  jardins  (Lyda  hor- 
toniiit),  que  M.  Kliig  caraHerife  aiiid  :  très-noirv; 
milieu  de  r abdomen  Jiiui>e  ;  éciifjoii  et  pattes 
paies.  {Ach.  Cunof.  Nalur.  xïSo'è^ hyd.  Monogr. 
Spec.  II.) 

16.  Pamphilie  déprimée. 
P.4MPUILIUS  deprejfus. 

Pamphilhis  anlennis  fuho-teftaceis ,  capite 
ilioraceifiic  nigris  ,  Jlat'O-maculatis  ;  abdomine 
JuL'o  ;  pedibusjlai'o-ferrugineisi  alis  illarumque 
Jiignuite  croceis. 

Pamphilius  depreffus.  Lath.  Jlijl.  natur.  des 
Crujl.  &  des  Inf.  toin.  Ij.  p.  141.  —  Gen.  Cnijî. 
£f  Iiif.  toin.  3.  p.  235. 

Tenihredo  depreffa  capite  thoraceque  nigris , 
characleribusjïaç>is  ,  pedihus  abdnminequejèrru- 
gineis.  Schrank,  Enuni.  Inf.  Aujlr.  n°.  5c)l. 

Tenihredo  deprejfa.  Vill.  Eut.  Linn..  tom.  3. 
p.  124.  n°.  3l. 

Tcnthn-do  deprejfa.  Panz.  Faun.  Infect.  Genn. 
65.  tab.  II.  —  Reçif.  derHymenopt.  p.  5o. 

Lyda  depreffa  capite  thoraceque  nigro  Jlai'o- 
que  variis  ,  abdomine  pedihufque  Jlai'tfcentihiis. 
Klug  ,  Act.  Curiof.  Natur.  iBoB.  Lyd.  Monogr. 
Spec.  5. 

Schrank  &  d'autres  naluraliftes  citent  la  Mou- 
che-à-fcie ,  a".  21,  deGeotiroi,  comme  fynonyme 
de  cette  efpèce  ,  fans  réfléchir  que  la  diflérence 
dans  la  compofition  des  antennes  ne  permet  pas 
de  la  mettre  dans  la  même  divilion. 

La  Pamphilie  déprimée  eft  pielqu'auflî  grande 
que  celle  du  Bouleau.  Ses  antennes  font  d'un 
tauve-teflacé  ,  &. ,  d'après  la  figure  de  Panzer  ,  le 
troilième  article  n'eft  pas  plus  long  que  le  luivaut. 
La  tête  eft  noire  ,  avec  fa  partie  antérieure  ,  ion 
contour  marginal  &  diflérentes  taches  jaunes  j  elle 
a  deux  CUous  longitudinaux.  Le  corcelet  eft  noir, 
&  diverfement  taché  de  jaune.  L'abdomen  elt 
fauve.  La  poitrine  eft  noire  ,  avec  une  ligne  jaune 
8c  oblique  de  chaque  côté.  Les  pattes  tout  d'un 
fauve-jaune.  Les  ailes  lontprefque  fafranées  :  leur 
ftigmale  eft  de  cette  couleur.  Dans  la  figure  de 
Panzer  ,  les  nervures  ,  le  ftigmate  &  l'extrémité 
poftérieure  des  ailes  font  noirâtres.  On  voit  audi 
quelcpies  taches  ou  efpaces  de  cette  couleur  fur  le 
deflus  des  premiers  anneaux  de  l'abdomen ,  vers 
le  milieu  de  leur  bord  antérieur. 

LUle  fe  trouve  en  Allemague  &  en  France. 
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17.  Pamphilie  jaunâtre. 

P.iMruiLius  lutcfcens. 

Pamphilius  antennis  nigris ,  fubtùs  rti/is  j  ca~ 
pite  nigro  ,  macula  anticàjlai>à  ;  thorace  nigro  ,. 
maculis  tribus  dorfalibus  rufis  j  abdomine  Jlai'o y 
margme  pallido  j  pedibusjîai'is. 

Tcnthredo  lutefcens  ,  thorace  nigro  ,  maculis 
tribus  dorfalibus  rujis  ;  ahdomme Jlafo  ,  pallidè 
inarginato.  Panz.  Faun.  Inf.  Germ.  Fafc.  107» 
tab^Q. 

Panzer  a  fait  de  cet  infeûe  une  Tentlirède  ; 
mais  W'.s  aulennes  ,  la  forme  de  fon  corps ,  les  cel- 
lules de  fes  ailes ,  annoncent  qu'il  appartient  aa 
genre  des  Pampliilies  ou  des  Lydes  de  l'abncius. 
Sou  corps  a  environ  fix  lignes  de  longueur.  Les 
antennes  font  noires  en  deflus  &  fauves  en  deffous» 
Plufieurs  articles  font  même  entièrement  de  cette 
couleur;  le  troifième  eft  long.  Les  palpes  font  jau- 
nes. Les  mandibules  font  de  la  même  couleur  , 
avec  les  dents  noirâtres.  La  tête  eft  d'un  uoir-lui- 
fant,  pondluée,  avec  une  tache  jaune  entre  les 
antennes.  Le  corcelet  eft  très-noir,  liiifant,  avec 
trois  taches  fauves  fur  le  dos ,  dont  deux  oppofées 
&  latérales  ,  &  la  troifième  ,  plus  bas ,  placée  fur 
récuflbn,&  formant,  avec  les  précédentes,  un  trian- 
gle. Les  deux  premiers  fegmens  de  l'abdomen  font 
noirs.  Les  autres  font  jaunes,  avec  le  côté  exté- 
rieur plus  clair  ou  pâle.  Toutes  les  pattes  font  d'un, 
jaunâtre-pâle.  Les  ailes  font  tranfparentes  ,  mais 
un  peu  obfcures ,  avec  une  tache  uoirâlre  près  da 
l'extrémité. 

M.  Kliig  l'a  trouvée  à  Berlin. 

18.  Pamphilie  campagnarde. 

Pamphilius  arvenfis. 

Pamphilius  niger ,  antennis Jlavis ,  apicejiif 
cis  i  capite  thoraceque  rufo-maculatis  ;  ahdomin» 
fernigineo  ,  dofofifco  ;  pedibus  rufis  ,femoribus 
pojlu'is  fuprà  nigris  ;  ahs  _flai'icantibus  ,  punclo 
mar^inali  nigro. 

Cephaleia  arvcnfis  ,  anf:'727iis  multiarticulatis  , 
nigra  ;  corpore  deprcjjo  ,  antennis pedihufquejla^ 
vis.  Panz.  Faun.  Infect.  Garni.  86.  tab.  g.  — • 
Revif.  derHymenopt.  p.  5o. 

lyda  arvenfis  nigra  ,  antennis  pedibufjue  fla- 
in's.  Klug  ,  Acl.  Cunof  1808.  Lyd.  Monogr. 
Spec.  2. 1 . 

Elle  a  la  forme  &  la  taille  de  la  Pamphilie  à 
tête  rouge.  Ses  antennes  font  jaunes,  avec  l'extré- 
mité noirâtre.  Son  corps  eft  noir  &  luifant.  La, 
tête  eft  ponctuée  ,  avec  les  mandibules  &.  les  pal- 
pes jaunes  ;  le  bord  du  chaperon  ,  l'orbite  de.t 
yeux,  deux  taches  verticales  &  deux  petites  lignes 
occipitales  ,  ferrugineux.  Le  corcelet  eft  très- 
noir,  ponflué  ,  avec  une  ligne  antérieure  &  tranf- 
verfe,  deux  points  fur  le  dos  &  les  tubercules  cal- 
5s  s  s  2 
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leux  Ctués  à  la  naiffance  des  ailes ,  de  couleur 
fauve.  L'écuffon  ell  l'ans  tache.  L'abdomeu  eft  fer- 
rugineux, luifant,  aplati,  avec  le  dos  noirâtre. 
Les  pattes  font  fauves.  Le  defl'us  des  cuifles  poflc- 
rieures  cil  noir.  Les  ailes  font  jaunâtres  ,  avec  le 
iligmate  noir. 

Elle  fe  trouve  dans  les  bois  de  l'Allemagne. 

19.  Pamphilie  des  forets. 

Pamphilius  Jïli>aticus. 

Pamphilius  ater ,  antennis  Jlai'idis  ;  capitis 
maculis,  fciitello  pedihujquejlai'is ;  alis  hyalinis, 
capitis  verticè  inœquali  ;  antennarum  articulo 
tertio  Jequenti  vix  longiore. 

Pampliilie  des  forêts.  Latr.  f///?^  Tiatur.  des 
Cnijl.  &  des  Infecl.  tom.  i3.  pag.  Ijg.  —  Geit. 
Cntjl.  &  Tnf.  tom.  3.  p.  234. 

Tenthredo  Ç\\YSiûi:a. ,  antennisfetaceis,  corpore 
Tiigro  ;  pedihus  thoracifque  characlerihus  Jltwis. 
LiNK.  Syjlem.  Nat.  éd.' \1.  tom.  \.p.  926.  n°.  41. 
'—Faun.  Suec.  éd.  a.  n°.  l56l. 

Mouclie-à-fcie  féticorne  ,  noire  ,  à  pattes  jaunes. 
Deg.  Mem.  tom.  a.  p.  1040.  pi.  Ao-J'g-  ^S- 
•    Lydii  Clvatica  nigra  ,  pedihus  thoraceque  cha- 
raderibus,flavis.  Fabr.  S^^Jl.  Pjez.  p.  40. 

Tenthredo  fihatica.  Fabr.  Ent.  Syft.  em.  tom.  2. 
j!.  121.  n°.  67.  — Mant.  Infect,  tom.  i.  p.  256. 
n°.  55.  —  Spec.  Inf.  tom.  i.pag.  416.  n°.  52.  — 
Syflem.  Entom.  p.  323.  n".  34. 

Lyda  nemorum  atm,  Jcutello  niveo  ,  antennis 
ped'ibufque  JliU'is.  Fabr.  Syjlem.  Pyez.  pag.  45. 
n°.  II. 

Tenthredo  fih'atica.  Yill.  Ent.  Linn.  tom.  5. 
p.  118.  n°.  ii3. 

Lvdci  filvatica  atm,  antennis  rufis ,  tliomce 
maculis  pedibufque  /lat'is.  Klug  ,  Acl.  Curiof. 
i\atur.  ibo8.  Lyd.  Monogr.  Spec.  8. 

Pfenfilvatica.  Schrank.  ^  Faun.  Boica ,  t.  2. 
j).  258.  n°.  2045- 

Tenthredo fih'citica.  YKfiz.Faun.  Inf.  Genn.  65. 
iah.  10.  — Kei'if  der  Hymen,  p.  49. 

Cephaleia  nemonim.  Panzer  ,  Faun.  Infecl. 
Gerni.  86.  /aè.  8. 

ScH^FF.  Icon.  Infecl.  Ratisb.  tab.  lo5.fg.  6. 

Elle  eft  longue  de  quatre  lignes,  pointillce  , 
d'un  noir-foni^é  &  luifant.  Les  antennes  font  un 
peu  plus  courtes  que  le  corps  ,  comprimées  ,  d'un 
jaunâtre  un  peu  fauve,  compofées  de  vingt-cinq 
articles ,  dont  le  premier  a  une  tache  noire  en 
deffus  ,  &  dont  le  troilième  efl  à  peine  plus  long 
que  le  fuivant.  Les  maiulibules  font  roufTeàlres. 
Le  devant  de  la  tête  eft  très-pointillé  &  un  peu 
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inéajal.  Son  milieu  forme  une  carène  ,  aLoutiflant 
à  une  éminence  frontale,  &.  d'où  partent  deux  Iil- 
lons  qui  vont  jufqu'au  bord  poftérieur  de  la  tête. 
Les  côtés  du  front,  près  des  bords  internes  des 
yeux,  fout  élevés,  trauchans ,  &.  ont  une  ligne 
jaune.  On  voit ,  derrière  chaque  œil,  une  tache 
de  la  même  couleur.  L'attache  des  ailes,  l'écuffon 
&  les  pattes,  à  l'exception  des  hanches  &.  du  bas 
des  cuifles,  font  également  jaunes.  Les  ailes  font 
tranfparentes  ,  comme  vernilTées ,  avec  les  ner- 
vures d'un  jaunâtre-pâle  ,  &  le  Iligmate  épais  , 
alongé  ,  &  d'un  brun-foncé. 

On  la  trouve  en  Europe  &  au  prinlems.  Elle  efl 
très-commune  en  Suède  ,  fur  les  feuilles  de  1  arbre 
nommé  Bois  de  Sainte-Lucie  ,  &  où  elle  dépofe  fes 
œufs. 

20.  Pamphilie  des  arbuftes. 

Pamphilius  arbuflorum. 

Pamphilius  antennis  corporeqiie  nigris ;  lineola 
antè  alas  fcutelloque  albis;  abdortiinis  fegmentis 
tertio ,  quarto  &  quinto  pedibufque  nt/is  ;  alis 
liyalijiis. 

Pamphilius  arbuflorum.  Latr.  Hifl.  natur.  det 
Crufl.  &  des  Infecl.  tom.  l3.  ;'.  140.  n°.  4-  — Gen. 
Crufl.  &  Inf.  tom.  3.  ;;.  255. 

Lyda  arbuflorum  nigra  ,  ahdoinine  medio  nifo, 
fcutello  puncloque  alarum  albis.  Fabr.  Syflem. 
Pyez.  p.  46.  n°.  l5. 

Tenthredro  arbtflorum.FAsn.  Entom.  Sr/l.  em. 
tom.  2.  p.  123.  n°.  78. 

Tenthi-edo  lucorum.  Fabr.  Mant.  Inf.  tom.  i. 
p.  256.  n".  64. 

Lyd<i  arbuflorum  nigin,  ahdomine  medio  rufo, 
fcutello  puncloque  alarum  albis.  Klug  ,  Acl. 
Curiof.  iSlatur.  1808.  Lyd.  Monogr.  Spec.  19. 

Tenthredo  lucorum.  Vill.  Entom.  Linn.  tom.  3. 
p.  123.  n".  i3o. 

Sa  taille  égale  celle  de  la  Teuthrède  du  Sapin. 
Ses  antennes  &l  fou  corps  font  noirs.  La  bouche  eft 
jaunâtre.  Le  corcelet  efl  très-noir  ,  arec  une  ligne 
à  chaf(ue  épaule  &  l'éculfon  blancs.  Le  Iroifième 
fcgment  de  l'abdomen  ,  ainfi  que  les  deux  fuivans  , 
font  ronges.  Les  pattes  font  fauves.  Les  ailes  fout 
tranfparentes  ,  avec  le  fligmate  noir  &  marqué 
d'un  point  blanc. 

Elle  fe  trouve  en  Angleterre  &.  en  Allemagne. 

21.  Pamphilie  poiidhiée. 

Pamphilius  punclatus. 

Pamphilius  ater  ,  capite ,  thorace  ,  ahdominis 
margine  albido  -  maculatis  ;  Jemoribus  nigris  , 
apice  albidis j  alis  hyalinis,  nert'is  puncloqua 
crajfo  jiigrisj  antennis  peniliis  nigris... 
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Tenthredo  nemoralis  antennis  fetaceis ,  cor- 
pore  atro  y  abdominis  feginentis  lateribus  albis. 
LiXN.  S_\JL  Nat.  éd.  12.  toin.  i.  p.  926".  n°,  42.  ? 
—  Fauu.  Suec.  éd.  2.  n°.  1662.  ? 

Lyda  punclala  nigra  ,capite  punclis  j  thorace 
Tiiargine  abdotnineque  Jlrigis ,  albis.  ¥ii.^'B,:S^\ji. 
Pjez.  p.  44.  72".  7. 

Tenthredo  punclata.  Fabr.  E7it.  Sijf.  Sappl. 
p.  ai8.  n°.  71. 

Tenthredo  punclata.  Coqueb.  IlliiJJr.  Icon.  Iiif. 
Dec.  I.  p.  17.  tab.  "5.  Jîg.  9. 

Zjcij  punélata  atra  ,  capite  thoraceque  punc- 
tis  ,  abdominejlrigis ,  pojlicis  albis.  Klug  ,  Acl. 
Curiof.  Nat.  1808.  Lyd.  Monogr.  Spec.  9. 

Pfen  capirfolii.  ScnuANK ,  Faun.  Boica  ,  i.  2. 
p.  20'J.  n°.  2044. 

Son  corps  eflloug  de  quatre  lignes,  d'un  noir- 
foncé  ,  liiilant,  pointillé  8:  légèrement  pubefcent.' 
Ses  antennes  font  entièrement  de  la  même  cou- 
leur ,  pref'^fu'auni  longues  que  lui  dans  les  mâles  , 
un  peu  plus  courtes  dans  les  femelles,  &  compofées 
d'une  vingtaine  d'articles  ,  dont  le  troifième  fort 
alongé.  La  tête  cft  très-pon^^luée.  Ses  mandilsules 
font  blanchâtres,  avec  l'extrémité  brune.  Le  bord 
antérieur  de  fou  chaperon  elt  un  peu  écliancré  de 
chaque  côté.  Le  milieu  de  la  face  antérieure  cft 
élevé  en  carène,  &  marqué  d'une  tache  blanchâtre 
&  alongée.  L'on  remarcpae  ,  près  du  bord  interne 
des  yeux  &  fur  le  verlex  ,  d'autres  taches  de  la 
même  couleur,  mais  plus  petites.  Le  vertex  eft 
allez  convexe  ,  arrondi ,  &  a  deux  petites  lignes 
enfoncées  &  peu  profondes.  Le  corcelet  ell  noir  , 
avec  l'on  bord  antéricm- ,  deux  points  lur  le  dos 
&  l'écull'on  blanchâtres.  L'abdomen  ell  noir  ,  avec 
<lcs  taches  blanchâtres  furies  bords;  ces  taches, 
nulles  ou  j)reique  nulles  vers  fa  bafe  ,  s'élargifl'ent 
peu  à  peu  fur  les  derniers  anneaux  ,  occupent  une 
portion  de  leur  Lord  poftérieur  ,  &.  y  forment  des 
raies  courtes  &  tranfverfes.  Le  ventre  ,  ou  le  def- 
fous  de  l'abdomen  ,  eft  mêmeprefqu'entiérement 
traverfé  par  deux  ou  trois  raies  lemblables.  Les 
cuiifcs  font  noires,  avec  le  bout  ou  le  genou  blan- 
châtre. Les  jambes  &les  tarfes  font  d'un  rouffeâtre- 
clair.  Les  ailes  font  tranfparentes  ,  avec  les  ner- 
vures &L  le  ftigmate  noirs.  La  grandeur  &  le  nomijre 
des  taches  varient.  Leur  teinte  lire  un  peu  fur  le 
jaunâtre  dans  quelques  individus. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris,  dans  les 
Lois. 

22.  Pamphilte  mi-partie. 

P,AiiPHiLius  dimidiatus. 

Pamphi/ius  ater ,  antennarum  baji ,  ^mnlis 
macula  pedibufquèjlavis ;  ahdomine poJUcèJlavo  , 
Jajciis  bnimieis  ;  alis  Jàjcis  ,  J'emonbus  quatuor 
anticis  macula  nisrâ. 
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Mouche-à-fcie  féticorne  ,  noire,  àvcnfrejaune. 
Des.  Mein.  tom.  2.  p.  1040.  n".  Z5.  pi.  4o.J/g.  a-^. 

Lyda  clypeala  atra ,  Jlvntis  macula  ,  pcdihus 
abdoininijque  punclis  utrinquè  quatuor  albis. 
Klog  ,  Âà.  CurinJ'.  Natur.  180O.  Lyd.  Monogr. 
Spec.  l4-  ? 

Degeer,  d'après  lequel  je  décrira!  cette  efpèce  , 
dit  qu'elle  ell  de  la  grandeur  des  jMouches  bleues 
de  la  viande.  Son  corps  ell  large  ,  plat  &.  noir.  Les 
antennes  font  noires,  avec  du  jaune  àleur  origine. 
Les  palpes  &  les  mandiljules  font  jaunes.  On  voit  une 
tache  delà  même  couleur  fur  le  front ,  entre  les  an- 
tennes. A  l'origine  des  ailes  cil  un  tubercule  pareil- 
lement jaune.  La  partie  antérieure  de  l'abdomen  t(l 
noire  ,  &  la  pollérieurc  jaune ,  avec  des  raies  tranf- 
verfes ,  brunes  ou  roulleâlrcs.  Les  pattes  lonl  jau- 
nes. Les  deux  premières  paires  ont  une  tache  noire 
fur  leurs  cuilfes.  Les  ailes  ont  une  forte  teinte  de 
brun  ,  avec  une  tache  (le  ftigmate  probablement  ) 
noire. 

M.  Kliig  rapporte  cette  efpcce  de  Degeer  à 
fon  Lyda  clypeata  y  mais  les  carat'ières  dillmclifs 
qu'il  afligne  à  ce  dernier  infefle  femblent  con- 
venir plutôt  à  la  Pamphilie  ponûuée  qu'à  la  précé- 
dente. 

L*  Pamphilie  mi-partie  fe  trouve  en  Suède. 

20.  Pauphti.ie  alpine. 

Pampuilivs  alpinus. 

Pamphiliusjublinearis,  niger,  thoracis  punc- 
to  ,   abdomine  pedibufque  lutejcentibus. 

Lyna  alpina  ,  corpotv  fuhlineari  nigio  ;  thont- 
cis  punclo ,  abdomine  pedibufque  lutefcentibus. 
Ki.uG  ,  Act.  Curiof.  Natur.  1808.  Lyd.  Monogr. 
Spec.  18. 

Cette  efpèce  eft  diflinguée  de  fes  congénères  pair 
la  forme  étroite  &  prefque  linéaire  de  fon  corps. 
Elle  eft  noire  ,  avec  un  point  fur  le  corcelet ,  l'ab- 
domen &L  les  pattes  jaunâtres. 

Elle  a  été  trouvée  fur  des  montagnes  alpines  d« 
l'Allemagne. 

24.  Pamphilie  marquée. 

Pamphii.ivs  Jignatus. 

Pamphilius  pallidus ,  thoixtce  maculis  tribus 
dorfalibus ,  longitudinalibus .,  fculelloque  nigris. 

Lyda  fîgnata  pallida ,  thorace  maculis  tribus 
doijalibus ,  longitudinalibus  nigris.  Fabu.  Syjlem. 
Pyez.  p.  44.  n°.  4. 

Tenthredo  fignata.  Fabh.  Ent.  S^^Jl.  em.  t.  a. 
p.  123.  n".  70.  —  Mant.  Inf.  t.  \.  p.  25o.  n^.  û-. 
—  Spec.  Injecl.  tom.  1.  p.  416.  n".  54- 

Tenthredo  fignata.  Viil.  Ent.  Linn-  ionz.  '^. 
p.  120.  71".  128.  • 
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Elle  e(l  cle  grandeur  moyenne  8:  pâle.  Les  an- 
lennes  fonl  noirâtres  en  deiris  &  pâles  en  deffbus. 
La  tèle  a  un  point  noir  à  (ou  fommet.  Le  corcelet 
a  fur  le  dos  trois  taches  longitudinales,  très-noi- 
res. I,V'ciiiron  ell  de  cette  couleur.  La  bafe  de  l'ab- 
domen ell  marquée  d'une  petite  raie  noire.  Les 
pattes  font  pâles. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

2j.  Pampbilie  hémorrlioidale. 
Panpiiili l'S   hcemori-ho idalts. 

Pamphilius  aier ,  ano  rtifo  ,  pedibiis  teftaceis  , 
,/è/noribus  bafi  iiigris. 

■    Lyda  bBemorrhoidalis   atra ,    ano  pedihufque 
iejlaccis.  Fabr.  Syjlem.  Pyez.  p.  46.  11°.  i3. 

Tenthredo  hcemorrhnidalis.  Fabr.  Eniom.  Syjl. 
em.  ioin.  a.  p.  ia3.  72°.  76.  —  Manl.  Inf.  tom.  i. 
p.  25b.  n".  (J3.  —  Spec.  Inf.  t.  i.  p.  417.  n".  Sg. 

Tenthredo  hœmorrhoidalis.Xii.L.  Entom.Linn. 
tom.  3.  p.  laS.  n".  12g. 

Lyda  hcemorrhoidalis.  Spinol.  Infect..  Ligur. 
Fafc.  l./;.  59. 

Elle  ell  petite  &  très-noire.  Les  antennes  font 
fétacées  ,  noires  ,  de  la  longueur  du  corps.  L'anus 

.e(l  fauve.  Les  pattes  fonl  couleur  de  brique  ,  avec 
la  bafe  des  cuiU'es  noire. 

Elle  fo  trouve  en  Allemagne  &  aux  environs  de 
Gènes,  furie  Froment  ,  au  témoignage  de  M.  Spi- 
»ola. 

36.  Pamphilie  du  Peuplier, 

Pamphilius  Populi. 
■     Pamphilius  alm-cœnilefcens ,   ore ,  palpis  ti- 
Jjiifque  anticisjlai'is. 

Tenthredo  Populi,  antennis fetaceis ,  atro-cœ- 
rulefcens  ;  ore,  palpis  tihiijque  anticis  Jlavis. 
Li.NN.  S;ift.  Nat.  éd.  12.  tom.  i.  p.  927.  71°.  45. 

-  Lyda  Populi,    atro-cœrulefcens ,   oiv ,  palpis 
t,ibifciue  Jlavis.  Fabr.  Syfî.  Pyez.  p.  44.  n".  5. 

Tenthredo  Populi.  Fabr.  Ent.  S\fl.  em.  tom.  2.. 
p.  122.  n°.  70.  —  Mant.  In/ècl.  tnm.  i.  p.  25b. 
n".  58'.  —  Spcc.  Inf.  tom.  I.  p.  417.  n".  55.  — 
Syjl.  Ent.  p.  024.  n".  36. 

Tenthredo  Populi.  Vill.  Ent.  Linn.  tom.  5. 
p.  11g.  n".  I  iC. 

Elle  efl  d'une  taille  moyenne  &  d'un  bleuâtre- 
noir  ou  Irès-foncé.  La  bouche  eil  jaune.  Le  corce- 
let ell  noir,  avec  les  bords  &  une  partie  des  côtés 
de  la  poitrine  ,  jaunes.  L'abdomen  ell  de  cette  cou- 
leur, avec  des  taches  tranfverfes,  très-noires  & 
-opaques,  fur  le  dos.  Les  jambes  antérieures  font 
iauncs.  Les  ailes  font  noirâtres. 

iiilii  l'e  trouve  en  Suède,  furie  Peuplier, 
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27.  Pamphilie  de  l'Eglantier. 

Pamphilius  Cynosbati. 

Pamphilius  ater,  abdomine  lineari ,  pedibus 
femigineis ,  poflicis  albo  nigroque  annulatis. 

Pamphilius  Cynosbati.  Latr.  Kifl.  nat.  des 
Crufl.  G'  des  Inf.  tom.  l3.  p.  lOQ.  n°.  3.  —  Gen. 
Crujl.  &  Inf.  tom.  3.  p.  235. 

Te/î^Ansffoi Cynosbati,  antennis  fetaceis ,  cor- 
pore  atro  ,  pedibusfirrugineis  ;  poflicis  albo  ni- 
groque annulatis.  Linn.  Syfl.  Nat.  éd.  12.  tom.  i. 
/;.  gi-.  n°.  43.  —  Faun.  Suec.  éd.  2.  n°.  i563. 

Mouclie-à-fcie  à  jambes  variées.  Geoi'fr.  Hfl. 
des  Inf.  tom.  2.  p.  287.  n°.  36. .'' 

Tenthiedo  Cynosbati.  Fourc.  Entom.  Parif 
pars  2.  p.  377.  n°.  42.  ? 

Z)ti(/ Cynosbati  atra , pedibus ferrugineis ,  pof- 
ticis  albo  nigroque  anjiulatis.  Fabr.  S\Jî.  Pyez. 
p.  44.  nP.  3. 

Tenthi-edo  Cynosbati.  Fabr.  Ent.  Syfl.  emend. 
tom.  2.  p.  131.  n°.  68.  —  Mant.  Infect,  tom.  i. 
/;.  256.  n".  56.  —  Spec.  Infect,  tom.  I.  p.  416. 
n".  53.  — S\fl.  Ent.  p.  324.  n°.  35. 

Tenthredo  Cynosbati.  Vill.  Ent.  Linn.  tom.  3. 
p.  iig.  n°.  ii5. 

Cette  efpèce,  fuivant  Linné  ,  ell  petite  ,  &  a  le 
port  d'un  Ichncumon.  Ses  antennes  font  très-noi- 
res ,  &  compofées  de  di.x-huit  articles.  Le  cor)is 
ell  très-noir.  L'abdomen  efl  linéaire.  Les  pattes 
font  fauves.  Lespoflérieures  font  annelées  de  blanc 
&.  de  noir. 

Geoffroy  dit  que  le  corcelet  a  trois  points  jau- 
nes ,  uu  de  chaque  côté,  aux  attaches  des  ailes, 
&I.  le  Iroifième  à  fa  pointe  ou  vers  récuffon.  N'efl- 
ce  pas  une  autre  efpèce  ?  Cet  auteur  penche  à  re- 
gai'der  comme  une  fimple  variété  de  la  précé- 
dente la  Mouche-à-fcie ,  qu'il  décrit  au  n°.  S". 
(La  Mouche-à-fcie  à  point  jaune  au  corcelet ,  & 
le  milieu  du,  ventre  fauve ,  tom.  2.  ,  p.  288.  — 
Tenthredo  nibi.  Fourc.J  Elle  a  deux  lignes  & 
demie  de  long.  Son  corps  ell  noir.  Ses  antennes  font 
brunes  Si  prefqu'auiïi  longues  que  le  corps.  Le  cor- 
celet a  deux  lignes  jaunes  &  obliques  ,  une  de  cha- 
que côté,  au-devant  de  l'attache  des  ailes;  il  eft 
terminé  par  un  point  de  cette  couleur.  Le  iecond 
anneau  de  l'abdomen  2i  les  trois  fuivans  lont  fau- 
ves ,  de  même  que  les  pattes.  Quelques  individus 
ont  cependant  les  jambes  pollérieures  panachées 
de  blanc  &  de  noir  ;  &  c'efl  d'après  cela  que 
Geoll'roy  foupçonne  que  cetinfefle  pourroit  n'èlre 
qu'une  variété  de  l'efpèce  précédente.  11  m'eil  in- 
connu. Son  corps  étant  étroit  &.  alongé,  ;e  préfume 
qu'il  n'appartient  pas  au  genre  des  Pamphilies. 

Linné  cite  ,  à  l'occafion  de  cet  infefle ,  les  figures 
I  à  6  de  la  planche  l5  ,  du  tome  V  des  Blémoi- 
res  de  Réaumur.  Les  nuniéios  1  à  5  repréleilteai 


P  A  M 

dos  morceaux  de  branche  de  Rofier,  où  uneTen- 
tlirédine  ,  bien  difl'érenle  ,  d'après  ce  qu'en  dit 
RJjumiir,  de  rilpcce  de  Linné,  dont  il  efl  ici 
qiieilion  ,  a  placé  les  œufs.  Les  numéros  3  &  4  fo°t 
voir  dos  antennes  grollics  d'iiylolomes.  La  figure  6 
nous  montre  une  Tenlhrédiue  faifant  une  entaille 
dans  une  des  grolles  oôles  dos  feuilles  delloCor; 
mais  cette  efpèce  ell  toute  noire  :  une  partie  de  fes 
jambes  e(l  feulement  jaunâlre.  Ainfi  aucune  de  ces 
figures  ne  peut  s'appliquer  à  la  Tentlnt'de  de  l'É- 
glanlier  de  Linné. 

Elle  le  trouve  en  Europe. 

28.  Pamphilie  des  bois. 
Pamphiiius  falluwn. 

Pamphilius  atro-cœruleus ,  abdomine  toio  cro- 
ceo, alis^fujiisj anticis inaigine  maculâque nigris. 

Tenthredo  faltuum,  antennis  fctaceis  ,  corpore 
nigro  y  abdomine  liileo.  Linn.  St,JI.  Nat.  éd.  12. 
t.i.  p.  927.  71°.  48.  — Faun.Suec.  éd.  2.  n°.  l566. 

Lydii  faltuum  nigni  ,  abdomine  luteo.  Fabr. 
SjtJL  Pjez.  p.  46.  ji".  12. 

Tentlircdo faltuum.  Fabh.  T*.vt.  Syjl.  em.  tom.  2. 
p.  122.  n".  73.  —  Mant.  Infect,  tom.  1.  p.  25b". 
nP.  61.  — Spec.  Infect,  tom.  i.  p.  417.  n°.  58. 

Tenthredo  fultuum.  YiLi,.  Ent.  Linn.  tom.  3. 
p.  120.  n".  120. 

Le  corps ,  ainfi  que  les  pattes ,  eft  d'un  bleu  très- 
foncé.  L'abdomen  eft  entièrement  fafrané.  Les  ailes 
lotit  noirâtres.  Les  fupérieures  ont  une  tacbe  &  la 
(  ôte  noires. 

Cet  infeâe  eft  lent  &  fe  trouve  en  Suède. 

2g.  Pamphilie  jaune. 
Pamphilius  Jlai'us. 
Pcimphiliusjlufus ,  macula  alanmiferrugineâ. 

Tenthredo  ï[vivvtjlai>a  ,  macula  alarutti  Jen-u- 
gineâ.  Linn.  S^flem.  Nat.  éd.  12.  tom.  i.  p.  927. 
u°.  4.9.  —  Faun.  Suec.  éd.  2.  n°.  1567. 

I.yda  davdflaca ,  macula  alarumjeniigineâ. 
Fabr.  Syji.  Pyez.  p.  46.  n°.  14. 

Tenthredo  Jlava.  Ent.  Syfl.  em.  tom.  2.  p.  120. 
n".  77.  —  Mant.  Inf  tom.  i.  p.  236.  n".  60.  — 
Spec.  Inf.  tom.  l.  p.  4'7-  n°.  (io.  —  ^.)fl-  Ent. 
p.  3£4-  '*"•  4- 

Tenthredo  Jlava.  Vill.  Entom.  Linn.  tom.  3. 
p.  127.  n°.  121. 

RÉAUM.  Mcjn.  Inf.  tom.  3.  pi.  10. Jig.  6.  7.  ? 

Elle  eft,  fuivant  Linné  ,  delà  grandeur  d'une 
petite  Fourmi.  Son  corps  eft  renflé  &  tout  jaune. 
Les  jeux  font  noirs.  Lts  ailes  font  d'un  ijris-jauiie  , 
as'Cc  une  tache  fauve  &  peu  marquée  dans  leur 
milieu. 

La  Mcuclie-à-liie,  figurée  parRéaumur,   à  la 
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planche  précitée  ,  a  ,  quant  à  la  couleur  du  corps  y 
quant  à  la  longueur  des  antennes  ,  des  rapports 
avec  cette  efpèce  ,  ainG  que  l'avoit  remarqué 
Linné;  mais  je  ne  puis  ailurer'que  ce  foif  le  iiiêric 
infede,  d'autant  plus  que  la  Mouche-à-fcie  de 
Réaumur  a  fes  ailes  bordées  extérieurement  de 
brun  ,  caraflère  dont  le  naturalifte  fuédois  ne  fait 
point  mention. 

L'efpèce  de  Réaumur  place  fes  œufs,  à  la  file 
les  uns  des  autres,  contre  les  nervures  delà  lurfaoe 
inférieure  des  feuilles  du  Grofcillier.  Les  files  de 
ces  oeufs  font  fouvent  interrompues;  mais  un  (ait 
remarquable,  c'eft  qu'ils  ne  paroilfent  pas  être  in- 
férés dans  des  entailles,  mais  fimplemeut  collés. 
Ils  font  fi  adhérons,  que  Réaumur  n'a  pu  réuliir  à 
les  détacher  fans  les  crever.  Comme  les  femelles' 
de  ces  infeflcs  ont  cependant  une  foie  ,  comme  on 
pondant  chaque  œuf  elles  courbent  leur  ventre, 
&  fembleiit  vouloir  entailler  la  place  dans  laquelle 
elles  cherchent  à  les  mettre  ,  il  feroit  polliblô 
qu'elles  y  liffent  une  fente  très-légère  ,  &  qui  four- 
uiroit  à  l'œuf  une  humidité  fulfifaiile.  Réaumur  n'a 
pu,  en  fe  fervant  môme  d'une  loupe  allez  forte  , 
découvrir  l'entaille.  Peut-être  avoit-elle  été  bou>- 
chée  par  la  peau  de  l'œuf ,  qui  y  étoit  reliée  atta- 
chée. La  ponte  fe  fait  très-rapidement.  Une  fe- 
melle qu'il  obfervoi'  dans  cette  opération ,  pondit  -, 
dans  l'efpace  d'un  quart  d'heure  ,  dix  œufs  ,  d'une 
forme  oblongue  ,  &  qu'elle  avoit  placés  iur  la 
partie  la  plus  relevée  de  la  côte  de  la  feuille. 

La  larve  ou  la  Fauffe-Chenille  de  cette  efpèce 
a  vingt-deux  pattes.  Le  quatrième  anneau  de  Ion 
corps  eft  le  feul  qui  en  foit  dépourvu.  Le  fond  de 
fa  couleur  ,  avant  fa  dernière  mue  ,  eft  d'un  vert- 
céladon  ,  mêlé  d'un  peu  de  jaunâtre ,  furtout  pofté- 
rieurement.  EUeparoît  comme  chagrinée,  àraifoiï 
des  tubercules  noirs  &  très- nombreux  dont  elle  eft 
très-couverte.  Ces  tubercules  dilparoiD'ent  à  la  der- 
nière mue.  La  nouvelle  peau  eft  liffe  &  d'un  blanc 
ayant  une  teinte  jaune.  Les  deux  anneaux  de  cha- 
tjue  extrémité  font  d'un  jaune  prefque  citron. 

Plufieurs  de  ces  Faufl'es- Chenilles ,  que  Réaumur 
élevoit ,  entrèrent  en  terre  au  commencement  de 
feptcm.bre  ,  pour  faire  leurs  coques  &  fe  métamor— 
phol'or.  L'infefle  parfait  naquit  dans  les  premier» 
jom's  d'avril  de  l'année  fuivante. 

î;es  larves  connues  des  Pamphilies  n'ayant  que 
C.x  pattes  ,  il  eft  probable  que  l'efpèce  dont  nous 
venons  de  parler  n'eft  pas  de  ce  genre.  (Lat. ) 

PANACHE.  Geoffroy  a  donné  ce  nom  à  u» 
genre  d'infefles  qu'il  nomme  Ptili/ius  en  latin  ,  Se 
cj_ui  ne  comprend  que  deux  efpèces  ,  dont  l'une 
appartient  au  genre  Ptilin,  &  l'autre  à  celui  d» 
Drile.^  P'oyez  ces  mots.  )    - 

PANACEE.  Panagœus.  Genre  d'infetl&s  de  la. 
pi'emivre  feélion  de  l'Ordre  des  Coléoptères  ,  &  de' 
la  famille  des  Carabiques. 

Les  Pan:igéts  ont  les  antennes  filiformes,  plu* 
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coiirlcs  que  le  corps  ;  fix  antennules  ,  dont  deux 
filiformes  ,  très-courtes  ,  &  quatre  along^es  ,  ter- 
tniiK^es  par  uu  arlicle  plus  giand  que  les  autres  & 
tnangidaire  ;  les  mandibules  fimples  ■  les  jambes 
antérieures  marijuées  d'une  échaucrure  vers  leur 
extrémité  interne. 

Ges  inlefles  ont  étédétacliés  ,  par  M.  Lalreille, 
des  Carabes  ,  dont  ils  faifoicnl  partie  autrelois  ,  Se 
dont  ils  le  diltmgueul  principaleraeni  parle  dernier 
article  des  qualre  anlennules  pofiérieures,  plusgros 
que  ceux  qui  le  précèdent ,  de  ligure  triangulaire, 
ayant  deux  angles  aigus  &  un  droit  prelqu'ou- 
vert.  Ils  entrent  dans  la  divilion  des  Garabiques  , 
qui  ont  une  écliancrure  ou  entaille  profonde  vers 
l'exlréuiité  des  jambes  antérieures.  Ils  le  rappro- 
chent un  peu  de  Cychres,  des  Calofomes  &  des  Ca- 
rabes par  la  forme  du  corps  &  par  les  antennules; 
mais  les  Cychres  ont  les  mandibules  bidentées  , 
tandis  qu'elles  font  limples  dans  les  l*tinagées.  De 
plus  ,  les  antennules  le  terminent ,  dans  les  pre- 
miers, par  un  article  plus  large  &  plus  compiimé. 
Les  Calofomes  &  les  Carabes  ont  le  dernier  article 
des  qualre  anlennules  pollérieures  guère  plus  grand 
que  ceux  qui  précèdent  ,  &  ces  trois  genres  ont 
les  jambes  antérieures  fans  entaille. 

M.  Clauville  a  adopté  ce  genre  dans  fon  Ento- 
mologie  helvétique  j  \\  en  a  développé  les  carac- 
tères ,  &  a  donné  une  fort  bonne  ligure  du  Panagée 
grand-croix,  ainfi  que  desparlies  de  la  bouche ,  des 
antennes  &  de  la  jambe  antérieure  de  cet  infeéle. 

Les  antennes  des  Panagées  font  filiformes  ,  un 
peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps  ,  &  com- 
pofées  de  onze  articles  ,  dont  le  premier  efl  reu- 
llé  ,  un  peu  alongé  ,  aminci  à  fa  baie  feulement  ; 
le  fécond  eft  court,  prefque  cylindrique  ou  s';imiu- 
cill'ant  à  peine  eu  allant  de  l'e.xtrémité  à  la  bafe  ; 
le  troifième  eft  un  peu  plus  long  que  ceux  qui 
viennent  après  ,  qui  font  tous  prefqu'égaux  &  cy- 
liudriqucs.  Elles  font  inférées  à  la  partie  latérale 
de  la  tête  ,  un  peu  au-devant  des  yeux. 

La  bouche  ell  eompofée  d'une  lèvre  fupérieure  , 
de  deux  mandibules  ,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  &.  de  fix  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  ell  cornée  ,  peu  avancée  , 
plus  large  que  longue ,  largement  échancrée  &  à 
peine  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées ,  (impies  ,  allez 
large?,  comprimées  ,  un  peu  creufes  en  dellous  , 
tranchâmes  à  leur  bord  interne  ,  un  peu  arquées 
8[  pointues  à  leur  extrémité. 

Les  mâchoires  fout  cornées  ,  terminées  par  un 
crochet  aigu  ,  fortement  ciliées  tout  le  long  du 
bord  interne. 

La  lèvre  inférieure  ell  cornée  ,  très-courte  ;  le 
bord  fupérieur  eft  large  ,  droit  &  tranchant. 

Le  menton  eft  tridenté.  La  dent  du  milieu  eft 
peu  avancée  ,  petite  ,  obtufe  ,  prefque  bifide  ;  les 
dents  latérales  font  très-grandes  ,  arrondies. 

Les  antennules  antérieures  ou  maxillaires  iii- 
iCi'ues  font  Hliformes ,  très-courtes  ,  à  peine  de  1» 
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longuetiv  des  mâchoires ,  &  compofées  de  deux  ar- 
ticles prefqu'égaux;  le  dernier  eft  arrondi  à  fon 
extrémité  :  elles  font  inférées  au  dos  des  mâchoires. 

Les  antennules  moyennes  ou  maxillaires  exter- 
nes font  ,trois  ou  quatre  fois  plus  longues  que  les 
premières  ,  &  compofées  de  quatre  articles  ,  dont 
le  premier  eft  petit ,  mince  ;  le  fécond  ell  long  , 
plus  étroit  à  fa  baie  qu'à  fon  extrémité;  leti'oilième 
eft  une  fois  plus  court  que  le  précédent;  le  dernier, 
à  peine  plus  long  que  celui-ci,  eft  plus  large  &  a 
une  figure  triangidaire  ,  dont  le  plus  long  côté  du 
triangle  eft  à  la  partie  extérieure.  Elles  font  infé- 
rées au  dos  des  raâclioires  ,  uu  peu  au  deffous  de 
la  balè  des  premières. 

Les  antennules  pollérieures  font  de  longueur 
moyenne  ,  &  compofées  de  trois  articles  ,  dont  le 
premier  eft  court  &  mince  ;  le  fécond  un  peu 
alongé  ,  aminci  à  fa  bafe  ;  le  troifième  eft  un  peu 
plus  large  que  le  dernier  article  des  antennules  in- 
termédiaires ,  &  a  ,  comme  lui  ,  une  figure  trian- 
gulaire. Elles  font  inférées  à  l'extrémité  antérieure 
de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  étroite  ,  un  peu  plus  longiie  fpie  large, 
portée  lur  un  col  étroit  ,  enfoncé  dans  le  corcelel. 
Les  yeux  font  petits  ,  arrondis  &.  très-faillans. 

Le  corcelet  eft  plus  étroit  que  les  élylres  ,  dé- 
primé ,  un  peu  rebordé  ,  ordinairement  raboteux. 
L'écuffon  eft  petit,  triangulaire  &  pointu. 

Les  élyfres  font  prefqu'ovalcs,  convexes  ,  affez 
dures  ,  rebordées  ,  de  la  grandeur  de  l'abdomea 
qu'elles  embraU'ent  im  peu  de  tous  les  cotés.  Elles 
cachent,  dans  un  petit  nombre  d'efpèces ,  deux 
ailes  membraneufes  ,  dont  l'infecle  fait  quelquefois 
ufage. 

Les  pattes  font  affez  longues  ,  comme  dans  tous 
les  Garabiques.  Les  cuill'es  font  fimples  ,  peu  ren- 
flées. Les  jambes  font  minces  ,  alongées  ;  les  anté- 
rieures feulement  ont ,  vers  leur  extrémité  ,  une 
entaille  allez  profonde  ,  accompagnée  ,  tant  en 
deffus  qu'en  deflbus,  d'une  petite  épine.  Les  larfes 
font  minces  ,  alongés  ,  filiformes  ,  compofés  de 
cinq  articles  ,  dont  le  dernjer  eft  terminé  par  deux 
crochets.  Les  tarfes  antérieurs  ,  dans  les  mâles  feu- 
lement ,  ont  les  deux  premiers  articles  plus  larges 
cpie  les  autres. 

Les  Panagées  font  de  fort  jolis  infefles  ,  peu 
nombreux  en  efpèces  ,  prefque  tontes  étrangères. 
L'Europe  n'en  a  jufi[u'à  prêtent  qu'une  feule  de 
connue  ,  qui  ne  le  cède  aux  élraiigères  que  par  la 
taille  ,  beaucoup  plus  petite.  Ces  infeâes  vivent 
de  rapine  St  fe  tiennent  dans  les  endroits  humides  , 
au  bord  des  eaux  ,  fous  des  pierres  ,  lous  des  dé- 
bris de  végétaux.  On  les  ti'ouve  aulli  quelquefois 
parmi  les  moufl'es  ,  dans  les  lieux  ombragés  &.  hu- 
mides. Ils  courent  avec  affez  de  légèreté  ,  &  ne  fout 
point  ufage  de  leurs  ailes  lorlipi'on  veut  les  failir; 
mais  il  eft  probable  qu'ils  s'en  fervent  lorfqu'ils  veu- 
lent fe  tranfpoiler  à  de  grandes  dillances.  La  plu- 
part des  efpèces  font  aptères,  Si  les  élytres  font 
alors  réunies  par  leur  luture. 

PANACEE. 


Suite  de  l'Introduclîon  à  l'Histoire  Naturelle  des  Irisectès. 
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PANAGEE. 

PANAGu£US.  Latr.  Clairv.  CJRABUS.  Fasr.  Linn.  Geofsr. 

Payk.  Panz. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes ,  plus  longues  que  la  moitié  du  corps. 

Six  antennules-,  les  autérieures  courtes,  filiformes;  les  quatre  postériem'es  alongées, 
terminées  par  un  article  large,  triangulaire. 

Mandibules  larges,  simples,  un  peu  arquées,  tranchantes  à  leur  bord  interne. 

Jambes  antérieures  ayant  une  entaille  vers  leur  extrémité  intérieure. 

Tète  plus  étroite  que  le  corcelet. 


ESPECES. 


1.  Panagée  quadrimaculé. 

ISoir;  élytres  ai^ec  quatre  taches  jau- 
nes; corcelet  a^/ec  une  entaille  de  chaque 
côté. 

2.  Panagée  recourbé. 

Noir  ;  élytres  presque  sillonécs ,  avec 
deux  taches  sur  chaque  ,  transverses , 
jaunes  ;  corcelet  arrondi,  avec  les  bords 
relevés. 

3.  Pakagée  anguleux. 

f^elu,  noir j  corcelet  cannelé,  ovale  ; 


élytres  sillonées,  marquées  de  deux  ban- 
des jaunes ,  interrompues. 

4-  Panagée  quadrimouchelé. 

Noir  ;  élytres  striées ,  marquées  de 
quatre  taches  rouges  ;  corcelet  arrondi , 
raboteux. 

5.  Panagée  grand-croix. 

Noir  ;  élytres  avec  des  stries  ponctuées 
et  deux  grandes  taches  fauves  ;  corcelet 
orbiculé ,  raboteux. 
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1 .  PanagÉe  quadrimaculé. 

Panagxus  quadritnaculatus. 

Panngœusater,  elytrisjlriatis ,macults  duabus 
J'uh'is;  thorace  orbiculato  ,  rejlexo  ^  pojiicè  uirin- 
^çjuèemarginaio. 

Il  a  de  neuf  à  dix  lignes  d«  longueur  ,  &  les  ély- 
tres  en  ont  trois  &  demi  à  leur  milieu.  Les  anlen- 
!iies  font  un  peu  velues.  La  têle  a  ua  léger  rebord 
ou  defl'us  des  antennes  ,  depuis  la  bouche  jufqu'aux 
veux.  Le  corcelet  ell  fortement  ponflué  ,  marqué 
d'une  ligne  enfoncée  ,  qui  s'arrête  au  milieu  :  il  eft 
aulîî  large  que  long,  coupé  à  fa  partie  antérieure 
&  à  la.partie  pofténeure ,  relevé  fur  les  côtés  ,  avec 
•une  entaille  profonde  près  de  l'angle  poilérieur. 
iTont  le  corps  ell  très-noir  ,  un  peu  luifant  ,  avec 
<Jualre  tacbes  d'un  jaune-fauve  fur  les  élyircs  , 
deux  fur  cliaqup.  Ces  élytres  font  prefqu'ovales  , 
poiuliUées  ,  &  marquées  cliacune  de  neuf  llries. 

11  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande  ,  8c  efl  cou- 
fervé  auMuféum  d'IIiltoire  naturelle. 

2.  Panacée  recourbé. 
P.iNAGMUS  rejlexus. 

Paiiagœus  ater ,  elytrisfulcatis,  niaculis  dua- 
lus  tranjl'c'rfls Jlafis j  thoracis  niargine  rotun- 
àitlo  ,  re/lcxo. 

Carahus  rejlexus.  Fabb..  Ent.  Syjl.  ein.  t.  i. 
pars  I.  p.  147-  n°.  102. 

Cvchnis  reflexus.  Fabb..  S)J1.  Elcut.  toni.  1. 
p.  166.  n".  3. 

T^oyez ,  pour  la  defcrlplion  81  les  autres  fyno- 
■pymes  ,  Carabe  recourbé  ,  n".  40. 

3.  Panacée  anguleux. 

Fanac^us  angulalus. 

Panagœus  hirtus )  ater,  thorace  canaliciilato , 
tîytrkjulcatis jjajciis  duabus Jlavis,  interniptis. 

Carabus  avgulatus.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  i. 
/7ffr.y  I. /P.  148.  72».  io3. 

J^oyez  ,  pour  la  defcription  &  les  autres  fyno- 
Bymes  ,  Carabe  anguleux  ,  n".  41. 

4-  Panacée  quadrimoucLefé. 
Panagœus  quadriguttatus. 

Panagœus  ater,  elytrls  fulcatis  ,  punSlatis  ; 
maeulis  quatuor  nifis j  thorace  rotundato  ,Jcal>ro. 

Il  a  fix  lignes  de  longueur  &l  deux  un  quart  de 
largeur  au  milieu  des  élytres.  Les  antennes  font 
un  peu  velues.  La  le  te  elt  fortement  poncluée  ,  & 
a  ,  comme  les  précédeus  ,  un  rebord  au  delfus  des 
antennes  ,  qui  part  de  la  boucbe  ,  &.  s'étend  juf- 
qu'aux yeux.  Le  corcelet  efl  fortement  ponctué  , 
tèut  guillocbé  ,  marqué  d'une  ligne  longitudinale  , 
enfoncée,  dans  toute  fa  longueur.  Il  elt  à  peu  près 
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aulîî  large  que  long  :  fes  bords  font  arrondis,  pea 
relevés,  &  il  ell  coupé  droit  à  fa  partie  antérieure  , 
ainfi  qu'à  fa  partie  poftérieure.  Tout  le  corps  eu 
très-noir  ,  avec  quatre  petites  taches  rouges  ,  ar- 
rondies ,  fur  les  élytres  ,  deux  fur  chaque,  (^s 
élyires  ont  chacune  neuf  llries  ou  filions  dans  lef- 
qiiels  on  voit  une  fuite  de  points  enfoncés  bien 
marqués.  TjCS  pattes  font  un  peu  plus  courtes  que 
dans  les  cfpèces  précédentes. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande ,  d'oii  il  » 
été  apporté  par  feu  Perron. 

Il  eftconfervé  au  Muféum  d'Hiftoire  naturelle. 

5.  Panacée  grand-croix. 

Panag.î:us  crux  major. 

Panagœus  nigcr,  elytris  Jlriatis  ,  piinclatis  ) 
maculis  quatuor  rufis;  thonice  orbiculato  ,J'cabro. 

Panagœus  crux  major  niger,  pm/undè  puncla- 
tusj  elytris  punclato-Jlriatis ,  rubris;  crues  apice- 
que  nigns.  Latr.  Gen.  Ctujl.  &  Tnf.  t.  1.  p.  220. 

71°.  I. 

Panagée  bipullulé.  Latb.  H'JI.  nat.  des  Crujl. 
&  des  In f.  tôin.  8.  p.  292.  tab.  j'ït.  fig.  7. 

Panagœus  crux  major.  Clairv.  Ent.  Helv.  t.  2. 
p.  y8.  tab.  i5. 

Carabe  bipullulé.  Oliv.  Ent.  tom.  3.  Gen.  55. 
n°.  143.  tab.  b.jfig.  gS.  a.  b. 

Carabus  crux  major.  Fabr.  Ent.  Syjl.  em.  t.  l. 
p.  160.  n".  i58.  —  SjJI.Eleut.  t.  l.  p.  202.  n".  176. 

Carabus  bipujlulatus.  Patk.  Monogr.  Carab. 
n°.  49- 

Carabus  crux  major.  Payk.  Faun.  Suec.  t.  I. 
;;.  137.  n°.  52. 

Carabus  crux  major.  Panz.  Faun.  Gemi.  Fajc. 
16.  tab.  1. 

T^oyez ,  pour  la  defcription  &  \es  autres  fyno- 
nymes  ,  Carabe  bipullulé  ,  n°.  I43. 

PANGONIE.  Pangonia.  Genre  d'infefles  de 
l'Ordre  des  Diptères,  Se  de  la  famille  des  Tao- 
niens. 

Les  Pangonies  font  des  Diptères  très-voifins  de 
ceux  qui  ,  durant  les  chaleurs  ,  tourmentent  fi 
cruellement  les  chevaux ,  les  bœufs ,  St  cpie  l'on 
appelle  Taons.  Non-feulement  elles  en  préfentent 
la  forme  extérieure  8i  générale  ,  mais  les  détails 
particuliers  de  leur  organifalion  font  encore  eflen- 
tiellement  les  mêmes.  Pour  former  les  Pangonies  , 
la  Nature  s'ell  bornée  à  diminuer  la  grandeur  de» 
antennules  des  Taons  ,  à  étendre  leur  trompe  en 
longueur  aux  dépens  de  fon  épailTeur  ,  &  à  lui 
donner  la  figure  d'une  efpèce  de  bec  long  &  menu  5 
deux  antennes  qui  font  à  peine  de  la  longueur 
de  la  tête,  de  trois  pièces  ,  dont  la  dernière  ,  plu» 
longue  ,  en  forme  d'alêne ,  8c  divifce  en  huit  an- 
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Mcaiix  ;  deux  antennules  fort  co^l^tes  ,  prefque 
coniques,  biarticulées  ,  élev(.'cs,  fuillanles  &.  inte- 
rnes près  de  la  cavité  de  la  bouche  ;  une  trompe 
prefque  fétacée  ,  penchée  en.  avant ,  renfermant 
un  fumoir  compofé  de  quatre  petits  filets  écail- 
leux;  une  tête  hémifphérique,  prefqu'entiérement 
occupée  par  les  j'eux,  de  la  largeur  &  de  la  hau- 
teur du  corcelet  ;  un  abdomen  déprimé  &.  trian- 
gulaire ;  deux  ailes  grandes  ,  écartées  &.  horizon- 
tales ;  des  pattes  lona;ues  &  gi-êles  :  tels  font  les 
caraflères  eflentiels  qui  fignalent  les  Pangonies. 

Ce  genre  eft  fi  rapproché  de  celui  des  Taons  , 
que  Linné  &  Fabricius  ne  l'en  avoient  pas  diftin- 
gué.  Degeer  fit  un  changemeut  à  cet  égard  ,  &. 
tranfporta  les  Taons  à  trompe  alongée  ,  qui  lont 
des  Pangonies  ou  des  infefles.  très-analogues ,  dans 
le  genre  des  Bombilles.  C'efl  là  aufli  que  M.  Oli- 
vier a  placé  les  Pangonies  qu'il  a  connues.  Mais 
quoique  ces  infe£les  aient  une  trompe  prelque 
femblable  à  celle  des  Bombilles  proprement  dits  , 
ils  en  digèrent  cependant  fous  plufieurs  rapports  , 
comme  par  la  eompoClion  delà  troifième  &.  der- 
nière pièce  des  antennes  ,  leurs  palpes  beaucoup 
plus  grands  ;  par  leur  tête  ,  aufli  large  &  auiîi 
haute  que  le  corcelet  ;  par  l'horizontalité  de  leur 
corps  ,  &c.  Ces  confidérations  m'ont  engagé  à  inl- 
tituer  le  genre  Pangonie  (  Tiijl-  nat.  des  Criijl.  & 
des  Inf.  tom.  3  ,  p.  407  ).  J'ai  d'abord  formé  avec 
lui  &  celui  de  Némeftrine  ,  une  petite  famille  ,  les 
Siphonculési  mais  je  l'ai  fupprimée  depuis  (  Gen. 
Crujl.  &  Inf.  tom.  4)  ,  &.  ces  deux  genres  ont  été 
refondus  ,  l'un ,  ou  celui  de  Pangonie  ,  dans  la 
famille  des  Taonieus  ;  l'autre  ,  ou  celui  des  Né- 
nieftrines,  dans  la  famille  des  Anthraciens.  Fabri- 
cius a  adopté,  dans  fon  Syjlè/ne  des  Antliales , 
le  premier  de  ces  genres.  M.  Meigen  ,  n'ayant  pas 
eu  connoifl'ance  de  mon  travail ,  avoit  établi  la 
même  coupe  générique  ,  fous  le  nom  de  Tany- 
gloffli. 

Les  antennes  des  Pangonies  font  fubulées ,  à 
peine  de  la  longueur  de  la  tête  ,  inférées  à  fa 
partie  antérieure  ,  entre  les  yeux  ,  prefque  conti- 
guës  à  leur  bafe  ,  enfuite  divergentes  &  avancées^ 
elles  font  compofées  de  trois  pièces.  Les  deux 
inférieures  font  plus  courtes  &.  poilues  :  la  pre- 
mière eft  deux  fois  au  moins  plus  longue  que  la 
(uivaute  ,  prefque  cylindrique  8c  un  peu  amincie 
vers  fa  naiffance  ;  la  féconde  eft  prefque  de  la 
même  grofleur  ,  mais  beaucoup  plus  coîirte  ,  en 
forme  de  toupie  tronquée  ,  &  plus  large  que  lon- 
gue ;  la  troifième  eft  un  peu  plus  longue  que  les 
deux  autres  réunies  ,  &  a  la  forme  d'une  alêne 
comprimée  ;  elle  eft  divifée  en  huit  petits  articles  , 
dont  le  premier  beaucoup  plus  épais  ,  plus  long 
que  les  fix  qui  viennent  après ,  arrondi ,  &.  les  ILx 
fuivans  courts ,  en  forme  d'anneaux  ,  &.  infenfible- 
ment  plus  menus  ;  le  dernier  eft  le  plus  long  ,  en 
cône  grêle  &  alongé ,  ou  terminé  en  pointe.  Ces 
antennes  ont  eflentiellement  la  même  forme  que 
-celle  des  Taons  :  feulement  elles  fout  un  peu  plus 


I^  A  N 


^99 


grêles  ,  &  le  premier  ariicle  de  leur  troifième  pièce 
n'cft  pas  prolongé  en  defl'us  en  forme  de  dent  , 
comme  dans  les  antennes  de  ces  derniers  Dip- 
tères. 

L'extrémité  antérieure  de  la  tête  eft  un  peu 
avancée  en  forme  de  mufeau  conique  ,  tronqué ,  &. 
donne  naiffance  à  la  trompe  81  aux  deux  antcn- 
nides.  Fabricius  confidère  ce  mufeau  comme  une 
lèvre  fupérieure. 

La  trompe,  ainfi  que  je  l'ai  dit,oflre  l'appa- 
rence d'un  bec  ou  d'«n  ftylet  aufli  long  au  moins 
que  la  tête  &  le  corcelet ,  menu,  aminci  ordinai- 
rement &  peu  à  peu  pour  fe  terminer  en  pointe  , 
avancé,  mais  cependant  incliné  ,  8c  formant  , 
avec  le  corps ,  un  angle  obtus.  Cette  trompe  eft 
compofée  d'une  gaîne  8c  d'un  fuçoir.  La  gaîne  ou 
l'enveloppe  extérieure  de  la  trompe  eft  prefque 
coriace  ,  8c  a  la  forme  d'un  tube  très-grêle  ,  creul'é 
en  goutière  dans  toute  fa  longueur  fupéneure  , 
d'abord  cylindrique  ,  puis  allant  en  pointe  ;  il  eft 
un  peu  plus  épais  vers  fa  bafe  ,  8c  fendu  à  l'autre 
bout.  I,es  deux  divifions  de  cette  extrémité  répon- 
dent évidemment  aux  deux  lèvres  qui  terminent 
la  trompe  des  Mouches.  On  en  découvre  les  traces, 
même  fans  le  fecours  de  la  loupe,  dans  une  efpèee 
de  la  Nouvelle-Hollande.  Ces  lèvres  y  font  renflées, 
8c  lorment  une  petite  maffue  terminale.  Le  fuçoii: 
prend  naiflance  à  l'extrémité  anlérieui-e  de  la 
tête  ,  immédiatement  au  deffus  de  l'origine  de  fa. 
gaîne ,  8c  s'infère  dans  fon  canal  fupérieur  r,  il  eil 
prefque  de  la  longueur  de  cette  gaîne ,  8c  com- 
pofé de  quatre  filets  écailleux  ,  fétacés  ,  également 
longs ,  mais  d'épaiffeur  différente.  Celui  de  defl'us , 
il.  qui  ferme  extérieurement  la  rainure  ,  eft  le  plus 
large,  8c  ala  forme  d'une  valvule  :  fon  côté  fupérieur 
a  plufieurs  ftries  fines  8c  longitudinales  ;  l'inférieur 
eft  creufé  en  goutière.  Ce  filet  eft  un  peu  arqué 
près  du  bout  ,  8c  finit  en  pointe  acérée.  Deux  des 
trois  autres  font  plus  étroits  ,  capillaires  8c  prefque 
égaux  ;  le  quatrième,  Se  qui  ,  ce  me  femble  ,  oc- 
cupe le  milieu  ,  eft  plus  lai-ge  ,  plus  mince  ,  eu 
forme  de  petite  lame  ,  dont  le  milieu  eft  fiiloné. 

Les  antennules  fout  inférées  à  l'extrémité  anté- 
rieure 8c  inférieure  de  la  tête  ,  fur  les  côtés  de  la 
trompe ,  mais  un  peu  au  delfous  de  fa  naiflance  ; 
elles  font  filiformes  ,  comprimées  ,  très-courtes , 
élevées  ,  un  peu  velues  ,  de  deux  articles  qui  Ibnt 
prefque  de  la  même  grandeur  ,  8c  dont  le  premier 
eft  cylindrique  ,  8c  le  dernier  conique  ,  fubulé  ou 
triangulaire  :  tantôt  elles  font  prelque  perpendi- 
culaires ;  tantôt  elles  fe  dirigent  un  peu  en  avant, 
de  chaque  côté  de  la  bafe  de  la  trompe. 

Les  Pangonies ,  ainfi  que  je  l'ai  dit  plus  haut , 
ont  le  port  des  Taons.  Leur  corps  eft  peu  alongé  , 
8c  parfemé  d'un  petit  duvet  foyeux  8c  luifant. 

Leur  tête  eft  prefqu'hémifphénque  ,  compri- 
mée,  appliquée  exatfemeut  contre  l'exlrémité  an- 
térieure 8c  verticale  du  corcelet  ,  qu'elle  déborde 
tant  foit  peu  ;  elle  eft  en  majeure  partie  occupée 
par  les  yeux,. dans  les  mâles  furtoai.  Les  yeuxlilie» 
T.ttt  a 
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font  extrc-mement  pelils ,  &  rapprocKés  en  triangle 
fur  le  iotnmet  polléneur  j  ils  manquent  ou  l'ont 
invifibles  dans  les  Taons. 

Le  corcelet  ell  cylindrique ,  déprimé  ,  un  peu 
plus  long  que  large  ,  fans  divifions  apparentes ,  & 
fc  termine  pofténeuremcnt ,  au  deffus  de  l'abdo- 
men ,  par  l'écuffon  ou  une  faillie  épaiflfe  ,  en  carré 
traulVerfal ,  échancré  de  cliaque  côté. 

L'abdomen  cil  déprimé  ,  en  triangle  ,  dont  les 
diamètres  font  prcrqu'égaux  ,  &  dont  les  côtés  font 
Courbes  ;  il  ell  compofé  de  lix  à  fept  anneaux  dil- 
linfts  ,  dont  le  fécond  plus  gi-afid. 

Les  pattes  font  allez  longues  ,  grêles  &  prefque 
glabres  ou  légèrement  pubefcentes.  Les  Lanclies 
de  la  première  paire  fout  plus  grandes.  Les  cuiiles , 
les  jambes  &  les  taries  font  filiformes.  Les  cuilles 
fout  un  peu  plus  grofles  que  les  jambes  :  celles-ci 
font  terminées  par  deux  très-petites  épines.  Dans 
les  Taons,  les  premières  &  les  dernières  n'en  ont 
pas  de  fenlibles.  Le  premier  article  des  taries  des 
l'angonies  eft  fort  long.  L'extrémité  du  dernier 
olïie  deux  crochets  menus  ,  arqués  ,  limples  ,  & 
♦-ois  petites  pelotes  membraneufes ,  rétrécies  vers 
.    ir  baie. 

I,es  ailes  font  membraneufes ,  grandes,  prefque 
■ovales,  horizontales,  écartées,  &  feuiblables  à 
celles  des  Taons  quant  au  nombre  des  nervures  &. 
à  leur  difpoHlion.  On  obferve  néanmoins  ,  dans  le 
plus  urand  nombre  des  clpèces ,  que  la  longue  cel- 
lule adolfée  au  côté  extérieur  de  la  cellule  dilcoi- 
'  tlale  &  centrale  ,  ou  ,  fi  l'on  veut ,  la  troifième  à 
partir  du  milieu  de  la  côte  ,  ell  fermée  avant  d'at- 
teindre le  bord  pnflérienr  de  l'aile  ,  &  la  joint  par 
le  moyen  du  prolongement  d'uue  des  nervures  , 
tandis  que  ,  dans  les  Taons  ,  l'extrémité  de  cette 
cellule  touche  le  bord  ,  &  ibuvent  même  n'efl  fer- 
mée que  par  lui.  Dans  les  Paugouies  ,  le  côté  in- 
terne de  lu  cellule  qui  précède ,  ou  de  la  féconde , 
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jette,  au  point  oii  elle  fe  rciTerre  &  devient  avqiiée, 
un  petit  rameau  intérieur.  Ce  rudiment  de  nervure 
e(l  placé  au  fommet  de  la  première  cellule  du  bord 
poflérieur  ,  ou  de  celle  dont  l'ouverture  embrail'e 
l'angle  formé  par  ce  bord  Si  la  côte. 

On  confultera  ,  à  cet  égard ,  les  figures  de 
M.  Meigen.  Les  ailerons  font  de  grandeur  moyen- 
ne ,  arrondis  ,  rebordés  &  légèrement  ciliés  ;  ils 
recouvrent  une  grande  partie  des  balanciers. 

Les  Pangonies  font  des  inl'eéles  propres  aux 
contrées  méridionales  ,  à  l'Afrique  furtout.  Les 
efpèces  indigènes  ne  remontent  pas  au-delà  du 
45^.  degré  de  lalilnde;  elles  ne  font  même  pas 
très  -  communes  dans  les  départemens  les  plus 
chauds  ,  tels  que  ceux  cpii  font  fitués  fur  les  bords 
de  la  Méditerranée.  Ces  Diptères  volent  avec  une 
grande  agilité  de  fleurs  en  îleurs,  y  puif'ent,  avec 
leur  longue  trompe  ,  les  fucs  mielleux  qu'elles  con- 
tiennent ,  s'y  arrêtent  un  iiiflant  ,  8t  paifent  bien- 
tôt à  une  autre.  M.  Olivier  ne  les  a  jamais  vos 
attaquer  des  animaux  ,  aiufi  que  le  font  les  Taons. 
Leurs  mélamorphofes  font  ignorées. 

Ce  n'ell  qu'avec  doute  que  je  rapporte  à  ce  genre 
les  Taons  que  Linné  nomme  rojlnifus  &.  barbatus; 
ils  ont  bien  le  port  des  Pangonies  ;  mais,  luivant 
Deireer  ,  la  dernière  pièce  de  leurs  antennes  n'eft 
pas  articutee. 

La  longueur  relative  de  la  trompe  ,  variant  fui- 
vant  les  efpèces  ,  nous  ollre  le  moyen  de  diviltr 
ce  genre  ;  mais  n'ayant  pas  vu  plulicurs  de  celles 
que  Fabricius  a  mentionnées ,&  les  delcriptions 
de  cet  auteur  n'étant  pas  toujours  allez  complètes, 
je  n'ai  pu  faire  ufage  de  ce  caraâère  ,  ni  lignaler  les 
efpèces  avec  autant  de  rigueur  &  de  méthode  que 
je  l'aurois  deCré.  L'étude  des  Pangonies  efl  encore 
plus  difficile  que  celle  des  Taons ,  attendu  que  ces 
Diptères  font  plus  rares  dans  les  coUettious ,  & 
qu'on  poffède  rarement  les  deux  fexes. 
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PANGONIE. 

PANGOISIIA.  Latr.  Fasr.  TABANUS.  Linu.  Ross.  BOMBYLIUS.  Oliv. 

De  G.?   TANYGLOSSA.  Meig. 

CARACTÈRES   GÉNÉRIQUES. 

Antennes  h  peine  de  la  longueur  de  la  tète ,  de  trois  pièces ,  dont  la  dernière  plus 
longue ,  en  forme  diJène ,  divisée  eu  birit  articles  ;  celui  de  la  base  arrondi  sur  ses 
côte's. 

Trompe  beaucoup  plus  longue  que  la  tète,  filiforme  ou  presque  selacée,  avancée 
et  droite. 

Suçoir  guère  plus  court  que  la  trompe,  de  quatre  soies  ou  filets,  de  longueur  presque 
égale. 

Deux  antennules  très-courtes ,  inse'rées  près  de  la  base  de  la  trompe ,  filiformes , 
relevées  ou  avancées ,  de  deux  articles ,  dont  le  dernier  terminé  eu  pointe. 

Corps  peu  alongé,  ayant  le  port  de  la  Mouclie  domestique  et  des  Taons,  déprimé 
Iiorizont.ilement -,  tête  presqubéniisphérique,  presqu  entièrement  occupée  par  les  yeux  , 
de  la  largeur  et  de  la  liauteur  au  moins  du  corcclet-,  trois  petits  yeux  lisses  ;  abdomen 
presque  triangulaire  ou  eu  ovale,  tronqué  à  sa  base,  déprimé",  ailes  grandes,  écartées, 
horizontales ,  ayant  plusieurs  cellules  complètes  -,  balanciers  peu  découverts  ;  pattes 
filiformes,  longues-,  toutes  les  jambes  terminées  par  deux  petites  épines;  trois  pelotes 
au  bout  des  tarses. 


ESPÈCES. 


I .  Pangonie  ?  rayée. 

D'un  noir-gris  ;  corcelet  rayé;  abdo- 
men à  bandes  grises;  trompe  de  la  lon- 
gueur du  corps. 

1.  Pangonie  bigan-éc. 

Couverte  de  poils  fauves  ;  abdomen 
fauve ,  avec  des  taches  noirâtres  sur  le 
dos  ;  ailes  tachées  ;  trompe  de  la  longueur 
du  corps. 

3.  Pangonie  maïu-itanique. 

Noire ,  avec  un  duvet  d'un  roux-jau- 
nâire;  le  second  segment  de  l'abdomen , 
son  milieu  excepté ,  et  le  bord  des  suivons 


fauves;  ailes  tachetées  de  noirâtre;  trompe 
de  la  longueur  du  corps. 

4.  Pangonie  anale. 

Corps  noir;  bout  de  l'abdomen  fauve  ; 
trompe  de  la  longueur  du  corps. 

5.  Pangonie  mouchetée. 

Très-noire  ;  deux  lignes  sur  le  corce- 
let, ses  cotés,  des  points  alignés  sur  l'ab- 
domen, blancs. 

6.  Pangonie  ?  barbue. 

y/ bdomen  fauve ,  avec  le  bout  et  des 
taches  dorsales  noires  ;  le  second  et  le  troi- 
sième anneau  bordés  de  blanc  ;  trompa 
courte;  ailes  tachetées. 
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PANGONIE.    (Insecte.) 


■j.  Pakgonie  biuûlcc. 


Brune;  corcelet  rayé ;,  ailes  presque 
noirâtres ,  avec  une  tache  marginale  plus 
foncée;  trompe  courte,  dilatée  au  bout. 

8.  Pangonie  latérale. 

Corcelet  cendré,  rayé  de  blanc;  ab- 
domen noir,  avec  les  côtés  de  sa  base 
et  les  bords  des  anneaux  fauves  ;  trompa 
courte  ;  ailes  sans  tache. 

9.  Pangonie  anguleuse. 

Corcelet  noir,  presque  rayé;  abdomen 
tres-noir  ;  bords  du  second  anneau ,  du 
quatrième  et  des  deux  suivans  blancs  :  le 
second  ayant  seul  la  bordure  continue. 

16.  Pangonie  d'Aoïboiae. 

Corcelet  noirâtre ,  presque  rayé  de 
blanc  ;  dessus  de  V abdomen  noirâtre , 
avec  le  bord  des  anneaux  d'unfauve-jau- 
ndtre  :  son  dessous  blanc. 

1 1 .  Pangonie  dorsale. 

Dessus  du  corcelet  noirâtre ,  avec  des 
lignes  cendrées;  abdomen  d'un  fauve  jau- 
nâtre pâle  ;  son  extrémité  dorsale  plus 
obscure ,  avec  le  milieu  plus  clair  ;  ailes 
presque  noirâtres;  trompe  courte. 

12.  Pangonie  bordée. 

Entièrement  noire  ;  corcelet  et  côtés 
de  l'abdomen  garnis  d'un  duvet  fauve  ; 
trompe  courte;  ailes  noirâtres. 


i3.  Pangonie  tabauiforme. 

Noirâtre  ;  antennes,  jambes  et  tarses 
fauves  ;  côtés  de  l'abdomen ,  le  milieu  de 
son  dos,  ayant  une  rangée  de  taches  g/u- 
ses ,  formées  par  un  duvet  ;  anus  d'un 
gris  -  rousseâtre  ;  trompe  courte  ;  ailes 
jaunâtres  vers  leur  base. 

1^.  Pangonie  à  ailes  variées. 

Noirâtre ,  avec  un  duvet  jaunâtre  ; 
côtés  supérieurs  de  la  base  de  l'abdomen 
roussedtres  ;  ailes  tachetées  de  noirâtre; 
trompe  courte;  dernier  article  des  palpas 
alongé,  subulé. 

1 5.  Pangonie  tachetée. 

Corcelet  ayant  un  duvet  jaunâtre  et 
deux  lignes  plus  pâles  ;  abdomen  d'un  jau- 
nâtre fauve ,  avec  des  taches  dorsales  noi- 
râtres ;  ailes  avec  une  bande  transverse  et 
trois  points  près  du  bout  noirâtres;  trompe 
courte;  palpes  presque  cylindriques , 

16.  Pangonie  fasciée. 

Corps  noirâtre,  avec  un  duvet  jaunâ- 
tre ;  anneaux  intermédiaires  de  l'abdo- 
men et  les  suivans  presque  nus  et  noirâ- 
tres à  leur  base  antérieure  et  dorsale  ; 
ailes  noirâtres;  pattes  roussedtres ,  avec 
les  cuisses  noires  ;  trompe  courte. 

l'j.  Pangonie  fauve. 

Fauve  ;  des  taches  noires  sur  le  dos 
de  l'abdomen;  trompe  courte;  ailes  noi- 
râtres. 


^J^ 
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f.  PAVCOim:  ?  rayée. 

Pasgonia  ?  lineata. 

Pangonia?  grifeo  -  nigra ,  thorace  Itneato  , 
ahdomine  Jlijcus  grifeis  ,  probofcide  longitudine 
corporis. 

Pangonia  lineata  ohfnira ,  ihoracf  lineato  , 
hauftcllo  corpore  longiore.  Fabh.  Syjlein.  Antl. 
p.  89.  n".  I. 

Tabanus  roftratns  oculis  ,fufcentihus  ,  haiif- 
tello  longitudine  corporis.  Fabr.  Ent..S\Jl.  em. 
toril.  4.  p.  062.  n'^.  I. 

On  a  donné  les  autres  fynonymes  &  la  dcfcrip- 
tion  de  celte  efpèce  à  l'article  Bombille  trompette , 
el'pèce  n».  a5. 

2.  Pangonie  bigarrée. 

Pangonia  variegata. 

Pangoniajemigineo-villqfa  ,  abdomine^ferm- 
gineo  ,  maculis  dor/'alibusSuJcis ,  alis  macidatis , 
probojcide  longitudine  corporis. 

Pangonia  variegata  Jerrugineo-villofii ,  ahdo- 
mine Jerrugineo  ,  maculis  dorfalibus  Jufcis  ,  alis 
immaculatis  (  maculatis  )  ,  rojlro  longitudine 
corporis^  Fabr.  Syjl.  Antl.  p.  92.  11°.  8. 

Elle  a  la  forme  &  la  taille  de  la  Pangonie  tacte- 
fée.  Les  antennes  font  fauves  ,  ayec  l'extrémité 
noire.  La  trompe  efl:  cylindrique  ,  de  la  longueur 
du  corps  ,  noire ,  avec  la  bafe  fauve.  Le  corcelet 
efl  garni  de  poils  fauves.  L'abdomen  efl  fauve  , 
avec  des  taches  noires  fur  le  dos  ,  &  les  bords  des 
anneaux  un  peu  blancs.  Les  ailes  ont  des  taches 
noirâtres.  Les  pattes  font  rouffes. 

Elle  fe  trouve  en  Barbarie  ,  8t  paroît  être  voifine 
de  la  Pangonie  mauritanique. 

3.  Pangonie  mauritanique. 

Pangonia  mauritanica. 

Pangonia  nigra.,  tejlaceo-puhefcens,  ahdo- 
minis  fegmento  fecundo ,  medio  excepta  ,Jequen- 
tiiiin  niargme  ,Jerrugineis;  alisfiijco  maculatis j 
probojcide  corporis  longitudine. 

TanygloJJa  mauritanica.  Mmo.  Dipt.  tom.  i. 
p.  176. 

T'oyez ,  pour  la  defcription  &  la  fynonymie  , 
l'article  Bombille,  efpèce  n°.  26,  Bombille  mau- 
i-itanique. 

Fabricius  rapporte  cet  infeéle ,  mais  arec  doute , 
à  fa  Pangonie  bordée  ,  marginata. 

4.  Pangonie  anale. 

Pangonia  analis. 

».    Pangonia    corpore   nigro  ,    abdominis    apice 
M.Vj  pr  obo  Jcide  longitudine  corporis. 
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Pangonia  analis  nigra,  ahdomine  apicejuh'o, 
haujîello  longitudint  corpoiis.  Fabr.  JTv/?.  Antl. 
p.  91.  n".  6. 

Les  antennes  font  fauves.  La  tête  eft  noire,  avec 
la  trompe  très-avancée  &.  de  la  longueur  du  corps. 
Le  corcelet  ell  noir,  velu,  fans  tache.  L'abdomen 
cil  noir,  avec  l'extrémité  fauve.  Les  ailes  font 
d'un  blanc-tranfparent.  Les  pattes  font  jaunes  , 
avec  les  cuifles  noires  &  hériffées  de  poils. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Américpie  méridionale. 

5.  Pamgonie  mouchetée. 

Pangonia  guttata, 

Pangonia  atra  ,  thoracis  lateribus  lineolifque 
dtiabiis  ,  abdominifque  punâlis  Jeriatis  ,  albis. 

Tabanus  gutlatus  ater,  thoracis  lateribus  li- 
neolij'que  duabus ,  abdominifque  punclis  medio 
quatuor  marginalibufque  oêto  albis.  Don.  Epit, 
Inf.  qfNew  Holl.  Ilymenopt.  Dipt.Jig.  4. 

Elle  a  près  d'un  pouce  de  longueur.  Son  corps 
efl  d'un  noir  très-foncé  &  luifaut.  Ses  yeux  font 
noirâtres  ,  &  bordés  extérieurement  de  blanc.  Le 
corcelet  a  fur  le  dos  deux  lignes  blanches  ,  for- 
mées par  un  duvet  &  diflanles;  chacun  de  fes 
côtés  a  trois  petites  taches  de  la  même  couleur ,  & 
compofées  de  même  :  une  plus  grande  au-devant 
de  l'attache  de  l'aile  ,  &  les  deux  autres  plus  recu- 
lées &  plus  voifines  du  dos.  Il  paroîtroit ,  d'après 
les  caraûères  que  M.  Donovan  affigne  à  cette  ef- 
pèce ,  &  d'après  fa  figure  ,  que  ces  taches  laté- 
rales formeroient  une  ligne  continue  ,  fe  joignant 
même  en  devant  avec  celles  du  milieu  du  dos. 
L'abdomen  a  fept  rangées  longitudinales  de  points 
blancs  ,  formées  auHi  par  un  duvet  ;  trois  en  def- 
lus  ,  dont  une  au  milieu  du  dos  ,  &  les  deux  autre» 
marginales  ;  quatre  fous  le  ventre  ,  ou  deux  fur 
chacun  de  fes  côtés  ,  &  rapprochées.  Les  pattes 
Ibnt  noires.  Les  ailes  font  de  la  même  couleur  , 
avec  quelques  efpaces  moins  obfcurs. 

Elle  fe  trouve  à  la  NouveUe-G ailes  ,  &  m'a  été 
envoyée  par  M.  Alexandre  Mac-Leay  ,  fecrétaire 
de  la  Société  Linnéenne. 

6.  Pangonie  ?  barbue. 

Pangonia  ?  barbata. 

Pangonia  ?  ahdomine  ntfo ,  apice  maculij'qij» 
dorfalibns  nigris ,  Jegtnentis  fecundo  6'  tertio  al- 
bido  marginatis  j  probojcide  bret^i  j  alis  imma- 
culatis. 

Trayez  ,  pour  les  fynonymes  &  la  defcription  , 
l'article  Bombille,  efpèce  n°.  27,  Bombille  barbu. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  Pangonie  laté- 
rale de  Fabricius. 

7.  Pangonie  binotée. 
Pangonia  binotata. 

Pangonia  corpore  bninneo ,  thorace  lineato  ,• 
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aUs  fuhjiifcls,  macula  mat-ginali  ohfcuriore  li- 
neolifque  albidis  y  prohofcide  brevi  ,  ad  apicein 
dilutatâ. 

Cette  efpèce  ,  longue  d'environ  cinq  lignes  ,  ell 
remarquable  en  ce^qu'elle  l'emble  faire  le  paffage 
de  ce  genre  à  i-elui  des  Taons ,  fa  trompe  étant 
courte  ,  cylindrique  &  dilalc'e  au  bout.  Le  dernier 
arliele  de  IVs  palpes  eft;  en  outre  beaucoup  plus 
large  que  dans  les  congénères.  Son  corps  eft  d'un 
brun  foncé  &.  pubefcent ,  particulièrement  autour 
de  la  tète  &  fur  les  côtés.  La  plupart  des  poils  font 
c;ris  ;  les  autres  font  noirs.  La  trompe  eft  noire  ,  un 
peu  plus  courte  que  la  tête  Se.  le  corcelet ,  cylin- 
drique ,  avec  l'extrémilé  dilatée  triaugulairement 
dans  le  fens  de  la  hauteur  ,  &  comprimée.  Les 
palpes  font  d'un  brun-noirâtre.  Leur  dernier  article 
eft  comprimé  ,  triangulaire  ,  enfoncé  dans  le  milieu 
&.  relevé  furies  bords.  Les  aniennes  font  mutilées 
dans  mon  individu.  Les  yeu.x  font  noirâtres  &  pu- 
befcens.  L'intervalle  qui  les  fépare  ,  ell  d'un  gris- 
Ceudré,  Les  peti's  yeux  liiles  ne  font  point  placis 
fur  un  tuberculp,  Le  deffus  du  corcelet  ell  rayé 
louiriludinalement  de  brun  &  de  gris-cendré.  Ias 
lio-nes  brunes  font  au  nombre  de  quatre,  dont  les 
deux  latérales  plus  foncées.  Les  raies  grifes  inler- 
médiaires  s'entrelacent  un  peu,  Le  delfus  de  l'ab- 
domen eft  d'un  brun-luifant ,  fans  tache  ,  avec  de 
petits  poils  noirs  &.  clair-iemés.  On  en  voit  aulli 
de  la  même  couleur  ,  &.  plus  longs  ,  fur  le  dtjlus 
du  corcelet.  Le  ventre  eft  également  brun  ,  mais 
irarni  ,  fur  les  côtés,  d'un  duvet  gris.  Les  pattes 
font  brunes.  Les  ailes  ont  une  teinte  noirâtre  ,  avec 
de  petites  lignes  blanches  qui  fuivent  les  nervures  : 
ces  nervures  fout  brunes.  Près  du  milieu  de  la  côle 
eil  une  petite  tache  noirâtre  ,  très-marquée,  &  que 
l'on  prendroit  au  premier  couprd'œil  pour  le  ftig- 
mate  ordinaire. 

L'individ"  que  j'ai  décrit  eft  une  femelle  ,  &  a 
été  apporté  de  la  Nouvelle-Hollande  par  les  nalu- 
raliftes  Perron  &.  Lefueur. 

8.  Pangosie  latérale. 

Pangonia  lateralis, 

Pangnnia  thnrace  cinereo  ,  alho  Uneato  y  ab- 
dnniine  nigm,  hqli  laUnilifcgineiitoruinque  iiiar- 
ginibus  Jali'is ;  firobofcid-3  brcfi j  alis  iinmacu- 
latis. 

Pangojiia  laleralis  thorace  Uneato ,  abdominis 
haji  laleralljl'gnicntoruinque  maiginibus  Jubis. 
Fabr.  Syjl.  Antl.  p.  gi.  n°.  4. 

Elle  a  le  port  &  la  taille  de  la  Pangonie  tache- 
tée. La  trompe  eft  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps.  Les  antennes  font  noires.  Le  corcelet  eil 
d'un  cendrérobfcur  ,  avec  quatre  lignes  blanches 
&  peu  marquées.  L'abdomen  eft  noir,  avec  les 
fô;és  des  deux  premiers  anneaux,  leurs  bords, 
aialj  que  ceux  di's  l'ui\'aiis  ,  fauves.  Les  pattes  fuui 
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de  cette  couleur.  Les  aih  s  font  obfcurcs  S:  fans 
tache. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Boune-Ef^itrance. 

9.  Pangonie  anguleufe. 

Paxgoni.4  anguJata. 

Pangonia  thorace  nigro ,  fuhlineato;  abdo- 
minc  atro;  feginenlonnn  Jecundi ,  quarti  &  duo- 
ruin  l'equeiïtium  tnargine  ulbo  j  Jccundi  margiiio 
jhlo  continua. 

Pangonia  angulata  atra  ,  abdominis  flgmenta 
fecundo  ,  margme  albo.  Fabr.  S^Jl.  Antl.  p-  ()i- 
n°.  5. 

Elle  reffemble  à  la  Pangonie  latérale  pour  le 
port  &  la  grandeur.  La  tête  eft  garnie  d'un  petit 
duvet  cendré.  Les  anienues  font  Irès-noires.  Le 
corcelet  eft  noir  &  prefqne  r.iyé.  L'abdomen  eft 
très-noir.  T/C  bord  du  fécond  anneau  ,  du  qua- 
trième &L  des  deux  fuivans  font  blancs.  La  bordure 
eft  continue  fur  le  fécond  ,  Si.  iulerrompue  aux 
autres. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonue-Elpérance. 

10.  Pangonie  d'Amboiue. 

Paxgonia  amboinenfis. 

Pangonia  thorace  J'ujco  ,  albo  fublineato;  ah- 
domine  fuprà  ^fuj'co  ,  Jcgmenlorwn  margmibus 
tcjlaceis  ,  JubtiLS  albo. 

Pangonia  amboinenfis  thorace Jublineato  ,  ab- 
doinine  Jl'prà  Sujio  y  Jegnientoruni  rnargtnibus 
te/laceis  ,  Jhbtùs  albo.  Fabr.   >?!_//.  Antl.  p.  gi. 

«°-  7- 

La  tête  a  des  poils  cendrés  ,  &.  fon  fommet  eft 
noirâtre.  Les  antennes  font  fauves.  Le  corcelet  efl; 
noirâtre  ,  prefqne  rayé  de  blancr  L'abdomen  elb 
uoirâlre  en  dell'us,  avec  les  bords  des  anneaux 
d'un  fauve-jaunâlre.  Le  deflbus  du  corps  eft  pâle. 
Les  pattes  iont  d'un  fauve-jaunâlre. 

Elle  a  été  apportée  d'Amboine  par  M.  Labil» 
lardière,. 

II.  Pangonie  dorfale, 

Pangonia  dorfalis. 

Pangonia  thorace  fupràjiifco  ,  lincis  cinereis , 
abdomme  palltdè  tejiaçco  ,  pojlicè  fuprà  ohfcu- 
riore ,  liiieâ  pallidiore  in  medio  ;  alis  fubjujcis  j 
probqfcidc  brei'i. 

Cette  efpèce  paroit  avoir  des  rapports  avec  la 
Pangonie  d'Amboiue.  Son  corps  n'a  guère  plus  de 
quatre  lignes  de  long.  Sa  trompe  ell  de  la  longueur 
de  la  tête  &.  du  corcelet ,  &  roufl'eâtre  ,  ainli  que 
les  aniennules.  Les  aniennes  font  encore  de  cette 
couleur,  avec  l'extrémité  noirâtre.  Les  yeux  font 
d'uu  brou-fjoncé.  Eiutervalle  qui  les  fcpare  ,  eft 

cendré  : 
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cendre  :  on  y  remarque  ,  prî-s  Je  leur  e7;tr(?miié 
p jUtricure ,  deux  petites  lii^nes  eufoncées^Je  n'ai 
pu  bien  diitiiiguer  les  petits  jeux  lifles.  La  poi- 
trine Si.  les  cotes  du  curceU't  l'ont  d'un  cendrd- 
rouffeâlre  ,  avec  dei  poils  jaunâtres.  Les  btirds 
inférieurs  de  la  tète  en  ont  de  la  même  couleur. 
La  partie  fupérieure  du  corcelet,  l'écufTon  ,  leurs 
côtés  exceptés ,  l'ont  d'un  hrun-noiràlre  ,  &  cette 
couleur  elt  dlvil'ée,  fur  le  corcelet,  par  trois  lignes 
cendrées.  La  partie  inférieure  de  l'abdomen  &.  le 
dc-flus  de  fes  deux  premiers  anneaux  font  d'uu 
roufleàtre  très-pàle.  Le  dos  des  aimeaux  fuivans  , 
.T  l'exception  des  côtés  ,  ell  brun  ou  noirâtre  ,  & 
divilé  au  milieu  par  une  ligne -de  taches  d'uu 
jaunâtre-pâle  ,  &  qui  font  placées ,  une  par  une  , 
iur  le  milieu  du  bord  poitérieur  de  chaque  an- 
neau. Les  pattes  font  roull'eâtres.  Les  jambes  &  les 
taries  des  poflérieures  font  plus  foncés.  Les  ailes 
font  grandes,  avec  une  légère  teinte  noirâtre.  La 
troifièrae  cellule  longitudinale  n'cil  fermée  ,  à  l'on 
extrémité  inférieure  ,  que  par  le  bord  pollérieur 
de  laile  ,  comme  dans  plufieurs  Taons. 

Elle  fe  trouve  à  l'Ifle-de-France  ,  &.  m'a  été 
donnée  par  M.  Mathieu  ,  oUicier  d'artillerie. 

12.  Pangonie  bordée. 

Paxgonia  mar^inata. 

Pangonia  corpore  penitas  nigro  ,  thorace  ab- 
doniwij'que  lalertbus  fuho-tomentojïs  ,  probqf- 
cide  brevi ,  alis  nigricantibus. 

Pangonia  marginata  abdomine  atro  ,  margine 
Juho-ptibejiente ,  haujlello  corpore  dimidio  bre- 
t'iore.  Fabr.  S^Jî.  Antl.  p.  go.  n°.  2. 

Tabanus  haufteUatus  oculisjiifcentibus  ,  abdo- 
mine atro  ,  margine  Juh'o-pubejcente  ,  haujlello 
corpore  dimidio  breviore.  Fabr.  Ent.  Syji.  em. 
tom.  4.  p.  363.  n".  2.  — Mant.  Inf.  tom.  2.  p.  354. 
n".  2.  —  Spec.  Inf.  tom.  3.  p.  455.  n°.  2. 

Tabanus  haujlellatus.  Coques.  Illu/lr.  le.  Irif. 
Dec.  5.  p.  120.  tab.  ^■j.Jig.  4. 

TanygloJJa  haujîellata.  Meig.  Dipt.  tom.  1. 
p.  175. 

Cette  efpèce  reffemble  beaucoup  à  la  Pangonie 
tabaniforme  ;  mais  elle  en  diffère,  1°.  par  la  cou- 
leur du  corps ,  des  antennes  &  des  pattes,  qui  font 
entièrement  noirs  j  2°.  par  les  ailes  noirâtres  ,  un 
peu  plus  ckires  feulement  vers  le  bord  pollérieur, 
près  du  côté  interne  ,  &  quelquefois  en  deux  ou 
trois  endroits  du  difcpie  j  3°.  par  Ion  duvet  plus 
épais  &  plus  fauve.  Ce  duvet  recouvre  prefque 
tout  le  corps  j  il  eft  d'un  fauve  plus  vif  fur  les 
bords  latéraux  de  l'abdomen,  &  grifàtre  à  fa  par- 
tie inférieure  ,  vers  fa  bafe. 

Cette  efpèce  fe  trouve  en  Barbarie  &  en  Ef- 
pagne. 

Hi/l.  Nat.  Inf.   Tome  VIIL 
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l3.  Pan'GOSIE  tabaniforme. 

P.4.\G0NiA  tabaniformis. 

Pangonia  nigiicans ,  autennis ,  tibiis  tarpfque 
nifs  ;  abdomirtis  lateribus ,  illius  doifo  medio  , 
maculis  tomenlofo-grfeis ,  per  f'eneni  dijpofiis  : 
ano  grifeo-riifefcente  y  probofcide  brei'i ;  alts  ad 
bajin  Jlavefctnttbus. 

Pangonia  tuhanifonniss.  Latr.  Hijl.  nat.  des 
Cnijl.  &  des  Inf  tom.  14.  p.  3i8.  —  Gcn.  Crujl. 
&  Inf  tom.  4.  p.  282. 

BonibiUe  tabaniforme.  Oi.iv.  Encyclop.  niéth. 
tîijî.  nat.  tom.  4.  p.  020.  n".  24. 

Tabanus  hauflellatus.  "Vili..  Ent.  Liun.  tom.  3. 
p.  558.  n°.  18.  tab.  \0.fig.  i3. 

Voyez  ,  pour  la  defcription  ,  l'arlicle  Bombii.le 
tabaniforme,  cité  dans  la  fynonymie.  L'abdomca 
cil  quelquefois  d'un  brun-roufl'eâtre. 

On  commence  à  trouver  cette  efpèce  aux  envi- 
rons de  Lyon.  Je  l'ai  rerue  de  M.  Bourgeois,  ama- 
teur zélé  de  l'Entomologie,  &  auquel  je  dois  la 
communication  d'un  grand  nombre  d'infefles  des 
environs  de  cette  ville. 

14-  Pangonie  à  ailes  variées. 

Pasgonia  varipennis. 

Pangonia  nigricans ,  flanido-pubefcens  ;  ab- 
dominis  lateribus  fuprà  ad  baJin  rufefcentibus  ; 
alis fufco-maculatis  ;  probofcide  brcvij  palporuni 
articula  ultimo  elongato  ,fubulato. 

Tabanus  maculatus  ociilis  fufcis ,  tomentofo~ 
cinereus ,  hauflello  ejferto  ,  longiufculo  ;  alis 
nigro  obfoletè  maculatis.  Ross.  Faun.  Etr.  Mant. 
2.  p.  75.  n".  567.  tab.  I.  M. 

J'avois  confondu  cette  efpèce  avec  la  Pangonie 
tachetée  ;  mais  elle  en  eft  très-dillinae.  Son  coi-ps 
eft  noir ,  &  garni  d'un  duvet  plus  ou  moins  jau- 
nâtre,  qui  le  fait  paroitre  d'un  noir-cendré.  La 
trompe  eft  noire  ,  &.  à  peu  près  de  la  longueur  de 
la  tête  &  du  corcelet.  Le  dernier  article  des  palpes 
eft  alongé ,  comprimé  ,  en  forme  d'alcne  &  rouf- 
feâtre.  Les  antennes  font  de  cette  couleur  ,  avec 
les  extrémités  plus  foncées.  Les  yeux  font  noi- 
râtres. L'intervalle  qui  les  fépare  ,  paroît  d'un 
gris-cendré.  Le  contour  inférieur  &  antérieur  de 
la  tête  eft  très-garni  de  poils.  Le  corcelet  &  l'é- 
cuffon  font  d'un  noir-cendré  :  telle  eft  auffi  la  cou- 
leur du  milieu  du  dos  de  l'abdomen  ,  de  l'on  extré- 
mité poftérieure  8c  de  fou  defl'ous.  Celte  partie  du 
corps  eft  couverte  ,  particulièrement  fur  le  bord 
poftérieur  des  anneaux  ,  d'un  duvet  foyeux  ,  lui- 
fant,  d'un  jaunâtre-pâle  ,  qui  y  forme  même  des 
raies  tranfverfes.  Les  côtés  fupérieurs  des  quatre 
premiers  anneaux  ,  du  fécond  ii.  du  troifième  fur- 
tout,  font  d'un  rouffeàtre-jaunâtre.  Les  pattes  font 
d'un  brun-fauve.  Les  ailes  ont  des  aéJjulolités  & 
V  v'v  T 
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quelques  taches  d'un  brun-noirâtre  :  trois  de  ces 
taches  font  placo'es  près  du  milieu  de  l'aile  ,  &.  y 
deiïinent  une  ligne  en  zigzag.  On  voit  deux  aulrus 
taches  plus  il'ok'es  vers  le  bout. 

Elle  fe  trouve  en  Italie  ,  &  m'a  été  envoyée  par 
WM.  Ré  &  Bonelli;  elle  femble  ne  diO'ércr  de  la 
Pan^onie  inauiilanique  qu'en  ce  que  la  trompe 
eft  plus  courte  que  le  corps. 

i5.  Pango-ME  tachetée. 

Panconia  maculata. 

Pangnnia  tJiorace  Jlafido-puhefcente  ,  lineAs 
duabus  pallidioribus;  ahdomine  riijn-flapefcente , 
maculis  doijalihus  fiijcis  ;  alis  Jàfcià  tninji>erjà 
punclij^ue  tribus pofticisjujcisj pwhojlide  bivi^i; 
pal  pis  Ju  bteretibus. 

Pangnnia  maculai  a  ali.t  niaculatis  ,  htiiiftrl/o 
corpore  diinidio  bmviore.  Fabb.  Sv/l.  Aitil.  p.  90. 
71°.  3. 

Tahanus  proliofcideits  ncnlisjujce?itibus,  ab- 
domiiie  alm ,  imjrgiiie  J'uh'D-pubefceiUe  ,  haiij- 
te/lo  corpore  diiiiidio  bnviore.  Fadr.  Ent.  Syjl. 
em.  torn.  4-  /'•  T^^'^-  n".  2. 

Tabanus  probofcideus.  Coobeb.  Ilfiiflr.  Iconog. 
Inf.  Dec.  "y.  p.  111.  tab.  -^^S.Jîg.  i. 

Pangonia  tabanifonnis.  Latr.  Gen.  Cnijl.  & 
In/',  iof/i.  I.  tub.  i5.  /rg.  4-  Le  maie. 

Pangojtia  maculata.  Latr.  Ibid.  t.  4-  p.  282. 

TanygloJJa  probojiideu.  Meig.  Dipi.  tom.  1. 
p.  170. 

Le  mâle  a  environ  fix  lignes  de  longueur.  Sa 
trompe  eft  noire  &  un  peu  plus  longue  que  la 
moitié  du  corps,  avec  le  fuçoir  rouffeàtre.  Les 
palpes  l'ont  aulE  de  cette  couleur,  du  moins  vers 
Jsur  extrémité,  &  ont  une  forme  prtfque  cylin- 
drique; leur  dernier  article  efl  un  peu  plus  grêle 
à  fa  bai'e.  Les  yeux  font  noirâtres  &  contigus.  La 
partie  de  la  tels  qu'ils  n'occupent  pas  cfl  jaunâtre. 
L'extrémité  antérieure  du  muleau  &  k-s  antennes 
font  roufleàtres.  Le  ded'ous  de  la  tête  eft  Irès-garui 
de  poils  jaunâlres.  Le  fond  du  corcelet  ell  noir  ou 
noirâtre;  mais  il  efl  t()ut  couvert  d  un  duvet  jau- 
aâtre  ,  &  a  fur  le  dos  deux  lignes  plus  pâles  ,  peu, 
marquées.  L' abdomen  ell  d'un  jaune-pâle  un  peu 
roufleâtre  ou  couleur  de  cire  vierge,  &.  garni  d'un 
duvet  foyeux  &l  jaunâtre  ,  particulièrement  fur  le 
-bord  des'anneaux.  Les  trois  premiers  ont  cliacun, 
au  milieu  du  dos,  une  tache  noirâtre  ,  qui ,  fur  le 
fécond  &  le  Iroifième ,  n'atteint  pas  le  bord  pollé- 
rieor.  Le  dclfous  de  l'abdomen  a  quelques  efpaces 
plus  foncés,  &  il  ell  parfemé  d'un  grand  nombre 
de  petits  poils  noirs.  Les  pattes  font  d'un  fauve- 
pâle.  Les  ailes  ont  des  taches  d'un  brun-noirâtre; 
celles  du  milieu  y  forment  une  efpèee  de  bande 
Uaafverfe  ou  fiaute.  Ou  en  diftiugue  trois  autres , 
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en  forme  de  points ,  &  difpofés  en  triangle ,  un 
peu  plus  bas  ou  vers  l'extrémité  polléricure.  La 
bafe  de  l'aile  cfl  encore  obl'cure.  L'on  apperçoit 
vers  le  centre  ,  un  peu  au  dcflus  de  la  bande  du 
milieu  ,  une  petite  tache  tranl'parenle.  li'abdo- 
men  efl  quelquefois  noir,  avec  le  premier  anneau 
fauve,  &  le  bord  poftérieur  des  aulies  blanc. 

Elle  fe  trouve  en  Barbarie  ,  où  elle  a  été  re- 
cueillie par  M.  Desfuntaiues. 

16.  Pangonie  fafciée. 

Pangonia  Jcifciata. 

Pangonia  corpore  Jlifco  ,  Jlui'idn-puhcfrfnte  ; 
abdoininis  Jègmentis  iiilermediis  &  feqiientibus 
fuprà  anticè  Jiibnudis  ,Jiifcis  j  alis  Jufcis  ;  pedi- 
bus  ruj'cfcentibus  ,Jenioribus  ni  gris  ;  probojcide 
brefi. 

Elle  ell  longue  de  fept  lignes  ,  noirâtre  ,  mais 
prefqu'entiéremeut  garnie  d'un  duvet  jaunâtre. 
La  trompe  ell  noire  ,  avancée  ,  &  à  peine  de  la 
longueur  de  la  tète  &  du  corcelet.  Le  fcccuid  ar- 
ticle des  aniennules  ell  roull'eâtre.  Les  aulennes 
font  de  la  même  couleur,  avec  l'extrémité  plus 
foncée.  Les  yeux  font  noirs  &  contigus.  Les  Irois 
pelils  yeux  lilTes  font  placés  fur  un  tubercule  ,  au 
milieu  du  liovd  poflérieur  de  la  têle.  Le  corcelet 
efl  fans  tache.  Les  deux  premiers  anneaux  del'ab- 
domeu  ,  le  bord  poftérieur  des  fuivans  ,  font  cou- 
verts en  defîus  d'un  duvet  foyeux  ,  couché  ,  d'un 
jaunâtre  doré  &  luifant.  La  partie  antérieure  de 
ces  derniers  anneaux  ,  étant  nue  ou  prefquc  nue  , 
forme  fur  chaque  une  bande  noirâtre  &  tranfverfe. 
Le  deflous  de  f  abdomen  ,  à  l'exception  de  fa  bafe, 
cil  c;arni  d'un  duvet  fLnnJ)lable.  Les  pattes  font 
roull'câtres  ,  avec  les  cuifl'es  &  les  hanches  noires. 
Les  ailes  ont  une  teinte  noirâtre  ,  un  peu  plus 
forte  ,  un  peu  au-delà  du  milieu ,  vers  la  côte  ,  & 
plus  foible  au  bord  poiiérieur.  Les  ailerons  fout 
d'un  jaunâtre-pâle.  -      , 

M.  Olivier  l'a -trouvée  à  Scio  &  en  Egypte.  Les 
individus  de  fa  coUeâion  ,  &.  d'après  Ici'quels  j'ai 
décrit  celte  efpècc  ,  font  malts. 

17.  Pangoxie  fauve. 

Pancoxia  Jerruginea. 

Pangonia  Jèrniginea ,  abdomine  mactilis  dor- 
'Jalibus  nigris ,  probojcide  corpore  breviore  ,  alis 
fiifcis. 

Tanyglq/fa  ferruginea  Jèiniginea ,  abdomine 
maculis  dorjalibus  nigns,  alisjuj'cis.  Meig.  Dipt. 
tom.  1.  p.  175.  tab.  lO.Jig.  2.  Le  mâle. 

Elle  eft  longue  de  huit  lignes,  fauve  &.  velou- 
tée. La  trompe  cil  plus  courte  que  le  corps.  Les- 
anneaux  de  FaLidouien  oui,  au  milieu  du  dos,  une 
tache  noire  ,  triangulaire  ,  dont  la  bafe  efl  appuyés 
fur  leur  bord  antérieur.  Los  ailes  font  noirâtres,, 
fans  tache. 


PAN 

M.  le  comie  Je  Ho(l'm,uirei;o|  l'a  trouvée  en  Por- 
tugal ;  elle  cil  trùs-vo-fini;  de-  la  Paugoûie  fui'cit'e. 
(Lat.) 

PANOPS.  Panops.  Genre  d'iiifL-aes  de  l'Ordre 
des  Diptères ,  &  de  la  famille  des  VéGculeux. 

Les  Panops  font  des  infeftes  qui  ont  deux  ailes 
nues,  meinbraneufes,  veinées,  &  accompagnées  de 
deux  balanciers  ;  deux  antennes  |ncfque  cylindri- 
ques ,  avancées,  droites ,  un  peu  plus  longues  que 
la  tête  ,  de  (rois  articles  ,  dont  les  deux  premiers 
fort  courts  ;  le  troifième  long  8c  fans  foie  ;  une 
trompe  longue  ,  c_ylindiique ,  couchée  le  long  du 
deOTous  du  corps,  l'enfermant  un  fucoir  de  plu- 
fieurs  foies  ;  leur  corps  efl  court ,  convexe  ,  avec 
les  ailes  écartées  ,  l'abdomen  renflé  &:  comme  vé- 
ficulaire. 

M.  deLamarck  a  établi  ce  genre  fur  un  Uiplère 
inédit  ,  recueilli  dans  la  Nouvelle-Hollande  par 
MM.  Perron  &  Lefueur  ,  &  l'a  nommé  Panops , 
parce  que  cet  infecte  ,  ayant  de  grands  yeux  à 
facettes  ,  femi)le  voir  de  tous  côtés.  Voici  les  ca- 
radlères  qu'il  lui  ailigne  dans  un  Mémoire  faifant 
partie  des  jinnales  du  Mujéuin  d'HiJloire  nalu- 
Telle  ,  tom.  3,  pag.  260. 

Antennes  cylindriques,  en  pointe,  de  trois  ar- 
ticles; les  deux  premiers  très-courts;  le  dernier 
fjrt  alongé. 

Trompe  fort  longue ,  cylindrique ,  bifide  à  l'ex- 
trémité ,  abaiffée  contre  la  poitrine,  &  dépallant 
l'origine  des  pattes  pofléneures. 

Corps  comme  dans  les  Bombilîes  ;  les  ailes  écar- 
tées ;  les  cuillerons  très-grands  ;  trois  pelotes  aux 
tarfes. 

Ce  célèbre  naturalifte  obferve  que  les  Panops 
appartiennent  à  la  famille  des  BombiUes  ,  &  plus 
particulièrement  à  mes  Diptères  véficuleux;  qu'ils 
funt  remarquables  par  leur  trompe  fort  longue , 
toujours  faillante  ,  non  coudée,  comme  celle  des 
Myopes  &  des  Stomoxes  ,  mais  droite  ,  comme  dans 
les  BorabillPs  &  dans  les  Empis  ;  que  ces  infeftes 
font  bien  dillingués  des  BombiUes  &.  des  Empis  par 
la  direflion  de  cette  trompe,  puifque  cet  organe, 
dans  l'inaflion  au  moins  ,  s'étend  fous  le  corps  ,  au 
lieu  qu'il  fe  dirige  en  avant  dans  les  premiers  ,  Si 
qu'il  eft  perpendiculaire  dans  les  féconds.  Sous  ce 
rapport  les  Panops  reffemblent  aux  Hémiptères  , 
&  M.  de  Lamarck  juge  qu'une  telle  analogie  con- 
tinue eu  quelque  forte  le  rapprocbement  qu'il  a 
fuit  des  Hémiptères  &  des  Diptères.  Par  la  forme 
générale  du  corps  ,  les  Panops  ont  l'afpert  des 
BombiUes.  Ce  l'avant  n'en  a  connu  qu'une  feule 
efpèce  ,  &.  lui  a  impofé  le  nom  du  navigateur 
Baudin,  commandant  de  l'expédition  aux  Terres 
auftrales  ,  que  les  découvertes  de  MM.  Perron  & 
Lefueur  ont  rendu  à  jamais  mémorable. 

En  faifant  une  étude  particulière  des  infefles 
qu  ils  ont  rapportés  de  ces  contrées  lointaines,  j'«i 
diltingué  luae  autre  elpèce  de  Panops ,  &  dont  les 
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caractères  font  d'autant  plus  certains ,  qu'ils  repo- 
fent  même  fur  quelques  différences  organiques. 

Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  la 
tête  ,  inférées  entre  les  yeux  ,  près  du  fommet  de 
la  tête,  cyliudracées  ,  très- rapprocliées  à  leur" 
bafe  ,  avancées,  un  peu  divergentes,  compofécs. 
de  trois  articles  ,  dont  les  deux  inférieurs  beau- 
coup plus  courts  ,  prefqu'égaux  ,  approchant  de 
la  forme  lenticulaire  ,  &  dont  le  troifième  un  peu 
prifmaliquc,  fans  foie  ni  llylet  ,  tantôt  cylindri- 
que ,  avec  l'cxlrémilé  un  peu  plus  grêle  ,  allant  en, 
pointe;  tantôt  na  peu  en  mallue  ou  cylindrique  , 
mais  aminci  vers  fa  bafe;  il  11  efl  point  aiinelé. 

La  bouche  coufîlle  en  deux  autenniiles  &  une 
trompe. 

Les  anlennules  font  faiUantes ,  mais  petites, 
prefque  filil'ormes ,  velues ,  courbées  ,  de  deux 
articles  ,  dont  le  premier  all'ez  long  &  cylindricpie, 
&  dont  le  fécond  uii  peu  jilus  grand  &  ovale  ;  elles 
font  inférées  à  la  bafe  latérale  de  la  trompe  8t 
près  du  chaperon. 

La  trompe  relTem'^le  à  celle  des  BombiUes;  elle 
efl  formée  d'une  gaîjie  demi-coriace,  cylindrique.^ 
grêle  ,  longue  ,  bifide  au  bout ,  ayant  eu  delTus  une 
rainure  longitudinale  ,  &  d'un  fumoir  que  je  n'ai 
point  développé,  mais  qui  ,  à  en  juger  par  analo- 
gie ,  do  t  être  eompofé  de  tjuatre  foies,  comme 
celui  des  Bomiiilles ,  &  qui  fe  loge  dans  la  coulilVe 
de  la  gaine.  Cette  trompe  s'étend  le  long  de  la 
poitrine  &,  du  ventre  ,  jufqu'à  la  naiflance  des  der- 
nières pattes  ou  un  peu  au-delà  ;  elle  efl  recouverte 
à  fa  bafe  par  une  pièce  en  carré  long  ,  arrondie 
en  defius  ,  imitant  une  lèvre  fupérieure. 

Les  Panops  ont  le  corps  court  &  élevé.  La  tête 
efl  petite  ,  plus  balle  que  le  corcelet,  prefque  glo- 
buleufe  ,  &  occupée  ,  prefqu'en  totalité  ,  par  deux 
yeux  à  réfeaux  ,  &  féparés  par  un  fimple  fillon.  Sur 
le  fommet  font  trois  petits  yeux  lifl'es  ,  très-rap- 
prochés  &.  difpofés  en  triangle.  Le  corcelet  efl  très- 
convexe  ou  bofTu  ,  avec  le  dos  arrondi ,  &  fur  le- 
quel on  apperçoit  deux  ou  trois  ligues  enfoncées, 
plus  ou  moins  difliniles.  Les  côtés  du  fegment  an- 
térieur fe  prolongent  8c  s'élargiflent  triangulaire- 
ment  en  arrière  pour  former  chacun  une  forte 
d'épaulette  affez  faïUanîe.  On  remarque,  entre  ces 
épaulettes  8c  la  naillaiice  des  ailes  ,  une  petite  pla- 
que en  bolTe.  L'écufl'on  ou  la  partie  analogue  eli 
proéminent ,  tranfverfal,  en  fegment  de  cercle  ou 
arrondi  pollérieurement. 

L'abdomen  efl  grand  ,  d'abord  carré  ,  cylindri- 
rpie  ,  enfuite  rétréci ,  pour  fe  terminer  en  pointe 
courte  8c  obtufe  ;  il  efl  eompofé  de  lix  anneaux  , 
diflingués  par  des  incifious  aÛ'ez  profondes  ;  ce  qui 
les  fait  p.iroître  plus  élevés  dans  leur  milieu.  Le 
premier  efl:  plus  conrt  que  les  fuivans ,  ii  le  der- 
nier eft  le  plus  petit. 

Les  pattes  font  de  CTandeur  moyenne  ,  fans  ni- 

(juans  ni  éperons.  Les  cuilles  lont  ovalts,  8c  les 

jambes  8c  les  turies  lont  cylindriques.  Les  tarfes 

l'ont  terminés  par  deux  crochets  arqués  ,  (impies, 

V  V  V  V  a 
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avec  trois  petites  pelotes  memtraneiifes  ,  Llaii- 
clies  ,  dans  l'eatre-deiix  :  riiileniit'diuire  ell  plus 
petilp. 

Les  ailerons  ou  cuillerons  font  grands  ,  en  cvale 
tranfverfal ,  rebordés  8t  velus  ;  ils  caclKiit  les  ba- 
lanciers. 

Les  ailes  font  prefqii'ovales,  rejel(?es  fur  les  cô- 
tés du  corps ,  qu'elles  dépaflenl  pollérieurenient , 
&  inclinées.  Leur  rélieulaiion  a  de  raifiiiilé  avec 
celle  qu'oui  les  mêmes  organes  dans  ks  Bonibilles 
&  les  Cyrtes  plus  parliculiérement. 

Une  cellule  lrès-long\ie  &  prefque  linéaire  fuit 
la  côte  depuis  fa  hiii'b  jufqiie  vers  le  milieu  de  fa 
longueur.  Une  autre  eeiliile  ('gaiement  étroite  , 
mais  plus  peiile  ,  eil  placée  au  bout  de  la  précé- 
dente, &L  fe  teruiine  un  peu  avant  l'angle  exté- 
rieur :  c'cll  celle  qne  j'ai  nommée  méduiftine. 
Immédiatement  au  dellbus  d'elles  on  en  voit  une 
troifieme  ,  fort  longue  ,  pi-efque  linéaire  encore  , 
&  qui  éfl  fermée  par  le  bord  pollérieur;  l'angle 
extérieur  forme  fon  exlrérailé.  Sous  celle-ci  eil 
une  qualrième  ,  fort  grande  ,  dilatée  Iriangulaire- 
ment  vers  le  milieu  de  l'aile  ,  8c  refl'errée  vers  le 
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bord  ponériour,  où  elle  bnit  avec  lui.  Le  limbe 
de  ce  niênie  bord  oflre  enfulle  ,  jufqu'au  cô'.é  in- 
terne ,  cinq  aulres  cellules  terminales  ,  plus  ou 
moius  carrées,  &  dont  la  cinquième  ou  la  plus 
interne  ,  beaucoup  plus  gi-andc  ,  remonte  all'ez 
liaul.  Sur  le  limbe  du  côté  intime  efl  appuyée  , 
dans  toute  fa  longueur  ,  une  cellule  complète  ,  en 
feginent  de  cercle  :  c'cll  X anale.  l,e  dilque  de  l'aile 
eft  enfin  occupé  par  cinq  autres  cellules  complè- 
tes, dont  deux  fupéncures  &  trois  inférieures.  Ces 
dernières  remplillcnt  le  centre  de  l'aile,  &.  deux 
d'eni relies  ,  lavoir,  les  plus  extérieures ,  font  le^ 
jilus  longues. 

J'avoue  néanmoins  qu'il  efl  dill'n  ile  de  fe  former 
une  idée  bien  nette  de  cette  réliculation  de  l'aile 
fans  le  fecours  de  ligures.  Je  renverrai  donc  à  celles 
qui  accompagnent  le  Mémoire  de  M.  de  Lamarck 
fur  le  genre  Pauops. 

Les  mœurs  de  ces  Diptères  nous  font  inconnues; 
elles  doivent  avoir  de  grands  rapports  avec  celles 
des  Bombilles,  des  Ulies  &  des  C_yrtes  ,  à  railbn  de 
l'aflinité  de  leurs  caradlcres  extérieurs. 


Suite  lie  l'fnlj-oduction  à  l'Histoire  Naturelle  des  Insectes. 
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P  A  N  O  P  S. 

P  A  NO  PS.    La  M  ARC  K.    LAT  REl  LLE. 

CARACTÈRES  GÉA'ÉRIQUES. 

Antennes  cvlindriques,  avancées,  un  peu  plus  longues  que  la  tète  ,  de  trois  articles, 
dont  les  deux  premiers  fort  courts-,  le  dernier  long,  sans  soie  ni  divisions  apparentes. 

Deux  antennules  très-petites,  saillantes,  presque  filiformes,  biarticulées  ,  insérées  à 
la  base  latérale  de  la  trompe. 

Trompe  cylindrique ,  longue ,  étendue  horizontalement  sous  le  corps  -,  suçoir  de 
quatre  soies.  ? 

Corps  court,  élevé;  tète  petite,  basse,  presqu'enliéreraent  occupée  par  deux  yeux 
à  réseaux  ;  trois  petits  yeux  lisses  -,  corcelet  bossu  -,  abdomen  large  -,  tarses  terminés 
par  deux  crochets  et  trois  pelotes  -,  ailes  inclinées  sur  les  cotés  du  corps ,  ayant  pluvsicurs 
celliJes  complètes;  ailerons  grands,  couvrant  les  balanciers. 


ESPECES. 


I.  Panops  de  Baudin. 

Noir  ;  antennes  entièrement  noires  : 
leur  dernier  article  aminci  au  bout ,  et 
allant  en  pointe  ;  petits  jeux  lisses  peu 
distincts,  point  insérés  sur  le  tubercule  ; 
pattes  noires,  av'ec  les  genoux  et  le  bout 
des  jambes  blanchâtres. 


2.  Pasops  flavipède. 

D'un  noir-bronzé  ;  base  de-:  antennes 
jaunâtre  ;  leur  dernier  article  noir,  aminci 
à  sa  base  ;  petits  yeux  lisses  très-distincts , 
placés  sur  un  tubercule  ;  jambes  et  tarses 
jaunâtres. 
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I.  Panops  (le  Baudin. 

P^xops  Baudini. 

Panops  niger,  antennis  penitiis  nigris;  articula 


jr  ufiu/j-A  nigcfy  uniciLnis  peniius  JiignSy  arcicutu 
^timo  ad  apicem  attenuato ,  acuminato ;  ocel/i.s 
paruni  dijluiclis,  tuherculo  non  impofitis;  pedibus 
nigns  fj'enioruin  tibiarunique  apicibus  albidis- 

Panops  Baudini.  Lam.  Annal,  du  Muf.  d'HiJl. 
nat.  toin.  3.  p.  2b6-  pi.  za.Jig.  3. 

Panops  Baûdini.  Latr.  Gen.  Crujl.  &  Inf.  t.  4. 
p.  3jG. 

Son  corps  efl  long  de  Cx  lignes  ,  noir  ,  avec  un 
duvel  toyeux  gris.  Les  antennes  font  un  peu  plus 
longues  qhe  lu  tête,  tou'.es  noires,  &.  terniini^es 
par  un  arlicle  cylindrico-tonique  ou  aminci  au 
Bout ,  &  terminé  en  pointe.  Les  yeux  font  coutigus 
par-devant ,  &  occupent  touie  la  face  antérieure 
de  la  tête.  Les  petits  yeux  lill'es  font  peu  diftinèls 
ou  moins  apparens  que  dans  refpèce  fuivante  ,  & 
ne  font  point  inférés  fur  un  tuoercule.  Le  corcelet 
a  fur  le  dos  deux  lignes  enfoncées  &  peu  marquées. 
Le  iecond  &  le  troilième  anneau  de  l'abdomeu  ont 
de  chaque  côté  une  tache  latérale  jaunâtre.  Les, 
pattes  font  noires  ,  avec  les  genoux  &  une  partie 
du  bout  des  jambes  blanchâtres.  Les  crochets  des 
jambes  lont  jaunes,  avec  l'extrémité  noire.  Les 
ailes  font  un  peu  enfumées  ,  avec  les  nervures 
noires. 

Cette  efpèce  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande  , 
&  fait  partie  de  la  colleftion  du  IVLuféum  d'Hiftoire 
naturelle  de  Paris. 

3.  Panops  flavipède. 

Panops  Jlavipes. 

Panops  ceneo-niger,  antennanmi  hafi  Jlavi- 
cante ,  artiLulo  ultinio  ad  bajin  attenuato;  ocellis 
appriinè  d/JUnclis  ,  tubeiviilo  impojitisj  tibiis  tai^ 
Jijquejlavidis. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  précédent ,  d'un  noir- 
Ijronzé  &  pubclcent.  Ses  antennes  font  d'un  tiers 
environ  plus  longues  qne  les  fiennes ,  avec  les  deux 
premiers  articles  jaunâtres ,  &  le  dernier  noir ,  cy- 
îyndrico-obconique  ou  en  maUue  alongée  8t  plus 
grêle  vers  la  naili'auce.  La  tête  eduoire,  &.  fon  de- 
vant ell  entièrement  occupé  par  les  yeux.  Les  trois 
petits  yeux  lifl'es  font  placés  fur  un  tubercule  rond. 
îiq  corcelet  a  trois  lignes  enfoncées  &  parallèles 
Ijir  le  dos.  Les  épauletles  font  jaunâtres.  L'écuÛbn 
oft  de  couleur  de  bronze  doré.  Les  anneaux  de 
i'a'^donien  fout  féparés  par  des  incluons  profondes, 
H-  le  quatrième  &  le  cinquième  ,  celui-ci  furtout , 
oat  un  duvet  doré.  Les  jambes  &.  les  taries  font  jau- 
nâtres. Les  crochets  des  tarfes  font  jaunes  ,  avec 
.  l'extrémité  noire.  Les  ailes  ont  une  teinte  dorée  & 
nn  peu  bronzée.  Le  milieu  de  leur  limbe  pollérieur 
oij're  une  cellule  de  plus  que  les  ailes  de  l'efpèce 
jW-écédente  j  elle  elt  petite,  triangulaire,  &  pro- 
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dulte  par  la  bifurcation  de  la  nervure  qui  fépare 
la  féconde  &  la  (roifième  cellules  marginales  de  ce 
limbe.  Les  ailerons  font  blanchâtres. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande.  De  la  col- 
leflion  du  Muféum  d'Hiftoire  naturelle  de  Paris. 
(Lat.) 

PANORPATES.  Panorpatœ.  Troifième  famille 
d'inferlcs  de  l'Ordre  des  Névroptèrcs  ,  établie  par 
Latreille  ,  &,  dont  les  caraflères  font  :  des  mandi- 
bules j  tête  prolongée  en  avant,  en  for"ie  de  rolire 
ou  de  bec  ;  tarfes  à  cinq  articles  :  elle  eft  formée  du 
genre  Panorpo  des  auteurs  ,  que  Lairtille  a  divifé 
en  trois;  fav(  ir  :  Bittaque,  Panurpe  &  iSémoptère. 
Les  antennes ,  dans  cette  fimiUe  ,  fout  iiliformes 
ou  prtlque  félacées  ,  compofées  d'un  grand  nom- 
bre d'articles  fort  courts,  &.  inférées  entre  les  yeux 
à  réfeaux.  La  tête  ell  avancée  en  forme  de  bec^ 
prefque  perpendiculaire  ,  à  l'extrémité  duquel  le 
trouve  la  bouche  ,  compofée  d'une  lèvre  lupé- 
neure ,  de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires, 
d'une  lèvre  inférieure  &  de  quatre  antennules  Iili- 
formes ou  fétacées.  La  tête  proprement  dite  efl 
courte  &  large.  Le  corcelet  eft  court,  ellipfoide  : 
l'on  premier  fegment  eit  petit  &  enfoncé.  Les  ailes 
font  étroites,  alongées  ,  égales  dans  les  uns,  très- 
inégales  dans  les  autres  ,  liorizontales  dans  tous  Se 
réticulées;  les  inférieures,  dans  le  genre  Némop- 
tère  ,  font  très-longues  &  fort  étroites.  L'abdomen 
eft  alongé ,  cylindrique  ou  prefque  conique.  Dans 
les  mâles  des  Panoi-pes  il  eft  terminé  par  une  queue 
articulée  ,  &  armée  de  pinces  ;  ce  qui  avoit  fait 
donner  à  ce  genre  le  nom  de  Hlouclie-Scoipion. 
Les  pattes  font  courtes,  &  les  tarfes  fou.  compolés 
de  cinq  articles. 

Nous  avons  fait  remarquer,  à  l'article  NÉmop- 
TÈRE  ,  que  la  bouche  de  ces  iufefles  étoit  pourvue 
de  fix  antennules  ;  ce  qui  éloigne  ce  genre  de  la 
famille  des  Panorpates ,  &.  le  rapproche  de  celle 
des  Myrméléonides  ,  qui  font  les  leuls  ,  dans  l'Or- 
dre des  NévToptères  ,  qui  oilrent  ce  caractère.  La. 
manière  dont  les  ailes  lupérieures  lont  rélicuiées  , 
bien  différente  de  celle  des  Panorpes  &.  des  Bif- 
taques ,  &  femblable  eu  tout  à  celle  des  Afcala- 
phes  &  des  Myrméléons  ,  nous  paroît  ne  devoir 
laifTer  aiicun  doute  à  ce  fujet. 

PANORPE.  Panorpa.  Genre  d'infeaes  de  la 
troifième  leiHon  de  l'Ordre  des  Névroptères ,  &.  de 
Ja  famille  des  Panorpates. 

Les  Panorpes  ont  les  antennes  filiformes  ,  un 
peu  plus  courtes  que  le  corps;  la  bouche  placée  au 
bout  d'un  bec  alongé  ;  quatre  ailes  égales  ;  l'aljdo- 
men  terminé  en  pointe  dans  les  femelles,  &  ea 
une  queue  articulée ,  armée  de  pinces  ,  dans  les 
mâles. 

Ces  infe£les  ont  été  appelés  par  quelques  auteurs 
Mouches-Scorpions ,  à  caufe  de  la  forme  fiugulière 
de  l'abdomen  du  niâie,  qui  fe  termine  en  une  queue' 
articulée  ,  femblable  eu  quelque  forte  i^celle  d'ua 
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Scorpion  ;  mais  ce  nom  ne  pouvoit  convenir  à  un 
i;eme  frinfefles  :  aufli  Linné  lui  a-t-il  fuliflilué 
celui  de  Panorpe ,  qui  a  l'it'  adopté  par  tous  les 
Ijnloraologines  qui  ont  écrit  après  lui. 

Ce  genre  ,  quoique  peu  nomiaeux  ,  conlenoit 
uéuniiioins  des  efpètes  que  M.  Latreille  a  cru 
avec  raifon  devoir  l'éparer  les  unes  des  autres  :  il 
a  donc  partagé  en  trois  genres  celui  de  Panorpe  , 
&  a  établi  à  les  dépens  ceux  de  Némoptcre  ù.  de 
Bittaque  ;  il  a  conlervé  le  nom  de  Panorpe  aux 
efpèccs  nommées  par  les  auteurs  Mouches-Scon- 
pions  y  il  a  appelé  Nénioptères  les  Panorpes  dont 
les  ailes  inférieures  fout  trcs-lougues  ,  laiéaires  , 
&  Bittac/iie  l'efpèce  qui  prend  un  peu  le  port  duue 
Tipule  par  la  longueur  de  fes  pattes.  Les  ailes, 
dans  ces  trois  genres,  fout  diverfenient  réticu- 
lées ,  &  le  nombre  des  aniennules  efl  de  fix  dans 
les  Némoptères  ,  comme  je  l'ai  fait  remarquer  en 
traitant  de  ces  infeiles ,  tandis  qu'il  a'ell  que  de 
quatre  dans  les  deux  autres  genres.  L'inégalité  des 
ailes  dilfingue  an  premier  coup-d'œil  les  Némop- 
tères ,  non-feulement  des  Panorpes  ,  avec  lel- 
quelles  on  les  avoit  mal-à-propos  confondues,  mais 
de  tous  les  autres  genres  de  l'Ordre  des  Névrop- 
tères.  Les  Bitlaques  i'c  dillinguent  des  Panorpes 
par  la  forme  de  l'abdomen  ,  qui  ell  limple  &  pref- 
que  cylindrique  dans  les  deux  fexes  ;  par  l'infer- 
tion  des  antennes  ,  tout  près  de  la  Lafe  du  bec  ,  & 
liirtout  par  la  longueur  des  pattes,  qui  leur  don- 
neroit  lout-à-fait  le  port  d'une  Tipule  s'ils  n'é- 
Joient  pourvus  de  quatre  ailes  réticulées. 

Les  Némoptères  me  paroilient  plutôt  appartenir 
à  la  famille  des  Mjrméléons  qu'à  celle  des  Panor- 
pes ,  non-feulement  à  caufe  du  nombre  des  anten- 
nules ,  qui  elt  de  fix  ,  mais  encore  par  les  nervuies 
des  ailes  fupérieures  ,  qui  efl  à  peu  près  feuiblaLle 
à  celles  des  Myrméléous  &.  des  Afcalaplies. 

Il  refte  paruii  les  Panoi'pes  un  infecte  cjui  doit 
en  êlre  féparé  ,  &  former  un  autre  genre  qui  appar- 
tiendra peut-être  à  l'Ordre  des  Orthoptères  :  c'eft 
la  Panorpe  byémale ,  que  Linné  &  Fabricius  ont 
décrite ,  &  que  Panier  a  figurée.  La  femelle  ell  ap- 
tère, &  porte,  à  l'extrémité  du  ventre,  une  appen- 
dice en  forme  de  lame  de  fiiLie,  &  parfaitement 
feui])lai)le  à  cell'-  de  la  plupart  des  Sauterelles.  Le 
mâle  a  des  ailes  fort  courtes  &  lubulées. 

Les  Panorpes  ont  les  antennes  minces ,  filifor- 
mes ,  un  peu  plus  courtes  que  le  corps ,  compofées 
de  quarante  articles  ou  environ,  dont  le  premier 
e(l  le  plus  gros  ,  le  fécond  le  plus  court ,  &  le  troi- 
Cème  le  plus  long  de  tous  ;  les  autres  font  prefque 
cvlincb'iques.  Elles  font  inférées  au-devant  de  la 
tête  ,  affez  près  l'une  de  l'autre ,  à  quelque  diltance 
des  yeux. 

La  tête  eft  prefqii'arrondie  fupérieurement ,  un 
peu  plus  large  que  longue  ,  prolongée  iuférieure- 
ment  en  une  forte  de  bec  piefqu'aulîi  long  que  le 
corcelet ,  un  peu  arqué  ,  dur  ,  prefque  corné  ,  un 
peu  rebordé  de  chaque  côté. 

La  bouche ,  qui  fe  trouve  à  l'extrémité  du  bec  , 


PAN 


7IÏ 


eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure ,  de  den>  ma» 
dibulcs  ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une  lèvre  infé-- 
rieure  &  de  quatre  anli  nnules. 

La  lèvre  fupérieure,  placée  au  délions  d'un  pr'>. 
longement  avancé,  corné  8t  très-pointu  ,  efl  large, 
prefque  membrancui'e ,  arrondie,  ciliée  ou  vtlue 
tout  autour. 

Les  mandibules  fcmt  cornées  ,  abnigées  ,  étroi- 
tes ,  comprimées  .  lenniuées  par  deux  fortes  dcnl» 
aiguës  ,  dont  l'c-Mérieure  ell  la  plus  longue ,  &  par 
une  troifième  intérieure,  à  peine  marquée. 

Les  mâchoires  font  cornées,  bifides.  I>es  divi- 
fious  font  aîongées  ,  élroiies  ,  prcfqu'égales  :  l'o.t- 
térieure  ell  terminée  par  deux  ou  trois  crochets 
dirigés  en  dehors;  l'iulérieure  a  quelques  cils  Si 
quelcjues  crochets  à  fou  extrémité ,  qui  fe  diligent 
en  dedans. 

La  lèvre  inférieure  ell  étroite,  avancée,  mar- 
quée d'un  lillon  longitudinal. 

Les  autenuules  antérieures  font  plus  lono-nes 
que  les  pollérieures ,  beaucoup  plus  longues  que 
les  mâchoires  ^  filiformes  &  compofées  de  cinq 
articles  prefqu'égaux  ,  cylindriques  ;  le  iroilième 
&  le  quatrième  l'ont  à  peine  plus  gros  que  les  trois 
autres  ;  le  dernier  ell  oblus  ou  arrondi  à  fon  ex- 
trémité :  elles  ibut  inférées  à  la  bafe  extérieure 
des  mâchoires. 

Les  antennules  pollérieures  fuul  filiformes  &: 
compofées  de  deux  articles  ,  dont  le  premier  ell 
alongé  ,  un  peu  dilaté  ,  comprimé  ,  membraneux 
à  fon  bord  interne  ;  le  dernier  eft  ovale-alongé, 
Elles  font  inférées  très-près  l'une  de  l'autre  ,  à 
l'extrémité  de  la  lèvre  inférieure. 

On  voit  ,  au  fommet  de  la  tête,  trois  petit» 
yeux  bfl'es ,  rapprochés,  difpofés  en  triangle.  Leg 
yeux  à  réfeau  l'ont  grands  ,  arrondis  ,  un  peu  fail- 
lans  ,  placés  un  de  chaque  côté  de  la  tête. 

La  tèie  tient  au  corcelet  par  un  coi  très-court 
prefque  nul. 

Le  corcelet  ell  plus  large  que  la  têle,  un  pei» 
relevé  fupérieurement.  Le  premier  fegment  elfc 
court,  un  peu  rétréci;  il  donne  naillânce  ,  en  def- 
fous  ,  aux  deux  pattes  antérieures. 

L'abdomen  de  la  femelle  ell  long,  &  fe  termine 
en  pointe.  Il  ell  formé  de  neuf  anneaux  qui  glif- 
fenl,  Sis'emboitent  facilementles  uns  dans  les  au-» 
Ir.s,  linfeèle  pouvant  alonger  ou  raccourcir  ûf 
moitié  Ion  abdomen  ,  &.  eu  diriger  l'extrémité 
dans  tous  les  feus.  Les  deux  derniers  articles  fur- 
tout  peuvent  fe  glill'er  entièrement  dans  celui  qui 
les  précède,  comme  les  tuyaux  duue  loro-uette  • 
le  dernier  ell  terminé  par  deux  appendices  fili- 
formes, biarticulées  ,  parfaitement  femblables  a 
deux  antennules.  i'.e  qui  facilite  le  jeu  de  ces  ar- 
ticles ,  c'ell  qu'ils  loul  foi-més  de  deux  feemen^, 
l'un  fupérieur  &  l'autre  inférieur  ,  unis  enfembiff 
de  chaque  côté  par  une  membrane  très-flexible  ^ 
ordinairement  ridée.  Chaque  fegment  ell  joint  à 
celui  qui  le  précède  8t  à  celui  qui  vient  après  pae 
une  autre  nitiaJjraûe  égalemeat  flexible.  Oa  «oiil 
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diflinOeineiil  les  Ri^uiales  fur  la  membrane  lalc- 
ralo  :  ils  paioiHeol  conime  autant  de  petits  bou- 
tons noirs. 

.  L'abdomen  du  mâle  eft  femblable  à  celui  de  la 
femelle  jult^u'aux  trois  derniers  anneaux  ,  qui  (ont 
dilléremmtnt  arliculé»  &  chacun  d'une  feule  pièce. 
Les  deux  premiers  font  plus  pelils  que  le  troilième, 
&  ont  un  peu  la  forme  d  uu  entonnoir;  le  troilieme 
eft  ovale,  beaucoup  plus  gros  que  les  deux  qui 
précèdent,  &  armé  ,  à  fon  extrémité,  de  deux 
crochets  mobiles  ,  qui  fe  croifeni  &  forment  une 
forte  de  pince.  Cet  anneau  eft  ordinairement  re- 
levé, &  l'iufecle  paroît  vouloir  s'en  fervir  comme 
d'une  arme  olleubve.  Du  milieu  de  cet  anneau,  il 
part  ,  en  deil'ous  ,  deux  hiels  velus  ,  mobiles  ,  & 
d'une  feule  pièce  ,  qui  fe  itginl  dans  une  rainure 
pratiquée  à  Icifet  de  les  recu'oir  ,  &  qui  n'aijou- 
tiifent  qu'à  l'origine  des  pincts  :  ruf;iu,e  de  celles- 
ci,  ainli  que  des  blets,  paroît  être  de  laciiiler  1  ac- 
couplement de  l'inlè^le,  &  peut-être  aulb  de  le 
défendre  contre  fes  ennemis. 

Les  pattes  font  allez  longues.  Les  hanches  font 
fort  grandes,  &  paroiffcnt  formées  de  deux  pièces. 
Les  cuilïes  font  minces  ,  longues  ,  (impies  ,  cvlin- 
driques.  Les  jambes  font  c_yliudiiques ,  encore  plus 
minces  que  les  cuifl'es  ,  à.  terminées  par  deux  pe- 
tites épines.  La  loupe  fait  voir  auffi  quelques  épi- 
nes très-courtes  le  long  des  jambes.  Les  tarfes  font 
blitormes  ,  compofés  de  cinq  articles ,  qui  vont  en 
diminuant  de  longueur  ;  le  cinquième ,  un  peu  plus 
long  que  celui  qui  le  précède,  eft  terminé  par  deux 
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crodiels  &  une  petite  pelote  fpongieufe,  placée 
entre  les  crochets.  La  loupe  fait  voir  audi ,  lur 
les  tarfes ,  quelques  épines  très-courtes. 

Les  ailes,  au  nombre  de, quatre  ,  font  étroites, 
égales  en  gi-andeur  ,  un  peu  plus  longues  que  l'al- 
domen  ;  elles  fout  pareillement  réticulées  ,  Si.  le 
réfeau  eft  formé  de  grandes  mailles  alongées ,  dont 
la  pluoart  forment  un  carré  long ,  &  quelques- 
unes,  dans  le  milieu,  Ibnt  coupées  carrément  à 
leur  extrémité  ,  &c  fe  terminent  en  pointe  à  leur 
baie. 

Les  Panorpes  paroifl'tnt ,  dès  la  fin  du  prinlems, 
enEuroj>e,  &  le  montrent  ,  pendant  tout  1  clé, 
dans  les  lieux  frais ,  dans  lis  prairies  ,  au  fond  des 
forêts  &  dans  tous  les  lieux  ombragés  &.  humides. 
Durant  le  jour,  elles  évitent  la  chaleur  du  loleil , 
&.  fe  plaifent  eu  général  dans  le  repos.  Quoique 
leurs  ailes  foient  amples  &  mues  par  des  mufcles 
afl'ez  forts,  elles  volent  peu,  volent  lourdement, 
&  ne  fe  tranfportent  qu'à  de  petites  dillanccs. 
Quelquefois  elles  ne  le  donnent  pas  la  peine  de 
déployer  leurs  ailes  quand  elles  foiil  menacées  de 
quelque  danger,  mais  cherchent  feulement  à  fe 
glilfer  parmi  les  plantes  toullues  qui  les  environ- 
nent. Elles  vivent  uniquement  de  rapine,  &.  lavent 
fort  bien  attraper  de  petits  Diptères,  des  Teignes, 
des  Alucites  ,  des  Pyrales. 

Nous  n'avons  aucune  connolffance  des  larves 
des  Panorpes;  nous  ignorons  fi  elles  lont  aquati- 
ques ,  fi  elles  vivent  dans  l'intérieur  des  végétaux , 
ou  fi  elles  courent  par  terre  après  leur  proie. 


PANORPE. 


Suite  de  l'Inlroiiuction  h  tHistoire  Naturelle  des  Insectes. 


PANORPE. 

PJNORPJ.  Lisu.   Geoffr.   Deg.   Fabr.  Latr. 

CARACTÈRES  GÉNÉRIQUES. 

Autcunes  minces,  filiformes,  plus  courtes  que  le  corps. 

Quatre  antennulcs  filiformes. 

Tcte  prolongée  iuférieurement  en  uu  long  bec ,  portant  les  parties  de  la  bouche  à 
son  extrémité. 

Trois  petits  yeux  lisses,  rapprocliés. 

Ailes  égales,  réticulées;  réseau  à  grandes  mailles,  formant  pour  la  plupart  un  carré 
Ions. 


ESPÈCES. 


1.  Panorpe  commune. 

Ailes  transparentes,  avec  les  nervures 
et  des  taches  transvërses ,  noires. 

2.  Panorpe  germanique. 

Ailes  transparentes  ,  avec  l'extrémité 
obscure. 

3.  Panorpe  fasclée. 

D'un  fauve-ohscur  ;  ailes  transparen- 
tes ,  avec  des  poinLi  et  des  bandes  noi- 
râtres. 


4.  Panorpe  du  Japon. 

Ailes  transparentes ,  avec  deux  bandes 
noires. 

5.  Panorpe  Scorpion. 

Tres-noire  ;  ailes  noires,  avec  des  ta- 
ches blanches. 

6.  Panorpe  du  Cap. 

Ailes  sans  tache;  corps  ferrugineux. 

n.  Panorpe  hyémale. 

Ailes  du  mâle  subidées,  un  peu  armées 
et  ciliées  ;  femelle  aptère é 


M._^^^ 


^ïïjfrNârf^rTômT^fn? 


i-H^i 


714 


PAN 


I.  Pasorpe  commune. 

P^SORPA  conimujiis. 

Panorpa  alis  hyalinisj  veiiis  maculifque  travf- 
Herfïs,  ni  gris, 

Panorpa  comtnunis  alis  œqualihus ,  nigro  itia- 
<eulaiis.  Li5k.  SyJÎ.  Nat.  tom.  a.  p.  gi5.  n".  i. 
»—  Faun.  Suec.  n".  loib. 

Panorpa  co?nmunis.  Pabr.  S)^.  Ent.  p.  3]  5. 
'71".  I.  —  Ejit.  Sjfi.  em.  tom.  2.  p.  97.  n°.  l. 

Panorpa  communis.  Scop.  Ent.  Carn.  n".  710. 

Panorpa.  Geoffk.  Iiif.  Par.  tom.  2.  pag.  stîo. 
■n^.  I.  ;;/.  14.  A-- 2. 

Mujca  Jcorpiura.  Aldbov.  Inf.  ùèG.Jig.  8.  9. 
—  Z&y.Jlg.  0.  6. 

ScorpioMufca.  Fniscn  ,  Inf.  9.  tab.  14. 

MuJca  Scorpiutos.  Mourr.  Theatr.  In/',  pag.  62. 
A".  3.  4-  5. 

MiiJ'ca  Scorpiura.  jMerret,  Pin.  p.  200. 
MiiJ'ca  Scorpiuros.  Jonst.  /n/^  /.  9. 

Mouclie-Scoi-pion.  Réaum.  Mem.  Inf.  tom.  4. 
^.  lûb  &  i5i.  tab.  %.Jig.  9  &  10. 

Panorpa.  SchjEff.  Elem.  Inf.  tab.  qj.  —  /con. 
//^;  /^ô.  «8.^-.  6.  7. 

Panorpa.  Sui.z.  ff//?.  /ra/I  ^aô.  2,^.Jig.  9. 

-4tî.  Nidros.  3.  /;.  414.  /aô.  Cj?^.  lO. 

Panorpa  cummunis.  Dec.  Uleni.  Inf.  tom.  a. 
^«/•j  2.  pa^.   733.  ^wi.  2./^.j!g.   l-li.  —  ^/.   25. 

Pannrpa.  Roem.   Gen.  Inf.  pag.  56.   taA.   25. 

Jig.  5.  6. 

Panorpa  conimiwis.  Focrcr.  £7?/.  Parif.  t.  2. 
/».  3bo.  «°.  I . 

Panorpa  communis.  Panz.  Faun.  Gemi.Fafc. 
5o.  /f/6.  10. 

Panorpa  communis.  Latr.  Gen.  Crufl.  & 
Inf.  tom.  3.  p.  )88.  —  mft.  mit.  des  Crufl.  Q  des 
Inf.  tom.  là. p.  ig.  tab.  ^ii.fg.  2. 

Elle  a  environ  fept  ligues  de  longueur ,  depuis 
le  fommet  de  la  tête  juiqu'à  l'extrémité  des  aik's. 
Les  antennes  font  noires  ,  avec  le  premier  article 
d'un  i'auve-oblcur.  La  tête  eft  noire  ,  avec  un  peu 
de  fauve-oLfcur  autour  des  veux,  poftérieuremeut, 
&  un  ]ieu  de  jaune  près  du  col.  Le  bec  cil  brun.  Le 
coTcelet  eft  noir,  avec  deux  points  élevés,  d'un 
l'auve-obicur  ,  l'un  derrière  l'autre ,  à  la  partie 
moyenne  &  poftérieure.  L'abdomeu  eft  noir  dans  le 
maie  ,  terminé  par  uue  queue  d'un  f'auve-oLi'cur  , 
tiiarliculce.  Le  dernier  article  eft  rcullé,  &ariné  de 
deux  crockets  qui  le  croifent.  L'abdomen  de  la 
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femelle  eft  un  peu  plus  gros  que  celui  du  mâle  , 
terminé  en  jioiute  ,  &  muni  de  deux  lilets  fort 
courts  ,  flexibles  ,  qui  paroifleut  articulés.  Sa  cou» 
leur  eft  noire,  avec  les  trois  derniers  articles  bruns. 
Les  pattes  font  d'un  fauvc-pàle.  Les  ailes  font  éga- 
les ,  formées  de  mailles,  dont  la  plujiart  préleii- 
tent  UD  carré  long,  &  quelques-unes  ,  dans  le  mi- 
lieu, fe  terminent  en  pointe  ,  fupcneurcroent. 
Elles  font  traufparentes  ,  avec  le  réfeau  noirâtre  & 
des  taches  noires  plus  ou  moins  nombreules  ,  dont 
quelques-unes  forment  prefqu'uue  balide. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  dans  les  lie)» 
humides,  les  prairies  &i  les  bois  ombragés, 

2.  Panorpe  germanique. 
Panorpa  germanica. 

Panorpa  alis  hyalinis  ,  apicefufcis. 

Panorpa  germanica  alis  œqualibus  ,  hyalinis 
apicefufcis.  Linn.  Syfl.  Nat.   tom.  2.  pag.  91 5. 

n°.  2. 

Panorpa  germanica.  Fabr.  Syjl.  Ent.  p.3l3^ 
n°.  2.  —  Ent.  Syfl.  em.  tom.  2.  p.  97.  72°.  2. 

Cette  Panorpe  parolt  n'être  qu'une  variété  de 
la  commune  ,  car  on  trouve  celle-ci  avec  les  aile» 
plus  ou  moins  tachées  ,  8c  quelquefois  entièrement 
fans  tache ,  ou  n' ayant  qu'un  peu  de  noir  à  l'extré- 
mité. Selon  Linné  ,  la  Panorpe  germanique  eft  une 
fois  plus  petite  que  la  commune  :  fa  queue  eft  plus 
pâle  ,  Si  les  ailes  ont  feulement  leur  extrémité  oJjf- 
cure ,  &  un  point  de  la  Tnkïi^ii  couleur  ver»  le 
bord  extérieur. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

3.  Panorpe  fafciée. 

Panorpa  Jifciata. 

Panorpa  fufco-rufifcens ,  alis  hyalinis ,  punc- 
tisfiifciifjuejufcis. 

Panoipa  fafciala  alis  œqualibus  ,  Jlai'efcenti- 
bus  j  punclis  fiifciifque  nigris.  Fabr.  Ent.  Syfl. 
em.  tom.  2.  /;.  98.  n".  4- 

Elle  refl'emble  beaucoup  à  la  Panorpe  commune 
pour  la  forme  ,  la  grandeur  &  les  couleurs.  Les 
antennes  font  un  peu  velues  ,  noires  ,  avec  les 
trois  premiers  articles  fauves.  Les  yeux  à  réieau  , 
ainfi  que  les  trois  pelis  veux  lifles  ,  font  noirâtres. 
La  tête  &.  le  bec  font  fauves.  Le  corcelet  eft  d'un 
fauve-obfcur.  L'abdomen  eft  pâle  ,  avec  la  queue 
d'un  fauve-pâle  ,  triarliculée ,  terminée  en  pince 
dans  le  mâle.  Celui  de  la  femelle  eft  pointu  ,  d'un 
fauve-oljfcur.  Les  pattes  font  pâles.  Les  ailes  font 
traniparenles  ,  mais  ont  une  très-légère  teinte 
roufleâtre ,  S:  trois  bandes  irrégulièrts  ,  entières 
on  interrompues ,  noii'âtres  5  la  première  manque 
quelquefois  ou  efl  interrompue,  &  quelquefois, 
au  lieu  de  bande  ,  il  n'y  a  qu'un  point  vers  le  bord 
extérieur  j  la  faconde  eft  étroite  ,  auguleufc  j  la 
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<f^lflème  efl  placée  à  l'extiéuiité  ,  mais  efle  efl 
marquée  de  p»inls  Iranfparens.  Ouire  ces  bandes, 
on  voit  im  peint  vers  la  baCe  ,  &  qnolques  aulres  , 
moins  marqués  ,  furies  nervures  Irsnfverfales.  Les 
ailes  inférieures  veffrmblent  aux  fupérieures  pour 
la  s;randcur  &  les  couleurs. 

Elle  fe  trouve  en  Caroline  ,  d'où  elle  a  été  ap- 
portée par  M.  Bofo. 

4-  Panorpe  du  Japon. 
PAyoÙPA  japonica. 

Panorpa  olis  œqunlihus  hyaîinis ,  ftip-i'is  dua- 
bus  éiitis.  TauNB.  Nof.  Inf.  Sp.  Di£'ert.  3.  p.  67. 
J^g-  79- 

Elle  efl  de  la  p;randeurde  la  Panorpe  commune. 
I,es  antennes  font  noires  ,  iiliformes  ,  prefque  de 
la  longuem-  du  corps.  I,e  rclh-e  ell  incliné  ,  corné, 
de  la  longueur  du  corcelet.  Tout  le  corps  ell  noir. 
Les  ailes  font  plus  long;ics  que  l'abdomen  ,  tranf- 

Îiarenles ,  avec  les  nervures  noires ,  une  large 
lande  au-delà  du  milieu  Se  l'exlréaiité  ,  noires. 
Les  pal  tes  font  pâles. 

Elle  fe  trouve  au  Japon. 

5.  Panorpe  Scorpion. 
P.4X0RPA  Scorpio. 

Panorpa  alra  ,  ali's  nr'ffris ,  olho  niaculalis. 

Pavorpa  Scorpio  fl//.f  œqwilibus  ,  nigris ,  alho 
maculatis.  Fabr.  Ent.  S^Jl.  cm.  tom.  2.  pcig.  97. 
n".  5. 

Elle  relTemble  à  la  Panorpe  commune  pour  la 
forme  &  la  gr;indeur.  Les  antennes  font  noires  ,  un 
]ieu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  Le  bec 
efl  grand  ,  tout  noir.  Le  corcelet ,  la  poitrine  & 
les  pattes  font  noirs.  L'abdomen  efl  brun,  terminé 
en  pointe  dans  la  femelle  ,  avec  le  premier  &  le 
dernier  anneau  noirs.  Les  ailes  font  noires  ,  avec 
quelques  petites  taches  traniverfes  ,  blancjies  , 
tranfparentes  ,  placées  vers  le  milieu. 

Je  n'ai  point  vh  le  mâle  ;  mais  il  a  ,  fuivant  Fa- 
bricius,  l'abdomen  terminé  par  une  queue  triav- 
ticulée  ,  &.  armée  de  pinces  ,  comme  dans  la  Pa- 
norpe commune. 

Elle  fe  Irouve  en  Caroline  ,  dans  les  lieuX  om- 
ijragés  &.  bumides. 

6.  Panorpe  du  Cap. 

Panorfa  capenjîs. 

Panorpa  alis  œqualibus,  immaculatis;  corpore 
Jernigineo.  Thunb-  iiov.  Inf.  Sp.  DiJJhri.  3.  p.  b'7. 

f'S-  78- 

Elle  ell  de  la  grandeur  de  la  Panorpe  commune. 
Les  antennes  font  noires ,  fétacées  ,  plus  courtes 
que  le  corps.  La  tête  ell  firnigineufe.  Le  bec  efl 
court  ,  noir.  Le  corcelet  efl  ferrugineux  ,  marqué 
de  deux  ligues  lonsiitudinales  ,  noires.  L'abdomen 
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eft  alongé  ,  ferrugineux.  Les  ailes  font  plm  lon- 
gues que  le  corps,  tianfpareiiles,  avec  les  ner- 
vures feiTugineufes.  Les  pattes  fout  fort  longues. 

Nota.  Cette  efpèce,queje  n'ai  point  vue,  appar- 
tient peut-être  au  genre  Bittaque  deM.  LatreÙle. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

7.  Panorpe  liyémale. 

Panorpa  hyeinalis. 

Panorpa  alisjlibulatis  ,Juhincurvatis  ,  ciliaih  , 
Jeniijia  optera.  Likn.  S^JÎ.  Nat.  tom.  2.  p.  ()l5. 
n°.  3. 

Panorpa  hyemalis.  Fabr.  Syjl.  Ent.  pag.  3 14. 
n".  3.  —  Ent.  Syji.  em.  tom.  2.  p.  98.  Ji°.  5. 

Panorpa  hyemalis.  Panz.  Faim.  Suec.  Fafc. 
tab.  18. 

Elle  a  une  ligne  &  demie  de  longueur.  Les  an- 
tennes font  filiformes  ,  de  la  longueur  du  corps  oa 
même  un  peu  plus  longues ,  noirâtres  ,  avec  la  bal'a 
d'un  fauve-obfcur.  La  tête  efl  d'un  noir-bronzé, 
hiifant.  Le  bec  efl  plus  long  que  la  tête  ,  afTe^:  gros, 
jaune  ,  avec  l'extrémité  un  peu  obfcure.  Le  cor- 
celet efl  court,  aflcz  large  ,  d'un  noir-bronzé.  Le 
corps  ell  gros  ,  d'un  noir-bronzé.  Les  pattes  fout 
longues,  d'un  jaune-pâle.  Les  tarfes  font  tous  com- 
potes de  cinqarticles.  Les  ailes,  au  nombre  de  qua- 
tre, font  rapprochées  les  unes  des  autres,  fub  niées,- 
un  peu  arquées.  Le  mâle  e(t  fans  queue.  L'abdo-- 
men  de  la  femelle  efl  terminé  par  une  appendice' 
femblable  à  celle  de  la  plupart  des  fauterelks. 

On  la  trouve  ,  pendant  l'hiver  ,  fur  les  uiou^ 
tagnes  de  la  Saxe  ,  de  l'ALlcmague  ,  parmi  les 
Moufles. 

Nota.  Cet  mfeclen'apparlient  certainement  jias 
à  ce  genre  ;  il  paroît  en  former  un  qui  devra  être' 
placé  peut-être  parmi  les  Orthoptères. 

PANURGE.  Panurgus.  Genre  d'infeaes  de  k 
féconde  fcftion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères  ,  Se 
de  la  famille  des  Apiaires. 

I^es  Panurges  font  des  infeéles  à  quatre  ailes 
nues,  veinées  &  inégales,  armés  (les  femelles) 
d'un  aiguillon ,  pourvus  d'une  trompe  fléchie  eu 
deU'ous ,  formée  de  deux  mâchoires  étroites^  aion- 
gées  ,  &  d'une  lèvre  inférieure  prefque  linéaire  ; 
qui  ont  quatre  antennules  femblables  pour  la 
forme  ,  courtes ,  fétacées  ,  dont  les  antérieure» 
ont  fix  articles ,  &  les  poflérieures  quatre  ;  une  lè- 
vre fupérieure  ,  petite ,  découverte ,  arrondie  ;  des 
mandibules  étroites,  arquées  ,  fans  dentelures  ;  & 
des  antennes  courtes  ,  grofliE'ant  un  peu  &  infen- 
flblement  vers  leur  extrémité  ,  &  un  peu  coudées. 
Les  Panurges  enfin  ont  le  corps  pubefcent  ,  la 
tête  grofl'e,  l'abdomen  déprimé,  les  pattes  poflé- 
rieures très-velues  dans  les  femelles;  une  cellule 
radiale  appendicée  ,  &.  deux  cellules  cubitales  , 
dont  la  féconde  reioit  deux  nerfs  récurrens. 

Scopoli  décrivit  le  premier  le  mâle  d'une  el- 
pèce  de  ce  geure  81  en  fit  une  Abeille  qu'il  nomui» 
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épe/oitée,  caîcanila.  Faoïiclus  plaça  cet  infefle  , 
ou  du  moins  une  el'pèce  analogue,  avec  les  PJii- 
Lmthes.  Panzei-  y  vit  d  abord  une  Audi-ène,  puis 
iiucTrachui'e.  Je  crus,  d'après  les  formes exitrieu- 
res ,  devoir  le  rapporter  aux  Dai'ypodes  ,  &.  Kaljri- 
clus  ,  ainfi  que  M.  lUiger ,  m'a  fuiv^icn  cela;  mais 
jVI.  kirby  ,  clonl  on  ne  lauroit  trop  admirer  l'cNac- 
filude,  àvoit  déjà  remarqué  que  les  mâchoires  & 
la  lèvre  inférieure  étoient  lléc.bies  &.  repliées  en 
deli'ous ,  comme  dans  les  Abeilles.  Il  a  forme,  aveu 
ct-ite  el'pèce  &  deux  autres  ,  la  première  divifiou 
du  genre  Apis  ,  &  qui  fuccède  immédiatement  à 
celle  qui  comprend  les  Dafypodes.  Fanzer,  dans 
la  Réi'ijion  critique  des  Hyménoptères,  a  diltingiié 
géiiériquement ,  &  fous  la  dénomination  de  Fu- 
nurgus  ,  ces  Apiaires.  RI.  Kllig  en  a  fait  audi  uu 
genre  particulier,  celui  HKiyops.  M.  Juriuc  les 
réunit  à  l'es  Tracliiifes. 

Les  Pauurges  &  les  Syflroplies  femblent  lier 
les  Apiaires  avec  les  Andrénètes.  Leur  lèvre  inté- 
rieure eft  fléchie  en  dell'ous  ,  &  a  une  foruie  (iref- 
que  linéaire,  comme  dans  les  Apiaires.  Les  palpes 
tle  cette  lèvre  reffemblent  à  ceux  des  mâchoires, 
de  même  que  dans  les  Andrénètes.  Leurs  deux  ar- 
ticles inférieurs  n'imitent  pas  une  foie  écailleufe  , 
longue  &  comprimée ,  comme  le  font  ceux  Aef,  an- 
lenuulcs  poftérieures  des  Apiaires.  Les  Panurges 
font  dillinguées  des  Sylhophes  par  leurs  antennes  , 
trui  font  courtes  &  à  peu  près  identiques  dans  les 
doux  fexcs;  par  leurs  mandibules  {impies,  &.  en  ce 
que  leurs  ailes  fupéneures  n'ont  que  deux  cellules 
cubitales;  mais  les  caradlères  qui  les  éloignent  des 
Dalypodcs  ne  font  pas,  au  premier  coup-d'œil,  auiii 
Irunchés;  car  le  port  de  ces  Hyménoptères  elt 
prefque  feniblable.  Les  Dafypodes  néanmoins  ne 
). cuvent  être  confondus  avec  les  Panurges  ,  a  rai- 
lon  de  leurs  mandibules  bidentées,  &  de  la  di- 
rei'lion  de  leur  lèvre  inférieure  ,  qui  fe  repue  en 
dcTus  dans  le  repos. 

Les  antennes  des  Panurges  font  inférées  au  mi- 
lieu de  la  face  antérieure  de  la  tète ,  peu  écartées 
il  leur  bafe  ,  de  la  longueur  de  la  tête  &  du  feg- 
mciit  antérieur  du  corcelet ,  de  douze  articles  dans 
les  femelles ,  &.  de  treize  dans  les  mâles  ;  le  pre- 
mier elt  cylindrique  ,  beaucoup  plus  long  &.  plus 
épais  :  fa  longueur  fait  prefque  le  tiers  de  la  lon- 
gueur totale  de  l'antenue;  le  fécond  eil  court  & 
<  ilmdrique  ;  les  autres  forment  une  tige  prel- 
que  cylindrique  ,  un  peu  comprimée  ,  amincie  à 
luii  origine  &  grollllï'ant  peu  à  peu  vers  le  bout  : 
elle  fait  un  coude  avec  le  premier  article  ;  le  troi- 
litine  elt  un  peu  plus  long  que  les  fuivans  ,  8t  ob- 
couique;  les  fuivans  font  courts,  cylindriques, 
ferrés  &  prefqu'égaux;  le  dernier  eft  un  peu  plus 
alongé  que  le  précédent,  &.  linit  eu  pointe.  Ces 
organes  font  à  peu  près  lemblables  dans  les  deux 
fexes.  Le  mâle  ,  aiuli  que  je  l'ai  dit  plus  haut,  a 
feulement  im  article  de  plus. 

La  bouche  ell  compolée  d'une  lèvre  fupérieure, 
de  deux  mandibules  Ci  d'uue  trompe. 
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La  lèvre  fupérieure  eft  courte ,  pelile,  faillanle , 
inclinée  ,  en  fegtuént  de  cercle  ,  ^as  large  que 
longue,  un  peu  inégale  en  deil'us  ,  &  velue.  Le 
milieu  de  Ion  bord  antérieur  eu  droit  ou  un  peu 
concave  ,  &  femble  ollrir  deux  petites  dents  ,  du 
moins  dans  quelques  eipèces.  Elle  ell  reçue  dans 
une  cchancrure  allez  profonde  du  milieu  du  cha- 
peron. J'ai  apperçu  une  fois^  foMS  cette  lèvi'e  , 
une  petite  pièce  membraneul'c  Se  triangulaire. 

Les  mandibules  fout  écailleufes  ,  alongées  , 
étroites  ,  llriées  longitudinalemcut  en  deil'us  ,  bar- 
])ues  ,  plus  épaill'es  à  leur  bafe  ,  rellerrées  en- 
fuite  ,  puis  s'élargiil'ant  uu  peu  ,  arquées  &  rétré- 
cies  vers  la  pointe  ,  U  fans  dentelures  au  côté  in- 
terne. Elles  fout  Irès-croifées  l'une  fur  l'autre  dans 
le  repos. 

La  trompe  ell  foi-mée  de  deux  mâchoires  Si 
d'une  lèvre  inférieure  ,  lonirue  8t  lléchie  en  del- 
tous. 

Les  mâchoires  confilleul  chacune  en  une  val- 
vule coriace  ,  en  deuu-tube  dans  fa  moitié  infé- 
rieure ,  coudée  enfuile  ,  &  terminée  par  une  pièce 
lancéolée  ,  étroite  ,  plus  mince,  &  paroifl'ant  ,  à 
raifon  de  fa  demi-lranfparcnce  ,  comme  membra- 
neufe. 

La  lèvre  inférieure  ell  à  moitié  renfermée  dans 
une  gaîne  ou  un  tube  coriace  ,  cylindrique  ,  long , 
étroit  &L  denté  au  bout  ;  l'autre  moitié  ,  ou  la  par- 
tie faillante,  a  la  forme  d'une  langue  longue  , 
étroite,  diminuant  peu  à  peu  de  largeur  ou  laa- 
céolée^  prefque  meuibraneufc,  peu  ou  point  velue  : 
H  ia  foriie  du  lube,  elle  ell  accompagnée  de  deux 
petites  oreillettes  membraneufes  ,  étroites,  alon- 
gées ,  pointues  ,  &  placées  une  de  chaque  côté. 

Les  antennules  font  fétacées  ,  menues  ,  &.  lem- 
blables quant  à  la  forme  &.  à  la  conQllance. 

Les  antérieures  font  un  peu  plus  courtes  que 
les  poftérieures^  inférées  à  la  courbure  des  mâ- 
choires ,  &  un  peu  moins  longues  que  la  pièce  qui 
les  termine.  Elles  lout  c.onipoiées  de  Cx  articles 
cylindriques ,  dont  le  fécond  un  peu  plus  long  ,  le 
premier  &  le  troifième  prefqu'égaux  ,  les  autres 
diminuant  graduellement. 

Les  antennules  poftérieures  font  inférées  à  l'ex- 
trémité fupérieure  8:  latérale  du  tube  engainant 
la  lèvre  inférieure  ,  un  peu  velues  &  prelqu'aulîi 
longues  que  fa  partie  faillante.  Elles  font  compo- 
fées  de  quatre  articles  ,  dont  le  premier ,  beaucoup 
plus  long,  prefque  cylindrique  ,  un  peu  plus  grêle 
&  un  peu  courbe  inférieurement  ;  le  fécond  plus 
long  que  les  fuivans  ,  prefque  cylindiique  ,  plus 
menu  vers  fou  extrémité  iupérieure  ;  le  troifième 
obconique  ,  &  le  quatrième  ou  le  dernier  prefque 
aulli  long  que  le  précédent ,  plus  menu  &  cylin- 
drique. Tous  res  articles  font  placés  bout  à  bout. 

Le  corps  eft  oblong  ^  pointillé  ,  ordinairement 
pubefceiit  &  même  allez  velu  lur  la  tête  ,  les  Jjords 
de  l'abdomen  &  à  l'anus.  La  tête  eft  grande,  plus 
large  c]ue  le  corcelet ,  Iranfverfale,  arrondie  polté- 
rieureiuent,  Irès-obtufe  ou  comme  tronquée  en 
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devant,  le  cluipcrr.ii  étant  large  k  leruiiin'  ^nt  un 
bord  prcfquu  droit.  Les  \uiix  loiil  ovales  ,  lali'iaiix 
&  eiifjcrs.  Les  (rois  petils  yeux,  liH'cs,  lunt  pLiccs 
en  triangle  fur  le  front.  On  dilliiii^ne  au  défions 
on  entre  les  antennes,  une  petite  carène.  Le  clia- 
ppron  efl  convexe  ,  &  plus  velu  dans  le  mâle.  Le 
corcelot  efl  arrondi  &  convexe.  Le  nu'tathorax  elt 
troiicpié  &  a  une  follette  au  milieu  de  fa  face  pof- 
It'rieure.  L'abdomen  elL  allez  grand  ,  ovoïde  ,  dc- 
prinu-  ,  plus  velu  fur  les  cotés  ,  compote  de  lix 
auuuaux  dans  les  femelles,  &i  de  fept  dans  les  mâ- 
les. La  moitié  antérieure  du  dellus  de  les  l(  gmens 
(■!l  un  peu  plus  élevée  que  l'autre  :  celle-ci  elt  plus 
bile,  plus  pâle,  quelquefois  même  comme  déco- 
lorée S:  fcarieulejle  premier  a  un  enfoncement 
dans  l'on  milieu. 

Les  organes  fexuels  du  mâle  font  forts,  affez 
comjiliqués  &  en  partie  faillaus.  Ou  apperçoit  ,  à 
l'exlrémité  de  l'anus  ,  deux  petites  pièces  écail- 
leutes  ,  plates,  en  forme  de  pelotes,  &  arrondies 
au  bout  :  ony  dillini^ue  même  les  crochets  qui  fout 
les  plus  extérieurs. 

Cette  extrémité  poflérieure  du  corps  i-enferme, 
dans  la  lemelle  ,  un  aiguillon  affez  foible ,  &  qui 
efl  accompagné  de  deux  petites  pièces,  une  de 
cliaque  côté. 

Le  dernier  fegraeut  de  l'abdomen  du  même  fexe 
efl  très-petit ,  triangulaire  ou  conique  ,  &  cannelé 
ou  ilrié  en  dellus ,  comme  dans  les  Dalypodes  fe- 
melles. 

Les  pattes  des  Panurges  reffemblent  aufli  à  celles 
des  H\  ménoptères  précédens  :  les  quatre  antérieu- 
res lunt  de  longueur  moyenne  ,  mais  les  dernières 
paroifl'eut  être  affez  grandes  ,  furtoui  dans  les  fe- 
melles. Les  jambes  &  le  premier  article  des  tarfes 
de  cette  paire  font  garnis  de  poils  longs  &  nom- 
breux^ formant  un  pliimaceau  ou  une  liuupc  alon- 
gée.  Toutes  les  pattes  ,  fans  en  excepter  celles  des 
mâles,  lont  généralement  velues.  Les  cuiii'es  font 
prefqu'ovales.  Les  jambes  font  affez  courtes  com- 
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pai-alivement  aux  larfes,  &  ont  la  forme  d'un 
cône  ou  d'un  trièdrc  iirégulier  &  renveifé.  Lextri'- 
niilé  inférieure  dos  quatre  premières  cft  munie 
d'une  épine  ;  les  dernières  en  ont  deux  ,  Si  rappro- 
diées  à  leur  bafe  :  ces  épines  font  fortes  &  d'un 
jannâfrc-ciair.  Le  premier  article  des  taries  cft 
tort  alongé  ,  particulièrement  aux  pattes  pcilé- 
rieures  ;  les  trois  fuivaus  font  courts  ;  le  derniep 
l'cll  un  peu  moins  ,  &.  le  termine  par  deux  crochels 
biiides  ,  &  une  petite  pelote  Cluée  dans  leur  entrc- 
deu.\. 

Les  pattes  poftérieures  de  quelques  mâles  ont , 
près  de  la  cailî'aiice  des  cuilfes  ou  vers  le  milieu 
de  leur  coté  inférieur  ,  une  épine  ou  une  dent  re- 
marquable. Panzer  a  pris  ces  individus  pour  des 
lemelles;  mais  c'efl  une  erreur,  comme  on  peut 
lacilemcnt  s'en  convaincre  eu  étudiant  les  orga- 
nes de  la  génération. 

Les  ailes  lupérieures,  plus  grandes,  comme  cel- 
les de  tous  les  Hyménoptères  ,  fout  recouvertes ,  à 
leur  naifiance  ,  par  un  tubercule  arrondi ,  en  forme 
déraille,  &  all'ez  grand.  Leur  lligmate  elt  bien 
diflinft,  ovale  ,  &.  iéparé  de  la  partie  du  bord  ex- 
térieur qui  précède  ,  par  un  trait  tranl'parent. 
Elles  ont  ,  1".  une  cellule  radiale  ,  étroite,  alon- 
géc ,  avancée  ,  prefqu'elliptique  &.  appcndicée  ; 
a°.  deux  cellules  cubitales  ,  complètes ,  prelqu'é- 
gales^  dont  la  féconde  reçoit  les  deux  nerfs  ré- 
currensj5°.  une  troifîème  cellule  cubitale,  mais 
incomplète.  Les  ailes  des  Dai'ypodes  offrent  une 
réliculaliou  lemblable  ;  cependant  leur  cellule 
radiale  n'eft  pas  aulïi  diltinctement  appendieée. 

Les  Panurges  font  des  Apiaires  folitaires,  qui 
vivent  fur  les  fleurs  ,  les  lemi-llofculeufes  plus 
particulièrement.  Les  elpèces  qui  me  font  con- 
nues ,  iont  toutes  des  pays  chauds  ou  tempérés  de 
l'Europe,  &  font  leurs  nids  dans  la  terre.  Leurs 
habitudes  paroiffent  avoir  une  grande  analogie 
avec  celles  des  Dafypodes.  On  n'a  pas  encore  oi>- 
fervé  leurs  métamorptol'es. 
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P  A  N  U  R  G  E. 

PJNUROUS.  Panz.  Latr.  Spinol.    APIS.  Scop.  Oliv.  Kirb. 
DJSYPODJ.  Fabr.  Illig. 

CARACTÈRES    GÉNÉRIQUES. 

Antennes  grossissr.nt  un  peu  et  insensiblement  vers  Vcxtrémilc  ou  presque  filifurrues, 
un  peu  plus  longues  que  la  tête  daus  les  deux  sexes. 

Lèvre  supérieure  petite,  inclinée,  rcruc  dans  une  e'cliancrure  du  chaperon. 

Mandibules  étroites,  terminées  en  pointe,  striées  eu  dessus,  sans  dentelure. 

Mâchoires  et  lèvre  inférieure  formant  une  trompe  fléchie  en  dessous  -,  lèvre  inférieure 
presque  linéaire. 

Quatre  antennules  sétacées,  menues;  les  autérieures  de  six  articles,  dont  le  second 
plus  long-,  les  postérieures  de  quatre,  dont  le  premier  très-long. 

Ailes  supérieures  ayant  une  cellule  radiale  et  appendicée  ;  deux  cellules  cubit;Jcs 
presquégales,  dont  la  seconde  reçoit  deux  nei'vures  récurrentes. 

Corps  velu  ou  pubescent  -,  tête  grosse  -,  abdomen  ovoïde ,  déprimé  ,  et  armt-  d'un 
aiguillon  rélractile  dans  la  femelle-,  jambes  et  premier  article  des  tarses  des  pattes  pos- 
térieures du  même  sexe  très-velus  -,  cet  article  très-long. 


ESPÈCES. 


I.  Pakcrge  grosse-tête. 

Le  nidle  très -noir,  ^'eht  ;  ses  pattes 
postérieures  à  hanehes  unidentées ,  a,  jam- 
bes droites  et  uniformément  velues. 

■>..  Panurge  dentipède. 

he  mâle  trés-noir ,  velu;  ses  pattes 
postérieures  ci  hanches  unidentées,  àj'am- 
hes  arquées,  et  ayant  un  faisceau  de  poils. 

3.  Panurge  lobé. 

Le  mule  tr'es-noir ,  velu  ,-  ses  cuisses 
postérieures  unidentées  en  dessous  j  an- 
tennes fauves ,  a^'ec  la  base  noire. 


4-  Panurge  unicolor. 

Le  mâle  très-noir,  velu;  ses  cuisses 
postérieures  unidentées  en  dessous  ;  an- 
tennes entièrement  noires. 

5.  Pakurge  très-noir. 

Le  mâle  trcs-itoir ,  velu  ;  hanches  et 
cuisses  simples  ou  sans  dent. 

6.  Pant-Rge  grisou. 

Noir,  pubescent  ;  poils  gris  ;  hanches 
et  cuisses  simples  ;  milieu  antérieur  du 
chaperon  presque  bidenté. 
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t.  Pakdrge  giofie-icic. 

P^suTtGUS  cephalotcs. 

Panargus  mas  corpotv  atro  ,  villofn  y  podihiis 
pq/fùif  &  co.cis  unidcjilutis :  ûbiis  i-eftis,  aquè 
hirfuiis. 

Son  corps  a  environ  cinq  lignes  de  long  ;  il  c(l 
lics-nolr,  luiOmt ,  pointillé,  &  i:;aini  ,  parliculié- 
1  fuient  furie  chiiperon  ,  de  poils  noinilres  j  ceux 
des  jambes  &i  des  larfcs  l'ont  un  peu  Jilus  cluirs  , 
j)rcfque  iiruns.  La  tête  eil  proportiouuelleaient 
]>1  is  groffe  que  dans  les  congénères.  Les  antennes 
iont  d'un  Lrnn-noiràtre  ,  avec  les  premiers  arti- 
cles noirs.  Les  mandibules  l'ont  noires  ,  avec  une 
laclie  fauve  près  du  bout.  Les  organes  fexuels  font 
Irès-faillans.  Les  épines  des  jambes  &.  les  derniers 
articles  des  tarfes  l'ont  d'un  brun-fauve.  Le  lecoud 
article  des  Lancl  es  pollérieures  le  prolonge  en 
dcfl'ous  en  une  dent  ou  épine  courte,  prefque 
droite  ou  aiguë.  Les  deux  dernières  jambes  ne 
l'ont  pas  arquées  à  leur  bafe  ,  &.  leurs  poils  n'y 
f niuent  pas  de  faifceaux  ,  comme  dans  l'efpèce 
f'ii\aute.  Les  ailes  fout  un  peu  enfumées,  avec  le 
IhguKite  &  les  nervures  bruns. 

Il  lé  trouve  en  Elpagne  ,  d'où  il  m'a  été  envoyé 
p;ir  M.  LéouDulour  ,  médecin  aux  armées. 

2.  I'axcrge  denlipède. 

Panurgus  dentipes. 

Pamirgiis  mas  corpore  atro  ,  villofr'  ;  pedibus 
po/ltcts,  coa:is  unidentatisj  iibiis  arcuatis,  fufci- 
cuhilo-pilojis. 

DnJ'ypoda  iirfina.  Latr.  Jlijl.  nat.  des  Ciujl. 
€'  des  Inf.  tom.  10.  p.  Syo.  n".  a.  La  femelle. 

Apis  urfîna.  Muf.  Lesk.  p.  8o.  n°.  520.  ? 

Apis  urfîna  ,  rar.  ^.  Kirb.  Monogr.  Ap.  Angl. 
tom.  a.  p.  178.  72°.  1.  tab.  iG.Jig.  1.  La  femelle. 

Il  reflemble  beaucoup  à  l'efpèce  précédente  ; 
mais  il  n'ell  long  que  de  trois  lignes  Si.  demie.  Sa 
tête  ell  moins  gvofle.  Les  antennes  font  plus  noires. 
Les  derniers  articles  des  taries  font  noirâtres.  L'é- 
pine du  fécond  article  des  banches  poftérieures 
eit  proportionnellement  un  peu  plus  forte  &.  un 
peu  courbe  ;i  Ion  extrémité.  Le  côté  interne  des 
deux  dernières  jambes  ell  arqué  &  a  im  faifceau 
de  poils.  Dans  la  femelle,  ces  jambes  ,  amiî  que  le 
premier  article  des  tarfes  qui  en  dépendent  ,  font 
iiériflés  de  poils  d'un  fauve-pâle.  Les  ailes  font 
moins  obfcures  que  dans  le  Panurge  Céplialote. 

M.  Kirby  n'a  connu  que  la  femelle.  C'eft  la  va- 
nété  ^  de  Ion  Apis  urjina  ,  variété  cju'il  loupçonne 
devoir  être  Ipéciliquemciil  dillinguée.  Je  regarde, 
en  ellel ,  l'Apis  ur/irta  de  cet  auteur  conime  la 
femelle  de  fou  Apjs  banic/iana  ,  efpci'e  toujours 
jilus  grande  ,  Se  iloui  les  derniers  articles  des  tar- 
fes font  d'uubruu-fauvc.  M.  llliger ,  dans  l'un  aua- 
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ly'c  de  l'ouvrage  ûe  M.  Kir'oy  ,  n'a  p;:s  fait  men- 
tiiin  de  cette  variété,  &  rapporte  la  ligure  que 
le  naturalifle  anglais  en  a  donnée  à  l'efpèce  prt»- 
pre  ;  ce  qui  ne  me  paroi  t  pas  exafl. 

Le  Panuvgc  denlipède  le  trouve  aux  environs 
de  Paris  ,  vers  la  fin  de  l'été ,  &  plus  communé- 
ment au  midi  de  la  France. 

5.  Panurge  lobé. 

PuNORCUS  lobaius. 

Panurgus  r?tas  corpore  atro  ,  viUnfo  ;  Jeinori" 
bus  pojltcis  irijfà  uitideiUatis  j  aiUennis  nifis , 
biifi  itigris. 

Panurgus lobiitus.  Panz.  Rci'if.  derHymenopU 
p.  210. 

Andrevalohata  ,Jtiiiina.  Pakz.  Faun.  Infect, 
Gtrm.  82.  tab.  jG.  Le  maie. 

Truchufii  lobata,  ruas.  Panz.  Ibid.  (j6.  tab, 
18.  La  femelle. 

Dajypudt.1  Icbala  atrn,  anlennis  rujefccnlibus  , 
Ji-itionbus  pojlicis  lobatis.  Fabr.  Syjl.  Fyez. 
n".  3.  Le  mâle. 

Apis  calcaraUi.  Scor.  Ent.  Carti.  n".  8Ci2.  Le 
mâle. 

Apis  caUarata.  'Vill.  Enlorn.  Linn.  tom.  3. 
p.  3o8.  n".  5i.  Le  mâle. 

Abeille  éperonée.  Oliv.  Eniycl.  Ufvlh..  HtJÏ. 
nat.  tom.  4-'P-  81  •  n°.  12.  Le  mâle. 

Apis  liunspell:i  atra  ,  niftda  ,  glabriufcuîa  ,  an- 
tenuLs  dtiiudialo-riijis.  Kirb.  Monogr.  Ap.  Angî. 
tom.  2.  pag.  179.  n".  2.  tab.  i^.^fig.  2.  Le  mâle,  't 

Dafypoda  lobata.  Illig.  Magai,  Fiir.  Infckl, 
1806.  p.  86.  Le  mâle. 

Dafypoda  linnœella.  Illig.  Ibid.  p.  ead.  Le 
mâle.  ? 

11  ell  Irès-voifin  du  Panurge  denlipède  ;  mais  il 
en  efl  bien  dillingué  par  la  polîtion  de  la  dent  de» 
pattes  poftérieures.  Son  corps  a  un  peu  plus  de 
trois  ligues  de  long.  Il  eft  très-noir ,  luifant ,  poin- 
tillé ,  &  parfemé  de  poils  noirâtres.  Les  antennes 
font  d'un  fauve-pâle  ,  avec  les  quatre  ou  cinq  pre- 
miers articles  noirs.  La  lèvre  fupérieure  eft  bi- 
dentée  au  milieu  du  bord  antérieur.  Les  mandi- 
bules du  mâle  foirt  noires^  avec  une  tacbe  fauve •: 
celles  de  la  femelle ,  d'après  la  figure  de  Panzer , 
fontprefqu'entiéremenl  de  celte  dernière  couleur." 
Les  jambes  &.  les  larl'es  ,  des  pattes  poftérieure» 
furtout ,  font  garnis  ,  dans  le  même  individu  ,  de 
poils  roufl'eâtres  ;  ils  font  moins  épais  &  moins 
vifs  dans  le  mâle.  Les  cuifles  poftérieures  de  celui- 
ci  ont,  au  milieu  de  leur  côté  inférieur  ,  une  dent 
aiguiî  &  crochue.  Les  derniers  articles  des  tarfe» 
fonfcd'un  brun-clair.  Les  ailes  font  tranfparentes  , 
avec  les  nervures  &  le  lliamate  noirâtres. 


j-o    -■  ^P  A  N 

La  cIefcn;ilion  du  l'Ahcills  liimi'enuc  (le  M.  Kir- 
by  convicn!  ù  cette  t  Iptcf;  miiis  cet  nuleur  ne  f.ii- 
faiit  point  inenlion  du  la  dent  fi  remurqualile  des 
cuifl'es  polU'i-ifuves  ,  j'ai  dii  le  citer  avec  doulc  : 
peut-être  V  a^t-il  quelque  mépnfe,  relalivcineut 
au  levé. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne  ,  &  rarement  en 
Praace.  J'ai  reçu  le  mâle  de  M.  Vaudouer, 

4-  PAKtiRGE  unicolor, 

Panurgus  unicolor. 

Paiiurgus  mus  corpore  atro  ,  fillofo  ;  Jeniori- 
Ims  pojlicis  ,  iiifrà  uiiidentalis  ;  antemiis  penUiis 
nigiis. 

Panurgus  unicolor.  Spik.  Inf.  Ligur.  FaJ'c.  2. 
/C54, 

Panurgus  unicolor.  Latr.  Gen.  Cnijl.  &  Inf- 
toni.  4-  P-  i58- 

Phihinthus  aler  liirtus ,  ater,  abdomine  hrci'i , 
conico.  l'ABR.  Eut.  Syjl.  etn.  iqm.  3.  pag.  aqu. 
n°.  i3.  ':' 

Il  ne  didère  du  préccdeut  que  par  la  couleur  de 
fes  antennes  ,  qui  font  toutes  noires.  D'après  un 
individu  que  M.  Maxlmilien  Spinola  m'a  envoyé , 
la  tête  feroit  encore  proportionnellement  plus 
groile.  l'anzer  a  (ans  doute  induit  en  erreur  cet 
Qltimable  lavant  lorlqu'il  a  décrit  le  mâle  de  cette 
çljîèce  pour  la  i'emelle,  &.  réciproquemeiil. 

Il  [a  trouve  aux  environs  de  Gènes. 

S.  Panurge  tics-uoir, 

Paxvrgvs  ater, 

Panurgus  nias  corpore  atio  ,  rillofo;  coxis  Je- 
morihiLJque  inennibus. 

Panurgus  ater.   Panz.    Rei>iJ'.  der  Hynienopt. 

p.  S.11. 

Trachufa  atia.  Panz.  Faun.  Inf.  Genn.  gG. 
tab.  i().  Le  màlc. 

Apis  ifrfiua  atra  ,  /""P"'  ghibr/ufcula ,  pedihus 
pojhcis,  fuU'o-hirjutiJjiniis.  KiRB.  Monogr.  Ap. 
Angl.  toin.  3.  p.  178.  JiK  1.  La  l'caicUc  ,  la  variété 
exceptée. 

Apis  Lankfiana  atra  ,  nitida  ,  glabriufcula  ,  di- 
giiis  riifis.  KiRB.  Ibid.  tom,  id.  p.  i^g.  n°,  5.  Le 
luàle. 

Da[\poda  urfînu.  Illig.  Magaz.  Fin:  Jnjikt. 
l8o6-  p.  83.  La  femelle. 

Dafypoda  bankjiana.  Illic.  Ibid.  pag.  86.  Le 
paàle. 

Il  eft  prefiju'auiïl  p;rand  que  le  Panurge  grofl'e- 
têl.e,  &  }ui  reileoible  Jjeaiiceup.  Son  corps  eil  très- 
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noir ,  luifanf ,  pointillé  ,  avec  des  poils  peu  (?païs  , 
à  l'exception  de  ceu.x  qui  garuiDfenI  la  tête  ,  les 
l)ords  de  l'alKlomeii  Se  les  pattes;  ceux  des  jam- 
bes &  des  tarfes  font  d'un  roulVeàtre-pàle  ;  l's  au- 
tres (ont  noirâtres.  La  tête  eft  forte,  un  pi  u  moins 
cependant  que  dans  le  Panurge  grofl'c-lêle.  Les 
anicnnes  &.  les  mandibules  font  noires.  La  dépr;  f- 
fion  poflérieure  des  anneaux  de  l'aljdomen  eil  lei 
bien  marquée.  On  ne  voit  point  d'épine  aux  han- 
ches ni  aux  cuifl'es  des  pattes  pollérieiires.  Les  der- 
niers articles  des  tarfes  font  d'un  fauve-clair.  Les 
ailes  l'ont  légèrement  enfumées,  avec  le  lligmate 
&  les  nervures  noirâtres.   . 

Il  fe  trouve  en  France,  en  Angleterre  &  dans 
l'Allemagne.  Il  eft  très-rare  aux  environs  de  Pans. 

Ç.  Panurge  grifon. 

Panurgus  canejcens. 

Panurgus  niger,  grifeo-pubefcens  ,  co.ris,fe>na-' 
rihufque  inennibus  ,  clypei  jnedio  antico  J'ubbi~ 

dentalo. 

Il  eft  long  de  deux  lignes  &  demie  ^  d'un  noir 
peu  foncé,  luifant ,  avec  des  poils  couris,  claii- 
i'einés  &  grifàlres.  Ceux  des  jambes  &  du  pre- 
mier article  des  pattes  poftérieures  font  jaunâtres 
dans  la  femelle.  Les  antennes  foui  noires,  avec 
une  jjarlie  du  deflous  de  la  tige  d'un  brun-rouf- 
feâlre.  Les  mandibules  font  noires  ,  avec  une  ta- 
che fauve.  Les  angles  antérieurs  de  l'échancrure 
du  chaperon  font  un  peu  avancés  en  forme  de 
dent.  Les  bords  de  cette  échancrure,  les  côtés  du. 
chaperon,  font  en  partie  rouil'ealres  dans  quelques 
individus.  Le  bord  poftérieur  des  aivieaux  de  1  al- 
domen  eil  plus  pale  ,  comme  décoloré  ,  membra- 
neux &  plus  luifant.  Les  hanches  &  les  cuifl'es 
l'ont  Amples  dans  les  deux  lexes.  Les  derniers  arti-r 
(les  des  l.irfes  iont  un  peu  Ijruiis.  Les  nervures 
l'ont  Iranfparenles  ,  i'ans  la  moindre  teinte,  avec 
les  nervures  &  le  lligmate  blancliàires.  Le  centre 
du  lligmate  eft  à  demi  tranfpareul. 

M.  jMaximllien  Spinola  a  découvert  celte  efr- 
pèce  aux  environs  de  Gênes.  M.  Léon  Dul'our  l'a 
aiiiji  trouvée  en  Elpagne.  (Lat.  ) 

PAON.  On  déCgne  fous  le  nom  de  grand  Paon, 
de  Paon  moyen  &  de  petit  Paon  trois  iul'ecles 
de  l'Ordre  des  Lépidoptères  ,  qui  appartiennent  au 
genre  Boni/y.r  ,  &  qui  ont  reçu  des  auteurs  f_yllc-^ 
liialiques  les  noms  de  Bonihy.i  Pai'onia  major  y 
média  &  niinor.  Hiibner  nomme  la  première  lioriir 
by.r  Pyri  j  la  féconde  ,  Bombyx  Carpini  ,  &.  la 
troifième ,  Bombyx  Spini.  (  Ployez  Bombyx.  ) 

PAON  DE  JOUR  ou  ŒIL  DE  PAON.  C'eft  le 
nom  que  Geollroy  donne  au  Papillon  lo.  (  Voyefi- 
Papillox.  ") 


Fin  du  tome  huitième. 
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lV.Lui.io J-'oyez  Million. 

Mtijlides Mufcides. 

Mutilla Mutille. 

Miitillariœ MiitiJlaires. 

Mycetophagus. Mycétophage. 

niycelophila Myeélophile. 

fljyclenis Myflère. 

Mydiis Mydas. 

Myduju Mydafiens. 

Mygdle BIvsçale. 

Myluhris MVtaljre. 

Mylq/is Mylafe. 

My/œc/iits Mjlsequc. 

Myodncha Myodoque. 

Myopa Myope. 

Myriiipoda M;yTiapodes. 

Mynnecia Myrmécie. 

1\lyrniecodes Myi'niécode. 

Myrineleon Myrméléon. 

Mymiica Myrmice. 

Nyrninja Btyrmofe. 

Myjis Myfis. 

]\Iyzine Myzine. 

N. 

Ifabis Nabis. 

Naucoris Naucore. 

Neôria Nébrie. 

Necrohia Nécrobie. 

Necruphagi Nécropliages. 

Necrophorus Néci-ophore. 

Necydcilis Nécydale. 

Neidcs Néide. 

Nemulus Némate. 

Kcntejirtna Némellrine. 

NemogloJJata Némogloffates. 

Nemogriatha Némognalhe. 

Neniopiera Nc'moptère. 

Nemojoma Néiuoiome. 

Neniotelus Psémotèle. 

l^emouru Némourt;. 

Nepa ISèpe. 

Nephmioma Ni-'plirolome. 

Nenus Néne. 

Nei>wptem Névroptères. 

Nihu Niliou. 

Nite Nitèlev 

Hijl.  Aui.  Inj:  Tome  Vlll. 


Nitiduhiriœ Voyez  Nilidulaires. 

Nittduhi Nitidule. 

Nocliielitœ Noiluc'liles. 

Noclua Nofluelle. 

Nomada Nomade. 

Nomia Nomie. 

Nofodendron Nolodcndre. 

Nota/pis Notafpe. 

Noteras Notère. 

Nolhus Noilius. 

Noionecla Notonedle. 

Noto.ri/s Noioxe. 

Nyclerihia Nyéléribie. 

Nyinphalis N^'inphale. 

Nymp/ia , Nymphe. 

Nymphnn N^mphou. 

NyUoji N3-ffoii. 

O. 

Ochiheiri OcLthère. 

Ochtherus Ochtliève. 

Ocydromiis Ocydiome. 

Ocypode Ocypode. 

Ocyptera Ocyptère. 

Odacaniha Odacanlhe. 

Odanata OdanalLes. 

Odontomyia Odonlomyie» 

Odynerus Odyuère. 

Œcophora Œcopbore. 

Œdemera Œdc-mère. 

Œnas (Elias. 

Œjlrus Œftre. 

Ogcodes Ogcode. 

Oletera Olétère. 

Oides Oïde. 

Oligolrophus Oligolroplie. 

OiiialiJ'us Omalife. 

Omaliiiin Omalie. 

Oinalus Omale. 

Omophron Omophroii. 

Onitis Ouile. 

Onthophagus Omhopbage. 

Opatrurn Opatie. 

Ophion OphioH, 

Opilo Opile. 

Orchejla Orchéfie. 

Orchejles Orcliefte. 

Onhala Oribate, 

Onthyia Oritbyié. 
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Omeodes T^oyez  Orni^ode. 

Omithoinyia Ornithomyie. 

Orfodacna OiTodacne. 

Orthocenis Orthoc('ie. 

Orûioptera Oillioptèies. 

Oryclera Oryfltres. 

O'ixlfus Oryfle. 

Ofcinjs Ofcine. 

OJinia OCmie. 

Ofniylus Ofmyle. 

Oflracodd Oftrac  odes. 

Ùtioplioii Oliophores. 

Otites Olite. 

O.rœa Oxée. 

0.rybe/iis Oxybèlc. 

0.rycera Oxy  cère. 

O-ryopes Oxyope. 

O.rypori/s O.xypoie. 

Oxytelus Oxylèle. 

Oxyrinchi Oxjrinqucs. 


Ozœna ." Voyez  Ozène. 


Pachy/lomus. 

Pcpdcrtis 

Pagurus 

P/igurii 

Pli /(iras 

Palcemon. . .  . 
Piilinunis .  .  . 

Pafpus 

Pambnrus.  .  . 
Pamphihus.  . 
Puiuigœus.  .  . 
Piijigonia.  .  . 

Piiiinps 

Piniorpatœ .  , 
Panorpa.  .  .  . 
Pnnurgus. .  .  . 
Piipa 


Pachyftome. 

Pœdèie. 

Pagure. 

Paa;iuiens. 

Palare. 

Pali'mon. 

Paliuure. 

Palpe. 

Pambore. 

Pamphilie. 

Panagi'e. 

Paiigonie. 

Panops. 

Panorpales. 

Panoipe. 

Panurge. 

Nymphe. 
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